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Ordts  des  lieux  et  places  qui  ont  accoustume  tenir  de 
toule  ancieneU  les  gens  des  troys  estatz  du  pays  de 
Gevaudan  ei  dioc^e  de  Mende. 


£t  premi^rem^nt : 

Le  jour  qae  se  doibvdnt  assehnbtet  les  gens  desdict2 
Estatz  pour  tenir  I'assiette  particuli^re  dudiC  dioc6&e  6t 
faire  Ic  despartement  des  deniers  du  Roy  et  aultres  et 
poor  tracter  des  affaires  dudict  diocese  lesdictz  gens  des 
troys  Estatz  doibvent  assisler  en  lesglise  que  sera  esletre 
pour  ouyr  la  messe  du  Sainct  Esperit  que  sera  c61Abi-^e 
dans  ladicte  esglise  et  en  apris  se  transpot'teront  dedans 
la  salle  oa  maison  que  sera  pr^parSe  pour  les  gens 
desdictz  Estatz  par  les  scindicz  dudit  dioctee  potir  se 
mectre  etasseoir  en  leurs  places  et  Tienx  cdmme  sensuyt: 

Assavoir  au  grand  banc  et  pltfs  hault  de  ladicte  salle 
a  main  droite  est  assis  Monsieitr  ISvesqoe  de  Mende  ita 
son  Yrcaire  a  son  absence,  lesquels  president  et  concluent 
a  rassembl^  desdietz  Estatz,  eten  apres  au  dessoubz 
deult  sent  assis  assavorf  le  commissaire  extraordiiVaire, 
coiBaris  a  faire  Tassrette  et  despai^ement  des  deniers  du 
Roy  et  aaltres  poui'tes  par  les  cominissions  ensemble  Id 
bailly  de    G^vauldan  commrssaite  n6  et  ordinaire  et 
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icelluy  commissaire  extraordinaire  est  tenu  faire  la  pro- 
position en  plaine  assembl6e  et  recepvoir  les  commissions 
a  luy  pr6sent6es  par  lesdicz  Scindicz  ou  m)g  deulx,  et 
en  apr^s  icelluy  scindic  requier  que  la  lecture  desdictes 
commissions  et  instructions  soient  leues  par  !e  gref&er 
desdictz  estatz  h  haulte  voix  et  intelligible  *  de  toute 
Fassembl^e  k  ce  que  personne  ne  pr^tende  cause  d'i- 
gnorance.  Etapr^sla  lecture  dicelles  commissions  ledict 
Sieur  president  demande  permission  auxdiclz  com- 
missaires  de  se  assembler  avec  les  gens  desdictz  Estatz 
pour  traicter  des  aflFaires  du  pays  a  eulx  proposees  par 
lesdictz  Scindicz,  lesquelz  commissaires  sont  absens  de 
ladicte  assembl6e  jusques  k  ce  que  les  gens  desdictz 
estatz  veulent  bailler  et  delivrer  la  recepte  des  deniers 
du  Roy  et  aultres  couches  pour  les  alFaires  du  pays  au 
recepveur  que  sur  ce  en  sera  faict  et  esleu,  faisant  la 
condition  du  paysmeilheure,  estantsouffizantet  cappable 
tant  luy -que  ses  pleiges  et  nominateurs  qu'il  baillera 
sur  les  champs  ou  dans  troys  jours  apr^s,  a  la  peyne  de 
la  folle  enchiere  et  sera  tenu  ledict  recepveur  faire  resi- 
dence en  la  ville  de  Mende  principalle  et  capitalle  dudict 
diocese,  ou  bien  y  tenir  nng  comrois  souffisant  et  capable 
pour  faire  ladicte  recepte  et  cueilhete  desdictz  deniers 
et  en  sera  pass6  le  bail  et  contract  d'icelle  recepte  audict 
recepveur  que  sera  esleu  par  le  greffier  desdictz  estatz 
en  la  presence  de  ladicte  assemblee. 

Et  en  apr^s  ledict  president  et  commissaires  et  au 
mesme  banc  doibvent  estre  assis  messieurs  les  huict 
barons  dudict  pays  do  Gevauldan  assavoir  le  baron  qui 
sera  en  tour  et  rang  de  Fannie  le  premier  et  consecuti- 
vement  messieurs  les  autres  barons  ou  leurs  envoy6s  et 
commis,  de  degr6  en  degr6  selon  leur  ordre  et  rang 
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qu'ilz  ont  acoustume  tenir  de  toute  anciennet6  et  ou  il 
escheoyt  que  messieurs  les  barons  mesmes  stuyla  qui 
est  en  lour  ne  se  y  treuve  en  personne  et  qu'il  y  envoye 
ung  commis  ou  d616gu6,  messieurs  les  aultres  barons  y 
estans  en  personne  pr^c^dent  ledict  commis  et  envoye 
du  baron  de  tour. 

Au  couste  de  main  droicte  de  ladicte  salle  doibvent 
estre  assis  sur  aultre  banc  et  place  messieurs  de  I'estat 
de  Tesglise  ayant  voix  et  opinion  en  ladicte  assembl^e 
assavoir  est  messieurs  du  chappitre  de  Tesglise,  cath^ 
dralle  de  Mende  ;  le  premier  et  au  plus  hault  bout  et 
consecutivement  messieurs  les  aultres  de  T^glise  de 
degre  en  degr6  suyvant  Tordre  pourt6  par  les  rolles 
anciens  desdictz  estatz  tenuz  par  les  scindicz  dudict 
diocese  escriptz  au  present  livre  et  ou  escheoyt  que 
Jesdictz  sieurs  de  Tesglise  ne  se  treuvent  en  personne  en 
ladicte  assemblee  et  qu'ilz  y  envoyent  aulcungs  aultres 
ayant  charge  pour  eulx  pour  y  assister,  lesdictz  envoy^s 
et  procureurs  doibvent  estre  de  leur  robe  et  se  presenter 
en  habit  condescent  de  leur  estat  estant  prebtres  ou  pour 
le  moings  in  sacris. 

Pareilhemcnta  main  senestre  doibvent  estre  assis  sur 
aultre  banc  et  si^ge  messieurs  les  aultres  nobles  et  gen- 
tilhommes  ayant  voix  et  opinion  ausdictz  estatz  et  ce  de 
degr^  en  degr6  selon  I'ordre  et  coustume  pourt^e  aux 
rolies  acoustumes  de  toute  anciennet6  ou  lesdictz  nobles 
estans  en  personne  pr6c6dent  les  envoy^s  tant  au  si^ge 
que  aux  voix  et  opinions  et  doibvent  estre  lesdictz  en- 
Toyes  en  habit  condescent  selon  Testat  de  la  noblesse. 
Et  au  milieu  de  ladicte  salle  doibt  estre  mise  et  pous^e 
une  table  et  de  sieges  a  lentour  ou  sent  assis  les  scin- 
dicz et  greffier  desdictz  estatz,  lequel  scindic  remonstre 


et  propoie  devan^  ladicte  assem^lciO  les  articles,  doI6« 
apces  e^t  pcgoqes  (ju'i^  coavieBt  pourvair  pour  les  affiatires 
di^  pays  etsuyvapt  les  artiples  proposes  par  ici^Huy,  en 
faire  descounr  les  voix  et  opinions  des  gens  desdicUs 
troys  cstat?  selop  I'ordre  acoustunae  tenir,  assavoir 
messieurs  du  chapitre  premier  en  opinion  poor  Testat  de 
I'esglijse^  Monsieur  le  baron  qui  est  en  tour  et  rang  la- 
dicte ann^c  sQgond  en  opinion  pour  I'estat  de  la  noblesse 
et  l^s  consulz  de  Ifende  tiers  en  opinion  pour  le  Tiers 
E^laty  et  cons^quemment  ung  de  Tesglise,  ung  aultre  de 
la  ^Qble^se  et  ung  du  Tiers  Estat,  de  degr6  en  degre, 
comnfc  €|st  pourte  et  accoutum6  faire  pour  les  rolles 
vjeulx  et  anciens.  Et  lesdiqtes  oppinions  et  deliberations 
qi|0  aur  ce  ont  discoreu  par  les  gens  desditz  trois  estatz 
sur  le$  proposilions  proposces  par  lesdictz  scindicz,  le 
greffier  desdictz  estatz  les  redige  et  meet  dans  ung  livre 
et  en  £aict  proccs  verbal  avec  les  conclusions  y  arrestees 
pour  icelles  mectre  et  repouser  dans  les  archifz  dudict 
pays  tenu  par  ledict  greffier  scindicz  et  aultres. 

Et  au  coust6  droict  de  la  salle  desdictz  scindicz  et 
greffier  est  pouse  et  mis  ung  aultre  banc  et  si^ge  ou  sont 
assis  auplus  hault  bout,  pres  desdictz  scindicz,  messieurs 
les  premiers  consul  de  Mende  et  apres  luy  le  premier 
consul  de  Maruejolz  et  apr^  le  segond  et  tiers  consul  de 
lllende,  et  cons6qutivement  les  second  et  tiers  consulz 
de  B|[aruejolz,tout  ainsin  qu'est  observ6  de  toute  ancien- 
net^  dont  desdictz  consulz  de  Mende  et  Maruejolz  n'y  a 
aulcung  que  y  aye  voix  et  opinion  qu^  le  premier  consul 
de  Mende  et  premier  de  Maruejolz  et  au  deffault  deulx 
le  segond  de  Mende  et  segond  de  Maruejolz  et  en  leur 
deffault  Ics  tiers  consulz  de  Mende  et  tiers  de  Maruejolz. 

Pareilhcment  au  dernier  du  si^ge  desdictz  cofisuli;^ 


soni  pous&  plusieors  sualtres  bancz  et  sieges  oq  sont 
assis  les  gens  du  Tiers  Estat  et  commumes,  comme  sont 
lescoDSoIz  de  Saulgues,  Chirac,  la  Canorgue,  le  Malzieu, 
St-Chcly-d*Apchier  et  aultres  viUes,  procureurs  et 
scindicz  des  mandemans,  paroisscs  et  aultres  lieux  ayant 
voix  et  opinion  ausdictz  Estatz  de  degre  en  degre,  selon 
qa'ilz  ont  acoustum^  iaire  de  toute  anciennete,  appeles 
par  lesdictz  scindicz  suy vant  les  rolles  vieulx  et  ancions. 
£t  iceulx  messieurs  des  troys  Estatz  assembles  ont 
acoustume  eslireetnommerquatre  comniis  ainsi  appeles 
assavoir  est  le  vicairc  general  du  S'  evesque  de  Mende 
pour  I'estat  de  Tcsglise;  ung  gentilhomme  pour  i'estat 
de  la  noblesse ;  le  premier  consul  de  Mende  et  premier 
deHaruejolz  pour  le  Tiers  Estat,  ausquelz  toute  I'assem- 
blee  des  gens  des  troys  Estats  donnent  charge  aux  sus- 
dictz  quatre  commis  de  s*assembIertontes  et  quantesfoys 
qu'ilzsont  mandes  et  requis  par  lesdictz  scindictz  pour 
tracter,  gerer  et  negotier  des  affaires  que  surviennent 
audict  paysdurant  Tannee,  prendre  par  descharges,  par 
eux  signees,  les  sommes  quil  convient  pour  des  mains 
du  reccpteur  dudict  diocese  ou  son  commis  pour  icelles 
sommes  estre  employees  aux  proc6s,  voiages,  fourni- 
tares  et  aultres  n6goces  qui  se  presentent  durant  I'annec, 
tout  ainsio  que  leur  est  remonstr6  et  requis  par  les  scin- 
dicz, lesquez  doibvent  tenir  registre  et  conterolle  des 
descharges  qui  seront  exp6diees  et  escriptes  par  le  gref- 
fier  desdictz  Estatz  et  signees  par  messieurs  lesdictz 
quatre  commis  et  au  deffault  des  quatre  les  troys,  et  les 
assemblees  que  font  lesdictz  sieu^s  commis  durant  Tan- 
nee  doibvent  estre  escriptes  par  le  greffier  desdictz  Estatz 
qui  en  tiendra  registre  dans  ung  livre  a  despart  avec  1<3S 
conclusions  sur  ce  priases  et  en  faire  procds-verbal  pour 
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icelles  conclusions  ct  propositions  estre  remonstr^es  et 
leues  a  Tassembl^e  que  se  fera  Tannee  advenant  des 
gens  desdictz  troys  Estatz  en  .corps,  pour  leur  faire 
entendre  toutce  que  lesdictz  commis  ont  faict,  ger6  et 
Degotie  durant  ladicte  ann^e. 

Que  les  comptes  que  les  recepveurs  particuliers 
dudict  diocese,  leur  comnnis  et  depput^s  et  tous 
aultres  coraptables  seront  mis  entre  les  mains  desdictz 
commis  appelle  en  tout  les  scindicz  pour  estre  par  eulx 
veuz  et  impugn6s  si  besoing  est  devant  les  presenter  en 
Fassemblic  des  gens  desdictz  Estatz  ou  aultres  auditeurs 
de  comptes  par  ladicte  assemblee  commis  et  depputtes. 

Que  toutes  les  procurations  que  seront  presentees  par 
les  envoyes  des  gens  desdictz  estatz,  tant  de  Tesglise, 
de  la  noblesse  que  du  Tiers  Estat  doibvent  estre  escriptes 
et  despechees  en  parcherain,  en  bonne  et  deue  forme 
et  renouvellces  annee  par  ann6e. 


Bolles  pour  appeller  les  gens  des  Troys  Estatz  du  pri- 
sent  diocese  de  Mende  et  pays  de  Gevauldan,  les  Estats 
generaulx  du  pays  de  Languedoc  tenus  en  Narbonne  le 
septiesme  decembre  mil  cinq  cens  soixante  troys  et  estant 
baron  du  Tour  du  present  diocese  monsieur  le  baron  de 
Mercuer  et  par  luy  envoy4  Monsieur  de  Lhospiial,  Seigneur 
de  La  Roche. 

Messieurs  de  l'esglise  : 

* 

Monsieur  de  Mende  ou  son  vicaire,  president. 
Messieurs  du  chapitre  de  Mende. 
Monsieur  d'Albrac. 
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Monsieur  de  Ste-Erimye. 
Monsieur  de  Lengonhe. 
Monsieur  des  Ghambons. 
Monsieur  de  Palhers. 
Monsieur  de  Sainct  Jehan. 


Messieurs  les  Barons  : 


Monsieur  de  Mercuer. 
Monsieur  d'Apchier. 
Monsieur  de  Peyre. 
Monsieur  de  Cenaret. 
Monsieur  Du  Tournel. 
Monsieur  de  Randon. 
Monsieur  de  Ganilhac. 
Monsieur  de  Florae. 


Messieurs  les  nobles  : 

Monsieur  d'llallenc. 

Monsieur  de  Montauroux. 

Monsieur  de  Sl-Alban. 

Monsieur  de  Montrodat. 

Monsieur  de  Mirandpl. 

Monsieur  de  Seveyrac. 

Monsieur  de  Rarre. 

Monsieur  de  Grabriac. 

Monsieur  de  Fortes. 

Monsieur  de  Servifere. 

Monsieur  d'Arpajon. 

Les  consuls  nobles  de  La  Gardc-Gu6rin 
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Messieurs  du  Tiers  Estat: 

Les  consulz  de  Mende. 

Les  consulz  de  Maruejolz. 

Les  consulz  de  Chirac. 

Les  procureurs  de  la  Ganorgue. 

Les  procureurs  de  St-Ch61y-d'Apchier. 

Les  consulz  de  Saulgues. 

Les  consulz  de  Malzieu. 

Les  consulz  de  Florae. 

Le  scindic  d*Espaignac. 

Le  procureur  de  Ste-Erimye. 

Les  consulz  de  Chateauneuf-de-Randon. 

Les  procureurs  de  Serveyr'ette. 

Les  procureurs  de  Sl-Estienne  de  Valfrancisque. 

Les  procureurs  de  Lengonhe. 

Les  procureurs  de  la  Viguerye  de  Portes. 

Les  procureurs  de  Barre. 

Le  scindic  de  St-Alban. 

Le  procureur  du  mandement  de  Noguaret. 

En  I'an  mil  cinq  cens  soixante  troys  estoit  baron  du 
tour  du  present  diocese  de  Mende  et  pays  de  Gevauldan 
monsieur  le  baron  de  Mercuer ;  en  Tan  mil  cinq  cens 
soixante  quatre,  monsieur  le  baron  de  Canilhac ;  soixante 
cinq,  Monsieur  le  baron  d'Apchier;  soixante  six,  mon- 
sieur le  baron  de  Peyre;  soixante  sept,  monsieur  le 
baron  de  Ceneret ;  soixante  huit,  monsieur  le  baron  Du 
Tournel ;  soixante  neuf,  monsieur  le  baron  de  Randon  ; 
soixante  dix,  monsieur  le  baron  de  Florae  et  consecuti- 
vement  doibvent  pr6sider  lesdictz  sieurs  barons,  ann6e 
pour  ann^e  et  Tung  apres  Taultre  et  par  tour,  tout  ainsi 
qu'est  monstr6  par  la  roue  cy  dessoubz. 
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Exiraii  d^Ji€ttr^.qu!gi.soinit^n9>ajiie8^ai^4epputh  des 
Estats  sqavoir  pour  Festat  ecclisiastique  et  noblesse. 

La  teneur  (Ticelles  s'ensuit  : 


Monsieur , 

piirtiOttliers  de  ce  payade  Gevauldaa  au«.. cela  noqs 

oblige  a  vo^isrenteair'  aetveily  a,>  ce  quesyiva^  la  cqq$^ 
dwie  vouS'puissiez som  reinlrie^k^iot  jouf  .{xri&cizaim«^ii( 
pourle  lendomai«  q^ifi  hamioror  F^^sambl^e  de  vQ$ti;e 
peesenoe  etdonai^  eRtpdeatUj&^iilS&ire^I  NQo&oB.dpvJtxtms 
pa^de  Yosteebonae  yoloQt^  aconti^inef  ev  ijQQlle  vo^tre 
awsMiDoe  et  y  doii^er  ¥Q^;  pnidan^  avis  et  CQBgeil^t 
puisqu'il  s'agit  du  service  da  Q^y  et  souIaigeineDt  Am 
pablic ;  et  ou  ne  le  pourries  fiatire  en  personnc  du  moings 
par  un  deppute  capable  et  de  quallit^  requise  avec 
pouvoir  sufGsant  ainsi  qu'est  de  coustume,  et,  en  ceste 
altante  noos  resterons, 

Monsieur 
V08  trts  humbles*^  aflffectionn^s  servileurs 
Les  commis  depputes  et  scindre  du  dii^c^e 
de  Mende  et  pays  de  Gevaudan 
De  leur  Mandement,  etc. 
A  Mende  le... 
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Teneur  de  la  lettre  du  Tiers  Estat. 


Messieurs , 

Ayant  deslib6r6  de  faire  la  convocation  des  Estate 

particuliers  de  ce  pays  de  G^vaudan  au cela  nous 

oblige  a  vous  en  tenir  adverty  a  ce  que  suivant  la  cous- 
tume  lung  de  vous  puissies  vous  y  rendre  ledict  jour 
pr6cizamment  avec  pouvoir  suf&sant  de  vostre  commu* 
nault6 ainsin  quest  de  coustume,pour  le  lendemain  matin 
donner  entree  aux  affaires.  Nous  ne  doubtons  pas  de  vos 
bonnes  volont6s  a  continuer  en  icelle  vos  assistances  et 
y  donner  vos  prudans  ad  vis  et  conseils^  puisqu'il  sagist 
du  service  du  Roy  et  soulaigement  du  public.  Et  en 
ceste  attente  nous  resterons, 

Messieurs 

Vos  bien  affectionn^s  serviteurs 

Les  commis  depput^s  et  scindic  du  diocese 

de  Mende,  pays  de  Gevaudan. 

De  leur  Mendement,  etc. 

AMendele... 


(Archives  ddpartementtles  C.  792.) 
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Extraxi  de  la  dilibiration  prize  par  messiews  des 
Esfalz  particuliers  dudioceze  de  Mende  assembles  audict 
Mende  le  iQ  febvrier  1644  contenant  que  les  procureurs 
ei  scxndicqs  dicelles  villes  -  et  lieux  du  diocize  seront  de 
priseni  eipourVadvenirnommh  consulzpour  estreappelis 
ainsin  que  les  auires  villes  et  lieux  qu'y  assistent  ausdictz 
Esiats  et  le  nom  desdictz  procureurs  et  scindicqsupprimes. 

Les  sieurs  consuiz  de  St^Ch^ly,  la  Canourgue,  His* 
paDhac,  Serverette,  saint  Estienne-de-Valfrancisque  , 
Barre,  SUAuban  et  du  iDandement  de  Nougaret  ont  re* 
moDstr^  qu'aux  lettres  k  eux  envoyees  pour  se  trouver 
en  ceste  assembi6e  ont  est^  qualifies  du  nom  de  scindicq, 
ei  procureur  ores  ils  soient  consuls  et  portent  la  livree, 
requerant  ordonner  que  la  subscription  desdictes  lettres 
sera  refformee  et  le  mot  de  procureur  et  scindicq  suprim^ 
ei  mis  au  lieu  d'iceux  :  Consuls,  nonobstant  que  par  les 
Tieax  rooUes  en  vertu  desquels  ils  sont  appeI6s  pour 
desliberer  soient  nomm^s  procureurs  etscindicqs,  a  quoy 
lis  sapplient  Tassembl^e  les  descharger  et  ordonner 
qu'ils  seront  nomm^s  consuls  comme  les  aultres. 

Sur  quoy  a  este  deslib^r^  et  conclud  que  lesdicts 
procureurs  et  scindicqs  desdictes  villes  et  lieux  seront 
de  present  et  pour  I'advenir  nomm^s  et  qualifies  consuiz 
tant  a  i'adresse  des  lettres  que  leurs  seront  envoyees 
qa'aux  rootles,  pour  estre  appelles  ainsin  que  les  aultres 
villes  qu'y  ont  voix  desliberative  en  ceste  assembl^e  ei 
le  nom  de  procureurs  et  scindicqs  supprim6s. 

(Archives  d^partemenUlM  C.  792. 
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25  aoftt  1360. 

Dilibiratian  prise  par  le  ohrgi,  les  nobles  et  Its  consuk 
des  prindpcdgs  villes  ct  communautis  du  Gevaudan  d^tsidtr 
et  concdurir  acec  les  habitants  de  St^FUmrj  d^AurtUac  et 
autres  au  r^couvrement  du  fort  et  ckAteau  de  Caytus,  prv 
che  le  mur*de  Barr4Sj  oecupipar  les  Anglais  qui  rava* 
geaient  FAuvergne  et  le  Givaudan. 

In  nomine  Domini  nostri  Jhesu  Ghristi,  Amen.  Anno 
Dominice  Incamationis  ejusdem  H.GCC.LX  et  die  XXV 
mensis  augusti.  lUuslFissimo  principe  domino  Johauae, 
Dei  gratia  rege  Francoram  regnante.  Noverint  universi 
presentes  pariler  et  futari  quod  nobiiis  et  magnificus  vir 
(i|pn)inus  Jobanqes  Silvani,  miles  Bellicadri  et  Nemauai, 
aocapitaneus  per  ioclitumprincipem  dominum  Johannem, 
filinm  domini  nostri  regis  in  partibus  Occitanis^  comitem 
Piciavensis  et  Masticonensis,  in  senescallia  Bellicadri 
deputatus  ad  resi&tendum  cum  gentibus  armorum  ini- 
roicis  regni  Francie  convocatis  secum  et  congregatis  per 
litteras  et  nuncios  speciales  pluribus  viris  ecclesiasticis, 
nobiiibas  et  comunitatibus  dyocesis  Mimatensis ,  ad 
locum  et  diero  presentem  quorum  nomina  inferius  sunt 
cpnscripta.  Attento  et  coasiderato,  ut  dicebat,  quod 
gentes  et  civcs  sancti  Flori,  ville  Aureliaci  et  pro  majori 
parte  tocius  dyocesis  Sancti  Flori,  per  eorum  nuncios 
speciales  requiuverunt  ipsum  et  predictas  gentes  dicte 
dyocesis  Mimatensis  prestando  consensu  et  adjutorio  in 
solutione  cujusdam  summe  de  qua  ipse  gentes  Alvernhie 
intendunt  concordare  cum  certii  Anglicis  inimicis  regni 
possidentibus  castrum  et  fortalicium  de  Caslucio,  prope 
locum  de  Murs  de  Barres,  dicte  dyocesis  Sancti  Flori  per 
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modam  emptionis  ex  ejus  dispdsitione  et  fortitudine 
inexpugnabili  patriam  damnifficarunt  et  atdplius  damp- 
nifficare  conanlur  irreparabiliter  nisi  provideretur  de 
reinedio  opportune  prout  de  concilio  multoi^um  virorum 
ecclesiasticorum,  nobilium  et  coromunitatum  in  talibus^ 
eipertonim  itaque  didicit  dictus  dominus  senescallus 
ut  dicebat  quam  ob  rem  voluit,  ordinavit  precepit  et 
ifijuDxit  dictis  viris  eeclesiaslicis,  nobilibus  et  communi* 
tatibus  infra  scriptis  presentibus  fieri  et  ordinari  omnia 
et  singula  infra  scripta  pro  comodo  et  utilitate  regni  et 
patrie,  etad  finem  quod  diet!  inimici  regni   exeant  de 

tota  patria  absque  alio ut  dicebat  dictus  dominus 

senescallus  ad  postulationem  et  requisitionem  dictarum 
gentiam  Alvernhie  et  dicte  dyocesis  Mimatensis  licen- 
ciam  et  autoritatem  eisdem,  nomine  regie,  ad  omnia  et 
singula  infrascripta peragenda  prebuit....  ipsi  infrascripti 
nominibus  propriis  et  aliorum  absencium  dicte  dyo- 
cesis   qua  licencia  concessa  tunc  et  consensu  dicti 

domini  senescalli  et  capitanei  fecerunt  constituerunt  et 
ordinaverunt  sues  certos  et  indubitatos  ambaxatores, 
Iegatos,tractatores,  compositores,  procuralores,syndicos, 
ycoDomos,  facto  res,  negociatores ,  gestores  et  nuncios 
speciales  videlicet  nobiles  et  venerabiles  viros  domi- 
nos  Aldebertum  de  Petra  dominum  Mauricastri  et  cano- 
nicun  Mimatensis;  Almaricum  de  Turre,  preceptqrem 
Vadisfranciscimilitem,  ordinisSti-Johonnis  Jerosilinitani^ 
presentes,  ac  magistrum  P.  Savi  notarium,  sindicum 
Mimatensis,  licet  absentem,  ad  tractandum  componen- 
dum  cum  predictis  Anglicis  possidentibus  dictum  castrum 
de  Caslucio  seu  quibuscumque  aliis  super  emptione  et 
recuperatione  dicti  fortalicii  sive  castri  de  Casluci6  el 
super  quibuscumque  aliis  pactis  et  conventionibus  de 

Histotre,  etc.  2 
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non  dampnifficando  ulterius  dyocesim  Mimatensem  et 
etiam  senescaliam  predictam  Bellicadri  et  quibuscumque 
aliis  utilibus  seu  expedientibus  gentibus  dicte  senescallie 
et  ad  promittendum   quamcumque   summam  pecuDie 
condescentem  pro  dictis  emptione  et  pactis  et  ad  obli- 
gandum  dictos  constituentes  et  bona  ipsonim  nominibus 
quibus  supra  et  infra ,  ad  solvendum  pecuniam  conten- 
tam  seu  promissam  ex  dictis  causis  per  ipsos  seu  promi- 
tendam  viribus  et  cohercionibus  curiarum  parvi  sigilli 
regis  Montispesulani  et  camere  domini  nostri  pape  ac 
dicti  domini  senesealli  Bellicadri  et  Nemausi  et  cujus* 
libet  eorumdem,  et  demum  generaliter  omnia  alia  uni- 
versa  et  sigula  faciendi,  dicendi,  peragendi  tractandi, 
componendi  et  exercendi  circ^  premissa  et  eorum  de- 
pendencia  etemergencia  faciendi,  dicendi,  peragendi  et 
exercendi ;  quam  premissorum  merita  postulant  et  requi- 
runt  et  mandatum  exigunt  speciale  seu  etiam  generale 
et  que  ipsi  constituentes  facerent  dicerent  seu  facere  et 
dicere  possent  si  personaliter  presentes  essent,  ratum, 
gratum  et  firmum  perpetuo  habiturum  quotquot  per 
dictos  procuratores,  yconomos,  tractatores  et  sindicos  in 
premissis  et  circa  premissa  actum ,  dictum  ,  factum  , 
conventum,tractatum  fuerit  sive  gestum;  relevando  inde 
dictos  tractatores,  procuratores,  yconomos,  sindicos  et 
actores  ab  omni    onere  satisdandi.  Promiltentes  mihi 
notario  infrascripto    ut  communi  el  publico  personne 
stipulanti  et  recipienti  nomine  et  vice  illius  seu  illorum 
cujus  seu  quorum  interest,  intererit  vel  interesse  poterit 
in    futurum....  solvi    cum    suis  clausulis   universis  et 
inde  fidejussores  et  principales  paccalores  se  constituere 
pro  ipsis  sub  efficaci  ypotheca  et  obligatione  omnium 
bonorum  suorum  et  illorum  quibus  procuratures  consti- 
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tuerant  cum  omni  juris  et  facti  renunciatione  ad  hec 
necessaria  pariter  etcautela. 

Nomina  vero  dictorum  constituencium  sunt  hec  : 
Dominus  Guillelmus  Lordeti  prepositus  Mimatensis  pro 
se  et  nomine  reverendi  in  Christo  patris  et  domini  domini 
Mimatensis  episcopi  et  comitis  Guaballitani  et  quatenus 
alie  gentes  ecclesiastice  dyocesis  Mimatensis  in  hoc 
consentire  voluerintet contribuere  quam  nomine dictanim 
gentium  ecclesiasticarum,  domini  hugo  Meruli  et  Guil- 
lelmus Bernardi  de  Caslucio,  bajuli  venerabilis  capituli 
Mimatensis,  de  consensu  domini  prepositi  et  domini 
Aldeberti  Meruli  canonicorum  Mimatensis  et  idem  domi- 
nus Aldebertus  per  se  ac  nobiles  et  potentes  viri  domini 
Guarinus  dominus  de  Apcherio,  Austorgius  dominus  de 
Petra,  Odilo  Guarini,  dominus  de  Tornello  pro  se  et 
dominis  de  Caniliaco,  Guilabertus  de  Cenareto,  compter 
Montisferrandi,  hugo  de  Monteferrando  compter  dicti 
loci,  Raymundus  de  Petrd  condominus  de  ServeriA, 
Johannes  de  Petra,  Guillelmus  de  Yalle,  Azemarius  de 
Barre  condominus  dicti  castri ,  Lordetus  de  Chiriaco 
dominus  de  Cassanhol,  True  dominus  de  Meyrona,  Aymo 
de  Ruppe  moeyra,  milites,  quilibet  eorum  pro  se  et 
hominibus  terre  sue  Guaballitani  et  dyocesis  Mimatensis 
ac  etiam  dictus  dominus  de  Tornello  pro  hominibus  terre 
Caniliaci  nee  non  et  BernardusBoerii,  sindicus  et  procu- 
rator, ut  dixit  universitatis  hominum  civitatis  Mimatensis, 
magister  Aldebertus  Jausiondi  et  Rolbertus  Maynerii, 
sindici  et  procuratores  ut  dicebant  ville  Marologii,Petrus 
Fomerii  sindicus  et  procurator  universitatis  hominum 
Chiriaci,  Guillelmus  Fornerii  et  P.  Gualhardi  procura- 
tores, ut  dicebant,  hominum  sancti  Ylerii,  Guillelmus 
Fabri  de  Ganonica  pro  se  et  hominibus  suis  et  loco  de 
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Canonica  si  ad  hec  voluerint  consentire,  Petrus  Victoris 
pro  se  et  ut  consul  terre  de  Petra,  Guillelmus  Dansa  pro 
se  et  caslro  dc  Garda,  Guillelmus  de  Prada  pro  se  et 
universitate  hominum  de  Chanaco,  Johannes  de  Roqueta 
et  Petrus  Cavalada  de  Floriaco  pro  se  tantum. 

Acta  fueruDt  hcc  Mimati  in  dome  capitulum  appellata, 
in  presentia  et  testimonio  nobilium  yirorum  dominorum 
Guarini  de  Petra  prions  Abbatis  ville,  decretorum 
licenciati,  Raymundi  de  Mandagoto,  dominide  Mayrosio, 
Jobannis  de  Biteris,  domini  de  Vaneega,  Godafredi  de 
Gadris,  domini  Dragren,  Guillelmi  de  Lauduno  domini 
Montisfalconis,  domini  de  Godeto,  Guillelmi  de  Sancto 
Justo,  Johannis  domini  Galasanieis,  Bernardi  de  Barre, 
militum,  magistri  Johannis  Fornerii  bacallarii  in  legibus^ 
Philippi  de  Montcgrosso  et  mei  P.  Bachalar  notarii 
publici,  auctoritate  regia  qui  de  voluntate  dictorum 
domini  senescalli  et  conslituencium  predictorum  hec  in 
no  tarn  recepi. 

(S6rie  E.  Regislre  inlital^  :  Grdxe,  T  v.) 

1579 

En  1379  les  Etats  dc  Gevaudan,  pr^sid^s  par  Pons  de 
La  Garde,  6v6que  de  Mende,  d^putent  :  le  marquis  de 
Beaufort,  seigneur  de  Canilhac;  Astorge  de  Peyre,  et 
Garin  d'Apchier,  pour  trailer  avec  lecomte  d'Armagnac, 
de  r6vacuation  des  Anglais,  moyennant  six  mille  francs 
d'or. 

(Dom  Vaisselte  :  Histoire  de  Languedoc.) 

On  conservait  autrefois  dans  les  archives  du  chapitre 
de  r^glise  cath6drale  de  Mende  une  copie  de  ce  docu- 
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ment  perdu  aujourd'hui.  Nous  lisons  dans  les   notes 
laiss^es  par  M.  Lenoir  : 

«  En  Tan  1579  les  Anglais  s'estantsaisis  deschasieaux 
de  Carlac  pr^s  de  Vic  et  de  Bene  vent,  ravageoient  le 
Gevaudan,  le  Rouergue  etrAuvergne,  el,  pour  les  en 
chasser  il  fut  faict  un  traicti^  avoc  le  comte  d'Armagnac> 
qui  est  en  langage  du  paTs,  piece  tr^s  curieuses.  » 

1383. 

En  1383  les  Elats  de  Gevaudaii  donnent  seize  mille 
francs  d'or,  pour  obtenir  grace  du  due  de  Berri,  qui 
accusait  les  peuples  du  Gevaudan  d'avoir  pris  part  k  la 
revoUe  des  Tuchins. 

(Dom  Vaissctte.) 


1403. 

Deliberation  des  Eiats  du  Gevaudan  relative  ii  la  nomi" 
rux/ion  et  indemnite  a  accorder  aux  deputes  du  diocese  qui 
doivent  assister  a  Fassemblee  convoquie  a  Pradelles  oil 
devaient  aussi  se  rendre  les  deputes  du  Velay  et  du 
VivaraiSj  a  Veffet  de  prendre  des  mesures  pour  s'opposer 
aux  courses  et  ravages  des  compagnies  des  gens  de  guerre. 

Incarnationis  dominice,  anno  ojusdem  naillesimo  qua- 
trencentesimo  tercio  et  die  pcnuUiraa  mensis  Augusti, 
illustrissimo  principe  domino  Karolo,  Dei  gratia  rege 
Francorum  regnante,  et  rcverendo  in  Christo  patre  et 
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domino^  domino  Rotberto,  permissiODe  divina  Mimatensi 
episcopo^  comiteque  Gaballitani  presidente.  Noverint 
universi  et  singulis  presentes  pariterque  futuri ,  quod 
esistentibus  et  convocatis  Mimati  coram  nobili  viro 
Johanne  Mespini,  domicello,  hostiario  armorum  domini 
Dostri  regis^  bayllino  curie  comitatus  el  bayliatgii  Gabal* 
litani  non  nullis  geutibus  trium  statuum  patrie  Gaballitani^ 
de  licencia  et  mandato  dicti  domini  bayllini  simul  et 
semel  in  villa  Mimatensi  congregatis,  quod  dictusdomi- 
nus  bayllinus  ita  verum  esse  confessus  fuit  super  delibe- 
ratione  certe  unionis  fieri  tractate  de  patria  Gaballitani 
cum  gentibus  Yallavie  et  Yivariensis  de  tenendo  et  teneri 
ordinando  pro  deffentione  dictarum  patriarum  certos 
homines  armorum,  ad  expensas  dictarum  patriarum  pro 
resistendo  conatibus  et  discursibus  non  nullarum  gen- 
cium  armorum  domini  nostri  reg^s  et  patriarum  predic- 
tarum  inimicorum,  et  dictas  patrias  discurentium  et 
dampnifficare  proponentium  sub  certis  modis  et  con- 
ditionibus  per  quosdam  dominos  nobiles  dictarum 
patriarum  Yallavie  et  Yivariensis  per  suaslitteras  clausas, 
gentibus  presentis  patrie  Guaballitani  missas,  contentis 
in  eisdem  litteris  expressatas.  Super  quarum  responcione 
dicte  unionis  fiende  necessario  opportebat  gentes  pre- 
sentis patrie  eisdem  de  Yallavia  et  Yivariensis  aliquas 
personas  ydoneas  mittere  et  destinare  in  loco  de  Pratellis 
ubi  de  proximo  dicte  gentes  Yallavie  et  Yivariensis  super 
premissis  consilium  prout  dicebatur  tenere  debebant,  ex 
deliberatione  consilii  dictarum  gentium  patrie  Gaballitani 
in  quo  erant  dictus  dominus  noster  Mimatensis  episcopus, 
venerabiles  viri  domini  Petrus  Polonis,  prepositus 
Mimatensis;  Stephanus  de  Miromonte,  canonicus  et 
bajulus  capituli  Mimatensis;  nobiles  et   potentes  viri 
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domini  de  Canilhaco  et  de  Tornello ;  magister  Johannes 
Jnliani  pro  domino  vice  comite  Podomiacii;  bastard  us 
de  Petra  pro  domino  de  Petra  et  consulibus  terre  de 
Petra:  nobiles  Guillermus  dominus  Montisrodati ;  Guiller- 
mus  Jusqueti^  missus  pro  domino  de  Cenareto ;  magister 
Johannes  Seguronis,  missus  pro  domino  Montis  aurosi 
prout  asserebat ;  dominus  de  Charboneiis  pro  se ;  Ray- 
mundos  Boerii  et  magister  Gervasius  Chabriti,  sindici 
Mimatensis;  discretus  vir  magister  Johannus  Monbelli, 
jurisperitus  pro  domino  de  Castronovo  et  Sancti  Remigii, 
item  pro  domino  abbatis  Camporum  bonorum ;  item  pro 
domino  priore  Lingonie ;  item  pro  consulibus  castri  novi 
ut  asserebat,  missus ;  magister  Poncius  Yalduni  pro 
consulibus  de  Garda  Garini,  fuerunt  electi  et  deputati  ad 
eumdem  ad  consilium  quod  super  hoc  prout  dicebatur 
per  dictos  de  Vallavia  et  Vivariensi  teneri  debebat 
videlicet  dominus  de  Tornello,  dictus  Petrus  Polonis, 
prepositus  Mimatensis  et  nobilis  vir  Guillermus  de  Mon- 
terodatodomicellus.  Quibusperdictossuperius  nominatos 
fuit  ordinatum  tradi,  solvi  et  .deliberari  pro  eorum 
expensis  faciendis  eundo,  standoet  redeundoquindecim 
francos  auri'eisdem  tradendos  et  deliberandos  per  magis- 
tnim  Gervasium  Chabriti  ibidem  presentem  super  arrey- 
ratgiis  certorum  talliarum  per  ipsum  dudum  a  patria 
presenti  Gaballitani  levatorum.  Et  cum  prefatus  magister 
Gervasius  diceret  et  assereret  ibidem  denarium  non 
habere  de  presenti,  nee  dictam  summum  eisdem  electis 
deliberare  posse,  ibidem  existens  venerabilis  vir  magister 
Petrus  Yalduni,  b'cenciatus  in  legibus,  procurator  gencium 
trium  Statuum  patrie  predicte  Gaballitani  diceret  et 
assereret  gentes  presentis  patrie  Gaballitani  sibi  teneri  in 
summa  quinquaginta  francorum  auri,  salvo  jureplur... 
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ratione  vadiorum  suorum  cidem  assignatorum  oceasione 
dicteprocurationis  vacando  ad  certa  negotia  dicle  patrie, 
obtulit  se  casu  quo  eidem  dcliberabuntur  super  array- 
ratgiis  dictarum  talHarum  per  dictum  magistrum 
Gervasium  Chabriti  levatorum  viginli  quatuor  franchi 
ID  dimiautionc  dictorum  vadiorum  eorum  ct  scxdecim 
franchi  pro  expcnsis  dictorum  electorum  dictos  sexdecim 
francos  dictis  electis  tradere  manualiter  ct  deliberare  et 
sic  erunt  in  summa  quadraginta  franchi.  Et  paulo  post 
tractato  dc  premissis  ct  habito  consilio  inter  personas 
infra  seriatim  nominatas,  videlicet  prenominalos  :  domi- 
num  de  Ganilhaco ,  dominum  de  Tornello ,  nobiles 
Guillermum  bastardum  de  Petra,  Guillennum  deMonte^ 
rodato,  venerabiles  viros  dominos  Petrum  Telhini  ofBcia- 
lem  Mimatensis ,  Stephanum  de  Miromonte ,  Petrum 
Araguonis  jurisperitum  j  magistum  Poncium  Valduni 
auditores  deputati  super  compotis  per  dictum  magistrum 
Chabriti  de  proximo  reddendo,  ordinaverunt  tradi  et  soivi 
dicto  domino  Petro  Yalduni  per  dictum  magistrum 
Gervasium  Chabriti  ibidem  presentem  pro  arrayralgiis 
prcdictis  tallioram  per  ipsum  levatorum,  ab  una  parte 
viginti  quatuor  francos  auri  in  deductionem  et  solutionem 
vadiorum  suorum  eidem  debitorum,  et  ab  alia  parte, 
sexdecim  francos  auri  quos  se  obtulit  dictis  eleclis  pro 
dictis  suis  expensis  tradere  et  deliberare,  precipientes  et 
in  mandatis  concedentes  tenore  hujus  veri  et  public! 
instrumenti  dicto  magistro  Gervasio  Chabriti  ibidem 
present!  quathenus  dicto  magistro  Petro  Valduni  solvat 
et  tradat  de  dictis  arrayratgiis  per  ipsum  levatis  seu 
levandis  dictos  viginti  quatuor  francos  auri  ab  una  parte 
et  sexdecim  abalia,  quos  realiter  desuo  proprio  tradidit, 
et  deliberavit  dictis  dominis  electis  pro  suis  expensis  in 
dicta  unione  prossequenda  faciendum,  quoniam  reppor- 
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tando  polician  seu  quitanciam  a  dicto  domino  Petro 
Yalduni  de  dictis  qiiadraginta  franchis  auri  sicut  premi- 
titur  eidem  debitis ,  et  ind6  per  dictum  receptorem 
solutis  promiserunt  et  convenerut  eidem  magistro  Ger- 
vasio  ibidem  present!,  dictas  summas  peripsum  solutas 
in  suis  compotisjdo  proximo  per  ipsum  eisdemreddendas 
collocari  et  de  dicta  sua  recepta  deducere  seu  deduci 
facere  Et  pro  premissis  sit  actis  preffatus  magister  Ger- 
vasius  Ghabriti  promisit  et  convenit  diclo  domino  Petro 
Yalduni  ibidem  presenti  et  stipulanti  dictam  summam 
quadraginta  francorum  auri  de  dictis  arrayratgiis  per 
ipsum  levandum  ad  sui  voluntatem  solvere  et  satisfacere 
manu  plenita  eidem  promitendo.  De  quibus  omnibus 
dictus  magister  Gervasius  Ghabriti  et  dictus  dominus 
Peirus  Valduni  quilibet  pro  se  petierunt  eis  et  eorum 
cuilibet  fieri  publicum  instrumentum  per  me  notarium 
infrascriptum.  Acta  fuerunt  hec  Mimali  in  cortina  epis- 
copali  subtus  ulmum.  Testibus  presentibus  discreto  viro 
magistro  Johanne  Monbelli,  bacallario  in  decretis,  nobi- 
libus  viris  Guigone  de  Monlesquivo,  domino  de  Char- 
boneriis;  AstorgioCornilhac,demicello;  magistro  Stephano 
Tonelliy  nolario  et  pluribus  aliis,  et  me  Johanne  de 
Calida  aure,  notario  publico,  auctoritate  episcopale,  in 
civitate  el  diocesi  Miinatense,  qui  de  predictis  requisitus 
DOtam  recepi.  De  qua  quidem  nota  non  viciata  nee  in 
aliqua  sui  parte  suspecta,  ego  Johannes  Ynardi,  clericus 
juratus  et  substitutus  dicti  magi^tri  Johannis,  de  sue 
mandate,  hoe  presens  publicum  instrumentum  de  dicta 
nota  hie  extraxi,  scripsi  fideliter  et  grossavi.  Ego  vero 
Johannes  de  Calida  aure  notarius  predictus,  facia  colla- 
tione  de  premissis,  in  testimonium  premissorum,  hie 
manir  propria  mo  subscripsi  et    signo    mco  sequent! 

(Archives  ddpartementales.)  f  place  da  signe  du  notaire. 
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1415. 

En  1 41 3,  les Etats  assembles  k  Mende  envoient  Astorge 
de  Peyre,  Guillaume  de  Monlrodat  et  Olivier  de  Chirac, 
ofFrir  amende  et  satisfaction  au  comte  d'Arnaagnac,  qui 
faisait  ravager  le  Gevaudan,  sous  pr^texte  que  ses  peuples 
lui  avaient  manqu^. 

(Dom  Vaissette.) 

1439. 

Au  mois  de  juin  1459,  le  dauphin  Louis  obtient  des 
Etats  de  G6vaudan  quinze  cens  ecus,  plus  mille  ^cus 
pour  les  gens  d'armes  du  feu  b&tard  de  Bourbon,  et, 
pareiile  somme  pour  ceux  de  Poton  de  Saintrailles. 

(Dom  Vaissette.) 

1442. 

En  1442,  les  Etats  accordent  mille  moutons  d*orau 
vicomte  de  Lomagne,  et  deux  mille  sept  cents  6cus  a 
Jean  d'Apchier,  P.  de  Blanchefort,  de  Loraing  et  k  quel- 
ques  autres  capitaines  qui  allaient  rejoindre  Charles  YII 
k  Tarm^e  de  Guienne. 

(Dom  Vaissette.) 
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1522. 

Place  q^ie  h  consul  de  Marvejols  doit  occuper  dans 
FassemhUe  des  Etats. 

Procez  des  Etats  particuliers  du  dioc^ze  de  Mende 
tenus  en  la  c\\k  de  Mande,  des  ay  des  et  octroy,  octroy  ez 
aa  Roy  noire  sire,  aux  Etatz  de  Languedoc  tenus  au 
Puy  au  present  mois  d'ao6t.  * 

L'an  mil  cinq  centz  vingt  deux  et  le  dix  huictiesme 
jour  d'aoftt,  Trte  Crestien  prince  Francois  par  la  grace 
de  Dieu,  roy  de  France,  regnant  etc. 

Ledict  jour  apprez  diner,  au  lieu  que  dessus  pardevant 
mondit  sieur  le  vicaire. 

...Lesditzdiocezainsonbaill^unchacunleurpuissance. 

A  este  differend  entre  le  scindic  de  Mande  et  le 
consul  de  Haruejols,  disant  ledict  consul  de  Maruejols 
qn'il  doit  estre  assis  et  avoir  son  lieu  incontinent  apprez 
le  premier  scindic  de  Mende.  Lesdictz  scindics  de  Mende 
disoient  que  ies  trois  scindics  de  Mande  devoient  pre- 
ceder  le  consul  de  Maruejols  pour  ce  ainsy  qu'a  est6 
usite,  et  aussy  que  ladicte  commission  se  adresse  aux 
scindics  de  Mande  et  un  des  consuls  de  Maruejols.  A  est6 
conclud  par  mondict  sieur  le  vicaire  dimissis  vicibuSy  en 
ensuivant  la  plus  grande  et  saine  partie  des  voix  desditz 
diocezains  que  ledict  consul  de  Maruejols  ayt  son  lieu 
apprez  le  premier  scindic  dudict  Mande  et  ce  par  Edict 
perpetuel.  Jean  Buret,  Jean  Bardon,  Jean  Veissette, 
scindics  dudict  Mande  ne  ont  point  consentis.  Ledict 
lean  Jeaume  en  a  demande  acte  et  instrument,  comme 
consul  de  Maruejols. 

(Archives  d^partementales  C.  794.) 
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1534. 


Accord  entire  les  Seigneurs  d'Apcher  et  de  Peyrepour  la  I 

pj^eseance. 

Scachent  tous  presens  et  advenir  que  Tan  de  Tlncar- 
nation  nostre  Seigneur  mil  cinq  cens  trente  quatre,  et  le 
vingt  cinquiesme  du  moys  de  novembre,  tr6s  creslien 
prince  Frangoys,  par  la  grace  de  Dicu,  roy  de  France 
regnant.  En  la  ville  de  Maruejolz  el  au  tinel  du  couvent 
des  Cordeliers,  assemblez  MM.  les  gens  des  trois  Estatz 
particuliers  du  pays  et  dios^se  de  Mende  pour  faire 
Tassielle  dudict  dioctee  des  ayde  et  octroy,  octroy6s  au 
Roy  nostre  sire,  en  la  ville  deBesiers,  au  moys  d'octobre 
dernier  passe.  Et  entre  aultres  nous  seigneurs  Anthoine 
de  Pierre,  seigneur  et  baron  de  Pierre  et  de  Sainct 
Chirit  dune  part;  et  Fran(;oys  d'Apchier,  seigneur  et 
baron  d'Apchier,  d'aultre  part.  Lesquelz  pour  Tamiti^ 
et  aliance  qu'est  entre  eulx  et  jadiz  a  est6  entre  leurs 
predcccsseurs  de  bonne  memoy  re,  les  seigneurs  et  barons 
de  Pierre  et  d'Apchier  respectivement,  chascun  en  son 
endroict  si  conirae  a  luy  aparlicnl.  Desirant  et  singulife- 
rement  affectans  mectrc  fin  et  faire  appoinctement  et 
accord  entre  eulx,  tant  pour  euls  que  leurs  hoirs  et 
successeurs  avenir  de  la  question  et  difterent  qu'ilz  ont, 
ou  a  Tavenir,  entre  leurs  successeurs  porroit,  est  lequel 
prcsidera  ausdictz  Estatz.  Ont  entre  eulx,  de  leur  bon 
gre,  pure  et  franclie  voulontc,  tant  pour  eulx  que  leurs 
hoirs  et  successeurs  avenir  quelzconques,  respectivement 
de  et  surledict  different  convenu,appoinct6,et  Iranshige 
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en  la  mani^re  que  s'ensuyt :  C'est  assavoir  que  ceste 
aimee  presenle  et  le  jour  present  XXV*  dudict  moys 
premier  des  Estatz  entr^s,  et  la  proprosition  diceulx 
faictes,  Ic  seigneur  et  baron  de  Pierre  prcc^dera  ledict 
d'Apchier,ledictjour ;  et  le  lendemain  que  sera  leXXVI* 
du  present  moys,  ledict  seigneur  et  le  baron  d'Apchier 
precedera  et  sera  dcvant  ledict  de  Pierre ;  et  au  contraire 
en  la  maniere  susdicte  durant  lesdictz  Estatz  suyvront 
et  garderont  ledict  tour  et  ordre.  Et  Tannee  prochaine^ 
ment  venant  ausdictz  Estatz  le  premier  jour,  ledict  d'Ap- 
chier presidera,  et  le  lendemain  et  second  pour  icelluy 
de  Pierre.  Et  scmblablement  a  Tavenir,  tant  eux  que 
leurs  successeurs,  chascune  annee  quant  se  y  trouveront 
tons  deux  en  personne,  tiendront  et  garderont  ledict 
ordre, tant  au  touret  rancdes  aultres  barons  de  Givaudan, 
d'aller  aux  Estatz  g^neraulx  de  Languedoc,  que  au  lieu 
desdictz  deux  seigneurs  et  barons  contrahans ;  c'est  que 
lun  precedera  une  annee  le  premier  jour  et  Taultre 
TauUre  annee  ensuyvant,  en  la  mani6re  susdicte  et 
comme  ont  commence,  sauf  et  reserve  a  icelluy  des  deux 
barons  auquel  tombera  le  tout*  et  ranc  des  barons  pour 
slier  aux  Estatz  gen6raux  de  Languedoc  de  preceder  le 
premier  jour ;  combien  que  ensuyvant  Tordre  susdict 
eust  pr^6de  Tannee  pour  lors  pass6e,  et  aultrement 
comme  dessus  diet  a  este.  Et  pour  ce  fayre,  tenir  et 
accompliretnoncontrevenir  Tun  enversl'aultre,  chasgun 
de  son  cartier  estipulant  et  recevant,  tant  pour  eulx  que 
leurs  hoirs  et  successeurs  aucun  quelzconques  respec- 
tivement,  ont  soubzmis,  yppoth^qu^  et  oblig6  tons  et 
chascuns  leurs  biens  meubles  et  immeubles,  pr^sens 
advenir  quelzconques  aux  Gours  pr6sidial  de  M.  le  S6n^- 
chal  de  Beaucaire,  souveraine  de  parlement  de  Tholose 
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et  h  toutes  aultres  requises  et  n^cessaires.  Ainsin  Ta 
promis  et  jur6  sur  les  Evangilles  nostre  Seigneur  touchSes 
par  chascun  deulx  les  escriptures  de  leurs  mains  dextres 
avec  deuc  et  enti^re  remission  a  ce  requise  etnecessaire. 
Desquelles  choses  chascun  de  mesdictz  seigneurs,  pour 
soy,  ont  requiz  acte,  instrument  leur  estre  faict  par  nous 
ou  Tun  de  nous  notaires  et  greffiers  desdictz  Estatz 
dessoubz  sign6s.  Faict  et  pass^  en  que  dessus  es  pr^ 
sences  de  MM.  Pierre  Fardeau  diet  de  Bors,  ez  droiclz 
licenci6,  vicaire  g6n6ral  de  W^  R"*  M'  de  Mendeet  comte 
de  Givauldan ;  Guy  de  Montpeyros,  prothonotaire  du 
sainct  si^ge  apostolique  et  chanoine  de  I'esglise  cathe- 
drale  de  Mende,  envoye  par  le  chapitre ;  Raimond  de 
Grammont,  aussi  chanoine  de  ladicte  esglise  envoy^  par 
les  nobles  et  puissans  seigneurs  Mafre  de  Cenaret, 
seigneur  et  baron  de  Montferrant ;  Anthoine  de  la  Tour, 
envoye  par  M.  de  Langoigne ;  Bachelier  de  Chaussin6s 
envoye  par  M.  de  Randon  ;  Jean  de  La  Mare,  envoy6  par 
M.  de  Florae ;  Anthoine  Bompar,  S^'  de  Combettes, 
envoy6  par  M.  des  Chambons;  M.  Jacques  Valentin, 
notaire  du  Velay  et  commissaire  a  fairc  ladicte  assiette  ; 
Jehan  Fontunie,  lieutenant  de  M.  le  bailly  de  Givauldan, 
aussi  commissaire  icy  en  tesmoingz  aprfes  lesdictz  de 
Cenaret  sign^s  et  de  moy  Anthoine  Vergier,  notaire. 

Ont  signes  :  D*Apchier,  Peyre,  Cenaret,  Fardeau  vie. 
de  Montpeyros,  R.  de  Gramont,  Fontunie,  de  La  Tour, 
de  Combetes,  de  Chausines,  de  la  Mare. 
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Arrit  du  conseil  dCEtat  du  47  dicemhre  1587  pour  le 
reglement  de  juridiction  du  Sinichal  de  Mende  et  tenue 
des  Eials  particuHers  du  Givaudan. 

A  ordonn^  sa  dicte  Magest6  que  en  I'assembl^e 

des  Estatz  du  pays  de  C^vaudan,  l'6vdque  de  Mende, 
chef  du  CIerg6,  et  en  son  absence,  son  vicaire  g^n^ral 
y  pr^idera.  Et  ou  le  s6n6chal  deMende  ouson  lieutenant, 
par  ordonnance  de  ladicte  Magest6  aura  quelque  chose 
a  proposer,  il  aura  stance  s^par^e,  selon  son  rang  et 
quality  pour,  ladicte  proposition  faicte  ,  laisser  aux 
deputez  desdictz  Estatz  la  deliberation,  et  escrira  aus- 
dictz  Estatz  le  greffier  de  la  Gour  commune  ainsi  qu'il 
avoict  acostume,  etc. 

(ArchiTes  d^partementales  C.  794.) 


1602. 

Les  procureurs  de  MM.  de  la  noblesse  doivent  6tre  nobles. 

Nous  soubssign^s  sur  la  deliberation  prinse  aux  Estatz 
ranneedernierela  confirmonsetpromettons  de  n'envoyer 
aucun  en  nostre  absence  ausdictz  Estatz  qu'y  ne  soit 
gentilhomme  de  nom  et  d'armes.  Et  ordonnons  k  M.  de 
St-Auban,  nostre  commis,  de  ne  remettre  autre  commis 
que  de  la  mesme  qualite ;  tollerons  neanmoings  ceux 
qui  sont  envoyes  pour  ceste  annee  sans  consequence. 
En  foy  de  quoy  avons  signe  la  presente.  Faict  k  I'assem- 
biee  des  Estatz  tenus  k  Mende  ce  XII'  decembre  1602. 
Ont  signe  D'Apchier;  Peyre,  HautvillardCeneret,Tournel, 
de  Calvisson  commis  des  nobles,  De  Tesan,  Le  Besset. 

(Archives  d^partemenulos  C.  794.) 


20  decembre  1 641 . 

Deliberation  des  Etats  du  G^vaudan  portant  que  ceax 
de  la  religion  prelendue  reform^esont  exclus  de  Tentr^e 
des  assemblees  des  Etats. 


1655. 

Lettres  patentes  qui  reglent  r entree  des  baillifsduGicaU' 
dan  aux  Flats  el  assiettes  dudit  pays. 

Louis  par  la  grace  de  Dieu,  roy  de  France  et  de  Na- 
varre a  tous  ceux  qui  cos  presentes  verront  salut.  Ayant 
estime  a  propos  de  regler  et  terminer  les  differentz  qui 
qui  sont  depuis  quelque  temps  entre  le  baillif  du  sienr 
evesque  de  Mende  et  le  s'  de  Launay  d'Antraigues, 
baillif  du  pais  de  Gevaudan,  pour  raison  de  Tentr^e  et 
stance  aux  Estatz  particuliers  et  assiettes  du  dioceze  de 
Mende  et  pais  de  Gevaudan ;  apr6s  avoir  veu  les  advis 
qui  nous  ont  este  donnez  sur  ce  subject  suivant  Tarrest 
de  hotre  conseil  du  XV*  octobre  1654,  par  nos  trte  chers 
et  bien  amez  les  Gens  des  trois  estats  de  nostre  proviace 
de  Languedoc  et  les  presidents  pour  nous  en  iceux  du 
XI  et  XXVI  Janvier  dernier,  nous,  conformement  a  Tarrest 
de  nostre  diet  Conseil^  dont  I'extrait  est  cy  attache  soubz 
le  contrescel  de  notre  chancellerie,  avons  dit,  ordonne 
et  d6clar6,  disons,  ordonnonset  d6claronspar  ces  pre- 
sentes, sign6es  de  nostre  main,  voullons  et  nous  plaist 
que  les  Estatz  particuliers  dudict  pais  de    Gevaudan 


soient  convoquez  et  se  tiennent  alternativement  dans  nos 
villes  de  Mende  et  Maruejolz  sulvant  la  coustiime  ^t 
ancien  usage  et  conformement  aux  advis  cy  dessus 
daliez.  Avpns  conserve  alternativement  et  par  lour  les 
baillifz ,  juges  ou  leurs  lieutenans  et  la  Cour  rbyalle 
commune  du  comt6  et  bailliage  dudict  pai^  de  G6vaudan 
a  Tentree  et  s6ance  aux  Estats  particuliers  et  assiettes 
dudict  dioccze  de  Hende,  scavoir  ledict  baillif,  juge  royal 
oo  son  lieutenant  lors  et  en  Tannee  que  les  Estatz  se 
licndront  audict  Maruejolz,  comme  aussy  ledict  bailiff^ 
juge  ou  lieutenant  en  la  Cour  dudict  bailliage  pour 
ledict  S'  Evesque  et  comtc,  lorsque  lesdiclz  Estats  et 
assiettes  se  tiendront  en  ladicte  ville  de  Mende.  Et  a  ces 
Gns  que  les  commissions  seront  adress6es  au  baillif 
dudict  pa'is  de  G^vaudan  estant  eii  tour,  sans  que  lesdicts 
bailJifs  puissent  estre  commissajres  ordinaires  les  ann^es 
qu'ilz  ne  seront  pas  en  tour ;  faisant  tres  expresses 
inhibitions  et  deifances  ausditz  baillif,  juge  et  lieutenant 
royal  et  tons  autres  de  donner  aucun  trouble  ny  cmpes- 
chement  ausdicts  baillif,  juge  et  lieutenant,  pour  ledict 
Sieur  evesque,  en  la  possession  et  jouissance  a  Icur  toiir 
desdictz  droits  d*entr6e  et  seance  ausdicts  Estats  parti- 
culiers et  assiettes  dudict  diocese  et  en  la  juridiction  et 
cognoissance  des  cas  mentionnez  el  cxpriraez  par  le 
pareage  fail  entre  le  roy  Philippe  le  Bel  et  le  S'  evesque 
de  Mende,  en  I'annee  1306.  Lequel  pareage  nous  avons 
en  tant  que  besoing  est,  ratiffi^  et  confirme,  ratifions  et 
confirmons  par  ces  dictes  presentes.  Sy  donnons  en 
mandement  h  nos  amez  et  feaux  les  gens  tenans  nostre 
Cour  de  parlement  de  Tholoze  el  a  nos  tres  chere  et  bien 
amez  les  Gens  desdicts  Estatz  de  nostre  dicle  province 
de  Languedoc,  particulier  dudict  pais  de  Gevaudan  et  k 
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tous  autres  officiers  et  justiciers  qu'il  appartiendra  que 
cesdictes  presentes  et  ledict  arrest  ils  aient  ^  enrcgistrer, 
garder,  observer  et  faire  ex6cuter  scion  leur  forme  et 
teneur,  nonobstant  Tarrest  de  nostre  Conseil  du  11*  inai*s 
dernier  et  lous  autres  a  ce  contraires,  oppositions  ou 
appellations  quelconques,  dont  sy  aucunesinterviennent 
nous  nous  en  sommes  reservcz  a  nostre  Conseil  la  co- 
gnoissance  et  icelle  interdite  k  tous  autres  juges,  car  tel 
est  nostre  plaisir.  En  tesmoing  de  quoy  nous  avons  fait 
metre  nostre  seel  k  ces  dictes  presentes.  Donnees  a  Paris 
le  XV*  jour  de  septembre,  Tan  de  grace  mil  six.  cens 
cinquante  cinq  et  de  nostre  regnele  treiziesme. 

Sign6:  Loiis. 

et  au  replis  :  Par  le  Boy,  signe  :  Phelipeacx. 

Leues,  publiees  et  registries  ez  registres  des  Estats 
g6ncraux  de  la  province  de  Languedoc  suivant  la  desli- 
beralion  du  XP  decembre  1655j  ouy  le  scindic  general 
pour  par  le  baillif  de  M^^^  Tevesque  de  Mendc  jouir  du 
contenu  en  icellcs  suivant  leur  forme  et  teneur. 

Signe:  GnLLEMY.NET. 

Lesdictes  lettres  patantes  ont  este  registries  ez  regis- 
tres  de  la  Cour  pour  par  Timpetrant  jouir  de  Teffet  et 
conteneu  en  icelles  suivant  Tarrest  par  elle  donne  h 
Tholouze  en  parlement  le  seitziesme  mars  mil  VI  cin- 
quante six. 

Sign6:  Demalenfant. 

(Archives  ddpartemen tales  G.  794.) 
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1565. 

AssembUe  illicite  tenue  a  Florae  par  les  rebelles. — 
Defense  dtob^r  a  ses  decisions.  —  M.  de  Cinaret  se  plaint 
du  retard  apporti  au  7  ecouvrement  des  miles  siditieuses 
et  offre  des  secours  ainsi  que  M.  de  Monlpeyroux.  — 
Gamisons  a  iiablir  et  sommes  4  imposer.  —  Emploi  i 
faire  des  prises  sur  les  ennemis.  —  Artillerie  a  acquerir. 
—  Opinions  des  membres  de  Vassemblee  des  Etats. 

Le  seigneur  de  Gabriac ;  —  le  S^  de  Portes ;  —  le 
S'  d'Arpaon ;  —  consulz  de  Maruejolz ;  —  consul  de 
Florae ;  —  le  procureur  de  Sainct  Etienne  de  Valfrancis- 
que;  —  le  procureur  de  la  Viguerie  de  Portes ;  --  le  pro- 
cureur de  Barre,  ne  se  sont  pr^sent6s. 

Ce  faicl,  ont  este  leues  les  conclusions  faictes  aux 
Estatz  generaulxde  Languedoc. 

31.  le  vicaire  general  a  remonstr6  quil  est  adverty  et 
comme  est  notoire  que  les  sedilieux  et  rebelles  ont  tenu 
une  assiette  particuli6re  en  ladicte  ville  de  Florae,  centre 
le  vouloir  et  intention  du  Roy  et  ont  cotise  grandz  sommes 
de  deniers  sur  les  pouvres  subjectz,  lesquels  tiennent  et 
font  de  grandes  courssessur  eulx,  dont  lepays  s'en  va 
en  grand  ruyne  ;  a  cause  de  quoy  seroit  bon  casser  tout 
ce  que  par  lesdictz  s^ditieux  a  este  faict  et  f^re  inhibition 
a  tous  les  habitans  dudict  pays  ne  y  obeyr  sur  peine 
d'estre  declair^s  d^sob^issans  au  Roy,  et  de  observer 
les  arrestz  donnez  centre  iceulx  seditieux  par  la  court 
de  parlementde  Iholose. 

H.  de  Ceneret  a  diet  que  Ion  ne  faict  s^ucune  facture 
pour  le  service  du  Roy  et  pour  le  recouvrement  des 


—  «  — 

villes  s6diiieuses  bien  qu*il  y  ayt  grande  despence  et 
gens  qui  ont  prins  la  solde  depuis  cinq  ou  six  moys,  a 
Dfferi  «t  f^^^nXi^  do}^  w\  bpwpes  efi  Je^s  dcffi^yant 

fykkf^e^^  4eHP^i^  eV  M^  fpio  h  pais  f5»duce  etii  ,9p 
i)ue  ]e8<Ucl7.sj^^eV9(,neaoyeAt  piUe^. 

M*  de  Moptpo-yrou^,  ayant  qbarge  ei  eomme  lieuteDa.B.^ 
pOiMr  lejlpyavpayts  de  Houergue,  a  offert  au;ssi  de  f^jr^ 
march^rjo^ii  hoaiaies4e  guerre  pour  fairaquelquefac^ure 
que  sera  advis6  et  d61iber6  le  plustdt  promptement 
qu'il  sera  possible  et  nedemande  que  lesfraiz  de  bouche. 

Gonclud  que  tous  ies  actes  faictz  par  les  s^itieux  en 
rassemblee  par  eulx  faicte  en  la  ville  deNimes,  deFlorac, 
seront  d6clarez  nuiz,  s^ditieux  et  rebelleset  auxquelsne 
sera  ob^y  et  seront  faict  defenses  aux  habitans  du  present 
diocfese  de  ne  y  obeyr  et  les  ofFres  faictes  par  lesdictz 
sieursde  Genaret  etMontpeyroux  sent  receus,  les  remer- 
ciant,  le  tout  sojibz  la  bonne  volenti  de  M.  d'Apcfaier. 

A  este  mis  en  deliberation  quelle  garnison  Ton  tiendra 
doresanavant  et  en  quelz  lieux  et  Ion  priera  M.  d'Apchier 
et  aussi  d'ou  est  ce  que  Ton  recouvrera  deniers  et  quelle 
somme. 

Ont  discouru  les  opinions  et  voix. 

L'envoy6  du  chappitre:  qu'il  fault  en  tout  le  pays 
garnison  de  mil  cinquante  hommes  et  compter  trente 
mil  livres  sur  tous  le  pays  en  corps  pour  deux  moys  et 
que  Teglise  n'y  soit  point  comprinse  ny  la  noblesse. 

M.de  Genaret:  que  tout  doitestre  remis  a  M.  d'Ap- 
chier  poury  pourvoir  suyvantles  ^dictz  du  Roy  et  arrest 
de  la  cour  du  parlement  de  Tholoze. 

Le  consubde  Mende :  aotandu  la  n6cessit6  soyt  retenu 
garnison  de  mil  cinquante  hommes  et  que  soyt  couchA 


MHe  sQtaiitie  €[ac  sdra;  ^Avi^  pdr  Mi  diA{>diiier  sur  fobt! 
tepays. 

M.  da  Tournel :  que  telz.  affaires  ne  se  p#^ttvto€  faire; 
Sims  eDtretenir  (ea  garnisdns  de  mil  eitquante  bommea'; 
est  d*advisqa^  Von  doiiolie  la  ^eranM^Umte  roil  HiVra& 
sar  tobi  le  pays  et  T^gKseen  porte  sa  (lart 

IT.  de  Montpeyroux^  envoy^  d' Alferac :  idend^^  si  le  paia 
le  peult  pomrter  et  qne  les  soMatiK  ite  tienneilt  point  lea 
ebamps  et  que  les  ffinses  d'ice«thc  sold^tz  feroat  soyent 
vendues  k  Tinquani  et  lea  draiers  employ^  au  proJficf 
da  pays>  le  tout  k  la  distrefrion  de  M.  d'Apebier,  gou^ 
Temieur. 

If.  dn  Besset  poor  U^  d'Ajpabter :  qtie  Ton  retienn^ 
mi)  oiaquante  horameaet  cotrohe  XXX  mS  livres;  et  qi)e 
r^lite  en  pofte  ^'part*'^  Chirac  o6nniie  If*  Dii  Tonrnet^ 
—  L'envoy6  de  M.  de  St^e^Enyiaie,  ideni^  k  la  Ghai^jQ 
(^e  les  dettiera  se^ont  efliployi^a  pour  fittpe  fbctune,  et 
que  teur  pourtion  leiir  soyt  bailie  a  Feglise^lt  feront 
aaaembler  teur  cl^gS  p6ur  fiaire  telle  raison*  que  lott 
^en  coiit'entera. 

M.  le  vidaire  adict,  pour  TSgKae  qU'il  ne  consent 
i|Mh  hii  coocbe,  T^lise  en'  fera  de  tell0>  maos  que  I'ob 
loy  bailie  sa*  pourtffon  et  fera  assrinbler  ie  cl^g6  pour 
y  poai^dir  €ft  dece  ptoteMe  d'avoilr  reoiMir^au  Roy. 

L'eav0^6  de  Itefrouettr :  comrneB.  dn  Itoumel,  et  que 
F^Vistt  en  porta  Aijt  ixril  livr^.  ^  Le  protiureur  66 

yetivoy^  de  M.  dhe  L^ugoube  ^  etkiulne  Tenvoyi  d'AU 
bittc ;  —s:  le  S^  de  Ifbim^  pour  M .  di^>  Mdnttodat ;  ^  le 
e&imi  d^  SAlgtt^s^^  «diillnitd  Mereumr  ;  u^  ies  Ghanbons^ 
eoiftMa  If .  d«  TtmrAiA;  ^  FenVoyig  dt^  M.  da  Miramdei^ 
eMnibe  v.  d6  Td^Mel>  aadl  qu»  ce  que  doit  poilier 


—  s»  — 

l'6glise  soyt  a  Tarbitre  de  M.  d'Apcher;  —  M.  Imbert, 
consul  du  Malzieu :  que  soit  couch6  XXX  mil  livres,  et 
que  I'eglise  en  porte  sa  porlion  que  sera  X  mil  livres, 
pour  la  solde ; ' —  l'envoy6  de  Paliers,  comme  le  Tournel . 

—  Monlauroux,  idem;  — ^^Tenvoy^  de  St-Alban,idero;— 
le  sindic  de  St-Alban :  que  soyt  couch6  XXX  mil  livres, 
et  que  I'eglise  porte  sa  portion  a  la. discretion  de  M.  d'Ap- 
chier;  —  Tenvoy^  de  Servifere,  comme  M.  du  Tournel ; 
^—  les  envoy6s  dlspagnac,  idem ;  —  La  Garde  Gu6riji, 
idem,  et  que  Ton  pourvoye;  —  le  procureur  do 
Sle-Enymie,  idem,  et  fassent  faclure  dans  deux  moys ; 

—  consul  de  Chirac  ,  comme  le  Tournel ;  —  le  procureur 
de  Serveretle,  idem;  —  le  procureur  de  Langonhe, 
idem,  et  que  1  eglise  en  porte  la  moytie;  t-  le  procureur 
du  mandement  de  Nogaret :  qua  soyt  cotis6  XXX  mil 
livres  et  que  Teglise  en  porte  ung  tiers. 

Gonclud,  saulf  Topinion  de  M.  de  Cenaret  que  le 
sieur  d'Apchier  doit  ftre  suyvant  le  commandement  du 
Roy  et  arrest  du  parlement  de  Tboloze  et  ne  puisse 
passer  plus  oultre  que  les  garnisons  soubz  M.  d'Apchier, 
lieutenant  du  Roy  en  Gevauldan,  seront  soIdoy6es  aux 
despens  du  pais,  en  corps,  et  pour  ce  faire  seront  cotisez 
trente  mil  livres  siir  les  paroisses  que  s^ont  soubz  To- 
beyssance  du  Roy  et  dix  mil  livres  sur  les  paroisses 
contrev  en  antes  et  '.desob^issantes  aux  edictz  dudict 
Sieur,  estant  rebelles  et  s^ditieux,  afin  que  pour  Tad-^ 
\enir  estre  r6duictes  k  son  ob6issance,  ilz  soyent  con- 
irainctz  de  payer  ladict^  somme  de  dix  mil  livres  pourle 
soulagement  du  diocese;  lesquelles  sommes  seront 
employees  aux  payemens  des  arrei^ages  et  gpmisons 
establyes  au  present  pais  de  Gevaudan  en  nombre  de 
mil  hommes,  pour  rendre  a  Tobeissance  du  Roy  les 
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desvoyes  de  la  religion  chrestiennc  pour  deux  moys. 
Toutcffoys  lesdictz  Estatz  remectent  le  tout  a  M^'  d'Ap- 
chier,  lieutenant  pour  le  Roy,  pour  fayre  la  division  de 
la  somme  quen  pouroit  pourtcr  Teglise  et  clerge  du 
present  pays  de  G6vauldan,  mesme  que  les  del(^guez  de 
Teglise  onl  offerl  s'assembler  pour  y  pouveoir  do  leur 
part,  el  faire  plaisir  a  la  requeste  du  sieur  d'Apchfer, 
lieutenant  pour  le  Roy,  et  aussi  qy'il  sera  demandc 
permission  de  ce  faire  a  la  souvcraine  Court  de  parlement 
de  Tholoze. 

Dimanche  XXIIIl*  Janvier. 

MM.  des  Estats  sont  allez  prier  Dieu  a  la  grande  ^glise 
cl  a  la  procession  generale  qui  a  esl6  faicte  et  aprte 
disnerau  prosne. 

Ledict  jour  de  relcvee  se  sont  assembUz  MM.  des 
Estatz  et  ont  este  leues  les  letlres  cnvoy6es  aux  pr6sens 
Estatz  par  les  habitans  de  la  ville  de  Maruejols,  Tune  du 
XXI*  de  ce  moys  non  sign6e ;  lautre  du  XXIIP  dudict 
moys.  ensemble  aultres  lettres  escriptes  au  scindict  dil 
diocese,  dudict  jour,  aultres  lettres  escriptes  a  sire 
Jacques  Serre,  commis  k  la  rccepte  particuli6re  dudict 
jour  par  Barlhelemy  Tardieu,  rcceveur,  Tannie  pass^e. 

Et  sur  ce  avoir  heu  conference,  a  est6  conclud  renvoyer 
a  M*'  d'Apcher,  gouverneur  pour  faii'e  les  responses  et 
sommations  et  a  ordonner  comme  de  raison. 

Si  la  moytie  dessaysiesfaictes  sur  les  s6ditieux  appar- 
tiendra  aux  cappitaines  et  soldatz  et  Taultre  moytie  au 
pais. 

Conclud  que  la  moiti6  des  dictes  prinses  apartiendra 
aox  capitaines  et  soldatz  et  Vautre  moyti6  au  pais,  pour 
payer  la  solde  et  employer  k  la  poursuyte  des  s6ditieux, 
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re^jEjrv^  le  lion  plalsir  du  Roy  el  de  H*^  d'Apc&i'er,  ei  sarts 
pi^ejudice  des  edictz  et  ordbnnances  du  Roy  siiyviam  t^ 
conclusion  des  Estatz  geit^raulx  de  Lariguedoc. 

Scavoir  s'il  sera  faicl  artillerie  et  quelle  somme  sera' 
couchee. 

L'pnvoye  de  Tegllse :  que  lori  face  faire  artHlierie  aux 
despenS  d^e  tout  le  pays.  —  M.  de  Ceiieret,  ideioi  aux, 
qespens  des  s6diti^ux ;  —  le  consul  de  Mende :  que  sbyt 
taict  ariillerie  aux  despens  (iu  pays  et  couche  trois  itfil 
livres; —  M.  Du  Tournel :  que  soyt  faicte  et  inipos6 
deux  mil  livres  6i  roni  Te  trouve  coinmode;  —  Chirac^ 
ulefD,  sur  les  trente  mil  livres;  —  Tenvoy^  de  M.  de 
S.te-Enymie,  idem;  —  M.  Du  Besset  envoy6 par M.  d'Ap- 
cher  :  que  soyt  faicte  et  prinssur  les  trente  mil  livres; — 
le  procureur  de  St  Ch61y-d'Apchier :  que  soyt  faicte,  et 
pour  Iqs  deniers,  sur  les  seditieux ;  —  M.  de  Lengonhe  : 
goyt  faicte  et  sur  les  trente  mil  livres;  —  Mercueur: 
idem,  a  la  charge  que  les  aultres  yilles  et  lieux  Aslant  a 
Tobcissance  du  Roy,  s'en  puisse  ayder  et  que  le  scindic 
permecte  de  le  faire  ;  —  le  consul  de  Salgues,  idem,  et 
que  les  trente  mil  livres  employees  contre  les  seditieux 
jSioyent  poursuyvia ;  —  lesChambons,  idem  ; — M.  deCa* 
.nilhac,  idem  ;  —  le  Malzieu  :  que  sOyt  faict  suyvant  la 
jconclusion  derni^rement  faicte  et  pris  fes  deniers  sur  les 

trente  mil  livres ;  —  Paliei^,  idem  ;  — Montrodat,  idem; 

'     ■  ■         ..."  .  .  • 

TT-  St-Alban,  idem,  et  que  soyt  commis  homme  pour  la 
j^OiJi^auicte  et  quil  soyt  de  qualite  pour  ce  faire ;  — 
St-Jehan,  idem  ;  —  Montbel,  idem ;  —  Yspanhac  idem ; 
! — J^ontauroux,  idem  ;  —  le  procureur  de  Ste  Enymie, 
jdem  ;  —  La  Garde  Gu^rin,  idem ;  —  Servi^res,  idem; — 
(^jateauneuf  de  Randon,  idem  :  —  le  procureur  de  Len- 
gonhe, idem ;  —  Server*ette,  idem. 


CoDclud,  apr^  avoiir  v6u  les  letlres  envoy^es  par  Ic 
sieor  d'Entraigues,  cappitaine  de  la  maison  dc  M.  1c 
cardinal  d'Armagaac  et  celle  de  If.  Pierre  Monier, 
ensemble  celle  de  M.  Jehan  Palhant  fondeur,  qu'il  sera 

* 

faicte  artillerie  aux  depens  du  pais  suyvant  le  pnx  faict 
qui  a  este  faict  par  ledict  sieur  d'Entraigues  et  le  sieur 
deSalles,  bailly  de  Gevauldan,  avec  ledict  Palhant  ou 
autres  si  Ion  n  estait  discordant  avec  ledict  fondeur,  et 
la  somoie  que  sera  n^cessaire  prinse  de  la  somme  de 
Irente  mil  livres  qui  sera  compos^e  pour  la  solde  de  la 
gendarmerie ;  k  la  charge  que  les  villes  dudict  pays 
estans  k  Tobeyssance  du  Roy  s'en  ayderont  quant  Toe* 
c^ion  s'en  presentera,  que  seront  tenuz  les  rendre  dans 
ladicte  \ille  de  Hende  apr^s  quelz  s'en  seront  ayd^s, 
estant  ainsi  commune  a  tout  le  pays  k  la  garde  toutefois 
de  ladicte  ville  de  Mende.  Et  au  demeurant  que  la 
conclusion  dernierement  faicte  aux  moys  de  novcmbre 
sur  ce  faict  sourtira  son  plain  et  entier  effet ;  le  tout 
soubz  le  bon  plaisir  de  mondit  sieur  d'Apchier  que 
comectra  homme  pour  la  conduicte  et  pour  faire  Tatel- 
iaige. 

Condiid  qtfil  sera  faict  cryee  ^ti'il  n'y  aye  persbnihe 
dequel  estat  et  condition  qu'il  soyt,  h^bitd:iit'du  diocese 
de  Uende  et  d'aillieuti  de  he  appourter  aticuns  vivres, 
D'y  denr^es  k  la  ville  de  Maruejolz  et  aultres  villes  isi 
liettx  desobeyssantes  a  la  majesty  du  Roy  et  a  ses  ^dictz 
et  ordanfi^nces,  sur  peine  de  confiscation  de  la  mar- 
chandiseet  vivres  qu'ils  appourteront  et  d'estre  punis 
comme  rebelles  audict  sieur,  dictz  et  d^clairez  faulteurs 
des  sMiiteux  et  crimineulx  de  Icize  nftagest^,  et  ou  seront 
Irbevez  contrevenans  seront  saysis  au  corps  et  adlnenez 
fMrdevant  les  officiei^  du  Roy,  sur  les  lieux,  pour  leur 
faire  leur  proems. 
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Du  luiidy  XXV^ 

Surlcs  requites  presentees  par  Ics  habitans  d'Aurilhac 
elaullresse  complaignant  de  plusieurs  execs  que  sont 
faiclz  par  les  soldatz  et  aultres  vaccabondz  soubz  coleur 
daucuns  capilaines. 

Oh  s'en  rapourte  en  Tassembl^e  pardevant  M.  d'Ap- 
chier  gouverneur ;  lequcl  sieur  a  offert  faire  faire  telle 
pugnition  que  de  elroict  apparticndra,  luy  faisant  aparoir 
du  conlenu  a  la  requestc  et  pour  enquerir  desdictz 
faiclz ;  a  ordonne  qu'il  y  sera  proc6de  par  le  bailly  de 
Gevauldarai  ou  par  le  juge  royal  suyvant  les  cdictz  et 
brdonnances  du  Roy. 

Copie  de  six   fcuillels    ddtachds  d'on   rcgislre  dcs   ddlibdrations   des 
Elate  du  Gdvaudan,  d«puis  longtemps  perdu  ou  ddlroit. 

(Archives  ddpartemenlaUs  sdrie  C.) 
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Confirmation  de  Veatat  et  office  de  scindic  substitut  du 
present  diocese  de  Mende  et  pays  de  Givauldan,  faict  d 
M*  Loys  Fontunye  par  Vassemblee  des  gens  des  troys 
eslatz  dudict  diocese  assembles  en  la  ville  de  Mende  comme 
sensuyt. 

Extrait  du  registre  des  conelusions  et  delibirations 
prinses  en  rassemblee  des  gem  des  Trots  Estatz  parti- 
cvliers  du  dioche  de  Mende. 

L'an  mil  cinq  cens  soixante  quatorze  et  du  cinquiesme 
jourdu  moysde  mars,  en  la  ville  de  Mende  et  dans  les 
maisons  ^piscopalles,  assembles  illec  mesdictz  sieurs  les 
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gens  des  trois  Estatz  dudict  diocese  W  Leys  Fontunye, 
sciiidic  substitut  dudict  diocese,  a  remonstrS  conune 
messieurs  des  Estalz,  du  vivant  de  .M'  Robert  Fontunye 
son  fraire  el  consequemraeBt  soubz.  M*  Andre  de  Cha- 
lolhet,  licencie  ez  droictz,  scindic  dicelluy  diocese,  la 
charge,  office  ct  substitution  dudict  scindic  luy  auroit 
esl6  baillee  pour  et  avec  eulx  ou  en  leur  absence  pour- 
suyvre  et  dresser  les  a^aires,  proems  et  procedures 
dicelluy  diocese  et  tons  auUres  negoces,  en  quoy  il  auroit 
verse etvaque  au  grand  soulaigement de  tousles  habi- 
tans  dudict  dioc6se,  le  moings  mal  quil  luy  auroit  estS 
possible,  a  tout  le  moings  en  bonne  et  sincere  conscience 
sans  dissimulation  ni  connivence  aul.cune  comme  you1« 
droit  bien  continuer,  si  tant  estoit  que  le  bon  plaisir  de 
mesdJclz  sieurs  des  Trois  Estatz  fust  de  le  continuer  et 
hoQorer  de  ceste  charge  et  office  et  renouveller  icelle 
pour  aultant  qu'il  a  longtemps  que  luy  fust  donn^e  et 
qaeles  lettres  dedon  et  substitution  luy  ont  este  adbierees 
ouesgarees;  remercianttr^shumblementmesdictz sieurs 
de  l*assemblee  desdictz  Estatz  ce  bien  et  honneur, 
graces  et  faveurs  que  leur  a  pleu  luy  impartir  et  faire  et 
le  tenir  pour  excuse.  Sur  quoy  mesdictz  Sieurs  et  assern- 
blee  desdictz  Estatz  avoir  faict  courir  les  voix  et  oppi« 
nions  en  la  niani^re  acouslum^e  comme  s'ensuy t :  L'an 
mil  cinq  censsoixante  quatorzeet.le  cinquiesmejour  du 
moys  de  mars,  dans  les  maison^  cpiscopalles,  huipt 
heures  du  matin,  apr^s  la  messe  cel6br6e  en  Teglise 
cathMrale  dudict  Mendea  Thonnevir  dubenoyt  St-£sp6rity 
se  sODt  assembles  par  mandement  du  Roy  nostre  sire, 
les  gens  des  trois  Estatz  particuliers  dudict  dioctee  de 
Mende  et  pays  4e,  G^vauldan,  ou  estoient  le  seigneur  de 
L^  Gorsse,  chevalier  de  Vordre  du  Roy,  gouveroeur  et 


K^dten^dt  paf  da  majef^t^  aUdict  diexd^se  et  paj^s  de 
G^vauldaiil,  ^^eitiblQ  le  sieigneur  db  Ghaiifrdmont,  dbbe 
dd  Iii3u  de'R^dtaui^,  vicaire  g^h^ral  de  moRseigneur 
Kifeves(Jue  deMendie,coi»pt^  dudict  &6vaTidan,  en  laqaelle 
Mnt  Venos  M^s^ieU^  Andi^  de  Chalolhiet  licenciiez  lotx, 
litofenaUV  giSn^ral  eh  la  courtdubaillaigede  Gevauldail, 
Pons  De^tfex,  Jehan  Des  Estreictzr  et  Ambroyse  Bardet> 
Cbh^uiz  dd  la  ville  de  Mende,  commissaires  ordinaires 
p6ut*  fai>e  la  presente  asdiette  et  despartement  de^ 
di^niers  de  Sa  Majeste  en  afxsence  dn  seigneur  d'Aspre^ 
ihbht,  commids^ii^e  principal  detenu  en  maladie  en  la 
Vilte  d'AridiiS^e,  $' a<;hemitiant  en  ce  dioc^de  pour  le  foict 
de  sa  cbrif^ttiissidtl.  En  taquelle  agsembi^e  des  gens 
desdictz  E^atz  par  M*  Loys  Fontanye,  scindict  susdict 
dcididt  djbc6s6  a  est^  appefl^  le  rolle  de  cenlx  qui  ont 
&cou$tQttie  ^it6  et  avoir  voix  et  opinions  en  ladicte 
ii^^embli^e  el'  qui  ont  €^t6  convOqu^  en  la  manifere 
a'cou^tum^e,  eh  laquelle  ont  compareu  et  se  sont  pr6* 
seVites  assavdir  Indict  dieur  de  Chanfremont  vieatre 
g6h^ral  et  pk^^ident  et^  iG^tle  po\ir  n^oniseigneuT  Teveisqiiia 
dfe  Mehde,  c6tat6  dt  G^Vatildatt,  de  M*  Jehati  Boniol, 
-prevo^t  i^n  Y^W^  eatfa^rd'l'e  de  Mende,  pour  le  chap^ 
{jitre  diceile  esglise ;  Monsieur  S^bastien  de  Pontault, 
prieur  et  seigneur  de  Saitt<^ti$  Erimye;  (iervays  PoMhon, 
Sdghe^i'  de  BoOiiols,  ^m&fi  par  Moneiear  d'Albriic; 
II''  FranifOisBlaiiichon,  envoys  pak*  Monsie^n*  deLangonhe; 
M*  BRSiyg  F^bi*y,  envOyA  par  M'Oiiirieur  des  Chambons ; 
*•  Loys  Cfc^val-i^r,  fetfvoyi  par  Monsieur  de  Palhers  ; 
*•  Gliillauta^Vigholte,  6flv6y6  par  Mdiisieur  de  St^eaw, 
le  steigrietfr  de  Beaftriieglird,  ehvoy^  par  Wtensieur  d* 
Merdtier ;  Claude  de  BOrtie,  e^fetfycr,  Seigneur  rfudic* 
tteCi,  efiVoyfe^arMbn^eur  d^«arfdoii ;  le  &  d'Ai*iei«ie«ei, 


I 


mvoy*  par  Miipsi^ur  d'Ap^feier,  fj^qlior  de  rordreijdji 

,Roy,  e6taiit0fl,{W»jtovr  jdjBb^iraii ;  lei5eigi^v^4e  Fo^^s^ 

envoye  parMpji^wr  4jb  Peyrp ;  }e  §ieur  de  Ca^telCgjrj, 

eiwayei)ar  M.  de  C^oHfcac,  qhnevaUerj^eTordre  du  RjO,y; 

Aehao  U0lhaPf  ^cuyer,  sieijir  du  Mpntct,  envoy6  pp^ 

tfoo^i^iMrdd  C^i;i,^et.  Persoope  ixe  $!e$t  .prdsqptQ  poiv* 

ie  Sic»jr  Du  Toijirnel.  .JI*  Claude  AchaFd,  liceucie,  jugp 

de  MendPf  epyoye  par  Mpnsieur  de  Elqrac;  M*  Pqivs 

^rdop,  dpc^Qpr,  envoye  par  J^Ion^ieur  d'llallenc ;  Pierrje 

de  So:hefor(,  esquyer,  seigneur  dudict  ]jeu,  enyoye  pft^r 

Monsieur   de  Montauroux ;  le  sieur   de    St-Alban,  qp 

p^f^pnne;  AntQJpe.Parr^u    de  La  Yigpe^  envoye  par 

Hopsije^r  de  Mootrodat;  Rux  dje  La  Riviere,  Sieur  d,e 

Gbabaleyrel,  envpyj^  pa^rHpi^si^pr de'Mirandol ;  Anthoipp 

d'Albinhap,  enyoy6  par  Mapsieur  de  Seveyi^ac.  Per^onnje 

ne  s'est  present^  pour  ^(pnsieJUT  de  ^arre.  Le  sieur  de  La 

Gonulbade,  eayoy6  p^r  Monsieur  de  Gabryac;  le  Sieur 

de  )[QntredQD,enyoy^  p^r  Mpusieur  de  Portes ;  Raympn4 

de  Fu^ilhe,  enyoy6  p^^r   Monsieur  d^  Servife^e ;  JPpl 

Gomitjis,  envoy^parMopsjeurd'Arpajon ;  Jehan  Dorlhac, 

e^oiyer,  $eigne!arDaMzac,en\?oy6  paries  consuiz  oobles 

de  la  Garde  Guerin.  Les  consulz  de  la  ville  de  Mende 

lous  troys  se  §ont  pr^sejDt^s  comme  dessus.  Per^pnixe 

ae $'e^ present^popr les  consulz  de  Maruejojs.  Personpe 

n'a  conipareu  par  les  consulz   de  Chirac.  M*  Jeh^n 

Boquet  s'est  present^  pour  les  procureurs  de  la  ville  d^ 

LaCanourgue;   M"  Guillauaie  Ruat,  pxoc.ureur  de  la 

yilicide  St-Chely-d'Apchier ;  M'  lehan  Lobeyrye,  consul 

dela  ville  de  Saulgues  ;  MVVidal  Tailher,  juge,  pour  Jes 

consulz  de  la  ville  du  Malzieu.  Per^onne  n.a  coippareu 

pour  les  coAsulz  dela  viHe  de  Florae.  M*  Claude  Gelside 

scindic  d'Espaignac ;  Jefaan.Chalvidan,  prpcu^eur  do.la 
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ville  de  Saincte  Erimye ;  Anlhoine  Gehon,  consul  de 
Chaleauneuf  de  Randon ;  Anthoine  Gerbault,  escuyer, 
Sieur  d'Orciere,  procureur  deServeyretle.  Personne  ne 
s'est  presente  pour  le  procureur  de  St-Etienne-Valfran- 
cisque;  M' Gervais  Chanluel,  procureur  de  la  ville  de 
Lengonhe.  Personne  n'a  compareu  pour  le  procureur  de 
la  viguerye  de  Portes.  Personne  n'est  s'est  pr6sent6  pour 
le  procureur  de  Barre.  M*  Loys  Tinel,  seigneur  deBla- 
vinhac,  pour  le  syndic  de  St-Alban  ;  Jehan  Puel,  Sieur 
deNaussac,  pour  le  procureur  du  mandement  de  No- 
garet. 

Lesquelz  gens  desdictz  Estatz  sus  mcntionn^s  ayaat 
agreable  ce  que  par  ledict  M*  Loys  Fontunye,  scindic 
susdict  a  estre  ger6  et  n6goty6  ez  affaires  dicelluy  pays 
et  diocese,  et  soubz  Tespoir  qu  il  continuera  en  cestc 
bonne  voulont6,  ont,  d'une  commune  oppinion ,  sans 
discrcpance.de  voix,  tres  tous  ensemble,  'Continu^  et 
conlinuent  ledict  M*  Loys  Fontunye  en  Testat  et  charge 
du  scindict  substitut  dudict  diocese,  pour  dinger  et 
dresser  les  affaires  et  ncgoces,  proces  et  procedures 
d'icelly  diocese  enquelque  estatetquallite  qu*ilz  soient, 
tant  en  la  presence  ou  absence  et  excuse  dudict  M*  Andre 
de  Ghalolhet,  scindic  principal;  iceulx  affaires  pour- 
suyvre  en  toutes  Courtz  et  pardevant  tous  commissaires 
par  celle...  (idle  munuscrit  estdichire)  dudict  dioc^e 
et  conseil  dicelluy  en  cas  urgents  et  necessaires  ou 
aultrement,  avec  pouvoir  et  puissance  que  a  est^ 
donnee  et  octroy^o  audict  M^  Andre  de  Ghalolhet, 
syndic.,  mesmes  de  pouvoir  substituer  au  faici  de  play- 
derie.  Promectant  mesdictz  sieurs  les  Gens  des  trois 
Estatz  susdictz  avoir  pour  agreable,  ferme  et  estable^ 
tout  ce  que  par  ledict  Fontunye,  scindic  susdict,  aura 


—  47  — 

esl6  faict,  gere  et  nigolie  pour  les  affaires  dudict  diocese 
et  pays  de  G6vauldan  et  le  relever  indempne  et  de  tous 
despens,  soubz  yppolheque  et  obligation  des  biens 
dudict  diocese,  qu'ilz  ont  soubzmis  in  toutes  Courtz 
subalternes  et  inferieures,  et  Font  jur6  sur  les  sainctz 
evangiles  nostre  Seigneur  la  main  k  Dieu. 

(Archives  d^parterocntales  s^rie  C.  792.) 
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Personnel  des  Etuis.  —  Surprise  et  occupation  du  fort 
de  Montjezieu  par  les  Uugenois,  et  leur  tentative  sur 
celui  du  Villard.  —  Courses  et  ravages  en  Givaudan 
des  ennemis  de  Sa  Majeste  et  mesures  pour  arreter 
leur  marche.  —  Le  receveur  du  diocese  demande  de 
pouvoir  jouir  des  privileges  attaches  a  sa  charge,  -r- 
Ordre  a  M.  Vivian,  receveur  des  tailles  de  presenter 
ses  comptes.  —  Delegation  de  M.  de  Miral  aupres  de 
if,  de  St'Vidaly  gouverneur  du  Gevaudan.  —  3f.  Du 
Tournel  demande  de  differer  la  tenue  des  Etats.  — 
Excuse  du  procureur  de  St-ChMy  d'Apcher  sur  son 
retard  a  se  rendre  d  Cassemblee.  —  Refus  des  habitants 
de  cette  mile  de  payer  leurs  impositions  a  moins  qu'on 
ne  leur  alloue  la  sommepar  eux  fournie  pour  Ventretien 
'  des  gens  de  guerre.  —  Incident  survenu  lors  de  Van- 
dition  des  comptes  de  M,  Vivian.  —  Frais  de  voyage 
en  faveur  des  deux  diputis  aux  Estats  de '  Blois.  — 
Plaintes  contre  ceux  de  la  religion  pretendue  reformie 
de  Marvejols  presentees  par  les  habitants  de  laparoisse 


de  RuTJiSffi'  —  Cgfjfpte  de  M-  LevieyLqs  h  payer  aprj^ 
verificatiqn.  —  Qn  attend  Fairis'^e  fie  M.  c[^  St-VidiOLl 
pour  {aire  droit  q,ufo  redamatioiis  priseniies  par  l^s 
comrmfiaviiis  xtic\ii^e^  du  fliau  de  la  guerre.  —  Proqjs 
a  ienjiiner.  —  ireglfimient  de  cot^fite  du  receveur.  ^ — 
Promesse  de  contrib^er  au  rachai  du  cftd/ea^  de  itont^ 
jezieu  el  a  la-  7*anfon  du  sieur  de  Montjizieu^  profO' 
notaire.  —  Impositions.  —  Resignation  de  F office  de 
syndic.  —  Lesdipenses  faites  en  1567  d  la  charge  du 
pays.  —  Solde  de  la  garnison  de  Mende.  —  Dipenses 
pour  la  levie  des  deniers  de  V extraordinaire  desguerres. 

—  Indemniti  d  M.  de  Thi\)ille  blesse  devant  le  fort  de 
Montbel.  —  Gratification  a  M.  de  Chanfremont.  — 
Frais  die  capture  de  divers  mQ,lfaitev,rs^  a  rembourser. 

—  Contestation  Cfu  sujet  de  la  presiance  entre  le  juge 
et  le  premier  consul  de  la  ville  de  Mende.  —  Le  S' 
Boisverdun  dema^de  le  remboursement  des  sommes  par 
lui  payies  par  sa  rangon  et  celles  payies  par  le  capu 
taine  Ventajol  quit  fit  pnsonnier.  —  bnpositions  et 
ren}ise  des  assiettes  dts  deniers  a  imposer. 

Du  lundy  quinsiesme  jour  du  mois  d'apvri!  audit  an 
1 577  en  la  cit6  de  Mende  et  a  la  salle  haulte  des  maysons 
episcopalles,  de  matin,  apres  la  messe  du  sainct  Esprit, 
dicte  en  Tesglise  cathedralle  dudict  Mende,  a  la  forme 
accoustum6e.  Pardevant  monsieur  M*  Pierre  de  Guilhe- 
piinet,  greffier  des  Estatz  du  Languedoc  et  commissaire 
principal  deppute  pour  Tassiette  du  present  diocese, 
Philippes  de  Robert  sieur  de  Boysverdun,  bailli,.  Claude 
Corryer,  premier  consul  de  Mende,  commissaires  ordi- 
naires. 

,M*  Loys  Fontunye,  substilud  du  scindic  du  present 
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dioc^  a  remQnstr^  qu'il  a  pleu  au  Roi,  declarer  par 
ses  Lettres  patentesdooD^es  aBloys  le  unziesptie  de  mars 
demiers  ordonner  que  les  Estatz  particulyers  de  ce 
diocese  seroyent  tenus  en  la  present  ville  de  Mende ; 
lesquelz  suyvant  les  commissions  envoy6es  par  MM.  les 
generaulx  des  Etatz  du  pays  de  Languedoc  et  la  conclu- 
sion de  MM.  les  commis,  il  avoyt  mand^s  suyvant  la 
formq  accoustum^e  aux  jour,  lieu  et  heure  presens 
voyre  par  Jehan  Bernard,  sergent  et  trompette  de  la 
pr^nt  ville,  avoyt  il  faict  a  son  de  trompe  appeler  tous 
les  messieurs  ayans  sceance  et  voix  ausdictz  Estatz, 
comme  ledict  Bernard  la  present  certiffioit  a  la  place  et 
carrefours  de  la  present  ville;  lesquelles  commissions 
a  presentees  avec  tout  honneur  et  r6v6rance  et  requis 
lesditzS'  Guilheminet;  de  Boysveredun,  bailli;  Qprryer 
et  aultres  consulz  dudict  Mende  ,  commissaires  par 
icelles  deppuses  de  vouloir  proceder  k  Timpost  et  des- 
partement  des  deniers  y  cdntenus  sur  le  present  diocese 
et  audict  effect  permectre  I'assembl^e  des  Estatz. 

Lesdictz  bieurs  commissaires  avoyr  faict  fere  lecture 
desdictes  commissions  par  le  secretaire  desdictz  Estatz, 
ensemble  des  instructions  et  icelles  receues  avec  tout 
honneur  et  r^verance  deubz,  ont  offert  proceder  au  faict 
desdictes  commissions  et  promis  audict  scindic  faire 
assembler  le$  gens  ayans  sceance  et  voix  k  Tassiette 
dudict  dioc^e,  sans  monopole,  pour  proceder  au  despar- 
tement  des  deniers  contenus  esdictes  commissions  sur 
les  tailliables  et  contribuables  dudict  diocese,  ce  que 
leur  est  enjoint  fere  k  la  plus  grande  rectitude  que  faire 
se  pourra  et  comme  est  port6  par  Issdictes  instructions, 
et  aussi  pour  traicter  des  aultres  affaires  communs  dudict 


■ 

(li6cte^,  leut*  delleitdatit  ledict  S'  Gtiinentfn^tr  ooiMtti^^ 
skik^  de  ne  dtlttre  ps^s^^  n'y  t^ontrev^nyr  «Hid4kMx 
instructioi^  Hut  leis^peynes  y  c^nteoties. 

£t  illeC  tne^mes,  par  tcminiaDd^ttient  de  MonstfettirM^ 
Jacques  Macel,d(ycteur'e%  droicfz,  vieatre  geni^Md  d^ 
tt^r  i'evei^cf ae  de  M^de,  pngsidetit  k  FassemM^  d^sdiicte 
^t^tz  oi)t  est^  nppei^  par  ledict  scindic  tous  <;eulx  qin 
Oht  gc^ance  ct  voix  a  hidiote  assembl^e  auyvant  le^r 
ordte  et  rattg. 

t^remi^remetit  les  messieurs  du  Chapitre  de  I'egUs^ 
caihedralle  de  Hende  pour  lesquelz  s'est  pr6settt£ 
M.  Jehan  Bonyol,  provost  en  ladicte  ^glise. 

Mons^  de  Randon  qui  n'a  cotnpareu,  n'y  persOnne  pour 
lay. 

Mons'  d'Apchier  aussi  n'a  compareu. 

Les  consulz  de  Mende  estant  M**  Claude  Corrier,  Bep- 
ira&d  de  St-Bauzille  et  Jehan  Bonet  en  personne  oot 
compareu. 

Mons'  d'Albrac  a  compareu  par  M*  Bartbelemy  Syn- 
dron,  avec  procuration  sign^e  A.  de  Lauro. 

M'  de  Ste  Enymye  par  M'  Jehan  Comitis,  qui  a  com- 
pareu avec  procuration  sign^e  A.  Comtc. 

M*"  de  Cenaret,  par  Pierre  Meilhac,  sieur  de  Montet, 
avec  procuration  signte  de  Peyret,  notayre. 

Le  S'  de  Lengoigne,  par  M.  Anthoine  Chevalier,  avec 
substitution  signee  Bruni,  notayre. 

Le  S^  Du  Tournel,  absent. 

Le  procureur  de  la  ville  de  la  Canorgue  par  M*  Gaspar 
Boyssonnade,  avec  procure  sign6e  Meynadier,  notayre. 

M.  Tabbi  des  Chambons,  par  M'  Helye  Fabri  avec 
procuration  sign6e  par  ledict  Bruni. 

M'  (ie  Mercucr,  absent. 


—  *1  - 

Le  procareur  do  St-Cb^yi  ajb^ot. 

M*^  le  commandeur  de  Palyers,  ,^n  personne. 

n^  de  CanilhaCy  absent. 

U.  le  commaadeur  de  Sa^nct.Jehani  parM'  .Guilbjaume 
YignoUe,  avec  procure  sJgn^ie  des  Esci^ectz,  notayre. 

Les  consuiz  du  Malzieu,  absent. 

M.  de  Florae,  absent 

M.  d'Alhenc,  absent. 

Le  consul  do  Florae,  absent. 

M.  dc  Moutaurqux,  absent. 

M.  dc  Montrodat,  par  M*  Anihoine  Barrau,  avec  pro- 
cure. 

.M.  desainct  Alban,  absent. 

Le  scindic  de  la  ville  d'Ispaignac,  absent. 

M.  de  Myrandol,  par  Jeban  Clemens,  avec  procure 
sjgoee  Fajon,  notaire. 

Le  procureur  de  saincte  Enymye,  Frangoys  Fumel, 
procureur  en  personne, 

M.  dc  Severac,  absent. 

Le  consul  de  Gh&teauneuf-de-Randon,  absent. 

M.  de  Barr«,  absent. 

Le  procureur  de  Serverette,  par  M*  Estienne  Pigicre, 
nolayre,  avec  procure  signee  Gibilin,  notayre. 

M.  de  Gabriac,  absent. 

Le  procureur  de  Sainct  Estienne  de  Valfrancisque. 
absent. 

Le  seigneur  de  Portcs,  p^r  M*  Robert  de  Chalolhet, 
avec  DQissive. 

Le  procureur  de  Lengoigne,  par  HP  Anlhoine  Botpn, 
avec  procuration. 

M.  de  Servy6re,  par  noble  Fran^oys  de  Myral,  avec 
procure  signee  Chauchard. 


—  Hi  - 

Le  procureur  de  la  viguerie  de  Portes,  absent. 

« 

Le  seigneur  d'Arpaon,  absent. 

Le  procureur  de  Barre,  absent. 

Les  consulz  nobles  de  la  Gardc-Guerin,  par  noble 
Claude  de  Sabran,  avec  procure  sign6e  Portanyer. 

Le  scindic  de  Saint- Alban,  absent. 

Le  procureur  du  mandement  de  Nogaret,  Pierre  Guy- 
ral,  en  personne. 

Ledict  scindic  a  requis  contre  les  non  comparans 
deffaut  et  que  leur  deffaut  soyt  pourveu  par  les  presens, 
tant  au  despartement  desdictz  deniers  du  Roy  que  aux 
aultres  afferes  regardant  le  proffit  et  utillite  dudict  pays, 
mesmes  h  ce  que  les  habitans  de  la  ville  de  Maruejolz  ou 
aulcuns  d'yceulx  ont  ces  jours  passes  surpr ins  le  fort  de 
Montjusieu  et  I'occupent  contre  Tauctorit^  du  Roy,  et 
aultant  ont  dez  hyer  lasche  d'en  ftre  du  fort  duVillar; 
tenans  les  chanaps,  en  armes,  et  levans  sur  le  peuple 
munitions  et  tant  iceulx  que  aultres  du  parti  de  la  Reli- 
.  gion  faysant  infinyes  aultres  oppressions,  viollences  et 
exc6s  contre  le  pauvre  peuple. 

Mon  diet  seigneur  le  president  avoyr  faict  courir  les 
voix  des  comparans  Tung  apres  Taultre  en  son  ordre  et 
leng  et  heu  leurs  oppinions  unanimes  suyvant  icelles, 
avoyr  ordonne  le  deffauld  requis  par  ledict  scindic, 
a  conclud  qu'il  sera  enquis  contre  ceulx  qui  ont  surprins 
ledict  fort  de  Montjusieu  et  volleu  surprendre  le  Villar  et 
g6n6rallement  contre  tous  perturbateurs  du  repos  du 
public,  par  le  lieutenant  du  provost  et  proc6d6  ainsin 
qu'il  appartient,  et  ledict  scindic  en  fera  les  poursuyttes 
aux  despens  du  pays. 

M*  Loys,  chevalier,  bourgeoys  de  la  cit6  de  Mende,  a 
remonstr6  qu'il  avoit  pleu  au  Roy  le  pourvoyr  en  tiltre 


—  48  - 

d'officc  form6  de  I'estat  de  receveur  de  tous  deniers  ordi- 
Daires  «t  exlraoi*dinaires  au  present  diocese,  comme  a 
faict  apparoyr  par  ses  lettres  de  don  du  sectziesme  de 
juing  mil  V*  soiiante  quinze,  sign6es  par  le  Roy  :  Dolu, 
ct  scellees  du  grand  seel  dudict  sieur  a  double  queue  de 
eyre  jauine  avcc  le  registrata  en  la  Chambre  des  Comptes, 
s^aot  a  Montpellyer,  au  reply  sign^  J,  Darles,  coinmis, 
du  troisiesme  aoiist  mil  Y*  soixante  seize,  et  la  presta- 
tion du  serment  par  luy  faicte  devant  Monsieur  le  g^n^ral 
Maupeou,  en  deue  forme  et  requis  Tassembl^e  des  Estatz. 
luy  baillcr  ct  dellivrer  Tassiette  des  deniers  qui  seront. 
impost  ])ar  co&mission  de  sa  Majesty,  pour  en  faire  la 
euillette  et  le  laysser  et  souffrir  jouyr  dudict  estat  et  des 
honneurs,  gaiges  et  aultres  choses  a  icelluy  appartenans 
et  ou  ne  le  feroyent  a  protes(6  de  la  contrevention  k 
la  Tolont6  du  Roy  du  retardement  des  deniers  de  sa. 
Majeste  de  tous  despens,  dommages  et  iuterestz  et 
d'avoyr  recours  la  ou  il  appartient. 

Du  mardy  sectziesme  dudict  moys  au  lieu  que  dessus 
et  a  Tassemblee  desdiclz  Estaz. 

Jeban  Gregoyre,  diet  Galon,  scindic  de  la  ville  d'Ys- ' 
paignac,^  s*est  pr6sente  avec  procuration  de  la  dicte  ville 
et  aestereceu. 

Conclud  que  M.  Jehan  Yivyan,  receveur  parlicullier  du 
present  diocese,  sera  mand6  pourter  ses  comptes  tant  des 
deniers  ordinayres  que  extraordinayres  de  Tannic  der* 
niere  escheus,  tant  de  sa  recepte  que  mise,  k  deux  heures 
apres  midi  du  present  jour,  pour  estre  ouys  et  v6rifli6s 
par  Messieurs  les  commis,  le  sieur  de  Palyers  et  les  en* 
voyds  du  baron  de  Gdneret,  du  sieur  de  saincte  Enymyc, 
des  consulz  nobles  de  la  Garde-Gu6rin  et  des  procureurs 
de  Leogoigne  et  la  Canourgue  qui  sont  esleuz  et  commis 


-  tfl  — 

audidl  ^(itt  et  pourrMt  toti$  \e^  ddkres  de  f  afisembl^ 
si  treNliVer,  8i  bon  leuf  semhh,  et  ^t  nand^  au  sciuclicy 
rigtiis^r  de  tf*  Jehan  Ml^ftin,  h^vitier  de  feu  M*  Guy  Albario, 
grefBer,  en  soik  vivant,  (to  pd^B,  les  coAtrsetz  des  baula 
d^  la  dicte  recep^  de  l'ahii6e  patss^e^  tant  ordinaire  que 
extraordinaire,  et  n^iittilditigs  M'  Pellissier,  eommis  de 
Mm^}^^  le  tr^orier  de  reifraOhrdinaire  des  guernea, 
aydnfl  itiany6  la  despence  feiicte  en  ce  diocese  laiiticie 
afM^e  pour  le  faict  de  la  guerre,  sera  ouy,  verifGani 
l^Miclz  comptes  sur  fadicte  despence  extraordinaire  par 
l^dictz  sieurs  audi  tears. 

Du  dit  septiesme  }0ur  dudict  moys  a  Tassenibl^e  ou 
qti^  de^«iis. 

8'<d9l  prisenl^  noble  Al'bertdeChappelleu,  pourlesieor 
de  Gabriac^  en  verto  de  sa  procuration  anoiennemeot 
r<Hnt^  eomme  disoy  t  qui  a  e8t6  redeu  sans  prejudicier  h 
(je  qu^  cy  deviint  a  cst6  par  ladiote  aseembUe  conclad  «l 
advis^. 

Goneltid  que  noble  Frlin^oys  de  Uyrai,  envoyi  du 
sieur  de  Serviere,  est  prie  voulloir  alleren  Auvergne,  au 
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si^ge  d'Aaofbert,  trouper  M.  de  spinet  Vidal,  chevaUer  du 
Roy^  capitaine  de  ciiiquante  hommes  d'armes,  gouver-> 
neur  et  commandant  pour  le  service  de  sa  Majeste  ez 
pfryd  de  G^taildan  et  YeMay,  pour  luy  faire  entendre 
domme  toutes  choses  passent  a«  present  dioctee^  pour  y 
rem^dier,  entendre  sa  volofot^,  et  oe  que  ladiote  oom^ 
pafnie  aara  k  faire  pour  lay  do«ner  noyen  d'exieuter  aa- 
charge  et  purger  le  pays  des  volleors  que  discourefti  lo 
pays,  ^uTprennent  fortz  et  fbnt  aultres  actes  faosUlIes^ 
int^re^santB  ie  repos  du  public. 

Ledict  fbntugno ,  scindic  ausdict ,  a  protesli  a  Ten*' 
obiittie  do  M*  Jebanf  Vtvyafa  de  ia  mtaltbtien  de  i^aaseoKK 
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interestz  en  cas  qi^'i)  ne  se  trouveit^  ^  U  chaxnbre  <jiu 
bimw  aii>  heores  prdpqp^es  avec  s^  compter  e(  papi^rs 
oeei^Bwra^  P<Hpr  l^xam^i^  d'yc^ulp^  con^ptes.  Ledict 
Vivyao  d  resposdu  qu'il  a  e$i6  et  3era  tou^ijours  et 
I  towtoi  heuFe&et  lieu;^  que  luy  ser^  cottfimwA^  et  qn'QD 
vwldra  vacquQf  a  susdicl^  coqapt^^. 

Iki  Jendy  du  bDiMe^ne  dudipt  ipoys  au  Ihn  et^as^^i^- 
Uiie  que  doosu^. 

Nobte  Glaiide  d^  Sabi^aHy  ^avayi  des  cQosyh  nobXm 
dd  la  Garde*^ui^rin,  a  irepdon^^  h  ladicte  ^^s^YPble^ 
qn'il  a  e$te  au  Boy  voyr  1§  a^igq^ur  e(  baroo  du  Tournel, 
i|iii  lay  a  bailie  une  iettre  dre$af&e  aux  m^^iev(r3  d^$ 
fiBUtaam  6n«  de  l^  (aire  s^rceayr  a  )a  l^eiiue  d'yc^^Jx, 
aotendaai  la  f^s^u^w  de  la  ireCve  qu  il  e«peroU  avex? 
ewx  de  la  viUd  de  Mar^^joV^,  ft  r/^opiop^trQ  que  ceUa 
loara^fott  a  graad  pr^fi&^«it«QMll^|geoieiitdu  pays. 

ladicte  lettre  r^Geue  et  l^iiue  ei  les  oppinioA^  desa^ais^ 
Una  av^yr  op^eu  a  eat^  (^pMud  q^^  act^nd^  que  h$ 
eanaea  de  Tassepibl^  v^i^r4fifjA  la  s^^vipe  du  |loy  et 
afferes  importans  le  n^jpf^  du  Pi^y^?  pu  ae  les  ^^uH 
latardar, 

Ba  dix  neufvieaia^  jour  dadiat  mpyS;. 

£«|t  vena  ^  ladicia  #a$emblm  iekw  Sermat?  {vrocur/^ 
de  Sauio^  Cbely  d'Ap^ii^r^  Av^  procur^^on  et  r^)i|i^ 
artxa  jpecf u,  disaat  n-es|ifia  p^v  v^yr  pbifHdt^  ^  acc^ipa 
des^iCHma^  que  lea  rebellea  ^  Roy  de  1a  Ij^eligion  pjce- 
Ihendoe  font  de  leur  coust^  et  sur  les  chemins  de  S^^t 
^9i%  ^  la  preaeqjb  i^illj^ ,  y  jTa^pt  ioifiiMS  i^e^rtrpa  et 
destroiassepi^iis  «ur  le^^  -p^ss^^  ^^  ^paasiuiif  et  faavrc^ 
villagaoya,  riequi^  eatre  r^cm* 

CmMi  4P^  l§4ic(  JE^/^nm^^  -veu  }/ea4u;tz  daqgiens,  e^t 
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receu  pour  assister  et  donner  son  oppinion  eur  ce  qui  se 
passera  cy  apr^s  k  la  present  assembl^e. 

Proc^dant  aux  comptes,  ledict  Vivyan,  receveur,  a 
remonstrS  que  les  habitans  de  la  ville  de  SaincI  Gh^ly 
ont  reffus6  luy  rien  payer  des  deniers  du  Roy  et  aultres 
extraordiiiaires  de  Fannie  dernier  escheue,  quelques 
diligences  qu'il  ayt  faictes.  Ledict  Hermet,  procureur  du 
diet  Sainct  Gh61y,  a  diet  que  les  habitans  de  ladicte  ville 
ont  tousjours  offert,  comme  il  offroit,  de  payer  leurcoUe 
desdictz  deniers  ordinaires  et  extraordinayres,  pourveu 
que  les  aultres  dudict  p^ys  payent  et  qu'on  leur  alloue 
sur  lesdictz  deniers  extraordinayres  la  somme  de  quatre 
cent  vingt'Sept  livres  tournois,  prinse  de  leurs  mains  par 
ordonnance  de  Monsieur  d'Apchier,  pour  la  solde  et 
entretenement  qu'avoyt  cOnvenu  faire  en  la  dicte  ville  de 
Sainct  Gh^ly  de  vingt-neuf  hommes,  durant  le  moysde 
juing  dernier,  pour  la  conservation  de  ladicte  ville  k 
Tobeyssance  du  Roy  et  resistor  aux  courses  que  ceulx  de 
la  Religion  prethendue  reform^e  qui  lors  tenoyent  la 
ville  du  Malzieu  faisoyent  aux  envyrons  dudict  Saint 
Gh61y  ;  ce  que  le  scilidic  a  accept^. 

Sur  I'altercation  survenue  en  procedant  a  raudition 
des  comptes,  entre  le  seigneur  de  Palyers  et  envoyfe  des 
sieurs  de  Gdneret  et  de  Saincte  Enymye  avec  M*  Anthoine 
Ghevalier,  commisdu  receveur  Vivyan,  s'estant  lesdictz 
sieurs  de  Paliers  et  envoy^s  desdictz  sieurs  de  G^neret  et 
de  Saincte  Enymye  retires  de  la  companye  requ6rant  le 
scindic. 

Par  mondict  sieur  le  president  a  est6  ordonni  que 
lesdictz  sieurs  de  Palyers  et  envoy^s  desdictz  sieurs  de 
G^neret  et  de  Saincte  Enymye  seront  pri6s  par  ledict 
sdndic,  de  la  partde  la  companye,  de  venyr  continuer 


d'assister  a  raudition  des  comptes  et  surplus  des  afferes 
du  pays,  auUrement  en  leur  absence  y  sera  pass6  oultre 
par  les  aultres  sieurs  apditeurs  jk  commis  ainsin  qu'il 
appanient  aflin  que  les  deniers  du  Roy  qu'il  convient 
coucher  ne  soyent  plus  longuement  retard^  n'y  les 
auUres  affayres  du  pays. 

Et  revenus  lesdictz  Vivyan,  receveur,  et  Chevalier,  son 
commis,  ont  respectivement  afferm^  par  serement,  k 
peyne  de  faulx  et  de  calompnye  que  tout  ce  qu'ilz  ont 
couche  en  leur  compte  pr^sente  k  ladicte  assemble  con- 
tjent  y^riti  et  leur  a  este  a  tons  respectivement  impost 
sillence  par  ledict  sieur  pr^ident. 

A  est^  mis  en  delliberaton  si  ledict  Chevalier  doibt 
asstster  a  Taudition  et  esamen  desdicts  comptes  dudict 
Vivyan,  veu  que  icelluy  Vivyan  est  present  et  tenu 
de  rendre  rayson  de  faict ;  et,  sur  ce,  faict  courir  les 
voix  des  Messieurs  du  Chapitre  de  Mende,  sieurs  de 
Ceaeret,  consul  de  Hende,  de  Palyers,  de  Montrodat, 
procureur  de  la  Canorgue,  sieurs  d'Albrac,  procureurs  de 
Sainct  Cli61y  et  Saincte  Enymye,  sieur  de  Gabriac,  pro- 
cureur d'Yspaignac^  sieurs  des  Chambons,  de  Myrandol, 
de  Saincte  Enymye,  de  Sainct  Jehan  et  procureurs  de 
Serverette,  de  Lengoigne  et  du  maodement  de  Nogaret. 

Soyvant  leurs  oppinions,  a  est6  conclud  que  ledict 
Chevalier  abstiendra  €t  que  ledict  Vivyan,  receveur, 
rendra  son  compte  en  personne  et  par  sa  bouche  sera 
ouy  sur  ses  soustenemens. 

Du  vingtiesme  dudict  moys  d'avril  au  lieu  que  dessus 
a  Tassembl^e  des  gens  desdictz  estatz. 

Ledict  Fontugne  a  remonstr^  plusieurs  di(6cuU^s  pro- 
cedaos  des  comptes  des  deniers  ordinayres  et  extraordi- 
oayres  de  I'annie  demi^re,  present6s  parM*  Jehan 


Yivyan,  recevew,.et  req^ig.  l'a$safiAl6e  ^q  dellib'rer  oe 

cpie  Messieurs  lesaiidiiMeacldfidict^JSCQinpteSjja  deppujep, 
en/avnont  ti  faire/ 

Les^oix  <le  tous  le»  lQes6i^urs  desdictz  £stats  assistaji^ 
avoyr  coreu  $uyvai|t  le^rs  s^nces  et  ordrapar  iDonsiemr 
le  president,  a  est6  conclud  que  lesdictz  comptes  seroat 
veriffies;  les  fieux  vi^yemeni  occup4s.  passes  au  recep- 
veur  pour  oon  levables ;  le$  auUres  lieux  non  occuppes 
et  dont  ledict  receveur  na  &ict  lev^e,  en  souffrance, 
aetewdant  la  d^laraiion  du  Roy  que  le  scindic  pour- 

sayvpa  dans looysi  poujr  icelle  ob^aue,  estre  passdis 

ou  ray^s,  comme  et  suyvant  oe  que  par  sadjcte  majes*^ 
awra  est*  d^lair6  et  ce  qiuaot  aux  deniers  extraordi- 
itaynes  taat  seulleaieoi.  Et  pour  le  regard  de  ce  que  restc 
h  lever  des  deniers  de  Tayde  et  octroy  et  aultres  ordi- 
nftires,  que  ]e$  d^biteurs  d  y(5eulx  seriQut  contraiactz  a 
payoment  suyvant  la  d^lanation  sur  ce  obtenue  par 
ledict  recevew  de  mopsieur  le  g*n6ral  Maupeou,  par 
iceUny  reoeveur  et  ne  h»y  seront  passes  pour  deniers 
coroptes  et  non  reoeuz  ou  ce  seroyt  qu  il  monstrast  diHi* 
gences  suffizant^  oonine  ceulx  qui,  despuis  la  diOe 
d^laraiion ,  ent  priM  tes  arrays  et  avant  la  prinsc 
d'y<5elles  faict^s,.  auq^  cas  sero«t  tews  en  souffi^ce 
coaame  des^i^  ju8que5  avQyr  b^u  d^laratiop  du  Roy  et 
que  apr6s  suyvant  ioelle  y  aei^  ordopine  omm  de^dictr 
deaiera  extmordipaires. 

Du  vingiungiesme  dudict  moys  au  lieu  et  assc^bli^ 
que  dessus. 

M.  de  Sabran,  ensvoyi  des  coiittda  nobles  de  la  Gan^e*- 
G»^ia,  a  pr^eat^  le  coopte  par  luy  eit  M.  M'  Jeban 
V$bi^x  rendu  de  leur  v^Maige  faiot  devera  %r  ]e  mai^^^obal 
de.  Banipville ,  ooiaiaie  d^l^Mi^  par  Tas^eo^l^  4^ 
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fetatz  derni^remeDt,  eit  septetnbre,  tenus  en  hi  vHle  de 
Idruejolz  pour  scavoyi*  son  intention  hut  la  d^gation 
que  le  Roy  avoyt  commaade  farre  k  Fassembl^  des 
Estatz  At  France  k  Bloy^,  en  demande  rembotirsement 
des  foumitures  et  frais  par  eax  respectivemeDi  feietz, 
r£saltans  de  la  closturc  faicte  par  Me^iears  ies  conrnits 
de  leur  diet  compte. 

Prinses  Ies  opinions  desdietz  sieurs  des  Estati!  a  este 
conclud  que  ledict  de  Sabran  sera  pay6  de  ce  que  hsy  est 
dea  par  fin  de  ses  comptes,  et  a  ces  6ns  luy  sera  couch6 
en  nng  article  de  1  assiette.  Et  pour  le  regard  dudict 
Fabri  et  aultres  teoans  le  parti  de  la  Religion  pr6Aendue 
r6fonnee  et  residans  ez  villes  ct  lieux  occupp^s,  no  leur 
sera  point  encores  faicte  rayson  snr  leur  rembonrsement 
de  ce  qu'ilz  prethendroycnt  le  pays  leur  estre  dfebiteur. 

Sont  venus  Jehan  Saltet,  du  lieu  de  La  Roch^^-^ 
Estienne  Bonal,  de  PierreiBche,  qui  ont  faicte  dt>116ance 
que  cealx  de  la  Religion  de  la  ville  de  M aruejols  deman- 
dent  au  paroysse  de  Barjac  et  veuHent  contraindre  Ies 
parroyssiens  k  leur  porter  grande  qtiamtite  de  munitions 
de  vivres  andict  Maruejols,  et  monstre  Ies  mandes  que 
Icor  en  out  cstfe  envoyfo  nt  supplient  Fassembl^se  y  veul- 
loyr  pourvoyr. 

Leuz  Ies  denrondes  et  avoyr  cont6  Ies  voix,  a  esli  con- 
chid  que  ledict  scindic  en  dera  enqu^rir  parte  lieutenant 
du  prevost,  et  apr^s  proc6der  contre  Ies  couIpaMes. 

M*  Jacques  Le  Vienlx  a  prfeente  certains  comptes  et 
tttat  de  joumees  et  vaocations  expos^es  par  luy  pour  le 
pays  et  demande  payement . 

Condud  que  le  compte  present^  par  ledict  Le  Vfeulx, 
wni  T^rifie  par  Messieurs  tes  commis  et  envoyte  dfs 
rfews  de  Ceneret  et  de  Saincte  Enymye  k  rassistance 


dcs  scindicz  et  ce  que  sera  trouv^  par  eulx  estre  deu. 
audict  Le  Yieulx  pour  fourniture,  journees  ou  vaccations 
eiposees  pour  les  affaires  du  pays,  luy  sera  paye,  ct  a  ces 
fins  couch6  en  ung  article  de  la  present  assiette. 

Conclud  que  la  somme  de  quatre  cens  vingt  sept  livres 
couchee  par  M*  Jehan  Yivyan  en  la  despence  de  son 
compte  pour  la  solde  et  entretenement  des  gens  de 
guerre  establys,  en  garnison  k  la  vilie  de  Sainct  Ghdiy 
pour  le  moys  de  juing  dernier,  avoyr  veu  Tordonnance 
sur  ce  faicte  par  monsieur  d'Apchier,  ayantest6fournye, 
au  tresorier  de  Textraordinayre  par  les  habitans  dudict 
Sainct  Chily,  des  deniers  extraordinayres  de  la  recepte 
dudict  Yivyan  de  ladicte  annee,  sera  pass^e  a  icelluy 
Yivyan,  a  la  charge  de  la  tenyr  en  compte  sur  la  cotte 
desdictz  deniers  deus  par  lesdictz  habitans  dudict  Sainct 
Ghily. 

Sur  la  requAte  pr6sent6e  par  monsieur  de  Palyers, 
pour  les  habitans  de  Roquoles,  remonstrative  de  cer- 
taines  fouUes  par  eulx  souffertes  pour  le  faict  de  la  guerre 
ct  tendant  a  leur  deschargecbent  ct  exemption,  s'estant 
ledict  sieur  de  Palyers  retyre  de  la  companie. 

A  est6  conclud  par  monsieur  le  pr^sidjsnt,  heues  les 
Yoix  des  messieurs  desdictz  Esta^z,  que  ladicte  requeste 
et  toutes  aultres  qui  se  pr^senteront,  regardant  le  faict 
de  la  guerre,  sont  remyses  a  la  venue  de  M.  de  Sainct 
Yidal,  chevalier  de  Tordre  du  Boy,  capitaine  de  cin- 
quante  hommes  d'arme^,  gouverneur  et  commandant 
pour  le  service  de  sa  Majesty  au  present  diocese  et  pays 
de  G6vaudan  et  Yellay,  pour  estre  pourveu  aux  supplians 
ainsin  qu'il  appartient,  et  commis  les  sieurs  du  Montet, 
cnvoy6  du  sieur  de  Gdneret  et  A'chard,  juge  de  Mende, 
pour  aller  faire  entendre  audict  sieur  de  Palyers  ladicte 
oonclusion. 
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Le  sieur  de  BoysverdtiD  a  requis  les  messieurs  du 
pays,  estant  k  I'assembl^e  desdicts  Estatz,  ensemble  le 
scindic,  de  poursuyvre  Texp^dition  des  proces  des  pri- 
soDQvers  de  longue  main  detenus  aux  prisons  de  la 
present  ville,  autrement  a  protest^  qu'il  ne  tient  a  luy  et 
M*  Leys  Fontugne,  scindic,  subslitut  du  pays,  luy  a 
remonstr6  et  h  Tassembl^e  que  le  receveur  du  pays  s'est 
treuve  tousjours  reffusant  et  renys  ded^livrer  argent 
pour  foumyr  a  ladicte  poursuytte  et  que  luy  pourvoyant 
SUV  ce  pour  foumyr  aux  fraiz  n6cessaires,  il  fera  sa 
charge  et  son  debvoyr. 

Conclud  qu  il  sera  pourveu  k  ce  que  les  proces  com- 
paences  soyent  poursuyvys  et  donn6  moyen  au  scindic  de 
fournir  au  nicessaire  avant  le  despart  de  Tassemblee. 

Sur  la  souffrauce  du  compte  dudict  Yivyan  layssee  a 
icelluy  Vivyan  actendant  qu'il  plaise  au  Roy  d^clarerque 
la  levee  en  sera  faictenonobstantle^dictde  pacification, 
pour  mettre  ledict  Yivyan  hors  d'int^restz  de  ladicte 
actente,  les  apportz  luy  seront  couches  k  la  present 
assiette  pour  six  moys  et  la  sorome  de  huict  mil  cinq 
ceas  quarante  troys  livres,  ung  soul,  deux  deniers  que 
par  la  closture  de  son  compte  s'est  trouv6  qu'il  avoyt 
fournye  pour  les  affi^res  du*  pays  et  advances  par  les  man- 
demens  et  ordonnances  de  MM.  les  commis,  durant 
TaDD^e  de  sa  charge,  luy  sera  couch^e  en  ung  article  de 
ladicte  assiette  pour  son  remboursement,  a  la  charge 
qu'il  actendra  pour  troys  moys  prochains,  sansi  nterestz^ 
le  payement  de  la  somme  de  dix  neuf  cens  cinquante 
livresy  dix  solz  six  deniers,  obole,  que  le  pays  s'est  trouv6 
d^biteur  envers  luy^  aussi  par  la  closture  de  son  diet 
compte  et  ainsin  a  est6  arrest^  et  conclud. 

Sur  la  requeste  presentee  par  Monsieur  le  prothonot^re 
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de  M(mtfii«(I«u,  icrile  Imiee4;fo6  voii  ayanil  oopqu,  a  esfa& 
cdiicfkid  4!fti^  ^our  retneotre  le  fort  de  Monljvsieuy  Qe4^6 
par  ceulx  de  la  Religion  pr^thendue  reform^c  ^  Tob^ys- 
saftee  du  Roy  et  lirertettict  siear  prothonoi^re  defleura 
mains,  que  sDulz  le  ban  plaisir  de  M.  de  Saijict  Vidal, 
cheTalier  do  Tordre  du  Roy,  capitaine  de  ci«4|uaiite 
hommes  d'armes,  gouvemeur  et  commandaDt  pour  «a 
Majesty  en  ce  diocese,  9*il  y  a  moyeopar  composition  les 
recoiiyrer,  que  le  pays  y  contribuera  jusques  a  mil  escM^s. 

Gonelud  qae  pour  la  n^cessite  des  afferes  et  tire^r  le 
pays  des  interestz  qu'il  soufFre  a  occasion  desdiotes 
debtes,  la  somme  de  trente  neuf  mil  neuf  cens  soixante 
livres  neuf  soulz  sera  couckee  et  lev^e  sur  touA  le  pr^eol 
diocese,  soubz  le  bon  plaisir  du  Roy,  et  prie  M*"  Pierre 
deGuilleminet,commissaire  principal  de  Tassielte,  voul- 
loyr  auctoriser  ladicte  imposition,  k  la  chaise  d'ycelle 
fere  vallider  parea  Majesl^,  dans  six  mois  prochains,  et 
que  le  pays  luy  promect  en  corps,  ensemble  aux  aultres 
sieurscommissaires  oi'dinayres,  de  les  relever  indeiupnes 
de  tous  despens,  dommaiges  et  interestz  que  k  rayson  de 
ce  ilz  peuvent  respectivementsoufFrir. 

Dudict  jour,  au  lieu  que  dessus  par  devant  Messieurs 
Jacques  Macel  et  Michel  de  Chenoyer  dictde  Villeneuve, 
vicaires  generaulx  de  M»^  I'evesque  de  Mende,  comte  de 
Gevaudan ,  presidens  comme  telz  a  Tassemblee  des 
Eslalz. 

Assembl6s  par  commandement  du  Roy  pour  la  tenue 
desdictz  Estatz  et  assielte  particuliere  du  diocese  dudict 
Mende  en  personne  ou  par  procuration  ct  envoyes  a  ce 
expressement  fondcs,  les  messieurs  du  Chappitre  de 
Teglise  cathedrallede  Mende,  baron  de  Ceneret,  premier 
consul  dudict  Mende,  S'  de  Palyers,  de  Monladort,  le 
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ptl>tiireur  de  la  tiHe  de  1^  GftMurgae,  ^eats  d'Albrac, 
d^llytahdoU  procureur de SatndChely  d'A{>ehi6r,  sieOr 
d^Saincte  Eiiymi^,  iscifidic  d(B  la  m\\e  d'Yspaignac, 
S*  de  Lcngc)ignt^  et  de  Sci*vi*re,  prooareur  dc  la  ditrtfe 
vitle  deSaiacte  Enymie,  TabbSdes  Chambons,  consuls 
tiobtes  de  la  <iarde*Gu6riii,.  prtHDureur  de  la  villa  de 
Scnrerette,  le  sieur  de  Sainct  Jeban,  proourears  de 
Lengoigne  et  da  mandement  de  Nogaret,  en  absence  des 
auhres,  ayant  stance  et  vok  ausdictz  Kstatz,  r^sideas 
ez  lieux  de  Tob^yssance  du  Roy,  qui  niand6s  ainsin  que 
IP  Loys  Fontonye,  sabstilu^  da  scindic  dudict  dioo^e, 
itlec  pr^nt,  a  rapporl^  ne  seat  veaus.  S'est  present^ 
II.  Andre  de  Ghalolhet,  licetici^  ez  droictz,  scindic  dudu)t 
dioc^e,  lequcl  a  remonstr^  qull  seroyt  pour  rai8on  de 
son  eaige  et  indispositton  de  sa  personne  bien-  souvent 
en  impuissance  de  s*aquk>ter  de  la  charge  dudict  scin- 
dicat,  a  son  grand  regret,  et  luy  ayant  Dieu  donn6  ung 
filz  nomm^  M*  Robert  de  Ghalolhet  qui  ne  seroit  en 
moindre  volont^  que  luy  de  faire,  suyvant  la  trasse  de 
leurs  pr6decesseurs,  trfes  humbl^  service  audict  pays,  k 
occasion  de  quoy  renonce  et  resigne  sondict  office  de 
scindic  entre  les  mains  dudict  pays,  s'il  plaict  a  icelluy, 
cemme  il  en  supplioit  la  companye  tres  humblcment,. 
d'en  pourvoyr  ledict  Robert  sondict  filz  pour  en  jouyr  et 
user  aprfes  son  dicds  s'il  le  survist,  et,  a  la  charge  que  le 
r6signaaten  demeure,  durant  sa  vie,  titullayre  etjouys- 
sant  des  gaiges,  proffilz  et  honneurs  en  provenans,  non 
aoUrement ;  que  en  ce  n'est  intervenue  aulcunc  fraude 
ne  dolosite,  et  mesdiclz  sieursdesEstatz  ayant  entendue 
ladicte  renunciation  et  faict  par  lesdictz  sieurs  presidens 
courir  les  voix  desdictz  sieurs  de  ladicte  assembl6e 
suyvant  leur  ordre,  sc^ances  et  forme  accoustum6e  oat  , 
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ooncludqueladicte  resignation  faicte^  parledict  M*  Andr6 
de  Chalolhet,  de  sondict  estat  et  office  de  scindic  estoii 
admise  el  d  ycelluy  pourveu  ledict  M*  Robert  de  Cha* 
lolhet  sondict  filz,  illec  present  et  merciant,  pour  icelluy 
exerceret  en  jouyr  aprfesle  d^c^s  de  sondict  p^re,  aux 
honneurs  gaiges  et  charges ,  audict  estat  appartenant, 
luy  donnant  pouvoyr  et  iilandement  special  de,  au  nom 
dudict  pays  et  pour  icelluy,  faire  n6gotier,  gerer  et 
exercer  toulz  afferes,  n6goces,  proces,  diff6rentz  meuz 
ou  a  mouvoyr  en  jugement  et  dehors  et  en  toutes  assem- 
blies d'Estatz  g^n^raulz  de  Languedoc  ou  particuUyers 
dudict  diocese  et  aultres  lieux  que  besoing  sera,  sous^ 
tenyr,  embrasser,  procurer,  garder  etconserverles  biens, 
droitz,  proflit,  repos  et  soullaigement  du  public  dudict 
diocese,  se  opposer   a  toutes  surcharges  et  divisions, 
toubles  et  aultres  choses  quelzconcques  pouvans  tourner 
au  prejudice,  incommodit^  ou  dommaige  k  icelluy,  en 
g6n6ral  ou  particulier  et  ex6cuter  ou  faire  eflfectuer  les 
conclusions  deliberations  et   resolutions  prinses    ou  a 
prendre  par  lesdictz  gens  des  Estatz,  leurs  commis  et 
depputez  en  toutes  choses  et  faire  passer  toutz  contractz, 
accordz  et  actes  necessaires,  obliger  les  biens  dudict 
,  dioci^e  et  generallement  faire  dire,  procurer  et  exercer 
tons  aultres  actes  que  vrays  scindicz,  acteurs  procureurs 
et  yconomes  peuvent  ou  doibvent  faire  et  que  lesdictz 
sieurs  desditz  Estatz  ou  leursdictz  commis  et  depputes 
assembles  personnellement  feroyent  ou  pourroyent  faire 
encores  que  le  cas  requist  mandement  plus  special,  avec 
puissance  de  substituer  au  faict  de  playderie  et  election 
de  domicille,  suyvantles  ordonnances  royaulx  en  toutes 
Courtz  souveraines,  royalles  ou  subalternes.  Promeclans 
le  tout  agr^er  et  le  relever,  ensemble  sesdictz  substitues  • 
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detouteindenpniti,  sovd)z  I'obligatioade  tousetchacuik$ 
le8  bieos  dudict  pays^  et  ainsia'  I'oat  promys  et  jur6 ;, 
oomme  aussi  a  ledict  M*  fipbarl,  suFlessaifiCtz^vaxigmi^s. 
da  Dieu  ez  mauis  dudict  S*"  Maccd.,  p^r^sident^  debi<n, 
loyalleinent  fideUameot  et  diligemmeiit^exercer  lediat 
esiat  et  office,  et,  ce  moyeAaxit,  ^  e3l6  re^u  et  instaU^  ^ 
jqeUoy  poor  taiU  de  temps  qa'il  plaira  audiet  pays  Qt  de 
ce  ODt  conc^d^  le  pr^seat  acte  Iny  estre  exp^dii6  par  moy 
notaire  royal  et  secretaire  de^ctz  Mstatz  soubzsignd^ 
Faict  ou  que  dessug,  pr&sens  lesdictz  Baysseoc^  Ba6t}t» 
VieaU,  notaires;  Jehaa  Biemapd,  serg^nt  de  Mead^: 
M*  Micbel  de  BessoUes,  preUre,  serviteur  dudict  sieuf 
I      de  Yilfooeuve. 

Ledict  Fontunye,  sciadiiGt  a  lakt  entendre  qw  deffail  • 
lans  TaiHiee  deriiyere  escheue  (1),  les  deniers  extraor 
dioayres  et  se  tPOttvaat  moosieur  d'Apchier^  lops  gouver- 
neur,  hors  nioyeh  de  fournir  aux  firaiz  que  convenoit 
bm  pour  le  service  d^;^  Roy  et  conservation  de  ce  pays 
en  son  ob^yssance,  avoyent  est^  constraii^ct?  s'ayder 
desdenyersde  raydoi  octroy  et  aultres  ordinayres  du 
Boy,  aoyennent  une  obligation  qi^e  eidx,  M*  AndrS  de 
Qialolhet,  scyndic  et  ledict  Fontjuaye  avoyent  passe 
aadiGt  Yivyan^  receveur  de  luy  faire  tenyr  en  compte  la 
somme  de  six  mil  et  tant  de  ILvres,  priiise  desdictz  deniers 
et  Ten  relever'  taoil^  du  [mneipal  que  de  tous  d^pens, 
doroaiges  et  i&teret?  en  leurs  propres  et  priv^s  noms  et 
pm  lepays  vouloyr  agr^er  ladicle  obligation  et  la  pren^ 

^sar  soy^ 
Condud,  heues  lesof  pjinionsde^dict^sieursdesEstatz^ 

l«Mi      mil   II,   I      nil     iiiMiJ      li     iliiiiiiti^    I   ill  I  II  III  mil      niHui        M' 

(l>B0fA  q»'U  epift  que  btiaerfB  ^Mmi  ea  Tao^e  1^79  aodkl^ayt. 
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que  le  pays  relevera  lesdictz  sieurs  d'Apchier,  commis 
et  scindic,  de  ladicte  obligation,  tant  en  principal  que 
despens,  dommaiges  et  int^restz. 

Est  venu  le  sieur  de  Thiville  qui  a  remonstr^  aux 
Messieurs  desoictz  Estatz  que  suyvant  le  pouvoir  et 
commission  que  le  Roy  luyavoyt  donn6e,il  avoyt  entre- 
tenu  une  companie  de  cent  hommes  de  guerre,  arquebu- 
siers  a  pied,  franQoys,  en  gamison  en  la  present  ville 
durantle  present  moysd'avril,  sans  avoyrprinse  aulcune 
splde,  combien  que  leur  entretenement  leur  soyt  assign^ 
sur  les  deniers  de  Tayde  et  octroy  de  la  present  ann^e 
par  sadicte  Majesty,  qu'est  cause  lesdictz  soldatz  sont 
prestz  k  se  desbander  et  layser  ledict  service,  dont  pour- 
royt  advenyr  grand  inconvenient  a  ceste  dicte  ville,  et 
en  cons^quant  a  tout  le  reste  du  pays,  les  supliant  leur 
youUoyr  faire  fay  re  monstre  tant  pour  le  present  moys 
d'avril  que  prochain  de  may. 

Par  mesditz  sieurs  les  pr^sidens^  heu  les  oppinions  de 
toute  la  companye,  a  est6  conclud  que  ladicte  companie 
seroit  pay6e  de  sa  soldo,  tant  pour  le  present  moys  d'avril 
que  prochain  moys  de  may  k  la  charge  de  faire  le  ser- 
vice fidellement  pendant  ycejluy  et  a  ces  fins  MM.  les 
commis  et  envoy6  de  Ste-Enymye,  le  procureur  de  la 
Canorgue  et  M*  Claude  Achard,  juge  de  Mende,  sont 
commis  emprunter  des  receveurs  les  deniers  a  quoy 
lesdictz  deux  monstres  se  monteront  et  le  pays  les 
relevera  respectivement  indempnes  des  obligations  qu*ilz 
passeront  k  raison  de  ce,  ensemble  de  tons  despens, 
dommaiges  et  interestz  qu'ilz  en  pourroyent  souffrir. 

M®  Pierre  Pellissier,  commis  a  tenir  le  compte  pour 
M.  le  tr^sorier  de  Textraordinayre  des  guerres  de  la 
despence  de  la  guerre  en  ce  dios^se,  a  remonstrS  qu'ii  a 
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demurs  envyron  un  ang  en  la  present  ville  avec  deux 
clercz  pour  dresser  et  assembler  les  rolles,  mandemens, 
ordonnances  et  acquitz  de  la  despense  faict^  ence  dioc^e 
ez  annees  mil  Y*  soixante  treize,  soixante  quatorze, 
soixante  quinze  et  soixante  seize,  et  demande  pour  les 
fonds  de  MM.  les  tr^soriers  dudict  extraordioayre  k 
raisoD  de  six  deniers  toumois  pour  livre,  ensemble  ses 
vaocalions  et  de  ses  clercz  et  leur  despens  de  tout  le 
temps  qu'il  y  ont  vacqu6. 

Sur  quoy  ayant  coreu  les  voix,  et  entendu  par  la 
lecture  des  Estatz  au  vray  dresses  par  ledict  Pellissierla 
despense  faicte  pour  le  faict  de  la  guerre  audict  diocese 
durant  lesdictes  annees,  conclud  qu'il  sera  pay6  k 
MM.  les  tr^soriers  dudict  extraordinayre  qui  ont  est6 
esdictesanoescomme  les  concerne,  la  somme  de  deux 
mil  cinq  cens  soixante  quatorze  livres  sept  solz  six 
deniers  pour  leur  fondz  de  ladicte  despense ;  laquelle 
somme  sera  couch6e  k  c'est  effect  a  ung  article  de  la 
pr^ent  assiette,  qu'est  a  raisonde  trois  deniers  toumoys 
pour  livre ;  et  quant  audict  Pelisier,  luy  sont  accord6es 
six  cens  livres  pour  avoyr  travaill6  a  regir  le  compte  de 
I'citraordinayre  desdictes  annees,  sallary6  et  stipendi6 
deux  ou  troys  clercz  durant  dix  raoys,  a  la  charge  de 
remectre  les  acquictz  vallables  desdictz  sieurs  tr&oriers 
de  tout  ce  que  monte  ladicte  despence,  ensemble  les 
estatz  au  vray  des  gouverneurs  qui  Tout  ordonn6e,  et 
lay  sera  aussi  couch6e  a  ladicte  assiette. 

Sur  ce  que  le  sieur  de  Thiville  demande  cent  escus 
pour  avoyr  dress6  derni^rement  la  companie  qu'il  a  en 
gamison  en  la  prfeent  ville  et  destre  graliffie  pour  se 
faire  penser  de  larquebusade  pour  luy  receue  devant  le 
fort  de  Montbel,y  allant  atacquer  I'ennemy  : 
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Gonclud  qite  la  somme  de  cent  escus  est  accoi^lee 
audict  sieur  de  Tbiville  pour  le  relever  de^  fraiz  par  luy 
faictz  ou  a  faire  taut  pour  dresser  ladicte  compagftye 
qi^e  piGM4r  se  faire  penser  de  ladicte  blessure,  pour  le 
retidre  plus  iivclin  de  coiUinuer  atec  affection  le  service 
du  Roy;etdu  pays* 

Conclad  sur  la  recompence  damand^e  par  M*  Jehdo^ 
dmgieyroD  pour  le^  sieur  de  Ghanfremonti  abb6  de  Res^ 
taur6  (1^  que  la  somme  de  troyls  cens  livres  tounK)y$  lay 
est  accordee  et  sera  couchi&e  k  Tassiette,  pour  aveyr, 
duraat  les  deux  derni^res  ann^es,  poursuyvy  devers  k 
Roy  (toutes  cboses  et  affaires  du  pays  qui  se  seroyent 
prisent^es,  mcsmes  derniereme&t  la  remission  des  tallies 
pourestre  employees  a  la  despence  de  la  guerre,  la 
stance  des  Etatz  en  ceste  viUe  de  Mende  et  Esfata 
g^n^raux  tenus  a  Bloys^  remostr^  les  n^cessites  et  aff^res 
de  ce  diocese,  tant  pour  ses  deepens,  journ^es  qile 
Vacoations. 

Gonclud  que  Ic  sieur  des  Alpids  ayaat  faict  prisonniers 
certains  volleurs  et  bouttefeu,  comme  a  est^  rapport^  a 
Tassemblee,  sera  pri6  les  mectre  euire  les  mains  du 
lieutenant  de  pr6vost  pour  en  estre  faict  justice  exenaf-^ 
playre  et  le  sieur  de  Bonnetes  son  fr^re,  envoye  des 
consulz  Hobles  de  la  Garde-Gu^rin,  de  luy  en  escripre 
et  luy  asseurer  que  a  la  venue  deM.de  Sainct  Vidal  cm  le 
fera  rembourser  des  fraiz  exposes  a  la  capture  et  reco- 
gnoystre  ses  p(*ynes. 

Sur  raltercation  et  cryerie  d'entre  M*  Glaude  Acbard 
licencie,  juge  ordinayre  de  Mende  et  Claude  Gorryer^ 
premier  consul  dudict  Mendey  sur  la  preferance  deulx  Ji 


■  w    ■  j^^^^ttM^^a^ms^AMmmab^^  ii  1 1 1  n  t^*^.^^a^*i 


(I)  C'est  M''  Adam  de  Hvuteloa,  n^nm^^  «a  1(86,  ^yiAqu^  dellend#. 
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la  ae^anee  k  ladicte  assemble  disant  ledit  Gorryer  qa'il 
debvmt  sceoyr  comme  Tung  des  commissairesordinayres 
devani  et  plus  baiilt  que  ledict  Achard  qui  n  avoyt  tiulle 
voiK  aui  Estatz. 

Ledict  sieurde  Villeneuve,  president  leur  a  command^ 
sillenee  et  bailie  si^ge  audict  Corner,  apr^s  et  plus  bas 
que  audici sieur  Achard.  Aquoy  ledict  Corryer  h'a  aul- 
CQiiefttent  consimti ,  remonstr6  que  ce  n'estoit  son  lieu, 
et  qelt  debvoit,  comme  commissaire  susdict,  pr^c^der 
ledict  Achafd  qui  n'avoyt  rien  affayre  aux  Estatz,  et  on 
ledict  sieur  president  le  vouldroy t  priver  de  son '  lieu 
n'y  consentoit  aulcunement,  protestoit  du  trouble  .qui 
lay  estoyt  faict  a  Timpotz  des  deniers  du  Roy  et  execu- 
tion des  coinmissions  k  luy  et  aultres  commissaires  din- 
goes, de  tous  despensdi)mmaiges  et  interestz,  remonstrant 
que  plustost  cpie  endurer  tel  tort  luy  estre  faiet,  il 
qaictoit  son  chapperon  et  la  gect^  sur  la  table  du  bureau 
et  s'est  retire  hors  ladicte  assemblie ;  requerant  moy 
notayre  escripre  ce  dessus  pour  sa  descharge. 

Ledict  sieur  deiBoysverdun  a  presente  deux  requestes 
a  Tasseroblee  des  Estatz  tendant  a  ce  que  le  pays  le 
rembourse  dela  sommede....  qu'il fust  constrainct payer 
dc  ranson  aux  ennemys  du  Roy,  ayant  este  faict  pri- 
soimier  et  mene  au  fort  de  Grisac,  faisant  le  service  du 
Ro)'et  du  pays.  Aussi  a  ce  que  luy  fust  faict  rayson  de 
la  ranson  du  capit&ine  Ventajol,  tenant  par  les  rebdles 
auBoy  qu'il  fist  prisonnyer  et  mist  cntre  les  mains  de 
M.  d'Apchier,  gouverneur  pour  lors  en  ce.  dibc^se,  pour 
en  faire  justice,  soubz  promessc  de  le  faire  contenter  au 
pays,  combien  il  peuH  prendre  de  ladicte  ranson  de 
quinze  cens  k  deux  mil  escus,  et  pour  estre  rembours6 
de  )a  somme  de  six  cens  livres  tournois  par  luy  foumye, 


—  70  — 

par  coiBmandement  de  mondict  sieur  d'Apchier  qa*il 
avoyt  obmis  coucher  a  la  despence  du  compte  par  luy 
rendu  audict  sieur  comme  plus  a  plain  y  estoytdiscoreu. 

Sur  quoy  ayaoi  coreu  les  voix  des  messieurs  de  ladicte 
assembl^e  a  est6  conclud  que  pour  le  regard  de  ladicle 
obmission  prethendue  par  ledict  de  Boysverdun,  il  sera 
verifi^  ce  qu'il  en  est  pour  ce  faict  luy  estre  pourveu 
ainsin  qu'il  appartient,  etsera  advise  debvoyr  eslre  faict. 
Et  quant  au  remboursement  de  sa  ranson,  Tordounance 
k  luy  baill^e  par  les  Estatz  I'ann^e  passee  le  ncufviesme 
mars,  sortira  effect,  estant  le  pays  si  pauve,  qu'il  n'a 
moyen  luy  rendre  ce  qu'il  a  payc  aux  ennemys  du  Roy 
ny  recognoystre  aultremement  la  ranson  qu'il  diet  quil 
pouvoyt  prendre  dudict  de  Yentajol,  luy  priant  la 
compagnye  le  prendre  en  bonne  part,  joinct  que  I'ayant 
faict  prisonnyer,  ses  membres  et  soldatz  entretenus  et 
soldoy^saux  despens  du  pays,  ne.pouvoyent'de  moingz 
faire  pour  le  deu  de  leur  sermeut  que  de  le  rendre 
audict  sieur  d'Apchier,  gouverneur. 

Tons  les  messieurs  desdictz  Estatz  presents  a  ladicte 
assemblee  ont  prorois  ausdictz  sieur  Guillemynet,  com- 
missaire  principal ;  de  Boysverdun,  bailly,  et  Corryer, 
consul  de  Meude,  commissayres  ordinayresde  Tassiette 
de  poursuyvre  ou  faire  poursuyvre,  par  leur  scindic, 
vallidatioti  du  Roy  de  I'assiette  extraordinayre  de  trente 
neuf  mil  cens  soixante  livres,  neuf  soulz,  faicte  pour  le 
pavement  d'aulcuns  debtes  du  pays,  dans  six  moys 
prochains,  a  peyne  de  tons  les  despens,  dommaiges  et 
int^restz  qu'ilz  ouaulcungz  d'eulx  enpourroyent  souffrir; 
et  pour  ce  ont  faictes  les  submissions  avecjurementet 
renunciation  n^cessaires,  lesdictz  sieurs  commissaires 
stipullant,  en  ontrequis  cost  acte  a  moy  notayrepr6sent» 
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IedictS^Achard;M' Michel  de  Bessolles,  prebtre;  Loys 
Dorval ;  H*  Gibert  Baystenc  et  plusieurs  aultres. 

GoDclud  par  moDdict  sieur  le  president,  heu  les  voix 
de  MM.  des  Estatz,  k  la  remonstrance  du  scindic,  que 
tous  les  debtes  press^  et  liquid^  que  le  pays  a,  tant 
envers  ceulx  qui  fournycent  les  munitions  pour  le  present 
diocese  au  camp  de  Sommyeres  que  aultres  pour  tirer 
ledict  pays  des  interestz,  fraiz,  despenset  proems,  seront 
couch^  a  I'assiette  extraordinaire,  ensemble  le  deffray 
mod^r6,  tantdelapr^senteassembl^e  quede  Tassemblee 
que  fust  faicte  k  Maruejolz  en  septembre  dernier  passe, 
avec  la  tauxe,  vaccations  et  gaiges  desoflGciers  et  aultres 
qu'ont  est^  employes  durant  Tannic  pour  les  aff^res  du 
pays,  tant  aux  Estatz  g6n6raulx  de  Languedoc  que 
allieurset  commis  pour  en  ferele  bureau,  despartement, 
taxe  et  calcul,  tant  d'ycelle  que  de  celle  de  Tayde  et 
octroy  avec  messieurs   les   commissaires  principal  et 
ordinaires,  MM.  Claude  Achard;  Pierre  Meillac;  lehan 
Comitis;   auditeurs  descomptes;  Andr6  de  Chalolhet, 
scindic;  Loys  Fontunye,  scindic  substitu^ ;  Jehan  Des- 
trictis,   greffier  des  Estatz;   Jehan  Yivyan;    Anthoine 
Chevalier;  Fran^oys  Fumel  et  Jehan  Martin,  comme  est 
port^  par  les  instructions. 

En  apr^,  le  mesme  jour^  lesdiclz  sieurs  notayres  et 
depputes  au  bureau  ont  rapport^  et  exib6  k  Tassembl^e 
desdictz  Estatz  lesdictes  assiettes  montans,  c'est  celle  de 
Fayde,  octroy,  la  somme  de  trente  sept  mil  sept  cens 
soixante  dix  sept  livres,  dix  neuf  solz,  obole,  et  celle  de 
I'extraordinliyre ,  trente  neuf  mil  neuf  cens  soixante 
livres,  neuf  solz,  qui  les  ont  agr^^s^  pri6  lesdictz  sieurs 
commissayre  et  command^  a  moy  notayre  les  signer  et 
.  desIiTrer  Textraordinayre  a  celluy  qui  setrouvera  faisant 


« 

la  conditioft  iaeineure  du  pffyis,  potir  en  faire  la  leyhe  ii 
deux  termes  ^gatlx,  o'est  au  quatriegrme  de  may  ^ 
quatriesme  jising  prodhains,  en  la ' present  ville  de  Blende 
et  celle  de  Tayde  et  octroy,  sixyTant  les  comimssions 
el  instructions  aussi  audict  Mende  eit  ez  mains  de  M*"  Leys 
Chevalyer,  receveur  crii  par  leHoyen  trltre  d'offiee 
form6.  (C.795). 
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Personnel  des  Etais.   —  Virification  des  pouvoirs.    -^ 

Contestations  relatives  au  lieu  de  la.siance  des  Eiats  et 

.  d  la  Prisiance  e^re  les  consuls  de  Mende  et  Marvyols. 

—  Rang  des  barons.  —  Observations  de  M.  de  St-VicUU 
d  Feffet  de  soumettre  ceux  qui  ocoupent  le  fori  de  Grezes 
et  le  chdteau  de  Quizac.  —  Ordre  aux  consuls  de 
Marvejols  et  de  St-Liger  dechasser  les  Grangers.  — 
Perturbateurs  du  repos  public.  —  Demande  d*wn  sub' 
side  au  Boi.  -^  Opinions  de  divers  membres  desEtxUs 
sur  les  mesures  A  prendre  contre  les  perturbatettrset 
resolution  difinitiv^.  —  M.  de  St-Vidal  demands 
1,250  icus  d  Marvejols  d  titre  de  prit.  Riponse  de 
cette  ville.  —  Disignatiqn  des  personnes  pour  la  vififi' 
cation  des  comptes  du  receveur  des  taiUes  et  du  com^ 
missaire  des  vivres.  —  Chdteau  de  Quizac  a  oon^eroer. 

—  Mesures  d,  prendre  soit  pour  la  conservation  au ,  la 
demolition  des  chAteau<v  forts.  —  Marvejols  asile  ,d^ 

.perturbateurs  du  repos  public.  —  Cause.de  lari^istanoe 
de  ceux  qui  occupant  Grazes.  -^  Consentement  donni 
par  le  seigneur  de  Peyre  pour  la  dimoliiion  de  son 
chdteau.  —  Bpfus  de  confier.la  lev^  des  impmtios(ts  ofli 
receveur  alternatifrecemment  crii.  —  Etrangers  d  faire 


sorHr  du  bourg  de  St-Liger^de^Peyre.  —  Pnsowmri 
meOreen  hberii.  —  Divers  malfaHeurs  rifugiis  d 
Marvejols  A  livrer  tntre  les  mains  de  la  justice.  — 
6kikaux4i  conserver  ou  d  dimolir.  —  Impositiom.  — 
fhmiu  des  taiiies.  —  5dm7»6S  4  imposer  pour  la  r4* 
^iuclion  du  fort  de  Grdzes.  —  Fonds  &  trouver.  —  tt 
femmr  Vacheri^oitTendre  soncompie  de  rafmfe4S79, 

—  Garantie  donnie  au  sieur  Langlade,  qni  s*4taiip6rti 
pmermuiion  du  Pays.  —  Exigences  de  ceux  qui  oecu' 
paiint Grizes.  — Moyens proposispour  les ebliger  den 
sortir  el  n&tivelles  propositions  accepties  par  les  E4ats. 
^Offres  pour  faire  la  levie  des  failles.  — Gages  du 
privdt  de  'la  marichaussie.  —  Gamison  d,  itabHr 
d  Mtnde.   —  Garde  de  rartillerie.  —  Impositions. 

—  GraHfieation  en  faveur  de  M.  4e  Sainl-Alban, 
de  M^de  Montmoraucy  et  de  Joyeuse.  —  Sommea  dues 
ttux  hahtiants  de  Saugues  et  d  divers  autres  dibiteurs. 

—  Gratifie^iion  dJf .  de  Si-Vidal,  gouvemeurdu  Gi- 
tJ«n<4i«,  et  a  M.  de  Castel forty  poitr  la  reprise  du  ckAr- 
km  du  Besset. 

L'aowl  cinq  cexis  quatre  vingtz  deux  et  le  XXY* 
joar  da  moys  d'ayriU  de  matin,  prorog^z  jusques  audiot 
joor,  attendant  le  consul  de  Maruejolz  et  aultres  dos 
£9(9(2,  aprte  la  messe  du  sainct  Esprit,  a  Meude,  ^  la 
grand  salle  des  maisons  Episcopates,  pardevant  MM.  Jean 
Bnigeyron,  bacheUer  en  canon,  vicaire  g^n^ralde 
M.  Begnauld  de  Beaume,  Svesque  de  ce  comtE  de  G6- 
vauldan,  president ;  Jehan  de  Yalernod,  comnAiKsaii^ 
principal ;  Claude  de  SaJbran,  sieur  des  Alpi^s,  bailly 
de  (ievauldan  ;  Pol  AXbaric ;  Guilhaume  Destrex  etJeban 
Ydaye,  consulz  de  .Meade. 

M*  Robert  de  Ghanolheti  licenciE  ez  droictz,  scindic 
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du  diocese  de  MendCi  a  pr^seot^  k  MM.  les  commissaires 
susdictz  les  commissions  k  eulx  dressies  par  MM.  les 
commissaires  depput^z  par  le  Roy,  en  Tassembl^e  des 
Estaiz  g^n^raulx  du  pais  de  Languedoc  derni^rement 
tenuz  a  la  ville  de  Beziers,  pour  estre  pour  eulx  precede 
suyvant  icelles  et  la  volenti  et  intention  du  Roy  et  per- 
mission de  faire  assembler  les  messieurs  ayant  voix  et 
stance  aux  Estatz  du  present  diocese. 

MM.  les  commissaires  ont  re^u  lesdictes  commissions 
dont  on  fait  faire  lecture  et  ordre  aux  Estatz  dudict  pays 
de  asseoir  et  faire  lever  les  sommes  y  contenues  k  la 
moindre  folle  de  peuple  que  faire  se  pourra,  suyvant  les 
intnictions  comme  anssi  estre  leues  et  puys  lesdictz 
estant  soy  assembles : 

MM.  du  Chapitre  de  Mende :  M.  Jehan  Boniol,  provost, 
avec  procure  receue  parmoy  Des  Estreyctz  ;  M.  d'Ap* 
chier  estant  en  tour  ceste  annie,  par  M.  Claude  Fontunie, 
docteur,  avec  procure  receue  par  M.  Bernardi. 

Les  consulz  de  Mende  :  M.  Pol  Albarid  docteur,  pre- 
mier consul;  M.  de  Paliers,  absent.  —  Le  XXV*  (ayril) 
M.  Claude  de'  La  Cour,  avec  procure.  M.  de  Randon : 
iloble  Jehan  de  Chausinis,  avec  procure.  Consul  de 
Maruejol :  Raimond  Macgne,  tiers  consul,  avec  I'assis- 
tance  de  M.  Guilhaume  Gralli.  M.  de  St-Jehan,  en  per- 
Sonne.  M.  de  Canilhac,  absent.  Consul  de  Chirac :  par 
Pierre  Dieuloufes,  notaire^  avec  procure.  M.  d'Albrac : 
Anthoine  de  Vennac,  sieur  dudict  lieu,  avec  procure. 
M.  de  Peyre :  Francois  de  Calvet,  Sieur  de  Cogossac, 
avec  procuration,  signee  Barrau,  k  luy  faicte  par  M.  An- 
thoine Daldin,  procureur  du  sieur  de  Peyre,  laquelle  a 
este  recusie.  Procureur  de  la  Canourgue  :  Jehan  Bers, 
en  personne.  M.  de  Mercuer :  le  S'  de  Beauregard.  M.  de 
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Ste-Enymye :   M*  Jehan  Gomtes,  avec  procure.  M.  de 
Cenerel:  M'  Pierre  Meilhac,  S'  duMontet.  M.  de  SirYidal 
etde  Ceneret  et  Montferrand,  pour  se  presenter  ausdictz 
Estalz.  H.  de  Florae :  M*  Andr^  Gomtes,  avec  procure. 
U.  deLengonhe:  M^  Anthoine  Julian.  Le  procureur  de 
St-Cb6Iy  d'Apchier :  M*  Jehan  Gonstans  avec  procure. 
H.DuToumel:  le  S'  de  Lambrand^^  avec  procure, 
pourledict  sieur  Du  Tournel.  M.  d'AlIenc,  absent.  Le 
XXYII*  M*  Jehan  Brolhet  s'est  present^  avec  procure. 
Consul  de  Salgues :  M"  Pierre  Lobeyrac,  docteur,    en 
personne.  M.  de  Montauroux  :  M.  de  Rochefort,  avec 
procure.  Consul  du  Malzieu  :  M.  Pons  du  Peyron,   en 
personne.  Le  Seigneur  de  St-Alban :  Andr6  de  Baldit, 
procureur  a  substitu6  M.  Jehan  Gertain  de  Maruejolz. 
Consul  de  Florae,  absent.  M.  de  Montrodat :  M*  Jehan 
fiarrol,  avec  procure.  Scindic  d*Ilispaignac  :  Jehan Gosse, 
scindic,  avec  M.   Jean   Malgoyres.    M.  de    Mirandol : 
Estienne  de  Sabran,  S'  des  Alpi6s,  avec  procure.  Procu- 
reur de  Ste-Enymie  :  Marc  Gombes,  en  personne.  M.  de 
Sev^rac,  absent ;  noble  Glaude  de  Vedesche,  avec  pro- 
cure, le  XXVI*  (avril).  Le  Consul  de  Ghateauneuf  de 
Bandon :  Pierre  Grousset,  en  personne.  M.  de&Chambons: 
M*  Gervays  Ghantuel,  notaire,  avec  procure.   M.  de 
Barre,  absent.  Le  dernier  avril,  Jehan  Tinel,  sieur  de  la 
MoJine,  avec  procure.  Procureur  de  Serverette,  absent. 
Le  XXVin*  (avril) ,  M*  Jehan  Bascle ,  avec   procure. 
H.  de  Gabriac,  absent.  M*  Estienne  de  Bumel,  sieur  de 
Uneysse,  avec  puissance,  sign6e  Du  gua.  Procureur  de 
Sainct Estienne  de  Valfrancisque,  absent.  Le  S'  de  Portes, 
absent.  Le  XXYIIP  (avril),  le  sieur  des  Al piers  a  remys 
la  procure  dudict  sieur  et  substitution  du  sieur  de  Mont- 
redon,  et  s'est  pr^sent6.  Procureur  de  Lengonhe  :  YUere 
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TeroB,  procureur.  Le  S'  de  Servi^re,  absent.  Le  XXVIP 
dudict  moys  s'est  present^  en  personne.  Le  procureur  de 
la  vignerie  de  Pontes,  absent.  M.  d'Arpajon,  absent.  Le 
XXX*  apvril,  Pierre  Chastel  s*est  pr6senl6,  avec  procure 
sign^e  :  LacombB ,  notaire.  Le  procureur  de  Barre , 
absent.  Le  dernier  avril,  Jehan  Tinel,  dudict  Barre,  avec 
procure.  Les  consulz  nobles  de  la  Garde-Gu^rin^  absent, 
Le  scindic  de  Sainct  Alban :  M.  Guilhaume  Vigouroux, 
procureur,  en  personne.  Le  procureur  du  mandement  de 
Nogaret,  absent.  Le  XXVP  (avril),  M*  Jehan  Melhac, 
avec  procure.  M.  le  president  a  ordonnd  delfoutz  contre 
les  non  comparantz  et  ordonne  que  non  obstant  les 
absents,  sera  procede  tant  au  fay t  desdictes  commissions 
que  aux  aultres  affferes  dudict  pays,  et  a  fayt  prester  le 
serment  par  eux  prints  de  bien  fidellement  et  en  Dieu 
et  conscience  oppiner,  en  loutes  les  affaires  qui  se  pr^- 
senteront,  pour  le  bien,  rcpos  et  solagement  du  peuple 
et  ne  relever  les  secretz. 

M*  Guilhaume  Gralli,  pour  le  consul  de  Maruejolz,  a 
repn6sent6  k  M.  le  commissaire  queia.tenue  des  pr6- 
sentz  Estatz  doyt  estre,  ceste  ann6e,  k  Maruejolz,  et 
requiert  eslre  ordonne,  si  par  la  coustume^  le  pariageet 
rarrest6  fayt  I'annee  M.  V*  LXXIX  avec  MM.  lescommis, 
que  la  pr^sente  assemblee  se  r^unira  et  se  tiendra  audict 
Maruejolz. 

Les  consul  de  Mende  el  scindic  ont  repr^sent6  que  par 
ledict  arrest6  qu'ils  avoycnt  en  main,  feust  accord^  que 
ladicteann6e  M.  V*  LXXLX  que  ladicte  ville  de  Maruejolz 
pretendoytestre  en  tour  que  lesdictz  Estatz  setiendroyent, 
ladicte  ann^e,  k  la  ville  de  la  Canourgue  et  Tann^e 
suyvante,  qu'estoyt  M  V*  quatre  Vingtz,  k  Maruejolz. 
Laquelle  ann6e  ayant  este  messieurs  les  consulz  dudict 
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Maruejolz,  tant  par  M*'  de  St-Vidal,  gouvexneur^  que^  par 
1e  SF  de  Ghaafremont  et  auUres  commis  du  pays,  de 
troiiver  boo  qu'on  les  y  allast  tenyr^  ny  voulurent  enten- 
dre, que  feusl  cause,  estant  lors  ladicte  ville  de  Mende 
occappie'y  que  lesdiclz  Estatz  fureat  tenuz  k  la  viHe  de 
Sa«Igues»  sans  consequence  et  prejudice  du  droyt  des 
parties.  Et  apr^s,  la  derni^re  ann^e  M  V^  LXXXI,  pour 
estre  la  viile  de  Haruejolz,  proche  de  Grazes  et  aultres 
Jieux  occup^s  lors  de  la  tenue  desdictz  estatz,  M^'  de 
Montmorency  ordonna  qii'ilz  seroient  tenuz  en  la  present 
\ille  de  Mende,  ceqt^ie  ne  peult  tenyr^lieu  a  icelle,  n'y 

■ 

empecber  que  les  presens  Estatz  ne  si^geni  en  ceste  ville 
de  Hende  cesie  ann6e,  veu  qu'elle  est  en  tour  et  que  le 
siege  de  bailliage  y  sied  k  present  que  sert  de  reglement 
k  la  seance  des  Estatz,  parce  quelesdictz  estatz  suy vent 
lediet  si^ge« 

Sur  quoy  a  est^  arre3t6  que  hi  tenue  des  prSseatz 
Estatz  sera  en  la  present  ville  de  Hende,  veu  que  le  si^ge 
du  bailliage,  comme  a  est6  accord^,  y  sied  de  present 
par  le  tour  de  ladicte  ville. 

Dudict  jour  XXV*  avril  de  relevte. 

Sur  la  difficulte  que  M""  Guilhaume  Gralli  a  faicte  que 
les  second  et  tiers  consul  z  de  Mende  ne  servent  de  rien 
et  ne  devront  avoyr  stance  sinon  apr^s  le  consul  de 
Maniejolz  : 

Le  consul  de  Mende  diet  que  luy  et  ses  compagnons 
seal  tous  comraissaires  et  ont  stance,  et  le  consul  de 
Maniejolz  ne  les  peult  ne  doit  pr^c^der,  employant  les 
commissions  et  Tusage. 

Ckapitrede  Mende :  que  le  premier  consul  deMarvejo 
doyt  estre  assis  apr^s  le  premier  de  Mende  et  les  autres 
coosulz  de  Mende  apr^s. 
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M.  d*Apchier :  que  le  consul  de  Mende  soyt  premier, 
celluy  de  Maruejolz  aprfes,  et  les  autres  que  suyvent 
leurs^nce.  Gelui  de  Chirac,  comme  lechapitre.  M.  de 
Generet,  comme  le  chapitre.  H.  de  St-Jehan,  comme 
Apchier.  M.  de  Mercuer  et  procureur  de  la  Ganourgue, 
comme  Apchier.  Et  avoyr  est6  ouys  les  aultres  de  Fas- 
sembl6e  en  leurs  voyx,  a  est6  conclud  que  ledict  consul 
de  Maruejolz  sera  assiz  apr6s  le  premier  consul  de 
Mende  et  apr6s  les  aultres  consulz  de  Mende  pour  ceste 
foys,  sans  consequence;  et  ledict  Gralli  assistera  si  bon 
luy  semble  ledict  consul  de  Maruejolz. 

Si  la  seance  de  MM.  les  barons  a  est6  ordinaire,  que 
la  roue  serasuyvie  suyvant  aultres  prec6dentes  conclu- 
sions, sans  pr6judicede  leurs  droylz,  et  jusques  a  ce  que 
aprfes,  par  le  Roy  ou  justice,  en  soyt  ordonn^. 

Ledict  Gralli  a  requiz  place  comme  juge  et  officier 
dusieur  de  Paliers  d'autant  quil  ne  mestroyt  k  I'aultre 

de  procureur  du  sieur  de  Paliers luy  a  est6  res- 

pondu  :  N6ant. 

M»' deSt-Vidal,  chevalier  de  Tordre  du  Roy,  cappi- 
taine  de  cinquante  hommes  d'armes  de  ses  ordonnances, 
gouverneur  et  commandant  pour  le  service  de  sa  majestfi 
ez  pais  de  G^vaudan  et  Velay,  a  remonstr6  qu'il  auroyt 
cy  devant  advertis,  par  plusieurs  siennes  despfiches, 
MM.  les  commis,  scindic  et  depput6s  dudict  diocese,  du 
commandement  qu'il  a  de  sa  majeste,  du  20  mars,  et  de 
MK'de  Montmorency,  du  15*  dudict  mois,  pour  fortifier 
et  armer  la  justice  en  Tex^cution  de  son  edict  de  passif- 
fication  et  conf^rance  de  N6rac  et  de  Flex,  centre  les 
rebelles  contrevenantz  au  susdict  edict.  A  quoy,  ledict 
sieur  de  St-Vidal,  se  seroyt  plusieurs  fois  offert  pour  le 
d^sir  qu'il  a  de  voir  la  paix  bien  establie  au  commando- 
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meiit  de  sadicte  Majesty  et  repos  de  tous  ses  bons  et 
paisiblessubjectZy  tantd*une  que  d'autre  religion,  comme 
et  mesmes  il  auroyt  faict  k  MM.  d'Andelot  et  de  Saihct 
Didier ,  commissaires  depput^,  pour  Tex^cution  de 
ladicte  paix.  Touteffois  pour  I'esp^rance  que  lesdiciz 
siears  commissaires  avoient  de  faire  ob6ir  les  occupa- 
teurs  des  chasteaulx  de  Gr^ze  et  Qu6sac  pour  la  voyc 
de  doueeur  k  la  requisition  desdictz  commis  du  palSi 
pour  le  desir  cpi'il  avoyt  aussy  que  cela  feust  effectuS  k 
la  moindre  despense  qu  il  eust  est6  possible,  il  auroict 
d^r6  jttsque  a  present  d'y  emploier  la  force  et  ex6cuter 
lesdictz  commandemans.  Or,  voiant  maintenant  la  maul- 
vaise  \olont6  et  perfidie  desdictz  perturbateurs,  qu'ilz 
ne  font  aulcugne  demonstration  de  vouloir  accepter 
ladicte  douceur,  ains  continuent  plus  que  jamais  de 
fortiffier  lesdictz  lieux  et  comectre  tous  actes  d'hostiliti 
an  grand  mespris  des  ^dictz  de  sa  dicte  majesty,  et 
comme  aussi  de  mondict  seigneur,  qui  leur  ont  estS  s'y 
longuement  represent^s  par  lesdicts  sieurs  commissaires, 
par  lesquels  lesditz  occupateurs  de  Gr^ze,  pour  leur 
obstination  auroient  est^  comdampnez  comme  crimineux 
de  l^ze-majest6,  a  estre  pandus  et  estrangl^s  et  leurs 
biens  confisqu^s ;  ledict  sieur  gouverneur,  pour  les  rai- 
sons  susdictes,  a  requis  lesdictz  sieurs  des  Estatz  de 
prandre  meshuy  quelque  finalle  resolution  sur  cesi 
affere,  afin  que  la  volenti  du  Roy  et  de  mondict  seigneur 
ne  soict  plus  longuement  retard6e  et  ses  subjeclz  priv6z 
du  benefice  de  la  paix,  que  tout  le  reste  du  Languedoc 
commence  a  recepvoir ;  a  quoy  il  est  tout  dispaus^  de 
metre  et  emplorer  sa  vie  et  moiens  et  de  toute  autre 
chose  qu'il  pourra,  pour  le  debvoir,  de  sa  charge,  pour 
autboriser  par  la  force  Tordonnance  qu'a  ost^  donnto 
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€Oiitre  lesdictZ'  occupateurs  et.  donaer  main  forle  k  la 
justice  ,cojatreiceulK  et  tous  auUres  qoy  voudronfc  enlr^ 
pran<lr&de;troubler  )e  repoz  public;  Reqiieraai  luy^slie 
fti^ct^ .  respaasp  sur  quatre  poiiicto  que  luy  semUeut 
B^esaii  res*  pour  eStablir  uae  bonne  et  solide  paixeia 
cedict  palby!  qji^'est  de  pourvoiir  k'  la  restUutiou  dudict 
Gr^^e  ^  de  Quesac^  et  i{ue  ceulx  de  Maruejplz  fasseat 
yirider  les  estraugiers  quilz  out  daas  leur  ville  et  de 
qiesnies  k  eeulx  du  bourg  de  St-Latgier,  pr^s  dioeUe,  qw 
tHSnoeut  en  supson  et  alarme  tout  le  reste  de  eedict  pa'is^ 
pour  y  avoir  apport^,  jnsques  k  present,  tout  le  trouble 
et  desordre  que  y  est  advenu  et  quy  coatinuent  enceres 
de  fere  plusieurs  entreprinses  et  contreveations. 

Et  lediot  sieuir  pr^sidant  ayaal  faict  courir  lea  voix 
desdicU  sieuFs  des  Estatz^  et  j^uyvaat  la  plus  grande  et 
Mine  \pi^  diceulx^  ^  ppn^lut  qu^,  attendu  robstiaalion 
descKctz -oecup^teuirs  dpGri^zi^  qa^  qstait  qu'il  n'y  A 
aidcune  esperance  de  la  r^dition  desdkzlieux  {»ac  la 
yoiQ  de;  douceur,  de  laquelte  avessieurs  d'Aadellot  et  de 
^iact  Didier,  commissaires  d^pputez  pour  I'ex^tion 
^§  Tedict  de  passUficatioB ,  pour  le  d6sir  qu  ilz  oat  k 
J^advancement  de  ceste  paix,  despqis  trois  mois^oTont 
t^W^  4e.les  rechereber,  mesme  particulii^ement  ledict 
al^^r  d'AndeUot,  par  plusieurs  pourparlers  qu'il  a.faictz 
a^ec  ceux  qui  occupent  ledict  lieu  de  Grazes.  maJg^ 
iVffi*e'  de  bonnes  et  hoaaestes  conditions  et  aussy  que 
lay  ayant  doan6  paroUe  et  au  pais  par  MM.  de  R^  et 
d'laaosses ,  k  KassambljSe  tenue  k  Gbaaac  le  8*  du  pr^at, 
de  tandre  lediet  fort  de  Gr^ze  moieaaaat  la  somiaede 
deuK  mil  cinq  cens  escusy  sans  autre  r^erve;  d^  quoy 
ilz  se  seat  despuis  retires  et  en  pr^saatent  de  aouveaiiix 
articles,  plains  de  beauooup  de  frivoUeset  iiapertiaaates 
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demandes  avec  ce,  qu'ilz  confinuent  ^  se  fortiffiery 
levant  \es  dismes  cafneDs  des  eccle^astFqctes  par  tn^ti^ 
d^ent  commin^tif  de  feu ,  pfHietrt  et  It^vaigfent  k  bestial  i 

et  Mitres  biens  du  pauvre  petrpfe,  interrompent  entii^*-  j 

rement  le  commerce  par  captures  de  prisoftnyers,  ndun- 
tres  et  autres  actes  d'hostJKte  et  font  par  cela  cognoislr^ 
le  peu  de  volenti  qu'ilz  ont  d'oub6ir  et  qu'il*  ite  ^nettle- 
lent  que  gaigner  temps,  amaser  les  utigz  et  les  autre^^ 
se  fortiffier  arulx  despens  du  public.  Attendu  aussy  qtf^ 
iesdrctz  sieurs  commissaires  assfstis  de  MM.  Recolita, 
conseiller  aa  Pr6sidial  de  Nymes  et  Dumias,  juge  dii 
baHliaige,  les  auroient  dcclairfe  rebelles  et  d'feob^issan^  , 

k  Sa  Hajeste  et  comme  t^lz  condapn^z  a  estre  pandus 
et  estrangl^s  et  leurs  biens  confisquds,  qui  ne  se  peult 
exectiter  que  par  la  force,  et  supplie  ledict  sreur  de 
Sl-Vidal,  suy  vant  le  commandement  qu'il  en  a  du  Roy  i 

et  deM^'de  Montmoraofcy,  YOuUoir  fortiffier  et  atothoriser 
la  justiee  et  enlreprandre  la  redilioti  dudict  Grftze  ave6 
Farttlherie  6t  forces  necessaires  et  pareilb^toient  d^ 
chateau  de  Qu^sac  cpii  est  encore  occupp^  audvct  pais 
par  les  sieurs  de  Bed^u«sec  et  de  Seras,  nonobstant  pla- 
sieurs  comtnandemantz  ^ilz  e^  oiit  receus  d(^  M^  ^ 
MonttDorancy,  offrant,  audict  seigneur,  tous  les  moiens^ 
tant  du  pais  en  genial  que  de  chacung  deulx  en  parlj- 
culKcr,  pour  le  recouvrement  de  leui^  liberty.  Et  parce 
qae  pote  la  pauvret^du  pais  et  les  grandes  ruynes  ^ 
despences  ^Hl  a  souffeH^  pair  Tii^ut^e  di^s  guerres 
pBSB^es,  n'ayant,  despuis  vingt  ans^  pjs^  jouir  du  frui<ct 
dauteongs  Mietzdepassiffication,  ledict  pa%  iEie  pourroit 
naj^rter  la  despafnce  <)u'il  cosvieiit  Here  sans  I'aide  et 
metmn  de  Sa  Hajeste,  lac(ueHe  sei^  itbs  hamblement 

Bwtt9ift»  iHm  V 
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suppli^e  voulloir  donner  et  acorder  assignation  de  la 
somme  de  dix  mil  escus  sur  les  receptes  generalles 
d'Auvergne  et  particullieres  du  dioctee  du  Puy,  afin  que 
par  fauUe  de  mo'iens,  une  si  bonne  et  saincte  execution 
ne  demeure  en  arri^re.  Et  aussi  daultant  que  ledict  fort 
de  Gr^ze,  qui  est  de  Tancien  domayne  de  Sa  Majeste, 
estant  assis  en  lieu  hault  et  fort  et  ne  peult  estre  forc^ 
par  les  deux  canons  de  Nevers  qu'^  pleu  k  Sa  Majest6 
destiner  au  pais  de  Gevaulddn  et  que  aultrement  ladicte 
execution  pourroit  tirer  a  grand  longueur  k  la  foulle  du 
pouvre  peuple,  sera  aussi  suppli^e,  sadicte  Majesty, 
commander  aux  consulz  et  babitantz  de  la  ville  du  Puy 
de  deslivrer^  audict  sieur  de  St-Vidal,  les  pieces  de  bat- 
terie  qu'ilz  ont  en  leur  ville,  poudre  et  bales,  en  tel 
nombre  et  quantity  qu'il  jugera  n^cessaire  pour  ledict 
exploict. 

Et  pour  le  regard  des  estrangiers  retirez  audict  Ma- 
ruejols  et  de  St-Latgier, .  et  veu  que  se  sont  gens  de 
maulvaise  vie  et  conversation  et  qu*ilz  ne  sont  fuitifz 
de  leurs  maisons  que  par  leur  malefais,  et  qu'ilz  ont 
tach6  par  le  pass6  et  tacbent  encores  d'enfraindre  par 
nouveau  attentat  T^dict  de  paciffication  et  alterer  le 
repoz  de  cedict  pais,  joinct  que  cela  est  contr^re  aulx 
instructions  de  la  conferance;  lesdictz  de  ladicte  assem- 
blee  ont  somm6z  et  requis  les  officiers ,  consulz  et 
babitans  de  la  ville  de  Maruejolz .  en  la  personne  de 
M""  Raimond  Macque,  tiers  consul  et  Guillaume  Grally, 
lieutenant  delegue  de  ladicte  ville  pour  assister  en  la 
present  assambl6e,  de  fere  vuider  promptement  tous  les 
estrangiers,  estant  tant  dans  ladicte  ville  que  au  bourg 
dudict  St-Latgier,  afin  que  suyvant  T^dict  ilz  se  retirent 
chascung  en  sa  maison  ou  ez  villes  de  rettraictes  d'Ai- 
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gues-Mprtes  et  Hontpellier,  que  k  cest  effaict  leur  ont 
est^  accordees,  et  metre  entre  les  mains  des  officiers  de 
St-Chely-d'Apchier  certains  condapnez  h  mort  par  leur 
senlance ,  qu'y  font  leur  ordinaire  residence  audict 
Maroejolz  ;  protestant  en  cas  de  reflFus  de  tout  ce  qu*en 
pourroyt  mesadvenir  contre  le  bien  et  repos  de  cedict 
pals  elde  mondict  Seigneur  de  Montmorancy,  son  lieu- 
tenant general  en  Languedoc. 

M.  ducbappitre  de  Mende:  puisqu'on  na  pent  faire 
rendre  k  ceulx  de  Grfeze  Thob^issance  qu'ilz  doibvent 
au  Boy,  avec  deux  mil  cinq  cens  escuz,  est  d'avis  qu'dn 
doyt  pratiquer  et  voyr  par  la  force. 

M.  d'Apchier :  qu'on  doyt  donner  JiM.de  St-Vidal  tous 
moyens  n^cessaires  pour  fere  ranger  lesdictz  rebelles  k 
ladlcte  obeissance  par  la  force,  tant  ceulx  qui  occuppent 
Grezes  que  Qudzac,  et  pour  fere  vyder  les  estrangiers 
de  Maruejolz  et  St-Latger  et  ou  y  avoyt  personne  que  se 
y  voulost  donner  empfichement,  il  proteste  contre  iceulx 
du  rclardement  du  service  du  Roy  et  de  repos  du  pays, 
et  oflFre  pour  ledict  sieur  d'Apchier  et  ses  subjectz,  y 
donner  tout  aide  et  secours  de  leurs  personnes  et  biens. 

Le  consul  de  Mende,  idem,  et  proteste  contre  les 
consulz  de  Marvejols,  en  cas  qu'ilz  ne  chassent  La  Peyre 
et  aullres  vollenrs  pour  se  relirer  chez  eulx. 

M.  de  Sl-Jehan  :  si  Ton  ne  peult  accorder  par  la  voye 
doulce  avec  lesdictz  rebelles,  qu'on  y  aille  par  la  forse 
el  donner  les  moyens.  M.  de  Mercuer,  comme  Mende. 
Consul  de  Maruejolz :  qu'on  doyt  suyvre  la  voye  doulce 
pour  Criteria  folle  du  peuple,  que  la  forse  y  advance- 
royt  rien ;  silz  veullent  compter  pour  deux  mil  V'  escus, 
suyvant  la  conclusion  prise  k  Chanac,  et  k  c'est  effect, 
M.  d'Andelot  en  a  escript  k  M.  de  St  Vidal  et  dejk  on  a 
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b^ill.6  la  femme  de  CayJar  et  ses  enfu&s  pour  hostages 
k  MameJQlz,  et  M¥.  de  Manjejolz  leur  ont  bailie  MM.  de 
l^^ssocbes  etde  Prades,  audict  Grazes,  aussi  en  hostage. 
Offrant  en  payer  sa  cotte,  et,  ou  ladicle  voye  ne  pourra 
r6ussir,  .quon  doyt  recourir  k  la  force.  Et  quant  aux 
estrangiers  qui  ont  este  receuz  a  Maruejolz,  sinoo  pour 
le  Gommandement  du  Roy  de  Navarre  et  pour  leur  donner 
occasion  de  quitter  le  Mur-de-Barr^s,  et  ce  n'est  k  eulz 
k  cbasi^er  ceulx  de  St-^atger,  n>ais  c'est  au  pays  le  faire 
faire.  Et,  ou  aulcuns  de  ceulx  qui  sont  dans  la  ville 
^^erqyent  factieux   et  contravenans  a  T^dict ,  les   leur 
bailleront  par  declaration,  feront  leur  devoyr.  M.  d'Al- 
brac,  comme  Tenvoy^  de  M.  d'Apoher,  M.  de  Randon, 
idem.  Consul  de  Chirac  :   qu'on  tente  daiis  ung  bref 
d^lay  la  voye  douce  et  aultrement  par  la  forse.  M.  de 
Ste-Enymie  :  puisqu'on  voyt  le  pen  de  foy  que  lesdict? 
reb^lles  tiennent  k  leurs  promesses,  qu'on  doyt  suyvre 
]a  force.  M.  de  Peyre  :  la  forse  est  plus  utille,  et  quanta 
la  response  que  se  fist  k  St-Latger,  ledict  S'  de  Peyre  la 
fyt  faire  pour  St-Leger,  non  pour  prdjudicier  en  rien  au 
repoz  du  public,  et  s'il  y  a  audict  lieu  aulcunz  suspeclz 
il  les  fera  vuyder.  Procureur  de  la  Canourgue  :  pour  que 
ToQ  soyt  dans  demain  r^solu  si  la  voye  dolce  aura  lieu^ 
trouve  bon  la  suivre,  aprds  la  forse.  M.  de  Lengonhe: 
si  d^ns  deux  jours  la  voye  dolce,  n'a  lieu,  la  force. 
M.  de  C^neret,  comnae  M.  d'Apchier.    Procureur  de 
StrCb6Iy,  idem.  M.  des  Chambons  :  la  voye  doulce,  pour 
que  parmesme  moyen  on  fasss  vuyder  ceulx  de  Qu^zac^ 
apr^s  la  forse.  M.  Du  Tournel,  comme  Apchier.  Consul 
de  Salgues,  comme  M'  de  Lengonhe,  et  somme  ceujx  de 
H^ruejolz  de  faire  vuyder  les  voUeurs  avec  protestation. 
M-  de  Florae,  comme  Apchier.  M.  de  Montauroux^  idem« 
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Smdie  d*Hyspagnac,  idem,  sanf  si  dans  deux  jours  la 
Yoyedolce  n'a  lieu.  M.  deSt-Alban  :  k  la  douoeur  dans 
trois  jours,  passes  lesquelz  par  la  forse.  M.  de  Mirandol : 
pnisque  la  voye  dolce  arrestee  k  Chanac  n  a  heu  lieu,  k 
la  forse.  Procoreur  de  Serverette,  dyt  la  force.  M.  de 
Monlrodat,  comme  Apchier.  Procureur  de  Lengonhe,  la' 
forse,  si  dans  deux  jours  la  douceur  n'a  lieu.  Sindic  de 
St^Alban,  la  farce.  Conclud  que  d'aultant  que  ceulx  de 
Grfee,  lesquelz  se  sont  desparlis  de  ce  qu'ilz  avoyent 
promis  (aire  par  la  douceur,  par  les  articles  de  paix 
cnvoyez,  qu'on  suppliera  M.  de  StVidal  lesy  volloyr 
constraindre  par  la  forse,  ensemble  ceulx  de  Qu6zac  et 
auhresquy  sc  trouveronten  mesme  contumace  et  d6so- 
bcissance,  suy vant  la  volonte  et  intentien  du  Roy  et  de 
M**  de  Montmorancy  et  lui  permettent  fortifier  en  c'est 
endroyt  la  justice,  offrent  tous  les  moyens  que  pourrbnt 
estre  tires  du  pays  sans  remectre  ce  fayt,  duquel  dep- 
pead  le  repoz  dicelTuy,  a  plus  grand  longueur,  ayant 
MM.lescommissaires  ja  deppul6z,  pour  reffecluement 
de  la  paix,  fayt  tout  ce  qui  est  en  eux  pour  les  fayre 
ranger  a  ladicte  ob^issance  jusques  k  les  teny  presente- 
ment  et  declar6z  rebelles  et  crimineux  de  16ze-majest6. 
Mondict  seigneur  de  Sainct  Yidal ,  ayant  entendu 
ladicte  resolution  par  le  rappot*t  que  luy  a  est6  fayt  par 
Mlf .  Pes  dcputez  de  ceste  assembl^e,  est  venu  en  icelle 
el  k  affirmer  faire  tout  ce  que  sera  en  lay  en  ce  dessein. 
ECpotir  y  parvenir  a  somm^  et  requiz  lesdiclz  Macgne 
et  Gralli,  consul  et  del^guez  de  la  ville  de  Maruejolz,. 
venir,  commander  et  ordonner,  de  TautoritS  du  Roy  et 
de  M**  de  Montmorancy,  de  prester  au  pays,  pour  foumyr 
aux  fraiz  de  ladicte  forse,  )a  somme  de  1,250  escuz 
quilz  ont  pr6c6demment  offert  pre^tef  pour  bailler 
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auxdictz  dc  Gr^ze,  aultrement  a  protest^  contre  eulxdu 
retardement  du  service  du  roy  et  repoz  de  la  patrye. 
Lesquelz,  parTorganc  dudict  Gralli  ont  respondu  que 
ladicte  ville  de  Maruejolz  est  si  pouvre,  qu'elle  n  a  moyen 
fournyr  lesdiclz  douze  cens  cinquanle  escuz;  toutesfoys^ 
soyt  par  la  douceur  quilz  trouvoycnt  plus  commode  el 
utilite  pour  le  pouvre  peuple,  ou  a  deffault  de  la  douceur 
par  la  forsc,  et  ilz  offrent  et  toujours  offrent,  d'en  paye^ 
leur  cotle  part  et  pourlion.  Ce  que  ledict  sieur  a  com- 
mande  k  moy  notayre,  d'escripre  et  en  tenyr  acle.  Pre- 
sens  M*'  No6  Chabanel ,  Anthoine  Anglade  notayres 
royaulx  de  Salgues,  Jehan  Dumas,  juge  de  Gevaudan^ 
Andre  Baldit,  lieutenant  de  provost  et  de  tons  les  aultres 
messieurs  de  I'assembl^e. 

Pour  les  comptes  du  recepveur  ont  este  commis  : 

M.  de  Peyre,  M.  le  baron  du  Tour,  M.  le  consul  de 
Mende,  M.  de  Ste-Enymie,  M.  de  Servi^res,  le  consul  du 
Malzieu,  M.  Gralli  ou  consul  de  Maruejolz,  M.  Du  Tour- 
nel,  M.  le  sindic  d'Ispagnac  avec  le  commis  des  nobles,. 
M.  de  Monlauroux,  MM.  les  sindic  et  greffier. 

Pourlescomptesde  M^  deChaudesaygues,  commissairc 
principal  des  vivres  : 

M.  de  Mercuer,  M.  de  Randon,  M.  de  St-Andiol,  M.  de 
Ceneret,  M.  le  bailly,  le  procureur  de  St-chely,  M.  le 
consul  de  la  Canourgue,  M.  le  consul  de  Ste-Enymie^ 
Mi  deSt  Alban,  M.  le  sindic  de  St-Alban,  M.  de  Florae, 
M.  le  consul  de  Salgues,  le  substitut  du  Sindic  et  M.  Pi* 
gi^re  pour  escripre. 

L'an  mil  cinq  cens  quatre  vingt  deux  et  du  jeudy 
vingt  sixiesme  jour  du  moys  d'avril  audict  Mende,  k  la 
grand  salle  des  maisons  6piscopales,  k  I'assembl^e  des- 
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dictz  Estatz,  convoqu^  par  commissioD  du  Roy,  presi- 
dent en  ladicte  assemblee  M.  Jehan  Brugeyron  bachelier 
en  canon,  vicaire  general  de  Honseigneur  Tevesque  de 
Mende^  comte  de  Gevauldan. 

M.  Hobert  de  Ghanolhet,  licenci^  et  droictz,  scindic 
dodiet  diocese,  a  remonstr^  que  aulcuns  aspirent  a  faire 
niyner  le  fort  de  Qu6zac,  bien  qu'il  soict  une  maison 
ecclesiastique,  destinee  pour  le  lotgis  de  ceulx  qui  sont 
employes  pour  le  service  de  Dieu  en  l^glise  collegialle 
dudict  Qu6zaCy  qui  ne  peuvent  estre  aultres  que  origi- 
oaires  dudict  diocese  par  la  fondation.  Et  pour  ce,  le 

« 

paisy  ayant  principal  interestz,  a  suppli^la  compaignie 
Touloir  adviser  sur  ce  qu'en  doibteslre  faict ;  par  mesme 
moien  comme  des  aultres  fortz  qu'^  est6  donn6  adviz 
debvoir  estre  esmantelles. 

Cooclud,  k  la  plus  grande  oppinion,  que  le  tout  sera 
repr^nte  k  M«'  de  Montmorancy,  pour  y  ordonner 
sayvant  la  conclusion  cejourdhui  prinse.  Sur  la  dempli- 
tion  des  fortz  de  Greze,  Quintinhac,  St-Latgier,  Peyre, 
Cbaramany  Montbrun,  St-Laurens  de  Tr^ve  et  aultres 
desquelz  les  proprietaires  ne  se  vouldroient  charger  les 
garder  a  leurs  despens  n'estre  au  pais  de  tous  despens, 
dommaiges  et  interestz  en  advenant  perte.  Et  pour  le 
regard  du  fort  de  Qu6zac,  d'autant  qu'il  apartient  anx 
ciiaooynes  de  Qu^zac  qui  doibvent  par  la  fondation  estre 
origioaires  du  present  diocese  et  qui  ne  font  aulcuhe- 
ment  la  guerre  et  n'ont  aultre  retraicte,  faisantz  le  ser- 
vice de  Dieu  en  ladicte  6glise,  que  en  leur  maison  colle- 
gialle, joinct  que  c'est  ung  lieu  duquel  on  pourra  en  cas 
que  ceulx  du  cartier  des  Cevennes  se  vouldraipnt  de 
rechief  esle Ver,  iceulx  tenyr  subjects  et  band^s,  veu  que 
la  ville  d'Ispanhac  est  k  present  esmanteli^e  et  du  tout 
onyerte,  Sign6  :  Des  Estreyctz. 
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L'an  mil  cmq  ceaa  qnalre  vingtz  deux  el  do  jeudy 
^ingt  sixiesoie  jpur  da  moys  davril,  audici  Mende,  k  la 
grand  salle  des  maisoas  episcopalles^  k  I'assemblSe  dea- 
dictz  Estatz  convoqu^spar  commissioa  du  Roy^presidaBt 
on  ladicte  assemblie  H*  Jehan  Brugeyron^  bachelier  en 
canon ,  vicatre  g&i^I  de  MF  T^vesque  de  Hende , 
oofnpte  de  Gevauldan ;  M.^  Robert  do  Gbanolliet,  licenoti 
es  droictz,  scindic  dudict  dioc^e,  ai  remonstre  que  par 
le  r^glement  et  iDstmction  faicte  pour  I'exi&Gution.  de  la 
paiz,  M^  de  Moaimorancy,  pair  et  mareschal  de  France, 
gouverneur  et  lieulenant  gi6n^ral  pour  le  Boy  au  pais  de 
Languedoc,*  ledict  sieur  ordonne  aux  gens  dudict  paisde 
luy  doftner  adviz  deslieux  que  sera  besoing  feire  ouvrir 
et  esmaafeller  audici  dioccsse,  pour  lebien  du.  service  da 
Roy  et  le  repoz  du  public,  et  supplie  ladiote  assembled 
vouloirsqr  ce  prendre  une  bonae  resolution. 

Sur  quoy,  ayant  mondict  sieur  le  presidaot  faid 
CQurir  lies  voix  de  toutz  les  Messieurs  d^  ladicte  assens^ . 
blee,  suyvant  la  plus  grande  et  saine  oppinion  desdiotz 
sieursdes  Estatz  represefitaasetfaisans  le  corps  miatiqoe 
dudict  diocese  et  paJEs  de  Gevauldan,  a  sirreste  qu  il  qera 
daqn^  advia  au  Roy  et  k  moadiot  seigneur  de  Montmo^-- 
rancy  et  faicte  tr^  humble  supplication  d'estre  leur  boa 
p4aJ6ir  que  le  fori. deGr^ze,  incoalinaiil  a[H^a  que  Bi^ 
nouaaura  faict  la  grAoe  qu^il  soict  r^uiot  k  Tob^issance. 
de  Sa  MQJe$t(6,  sera.e^mantelle  et  mys  boss  de  deffence, 
en^^mble  le3  forjto  de  Sainct  La%ier  prea  Maruejafey 
Sl-Ir9.urQns  do:  Tr6ve,  Peyre,  GbaraiBan,  Montbrun^  la 
tou^  qiii  j^eate  droiote*  au  lieu  de  Quiatinac,  estaAl  da 
tout  iiHitiUes.  et  grandemen^  pr^judiciables  audiot  paift, 
p^pee  quiU  OAt  serwy  lous  las  toubtes  pass^,  oomme' 
fQOt:  enoorea»  de.  Jtetniicte  aax  voliaursy  lAfracteurB  dei 


paix  et  perturbateurs  du  repoz  dii  fniblio,  tesquek  y  ont 
temifort,  faicttouies  r^sistences  aux  6diotz  de  paix  et  k 
la  justice,  entreprinses  pouir  surprandre  les  villes  et 
ftnts  appartenans  atix  eathoHques  dudict  diocese ;  singisH 
li^rement  dudict  fort  de  Peyre  sortirent  les  forces  et 
eacAeUes  avee  lesquelles  les  villes  de  Mende  et  du 
Maikdeu  et  aoltres  chasteaox  de  ce  diocese  ont  est^  sur- 
prios,  et,  de  la  vHle  de  Maruejolz  sortirent  ceulx  qui 
onraliireDt  ledict  fort  de  Grazes,  le  Viallar  et  aullres. 
KtenotM'es  povr  le  jonrdhuy  toatz  estrangiers  refractaires 
qui  ont  este  contrainctz^  a«  moyen  de  Tedict  de  paciffica- 
tieu^  de  (piicter  les^  villes  et  fortz  qu'i^Iz  occuppent  tant 
audit  pais  que  ez  pais  d'Auvergoe  et  Rouergue  y  sont 
retireasieD  grand  nombre,  feisans  tous  les  jours  diverses 
tratt^ressiofts  a  la  palx,  en  arraes^  el  tenans  la  rnain  avec 
une  grand  pavtie  des  habitant?  de  ladicte  ville.  aux. 
oecQpatenns  de  Gr^ze  pour  ne  rendre  et  quieter  ladicte 
piaoe.  Lesquelz  estrangieirs,  d^aultaotqu'ilzontpendanl^ 
tousles  troubles  passez  remu^  la  guerre  audiel  dioe^e 
et  eDvyroiiSi  tiennent  tons  lies  bons  et  fidell^s  subjects 
do^  Roy  en  exDrftme  crainte.  Aussi  tous  malfaicteurs  et 
pouiBoyvis  ou  coDdempn^s  par  justice*,  de  mesmes  se 
relirent  el  sont  aveo  toute  bonne  asseoraooe  et  inopuny  1^6 
reoeus  et  iavwis^s  dans  ladicte  ville  de  Maruejolz^  quel- 
qoesoomiiMPidementz,  que  ayent  est6  faictz  par  W.  de 
Sl^Vida},  ChevaUep  de  rordt^e-  du  Roy,  gouverneuret 
oommavdaiit  poar  Sa  Majesty  en  ce  diocese  k  I'absence 
denoQdiciaefgi}eur«dfe Ifontmorancy  etdeM^' de Joyeuse 
aux  officiers  et  consrnlz' de*  Maruejel^  de  cong^dier  les* 
dictE  estrangiers  et  d>e  meetre  les  orimineux,  poursuyvis 
ou  «aod€impciesi  ee  noahis  de  la  jastiee.  Sur  quoy  Sa 
IfojMi  et  moiidlol  Seigp»eur  de  Montmoraticy  seronl 
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aussi  suppliez  tres  humblement  foriiffier  ausdictz  de 
Uaruejolz  lesdictz  injonctions  et  ordonner  audict  sieur 
de  St-Vidal,  en  cas  de  d6sob6is$ance  ce  qu  il  sera  a  faire, 
afin  que  toutes  deffiances  et  umbrages  soyent  toHoy  et 
oustez. 

Du  vendredy  XXVII*  dudict  moys  k  Tassembl^e  des« 
dictz  Estatz.  Faicte  lecture  de  certains  articles^  sign^ 
parBorrelli  notaire  et  secrettaire  delamaison  consulaire 
de  la  ville  de  Maruejolz,  contenans  les  difficult^s  que  les 
cappitaines  Yillesane  et  Gayla,  font  de  rendre  et  quieter 
ledict  fort  de  St-Frezal  de  Gr6ze  et  les  conditions  qu(ilz 
demandent  leur  cstre  accord^es.  Le  sieur  de  Fontanilles, 
procureur  et  envoys  k  ladicte  assembl^e  par  le  sieur  de 
Peyre,  dobnant  son  oppinion  pour  ledict  sieur  de  Peyre, 
a  diet  qu'il  y  a  beaucoup  des  habitants  dudit  Maruejolz 
qui  tiennent  la  main  aux  volleurs  et  ceulxqui  occupent  le 
fort  de  Peyre  sont  principalement  cause  do  Toppiniastret^ 
desdicts  de  Gr^ze  et  parce  qu'il  estoyt  d^adviz  qu'oa 
doibt  procurer  de  faire  demolyr  le  fort  dudict  Peyre  et 
qu6  le  sieur  dudict  Peyre  pour  lequel  il  intervient  y 
consentira  comme  il  sen  faisoyt  fort  aymant  mieulx  voyr 
sadicte  maison  ruynee  que  entendre  que  ceulx  que  la 
luy  occuppent  continuent  a  troubler  le  public. 

L'an  mil  cinq  cens  quatre  vingt  deux  et  le  trentiesme 
jour  du  moys  d'apvril,  dans  la  cit6  de  Mende  et  k  la 
grand  salle  des  maisons  ^piscopale  k  Tassembl^e  desdictz 
Estatz,  pr^sidant  M'  Jehan  Brugeyron,  bachelier  en 
r^glise  cath^drale  de  Mende,  vicaire  g^niral  de  M'' 
r^vesque  dudict  Mende^  comte  de  G6vauldan. 

M.  Anthoine  Chevalier,  notaire  royal  dudict  Hende, 
procureur  soy-disant  de  M.  Fran^oysTardif,  a  present^ 
ausdictz  sieurs  des  Edtatz  ung  vidimus  de  certaines 
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\eUTe&  patentes  du  Roy,   de  don  de  Toffice  alternatit 

dudicldtoc^e  auquel  sont  li^es  aultres  lettrs  d'attache 

coQtenaDt  receplioD  de  cautions  et  requiert  que  ledict 

lardU  soit  receu  audict  estat,  et  les  assiettes,  tant  des 

deniers  du  Roy  que  aultres  extraordinairesde  ce  diocese 

luy  eslre  d^livrees  pour  faire  sa  charge  aux  gages , 

charges  et  conditions  port^es  par  lesdictes  lettres  de 

doD  et^ict  de  Testablissement  et  creation  des  receveurs 

alteroatifz. 

Surquoy  ayant  ledict  sieur  president  recully  les  voix 

desdictz  sieurs  des  Estats  et  ouy  le  sindic  dudict  diocese 

icoDclud  que  d*aultant  que  ledict  office  de  receveur 

alteroatif  est  dcnouvclle  erection  centre  les  ordonnances 

de  Bk)y$  et  privileges  du  pays  de  Languedoc,  et  aussi, 

que  ledict  Tardif  ne  s'est  pr63ent6  devant  Messieurs  les 

Iresoricrs  generaulx  de  France  en  leur  bureau  de  Mont- 

peUier,  ny  baill6  cautions  solvables  et  residant^s  dans 

le  pays,  pourla  seurete  desdictz  deniers  du  Roy  et  aultres 

dansle  pays  et  qu'on  ne  voit  aulcunement lesdictes  lettres 

originelles  du  don,  que  le  pays  ne  le  peult  ne  doibt 

recevoir,  ains  s'opposer  a  I'ex^cution  desdictes  lettres, 

pour  les  raisons  que.  dessus  et  aultres  que  seront  des- 

dttittes  de  la  part  dicelluy,  joinct  que  le  pays  pour  le 

service  du  Roy  et  la  reddition  des  chateau  de  Greze  et 

Qoezac  a  necessairement  besoing  de  recouvrer  promp- 

tement  la  somme  de  quatre  mil  et  tant  d'escuz  quon  na 

pea  trouver  par  aultre  moyen  que  par  Tavance  sur 

ladicte  recepte.  Ce  que  ledict  Chevalier  a  d6clar6  n'avoir 

charge  d'avancer,  et  parce  suyvant  les  privili^ges  et 

libertez  anciennes  dudict  pays,  sera  ladicte  recepte 

crieeetd^livr^e  au  rabays  h  celluy  qui  fera  la  condition 

aeilheure  dudict  pays. 
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Du  jeudy  XXVI*  dadict  moys,  de  matin  k  Tasserablic 
desdictzEstatz. 

A  esl^  leue  et  donn6e  k  entendre  la  proposition  de 
a^^  de  St-Vidal  et  conclusion  le  joar  dhier  arrest^  pour 
le  recouvrement  des  fortz  de  Gr^ze  et  Qufeac  et  pour 
faire  vyder  les  estrangiers  factionnatres  estant  dans  la 
y'Me  de  Maniejolz  et  an  bourg  de  St-Latgier,  et  tons  les 
JJessieurs  de  ladicte  assemble  Font  trouvee  bonne  et 
icelle  agre6  et  presente  la  requisition  y  contenue  ausdietr 
Macque,  consul  et  Gralli  envoyc^z  de  la  ville  de  Maiiiejolz 
et  parlant  a  enix  et  tous  les  aultres  consulz  et  habitans 
de  ladicte  ville,  et  k  W.  de  Fontenilhes,  cnvoy6  du  S^  de 
Peyre  S«'  dudict  bourg  de  St-Latgier  de  faire  ryder 
lesdictz  estrangi6s  factionnaires  y  estans  et  mectre  en 
liberl6  Gabriel  Bertrand  qu'ilz  tiennent  prisonnier  audit 
St-Latgier.  Et  encores  lesdictz  de  Maruejolz  de  mectre, 
entre  les  mains  des  ofBciersordinay res  deSt-Cb61y, sept 
ou  liufct  condempn^z  par  eulx  k  mort  et  retirez  audict 
Maruejolz,  pour  ex^cuter  leurs  sentences  de  condampna- 
iron,  et  a  refdz  ou  d'^lay  de  ce  a  est6  protest^  contre 
eulx  de  reculler  le  service  du  Roy  et  de  renrpeschement 
quilz  donnent  k  la  justice  et  au  repoz  du  pays. 

Sur  qooi  lesdictz  Gralli  et  Macque  ont  respondu  que 
en  la  ville  de  Maruejolz  ny  a  aultres  estrangiers  que 
ceulx  qu'ont  est6  tirez  du  fortdu  Mur-de-Barres  auxquefz 
le  Roy  de  Navarre  a  ordonn6  retraicte  en  la  dfcte  ville 
de  Maruejolz.  Et  ou  et  quant  y  en  auroyt  aulcuns  de 
factieux  ou  contrevenans  k  Tedict  d'e  la  paix  et  a\i  bien 
et  repo^z  de  la  patrie  ou  eondempnez  par  justice,  lesteur 
baiUant  par  declaration  et  mectant  leur  personne  en 
main,  offfant  faire  leur  devoyr.  Et  quant  a  ceulx  que 
sent  au  lieu  de  St-Latgier^  n'ayant,  aud^ict  lieu  ny  sur 
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les  etrangiers  qu^oo  pretend  que  y  sont,  aulcunc  puis- 
sance, ny  penvent  rien,  mais  c'est  au  pais  ou  au  Seigneur 
du  lieu  ea  poarvoyr. 

Ei  lediet  Steur  da  Fontenilhes  envoyS  dudict  Sieur  de 
Peyre  a  respoodu  qu'il  advertira  ledict  Siciar  de  Peyre 
dc  faidicte  requisition  pour  y  satisffiere  ou  fayre  satisffere 
^fk  tous  ses  poiBCtZy  estant  certain  qu'il  y  rapportera 
toot  radvancemeat  et  affection  qu^l  pourra. 

Dtt  jeudi  XXVI'avril  1582  a  Fassembl^e  des  Estatz, 
dm  matin. 

M.  FontuDye,  envoy6  pour  le  S'  baron  d'Apchier, 
estant  en  tour  la  pr^sente  ann^e,  que  estant  Gabriel 
Bertraad,  du  Gheylar,  constitu6  prisonnier  par  les  rebelles 
alaMajeste  du  Roy,  contrevonans  k  son  6dict  de  paix, 
estant  an  bourg  de  St-Latgier-de-Peyre  lez  Maruejolz, 
et  d'aultant  que  le  sieur  de  Fontanilhes  repr^sente  k 
rass^mblee  la  personne  du  Seigneur  de  Peyre,  aTequis 
ledict  sieur  de  Peyre,  en  la  personne  dudict  sieur  de 
Foataailhes,  faire  vuyder  les  volleurs  qui  son  assembl^z 
audict  Sainct  Latgier,  en  poursuyvre  Teslargissement 
dudict  Gabriel  aux  despens  du  pays.  M.'du  Ghappitre: 
de  nc  poursuyvre  poihct  veu  la  consequence;  M.  de 
Hercueur:  que  Ton  doibt  poursuyvre;  M.  le  premier 
consul  de  Mende  :  que  le  scindic  y  doibt  assister  seulle- 
ment. 

Gondud  de  ne  poursuyvre  poinct  Teslargissement 
dudict  Gabriel,  ains  sera  poursuyvy  par  le  procureur  du 
Boy,  a  Tassistanee  du  scindic  du  pays,  et  le  sieur  d'Ap- 
chier  sera  suppli6  remectre  Redou  enire  les  mains  du 
pri^i  pour  en  faire  justice . 

Bufaict  de  Lombard,  scavoir  si  le  pays  dotbt  payer 
toyseens  eacuz. 
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MM.  du  Chappitre  :  d'advis  de  bailler  lesdictz  trois 
cents  escus;  M.  d'Apchier:  idem,  k  la  charge  que  ledict 
Lombard  sera  remys  ez  mains  du  S'  de  Fontanilhes  qui 
prestera  sa  foy  k  mondict  sieur  de  St-Yidal  de  le  remec* 
tre  au  pays  si  tant  est  que  ceulx  de  Qu6zac  ne  sortent 
par  la  voye  de  la  doulceur,  et  avant  eslargir  ledict 
Lombard,  que  les  ostaiges  catholiques  seront  eslargis; 
consul  de  Mende,  idem;  M.  de  St*Jehan,  idem ;  M«  de 
Mercueur,  idem ;  consul  de  Maruejolz :  attenduque  celuy 
qui  a  faict  prisonnier  ledict  Lombard  en  temps  de  paix, 
n'y  a  lieu;  M.  de  Servi^re:  idem,  commeM. de  St-Jehan. 
•  Conclud  que  les  troys  cens  escuz  seront  payez  et 
couchez  puisque  apr^sent  le  sieur  de  Bedouesc  ne  veult 
quieter  Qu^zac^  maissera  gard6  jusques  a  la  reddition, 
et  si  le  sieur  de  Garrejac  se  veult  obliger  de  ladicte 
somme,  que  le  pays  Ten  prie,  ledict  pays  lui  fera 
ordonneri  I'assiette  ladicte  somme  et  retenyr  au  premier 
quartier,  et  sera  indempnis^. 

M.  Robert  de  Chanolhet,  licenci^  ez  droictz,  scindic 
dudict  dioc^e,  a  represent^  que  aulcuns  aspirent  k  ffere 
raser  le  fort  de  Qu^zac,  combien  quil  soyt  une  manse 
ecclesiastique  destinee  pour  logement  de  ceulx  quy  y' 
sont  employes  pour  le  service  de  Dieu  en  Tesglise 
collegiale  de  Qu6zac  qui  ne  peuvent  estre  aultres  que 
originaires  dudict  diocese  par  la  fondation,  et  que  le 
pays  y  ayant  principal  interest,  a  suppli6  la  companhie 
volloyr  adviser  sur  ce  que  doyt  estre  fayt  pour  estre 
cnquis  comme  des  aultres  fortz  qu*a  est^  demand^ 
devoyr  estre  esmantel^s. 

M^'  de  Montmorancy  serasuppli6  nevouloir  permectre 
que  ledic  fort  soyt  d^moly,  attendu  Timportance  du  lieu 
et  qui  est  pour  la  conservation  des  chanoynes  et  aultres 
catholicques  de  ce  pays. 


•^-  95  — 

Oay  principallement  le  consul  de  Maruejolz  quant 
au  demoHssement  des  fortz  inutilles.  — M.  du  Chappitre: 
d'cD  remectre  au  jugementdeM.de St-Yidal.  —  M.  d'Ap- 
chier:  ney  a  aulcungs  fortz  pour  demolyr.  —  Consul 
de  Mende:  idem,  except^  la  chateau  de  Peyre  et  de 
St-Latgier  qui  doibvent  estre  demolys. — M.  de  St-Jehan : 
que  ledict  sieur  de  Montmorancy  sera  suppli6  faire 
d^molirle  chateau  de  Sainct  Latger.  —  M'  de  Mercueur : 
Peyre  et  la  ville  de  Maruejolz,  vu  que  les  voUeurs  et 
turbateurs  dq  public  y  ont  tousjours  fayt  retraicte,  trou- 
blans  le  repoz  du  public.  —  Consul  de  Maruejolz :  que 
Ic  Crozet  soyt  esmantelle,  yen  le  prejudice  qu'en  a  rap- 
port6  et  rapporte  au  pays  et  que  la  gamison  que  y  est 
ordonnte  font  prisonniers  centre  la  paix.  — M.  d'Albrac 
ne  sca}^  qu'il  y  ayt  aulcun  fort.  —  M.  de  Randon  :  Greze 
el  Sc-Latgier,  le  Villar.  —  M.  de  Peyre  :  que  Greze  soyt 
esmantelle  ensemble  le  Villar  et  une  tour  qui  reste  a 
Quintinhac.  -^  Consul  de  Chirac:  Gr^ze.  —  M.  de 
SteEnymie :  Peyre,  St-Latger,  le  Villar,  Grtee  et  St-Lau- 
rens  deTrfeve.  —  Procureur  de  la  Canourgue :  Maruejolz, 
Florae,  comme  estans  cause  de  la  ruyne  du  pays  et  aussi 
Grtee,  St-Latger  et  Peyre.  —  M  de  Lengonhe :  Gr^ze, 
St-Latger,  Peyre.  —  M.  de  C^neret :  Greze,  St-Lalger, 
QuintiDliac,  Peyre.  —  Procureur  de  St-Ch^ly :  idem.  — 
M.  des  Chambons,  comme  M.  de  Lsngognhc.  — M.  Du 
Tomel :  St-Latger,  Gr^ze. —  Consul  de  Salgues:  Grtees, 
St-Lalger  et  Quintinhac.  —  M  de  Florae  :  idem,  Roche- 
blave,  Castelbouc,  St-Laurent  de  Treves.  -^  Consul  du 
Malzieu,  comme  C6neret.  —  M.  de  Servi^res  :  St-Latger 
soyt  emantellp,  Grazes,  Quintinhac,  SirLaurans  de  Tr^ve, 
—  &  d'Ispagnac :  Grazes  et  St-Latger,  St-Laurens  de 
Tr6ve  et  tous  auUres  que  demanderont.  —  Consul  de 
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Ste<£nymie:  Casteiboc,  le  Plagnol,  Grtees,  St-LMger, 
Quintiohac. 

M.  de  Mirandol :  "q^  tes  foris  inutill^s  ras^  el  les 
aukree^rd^Sipar  les  proprie^yres  ou  razes;  -^  M.  4e 
MoQtauroux  :  Maruejolz,  Grazes ,  StJ^atger,  Quintinliac* 
—  Consul  de*  Cbateaunettf,  idem;  -^  M.  do  StAlluHi: 
Grtees.  —  M.  de  Moftlrodat,  comme  M.  Servi6res.  — 
Procureur  de  Lengogftbe:  Maruejolz,  Peyre,  St*Latger, 
Grazes.  —  Siiidic  de  St-AIbdn  :  Grazes. 

Gonclud  k  k  plus  grasde  oppinion  que  le  tout  $era 
repr6s6nt6  a  M^'  de  Montaiorancy  pour  y  ordcmiier  suy- . 
TdHt  la  conclusion  c^e  jourdhuy  prinse  sur  la  demollitioQ 
des  for(z  de  Gr^ze,  Quintinhac,  S^Latgier,  Peyre,  Chara*- 
mao,  Montbrun,  Si-Latireas  de  Treves  ei  aultres  deaq^lz 
les  proprietaires  ne  se  vouldront  charger  les  garder  a 
leurs  despefis  et  d'estre  a)a  paYs  de  tous  deepens,  doaiina- 
ges,  interest,  en  advenant  perte.  Et  pour  le  r^ardda 
Ibrt  de  Quezac,  de  tant  qu*il  appartieat  ^aux  chanoynes 
dudict  Qu6zac  qui  doyvent  par  la  fondation  estre  origi- 
naires  du  present  diocese  et  qui  ne  font  aulcunement  la 
guerre  et  nont  auUre  retraicte^  faysant  le  service  de 
Bieu  en  ladicto  eglise,  que  en  leur  coUegialle,  joinct 
que  c'est  ung.lieu  duquelon  pourra^  en  cas  que  ceulx 
du  cartier  des  Cevennes  se  vouldront  de  rechief  eslever, 
iceulx  teayr  subjectz  et  band6s,  vu  que  la  ville  d'ilispa- 
gnac  est  apr^ent  esmanieli^  etdn  tout  ouverte. 

Sur  la  quittance  de  la  levee  des  restes  des  impositions 
des  annees  passes  1573, 1574, 1S75, 1576, 1577, 1578, 
1579,  1580  et  1581  pour  lacqttittement  des  deblesdo 
pays: 

MM.  duChappitre:  pourle  payement  des  diebtesdu 
peys^  que  les  restes  des  ioipositions  €itdinaires  ti  extras 
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ordinaires  desdictz  a^iDk^es  devroDt  estre  levies  et  la 
verification  ordonn^e  par  le  Roy  poursuyvie  devant 
M.  de  Montgrand;  M.  d'Apchier,  idem; —  consul  de 
Mende ;— consul  de  Maruejolz:  sera  la  verification, 
interestz  leur  estant  remys  par  I'^dict,  et  quant  aux 
deniers  du  Roy  les  ont  tou jours  pay^s  et  oflfrent  payer ; 
—  consul  de  Chirac :  que  son  pr6decesseur  est  appelant 
de  I'assiette  de  Tannee  1581  et  par  suyte  n'a  voleu 
oppiner. 

CoDclud  que  le  chappitre  de  Hende  a  oppin6  que  les 
restes  des  impositions,  tant  ordinayres  que  extraordi- 
nayres  desdictes  ann^es  seront  levies  et  les  dSbiteurs 
dicelles  coDstrainctz  a  payement,  pour  les  deniers-qu'en 
proviendront  estre  employ^z  a  Vacquittement  du  pays 
ouilz  ODt  ete  destinez  et  que  la  verification  desdictz 
restes  sera  poursuyvie  devant  le  sieur  de  Montgrand, 
sayvaflt  la  commission  du  Roy,  audict  effect  expediee. 

Sur  la  veriffication  des  folles  et  impositions  de  ce 
diocese  ordonnee  par  le  Roy,  estant  fayte  par  M.  le  pre- 
sident Bourg  pour  la  remission  des  tailles.  Et  Aussi  sur 
Taffaire  de  deux  mil  et  tant  d'escuz  de  I'assiette  du  Roy 
sur  les  tailles  de  Tannee  passee : 

Chappitre  de  Mende :  qu'on  doyt  faire  par  MM.  les 
consul  de  Mende  et  sindic  faire  faire  ladicte  poursuytte 
et  que  chacune  des  villes  baillent  leurs  doieances  par 
cayer  au  sindic  et  que  manquent  pour  y  fournyr,  soyt 
couche  a  I'assiette,  et  quant  au  surplus  que  le  pays 
ne  peult  payer,  ayant  este  tout  le  fondz  de  I'imposition 
despense  pour  le  service  du  Roy. 

M.  d'Apchier:  que  ladicte  poursuyte  soyt  faicte  et 
que  le  clerge  y  trempe  aux  fraiz  pour  ung  tiers  comme 
y  ayant  principal  interest  et  nomme  lesdicts  sindic  et 
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consul  etaussi  le  consul  d^  Salg\i^  et  CouiiUs  pouxla 
pQursuyte  ei  les  dpleanc^  faict^s  par  le  sindic.  Qiiaiil 
aux  deux  ^lil  escuz  le  copipte  du  reo6yeur  sera  veriiBi ; 

—  Que  MM.  deMoi^tmorancy  etde  Joyeuse soyen€ payis; 
s^  n'y  a  fondz  coucbS  a  Pas^iette  procbaihe  ensemble ; 

—  .Consul  de  Mende :  comme  M.  d'Apcbier  et  que  de 
tai^t  qu^il  n'y  a  aulcun  fondz»  que  ledict  sieur  receveur 
se  pourvoyra  ailleurs ;  —  M.  d*AIbrac,  com  me  Apohler ; 
— ;  Consul  de  Maru^olz,  idem,  pourvu  qu'il  y  ayt  ung 
de  la  religion  k  la  poursuytte;  —  M,  de  Ste-Enymie, 
idem;  -—  M.  de  M^rcuer,  idem;  —  Consul  de  Chirac, 
idem;  —  Consul  de  Lengonbe,  idem;  —  Consul  dela 
Canourgue,  idem.;  — M.  des  Chambons,  idem;  —  M.  de 
Servifere,  comme  Apcbier; —  M.  de  Peyre,  commd 
Apchier,  quatre  cents  escus  ;  —  Procureur  de  St-Ch^ly 
d' Apcbier,  comme  Apcbier ;  — M.  de  Ceneret,  idem;  — 
Consul  de  Salgues,  comme  Apcbier ;. —  H.  du  Tournel, 
idem ;  — .Consul  du  Malzieu,  idem,  et  les  aultres  de 
I'assembl^e  de  mesmes. 

Conclud  que  la  somme  de  quatre  cents  escus  sera 
impos^e  k  Tassiette  pour  subvenyr  aux  fraiz  de  la  pour* 
suytte  que  conviendra  faire  devant  M.  du  Bourg  ou  en 
Court  pour  avoyr  la  remise  des  tailles  en  ce  que  coaserne 
le  pais  et  que  le  clerg6  en  tant  qu'il  occupera  ledict 
sieur  qui  conserne  k  sa^  commission  entrera  aux  frais. 
Que  les  consulz  ^t  procureurs  ou  srndicz  des  villes  et 
lieux  et  gerer  journellement  le  cayer  de  leurs  folles  au 
sindic  pour  en  fere  ung  g6n6ral  et  pource  que  les  con* 
ceme  venyr  assisterkladicte  poursuytte. et  foumyr  de 
tesmoingz  pour  la  veriffication  de  leurs  folles  cbascun 
endroyt  soy.  Mais  pour  le  principal  sont  d^I^gu^  le 
premier  consul  de  Mende,  le  sindic,  M*  Pierre  Lobeyrac, 
consul  de  Salgues  et  Jeban  Comitis. 
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An  surplus  que  le  compte  du  si^or  Vidal.  Barrel 
sera  oay,  ireu  et  veriffi6  et  les  parties  (|<e9iai)d^  tant 
par  Ms*  fie  Monlmora.ncy  qvj^e  1|I<'  de  Joye;US6f  jet  a^issi 
les  dett;[  jnil  escuz  assjgpez  k  V^.  Pierre  Ghab,ert;  commit 
au  payement  des  debtes  dii  Roy  sor  les  denies;  du  Rpy 
de  Uamifte  pass^e,  pf  y6es  du  fobdz  que  y  poarm  fsstre 
et  ou  Dy  aurpyt  fondz  seront  impost;  lavez  et  paye?  h 
cesteaggiette. 

Dudlci  jour  de  relevie. 

•  ...  i     .  .  -     , 

Mf?  de  S.  Yidal  a  remonstrS  que  daultant  que  Ij^s  ri^ 
belles  qui  occupent  le  fort  de  Gr^ze  ne  font  «ku.lcune 

•     ,         «  »  '  - 

demoDStratioa  d^e  I9  voulloyr  quieter  ains  auquel  tous 
actes  d*hostillite,  il  luy  est  n^cessaire  assembler  et  fair^ 
achemioer  forces  pour  blocquer  |edic|  fort  et  apr^s  Tq^s* 
singer,  ce  que  ne  se  peuU  faire  sans  forces  et  despens^ 
grapde  pour  les  entretenyr  et  4  pri6  la  con^paig^ie 
donner  ordre  poar  emprui^ter,  et  audict  effaict  asseB3bler 

•  •    •  •  '  •     ■    . 

qtiatre  mil  escuz  en  mains  de  celluy  que  la  compagnie 
des  Estatz  advisera  mesmes  promptement  de  huiot  cens 
esciiz. 

'  Chapitre  de  Vende :  que  Ton  doibt  tenter  si  Ton  pourra 
tirer  ladicte  somme  du  receveur  qui  fera  la  jecepte  Ta^r 
nee  coorante  k  la  charge  de  Taller  coucher  k  ladict<e 
assiette,  ou  bien  de  M.  Vacheri  sur  ce  qu'il  a  ley6  depuis 
son  dernier  conypte  et  luy  en  faire  retenir  compte  ou  par 
impit  sur  les  villes.  M.  d'Apchier  :  que  Vacheri  doyt 
estre  contrainct  par  corps  k  payer  ce  qu'il  a  lev6  pour 
son  compte,  faicte  v^riffication  et  qu*il  le  doyt  pr^sentetT ; 
Consol  de  Mende  :  que  Vacheri  rendra  cooiple  es^oyt 
contrainct  bailler  le  reliqua  et  cfue  si  Vidal  Borrel  yeult 
prdsentement  la  partie  que  doyt  tenir  ladicte  voye,  et  en 
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son  reiFuz  qu'on  fasse  emprunt  sur  les  eccl^siastiques,  la 
noblesse  et  le  Tiers  Estat. 

M.  de  S.  Jehan  :  qu'on  fasse  emprunt  sur  les  villes  de 
mil  escufe  et  Vacheri  contrainct ;  —  M.  de  Mercuer, 
idem  ;  —  Consul  de  Maruejolz  :  qu'on  doyt  tenyr  la 
voye  doulce  et  impdt  fayt  de  deux  mil  escus  sur  les  villes, 
et  Vacheri  contrainct ;  —  M.  d'Albrac  :  Ton  doyt  em- 
prunter  les  mil  escuz  de  Borel  ou  bien  emprunter  les 
villes  et  Vacheri  contrainct ;  —  M.  de  Randon  :  Vacheri 
contrainct,  mil  escuz  sur  les  villes;  —  Consul  de  Chirac, 
idem ;  —  M.  de  Ste  Enymie,  comme  S.  Jehan ;  M.  de 
Peyre,  idem  ;  la  Canourgue,  comme  Apchier;  —  M.  de 
Lengonhe,  comme  S.  Jehan  ;  —  M.  de  Ceneret,  comme 
Apchier  ;  procureur  deS.  Chely  :  Vacheri  contrainct  et 
imposer  sur  le  g6n6ral ;  M.  des  Chambons,  idem  ;  —  M. 
du  Toumel,  comme  Apchier;  —  Consul  de  Salgues  : 
Vacheri  contrainct,  Borrel,  d6put6,  et  ^  son  reffuz  les 
quatre  mil  escuz  estre  imposez  ;  —  de  Paliers,  comme 
S;  Jehan  ;  —  M.  de  Florae  :  Borrel,  depute,  et  comme 
Apchier ;  —  Consul  du  Malzieu,  comme  Apchier,  sauf 
que  Ton  doyt  imposer ;  —  M.  de  ServiAres  :  ouy  le 
compte  de  Vacheri  et  contraindre,  voyr  Je  compte  de 
Borrel  et  s'il  ne  doyt,  Timposilion  ou  bien  les  Villes  ;  — 
Yspagnac  :  cotiser  les  quatre  mil  escuz  sur  le  pays^ 
remectrc  la  portion  des  eccl6siastiques  et  cependant  em- 
prunter de  Borrel  et  contraindre  Vacheri ;  — M.  de  Miran- 
dol  :  Vacheri  contrainct,  Borrel,  depute,  faisant  bonne 
condition  jusques  k  cinq  cens  escus  et  Je  reste  emprunt£ 
sur  les  villes  ;  —  Sindic  de  Ste  Enymie,  comme  Miran- 
dol; —  M.  de  Montauroux,  comme  Mirandol ;  —  Consul 
de  Chdteauneuf,  comme  Apchier ;  —  H.  de  S.  Alban, 
comme  Maruejolz  ;  —  Montrodat,  comme  Mirandol ;  — 


• 
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Procureur  de  Lengonhe,  comme  Salgues  ;  —  M.  de  S6- 
verac,  comme  Maruejolz ;  —  Sindic  de  S.  Albaji,comme 
Mirandol ;  —  Procureur  du  mandement  de  Nogareti 
comme  Ceneret. 

M.  Je  pr^ident  a  conclud  que  M.  Anthoine  Yacheri, 
commis  ala  recepte  des  deniers  du  Roy  de  Tann^e  1579y 
sera  mande  venyr  rendre  son  compte  de  sa  recepte  de 
ladicteann^e  1579  et  en  se  tiendra  d^biteur,  oultre  ce 
que  MH.  les  g6n6raulx  ont  ordoDn6  de  lever  en  suspens 
sera  conlrainct  le  payer  comptant  par  corps  et  cella 
rabbattu ;  sera  la  somme  de  quatre  mil  escuz  imposee 
snr  tout  le  corps  du  pays ;  et  cependant  qu'on  doyt  em* 
pruDter  huict  cens  escuz  de  M.  Vital  Borrel,  a  condition 
honeste  et  en  son  refFuz  emprunter  les  villes  jusques  k 
ladicte  sommey  a  la  charge  d'en  estre  rembours^es  sur 
toutle  corps  du  pays,  sur  ladicte  imposition  de  quatre 
mil  escus,  ou  bien  de  leur  estre  tenus  en  compte. 

Sur  la  poursuyte  que  M.  Jehan  Ghillac,  receveur  parti- 
calierdu  diocese  du  Puy,  faict  a  Ryon  centre  M.  Anthoine 
Langlade,  notaire  royal  de  Salgues,  pour  le  recouvre- 
meat  de  quatre  cens  escus  qu'il  avoyt  fourni  audict  pays, 
soubz  I'obligation  dudict  Langlade,  sur  et  tant  moings  des 
huict  cents  escus  par  le  roy  assign^s  sur  sa  recepte  pour 
la  conduicte  des  deux  canons  de  Nevers^  et  vingt  mille 
livres  poudre  ;  k  faulte  de  luy  avoir  foumy  de  1  acquict 
de  H.  Rauiet,  conclud  suyvant  les  pr^c^dentes  conclu- 
sions des  Estatz  tenuz  a  Salgues  et  des  aultres  en  la  pre- 
sent ville  que  ledict  Langlade  sera  indemnis6  tant  du 
principal  que  de  tons  les  despens,  dommaiges  et  interest 
par  luy  souffertz  et  a  "soufFrir,  et  ladicte  somme  princi- 
pale  couch^e  a  ceste  assiette,  ensemble  lesdicts  despens 
dommaiges  et  interest  que  seront  veriffi6s  et  liquid^z. 


;•)■ 

tes  articles  de  ce  que  te  cappitaine  Cayllak-,  taht  pout 
Idy  que  Yiliesane  defmand^nt  avani  r&ndre  le  fort  de 
Grazes,  sign^s  Borrelli,  notai re  secretaire  de  lamaison 
de  Ife  ^ille  de  Maniejolir.  M.  d'Apchier,  de  larit  que 
lesdictz  Gayla  et  Villesane  demeurent  en  leur  obstination 
eV  demandent  choses  impossibles  aii  'pais,  diet  que  la 
conclb^ioh  prinse  centre  eulz  et  led  corisiilz  et  habitants 
dfe  Maruejolz,  pour  le  regard  des  estrangers,  doyi  sortie 
^ifelct  et  W  de  S.  Vidal  suppli6  lbs  vdlloyr,  suyvant 
ifc6llfe,  fcoritraindre  par  la  force  et  lefe  blocquer  et  advertir 
I^  ^oy  du  tout,  m^smes  de  la  de^claratloit  desdictz  de 
ttkliifejblz.  Consul  de  Mende,  ideni ;  —  }/l.  de  S.  Jchan  : 
qu^bn  doyt  faire  response  a  M.  d'Andelot,  qu'Il  ne  tiewi 
ai  pats  (Ju'il  ne  fasse  ce  qu'esl  en  icdlliy^  6t  ^omme 
A'pcKier ;  —  Jtf .  de  Randon,  idem  ;  —  Consul  de  Manie- 
jolz  :  qiie  la  ville  de  Maruejolz  n'est  cause  de  I'occupa- 
tioii  de  Gr^ze,  ayant  faict  tout  ce  qU'estoyt  en  elle,  dte 
les  occtippateurs  s'en  furent  saisis,  pour  les  en  desloger. 
Quant  aux  estrangers,  qu'ilz  les  ont  r'eceuz  par  le  com- 
iliaiid^ment  du  Roy  de  Navarre.  Et  quant  aux  atilt^^s 
factieux  ou  cOndamn^d,  leur  baillant  les  decretz  et  priUr- 
sies,  fe'ront  leur  debvoyr.  Mais,  quant  k  Grize,*on  doyt 
f^ir6  i^esponse  k  ift.  d'Andelot  de  la  dMib^ration  et 
Vblbnt^  de  Tassembl^e,  et  puisquela  Vbye  de  )ia  douJceiir 
ni'  jleult  profiler,  qu  on  procMe  k  la  force,  O'ffranl.y  con- 
trifatier  potir  leur  pourtion  et  estat  requis  par  ledict  siear 
dt!^:  VJdal,  si  Ton  luy  veult  baillei^  des  hommes,  qtiel 
rio^bre  leur  en  faudra,  a  respondu  qu'il  eh  advertirti 
la^icte  vilte  pour  scavoyr  sa  resolution  6t  qu'il  a  oppi- 
niSti  que  la  Peyre  si  employera;  —  M.  d'Albrac  :  que 


—  IP?  — 

ceulx  de  Maruejolz  prennent  ordinairement  leur  pourtion 
des  chers  et  ra varment  que  font  ceiih  de  Gr^zo,  et  pour 
ce  est  d^abviis  comme  Apchier ;  —  Jehan  Bascle,  juge  de 
Maruejolz^  estant  present,  a  diet  k  Tassembl^e  avoyr  vu 
entrer  plusieufs  larrons  en  Ta  ville  de  Haruejolz  et  porter 
pain  audict  Gr6:^  par  les  habitans  dudict  Ifaruejols  ;  — 
IL  de  Peyre  :  comme  Apchier,  offrant  sa.  personne  et 
tous  ses  moyens,  eit  quant  k  ceulx  de  Haruejolz,  il  y  en 
a  beaucoup  qui  tiennent  la  main  aux  volleurs.  El  ceux 
qui  occupent  le  fort  de  Peyre  sont  principallement  cause 
de  Topiniastcet^  desdictz  d^  Gr^ze  et  pense  qu'il  est 
d*advis  qu'on  doyt  procurer  de  faire  desmanteller  le  fort 
de  Peyre  el  que Je$i6ui:4ePe:yre,  p^iu*  leqoel  iL  iptervient, 
y  coBsentira  comme  il  s'ea  faisait  fort»  aymant  mieulx 
voyr  sadicte  maison  ruyn^e  que  d'entendre  que  ceulx 
qui  la  lay  occupent  continuent  ^troubler  le  public ;  — 
LacQnsul  de  Chirac  :  comnoe  il  a  expos4  cy  devapt ;  — 
I<e  sieur  deSte  En[ymie,  comme  Apchier ;  —  Ceneret,  de- 
meure  a  la. premiere  conclusion  arrestee  ;  —  M.  de  Ser- 
vij^re,  idem,  et  q]ci'on  doyt  commander  au. provost  se 
tenyr  k  I'ejntour  dudict, Gri^e.et  aveotd. autre  nomhre 
d'homnves  qu'il.advisera,  etaujssi  aux  coosulz  et  h^bi-^ 
t^^z  de  MaruejoU.  de  ne  recevoyr  les  dictzredDielle/s, 
lears  larcins,  n  y  leur  tenir  la  main,  moing?  souffrir  que. 
de  ladicte  ville  et  de  ceuk  que  sont  dedans,  leur  soit 
donii6  aidei.secours,  faveurs,  vivres,  n'y  moyen;  de  qvioi 
M.  Robert  de  Chaaolbet,.sindie,  a  requiz,  k  mondiclsieur 
deS.  Yjdal.et  ^^s  des  Estatz.  ce<que  ledict  sieur  de  S. 
Vjddi  i^.enj^inct  auxdictz  Macque^  Gralli  et  Bascle,.et, 
parlaot  k  eulx,  k  tous  les.auUres  habitants  dudict Maruei- 
joLziv  .^ipeyAe  de,3'eii  prendre,  k  eujx.  Les  exhortant  se 
contepyr  suyvaat  r^dict.  du.Roy^de  lap^aix.  Lesq^elz 
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ont  promiz  ne  leur  donner  aulcune  faveur  ny  assistance 
de  vivres,  munytions  ny  d'hommes,  ains  plust6st  leur 
nuyre. 

Gonclud  unaniment  comme  Apchier  et  que  le  Roy  sera 
adverli  du  tout. 

Gonclud  que  le  sindic  assistera  k  la  poursuyte  de 
Tappel  interject^  par  certains  paysans,  des  officiers  da 
baillage  a  la  cour  de  M.  le  s^n6chal  de  Beaucaire,  parce 

que  Ton  les  avoyt  command^  en et  a  reffaire  la  tour 

de  Quinthmac,  desmollie  par  ordonnance  de  MM.  les 
commissaires  ex6cuteurs  de  T^dict  de  la  paix. 

Du  XXIX*  avril  de  relev6e  aux  Estatz. 

M.  le  president  a  fayt  lire  une  letlre  escripte  par 
M.  d'Andelot  a  MM.  les  commis  et  sindic  de  ce  pais,  datt6e' 
cejourd'hui  k  Maruejols,  avec  la  promesse  que  Yillesane 
et  le  Cayla  ont  fayte  audict  sieur  d'Andelot  de  luy  rendre 
la  place  de  S.  Fr^zal  (de  Gr^ze)  en  leur  baillant  deux 
mil  cinq  cens  escus,  suyvant  Tarrest^  de  Ghanac,  et 
porte  ladicte  lettre  de  croyre  M.  des  Alpi6sc[ui  a  rapport^ 
que  ledict  sieur  d'Andelot  leur  a  promis  faire  mettre  en 
liberty  les  capitaines  Gapdet,  Romanel,  ung  mestre  et  le 
sergent  Viveroys,  et  ledict  sieur  president  a,  sur  ce,  fayt 
courir  les  voix  : 

M.  du  Ghappitre  accorde  deux  mil  cinq  cens  escus,  et 
pour  le  faict  des  personnes  m'est  a  nostre*  puissance ;  — 
M.  d'Apchier  :  que  MM.  de  Maruejols  fussent  acceptant 
et  respondant  selon  Tassurance  que  Ton  leur  donnera 
ladicte  somme ;  —  Gonsul  de  Mende  :  que  les  habitans 
de  Maruejolz  baillent  les  douze  cents  cinquante  livres 
par  la  conclusion  de  Ghanac  et  se  rendent  respondant  du 
reste,  k  la»charge  qu'on  leur  baillera  pour  leur  rembour- 
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sement  des  propri^taires  prochaines  et  si  lesdictz  de 
Ifaruejols  ne  le  veullent  faire  qu'on  suyve  la  forse;  — ^ 
M.  de  S.  Jdiian,  idem,  et  qu*on  bailie  plustost  ostage  k 
MM.  de  Maruejolz  ou  bien  qu'on  cherche  d'ailleurs  la 
personne  pour  promptement  la  trouver ;  —  M.  de  Ran- 
doD,  idem;  —  M.  du  Tornel,  idem,  et  que  la  portion 
desdictz  Gapdet  et  Ravanel  de  ladicte  somme  doyt  estre 
de  trante ;  —  M.  de  Servi^re,  comme  S.  Jehan ;  — 
M.  de  Montrodat,  idem ;  —  M.  de  Mirandol,  idem ;  — 
Consul  de  Maruejols  :  que  par  emprunt  ou  advance  on 
donne  ordre  et  diligence  tirer  lesdictz  occupateurs  de 
Greze,  se  offrant  y  coop6rer  pour  leur  pourtion.  (Depuis 
ledict  consul  de  Maruejols  a  offert  fournyr  la  coste  que 
feust  arrestee  k  Chanac  avec  ostaiges);  —  M.  d'Albrac, 
comme  St-Jehan  ;  —  Consul  du  Malzieu,  comme  Mende; 
—  Sindic  de  S.  Alban,  idem ;  —  Procureur  de  S.  Ch^ly, 
idem;  —  M.  d'Arpajon,  comme  Maruejolz;  —  Sindic 
d'Yspagnac,  comme  Mende ;  —  M.  de  S.  Alban,  comme 
Maruejolz ;  —  M.  d'Allenc,  idem ;  —  Consul  de  Chateau- 
neof,  comme  S.  Jehan;  —  Consul  de  Chirac  :  qu'od 
soyve  la  conclusion  de  Chanac  ;  —  Consulz  nobles  de  la 
Garde-Gu^rin,  idem. 

Conclud  comme  Chanac,  que  pour  rachepter  la  liberty 
du  pays  et  ivyter  aux  foulles  et  despenses  immenses  que 
la  force  ad meroyt,  que  si  lesdictz  de  Gr^ze  veullent 
pr6sentement  vOyder  et  se  retirer,  on  leur  fera  deslivrer  . 
pour  toutes  choses,  deux  mil  cinq  cens  escuz  dont 
MM.  de  Maruejolz  advanceront  pour  eulx  et  aultres  de 
la  religion,  la  somme  de  douze  cent  cinquante  escuz, 
et  les  aultres  de  douze  cens  cinquante  seront  pris  par 
manyere  de  pret  sur  les  villes,  ou  bien  a  chargement 
sar  les  receveurs  Vacherie  et  Borrel  de  ce  quilz  sent 
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dfsbiteu^  (Je.  leurs  receptes,  ou  bi^n  du  receveur  qui 
proc^dera  k  lever  Tassiette  de  Taao^e  coyrante. 

Da  Londy  demier  avrilv  de  maltti^ 

I^e  sindic  a  remonstrS  que  ayant,  ceutt  qui  occappetkt 
lefprt  de  Gr^ze,  prise  r^olution  de  quieter  ledict  fort 
teur  payant  deux  mil  cinq  cens  escuz,  et  les  faisant 
mectre  en  liberty  quant  aux  personnes,  scavoir  les 
cappitaixxea  Capdet,  R0vaneU  sergejit  Yivaroys,  et  ung 
mestre,  et  les  consulz  de  Maruejolz  offrent  advancer  la 
ipoyti6  de  Jadicte  somme  p^r  emprumt  aux  conditions 
pprt6es  par  la  conclusion  prinse  k  Chanac.  Et  mondict 
S'  de  St-Vidal,  ayant^  encores  offert  trois  cens  escus  pour 
recouvrer  lesdictes  personnes  des  mains  de  ceulx  qui  les 
ont  pour  la  compagnie  adviser  d'ou  Ton  po.urra  trouver 
quAtoi:zq  censescuz. 

£t.  aussi  d*Qu  les  troys  cens  escuz  que  convient  baili^r 
pour  le  recQuvrement  du  for^  de  Qu^zac  seront  tir^. 

MM.  du  Chapitre:  qu'on  doyt  prier  MM.  de  Haruejolz 
payer  la  moyti6  et  ceulx  de  Mende  et  aultres  villes 
catholicques  Taultre^  et  le  tout  estr^  impost. 

M.  d'Apchier :  h  sa  premiere  oppinion;  —  Consul  de 
^ende.:  com  me  fust  arrest^  k  Chanac  et  qu'on  doyt 
prendre  de  Targent  destin6  pour  le  deffray,  mil  quatre 
cens  escus  el  le  toyt  impost, 

M,  de.St-Jehan:  qu'on  doyt  iroposer  les  deux  mil  cuiq 
cen^  escus  et  aussi  le3  troys  cens  escus  et  cependant  du 
deffray,  et  que  baillent  la  recepte,  en  chargemit  le 
receveur  d'avancer  le  surplus. 

M.  de  Mercueur :  que  Maruejolz  payent  tout,  ou  a  sa 
premiere  oppinion ;  —  Consul  de  Maruejolz :  est  d*advis 
qu'on  impose  les  deux  mil  cinq  cens  escus  et  aussi  les 
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Irpis  cens  escus  pour  les  prisonnierS;  et  les  habitans  de 
It^riiejol^  fei'dbt  douze  c^nd  binqua&to  £cus;  —  M.  d^AI- 
DtBCj  idem;  —  M.  de  AajidoD :  ^  sa  premiere  oppioion, 
^t  que  quaiit  aiix  trois  cens  escus,  que  Maruejoiz  les 
paye ;  -7-  Consul  de  Chirac,  comme  Maruejoiz ;  — 
v.  de  Ste-Enyinie,  idem,  et  que.le  rebeveur  soyl  charge 
ifiyre  la  partie ;  —  M.  du  Tournel :  que  Ton  impose  les 
quatorze  cens  escus ;  —  de  trailers,  copime  M.  du  Tor- 
nel;  — M.  de  Florae  veull  que  ceulx  de  JIaruejolz  four- 
nysseht  la  moytiS,  que  ceux  de  Mende  fournyssent 
l^ailhre,  et  lout  imposiS;  —  Procureur  de  St-Ch61y : 
eommettende;  — M.  des  Chambons,  comme  Mende; 
—  M.  de  Ceneret,  accorde  trois  cens  escus  pour  les  pri*- 
sonniers,  et  comme  k  Chanac ;  —  Consul  de  Salgues, 
id^m,  et  qiion  depute  ou  charge le  receveur  de  payer;  — 
H.  de  Servi^res:  quon  doyt  solder  si  les  cappitaines 
qui  tiennent  les  prisonniers.  soubz  bonne  asseurance 
Vouldroient  attendre  et  charger  celuy  qui  fera  la  recepte 
de  donner  les  quatorze  cens  escus ;  —  M.  d'Allenc : 
comme  h  Chanac  et  accorder  les  trois  cents  escus  et 
qu'oh  depute  et  couche  le  tout;  —  Consul  de  Florae, 
iioiDme  frlorac;  — M.  de  B?irre  a  bailie  ung  dire  par 
escript  de  200  escus. 

El  pour  le  regard  du  fayt  que  se  pr6sente  ilz  trou* 
veiit  bon  que  par  le  moyen  de  Taccord  qu*on  a  faict  a 
Cfiaiiac  et  des  trois  cens  escus  pour  les  prisonniers  01^ 
tire  de  Grfeze  ceulx  qui  Toccuppent  et  que  Maruejoiz  en 
paye  la  inoytie,  et  le  resle  Mende,  s^ulf  a  en  estre  rem- 
mboarsez  par  qui  appartiendra. 

Apr^  on  accorde  d'en  payer  une  portion  raisonnable, 
sans  consf^quence  ni  prejudice  de  leurs  privilleges.,  telle 
que  sera  laxee  par  Tassembl^e,  tant  pour  le  re,couvre- 
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ment  de  Gr^ze  que  Qu6zac,  pour  pr6sentemeat  en  faire 
le  despartement  sur  eulx^  egalit6  gard^e,  aussi  offrent 
payer  les  portions  des  deniers  du  Roy.  Consul  du  Malzieu 
accorde  les  trois  cens  escus  et  au  reste  le  tient  bon  et 
qu'on  impose  la  portion  et  que  Maruejolz  advance  la 
moylie,  et  le  reste  que  le  receveur  Tadvance  ;. —  Sindic 
d'Yspagnac,  accorde  les  sommes  et  comme  Maruejolz 
et  qu'on  charge  le  recepveur  de  advancer  et  quon  em- 
prunte ;  —  M.  de  Montauroux,  idem ;  —  Consul  de 
Ste-Enymie,  comme  le  scindic  d'Yspagnac  et  quon 
emprute  les  deniers  et  que  ceulx  de  la  terre  episcopalle 
y  soyent  taxez  suyvant  la  grandeur  de  la  terre  et  egalite 
gard6e,  offrant  en  payer  sa  part ;  —  M.  de  Lengonhe 
trouve  bon  d'accorder  les  sommes  et  que  soyent  conchies 
sur  tout  le  pays  el  le  receveur  advance  ;  —  M.  de  St-Al- 
ban,  idem  ;  —  Consul  de  Chateauneuf ,  comme  M.  de 
Randon;  —  M.  de  Montrodat,  comme  H.  deSt^Jehan, 
except^  du  deffray ;  —  Procureur  de  Serverette ;  — 
M.  de  MirandoU  comme  H.  de  Lengonhe  et  qu'on  cherche 
tons  aultres  moyens  pour  emprunter ;  —  Procureur  de 
Lengonhe,  trouve  bon  Taccord  et  impositions  et  qu  on 
charge  le  receveur  de  Tadvance;  —  M.  de  Ceverac, 
comme  Ceneret;—  Consul  de  la  Canourgue,  comme 
Mende;  — Sindic  de  St-Alban,  comme  Lengognhe;  — 
M.  d'Arpajon,  comme  St-Jehan,  except^  du  deffray  ;  -p- 
Procureur  du  mandement  de  Nogaret,  comme  M.  de 
Ceneret;  —  Consulz  nobles  de  la  Garde-Guerin ,  accorde 
les  sommes  estre  impos^es  et  que  M.  de  St-Vidal  soyt 
d6put6. 

Conclud  que  la  somme  de  deux  mil  cinq  cens  escuz 
accord^e  estre  baill6e  a  ceulx  de  Grtee  pour  leur  faire 
quieter  le  fort,  et  les  troys  cens  escuz  accordez  pour  les 
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prisonniers,  seront  impos6z  sur  tout  le  corps  du  present 
diocdse,  et  cependant  que  MM.  les  habitantz  de  Marue- 
jolz  seront  priez  volloyr  faire  advance  de  la  moyli^, 
et  VauUre  moyti6  sera  aussi  empruntee ,  et  commis 
MM.  de  St^Jehan,  de  Servi^re,  consul  de  Mende,  S'  de 
Ste-Enymie  et  de  Generet,  pour  veriffier  le  compte  de 
Vacheri ;  adviser  et  rechercher  tous  les  moyens  qu'on 
pourra  avoyr  pour  tirer  deniers  par  emprunt,  soyt  sur 
regallement  ou  aultre,  et  donner  tous  les  a^eurances 
secessaires  pour  les  quatorze  *  cens  escuz  que  seront 
empruntez,  et  troys  cens  pour  la  rediction  du  fort  du 
Quezac ;  k  la  charge  que  les  parties  emprunt^es  soient 
rendues  par  le  receveur  de  ladicte  assiette.  Et<  pour  la 
portion  dudict  Maruejolz  bailler  de  promesses  telles 
qu'en  vouldront,  suyvant  ladicte  conclusion  prinse  a 
Chaoac. 

Conclud  que  d'aultant  que  ce  present  diocese  est  da 
tout  ruyn6  et  accabl^  et  s'y  ne  peult  joyr  du  fruict  de 
I'edict  de  pacification  k  raison  de  I'occupation  que  les 
rebelles  font  des  fortz  de  Gr^ze,  Quezac  et  aultres, 
faisant  toutz  actes  d'hostillit^,  et  qu'il  a  pleu  k  W  de 
Montmorancy  envoyerses  commissaires  aM.  de  St-Vidal 
pourlescontraindre  par  la'forcea  quieter  lesdictz  lieux 
et  que  pour  fournyr  aux  fraiz  k  ce  necessaires  le  pais  a 
est^  constrainct  consentir  estre  imposees  sur  icelluy 
grandes  sommes  de  deniers  sans  en  rien  estre  secouru 
par  le  corps  du  pais  de  Languedoc,  sera  suppli6  tr^s 
homblement  mondict  Sieur  de  Montmorancy  volloyr 
soolager  ce  diocese  de  la  somme  de  deux  cens  quatre 
Yingt  da  sept  escus,  vingt  sols,  dix  deniers,  a  icelluy 
demand^  pour  Tentretenement  de  ses  compagnies 
estrang^res  qui  restent  pour  Testablissement  de  ladicte 
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pacification,  vu  ijue  cedict  dioc^e  en  egt  en  rien  ^ecoqru 
et  ne  trouve  aulcuns. 

budSci  joiir  XXX*  apvril, 

Suor  lei  d^iVrattoe  de  la  receipto : 

M.  Andioibe  bbev^ilier,  procureUr  de  M.  Pri^bQbi^ 
Tardif  a  pr6sejai6  ung  vidikntiis  des  letiFes  de  dbik  ^ 
reoepyt^r  alternatif  en  ee  dibc^e  a  reqnis  bstre  bobed 
aiidict  esiat  et  luy  batller  Tassiette  des  deniers  du  Roy 
poiir  iaire  to  cbarge  et  satisftiire  k  sa  comini^ion  et 
bailler  bonnes  et  suffizahtes  cautions,  etysoni  li^ei^ 
aultred  lettres  d'attache  avec  l^acte  de  reception  de 
cautions.  Encores  a  ofieri  foui'nyr  le  deffray  de  t;e6te 
assemblee,  ^t  ce  fayt,  a  retir^  lestiictes  pieces  et  se  reti- 
rant  a  diet  qu'il  prendra  ladicte  charge,  sans  gjaiges  pdttr 
les  denier^  du  Roy,  luy  imposant  les  gaiges  poui*  les 
deniers  extraordlnayres  siiyvant  Tedict,  et  si,  advanc^i^a 
au  pays  jusques  k  mil  escuz. 

M.  Loys  CheVfillier,  receveiir  cr66  par  le  Roy  6n  tilire 
d'btece  fonnfe  au  present  diocese  :  si  ledict  Tardif  at  pro- 
vision vallable  n'entend  empficher  sa  recepte. 

M.  Pierre  Meilhac  a  offert  prendre  la  recepte  tant  de^ 
deniers  ordinaires  que  extraordinaires  a  ung  denier  poor 
livre,  et  payera  f>r6sentement  le  deffray  et  hmot  cens 
escuz  |)our  subvenir  aux  afferes  du  pays. 

M.  JeBan  Coinitis  luy  baillant  deux  solz  pour  livre 
offrfe  prende  la  recepte  e  donner  le  deffray  et  mil  esCot. 

IM  premier  de  jaay,  de  matin. 

M.  Reynier  a  offert  prendre  la  recepte  k  deux  splz 
pour  livre  et  advancer  deux  mil  escuz  dans  quinzaine* 
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HoDtet  a  diet  qait  y  a  hommes  qui  veulen't 
prendre  ladicte  recflBpte  a  deux  carolins  pour  livre  et 
advancer  mil  esCuz  et  le  defifray ;  —  Ledict  Chevalier  a 
demand^  response. 

Dojeoond  jout^de  may!,  d'eiiiatui  a  FassnnbMedes  Bstate; 

Conclud  sur  la  difScult^  de  passer  cent  escuz  iau  lieu^ 
tenant  de  provost  Capeci^res  au  coinpte  de  Vidal  Boirel 
que  avant  tpe  la  somme  de  quatre  vingt  escuz  restant 
dos  audict  de  Capecifere  ne  sera  pay^e  qif  il  n'ayt  des- 
livr^  les  papiers  qu'il  a  de  sa  cliarg^  despuis  la  prinse 
de  Mende  jusques  aux  Estatz  dernier. 

Le  consul  de  Mende  a  remonstr6  k  l^assembl^e  et  It 
M*'  de  St-Vidal  et  aiissi  k  M«*  d'Apchier  parlant  k  M.  toh- 
tonye  son  envoy6,  le  peu  d'hommes  qu'il  y  a  dans  la 
vitle  de  Mende  et  le  peu  de  moyen  qu'on  a  de  la  garde 
de  ladicte  ville,  sans  garnison,  et  supplie  volloyr  accor- 
der  pour  troys  moys,  telle  garnison  qu'on  advisera,  aut 
despensdu  pays,  vu  I'importance  de  ladicte  ville;  aupa- 
ravant  a  protest^,  n'estant  myses  compagnies,  tenuz  de  la 
perte  et  ran(^nnen^entz  que  y  pourront  advenyi  et  aussi 
a  supplii^  le  pays  volloyr  accorder  une  .bonne  portion 
pour  supporter  les  fraiz  et  interetz  de  I'attente  des 
denJers  deuz  k  M^'  d'Apchier. 

Ledict  Fontunye,  de  la  part  du  pays,  a  pri6  la  compa- 
gnie  volloyr  donner  moyen  d'entretenyr  tant  d'hommes 
que  besoin  sera  pour  la  garde  de  I'adicte  ville,  aultrement 
a  protester  de  la  perte  de  ladicte  ville. 

M.  de  St-Vidal  a  remonstr^  la  n6cessit6  qu'on  a  de 
bien  garner  ladicte  vllle  soubz  la  cbarge  du  sieur  d'Ap- 
chier et  prie  MM.  du  pays  y  volloyr  accorder  quarante 
hommes  entretenuz  et  y  seront  compris  les  dix  que  sent 


k  Naussac  pour  la  garde  de  rartillerie,  et  ou  Ton  n'y 
vouldra  entendre,  se  joinct  a  la  protestation  dudict 
consul,  et  ledict  Fontunye  de  mesme  pour  ledict  Sieur 
d'Apchier. 

MM.  du  Ghapitre  :  a  est6  d*advis  qu'on  y  entretieone 
quarante  hommes,  commie  M**^  de  St-Vidal  la  requiz, 
que  les  XXVI  escus  doivent  passer. 

Ledict  Fontunye,  attendu  la  volont6  du  Roy,  trouve 
bon  rentretenement  de  quarante  hommes  et  pour  deux 
moys^  idem,  pour  le  premier  d'octobre,  lev6s. 

M.  de  St-Jehan,  pour  deux  moys  cent  livres  pour  moys 
pour  le  garde  de  Tartillerie,  et  quant  k  la  garde  de 
Mende  renvoyt  ou  Roy  et  Tiroposition  d'octobre  lev6e;  — 
M.  deMercueur,  comme  Apchier  et  que  les  fraiz  soyent 
pris  de  la  reprinse  de  Yidal  Borrel ;  —  Consul  de  Marue- 
jolz  :  ny  a  lieu,  et  que  Mende  se  garde  de  soy  mesmes 
et  que  M«'  de  St-Vidal  est  suppli6  de  volloyr  le  plustost 
qu'il  pourra  retrancher  la  despense  de  la  garde  de  Tar- 
tillerie.  Quant  aux  vingt  six  escus  et  aultres  portions  ne 
doyvent  passer ; —  M.  d'Albrac,  comme  St-Jehan;  — 
M.  de  Randon  :  que  Tartillerie  soyt  gard^e  pour  deux 
moys  et  les  deniers  prins  des  restes  de  rimposition 
d^octobre.  Et  quant  a  la  garde  de  Mende  que  ce  soyt 
aux  despens  des  habitants,  la  descharge  pass^e;  — 
Consul  de  Chirac^  comme  Apchier  et  que  les  ecclesias- 
tiques  enlrent  k  la  despense;  —  M.  de  Ste-Enymie : 
cent  livres  pour  la  garde  de  I'artilherie  accordez  et  aussi 
rentretenement  de  la  garnision  de  Mende  aux  despens  de 
r^veschi,  chapitre,clerg6  et  habitantz  ;  —  M.  de  Peyre, 
comme  Apchier  et  que  les  ecclesiastiques  y  trempent; 
—  Consul  de  la  Canourgue  :  que  Mende  soyt  gard6a  et 
qu'on  luy  accorde  d'hommes  pour  la  Canourgue,  et, 
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pour  la  garde  de  rartilherie  quarante  escus  ;  —  M.  de 
Lengonhe:  vingt  hommeis  entretenuz  k  Mende;  dix  pour 
Tartiiherie  aux  despens  des  restes  et  des  vingt  six  escuz 
passes;  —  M.  de  Generet,  comme  M.  d'Apchier,  sur  les 
restes  et  prie  M^^'de  Mende  vQlloyr  entrer  aux  fraiz  de  la 
gamison  et  solager  le  peuple  dau  moingz  une  decime ;  — 
Procureur  de  St-Ch61y,  comme  Apchier ;  —  M.  des 
ChambonSy  comme  Ceneret:  -— M.  duTornel:  dix  sol- 
datz  entretenuz  sur  les  restes ;  la  garde  de  Mende  sur 
rev^chcy  clerg6  et  habitantz  et  vingt  six  escuz  passes;  — 
Consul  de  Salgues,  comme  Apchier  et  que  Ton  rembourse 
Salgaes  de  la  despense  quilz  ont  fayte  depuis  octobre 
dernier  pour  la  garde  de  ladicte  ville  et  que  apresent 
semblable  nombre  soyt  entretenu  pour  toutes  les  aultres 
Yilles  sur  les  reprinses  de  Borrel  et  aultres  deniers ;  — 
H.  deCanilhac:  que  les  eccUsiastiques,  entretiennent 
la  gamison  de  Mende,  et  le  pays Tartillerye ;  les  vingt  six 
escus  ne  les  accorde :  —  Consul  di^  Malzieu :  que  les 
habitantz  de  Mende  se  gardent  et  le  pays  Tartillerye  et 
les  vingt  six  escus  pay^s ;  —  M.  de  Florae,  idem ;  — 
Consul  de  Florae  persiste  en  ses  protestations  et  n'a 
volleu  oppiner;  —  M.  de  Servi^res  :  que  pour  esviter  la 
perte  de  Mende,  qu'on  y  entretienne  durant  deux  mois 
XXX  bommes,  sur  les  restes;  et  Tartillerye  gardee  et  les 
XXVI*  escus  passes  ;  —  Sindiq  d'Ispagnac :  que  Mende 
et  Fartillerie  seront  gardes  avec  quarante  hommes,  sur 
les  restes  et  reprinses  et  XXVI  escus  passez ;  —  M.  de 
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Mirandol,  comme  Apchier  ;  — Procureur  deSte-Enymie : 
Tartillerie  gardee,  et  Mende  gardee  aux  despens  des 
habitantz;  —  M.  d'Allenc,  idem  ,XXVI  escus  payez ;  — 
M-  de  Montauroux,  comme  Mirandol ;  —  Procureur  da 
Serverette:  que  I'artillerye  soyt  gard6e ;  quand  a  Mende 

Histoif,  9tc.  8 
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qtie  se  gardle  k  ses  dtepdn?,  et'fes  XXYI  escus  passte; 
'**-  M.  dte  SC'Albftir,  comme  Apchier;  — pfocuTe^rrdelieiH- 
goflfce,  comme  le  consul  de  Safgnes ;  —  H.  deMbntniKlat^ 
comme  Apebrer;  -^  Sindic  de  St-Alban,  id^m,  et  qn'on 
en  accorde  k  St-AIban  ;  —  If.  de  Ceverac,  comme 
Apchier ;  —  If .  d'Arpajon,  comme  St-J'e&an ;  —  Gonsufir 
poblesd'e  la  Garde  ^Guerm,  comme  Apchier ;  —  Praea* 
reur  dU  mamliament  de  Nogaret,  comme  Generet. 

Gondud  suyvant  la  plus  grande  opptirion,  que  Far^ 
tilFerie  sera  gardi^e  avec  dix  hommes  et  ung  chief.  Et 
aussi  trente  homimes  de  guerre  entretenuz  en  ladicte 
vill'e  de  Hende  aux  despen^  du  pais  sur  ce  que  peull 
eslre  deu  des  restes,  tant  de  Timposition  d'octobre  dfen- 
nier  que  aultres  pr^cedentes,  que  seront  audict  effect 
Tev^esen  ce  que  reslent,  et  ce  seulement  les  moys  de 
may  et  procfaain  de  juing.  Et  quant  a  la  descfaai^  de 
XXVI  escus  sera  passee  audict  Borrel  en  la  despense  de 
son  compte.  Laquelle  conclusion  mondict  Seigneur  de 
St-Vidal  de  Faucforit6  du  Roy  a  autorisi^e. 

Sur  ce  que  le  scindic  a  remontre  que  dernierement 
ayant  pleu  au  Roy  accorder  que  les  deux  canons  de 
Nevers  seroient  conduictz  au  present  diocese  pour 
constraindre  les  occupateurs  des  fortz  de  Gr^ze,  Quezae 
et  aultres  oecup^s,  aulcungz  de  MM.  commis  et  autres 
d616gues  diceulx  seroient  allez  au  Puy  par  commande- 
ment  de  M^  d' Apchier  et  assist^  a  M*^  de  St-Vidal  faisant 
conduyre  lesdictz  canons  a  Naussac,  et  faict  achapt  de 
cerlaines  poudres  dont  se  seroient  obliges  envers 
S'  Mathieu  Farnier  en  sept  cens  escuz  et  envers  mondict 
Sieur  de  St-Vidal  en  six  vingt  escus  balh6s  au  Sieur  de 
Tralemont  pour  le  voiaige  qu'il  sont  alJ6s  faire  en  Court 
avec  memoyres^t  instruction  des  aflfaires  du  pays,  a  la 
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poiHSoiie  desepielz  il  y  est  encore  e^  supplie  lesdictz 
MMl  desEstatz  vouHoir  desliberer  que  sera  faict  desdict^ 
caaoDset  sur  TacqaUt^meirt  eft  iiuftempnite  des  oUiga^ 
tiooB. 

MM.  da  Gbappitre:  que  les  obligations  faictes  poorles 
poodres  ei  boletz  seront  acquitt^es  et  le  Roy^  sera  prii 
de  erdoimer  que  les  deux  canons  seront  conduietz  eo*  la 
present  ville  avec  lesdictes  munitions  et  les  ^ix*  vingt 
escos  de  M.  de  Tralemonrt  acquitti^s  ;  -^  M.  dfApcbior^ 
idem;  —  W  de  StrVidal  a  remoiisirS  que  c'est  de  sa 
cfaar^  de  faire  entendre  a)u  Roy  ce  qu'il  veuU  que  soyt 
faytderartillerie  et  munitions  et  qu'il  fera  ce  qu'ii  doyt; 
-*- Consul  de  Mende,  comme  le  chappitre ; — M.  de 
St-Jehan,  idem,  et  que  le  Roy  soyt  suppIiS  faire  garder 
ksesdespens  rartillerie  1^  ou  Sa  Majesty  voldra  qu&soyt 
gardee,  et  les  con^ptes  estre  retires  et  les  obligations 
acqsittees ;  .^-  M.  de  Mercuer,  ocmiine  Mende ;  —  Gon- 
sill  de  Maruejotz:  que  les  poudi*es  donm^es  auf  pays  par 
ieltoysoycnl  retirees  et  si  lejs  d^ux  canons  sent  con^ 
duictz  plus  avant  en  ce  pays  que  long  soyt  mys  ^  Ma- 
n]qQlz;«-M.  d'Atbrac:  les  obligations  acquittees  et 
Futillerie  mise  1^  ou  plaira  au  Roy  et  gardie  k  ses  des« 
|jei»-,  —  M.  de  Randon:  que  le  Hoy  soytsuppli^  volloyr 
ordonner  que  lesdictz  canons  seront  mys  en  lieu  assur^ 
ence  diocese  aox  dcspents  de  ses  finances  et  les  obtiga* 
tions  acquittees;  —Consul  de  Chirac,  idem,  et  que 
M*'  de  St-Vidal  pourvoyt  a  la  garde  des  canons;  —  Sieup 
de  Ste-Enymie,  idem ;  -^  M.  de  Peyre :  quant  k  la  d^s* 
pense  de  M;  de  St-Yidal  et  les  obligations  acquittees ;  -* 
Procureurde  St-Gfaeiy,  idem.  Et  tous  les  aultres  ont  esti 
demesme  opinion » 
Coodud  que  le  Roy  sera  suppli^  tfes-humblement 
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volloyr  accorder  et  commander  que  Ics  deux  canons  de 
Nevers,  que  sont  pour  le  jourd'bui  a  Naussac,  seront  lais- 
sez  et  demeureront  au  present  pais,  en  lieu  asseur6,  pour 
s'en  pouvoyr  servir  par  icelluy  a  toules  occasions  k  I'en- 
contredetousceulxqui  pourroient  entreprendre  d'alt^rer 
le  repoz  du  public,  et  a,  Tassemblee,  supplie  ledict 
seigneur  de  S.  Vidal  en  volloyr  escripre  et  dontaer  adviz 
k  sa  Majesie.  Et  neantmoings  est  ordonne  que  lesdictz 
obligations  seront  payees  et  les  dictes  sommes  contenues 
conchies  k  ceste  assiette  et  les  obligations  seront  acquit- 
t6z,  tant  du  principal  que  de  tons  despens,  dommaiges  el 
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interestz  qu*ilz  en  pourroient  souffr.ir. 

M.  Baldy  a  repr^sent^  k  Tassembl^e  desdictz  Estatz 
les  fraiz,  peynes  et  vaccations  ex  poshes  par  M.  S.  Alban 
au  voyage  qu'il  feyt  en  Languedoc  de  I'advis  des 
aultres  messieurs  commis,  en  Tann^e  1580,  pourfaire 
advancer  M*'  de  Montmorancy  a  venyr  en  ce  pays  pour 
I'assi^gement  de  la  present  ville  de  Mende,  lors  occupee 
par  lecappitaine  Merle,  et  supplie  la  compagnie  le  fayre 
rembourser  desdictz  fraiz. 

M.  Jehan  de  la  Tour,  procureur  gen^ralde  M^'  le  ma- 
richal  de  Joyeuse  en  sa  duch6  dudict  Joyeuse,  a  aussi 
remontr^  que  ledict  sieur  de  Joyeuse  pour  estre  pay6  de 
la  somme  de  UIP  XXVI  escus,  deux  tiers,  XVI  solz,  X  de- 
niers  tournois,  a  laquelle  se  monte  la  pourtion  du  pre- 
sent diocese  des  gratiffications  k  luy  accordees  par 
MM.  des  Eslatz  gen^raulx  du  Languedoc,  assembles  a 
Carcassonne  au  moys  de  novembre M.  D .  LXXX,  auroyent, 
par  quatre  diverses  foys  envoye,  en  la  present  ville, 
devers  MM.  les  commis,  sindic  et  receveur  du  pais,  les^ 
deux  premieres  de  Joyeuse  en  hors  et  les  deux  dejrni^res 
ledict  de  la  Tour  k  cheval,  de  la  ville  de  Narbonne, 
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a  grandz  fraiz,  sans  avoir  rien  peu  advancer,  qui  la 
justement  occasionn^e  de  Tenvoyer  tout  exprez  a  ceste 
assemblee  et  prier  icelle,  comme  it  la  faict  de  sa  part, 
bien  humblcment  Iuy>  voulloir  faire  desltvrer  ladicte 
partie.  H.  Robert  de  Ghanolhet;,  sindic,  a  suppli6  Tassem- 
blee  voHoyr  rechercher  les  moyens  pour  faire  rendre 
content  mondit  S'  de  Joyeuse,  aussi  M.  de  S.  Yidal,  de  ce 
que  luy  feust  couche  a  Tassiette  de  Tannic  pass^e,  k 
M.  flaberl,  des  deux  mil  escuz  qu'il  a  assignez  sur  Ie8 
deniers  ce  I'ayde,  octroy,  tant  pour  le  dernier  que  pour 
entretenyr  le  pais  en  ramitiS  desdictz  seigneurs  et  ^viter 
aux  fraiz  que  le  pais  .en  pourra  souffrir. 

M.  d'Apchier  :  que  descharge  soyt  donnde  k  M.  de  S. 
Alban  pour  le  voyage  par  luy  fayt  en  I'an  M.  D.  LXXX^ 
eu  Languedocy  de  la  somme  de  200  escus  sur  les  restes 
de  Vidal  Borrel,  saulf  k  Ten  recognoistre ;  —  Consul  de 
tfende,  100  escuz  pour  tout ;  —  M.  d'Albrac,  200  escuz 
sur  les  restes  de  Borrel  a  imposer ;  —  M.  de  Mercueur, 
200  escuz^  idem ;  —  Consul  de  Maruejolz,  n'y  peuU 
coi^ntir ;  —  M.  de  Ste  Enymie,  50  escuz  ;  —  M.  de 
Peyre,  100  escuz  ;  —  Consul  de  Chirac,  200  escuz  sur 
les  restes  de  Borrel ;  —  M.  de  Lengonhe,  100  escuz  ;  — 
M.  de  Ceneret,  100  escuz;  —  Consul  de  la  Canorgue, 
idem;  —  M.  des  Chambons,  100  escuz ;  —  M.  de  Ca- 
nilhaCf  rien,  parce  qu'il  n'a  rien  r^ussi.  —  Et  tous  les 
aultreS'Ont  oppin^  a  100  escuz.  ' 

M.  le  president  a  conclud  que  descharge  sera  baill6e 
audict  sieur  de  S.  Alban  de  la  somme  de  cent  escuz 
pourle  relever  dep  fraiz,  peynes  etvaccations  par  luy 
expons^es  au  voyage  qu'iV  fyt  en  Tannic  M.  D.  LXXX  au 
pays  dQ  Languedoc,  sur  les  restes  que  peult  estre  deues 
des  impositions  dont  Vidal  Borrel  faict  recepte.  Des« 
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quellcs  il  continiuera  la  leveeiet  aequittera ies  articles  de 
8M  Bssistte,  mesues  les  gratifficalioDs  du  Langued#c 
ebvers  M*.  de  Joyettse,  et  aiussi  qu*ii  sera  couehe  a  M.  de 
S«  iVidal  ladiete  somoie  de  ^,000  escns  demand^  «i 
M  J  Pierre  fiaberi  et  1e  sieur  deValernod  et  ^  ce  qae  aest^ 
ark^esti  k  oeste  assembUe,  dans  trois  moys  prodiatas, 
l^ass^s  lesquek  y  sera  amtrainct. 

Dudict  jour  on  estoient  presents  :  MM.  Bmigeyrony 
vreaire  et  president;  Fontaaye,  envoys  du S''  d'Apokier ; 
(de  Seauregard,  envoys  du  Ss'  de  Mercuer ;  A] baric,  pre- 
littfer  consul ;.  de  Sabran,  baiily,  em'oy^  du  S^  de  Hirafla- 
dol  et  Chanolhet,.sindic,  afu  bureau. 
.  Gondud  que  suyvant  la  conclusioa  cy  devant  prinse 
p<)«Mr  iieleiver  M.  Anthoine  (Langlatle  des  despens,  dem- 
ttMiges  et  int^resiz  par  luy  soafferiz  pour  raison  de  la 
pbUfsuyttie-eoDtre  lui  iaiete  {uir  M.  Jehan  ;  lesdiclz  dee- 
pens, dommaiges  et  iaterestzi  oot 'es476  arbitreset  taxez  k 
lasomme  de  cent  escuz  que  sera  coach^e  avec  la  somme 
principaIe,.pour  raison  de  laq»elle41  est  tir6  eo  instance 
k  Ryom-par  ledictM*  Ghila,  en  ung articlede  la  pr^aenl 
as^ette. 

Dudict  jour  de  relev^e^  aux  Estatz. 

lA*  Anthoine  Chevalier,  commis  do  sieur  Gvillaume 
Ffttituaye,  a  diet  que  par  aes  comptes  ledict  Fontunye 
avoyt  est6  charg6  de  faire.  reoepte  de  la  lerne  de  GaniUiac 
ot  aussi  de  oelle  d'bpagnac  de  leurs  pourtions  de  Fannee 
M.V.LXXX;  desquelz ne.petiltrten lever nyde  Javiihel^ 
Montbrun  et  aultres  personnes  non^levables,  obstant  lee 
injODCtiotis  que  leur  out  est6  faictes.  Requiz  que  le  pays 
pre&ne  sur  lui  ]es  portions  non  lev^  et  le  satisCaree, 
ayant  proteste  d'avoyrrecours  ii  justice. 


Sir&ilathiau.  funnier  la  ffepor^oliTequefite  etSatlieAQa 
maik  mquiz  estre  leva  oi  Tesfioase.y  auesi  a  aesyne  Jm 
leltres  patente6<lu  Aoy  obtBiroes-iK>iir'ContiniieF  ladev^ 
4e  Vimpesition  dont  la  *rBce{)ie.  lewt  batll^  ^  M.  fiuU- 
ta»ine  Fantunye. 

Ls  oonsiil  ndeSalgnes  a  donaii^  payement  de  3(>SS: 
eiCDs  M sols  que  le  {mys^eBt dehitenra ladicte ville:poiBr 
htdcspeiisedeB  foroes  que  M^  de.S. Tidal  y  envoya.pour 
leroooavremeiit  duob^itoau  die  la  Clause,  oocRipp^padrles 
▼oUeurs  en  Tan  1577;,  suyvant  le  compte  sur  oeiendu 
devaont  MM  •  hes  commisfiaijres  depfMiiles  par  lediot  sieur 
de'S.Vikial  et  la  validaiftioB  sur  Ge^despecheepar  leltoy  ^eit 
depiris it  la  CanoacffMB .ayMt  e^teovdoim^ eslve cay^e ihi 
eaya  des  debtes-dudiot  paiSiOu.aiiioy  t  eal^^ouchi^e  eA  sbml 
EBlatede  Salgues  F3aii8e/et:aTeffiaz^;pn)iteote:d'avoyr  ore- 
coare  et  de  ne  :payer  Tien  des  demers  estraedrdmaires  que 
sorontcouehezen  ee-dioc6se. 

MondictS«'  de  SL  Vidalestant  present  a.neiBOnstne  que 
ladictedeapeiice  ieust  faiyte  poor  leig^neral  Hibi  pays  ^et 
aa  pvofet  et  utiUil^  diceUuy  ,par  ilmdiotz  oonsuiz  et  habi- 
teatz  dodict  Salgues. 

IDI.  du  Cbappiive  de  Mende  :  que  les  iimpofiilioBfi 
soyent  levies  en  ce  que  reatentt  pour  se  fieyer  par  leurs 
ooains  et  cependant  les  ajpportz  Jeur  eslxe  accordez  sur 
les  reffazans  au  Ueoier  .douze.  Sur  le  layt  de  Salgdes,  Jas 
Estatz  seront  veuz.et  quant  a  laprdtendue  exemption  des 
teires  de  Canilhac,  Ji'en  ayantifayt  foy,  devront  payer ; 
-*  M.  dj$  Bandon^  ideoft ;  —  Consul  de  Mende :  que  les 
^Piiortz  soyent  accordez  a  M.  Farnier  sur  les  apporiz  roo 
rofiuzans  au  denier  douze ;  —  Jtt.de  S..Jleban  :  que  les 
intereatz  soient  accordez  et  veriffi.ez  par  quatre  de  la 
compagnie,  que  ceulx  de  lu  Canorgue  verifieront  leur 
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femise  dans  huictayne  aultrement  contrainctz ;  —  Con- 
sulz  de  Maruejolz  :  que  Ton  veriffie  leur  pretention  dans 
huictaine  et  au  reste  ne  veult  oppiner  ;  —  M.  d'Albrac, 
eomme  S,  Jehan ;  —  M,  de  Mercuer,  idem  ;  —  M.  de 
Peyre,  idem ;  —  Chirac,  comme  Maruejolz ;  —  M.  de 
Ste  Enymie  :  les  apportz  au  denier  quinze  sur  les  d6bi- 
teurs;  touchant  ceulx  de  Canilhac  soyt  foy  de  ce  qa'ils 
desirent,  n^ant ;  —  M.  du  Tomel,  comme  M.  de S.  Jehan ; 
•—  M.  de  Ceneret :  que  Famier  soyt  content6  des  apportz 
au  denier  douze  de  ce  qu'il  a  plus  fourny  que  Iev6,  dont 
sera  fayte  veriffication  et  les  debtes  les  supporteront; 
quant  a  Texemption  des  tailhes  du  cost6  de  la  Canoi^iie 
qu^ori  ne  peult  contrevenyr ;  -^  Consul  de  la  Canorgue, 
comme  S.  Jehan,  au  denier  quinze ;  —  le  S'  de  Len- 
gonhe :  les  apportz  accordez,  et  quant  au  denier,  n^nt; 
—  M.  de  Canilhac,  comme  S.  Jehan,  et  au  reste  fera  foy 
dans  quinzaine  de  leur  demande ;  —  Consul  de  S.  Ch^ly, 
comme  Lengonhe ;  —  M,  de  Florae  :  les  apportz  sur  les 
restans  a  payer  k  proportion,  et  au  reste,  de  tant  qu  on 
ne  fayt  apparoyr  de  denier,  n^ant ;  —  M.  de  Serviire  : 
que  dans  quinzaine  Ton  monstrera  la  portion  et  remis- 
sion des  tailles,  a  peyne  que  ne  sera  heu  aulcun  esgard, 
et  quant  aux  apportz  au  denier  quinze. 

Ordonne  que  pour  respondre  aux  articles  des  rece- 
veurs,  voyr  Testat  des  habitantz  d'Ispagnac  et  y  res- 
pondre, seront  commisMM.  de  Servifere,  de  S.  Jehan,  de 
Mirandol,  consul  de  Mende  et  M.  le  sindic,  et  auparavant 
le  tout  communique  aux  Estatz.  Et  quant  k  la  partie  de 
Salgues  sera  veriffie  ce  qui  en  est  pour  apr^s  y  estre 
pourveu  ainsi  qu'il  appartient. 

Sur  les  articles  prdsentez  par  M.  de  S.  Vidal : 


4.  Que  M.  Farnier  le  pay  era  suyvant  les  r^olutions 
cy  devant  prises. 

2.  Borrel  le  payera,  aultremenl  sera  conlrainct. 

4.  Accord^.  Auparavant  troys  moys  rendant  les  pieces. 

5.  5.  M.  du  Ghappitre ;  accord^. 

6.  N^nt. 

H.  d'Apchicr  a  expose  qu'il  est  tres-raisonable  que 
ledict  S'  gouverneur  soyt  gratiffi^  du  bien  et  repoz  qu'il  a 
procoris  audict  pays  pour  Teffectuement  de  Fedict, 
depuis  la  demiere  assembl^e  d'Estatz,  ct  pour  donner 
coDtentement  audict  sieur  gouverneur  assembles  MM.  de 
S.  Jeban,  de  Hercuer  et  de  Treslans  et  'consul  de  Menda 
aller  devers  ledict  sieur  pour  le  suppleer  tr^s-humble- 
meiit  consid^rer  la  pauvret^  du  pays  et  de  tant  qu'il  est 
seigneur  et  baron  dudict  pays,  \olIoyr  ordonner  luy 
roe^mes  ce  que  le  pays  peult  porter,  sans  avoyr  csgard 
au  m^rite  de  sa  gratification  ,  et  est  d'adviz  que  ledict 
pays  luy  donne  contentemcnt,  et  supplie  lesdictz  sieurs 
depputez  le  luy  accorder  et  faire  qu'il  demeure  content 
et  satisfaict. 

Consul  de  Mende  :  que  ledict  sieur  doy t  estre  supplii, 
atiendu  la  notoyre  pauvret^  du  pays,  se  contenter  de  800 
escuz,  jusques  k  la  fin  du  prochain  moys  de  juing  et  par 
MM.  d'Apchier,  de  Mercuer,  de  Canilhac,  de  Tr^lans, 
Randon,  et  S.  Jehan  luy  aller  remonstrer,  etc.,  pour  gra- 
tifficatioD  ;  —  M.  de  S.  Jehan,  idem ;  —  M.  de  Randoo, 
idem ;  -»  Consul  de  Maruejolz  :  qu'il  doyt  estre  gratiffii 
comme  sera  advis6  par  lesdictz  sieurs  de  S.  Jehan  et  de 
Treslans;  —  M.  d'Aibrac,  comme  S.  Jehan;  —  M.  de 
Mercuer :  mil  escuz  pour  gratiffication  jusques  a  la  fin  de 
juing  prochain,  idem;  —  Consul  de  Chirac  :  qu'il  soyt 
grati/fie  de  800  escus  ;  —  M .  de  Ste  Enymie  ;  4 ,000. 


eacttz ;  — •  M. 4erPeyre  :  qia'dA doyt  depipnter  les  aosdictz 
seigneur  de  S.  Jehan,  de  Treslans,  pour  luy  aUer  remqn^ 
tarer  la  pauwret^  du  pays  eiprendd^e  sob  QppiBioa  etou 
ea  voldna  riea,  doBuerdouza  oens  eseuz;  — Procurer 
de  laCanorgue;  —  l,OQOesouz;  --^M.  de  Lepgoniie, 
idem ;  —  M.  du  Tomel,  1,200  escuz  jusques  a  la  fin 
dW>u6t ;  —  Procureur  de  S.  Ch61y,  800  escnz ;  —  M..des 
GhambGns,  i^OOO  esouz  ;  —  M.  de  Gaailhac^  oomiDe 
ijpcbter ;  —  Consul  de  Scilgues,  idem ;  —  M.  de  Florae, 
iyMQ  escuz  ;  —  M.  de  Servi^re,  4^000  escuz;  — Coar 
aiil  du  Malzieu,  1^000  escuz;  —  M.  d'Allenc,  idem,  eL 
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8)ii  ae  se  Gonlente  qu'cn  luy  bailie  oe  qu'il  demaade ;  — r 
Sindic  d^spagoact  4,000  esouz;  —  M.  de  Montauroux, 
l^OOfO  escuz  ;  *-*-  Sindic  de  Ste  Enymie,  idem ;  «-  H.  de 
S.  Akban,  &00  esouz;  —  Consul  de  Cbdteauneuf;  -^ 
M.de  Monicodat,  l^^OO  escoz ;  —  Procureur  de  Serva^ 
nolle,  M.  de  Mirandol,  procureur  de  Lengonhe,  comma 
Apohier;  ^^  M.  de  Gev^rac,  1,200  escuz  ;  -^  Sindic 4e 
S.  Alban,  idem  ;  —  M.  d'Arp^jon,  1,000  escuz ;  *-  Con*- 
suiz  nobles  de  la  Garde-Gu6rin,  1 ,200  escuz  ;  -*-  Pm^eo- 
teur  du  mandement  de  Nogapet,  i  ,200  escus. 

Gonclud  k  1,200  escuz  et  sont  pri^,  MM.  d'Apchier, 
de  Seryi^res,  de  S.  Jehan  et  pcemi0r  consul  de  Meade, 
aUer  trouver  ledict  seigneur,  de  la  part  de  rassemblte, 
le  Buppleer  tr^humblement  voUoyr  prendre  en  bonne 
part  Taceord  que  Ton  kiy  fayt  de  la  somme  de  daoze 
e>ens escuz ipour le.grauiffier des  peynes,  faveurs etbians 
C|ii'il  a  fay tz  9^  pays  depuys  le  commeoc^ment  du  moys 
de  septembre  deirnier  pass^  et  qu'il  luy  plairaiaynedee*^ 
puis  la  fin  du  prochaio  moys  de  juing,  pour  le  biBU 
et  r^pioz  de  oeste  pouvm  patrye^t  effectu.eusement  de:la. 
pais  en  ioeUe. 


^r  to  requeste  p^s^iee  par  M*  Caspar  BoissoaaUe 
teMtant  d'estre  veakbowdi  de  694  Uvres  ^«e  lui  sont  deues 
de reste de oompte  en oerlainetransaotioBipads^ avec le 
pais.  A  esl^  respondu  <)u-il  est  eiQOiACt  aux  rec^A*eurs 
aeqai€la-y  camme  les  conceme,  le  pays  eavers  le  sup-* 
pliaot  des  sommes  coatenues  en  la  requeste  et  couGh^ 
etaasielles  dont  ils  font  recepte^^peyaede  tousdespens^ 
dommaiges  interestz  et  qu'ik  y  feront  contraindre  par 
teotes  ^oyes  raisonables  a  rassistance  du  sindic. 

Sor  le  rembouFsement  demand^  par  M.  de  Gastelfort 
des  fraiz  exposes  pour  la  r^prinse  du  Bessei : 

M.  le.pr6vost:  que  les  paysans  en  paye  la  despense  et 
qu'oQ  luy  doyt  donner  50  escuz ;  -^  M.  d'Apchier  pense 
que  M.  d'A^chier  soyt  grattiffi^  de  ce  qu*il  a  fayt  pour  la 
pays,  aceorde  qu'on  lui  accorde  cent  escuz  non  k  pre- 
sent ;  —  Consul  de  Monde,  comnie  ledict  sieur  de  Gastel« 
fori  a  fayt  ce  qu'il  a  fayt  par  le  eommandemeot  deM.de 
Marquis,  son  niailre,  so  doyt  retirer  k  luy  joinct  que  le 
rolle  qu'il  bailie  est  inf^rieur ;  —  M.  d'Albrac,  oenC 
escQz ;  —  li.  de  Randon,  idem ;  — 'Consul  de  Mafu^olz  : 
ios  prises  en  porte  la  despense,  et-que  ledict  de  Castelfort 
wyt  gratiffi^  de  300  escuz  dent  seroat  dSleantz  40  escuz 
pour  rembourser  lesdiotz  paysaas ;  —  M.  de  Ste  Enymie, 
rien ;  —  il .  de  Mercuer,  500  escuz,  a  la  charge  que  les- 

dictz  sieurs d'Apchier  et deS.  Didder 

•  • .  .ledict  sieur  d'Apchier  soict  grati(E6 ;  —  Consul  ^e 
GhiraOy  iOO  escuz  ;  —  M.  de  Lengonhe,*rien  ;  -*--  M.. 
de  Peyre  k  Texpos^  qae  'M.  de  Servi^re  en  baillera.; 
*-  Consul  de  la  Canorgue  :  soyt  rembors6  des  frais  et 
grattiffi^  de  100  escuz  ;  —  M.  des  Chambons,  n6ant ;  — 
M.  du  Tornel,  que  donnera  Servi^re  ;  —  Procureur  de 
S.  Ch^ly,  comme  Apchier,  n^nt ;  —  M.  de  Florae,  100 
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escuz ;  —  Consul  de  Salgues,  n6ant ;  —  M.  de  Servi^re  a 
remonstr^  le  bon  devoyr  que  ledict  de  Castelforl  a  fayt 
pour  tenir  les  rebelles  du  Besset  et  y  a  fayt  quelques  fraiz 
riont  dolbt  estre  rembours6  de  six  k  sept  vingt  escus ;  — 
Consul  du  Malzieu,  n^ant;  —  M.  d'AUenc,  n6ant  pour  le 
present;  —  Sindic  dlspagnac  •  vula  pouvrel6du  pays, 
qu'il  doyt  eslre  rien  d6cid6  et  remys  jusques  a  ce  que  le 
pays  aura  moyen ;  —  M.  de  Montauroux,  100  escuz  ;  — 
Consul  de  Sle  Enyraie  :  pour  la  pouvrete  de  Ste  Enymie, 
plaira  excuser  icelle  s'ilz  en  payent  rien  ;  —  M.  de  S. 
Alb^n  :  vu  le  tesmoignage  deM.de  Serviferes,  de  50  a 
100  ;  —  M.  de  Montrodat,  pour  la  rediction  de  la  Vigne 
que  il  a  exc^de  la  rediction  de  Mende,  n6ant ;  —  Consul 
de  Serveretle  :  que  soyt  recompens6  sur  le  propri^laire 
de  la  place ;  —  M.  de  Ceverac,  100  escuz;  — Procureur 
de  Lengonhe,  rien ;  —  M.  d'Arpajon,  100  escuz;  —  Sieur 
de  S.  Alban,  neant ;  —  Consulz  nobles  de  la  Garde-Gu6- 
rin,*50  escuz  ;  —  Procureur  du  mandement  de  Nogaret, 
100  escuz. 

Conclud  que  le  pays  recompense  ledict  sieur  de  Cas- 
lelfort  du  bon  devoyr  qu'il  a  fayt  pour  le  service  du  Roy 
et  la  rediction  du  fort  du  Besset  qui  est  sur  la  frontifere  du 
Rouergue  et  les  charges  insupportables  qu'ils  ont  sur  les 
bras  qui  les  accablenl  du  tout  «t  est  marry  de  ce  que 
pour  le  jourd'huy ,  pour  VextrAme  mis^re  et  pouvreti  et 
calamite  oil  le  peuple  se  trouve  r^duict  a  raison  .... 
que  des  guerres  passies  leur  ont  admen^s,  ne  puisse  gra- 
tifSer  et  recognostre  comme  ils  le  vouldront  bien. 
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Mesures  a  prendre  contre  les  membres  des  Eiats  qui  ne 
se  rendent  pas  aux  assemblees.  —  Rdle  de  MM.  des 
Etais.  —  Prestaiion  de  Serment,  —  Si^ge  du  chdteau 
de  Charbonnieres  et  offre  de  capituler  par  ceux  qui 
roccupent.  —  Compte  des  munilions  des  vivres  fournis 
pour  la  riduciion  de  celte  place.  —  Gratification  4 
divers  capitaines.  —  MaroijolSypritend  que  la'siance 
du  hailliage  et  des  Etatsse  lienne  dans  cetteville.  — 
Contestation  au  sujet  de  la  prieminence  entre  les  barons 
d'Apcher,  de  Mercceur  et  de  Randon,  —  Mesures  pour 
la  conservation  des  archives  du  pays.  —  Restes  des 
deniers  des  impositions. —  Augmentation  de  lagarnison 
de  Mende  durant  les  Etats.  —  Dette  en  faveur  de  M.  de 
Uabert,  seaitaire  de  la Reine.  —  La  levee  des  tailles 
sur  les  villes  closes  differie.  —  Etablisstment  d'une 
sinichaussie  d  Mende.  —  La  place  et  seance  du  baron 
de  Tour  dem^andie  par  l' envoy d  du  baron  de  Peyre  et 
par  celui  de  Marie  de  Crussols  se  disant  dame  de  Peyre. 
—  Reclamation  de  Venvoye  du  baron  de  Ceneret.  — - 
Indemnite  en  faveur  de  If.  Baissenc,  fermier  du  greffe 
de  la  Cour  du  comti]  et  bailliage  de  Gevaudan.  — 
Gages  des  offiders  de  la  marichaussee.  —  Papiers  du 
greffe  de  la  privote.  —  M.  de  Chanolhet  charge  des 
affaires  dupays.  -^  Dette  en  faveur  de  M.  de  Valernod, 
secritaire  du  due  de  Montmorancy.  —  Commissatres 
chargisde  Faudition  des  comptes.  —  Plaintes  du  consul 
de  Marvejols  sur  les  contreventions  a  VEdit  depaix.  — 
Siuppression  de  V office  de  receveur  du  diocese .  —  Cri- 
anders  du  pays.  —  Verification  des  comptes  du  sieur 


Borrel.  —  Dfpensespour  rentretien  des  gens  de  guerre. 

—  Gratificatum  a  M.  de  St^Vidal.  —  Meurtres.  — 
Arrit  obtenu  par  M.  Du  Villeret.  —  Reparations  a  la 
citadelle  de  Mende,  —  Dipenses  faites  par  U  consul  de 
Mende.-^Bail  de  lareceite  des  tallies. —  Nourriiure  des 
prisonniers,  ■—  Gages  du  pr^dt.  —  Resies  dues  aux 
comptables.  —  GratificaHonen  faveur  de  M.  d*Andeloi, 

—  R achat  des  papiers  du  pays.  —  Privdt  A  ilablfr  a 
Marvejols.  —  Avis  d'tin  rassemblement  de  gens  de 

.  guerre  a  Florae.  —  Defies  et  crianciers  du  dioeise. 

Le  lundy  vingt  huictiesme  jour  du  mois  de  juing,  fan 
mil  cinq  cens  quatre  vingt  trois,  environ  Theure  de 
huictheuresdu  matin,  en  la  viUe  de  Mende,  et  dans  la 
salle  haultc  des  maisons  episcopalles  d*iee]le,  suivaiit  le 
mandement  de  Messeignenrs  les  comraissaires  pr^'dentz 
pour  le  Roy  aux  Estatz  g^n^raulx  de  Languedoc  lenuz 
^'B^ziers,  an  mois  d'octobre  dernier,  ont  este  assemblez 
les  gens  des  trois  Est&tz  du  diocese  de  Mende  et  pat&de 
Gevuudan,  ypr6sident  M'M^  Jehan  Brugeyron,bachelier 
ez  droilz,  vicaire  g^niral  de  M«'  I'evesque'  de  Hende, 
comte  de  Gevaudan.  Auquel  lieu  estantz  venuz  M"  An- 
thoine  de  la  Tour,  Sieur  de  St-Vidal, chevalier  de  I'ordre 
dn  Roy,  capitaine  de  cinquante  hommes  d'armes  de  ses 
ordonnances,  gouverneur  et  lieutenant  pour  Sa  MajesCe 
es  pais  de  Gevaudan  et  Velay,  et  M*'  M*  Pierre  de  Guil- 
leminet,  secretaire  de  Sa  Majeste,  greffier  des  Eslatz 
g^neraulx  de  Languedoc,  commissaire  principal  de  Tas- 
siette,  assistc  de  MM.  M^  Jeban  Dumas  lioenci^  ez  dnoitz, 
juge  du  Bailliaige  de  Gevaudan ,  Leys  Chevalier,  bour- 
geois, Jacques  Gbantuel,  merchant  et  Vidal  Doladille, 
consulz  de  la  villede  Mende,  commissairesordinairesde 


ladicteassielto,  dt stydBtz sttivaiit F anoietitie observafiian 
pmplaoe  el  s^nce. 

Iiediol  Sieur  de  GutUemitieta  fdict  entendre  k  ladicto 
asodtnblte,  oomme  ayavrt  pleura'  Wt.  lescommissanrM 
pv^aideBtz  peur  Sa  Majesty  ausdicte  Bsiats  g^n^rauk 
de  Laognedoe  16  eommeltne  et  di&puter  pour  proc6der  k 
Fassiette  et  d^partement,  surtoiit  ledici  diocese,  des 
sommes  de  deniers  k  quoy  il  a  es^  tax6  pour  sa  part  et 
portion  des  sommes  accord^s  k  sadicte  Majesty  par 
lesdictz  Estatz  g^neraulx  de  Laogiiedoc,  it  se  seroit  pour 
ceste  cause  achemin^  et  transport^  en  ladicte  ville  et 
assembI6e  desdictz  Estatz  de  Gevaudan,  offrant  dks 
llnstani  proc^der  et  yacquer  a  ladicte  assiolle  avec 
Vassislance  neaDtmoings  de  ladicte  assemblee.  Dequoy 
il  arequis  et  interpell^e,  et  qu'a  ceste  fin,  lecture  fut 
6icte  de  ses  commissions  et  instructions  qui  sent  est6 
eririMes. 

De  cfaacaDe  desquelles  comnristons,  ensemble  des 
instructions,  aputest^  faicte  lecture  publiqueraent  en  la* 
dicte  assemblee,  M.  Robert  deChanoillet,  scindicduduct 
pais  de  Gevaudan,  a  requis  ledict  Sieur  de  Guilleminet, 
commissainc  susdict'  permettre  ausdictz  Estatz  la  conti- 
nuation de  leurs  assemblies  pour  desHb6rer  et  prendre 
ad\is  entre  eulx,  tant  sur  lefaict  dudict  deparlementque 
auiCres  affaires  tres  urgentz  et  importantz  1e  bien,  repos 
et  soulaigement  dudict  pays;  ce  que  ledrct  S'  de  Guille- 
minet  a  octror6  ausdictz  Gens  des  Estatz  et  incontinant 
s*est  retir6  avec  ledict  Sieur  Dumas. 

Et  dautant  qtiil  advient  souvent  que  plusieurs  de  cealx 
qui  doibveot  assistance  a  ladicte  assembl6e  ny  compa* 
rent  comme  sont  tenus,  desnyant  par  ce  moyen  I'ayde  et 
secours  a  quoy  ilz  sont  obKgez  envers  leur  pais  naturel; 
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agit6  d'infinies  calamitez,  a  est6  ordonn6  par  M.  le  pre- 
sident a  la  requisition  dudict  scindic,  que  lecture  sera 
laicte  publiquecnent  en  ladicte  assambl^e  du  roolle 
ancien  de  ceulx  que  doibvent  ladicte  assistance  et  qu'il 
sera  precede  centre  les  defaillans  sans  excuse  legitime 
et  par  toutes  veoyes  r^isonnables.  N^antmoings,  attendu 
I'importance  des  aflfaires,  qu  il  sera  passS  oultre  en  la 
r^olution  diceulx  nonobstant  leur  absence. 

Roolle. 

MM.  les  chanoines  et  chapitre  de  T^glise  cathedralle 
de  Mende  : 

MM.  Jehan  Boniol  provost  de  ladicte  6glise  au  nom  el 
comme  procureur,  commis  et  d6put6  dudict  Chapitre  : 
Present. 

M.  de  Peyre,  baron  de  Tour  :  absent.  MM.  les  consuiz 
de  la  ville  de  Mende :  Leys  Chevalier,  Jacques  Chantuel 
el  Yidal  Doladille,  consuiz,  pr^sens.  —  M.  le  prieur  de 
Ste-Enyraie:  M'  M®  jFages  prieur  deSte-EnymiC;  present. 
—  M.  le  baron  d'Achier,  absent.  —  Les  consuls  de 
Marieujolz,  absens.  —  Le  Sieur  d'Albrac:  noble  Guillot 
de  la  Boyssonnade,  procureur  dudiot  Sieur,  present;  — 
M.  le  baron  de  Ceneret :  noble  Meilhac  Sieur  duMontet, 
procureur  dudict  sieur,  present;  —  Le  consul  de  Chirac, 
absent ;  —  Le  S'  de  Paliers :  noble  N.  Sieur  de  Paliers, 
pr6sent;  —  M.  le  baron  Du  TourneU  absent;  —  Le 
consul  de  la  Canourgue:  M.  Anthoine  Lacam,  consul, 
present ;  —  M.  le  prieur  de  Lengoigne,  absent ;  —  M.  le 
baron  de  Randon  :  noble  de  Choisines,  au  nom  dudict 
Seigneur,  present ;  —  Le  consul  de  Salgues:  M.  Jacques 
Bougran  consul,  present;  —  M.  des  Chambons,  absent; 
— -  M.  le  baron  de  Mercueur:  noble  de  Beauregard,  au 
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Dom  dadict  Seigneur,  present ;  —  Le  consul  du  Malzieu : 
M.  Gailhaume  Sainct-Lagier,  consul,  present;  —  Le 
Sieorde  StJehan:  H.  Paul  Albaric,  comme  procureur 
dudictSieur,  present;  —  M.  le  baron  de  Florae:  le  S' 
Andr6Comiiis,  comme  procureur  dudict  Sieur,  present; 

—  Le  procureur  de  St^CWly  d'Apchier,  absent ;  —  M.  de 
Canilhac,  absent;  — Le  consul  de  Florae,  absent;  — 
M.  d*Allenc :  noble  Claude  de  Beaumont,  Sieur  de  la 
Tour  et  d'Allenc,  present;  —  Le  Sieur  de  Montauroux: 
noble  Charles  de  Rochefort,  Sieur  dudict  lieu,  pour 
ledictSieur  de  Montauroux,  present ;  -r-  M.  de  St-Auban: 
M.  Deode  Dumas,  docteur  ez  loix,  procureur  pour  ledict 
Sieur,  present;  —  Le  scindic  d'Yspagnac:  M*  Pierre 
\idal,  scindic;  —  Le  Sieur  de  Mirandol:  noble  de 
Morangers,  S'  de  Mirandol ;  —  Le  procureur  de  St-Eny- 
mie,  M'  Jehan  Chalvidan,  procureur,  present ;  —  Le 
Sieur  de  Serviferes,  noble  N.  S'  de  Serviferes,  present  ;— 
Le  consul  de  Chateauneuf-de-Randon :  Jehan  Bresson, 
coDsal,  present ;  —  Le  Sieur  de  Montrodat :  M.  Anthoine 
Baranson  au  nom  dudict  Sieur,  present ;  —  Le  procureur 
de  Sen^erette,  absent ;  —  Le  Sieur  de  Severac,  absent ; 

—  Le  procureur  de  St-Estienne-de-Valfrancisque,  ab- 
sent ;  -  Le  Sieur  de  Barre,  abseivt ;  —  Le  procureur  de 
Lengoigne,  absent;  —Le Sieur  de  Gabriac.M.  Jehan 
Comitis,  greffier  de  Ste-Enymie,  au  nom  dudict  sieur, 
pr^nl ;  —  Le  Sieur  de  Portes :  Anthoine  Ducros,  S*"  de 
Montroux,  au  nom  dudict  Sieur,  present;  — La  viguerie 
de  Porles,  absent ;  —  Le  Sieur  d'Arpajon :  noble  Fran- 
cois d'Albignac,  au  nom  dudict  Siour,  present;  —  Les 
consulz  nobles  de  La  Garde- Guerin:  Maurice  de  la  Cave, 
au  nom  et  comme  procureur,  present ;  —  Le  Scindic  de 
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St-Auban:  M.  Guillaume  Vigouroux,  present;  —  Le 
procureur  du  mandement  de  Nogaret,  absent. 

A  tous  lesquelz  assislans ,  apres  avoir  este  faicte 
lecture  de  leurs  pouvoirs  et  procurations,  M.  le  Vicaire 
president  esdictz  Estatz  a  faict  prester  serment  de  pro- 
curer le  bien,  soulaigement  et  repos  dudict  pais  et  ne 
relever  le  secret  desdicts  Estatz. 

Sur  la  requisition  faicte  par  ledict  scindic  de  deslib6rer 
sur  le  faict  des  commissions  dudict  S'  de  Guilleminei 
de  chacune  desquelles  a  est6  de  rechef  faicte  lecture, 
a  esl6  advise,  conclud  et  consenty  par  lesdictz  Estatz, 
'  qu'il  seroit  proc6d6  au  departement  des  deniers  sur  lout 
ledict  dioc^ce^  suivant  la  teneur  desdictes  commissions, 
lettres  et  instructions  desdictz  Sieurs  commissaires  des 
Estatz  g6n6raulx,  ensembles  des  fraiz  ordinaires  dep- 
pendantz  diceulx,  suivant  ce  que  en  sera  plus  amplement 
advis6  et  le  roolle  que  en  pourra  estre  dress6  par  ceulx 
que  seront  k  ce  d6put6s  par  Tassembl^e. 

Dudict  XXVIII  juing,  de  relev^e. 

Le  Sieur  de  St^Didier  a  faict  entendre  k  Tassembl^e 
qu'ayant  eu  commandement  de  M^"^  le  due  de  Montmo- 
rancy,  lieutenant  g6n6ral  pour  Sa  Majest6enLanguedoc, 
de  pourveoir  (en  Tabsence  de  M«'  de  St-Vidal  estant 
lors  enla  Court),  k  ce  que  le  chasteau  de  Charbonni^res, 
nagu^res  occup6  et  detenu  par  les  voieurs,  fust  reduict 
en  Tobeyssance  de  Sa  Majest6  par  les  veoyes  et  expe* 
dientz  qu'il  adviseroit  plus  convenables ;  il  se  serait  mis 
en  debvoir  den  rechercher  tous  moyens,  et  pour  c'est 
effect  auroit  assemble,  tant  du  pais  de  Rouergue  que 
aultres  lieux  circonvoisins  500  hommes  harquebuziers 
k  pied  et  environ  80  hommes  k  cheval,  lesquelz  il  auroit 
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employes  k  Ten  tour  dudict  chasteau,  durantsix  semaines, 
tenant  bloquez  lesdictz  occnpateurs  pour  empescher, 
comme  il  a  faict,  les  courses  et  ravaigeS:,  qu'aultrement 
ilz  enssent  peu  faire  sur  le  pauvre  peuple,  affin  aussi  de 
r^diiire  lesdictz  occupateurs  h  quelque  necessity  et  par 
ce  moyen  les  constraindre  de  quieter  le  lieu.  Ce  qui 
auroit  tellement  succed6  que  les  occupateurs  auroient 
faict  rechercher  ledict  Sieur  de  St-Didier  d'accord  et 
capitulation.  A  quoy  pour  beaucoup  de  bonnes  raisons, 
ledict  Sieur  de  St-Didier  auroit  entendu  soubz  le  bon 
plaisir  touteffois  de  M»'  de  Monlmofancy  et  non  aultre- 
ment.  Auquel  ledict  S'  de  St-Didier  auroit  incontinent 
donn6  advis  de  ladictejcapitulation  et  conditions  d'icelle, 
telles  que  lesdictz  occupateurs  promectoient  quieter 
ledict  chateau,  moyenant  la  delivrance  du  cappitaine 
Villesene,  prisonnier  k  Maruejolz  et  de  deux  aultres, 
Domm^  Ypolite  et  Rodier,  aussi  prisonniers  a  Mende, 
detenus  par  auctorit6  de  Justice,  et  oultre  ce,  moyenant 
la  somme  de  585  escus  ung  tiers  qu  ilz  demandoient 
toucher  avant  que  sortir.  Surquoy  M»'  de  Montmorancy 
auroit  ordonn^  la  delivrance  desdictz  prisonniers  pour  le 
recouvrement  dudict  chasteau,  et  pour  cest  effect  decer- 
ns commission  audict  Sieur  de  St-Didier,  de  laquelle, 
apr^s  en  avoir  este  faicte  lecture  en  ladicte  assemblee, 
il  a  d^clar^  ne  vouloir  s'ayder  pour  passer  oultre  en 
I'effect  dicelle  et  accomplissement  de  ladicte  capitula- 
tion, si  ce  nest  par  Tad  vis  et  consentement  de  ladicte 
assemblee,  laquelle  I'ayant  agr^able,  ledict  Sieur  de 
St-Didier  a  oflFert  de  s'y  employer  de  tout  son  pouvoir 
jusques  k  Tenti^re  execution.  Pour  facil iter  et  advancer 
laquelle  il  a  dScIar^  qu'attandu  la  pauvretS  du  pais,  il 
trouveroit  moyen  de  faire  prester  audiel  pays  ladicte 
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somme  de  385  escus,  ung  tiers,  scavoir  100  escus  par  le 
sieur  de  GarrejaCy  par  les  habitants  d&  Florae  66  escos 
deux  tiers,  et  par  lesieur  de  Mallevieille  216  escus  deux 
tiers,  moyenant  qu'il  pleust  k  ladicte  assembl^e  pour- 
veoir  au  remboursement  desdictes  sommes,  ensemble 
au  payement  de  200  escus  qu'il  avoit  despenduz  et 
advancez,  tant  pour  assembler  lesdictz  gens  de  guerre 
que  pour  aultres  fraiz  faictz  pour  l*advancement  et 
ladicte  reddition.  Surquoy  il  a  requiz  ladicte  assembl^e 
vouloir  adviser  et  pourveoir,  ensemble  k  la  gratification 
des  Sieurs  de  Bressolles,  La  Mouline,  Prades,  La  Guarri- 
gue  et  aultres  qui  ont  est6  employes  en  cest  affaire. 

Sur  lequel  discours  M.  Jean  Comitis,  greffier  de  la 
yille  de  Ste-Enymie  et  Jacques  Le  Vieuh,  de  Mende, 
ont  remonstr^  avoir  est6  commis  et  deputez  k  la  lev6e 
et  distribution  de  quelques  vivres  et  munitions  imposez 
sur  certaines  paroisses  proches  dudict  GharboDDiferes,  k 
quoy  ilz  auroient  vacque  durant  le  blocquement  dudict 
chasteau,  suivant  et  par  les  mandementz  et  ordonnances 
dudict  de  St-Didier  dont  ilz  offrent  rendre  compte.  Re- 
qu^rans  estre  pourveu  au  remboursement  des  sommes 
quilz  ont  paiees  et  advancSes  de  leurs  propres  deniers 
pour  ladicte  reduction. 

W  de  St-Vidal  ayant  entendu  le  discours  dudict  S^  de 
St-Didier,  a  declare  qu  il  avoit  pleu  au  Roy  lui  comman- 
der d'employer  les  forces  necessaires  pour  la  reduction 
dudict  chasteau  de  Charbonni^res  et  k  ceste  fin  luy  d6- 
cerner  commission  expresse  pour  faire  telle  lev6e  de 
gens  de  guerre  qu'ils  seront  requis  et  necessaires,  a 
cause  de  quoy  a  requis  lesdictz  Sieurs  des  Estatz  pour- 
veoyr  aux  moyens  convenables  pour  Texpugnalion  de 
ladicte  place,  au  cas  que  la  voye  de  douceur  proposee 


—  183  — 

par  ledict  Sieur  de  St-Didier  ne  fust  promptementsuivye. 
Ladicte  assembl^e  ayant  advisS  sur  tout  ce  que  dessu» 
a  conclud  qu'altendu  Tordonnance  de  M^  de  Moutmo- 
raucy  et  pouvoir  donne  audict  Sieur  de  St-Didier  pour  la 
reduction  du  chateau  de  Gharbonni^res,  et  ayant  ladicte 
assembl^e  esgard  k  la  grande  pauvretS  et  necessity  du 
paas  qui  ne  pourroit  supporter  les  despenses,  foulles  et 
ravages  des  gens  de  guerre  s'il  convenoit  en  faire  lev6e 
pour  forcer  ladicte  place,  pour  ^viter  aussi  aux  exc^, 
d^rdres  et  cruault^s  que  lesdictz  occupateurs  a  leur 
accoustum^e  pourroient  commecttre  cependant  au  grand 
pT^judice  du  service  du  Roy,  foulle  et  oppression  de 
ses  boos  et  Joyaulx  subjectz,  que  lesdictz  Seigneurs  de 
SV-Yidal  et  de  St-Didier  seront  suppliez  de  la  part  de 
ladicte  assambl6e  de  pourveoir  a  la  reduction  dudict 
chasteau  de  Cl^rbonni^res  par  les  plus  promptz  et 
comeoables  moyens  qu'ilz  adviseront,  suivant  I'ordon- 
dance  deMonditS*'  de  Montmorancy  et  le  bon  achemi- 
nement  qu'en  a  faict  ledict  Sieur  de  St-Didier,  k  I'ex^cu- 
lion  de  laquelle  ordonnance  ladicte  assembl6e  ne  voul- 
droit  aucuneoaent  contrevenir.  Et  pour  le  regard  de  la 
somme  de  383  escus  ung  tiers  convenue  avec  lesdictz 
occupateurs  par  ledict  Sieur  de  St-Didier,  que  pour  les 
justes  considerations  susdictes  et  sans  consequence, 
ledict  sieur  de  St-Vidal  sera  pri6  faire  prester  au  pais 
ladicte  somme  de  383  escus  ung  tiers  convenue  avec 
lesdictz  occupatours.  Laquelle  somme  ledict  Sieur  de 
Goilleminet,  commissaire  susdict,  sera  requis  imposer 
ceste  ann^e  sur  tout  ledict  pais  pour  les  causes  susdictes, 
ensemble  les  sommes  suivantes,  assavoir  400  escus, 
*3uit  pour  remboursement  de  ce  que  le  sieur  de  St-Didier 
a  fourny  de  ses  deniers,  que  pour  aucunement  le  recou- 
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gnoistre  des  peines  et  travaulx  par  luy  exposez  en  ceste 
urgente  occasion;  ensemble  la  somme  de  170  escus  pour 
recougDoisftre  les  principaulx  quy  ont  suivy  et  assist^ 
lediet  Sieur  de  St-Didier  et  se  seront  employez  en  cesi 
affaire  et  afin  de  les  retenir  toujours  en  la  bonne  affec- 
tion qu'en  cesteust  ilz  ont  faict  paroistre  avoir  au  service 
da  Roy  et  deffense  de  leur  patrie.  Laquelle  somme  sera 
departye  et  distribute,  assavoir  40  escus  au  sieur  de  la 
Mouline;  17  escus  au  sieur  de  BressoUes;  20  escus  au 
cappitaine  Prades;  10  escus  au  cappitaine  La  Guarrigue ; 
50  escus  au  sieur  de  La  Garde  de  Peyre  ;  30  escus  au 
cappitaine  Grimauldet  10  escus  ^  M.  Andr6  Gomitis>  de 
Ste-Enimie.  Et  oultre  ce  sera  requis  lediet  Sieur  com- 
missaire  imposer  97  escus  en  quoy  le  pais  s'est  trouve 
d^biteur  envers  lediet  M.  Andr6  Gomitis,  par  la  6n  et 
closture  de  son  compte  des  munitions  employees  au 
blocquement  dudict  chasteau,  sauf  k  r^p^ter  lesdictes 
sommessur  qui  apartiendra.  A  la  charge  aussi  que  lediet 
Sieur  de  St-Didier  prendra  asseurance  de  ladicte  red- 
dition  dudict  chasteau  et  qu'en  icelluy  ne  sera  faicte 
aucune  demolition  ny  ouverture ;  k  la  charge  aussi  que 
lesdicts  prisonniers  catholiques  y  detenus  par  lesdictz 
occupateurs  seront  mis  en  plaine  liberty. 

Sur  le  different  de  longtemps  men  entre  les  babitaos 
des  villes  de  Mende  et  Marieujok  pour  raison  de  la 
seance  de  la  court  du  bailliage  et  des  Estats,  M.  Guil- 
laume  Grally  s'estant  pr^sent^  au  nom  des  consulz  el 
habitans  de  ladicte  ville  deMarieujolz  a  remonstr6  pour 
eulx,  comme  suivant  la  teneur  du  Pariaige  faict  et  pass6 
entre  le  Roy  et  le  Seigneur  ^vesque  de  Mende,  la  s^nce 
de  ladicte  court  du  bailliage  doibt  estre  ceste  ann6e  en 
ladicte  ville  de  Marieujolz  et  consequemment  la  stance 
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des  Estatz,  suivant  Tobservation  de  I'ordre  ancien. 
Parquoy  a  requisladicte  assembl^e  s'acheminer  et  trans- 
porter audict  Marieujolz  et  ce  suivant  la  teneur  dudict 
pariaige  et  de  certaines  lettres  patentes  du  Roy  par  eulx 
obteoues ,  anltrement  en  cas  que  ladicte  assembl^e 
passast  oultre  en  la  deliberation  des  affaires,  dans  ladicte 
villedeMende,  a  proleste  de  I'infraction  et  contraven- 
tion audict  pariaige. 

A  est6  respondu  par  M.  Robert  de  Chanoillet  et 
remonstr6  que  ledict  Grally  n'est  recevable  en  ses 
requisitions,  attendu  les  arrestz  donnez  surcepar  la  sou- 
veraine  Court  de  parlement  de  Tholoze,  desquelz  a 
requis  eslre  faicte  lecture. 

Ayant  este  leuz  publicquement  lesdictz  arrestz, 
ladicte  assembl6e  a  advis6  et  conclud,  suivant  iceulx, 
que  la  seance  desdictz  Estatz  sera  en  la  pr6sente  ville 
de  Mende,  sans  prejudice  touteffois  du  droict  des  parties, 
et  que  si  bon  semble  audict  Grally  assister  en  ladicte 
assemblee,  il  y  aura  place  et  seance,  comme  encore  du 
codsqI  de  Marieujolz. 

Dequoy  ledict  Grally  a  derechef  pro  teste,  et  n^ant- 
moings  requis  la  place  memos  du  consul  de  Marieujolz 
luy  estre  cedee. 

Ce  queM.  Lays  Chevalier,  bourgeois  et  premier  con- 
sul de  Mende  a  peripis  et  consenty  par  courtoisie  et 
sans  consequence  touteffois  ct  sans  prejudice  de  ses 
droictz  et  preeminence  pour  ce  regard, dontil  a  proteste. 

Dudict  XXVIII*  juing  de  relevee. 

Ed  ladicte  assembiee  s'estant  presente  le  sieur  d'Ar^* 
feuillete,  envoie  M.  le  baron  d'Apchier,  k  remonstre 
iedjct  sieur  baron  a  estre  le  premier  assis  en  ladicte 
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assembl^e  apr^s  le  sieur  baron  du  Tour,  et  k  ceste  cause 
requis  luy  estre  c6d^e  la  place,  attendu  quelle  est  occu« 
p6e  et  remplie,  aultrement  declare  qu'il  ne  veult  assistor 
ausdictz  Estatz  n'y  consentir  aux  deliberations  et  reso- 
lutions d'icelluy. 

Et  aprfes  lecture  faicte  du  pouvoir  dudict  Sieur  d'Ar- 
feuillete,  le  Sieur  de  Beauregard,  envoy6  du  S*'  baron  de 
Mercueuret  le  Sieur  de  Chauzines^  envoya^u  Sieur  baron 
de  Randon  ont  insist^  au  conlraire. 

Par  M.  le  president  a  este  ordonn^  qu'il  seroyt  delib6r6 
sur  ce  faict  et  cependant  que  tous  lesdictz  barons  se  re- 
tireroient,  atlendu  I'interestz  qu'ilz  y  pourroient  avoir,  et 
k  rinstant  estans  sortis  de  Tassembiee,  les  opinions  ont 
este  suivyes  par  ordre,  lesquelles  recueillies  par  M.  le 
President,  suivant  la  pluralit6  dicelles  dont  resulte  ledict 
S'  baron  d'Apchier  et  le  S'  baron  de  Peyre,  absents,  et 
de  tout  temps  et  anciennete  avoir  este  les  premiers  en 
ladicte  assembiee  aprfes  le  baron  du  Tour. 

A  conclud  qu'ayant  esgard  a  la  despence  extraordi- 
naire que  le  pais  pourroit  souffrir  pour  le  deffray  de 
ladicte  assembiee  au  moyen  du  long  traict  que  pourroit 
prendre  I'indecision  dudict  different,  ledict  sieur  baron 
d'Apchier  ou  son  envoy^  sera  immediatement  assiz  en  la 
prochaine  place  de  celle  dudict  sieur  baron  du  Tour,  et 
ce  par  provision  et  sans  tirer  k  conseqence^  ny  pr^ju- 
dicier  au  droict  d'ung  chascun  ;  k  la  charge  que  si  dans 
la  pr^sente  ann^e  lesdictz  sieurs  barons  n'ont  faict  vuyder 
ledict  different, soit  au  Conseil  du  Roy  ou  ailleurs  en  jus- 
tice, sera  suivy  et  entretenu  k  I'advenir  Tordre  de  )a 
roue  repr^sentant  le  rang  et  place  que  lesdictz  sieurs 
barons  doibvent  tenir  en  ladicte  assambiee  ;  et  pour 
cest  effect  a  este  enjoinct  au  scindic  dudict  pais,  ledict 
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temps  expir6y  faire  poursuite  contre  lesdictz  sieurs  barons 
pour  robservation  et  entretenement  de  Tordre  repr6sent6 
parJadicte  roue. 

Apr^  laquelle  conclusion  estans  lesdictz  envoy^  des- 
dictz  sieurs  barons  retournez  en  ladicte  assembl^e  et 
ayaot  entendu  la  conclusion  susdicte  dont  leur  a  estS 
faicle  lecture,  icelluy  sieur  d'Arfeuillete,  suivant  icelle, 
s'estassiz  imm^diatement  en  la  prochaine  place  du  baron 
du  ifour. 

A  quoy  ledict  S'  de  Beauregard  a  diet  ni  consentir  au- 
cuDement  et  moings  a  ladicte  deliberation,  declarant  ne 
vouloir  assister  a  ladicte  assemblee  k  cause  que  I'ordre 
en  estoil  perverty  pour  raison  de  ladicte  seance  et  le 
droict  tolie  a  ceulx  k  qui  il  appartient. 

Pareillement  ledict  sieur  de  Ghauzines  a  diet  que  sou- 
ventes  fois  a  est^  suffizamment  remonstre  a  MM.  de 
ladicte  assemblee  que  de  toute  anciennet^  et  comme  fera 
apparoir,  ledict  sieur  de  Randon  a  accoustum6  d'estre  le 
premier  en  I'assemblee  desdictz  Estatz,  apr^s  le  baron 
du  Tour;  parquoy  a  d6clar6  ne  consentir  a  ladicte  deli- 
beration, attendu  la  perversion  de  Fordre  et  droict  ancien 
desdictz  barons. 

Et  k  Finstant  se  sont  retirez  hors  ladicte  assemblee  les- 
dictz sieurs  de  Beauregard  et  de  Ghauzines. 

Depuis,  du  commun  consentement  et  advis  de  ladicte 
assemblee,  M^'  de  de  S.  Vidal,  y  assistant,  a  este  pri6 
prendre  la  peine  d'aller  requerir  lesdictz  sieurs  de  Beau- 
regard et  de  Ghauzines,  envoyez  susdictz,  d'assister  en 
icelle  k  la  charge  que  pour  le  present,  ilz  auront  place 
separee  desdictz  barons,  attendant  la  decision  dudict 
different  par  les  moyens  susdictz,  affin  d'eviter  cependant 
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le  retardement  desdictz  Estatz  au  prejudice  du  service  de 
Sa  Majeste  et  bien  des  affaires  du  pays. 

Et  apr^s  que  ledict  sieur  de  S.  Yidal  s'est  transport^ 
vers  lesdictz  envoyez  et  rapport^  k  ladicte  assemblee 
avoir  de  la  part  dicelle  faict  auxdictz  envoyez  la  r^ui- 
sition  susdicte  avec  protestation  centre  euk  des  despens, 
dommaiges  et  interestz  que  le  pais  pourroit  souffrir, 
oultrcle  retardement  des  affaires  et  servicede  Sa  Majesty 
pour  raison  dudict  different.  Iceulx  envoiez  se  sont  pr6- 
sentez  a  ladicte  assemblee  et  ont  d6clar6  qu'k  la  pri^re 
qui  leur  a  est6  faicle  par  ledit  sieur  de  S.  Vidal,  de  la 
part  dicelle  et  sans  pr6judicier  a  leur  droict  de  pres6ance 
et  sans  consequence,  et  pour  les  considerations  cy  dessus 
mentionn6es,  ilz  assisteront  en  ladicte  assambl6e,  assiz 
toutes  fois  en  ung  si^ge  s^par^  du  bang  et  reng  desdictz 
sieurs  barons,  conime  de  faict  leur  a  est6  bailie  si6ge  a 
part  et  se  sont  assiz  au  devant  la  table  ou  bureau  du 
greffier  desdictz  Estatz. 

DujourXXVnpjuing. 

Et  d'autant  que  touted  \eis  ann^es  passees  se  meuvent 
nouveaulx  differentz  auxdictz  Estatz  comme  celuy  ey 
dessus  ou  aultremeht ;  lesquelz  bien  souvent  demeureDt 
indeciz  parce  que  les  tiltk*es  et  papiers  du  pays  ayani 
este  manyez  par  diverses  mains  sont  adirez  maintenant 
par  faulte  d'avoir  est6  curieusement  conservez  en  ung 
lieu  certain  ;  tellement  qu'au  deffault  desdictz  tiltres  et 
papiers,  plusieurs  differentz  sont  touslesans  quasi  resus- 
citez  et  indeciz  ;  a  este  advis6  et  conclud,  pour  pourveoir 
a  ce  d^sordre,  que  doresnavant  tous  les  tiltres,  papier&el 
documents  touchans  ledict  pays,  de  quelque  part  qu'jla 
puissent  estre  recouvrez,  seront  mys  dans  ung  coffre  ou 
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archifz  qui  seront  dressez  k  ceste  fin,  au  lieu  od  sont  les 
archifz  du  clerg6  de  Mende,  duquel  cofTre  ou  archifz  le 
sindic  du  pais  aura  une  clef  et  le  greffier  une  aultre.  Et  k 
cet  effect  est  ordonn^  audict  sindic  faire  dresser  lesdictz 
archifz  et  faire  recherche  desdictz  papiers  pour  les  re- 
couvrer  et  les  y  mectre. 

Sur  la  remonstrance  faicte  en  ladicte  assembl^e  par 
ledict  sindic,  des  instantes  poursuittes  que  font  plusieurs 
cy  devant  commis  a  la  recette  des  deniers  dudict  pa'is  k 
ce  qu'iJz  soyent  remboursez  des  sommes  que  leur  sont 
deues  par  la  fin  et  closture  de  Icurs  comptes  procedans  en 
partie  des  reprises  qu'ilz  employent  en  iceulx  dont  ilz 
n'ont  pea  faire  lev6e  a  Toccasion  des  oppositions  sur  ce 
form^  et  aultres  empeschemens,  et  que  faisant  vuyder 
icelles  seroit  tr^  necessaire  la  levee  des  deniers  desdictes 
reprises  fust  continu6e  pour  estre  iceulx  deniers  employez 
a  Tacquict  des  debetz  desdictz  comptes  et  aultres  debtes 
dudict  pais,  pour  raison  desquelz  il  souffre  chascun  jour 
despeas  et  interestz,k  la  grande  foulle  du  peuple.  A  est£ 
conclud  suivant  la  plurialit^  des  opinions  que  de  tous 
deniers  restans  k  lever  non  reservez  par  les  6ditz  der- 
niers  de  pacification  et  conferences  de  Nerac  et  Flex, 
baillez  en  reprise  es  comptes  desdictz  receveurs,  la  re- 
copte  en  sera  par  chascun  deulx  respectivement  conti- 
Du6e,  non  obstant  les  oppositions  et  inhibitions  sur  ce 
intervenues,  pour  vuyder  lesquelles  et  lever  tous  empes- 
chements^  ledict  scindic  prenant  la  cause  pour  lesdictz 
receveurs  fera  faire  toutes  poursuittes  necessaires  en  la 
Court  des  aydes  k  Hontpellier,  et  qu'^  ceste  fin  y  sera 
envoyi  soKciteur  exprds,  avec  memoireB  bien  amples, 
pour  obtenir  sur  ce  arrest  de  ladicte  Court. 

M.  Loys  Chevalier,  premier  consul  de  la  ville  de  Mende, 
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a  remonstr6  le  p^ril  et  le  danger  qu'il  y  a  que  les  voUeurs 
et  perturbateurs  du  repos  public  veoyant  Tassemblee 
des  Estatz  occup^e  pour  radvancement  du  bien  des 
affaires  du  pais  et  pour  rechercher  les  moyens  d'empes- 
cher  la  continuation  de  leurs  pemicieux  deseaings,  s'es- 
sayent  d'entreprendre  sur  ceste  dicte  ville  de  Mende  tant 
pour  interrompre  les  resolutions  de  ladicte  assembl6e 
que  pour  s'emparer,  s'ilz  peuvent,  dicelle  ville  et  des 
personnes  assistans  a  ladicte  assemblee,  6n  laquelle  con- 
siste  quasi  tout  le  salut  dudict  pais ;  et  que  pour  ceste 
cause  seroit  besoing  augmenter  la  garde  de  ladicte  ville 
de  quelques  nombre  de  soldatz  pendant  la  s^nce  des- 
dictz  Estatz.  De  quoy  il  a  requis  ladicte  assemblee, 
comme  de  chose  tr^s  requise  et  qui  a  ^stS  souvent  prati- 
qu^e,  mesme  en  Tann^e  1578,  les  Estatz  s6ant  en  la  ville 
de  la  Ganorgue,  combien  que  lors  la  paix  fust  establye. 
Sur  quoy  a  est^  conclud  et  advise  par  ladicte  assemblee 
que  lesdictz  sieurs  commissaires  seront  requis  imposer 
ce  k  quoy  reviendra  la  soldo  et  entretenement  de  dix 
soldatz  harquebusiers  a  pied  et  ce  pour  et  durant  le 
temps  de  la  stance  desdictz  Estatz,  pendant  lesquelz 
lesdictz  soldatz  seront  tenus  faire  le  service  k  la  garde  de 
la  present  ville  de  Mende,  attendu  les  raisons  all^gu^es 
par  ledict  sieur  Chevalier,  consul,  et  sans  tirer  h  conse- 
quence. 

Ledict  jour  XXVIII^  s'est  pr6sent6  M.  Jehan  Alary, 
notaire  royal  de  Serverfete,  pour  et  au  nom  et  comme 
procureur  des  scindics  ou  procureurs  de  la  ville  de  Ser- 
vefete  avec  procuration  receue  par  Jourdan. 

Du  XXIX*  jour  dudict  moys  de  juing  devant  mydy. 

S'est  pr^ent^  M*  Jehan  Montet,  de  la  Ganorgue,  comme 
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sabstitue  du  procarear  da  mandement  de  Nogaret  ayant 
remise  la  procuration  recede  par  Mezeyrac,  notaire. 

Aussi  s'est  pr6sent6  noble  .  .  •  .  de  Gastelfort,  gou- 
veraeur  de  St-Laurens-de-Rive-d'Olt,  envoy6  du  S'  de 
Canillac,  lequel  a  requis  que  pour  la  stance  des  barons 
et  aultres  de  Tassembl^e  Tordre  ancien  soit  observ6  et  ce 
suivant  la  roue,  roolles  et  tiltres  contenant  ledict  ordre, 
auUrement  a  protest^  et  requis  acte. 

ledict  jour  s'est  pareillement  pr6sent6  M*  Durand 
Cayron,  notaire  et  second  consul  de  Chirac,  avec  procu- 
ration des  aultres  consulz  et  commissaires  de  la  ville, 
receue  par  Dieulofez,  notaire. 

W  Pierre  Tartiere,  secretaire  de  la  Royne,  ayant 
charge  de  M.  Habert,  secretaire  des  finances  du  Roy  et 
commis  au  payement  de  ses  debtes  cr6ez  auparavant  son 
advenement  k  la  couronne,  pour  avoir  payement  dela 
somme  de  deux  mil  escus,  de  laquelle  ledict  sieur  Habert 
auToit  este-  assign^  par  acquict  de  la  recepte  g^neralle  de 
Languedoc  sur  les  deniers  de  Tayde  et  octroy  de  cedict 
diocese  de  Tann^e  1681,  et  obtenu  depuis  plusieurs 
declarations  et  contrainctes  contre  les  commis,  scindic  et 
d^putez  dudict  diocese  et  particuliers  habitans  diceluy, 
pourle  payement  de  ladicte  somme.  A  quoi  ledict  Tar- 
tiere a  requis  lesdictz  sieurs  des  Estatz,  vouloir  satisfaire 
suivant  Tintention  de  Sa  Majeste,  portee  par  lesdictes 
patentes  et  response  faicte  k  ung  des  articles  du  cahyer  des 
doleances  k  Elle  presentee  par  le  scindic  dudict  pais,  et 
en  cas  que  lesdictz  pays  neust  moyen  de  payer  et 
acquicter  promptement  ladicte  somme,  du  moings  luy 
accorder  les  apportz  dicelle  quy  ont  couru  depuis  ladicte 
annfe  1581  jusques  au  premier  jour  de  ce  moys  et  ceulx 
<|ui  conrent  jusques  au  premier  jour  de  juillet  1584,  et 
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oultre  ce,Ie  remboursen^ent  des  fraiz  qu'il  auroit  faictz  et 
exposez  pour  le  recouvrement  de  ladicte  partie. 

Sur  quoy  ont  este  leues  lesdictes  patentes  et  plusieurs 
declarations  premieres  et  secondes  jussions  obtenues  par 
ledict  sieur  Habert  sur  icelles,  ensemble  la  response 
faicte  par  Sa  Majesty  sur  le  XXI*  article  des  doleances 
dudict  pais,  et  sur  le  III*  et  IV*  du  second  cahyer  dicelluy , 
par  lesquelles  Sa  Majesty  ordonne  ladicte  assignation 
estre  acquitee,  attendu  quelle  a  est6  faicte  pour  ses 
affaires,  et  sur  tout  ce  dessus  a  este  ouy  M*  Robert  de 
Ghanoillet,  scindic  susdict,  qui  auroit  poursuivy  durant 
huict  mois  la  descharge  dicelle;  aussy  a  est^  mande 
venir  en  ladicte  assembl6e  M.  Vidal  Borrel,  receveur  de 
ce  diocese,  ladicte  annee  1581,  qui  a  d6clar6  n'avoir 
peu  par  le  passe  acquiter  ladicte  assignation  pour  raison 
des  oppositions  fournies  par  plusieurs  paroisses  dudict 
pais  et  diocese,  pardevant  nos  seigneurs  de  la  Court 
souveraine  des  Aydes  de  Montpellier,  pour  empescher  la 
lev6e  desdictz  deniers,  et  que  ce  qu'il  en  avoit  faict 
lever  a  est6  despendu  et  emploi^  k.  la  conduite  des 
canons  jusques  k  Naussac,  reprinses  de  plusieurs  chas- 
teaulx  occup6s  audict  pais  pour  le  service  de  sadicte 
Majesty  par  les  mandementz  et  ordonnances  de  M^'  de 
St- Vidal,  gouverneur  dudict  pais  et  des  commis  scindic 
et  depulez  diceluy,  et  ce  qui  reste  a  lever  est  deu  par 
les  habitans  de  Marieujolz,  St-Lagier,  terre  de  Peyre  et 
quatier  des  Cevennes  qui  font  difficalte  et  refusent  de 
payer,  soubz  couleur  et  pretexte  des  oppositionscy  dessus 
mentionn6es. 

Apres  laquelle  response,  ayant  couru  les  opinions  de 
ladicte  assembl6e  et  ayant  du  commun  consentement 
dicelle    est6  faict  accord  avec  ledic  Tartifere,  a  est6 


coDclad  quesuivant  icelluy,  lesdictz  sieurs  commissaires 
seront  requis  vouloir  imposer  a\ec  les  aultres  deniers 
extraordinaires  la  somme  de  cinq  cens  vingt  escus  pour 
^tre  d^livrez  audict  Tarti^re,  tant  pour  la  rente  et 
apportz  de  la  somme  de  2000  escus^  k  raison  da  deniers 
douzedepuis  le  2-1  octobre  1581  jusques  au  premier 
jour  de  juillet  1584,  que  pour  les  despenses  par  luy 
faictes  pour  le  recouvrement  de  ladicte  somme  et  par 
mesme  moyen  pour  desdbmmaiger  certains  marchans 
desvilles  de  Marieujolz  et  le  Malzieu  quy  avoient  este 
arrestezaLyon,  kla  requeste  dudict  Sieur  Habert,  pour 
ladicte  somme  de  2000  escuz  et  admenez  es  prisons  de 
Rouanne  ou  ilz  auroient  este  detenuz  durant  deux  mois 
et  leur  marchandise  saisye  ;  lesquelz  marchans  ayant 
faicl  appeller  le  scindic  du  pais  pardevant  lesdictz  sieurs 
des  aydes  Jeur  a  est6  accord6  la  somme  de  cent  escus 
en  tant  moiogs  desdicts  despens,  dommaiges  et  interestz, 
pour  le  surplus  desquelz  leur  sera  pourveu  h  la  prochaine 
assemblee. 

Du  XXIX*  juing  de  relev6e. 

Ayant  Tassemblfie  este  advertie  et  certifiee  qu  au  bas 
pais  de  Languedoc  pour  certaines  considerations  a  este 
difBr^e la  levee  des  deniers  imposez  sur  les  villes  closes; 
a  este  conclud  qu'en  ce  diocfese  sera  faict  le  semblable 
et  jusques  ace  qu'il  en  soit  aultrement  ordonn6  par  le 
Roy  ouMM.  les  trdsoriers  g6n6raulx  de  France,  establiz 
k  MoDlpellier  et  de  present  transferez  a  Narbonne. 

Sur  la  remonstrance  faicte  par  M.  Robert  de  Chanoil- 
let,  scindic  susdict,  de  ce  que  M.  Helie  et  Anthoine 
Chevalier,  receveurs  ne  se  vouldroient  obligor  a  M.  Tar- 
ti^re  pour  la  somme  de  460  escus  k  luy  ordonnie  pour 
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les  apportz  de  la  somme  de  2000  escus,  de  laquelle 
M.  Habert  a  est6  assign^  par  rescription  de  la  recepte 
generalle  sur  les  deniers  de  Tayde  et  octroy  de  Tano^ 
1581,  requ6rant  au  pr^lable  que  le  pais  luy  promect 
de  le  relever  de  tous  despeDS,dom mages  et  interestz,  au 
cas  que  faulte  dc  n'avoir  peu  faire  la  lev6e  de  sa  recepte 
il  fust  constrainct  paier  de  ses  deniers  ladicte  somme ; 
a  est6  conclud  que  le  pais  relevera  lesdictz  receveurs, 
tant  du  principal  que  de  tous  despens,  dommaiges  et 
int^restz  qu'il  pourroit  encourir  pour  rayson  de  ladicte 
obligation  au  cas  que  dans  le  terme  qu'il  prend  avec 
ledict  Tarti^re  il  nauroit  fonds  pour  acquicter  ladicte 
partie,  ayant  faict  les  diligences  qu'il  est  tenu  de  faire 
par  son  contract ;  laquelle  il  paiera  des  premiers  deniers 
de  sa  recepte  suivant  Taccord  pass6  avec  ledic  Tartiere. 

Du  dernier  jour  de  juing  devant  mydy. 

Sur  la  remonstrance  faicte  par  M.  de  St-Vidal,  che- 
valier de  I'ordre  du  Roy,  cappitaine  de  cinquante  hom- 
mes  d'armes  de  ses  ordonnances,  lieutenant  g^n^ral 
pourSa  Majest6  au  pa'is  de  Gevauldan,  en  I'absence  de 
MM«"  de  Monlmorancy  et  de  Joyeuse,  de  ce  quil  avoit 
pleu  k  sadicte  Majesty,  pour  le  bien  et  repos,  defense 
et  conservation  de  ses  bons  et  iidelles  subjectz,  tant 
d'une  que  d'aultre  religion  et  pour  plusyeurs  grandes 
et  importantes  considerations  cr6er  et  eriger  audict  pays 
un  si^ge  de  seneschal,  s^ant  dans  la  ville  de  Mende,  avec 
rauctorit6  et  jurisdiction,  nombre  d'officiers  et  aultres 
particular! tez  pontes  par  F^dict  de  ladicte  creation, 
lequel  ledict  Sieur  de  St-Vidal  a  exib6  a  ladicte  assemble 
e\  requis  estre  proc6d6  k  la  lecture  diceluy  et  d61ib^ 
par  lesdictz  sieurs  de  Tassembl^e  sur  la  poursuitte   que 
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convi^it  faire  pardevantMM.  de  la  Court  de  parlement 
de  Tholoze  et  allieurs  ou  11  apartieodra  pour  la  verifica- 
tion diceluy  ^dict  et  inustallation  dudict  si^ge* 

£t  ayant  est^  a  rinstant  faict  lecture  dudict  edict  et 
d^lib^  sur  ladicte  remonstrance.  M.  le  president,  apri^s 
avoir  recueilly  les  voii,  et  suivant  la  plurality  dicelles^ 
a  conclud  que  Sa  Majesty  sera  tr^  humblement  remer- 
ci^  du  bien  inestimable  qu  il  lui  plaist  faire  k  ce  pauvre 
paisde  Gevaudan,  que  lesdicts  sieurs  regoivent  avec 
toute  humidit^,  honneur  et  reverence  et  pour  Tenti^re 
ex^ution  dudict  6dict  de  creation,  ont  enjoinct  audict 
sciadic  dudict  pais  faire  les  pourguites  n^cessaires , 
tant  devers  Sa  &lajesl6  et  nos  seigneurs  de  son  Conseil 
d'Estat  que  aussi  k  nos  seigneurs  de  la  souveraine  Court 
de  parlement  de  Tholoze  et  allieurs  ou  besoing  sera 
pour  la  verification  dicelluy  ^dict,  en  tons  ses  chefz,  et 
pourle  real  establissement  dudict  si^ge  de  S^n^chal ;  et 
qu'a  c*est  effect  sera  impost  et  desparty  egallement  sur 
tout  le  corps  dudict  pais  k  Tinstant  des  aultres  deniers, 
telle  somme  que  sera  n6cessaire  pour  ladicte  poursuitte; 
auquel  scindic  ledict  pais  donne  tout  pouvoir  et  mande- 
ment  sp^ial  de  ce  faire,  k  la  charge  d'en  rendre  compte ; 
approuvant  ce  qu'en  sera  par  luy  n6goti6  a  Tadvenir 
ou  qu'il  pourroit  avoir  faict  par  le  pass^,  comme  chose 
tr^s  utille  et  n^cessaire  pour  le  bien  et  soulaigement  de 
cedict  pais.  Et  par  mesme  moyen  conclud  que  ledict 
pais  en  escrira  a  MM^"  de  Jtfontmorancy  et  de  Joyeuse 
pour  les  advertir  de  la  volunte  et  bon  plaisir  de  Sa  Ma- 
jest^,  sar  Terection  dudict  si^ge  de  S^n^chal,  ausquelz 
sera  faicie  trfes  humble  requete  de  la  vouloir  favoriser 
de  leur  auctorit^,  ensemble  k  nos  seigneurs  tenant  les 
Estatz  g^neraulx  de  Languedoc ;  aussi  de  supplier  M.  de 
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St-Vidal  vouloir  ayder  et  assister,  tant  en  ce  faict  que 
en  tous  auUres  que  dSpendront  de  ses  moyens  et  faveur 
TiBidvanceinent  du  service  de  sadicte  Majesty,  repos  et 
conservation  de  ses  bons  et  fidelles  subjectz  de  cedict 
pais  de  G^vaudan  tant  d'une  que  d'aultre  religion. 
Laquelle  conclusion  susdicte  ayant  est6  coppice  et 
extraicle  en  a  est6  ladicte  copie  et  extraict  sign6  par  les 
soubz  nommSz  et  delivree  audict  de  Ghanollet  scindic : 
ainsi  signez. 

Conclud  a  la  pluralite  comme  dessus :  Brugeyronis  ; 
Boniol,  pr^vosl  et  depute  par  le  Chapitre  de  Mende ; 
Gheminades,  pour  le  commis  des  nobles ;  des  Alpiez, 
procureur  envoy6  de  M.  le  baron  Du  Tournel ;  Ghevalier, 
premier  consul  de  Mende;  A.  Page,  prieurdeSte-Enemye; 
Miramond  S'  de  Mirandol ;  de  Rochefort,  pour  M.  de 
Montauroux ;  Dumas,  pour  M.  de  Sl>-Auban ;  Meillac, 
pour  le  sieur  baron  de  G6neret ;  Choisines;  M.  Famier  , 
pourM.  deLengoigne;  Gomitis,  pour  le  S'  baron  de 
Florae;  La  Tour-Beaumont, Sieur  d'Allenc;  Tr^lans;  J.de 
Brefuel,  S'  de  Paliers ;  Barreau,pour  le  S'  de  Montrodat ; 
Laguatin,  consul  de  la  Ganourgue;  La  Cave,  pour  les 
consulz  nobles  de  la  Garde-Guerin  ;  Brun  pour  M.  de 
Ghambons;  Vigouroux,  scindic  de  StAuban;  De  La 
Boissonnade;  Ghevalier;  Baldy,  prevost;  J.  Montet ; 
J.  Comilis,  pour  le  Sieur  de  Gabriac;  Bresson,  consul 
de  Ghateauneuf  de  Randon ;  Ghalvidan  ;  de  Malgoires, 
pour  Espaignac;  II.  Ghevalier,.  pour  le  consul  de  Len- 
goigne;  Bragier;  L.  Glavel,  consul  do  Lengoigne. 

Dudict  dernier  jour  dejuing,  de  relev6e. 

Jehan  Boyer  diet  Mytard  s'est  present^  pour  et  au 
nom  de  M^  Geoffroy-Astorc  de  Peyre,  avec  procuration 
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qu'il  a  exib^e  et  a  requis  au  nom  dudict  sieur  de.Peyre 
estre  reccu  ausdictz  Estatz  et  luy  estre  donn6  la  place 
ct  seance  du  baron  dii  Tour,  comme  apartenant  audict 
aeur  de  Peyre  en  ceste  ann6e. 

A  rinstants'est  pareillementpresent6  JacquesduBrueil, 
diet  Costeregordy  au  nom  de  dame  Marie  de  Crussols  se 
disaDtdamedePeyre,avec  procuration  qu'il  a  aussi  exhi* 
b^.Lequel  afaictsemblablesrequisitions  pour  estre  recea 
et  luy  estre  donn6  la  place  ei  stance  ausdictz  Estatz  du 
baron  du  Tour,  comme  apartenant  k  ladicte  dame,  la 
presente  ann^e. 

Apres  lesquelles  presentations  et  requisitions,  noble 
Pierre  Meillac,  sieur  de  Montet,  s^ant  ausdictz  Estatz 
pour  H.  le  baron  de  Ceneret,  a  requis  qu'auparavant 
qu'il  soit  opinS  et  deiibdre  sur  ce  faict,  il  soit  maintenu 
CO  son  droict  de  pres^ance  et  rang  de  baron  du  Tour 
quy  luy  apartient  rann^e  et  stance  prochaines,  a  faulte 
de  quoy  a  proteste  de  tout  ce  que  s'en  pourroit  ensuivre 
au  prejudice  du  droict  dudict  sieur  baron  de  Ceneret. 

H.  le  president  ayant  recueilly  les  opinions  de  Tassem- 
bl6e  quy  ont  est^  suyvies  sur  ce  faict  et  apr^s  avoir  estS 
narr^  et  discouru  par  les  opinions  divers  proc6s  estre 
pendans  entre  les  parties  pour  raison  de  la  baronnie  de 
Pejre  el  ce  tant  au  grand  conseil,  Court  de  parlement  de 
Tholoze  que  s^nechal  de  Beaucaire  et  divers  jugemens 
donnez  sur  iceulx,  comme  lesdictz  Boycr  et  Dubrueil, 
procureurssusdictz,  ont  confess6  ct  accord6  en  ladicte 
assembl^e,  et  attendu  que  nul  deulx  s'est  present^  et 
trouve  en  rassembl^e  des  Estatz  generaulx  de  Languedoc, 
comme  il  est  acoustume  faire  de  tout  temps  et  ancien- 
neie ;  aussi  pour  ne  pr^judicier  au  droict  desdictes  par- 
ties pour  raison  de  ladicte  s6ance,  suivant  la  plurality 
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desdictes  opinions  a  conclud  que  lesdictz  Hitard  et  Du* 
bltieil^  auxdictz  nonis,  tie  sefont  receuz  enlapresente 
adsetiabl^e,  demouranft  pour  le  present  vuyde  le  lieu  et 
place  da  baron  du  Tbtir,  sans  prejudice  toutesfois  da 
droict  dudict  sieur  baron  deC^^Ble^etqui  tiendra  ledictlieu 
et  place  du  h^t^n  d^  Todr,  la  prodhathe  assembl6e  des- 
dSctz  Estatz,  comifie  luy  d^paitekiatit  selon  Tordre  et  le 
ratig  acousttfmi^)  et  '/it*&  66^e  Occasion  ne  luy  pourra 
estre  doiin6  aucun  empes^hement. 

Sur  la  remansttiance  faicte  en  Tassembl^e  desdictz 
E(3tatz  par  M.  Gibert  Bayssenc,  ung  des  fermiers  du  greffe 
de  la  Court  commune  du  comt6  et  bailliage  de  Gevaudan 
do  la  poursuitte  que  faisoient  contre  luy  les  consulz,  ma- 
ndns  et  habitans  de  la  ville  de  Chirac  sur  le  refus  que 
ledict  Bayssenc  leur  auroit  faict  d'expedier  et  leur  delivrer 
cMaines  assiettes  et  aultres  actes  desdictz  Estatz  dont, 
cdtnme  fermier  susdict,  il  auroit  tenu  registre ;  pour  rarson 
die  quoy  lesdictz  consulz  et  habitans  ont  obtenu  condam- 
nation  d'amendes  et  laxat  de  despens  contre  luy,  qu'ilz 
veullent  faiie  mectre  k  execution,  r^qudrant  a  ceste 
cause  iceluy  Bayssenc  estre  relev6  et  indemnis^  de  toutes 
l^dictes  condemnations  d'amendes  et  taxat  de  despens 
iittervenuz  et  a  inlervenir  pour  raison  de  ce  mesmes,  sui- 
v^ntla  deliberation  sur  ce  prise  par  MM.  les  commis  et 
scindic  du  diet  pais  le  5*  jour  de  mars  1582.  Attendu 
aussi  que  d^  lors  iceulx  sieurs  commis  et  scindic  luy  in- 
terdirent  d'expedier  lesdictes  assi^tes  et  actes  pour  obvyer 
k  i'empcschement  que  lesdictz  consulz  et  habitans  de 
Chirac  voulloient  donner  k  la  lev^e  des  deniers  du  Roy 
et  auttres  imposez  sur  ledict  dioc^e,  en  vertu  des  com- 
mifeions  de  Sa  Majeste  et  de  M«'  de  Montmorancy. 

A  est6  conclud  qu'iceluy  Bayssenc,fermier  susdict  sera 
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mdempnis^  d^  tous  despeps,  doqamaiges  et  iotere&te 
quelconques,  souffiertz  et  k  sQulfrir  au  moyen  du  vefiifs 
par  luy  faict  d'expSdier  lesdictes  assi^les  et  actes  et  qu'il 
luy  sera  pourveu  sur  ce  p^r  lesdiciz  sieurs  coiBoiaia  et 
scindic  par  descharge  ou  aultrement,  attendu  les  delibe- 
ration ei  iaterdictioQ  cy  devapt  mentioDn^es. 

Du  premier  jour  de  juiUet  avant  mydy. 

Andr^  de  Baldy,  lieutenant  du  prevost  des  marechaulx 
an  diocese  de  Hende^  a  remonstr6  qu'il  ne  peult  plus  coof 
tinuer  le  service  qu'il  est  tenu  faire  au  pais,  tant  pai^ce 
qu  il  n  a  est6  paie  de  ses  gaiges  ny  ses  greffier  et  archers 
de  I'ann^e  pass^e  aussi  que  de  la  pr^sente  il  i^'a  e$t^ 
rien  impose  ;  ayant  estS  contrainct  ledict  Baldy,  s'entrer 
tenir  et  paier  lesdictz  greffier  et  archers  de  se$  propiP^ 
deniers  depuis  le  1*' Janvier  qu*ilz  out  servy.  Et  par  tapt 
a  requis  lesdicz  sieurs  des  Estaz  pourveoir  sur  tout  cf 
que  dessusy  ensemble  k  ce  que  le  receveur  du  pais  foiir-^ 
nisse  doresnavant,  sans  auoun  retardement,  les  clenier^ 
n^cessaires  k  la  poursuitte  et  vuidange  des  proems  de^ 
prisonniers,  afSn  que  par  faulte  de  ce  et  par  la  trpp 
loD£;ae  detention  diceulx  n'adwenne  auoun  inconveniei^t, 
comme  s'est  veu  cy  devant,  s'estans  plusieurs  prisonnier^ 
evadez  et  cons^quemment  les  crimes  et  delictz  demeurez 
impunys.  A  est6  advisS  et  concl^d  que  M.  AnthoiAQ 
Chevalier^  receveur  du  diocese  de  Mende,rann<^e  p£|S3^9 
sera  contrainct  par  toutes  voies  deues  et  raisonnables  fit 
suivant  la  teneur  de  son  baiU  ps^ss^  sivec  le  pais,  k  Y^^ 
tier  payement  de  ce  qui  est  eipployS  en  Fassiette  de  sqr 
ann^y  soubz  le  nom  dudict  sieqr  provost,  son  greffier  f»( 
archers  et  que  leur  peult  estre  encores  deu  de  rafin4B 
pass^.  Et  pour  le  regard  de  la  pr6sehte,  sera  emploi^e 
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en  Tassi^te  ordinaire  la  somme  k  quoy  reviennent  les 
gaiges,  estatz  et  du  traitemenl  desdictz  lieutenant  de 
provost,  greffier  et  archers  pour  ceste  dicte  ann^e.  Les- 
quelz  gaiges  seront  payez  auxdictz  grefBer  et  archers  de 
quartier  en  quartier  paries  mains  du  receveur,  toutainsi 
qu'il  les  paiera  audict  lieutenant  de  prevost,  auque), 
pour  donner  plus  grand  moyen  de  satisfaire  au  deu  de  sa 
charge,  a  est6  accord^  par  ladicte  assembl^e  200  escus 
pour  ses  gaiges  et  entretenement,  chascune  annee,  a  la 
charge  qu'il  sera  tenu  faire  les  chevauchies  requises  et 
n^cessaires  dont  il  repr6sentera  les  verbaulx  k  MM.  les 
commis  et  scindic,de  trois  en  trois  moys,pour  faire  veoir 
les  diligences  qu'il  aura  faictes  suivant  les  ordonnances 
royaulx.  Et  affin  d'^viter  la  longue  detention  des  prison- 
niers,  a  est6  advis6  et  conclud  pareillement  que  le  rece* 
veur  qui  entrera  en  charge,  la  presente  ann^e,  sera 
charg6  advancer  certaine  somme  de  deniers  qui  seront 
mys  es  mains  de  personne  notable  et  confidente  qui  les 
emploiera  et  distribuera  selon  qu'il  sera  besoing  pour  la 
vuidange,  et  jugement  desdictz  proces  desdictz  prison-- 
niers  pr6vostables.  Laquelle  somme  lesdictz  sieurs  com- 
missaires  seront  priez  et  requis  vouloir  asseoii*  et  imposer 
avec  les  aultres  deniers,  sur  tout  ledict  diocese,  en  ladicte 
assiete  pour  les  causes  et  considerations  susdictes. 

Ledict  Baldy,  lieutenant  de  provost  susdict,  a  pr6sent^ 
requeste  par  escript  auxdictz  sieurs  des  Estatz,  tendant  k 
ce  qu'il  leur  plaise  ordonner  que  les  commis  et  fermiers 
du  greffier  du  bailliage  depuis  plusieurs  ann^es  feusseni 
tonus  et  contrainctz  mectre  es  mains  et  pouvoir  du  greffier 
dudict  bailliage  en  chef  tons  et  chascuns  les  actes  et 
papiers  touchant  le  faict  de  la  pr^voste,  parce  qu'ii  cause 
de  la  diversity  des  commis  et  fermiers  quy  ont  este  depuis^ 
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plusieursann^es  au  greffe  dudict  bailliaige  entre  les  mains 
desquelz  sont  demeurez  lesdictz  actes  et  papiers  de  la 
pre?ost6  sans  les  avoir  remys  au  greffier  en  chef,  ii  luy 
est  quasi  impossible  de  trouver  les  papiers  que  luy  font 
souvent  besoing.  Ce  quy  luy  sera  tr^s  facile  lorsque  les- 
dictz fermiers  les  auront  remys  et  delivrez  audict  greffier, 
comme  sont  tenus.  Sur  quoy  a  est6  d61ib6r6  et  conclud 
par  ladicte  assembl^e  que  tous  fermiers  et  commis  du 
greffe  dudict  bailliage  qui  n'auront  remys  lesdictz  papiers 
'  da  faict  de  ladicte  prevostS  au  pouvoir  dudict  greffier  en 
chef  seront  tenuz  y  satisfaire  promptement  k  la  premiere 
signification  que  leur  sera  faicte  de  la  pr6sente  conclu- 
sion en  prenant  toutesfois  recepiscS,  sign6  dudict  gref- 
fier, des  papiers  qu'ilz  luy  delivreront,  pour  leur  servir 
de  descharge ;  aultrement,  ^  faulte  d'y  ob^ir  seront  pour- 
suiviz  par  toutes  voyes  deues  et  raisonnables  par  le 
sciodic  du  pays  auquel  est  expressement  ordonn6  de  faire 
accomplir  la  volonte  de  ladicte  assembl^e  et  faire  char- 
ger desdicts  papiers  iceluy  greffier  comme  il  est  tenu  et 
d'en  faire  bon  inventaire  pour  en  respondre  selon  et  ainsi 
quederaison. 

Ayant  est^  cy  devant  d616gu6  en  Court  M*  Robert  de 
Ghanoillet,  scindic  susdict  et  ce  pour  la  poursuite  de  plu^ 
sieurs  affaires  concernans  le  bien  dudict  pais,  ledict 
scindic  apr^s  avoir  faict  entendre  k  I'assembl^e  Testat 
desdicts  affaires  et  advancement  qu'il  y  auroit  apport6, 
a  pr6sent6  les  provisions  et  despeches  qu'il  auroit  obte- 
nues  de  Sa  Majesty ;  desquelles  a  requis  estre  faicte  lec- 
ture, suppliant  Fassembl^e  declarer  si  elle  est  satisfaicte 
de  sa  n^otiation  en  cest  endroict. 

Lesquelles  provisions  ayant  est6  leues  et  remises  et 
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mains  dudict  scindic  ladicte  assambi^e,  les  ayant  agr^* 
bles,  a  conclud  que  l*ex6cution  en  sera  poursuivye. 

• 

Dudict  jour  premier  de  juillet  de  relev^e. 

Le  sieur  de  Guilleminet,  pour  et  au  nom  du  sieur  de 
Valemod,  secretaire  de  M^*  le  due  de  Montmorancy,  a 
remonstrd  qu'iceluy  sieur  de  Valernod  ne  pouvoit  estre 
pay6  des  assignations  que  le  receveur  Borrel,  en  Tann^e 
1581,  aTOit  baill^es  audict  sieur  de  Talernod  sur  les 
Cevennes  et  partant  a  requis  Tassambl^e  luy  pourveoir  de 
de  payemens  d'aillieurs.  Sur  quoy  a  est^  advis6  et  con- 
clud qu'atandu  la  pauvret^  du  pals,  et  que  ledict  sieur  de 
Valernod  a  desjk  commencd  de  lever  sur  Florae,  duquel 
sent  procfaains  les  aultres  lieux  et  paroisses  de  son 
assignation,  qu'il  luy  sera  escript  au  nom  de  Tassembl^e 
une  bonne  lettre,  pour  le  prier  se  vouloir  acomoder  et 
et  contenter  de  ladicte  assignation, attandu  lapauvretS  du 
pais  et  pour  le  bien  et  soulaigement  d'iceluy. 

Et  d'aultant  qu'il  y  a  plusieurs  comptes  k  veoir,  exa- 
miner et  clorre  de  Tadvis  de  ladicte  assamblde  ont  est6 
commis  les  soubz  nommez  ou  leurs  envoiez  pour  vacquer 
au  £aict  desdictz  comptes,  assavoir  :  MM.  de  Mercueur, 
de  Bandon,  de  Ceneret,  de  Caniliac,  le  consul  de  Mende^ 
le  consul  de  Marieujolz>  M.  le  provost  de  T^gliae^  M*  de 
Pories,  M.  de  Montauroux,  le  consul  deSalgues,  M.  de 
Servi^res,  le  consul  da  Malzieu,  le  consul  dela  Canorgue, 
ausqaelz  a  jBst^  dound  pouvoir  de  verifBer  et  afBrmer 
l^ictz  comptes. 

M.  Guillaume  Grally,  envois  de  Marieujolz,  a  remons^ 
tr6  les  ordinaires  contraventione  aiix  6dictz  de  pacification 
c(ui  se  commettent  journellementsans  qu'il  y  ayt  aucune 
punition ;  au  moyen  de  quoy  s'exercent  plusieurs  voile- 
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ties  exactions  et  rangonnemeaSi  oultre  rempeschement 
du  commerce  que  aultremexit  ^eroit  libre.  Et  d'aultant 
que  pour  rSprimer  telles  licences  est  n6cea$aire  chastier 
les  delinquans  et  infracteurs  desdictz  Mictz,  a  requis  que 
la  poursuitte  en  soit  iaicte  au  nom  et  despens  commttns 
dudict  pais  ;  offrant  pour  la  ville  de  Marieujolz  contii*- 
buer  k  ce  que  mqntera  la  part  et  portion  des  habitans  de 
ladicte  ville. 

Le  consul  de  Florae,  pour  et  au  nom  des  babitans 
dudict  Florae,  a  faict  semblable  requisition  et  offre  de 
contribuer  comme  ceulx  de  Maruejolz. 

Desquelles  requisitions  etoffres  a  est6  advis6  et  con- 
clud  par  Tassembl^e,  qu  il  serai t  faict  rapport  k  M.  do 
St-Vidal  et  suppli6  tenir  la  main  a  la  reparation  desdictz 
contraventions. 

Du  IP  jour  de  juillet,  avant  midy. 

Sur  ce  que  H.  Leys  Chevalier,  sieur  de  Rousses,  a 
remonstre  avoir  est^  cy  devant  pourveu  par  Sa  Majest6 
de  I'office  de  r^ceveur  du  diocese  de  Mende  aux  gaiges 
de  400  escus  par  an,  moyenant  la  somme  de  1,555  esous 
an  tiers,  par  luy  pai^e  au  tresorier  de  Tespargne,  comme 
appert  parses  lettres  de  provision  du  XYP  jour  dejuing 
1575,  et  quictance  dudict  Sieur  tr6sorier;  et  depuia 
ayant  est^  ledict  sieur  Chevalier  receu  et  install^  audict 
office  par  MM.  les  tresoriers  gSneraulx  de  France,  au 
bureau  de  Montpellier ,  presto  le  sermont  et  exerc^ 
ledict  office,  non  obstant  Topposition  form^e  par  le 
scindic  du  present  pais  pouf  estre  ledict  office  de  nou* 
velle  Erection  et  centre  les  anciens  droicts  et  privill^ges 
diceluy,  au  moyen  de  quoy  Sa  Majesty  auroit  est6  plu* 
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sieurs  fois  suppli^e  tr^s  humblement  vouloir  ordonner  la 
suppression  au  proufit  dudict  dioc^e.  Ce  qu'elle  n'aurofl 
voulu  accordePy  sinon  en  remboursant  par  ledict  pais 
ledict  Chevalier,  de  ladicte  finance  pay6e,  et  en  payant 
aussi  ledict  Chevalier  de  ses  gaiges  des  annees  1577, 
1578,  1579  et  1580,  montant  1,600  escus,  scavoir  800 
escus  la  presente  ann^e  et  400  escus  en  chacune  des 
annees  subs6quentes,  oultre  les  gaiges  courans  et  ordi- 
naires.  Requerant  iceluy  Chevalier  ladicte  assambl^ie 
bire  imposer  la  presente  ann6e  la  somme  de  1^200  escus^ 
assavoir  pour  lesdictz  gaiges  k  luy  ordonnez  par  lesdictes 
patentes  et  attache  de  MM.  les  tr^soriers  g6n6raulx. 

Sur  quoy  ayant  ladicte  assembl6e  consid^re  les  nota- 
bles prejudices,  incommoditez  et  surcharges  que  regoit 
ledict  diocese  pour  T^rection  dudict  office,  tant  pour 
estre  priv6  de  Tancien  drojct  et  possession  immemoriale 
qu'avoient  lesdictz  Estatz,  auparavant  ladicte  Erection, 
de  bailler  la  recepte  des  deniers  au  rabais  k  iceluy  qui 
faisoit  meilleure  condition,  estant  souvent  advenu  que 
ladicte  recepte  a  est6  livr^e  a  trois  deniers  pour  livre  et 
aultrefois  pour  le  droict  des  quictances  sans  aultres 
gaiges ;  ce  quy  estoit  ung  grand  proufit  et  espargne  pour 
ledict  diocese,  attendu  que  les  gaiges  dudict  Chevalier 
au  fur  de  400  escus  montent  trois  sols  pour  escus  que 
revient  en  perte  et  dommaige  audict  pais  de  plus  de  500 
escus  par  an  compris  les  gaiges  des  deniers  extraordi* 
Aaires  qui  sont  annuellement  imposez  sur  ledict  diocese, 
oultre  la  foulle  qu  il  recevroit  depaier  les  arrerages  des 
gaiges  deubz,  audict  Chevalier,  des  annees  1577, 1578, 
1579, 1580, 1581  et  1582  et  presente  ann^e  1583,  reve- 
nans  k  2,800  escus,  qui  est  plus  de  trois  quartz  de  la 
somme  principalle  de  la  finance.  Pour  ces  considerations 
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a  est6  conclud  que  ledict  Cheval'er  sera  semon6  et  requis 
faire  ce  bon  office  au  pais^attandu  sa  pauvret^  de  se  con- 
tenter  des  conditions  suivantes,  assavoir  de  la  somme  de 
4,000  escus,  tant  pour  son  remboursement  de  sa  finance 
par  luy  pai^e,  que  pour  tout  ce  que  luy  pourroit  estre 
deubdesdicts  gaiges  jusques  a  present,  ladicte  somme 
de  4,000  escus  payable  egallement  en  six  annees  sui- 
vantes,  durant  lesquelles  Sa  Majest6  serasuppli6e  vouloir 
permeltre  Tim  position  et  lev6e  de  ladicte  somme  sur 
tous  ledict  diocese,  et  que  moyenant  ce,  ledict  Chevalier 
se  demette  dudict  office  de  receveur  au  prouffit  dudict 
pais  et  en  passe  tous  contractz  et  asseurances  n^cessaires. 
Ce  quayant  est6  volontairement  accorde  et  consenty 
par  lesdictz  Estalz  en  a  est6  h  I'instant  pass6  contract 
entre  lesdicts  Sieurs  desEstatz  et  ledict  sieur  Chevalier 
receu  parBastitnotaire. 

* 

Dudict  IP  juillet,  de  relev6e. 

Sur  la  requeste  presentee  par  damoiselle  Frangoise 
de  Rozel  de  la  ville  de  Nismes  et  Claude  Rocque,  mer- 
chant de  Rossillan,  tendante  afin  d'estre  payez  des 
interestz  de  la  somme  de  1,421  escu,  deux  solz^a  eulx 
deue  par  ledict  pais ;  veu  la  resqueste  et  pieces  y  atta- 
chees,  ladicte  assembl^e  des  Estatz  ayant  esgard  aux 
fraix,  despenses  et  dommaiges  souffertz  par  lesdictz 
suppliantz  pour  la  poursuitte  du  payement  de  ladicte 
somme;  en  ceste  consideration  et  de  toutes  aultres 
choses  qu'ilz  pourroient  pr^tendre  pour  raison  dudict 
debte,  ont  advis6  et  conclud  que  la  somme  de  150 
escus  sol,  sera  couch6e  en  Tassiette,  assavoir  100  escus 
en  Fannee  pr^sente,  et  50  escus  la  prochaine  ensuivant, 
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pour  estre  lesdictes  deux  sommes  pai6es  ausdict  sup* 
plians  esdicles  deux  ann^es. 

Sur  le  rapport  faict  par  MM.  commis  au  bureau  pour 
I'audilion  descomptes  touchaut  la  parlie  de.300  escus 
emploi^e  en  despeuse  au  compte  de  M.  Authoine  Che- 
valier, commis  a  la  receple,  soubz  le  nom  et  pour  les 
gaiges  du  sieur  Tardif ,  pourveu  de  Toffioe  de  receveur 
alternatif  audict  diocfese ;  a  est6  conclud  que  ladicte 
partie  de  300  escus  sera  ray^e  audict  compte,  atteudu 
qu'icelluy  Tardif  n'a  faict  deuement  apparoir  de  ses 
•  lettres  de  procuration  ny  bailI6  cautions,  comme  est 
(enu  faire  pour  I'exercice  dudict  office,  au  moyen  de 
quoy  la  receple  fut  d6livr6e  audict  Chevalier  et,  passS 
contract  avecluy,  tellement  qu'k  ceste  occasion,  n'ayant 
ledict  Tardif  faict  aucun  exercice  ne  luy  sont  deubz 
aucuns  gaiges,  pour  les  deniers  extraordinaires  dont  la 
recepte  a  est6  faicte  par  ledict  Chevalier,  suivant  son 
contract.  Mais  d'autant  que  ledict  Chevalier  a  diet  s'estre 
oblige  envers  ledict  Tardif  au  payement  de  ladicte 
somme  de  500  escus  pour  lesdictz  gaiges,  a  este  advis^ 
et  arreste  qu'au  cas  qu'iceluy  Chevalier  fust  poursuivy  en 
justice  du  payement  de  ladicte  somme,  que  le  scindio, 
au  nom  du  pais,  prendra  la  cause  pour  ledict  Chevalier* 
A  est6  conclud  que  la  partie  de  184  escus  emploi^ 
au  compte  du  sieur  Vidal  Borrel,  soubz  les  noms  des 
sieurs  de  Lambrades  et  de  B^doesc^  sera  ray^e,  attendu 
qu'elle  a  est^  pass^e  en  la  despeuse  du  com.pte  de  M. 
Anihoine  Chevalier,  pour  avoir  est^  pai6e  audict  sieur  de 
B6doesc  par  Matbieu  Jassin,  ay  ant  charge  de  M.  Anthoine 
Gleize,  commis  dudict  Chevalier,  et  que  ledict  Borrel 
baillera  en  reprise  ladi<^te  somme,  soubz  le  ttltre  dea 
paroisses  sous  lesquelles  il  avoit  assign^  ledictz  sieurs^ 


nonobstant  qu'il  en  eust  desjk  d61ivr6  sa  quictance, 
^tis  que  ledict  Borrel  puisse  user  de  contraincte  sur 
lesdictes  paroisses  durant  trois  moys,  pendant  lesquelz 
ledict  scindic  poursuivra  le  rembour^ement  de  ladicte 
somme  oontre  ledict  Sieur  de  Lambrand^s,  au  deffault 
duquel  sera  pourveu  audict  Borrel,  par  MM.  les  commis 
scindic  et  deputez  dudict  pais,ledict  temps  de  trois  mois 
pass6. 

Sera  pareillement  rayee  la  partie  de  400  escus  em- 
ploi^e  en  comptes  dudict  Borrel  soubz  le  nom  du  cappi- 
taine  Lombard,  attendu  que  ledict  M*  Anthoine  Chevalier 
Ta  employee  en  la  despense  de  son  compte.  Lequel 
Chevalier  sera  neantmoings  tenu  en  acquicter  ledict 
Borrel . 

Et  dautant  que  pour  juger  plus  clairement  les  reprises 
du  compte  dudict  Borrel  est  besoing  verifier  les  diligences 
par  luy  faictes  et  qu'il  a  deu  faire  au  recouvrement  des . 
deniers  de  sa  recepte;  ladicte  assembl^e,  pour  c'est 
effect,  a  commis  les  soubz  nommez  ou  leurs  envoyez  a 
MM.  M'  de  Mercueur,  M.  de  Canillac,  le  consul  de  Mende, 
le  consul  de  Marieujolz,  le  consul  de  Salgues,  present 
ledict  scindic,  pour  veoir  si  lesdictes  diligences  ont  est6  . 
suffizamment  faictes,  pour  apr6s  en  faire  leur  rapport  k 
ladicte  assembl6e,  laquelleleur  en  donne  plain  pouvoir. 

Du  III'  jour  de  juillet  avant  midy. 

Sur  la  remonstrance  faicte  par  M.  de  S.  Vidal,  chevalier 
de  Tordre  du  Roy,  cappitaine  de  cinquante  hommes 
d'armesde  ses  ordonnances,  gouvemeur,  etc.  de  ce  qu'il 
aqroit  pleu  k  sadicteMajest6,  par  ses  patentes  du  XXI 
may  1582^,  v6riffi6es  par  MM.  les  trteoriers  g6n^raulx  de 
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France,  k-Narbonne  le  XII*  jour  de  scptembre  audit  an, 
et  depuis  confirmees  par  seconde  jussion  de  sadicte 
Majesty,  du  XII*  Janvier  1585,  ordonner  que  les  restes 
des  deniers  de  son  taillon  deubz  par  ledic(  pais  des 
ann^es  i579, 1580  et  1581  et  aultres  prec^dentes,  seront 
levez  par  les  receveurs  desdictes  ann^es  sur  ceulx  qui  les 
doibvent,  et  apr^s,  estre  employez  au  payement  de  la 
compagnie  d'bommes  d'armes  dudict  sieur,  pour  deux 
quartiers,  sea  voir  est  Tung  de  Tann^e  1580  et  Taultre  de 
1581,  revenans  lesdictz  deux  quartiers  k  la  somme  de 
4,066  escus  deux  tiers.  Requ^rant  ledict  sieur  de  Saint 
Vidal  lesdictz  sieurs  des  Estatz  de  pourveoir  au  paye- 
ment dcsdictz  deux  quartiers,  suivant  Tintention  de 
sadicte  Majesty,  et  de  faire  mectre  lesdictz  deniers  entre 
les  mains  du  payeur  de  ladicte  compaignie  pour  luy  faire 
monslre  auxdictz  deux  quartiers, affin  qu'elle  puisse  con- 
tinuer  le  service  de  sadicte  Majesty  audict  pays  fes 
occasion  que  se  pourront  presenter. 

A  est6  conclud  apr^s  la  lecture  desdictes  patentes  et 
sur  le  rapport  faict  par  ceulx  qui  ont  estc  commis  pour 
faire  la  verification  des  assiettes  desdictes  ann^es,  que 
ledict  sieur  de  S-  Vidal  sera  suppli6  faire  surseoir  audict 
pais,  et  les  grandes  sommes  de  deniers  qu'il  fauldra  im- 
posex  la  pr6sente  annee  pour  subvenir  aux  affaires 
diceluy,  qu'il  luy  plaise  se  contenler  de  la  moiti6  de 
ladile  somme  revenant  k  2,053  cscus  et  un  tiers  que  est 
le  payement  de  sadicte  compaignie  d'ung  quartier,  pour 
laquelle  sera  couch6,  assiz  et  departi  presentement  en 
Tassiette  des  deniers  extraordinaires  dudict  pais,la  somme 
de  1,467  escus,  54  sols,  10  deniers  pour  remplacement 
de  pareille  somme  a  quoy  se  montent  les  deniers  du 
taillon  de  Tann^e  1580  qui  ont  estc  despendus  et  em- 


ployez  pour  le  faict  de  la  guerre  et  mys  entre  les  mains 
de  M.  le  tr^sorier  extraordinaire  d'icelle  pour  le  service 
de  Sa  Majesty  et  conservation  dudict  pal's  en  son  ob^is- 
sance,  comme  appert  par  les  comptes  rendus  au  pais  par 
M.  Guion  Fontunye,  receveur  en  ladicte  annee,  et  ce  qui 
reste  pour  parfaire  la  somme  de  5,053  escus  ung  tiers 
qui  est  565  escus,  ung  tiers,  5  sols,  2  deniers,  seront  pris 
des  deniers  qui  restent  k  lever  de  Tannic  1579  sur  les 
b^ritiers  de  M.  Anthoine  Yachery,  receveur  de  ladicte 
ann6e,  qui  seront  k  ces  fins  constrainctz  par  toutes  veoies 
deues  et  acoustumSes,  en  vertu  du  contract  et  bail  de 
ladicte  recepte  et  suivant  lesdictes  patentes  et  apr^s 
pourveu  aux  prochains  Estatz  pour  ce  qui  reste  du  total 
de  ladicte  assignation. 

Dudict  in*  juiilet  de  relev^e. 

Recougoissant  Tassembl^e  combien  est  necessaire  e^ 
utille  au  pais  la  presence  et  residence  en  icelluy  de  la 
persoane  de  mondict  sieur  de  S.  Yidal,  parce  que  I'^dict 
de  pacification  n  y  est  encores  observ6,  et  consid6rant 
la  despense  extraordinaire  que  pour  ceste  occasion  con- 
viendroit  faire  audict  sieur  de  S.  Vidal ;  icelle  assembl^e 
pour  ces  raisons  et  affin  de  luy  donner  tousjours  occasion 
plus  grande  de  les  assister  et  maintenir,  a  advis^,  soubz 
le  bon  plaisir  du  Roy,  accorder  par  an  audict  sieur  de  S. 
Vidal  la  soncime  de  1,200  escus  pour  son  plat  ordinaire, 
a  condition  toutesfois  qu'il  poursuivra,  envers  sadicte 
Majesty,  permission  de  prendre  ladicte  somme,  et  audict 
pays  de  la  luy  accorder  et  lever  sur  eulx. 

A  est6  aussi  advisS  par  lesdictz  sieurs  des  Estatz  que 
ledict  seigneur  de  S.  Vidal  s^ra  gratiffi^  de  la  somme  de 
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SOO  cscus  oultre  son  plat  et  entretenement  ordinaire,  et 
C6  pour  en  partie  le  remboorser  des  fraiz  et  despenses 
par  luy  faicts  durant  Vann^e,  tant  pour  assembler  sa  com- 
paignie  d'hommes  d'armes  avec  plusieurs  gentilshommes 
volontaires^que  pour  le  voiaige  qu'il  a  faict  en  Cour  pour 
repr^senter  k  Sa  Majest6  I'estat  miserable  dudict  pais  et 
les  troubles  et  d^sordres  qui  continuent  encores  en  iceluy 
et  sur  le  toot  recepvoir  ses  commandemens  ;  a  la  charge 
qu'il  sera  tenu  poursuivre,  envers  sa  Majest6,  permission 
de  prendre  ladicte  gratification  et  au  pays  de  la  luy 
accorder,ensemble  avec  ses  serviteurs  domestiques  pour 
le  service  qu'ils  font  au  pays,  prfes  dudict  seigneur,  de  la 
somme  de  25  escus  soubz  ladicte  condition. 

Du  IV*  juillet,  du  matin. 

Mondict  sieur  de  S.  Yidal  a  faict  entendre  k  Tassembl^e 
Fadvertissement  qu'il  a  eu  du  meurtre  commis  la  nuict 
pr6c6dente  en  la  personne  de  la  femme  du  sieur  Barrau, 
dans  la  maison  de  Montrodat,  prochaine  de  Marieujolz,et 
d'aultre  meurtre  commis  pr^s  dudict  Marieujolz  en  la 
personne  d'un  marchand;  ce  qu'entendu  par  M.  Jehan 
Halzac,  substitut  du  procureur  du  Roy  au  bailliage  y  pre- 
sent, attandu  Timportance  et  consequence  du  faict  et 
atrocit6  du  crime,  a  requis  Tassembl^e  ordonner  au  pre- 
vost  de  se  transporter  incontinant  en  la  ville  de  Marieu- 
jolz et  aultres  lieux  qu'il  appartiendra  pour  enqu6rir  et 
informer  deuement  et  le  plus  diligemment  et  secr6tement 
que  faire  se  pourra  desdictz  cas  et  exc^s,  prendre  et 
apprehender  au  corps  les  pr6venus  et  accuses  et  les  cons- 
litaer  prisonniers,  et  n^antmoings  dautant  que  lesdictz 
exc^  ont  est6  commis  es  environs  et  aupr^s  de  ladicte 
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ville  de  Marieujolz  pendant  la  stance  des  presentz 
Estatz  ;  ce  qui  precede  en  partye  de  Taccez  et  re.traicte 
que  plusieurs  hommes  estrangers  incongneuz  trouvent 
dans  ladicte  ville  de  Marieujolz.  Ledict  sieur  Malzac,  par- 
lant  au  sieur  Grally,  envoy6  dudict  Marieujolz  y  prfeent^ 
I'a  somm^  et  requis  faire  remectre  entre  les  mains  et  au 
pouvoir  dudict  prevost,  .tons  les  estrangers  et  aultres 
vacabonds  perturbateurs  du  repos  public,  attainctz  et 
convaincus  de  plusieurs  crimes  quy  se  sont  retirez  dans 
ladicte  ville,  affin  de  leur  estre  par  ledict  privost  faict  et 
parfaict  leur  proems  suivant  Tintention  de  Sa  Majeste  et  1e 
debvoir  de  la  justice ;  et  au  deffault  de  ce  a  protest^ 
contre  les  habitans  dudict  Marieujolz,  parlant  audict 
Grally  ,de  desobeissance  et  de  tout  le  dommaige  que  s  en 
pourroit  ensuivre  au  prejudice  du  service  de  sadicte  Ma- 
jest6  et  du  bien  et  repos  public.  Et  en  ce  cas  a  requis 
mondict  sieur  de  S.  Vidal  assister  et  fortifier  la  justice,  de 
sorle  que  I'obeissance  luy  demeure  pour  la  punition  de 
telz  cas  et  crimes,  suivant  la  volunt6  de  sadicte  Majeste, 
expressement  d^clar^e  par  ses  lettres  patentes  adress^es 
audict  sieur  de  S.  Vidal  sur  telles  occurrences.  Auquel 
sieur  Malzac  adh^rant  ladicte  assembl^e  a  faict  sem- 
blable  requisition  audict  sieur  de  S.  Vidal  quy  a  offert 
faire  son  debvoir. 

Dudict  rV*  juillet,  de  relev^e. 

A  est6  remonstre  par  Helie  de  Serre,  sieur  de  Villeret, 
comme  il  auroit  obtenu  arrest  en  la  Court  souveraine  des 
aydes  k  Montpellier  contre  le  scindic  du  present  pais  qui 
auToit  est^  condampnS  envers  luy  au  payement  de  la 
somme  de  4,178  escus^  18  solz,  8  deniers  par  luy  four- 

HUtwre,  tti,  11 
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^s  ^  ftdvattcfe  de  ses 'propres  denfers  pt)nr  les  aflfiiiwrs 
d«aict  -pMs  en  Vaftn^e  *5B7,  par  les  mandemens  ^ 
ordtmnances  de  MM.  fes  comttife,  d^putez  el  scmdic-<iti 
pour  les  apportz  de  dome  annfes  a  raison  <ia  denter 

douze,  fiuivatil  lateneur  dudict  arrest  en  datte  dti 

^apvril  derniefr  et  execulorre  (m  tontrahrcte  de  Jadicte 
<}ourtqa^l  a  prisetti^e h  ladicteassamWee et requis estfe 
^KOttfteu  %  ^on  payemenl.  Desquelz  arrest  ex^culoire  en 
•eofltramcte,  aprfes  avoir  est6  faicte  lecture,  a  esth  cttti- 
•dad  que  lesdictz  sieurs  commissaires  seront  prfez  im* 
pcyser  larfiete  somme  sur  lout  ledict  diocese  avec  les 
'^tres  denrers  extraordrnaires,  et  ce  en  deux  amn^es, 
assavoir:  !a  pr6sertte2,100  escus,  etle  reste  Tannfee  pro* 
•tfhame.  A  quoy  ledict  sieur  Du  Villeret  est  reqtris  s*ae- 
corder  et  acomoder,  altandti  la  grande  pauvreti  du  paffe ; 
ce  qtf  il  a  accorde  et  consenty  sans  pi*6judice  de  sesdictz 
arrests  et  contrainctes  portees  par  iceulx,  dont  a  dectarfe 
lie  se  vouloird^partir  aucunement  qu'il  ne  soit  pr&ilable- 
ment  satisfaict  de  ladicte  somme  et  apport. 

Pour  satisfaire  au  contenu  des  Lettres  patentes  du  Roy 
du  11*  apvril  et  requisition  faicte  par  M.  de  S.  Vidal  toa- 
chant  la  reparation  et  fortification  de  la  ville  de  Mende  et 
Ventretenement  de  certain  nombre  de  soldalz  pour  y 
tenir  garnison  pour  la  seuret6  des  deux  canons  estant  a 
Lengoigne  que  Sa  Majest6  veult  el  ordonne  estre  retirez 
dans  ladicte  citadelle  et  a  suivant  Tadvis  que  ledict 
seigneur  de  S.  Yidal  en  a  donn6  a  ladicte  assambUe,  a 
est6  conclud  que  la  somme  de  GOO  escus  sera  impost 
sur  tout  ledict  diocese,  scavoir  :  300  escus  pour  la  repa- 
ration et  fortification  de  ladicte  citadelle  et  «^00  escus 
pour  la  solde  et  entretenement  de  quinze  harquebusieis 
quy  y  seront  establiz  et  mys  en  garnison,  laquelle  somme 
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dc^OO  escus  sera  d61ivr6e  par  ledict  recevear  entre  les 
mains  des  consulz  dudict  Mende  pour  icelle  employor 
selon  rintenVion  de  Sa  Majest6  port6e  par  lesdictes 
^atentes. 

Surquoy  M*  Grally,  envoie  de  la  ville  de  Marieujolz,  a 
protest^  ne  vouloir  entrer  en  ancune  despense  pour  le 
regard  de  la  garnison  de  ladicle  citadellc,  ny  des  aultres 
qni  pourront  concerner  la  contravention  aux  Wictz  de 
pacification. 

Les  envoyez  des  consulz  de  Florae  et  de  St-Estienne- 
de-Val  FrancisqTie  ont  feict  pareilles  protestations  et  de- 
clarations que  ledict  Grally. 

Du  V*  jpur  de  juiliet,  du  matin. 

M.  Grally,  envoii^  de  la  ville  de  Marieujolz,  assiste  de 
M'  Jacques  Gibilin,  second  consul  dudict  Marieujolz,  a 
remonstre  qu;e  suivant  les  instructions  et  articles  k  luy 
baillez  par  les  habiians  dudict  Marieujolz  il  rcquiert  luy 
estre  d61ivre  coppie  de  toutes  les  provisions  obtenues  du 
Boy  par  le  scindic,  au  prouGt  du  pais,  pour  en  communi- 
quer  au  conseil  de  ladicte  ville,  affin  que  de  leur  part  ilz 
liennent  la  main  a  Tenti^re  observation  de  I'intention  de 
sadicte  Majeste,  auUrement  a  declare  estre  impossibJie 
qu'iiz  y  satisfacent  de  leur  part,  ignoraot  ce  qui  est  de  la 
voluni^  de  sadicte  Majest6  en  cest  endroict. 

Et  8ur  ce  ledict  scindic  a  respondu  que  ledict  Grally  ne 
peult  ignorer  la  puissance  qu'il  a  du  pais  au  nom  et  pour 
le  bien  duquel  il  a  obtenues  lesdictes  provisions,  la 
lerieur  desquelles  ledict  Grally  a  peu  entendre  par  la  lec- 
ture que  en  a  est6  cy  devant  faicte  en  plaine  assambUe, 
et  a  ccste  cause  ledict  scindic  a  protcste  centre  ledict 


r 
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Grally  du  retardement  et  service  du  Roy  et  de  ce  quy 
pourroit  succ^der  du  mal  audict  pais,  en  casqu'il  y  eust 
empeschement  ou  contraventions  de  la  part  des  habitans 
dudict  Marieujolz  3n  et  sur  J'execution  desdictes  provi* 
sions. 

L'assembl^e  a  commis  MM.  Dumas,  juge  du  bailliage 
de  G^vaudan ;  de  Beauregard,  envoie  de  M.  de  Mercueur ; 
de  Servieres  et  de  S.  Jehan,  pour  entendre  plus  ample- 
ment  les  requisitions  et  dol^ances  desdictz  de  Marieujolz 
et  en  faire  tenir  rapport  k  ladicte  assemblee. 

Sire  Claude  Courrier,  merchand  de  la  ville  de  Mende^ 
a  diet  que  cy  devant  estant  consul  de  ladicte  ville  de 
Mende,  durant  Tannee  de  son  consulat,  il  auroit  est6  con- 
trainct,  pour  le  bien  et  urgens  affaires  du  pais, passer  plu- 
sieurs  obligations  de  grandes  sommes  de  deniers  et  quan- 
tites  de  grains,  vins  et  munitions  de  bouche  et  de  guerre ; 
au  moyen  desquelles  il  est  molest6  par  les  cr^anciers,  et 
k  ceste  cause  a  requis  en  estre  relev6  par  le  pais,  affin 
que  pour  luy  avoir  faict  service  il  n'en  soit  en  plus  grande 
peyne. 

L' assemblee  considerant  n'estre  raisonnable  que  ledict 
Courrier  soit  en  peine  a  Toccasion  susdicte  pour  s' estre 
emploi^  aux  affaires  dudict  pais,  a  conclud  que  le  scindic 
prendra  la  cause  et  deffense  pour  ledict  Courrier ;  a  la 
charge  que  les  receveurs,  suivant  leur  contract  et  bail 
dela  recette,  seront  tenuz  acquicter  les  sommes  em- 
ploi^es  en  leurs  assi^tes  pour  Teffect  et  causes  susdictz. 

Du  V*  juillet,  de  relev^e. 

A  este  arresle  que  la  recepte  sera  publico  k  cry  public 
par  la  ville  et  en  la  forme  et  mani^re  acoustum^e.  Ce 
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qu'ayant  estS  faict,  ledict  M.  Guillaume  Grally,  envois 
deMarieujolz,  apr^sente  certains  articles  par  escript  et 
protest^  verballement  qu'attendu  le  don  faict,  [>ar  le 
Roy,  au  present  pais  et  diocese  de  la  moicti6  de  ses 
derniers  durant  six  ann^es,  il  declare,  pour  les  habitans 
dudict  Marjeujolz,  qu'il  n'entend  payer  sinon  les  deux 
quartiers  revenans  bons  au  Roy  et  fraiz  dernierement 
passez  de  la  pr6sente  ann6e. 

Entendu  laquelle  declaration  par  ledict  scindic,  il  a 
protest6contre  ledict  Grally  et  habitans  dudict  Marieujolz 
du  retardement  des  deniers  du  Roy  et  contraventions  k 
sa  volunt6. 

Sur  quoy  M.  Guilleminet,  commissaire,  attendu  qu'il 
ne  luy  apparoist  d'aucun  don, a  diet  qu'il  en  tend  proc6der 
au  departement  desdictz  deniers,  suiyant  la  teneur  de  la 
commission  k  luy  decern^e  par  MM.  pr^sidentz  aux 
Estatz  generaulx  deLanguedoc.  Et  pour  cest  effect,ayant 
encores  faict  cryer  ladicte  recepte  comme  est  acoustum6; 
s'est  present^  M.  Anthoine  Chevalier,  qui  a  offert  faire 
ladicte  recepte  a  raison  de  18  deniers  pour  livre,  aux 
charges  et  conditions  contenues  aux  affiches,  joinct  qu'i^ 
sera  faict  deux  d6partemens  et  assi^tes  s6par6es  Tune 
pourle  faict  du  Roy  et  Faultre  pour  Textraordinaires. 

Et  apr^s  M.  Marc  Combes  a  offert  faire  la  recepte  k 
mison  de  15  deniers  pour  livre,  aux  conditions  cy  dessus 
mentionn^es.  Et  H61ie  Chevalier,  de  Mende,  a  oflFert  la 
faire  pourun  sol  pour  livre,  et  ledict  a  rabaiss6  jusques 
k  10  deniers.  Sur  quoy  ayant  ladicte  assembl6e  longue- 
mentpatient6  et  tard6,  attendant  quelqu'un  faisant  la 
condition  meilleure,  et  veoyant  que'personne  ne  se  pr6- 
sentoit ;  afin  de  ne  tenir  la  compagnie  inutille  plus  long- 
iemps,  k  conclud  que  ladite  recette  sera  d61ivr6e  audict 
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Combes,  si  daos  une  heure,  aultre  ne  sepresentc  au 
rabaiz. 

Apres  s'est'presente  ledict  H61ie  Chevalier,  oflFrant  la 
prendre  a  raison  de  9  deniers  pour  livre,  et  ne  s'estant 
prescnt6  aucun  aullre,luy  a  est6  delivree  a  ladicte  raison  ii 

de  9  deniers  poUr  livre,  et  aux  pacles,  charges  et  con- 
ditions  quy  luy  ont  est6  d6clarcz  et  accordez  avec  luy 
dont  sera  faicte  partjculi^re  mention  par  le  contract  de 
bail  et  oullre  qu'il  sera  tenu  bailler  bonnes  et  sufiizantes 
cautions  dans  lejour  et  pour  tout  ce  que  dessus  obliger 
tous  et  chacuns  ses  biens  et,sa  personne  propre,  et  ainsi 
la  promis  et  jure  pardevant  toute  ladicte  assamblce, 
laquelle  en  a  pass6  contract  .avec  luy,  receu  par  M'Bas- 
tit,.notaire  de  Mende. 

Sur  la  remonstrance  faicte  par  le  scindic  d'Espaignac 
et  procureur.  de  Quezac  a  ce  que  les  habitans  desdiclz 
lieux  soient  deschargez  du  paiementdes  deniere  ordinai- 
res  et  extraordinaires  durant  le  temps  de  Toccupalion  du 
chateau  de  Quezac,  pendant  kquel  temps  ilz  n'ont  peu 
jouyr  de  leurs  biens  et  ce  suivant  les  articles  de  la  con- 
ference de  N6rac  et  Flex. 

A  este  conclud  que  les  supplians  se  pouveoiront  par 
la  veoye  de  la  justice  pour  la  descharge  du  receveur 
dudict  diocese. 

M.  Jehan  Malzac,  substitue  du  procureur  du  Roy  an 
bailliaige,  assiste  de  noble  Andr6  de  Baldy,  lieutenant 
du  provost  des  mareschaulx,  a  suppli6  et  requis  Tassam-r 
blee  de  pouveoir  k  la  nourrilure  des  prisonniers  et  oultre 
a  oe  qu'il  y  ay  I  argent  pour  employer  aux  fraiz  de  justice 
et  vuidange  des  proems  et  lequel  argent  requiert  estre 
mis  par  le  receveur  es  mains  d'ung  notable  personnage 
pour  en  faire  la  distribution,  ainsi  que  besoing  sera. 


aultFeraent  a  protest^*  d'avoir  recows  au  Roy  ou  a  $a 
Court  de  pademeni  et  de  ce  a  requie  acte. 

A  quoy  lesdictz  sjeiurs  des  EstaU  ont  conclMd  que  par 
eulxou  par  les  cocaoiis  d^utcz  et  sciodic  y  sera  pourvu, 
sekmel  ainsi  quilz  ont  cy  devant  advise  et  d^libere. 

£t  sur  ce  que  ledict  de  Baldy  a  remon^tre  avoir 
euUretenu  a  ses  despens  le  nombre  de  viogt  ciuq  archers, 
depuis  le  premier  jour  de  Janvier  15.&2  jusques  a  la 
fitt. de  may  audict  aa  quilz  furent  reduictz  au  nombre 
de  douze  par  lesdictz  Estatz^  a  raison  de  la  pauvret6  da 
pais,  avec  promesse  faicte  audict  Baldy  de  le  reoabouvser 
de  ladicte  despense,  dont  il  n  a  este  encores  paye. 

A  esl^  conclud  pareillement  q-ue  la  somxne  de  il5 
escvs  a  quoy  reviennent  lesdict;:  fraizet  despens,  suivajat 
le  calcul  qui  en  a  este  faict  sera  paic  audict  Baldy,  et  a 
ceste  tin,  lesdictz  sieurs  conuuissaires  priez  et  requis  le 
coucber  en  Tassiette  extraordinaire  de  ce$te  ann^e. 

Du  YP  juillet,  du  matin. 

Sur  le  rapport  faict  par  les  deputez  au  bureau  pour 
Tauditions  des  comptes  de  M*  Anthoine  Chevalier,  recp- 
veur  des  deniers  du  Roy  et  aultres  imposez  pour  Texe- 
cution  de  TEdict  de  pacification  en  I'annee  derni^re 
1582,  deM.  Mathieu  Farnier  receveur  des  deniers  exlra- 
ordinaires  imposez  pour  Tacquittement  des  debtes  du 
pays  en  Tannic  1578,  de  Jacques  du  Brueuil  sieur  de 
Costeregord,  habitant  deChenac,  de  Benoist  Bonhomme; 
Guillaume  La  Bire,  Anthoine  Julien,  Francois  Blanchon 
et  aultres  commissaires  des  vivres  en  Tannic  1580^ 
M*  Mathieu  Souveran,  sieur  de  Traslemenont,  Guerin 
Fontunye  et  aullres  comptables,  pour  le  paicment  det 
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sommes  a  eulx  deues  par  arrestz  et  closture  de  leurs 
comptesy  faicte  et  sigii6e  par  les  d^put^z  par  lesdictz 
Estatz ;  a  cet  effet  a  est6  conclud  que  lesdictz  sieurs 
commissaires  seront  priez  et  requis  imposer  les  sommes 
suivantes,  assavoir:  huict  vingt  escus  au  nom  et  prouffit 
dudict  Chevalier  receveur,  pour  le  relever  des  dommai- 
ges  et  interestz  par  luy  souffertz  pour  n' avoir  peu  faire 
la  lev6e  enti^re  de  sa  recepte,  mesmes  sur  la  ville  de 
Marieujolz  et  quartier  des  Cevennes  et  aultres  opposans 
qui  ne  veullent  payer  lesdictz  deniers;  audict  Famier 
369  escus  d'une  part  ^  luy  deubz  et  420   escus  pour 
raison  de  sadicte  requeste  d'aultre ;  audict  Costeregord 
300  escuSy  en  tant  moings  de  ce  qui  luy  est  deu  par  son- 
diet  compte;  ausdictz  Benoist  Bonhomme  et  La  Bire 
100  escuSy  en  tant  moings  de  leurdict  compte;  ausdictz 
Julien  Blanchon  et  aultres  de  la  ville  de  Lengoigne  178 
escus  28  solz  8  deniers,  pour  Fen  tier  payement  de  ce  que 
le  pais  leur  doibt  pour  raison  de  leurdict  compte  et 
audict  Traslemont,  200  escus  pour  restes  et  entier  paye- 
ment des  sommes  a  luy  deues  par  fin  et  closture  de  son 
compte  de  plusieurs  voiaiges  qu  il  auroit  faictz  pour  les 
affaires  du  pais,  et  audict  Fontunye  33  escus  ung  tiers, 
en  tant  moings  de  sondict  compte.  Toutes  lesquelles 
sommes,  ladicte  assambl6e  a  conclud  pour  et  requerir 
lesdictz  sieurs  commissaires  vouloir  imposer  sur  tout  le 
corps  dudict   dioc^e  pour  Tacquictement  d'iceluy  ct 
pour  le  relever  des  apportz  et  interestz  qu'aultrement 
sera  contrainct  payer. 

A  est6  pareillement  conclud,  sur  le  rapport  desdictz 
deput6z,d'imposer  la  somme  de  400  escuz  pour  Facquic- 
tement  depareille  somme  accord^e  k  M.  d'Andelot  par 
le  pais  aux  Estatz  derniers  et  ce  pour  aucunement  le 
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recougnoistre  de  la  peine  qu'il  auroit  prise  k  Tex^cutioii 
de  TEdict  de  pacification  et  reddilion  de  plusieurs  cha- 
teaulx  occupez  audict  pais,   de  laquelle  somme  ledict 
sieur  n  auroit  pen  avoir  payement,  combien  quelle  eust 
est^  impos^e  I'annee  derni^re  1583,  parce  qu'il  n*auroit 
peu  la  lever  des  paroisses  sur  lesquelles  il  auroit  esti 
assigne  par  le  receveurdesdictz  deniers ;  lequel  receveur 
est  neantmoings  charg6  faire  lev6e  desdicts  assignations 
et  de  tenir  compte  au  pays  de  ce  qu'il  en  aura  receu. 
Sur  la  remonstrance  faicte  par  M.  Leys  Fontunye 
habitant  de  la  ville  de  Mende  de  ce  que  durant  le  temps 
qu  il  auroit  exerce  Toffice  et  charge  de  scindic  substitu6 
audict  pais,  il  auroit  par  le  commandement  des  gens 
desdicts  Estatz,  des  seigneurs  gouverneurs  et  des  commis, 
d^putez  et  scindic  dudict  pal's,  pass6  au  nom  et  pour  les 
affaires  d'iceluy  diverses  obligations  k  plusieurs  per- 
sonnes,  de  grandes  et  notables  sommes  de  deniers  et 
quantitez  de  grains  et  munitions,  le  tout  revenant  k  plus 
de  15,000  escus;  et  combien  que  la  plus  grand  part 
desdictes  sommes  de  deniers  et  quantitez  de  munitions 
ou  valleur  dicelles  ayant  est6  couch6  es  assi6tes  pr6c6- 
dentes.  Toutesfois  n'ayant  est6  enti^rement  acquict^es 
paries  receveurs  comme  ilz  estaient  tenus,  maintenant 
lesdictz  cr^anciers  s'adressent  audict  Fontunye,  le  mo- 
lestant  et  travaillant  par  saisie  et  vente  de  ses  biens  et 
aultres  contrainctes  de  justice ;  requ6rant  au  moyen  de 
ce,que  le  scindic  dudict  pais  preigne  la  cause  et  deffense 
pour  luy  et  qu'il  soit  descharg6  desdictes  obligations  et 
indempnis6  des  despens,  dommaiges  et  interestz  qu'il 
pourroit  soufFrir  k  ceste  occasion,  sp^ciallement  de  cer- 
taine  sentence  donn6e  centre  luy  en  la  Court  du  Bail- 
iaige  au  prouffit  de  sieur  Jehan  Clemens.  A  est6  conclud 
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que  ledicl  sciudic  prendra  la  cause  et  deffense  pour 
ledict  Fontunye  et  que  les  receveurs  du  pais  quy  se 
trouveront  chargez  par  leur  bail  de  recepte  d'acquicter 
les  sommes  de  deniers  couch6es  es  assi6tes  des  annees 
de  leurdicte  recette,  desliuez  au  paiement  desdicles 
obligaiioas,  y  seront  contrainctz  par  toutes  veoyes  deues 
et  raisonnablcs.  Et  sur  aultre  remonstrance  faijcte  par 
ledict  Sieur  Fontunye,  qu  il  a  grand  nombre  de  papiers 
escriptures  concemant  les  affaires  dudict  pais  qu  il  a 
retirez  des  mains  des  occupateurs  de  la  ville  do  Mende, 
moyenant  la  somme  de  100  escus,  par  luy  paiez  ausdictz 
occupateurs.  Lesquelz  papiers  il  desire  remettre  es 
archifs  dudict  pais,  pourveu  qu'il  soit  rerabours6  de  la- 
dicte  somme  de  100  escus,  dont  il  a  requis  estre  satis*- 
faict  et  pareillement  recompense  des  peines  et  travauU 
qu'il  a  eraploiez  pour  le  service  dudict  pais.  A  este  con- 
clud  que  la  somme  de  35  escus  ung  tiers  sera  couch^e 
en  Tassiettc  pour  estre  icelle  pai6e  et  delivr^e  audict 
Fontunye,  a  la  charge  qu'il  remeclra  prealablement 
lesdictz  papiers  entre  les  mains  du  scindic  dudict  pais  et 
prendra  ladicte  somme  des  mains  diceluy. 

M.  Guillaume  Grally,  envoie  de  la  ville  de  Marieujolz 
apr^s  avoir  longuement  remonstr6  et  faict  entendre 
combien  estoit  n^cessaire  pour  fortifier  la  justice  au 
pais,d'establir  en  ladicte  ville  de  Marieujolz  ung  prevoist 
de  la  religion  avec  pareille  auctorit^  et  nombre  d'archers 
que  le  lieutenant  de  prevost  des  mareschaulx  estably 
audict  pais,  a  requis  TassamblSo  vouloir  faire  election 
d*ung  personnage  de  la  religion  a  cest  effect  et  luy 
attribuer  et  ordonner  pareilz  gaiges  et  nombre  d'archers 
que  ledict  lieutenant  de  prevost  estant  en  charge. 

Sur  quy  entendues  les  opinions  de  chascun  de  Tassem- 
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bl^e,  suivant  la  pIuraHl6  d'iceliesy  M.  le  president  k 
conclud  que  le  pais  ne  peuU  consentir  ny  at^order  qu'il 
y  ayl  aullre  lieutenant  de  prevost  que  eeluy  ja  estably, 
auquel  est  tr6s  estroictemcnt  endoinct  faire  les  chevau- 
chees  et  diligences  reqaises  audict  pais  pour  la  captuve 
des  vagabondz,  volleurs  et  oppresseurs  du  peuple,  tant 
d'une  que  d'aultre  religion, et  illec'taesraeJ*  s'estans  pre- 
sent^ Andre  de  Baldit,  lieutenant  de  prevost  susdict,  a, 
offert  faire  son  debvoyr.  Depuis  en  ladiete  assamblee  y 
assistant  M.  deSt-Vidal,  gouverneur  et  lieutenanl:  pour 
le  Hoy  audict  pais,  a  este  que  ledictrsieur  Grallyi  faicte 
semblable  requisition  que  dessos,  apres  a'voir,  par  ua 
lofigdiscours,  reprdsentea  Tassem^lee  Tutilitd  et  ndc^s- 
6it6  dudict  establissement. 

M.  le  president  a  conclud  qu  atandu  la  deliberation 
et  coaclusion  quy  en  avoit  est6  desja  faicte  en  ladiete 
a<ssembl6e,  ello  ne  peult  s'cntremectre  davantaige  dudict 
establissbment,  mais  qu'il  en  sera  escript  k  M^'  deMont^ 
morancy,  gouverneur  et  lieutenant  general  pour  Sa 
Majesty  au  pais  de  Langoedoo  pour  en  ordonner  ainsi 
qu'rtjwgera  bon  estre. 

Du  VP  juillet,  de  relevee. 

M«'deS.  Vidal,  estant  venu  en  Fassamblee,  a  faict  en* 
tend  re  I'advis  qu'il  a  receu  de  ce  qu'en  la  ville  de  Florae 
se  faict  amas  de  gens  de  guerre  pour  aller  surprendre  la 
Ttiie  de  Lengoigne,  ayant  opinion  que  c'est  a  Toccasioii 
des  deux  canons  de  batterie  quy  y  reposent ;  partant  est 
d'iadvis  que  toute  Tassamblde  remonstre  aux  consulz  de 
Florae  le  tort  que  les  habitans  dudict  lieu  se  font  d  y 
permettre  telles  illicites  assambldes  contre  Tedict  de  pa- 
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cification  et  pareillement  le  faire  scavoir  et  entendre  k 
U^  le  due  de  Montmorancy,  affin  qu'il  luy  plaise  y  pour- 
veoir,  suivant  Tintention  du  Roy. 

A  est6  conclud  qu'il  sera  escript  au  nom  de  Tassambl^e 
sur  ce  subject  a  mondit  seigneur  de  Montmorancy,  en- 
semble auxdictz  habitans  de  Florae,  et  cependant  pour  la 
seuret^  du  pais,  bien'  et  repos  d'icelluy,  M^'  de  S.  Vidal 
est  suppli6  tenir  main  forte  k  ce  que  telles  contraventions 
ne  continuent  au  pais. 

Et  dautant  que  ledict  pais  se  trouve  endebte  en  plu- 
sieurs  grandes  sommcs  de  deniersj  lesquelles  k  cause  de 
sa  pauvret6  il  ne  peult  encores  aquicter,  affin  d'eviter  aux 
instances  et  proces  que  lesdictz  cr^anciers  veuUent  for- 
mer centre  ledict  pais  k  Texemple  de  plusieurs  aultres, 
ce  qui  reviendroit  k  ung  second  dommaige  et  despense 
audict  pais,ladicte  assamblee,a  la  remonstrance  et  requi- 
sition du  scindic  dudict  pais,'a  advise  prier  et  requ6rir 
lesdictz  commissaires,  d'imposer  sur  tout  ledict  dioc^e 
les  sommes  suivantes,  apr^s  deue  verification  faicte  des- 
dictes  debtes  par  ceulx  qui  ont  esl6  commis  a  cest  effect, 
assayoyr  :  la  sorame  de  six  vingt  escus  pour  les  apportz 
de  quatre  annees  de  la  somme  de  509  escus,  ung  tiers, 
1  sols,  6  deniers,  deue  k  M.  Guillaumo  Clauzel,  habitant 
de  la  ville  de  Montpellier,  et  ce^  a  cause  et  depuis  le  si6ge 
de  la  ville  de  Sommiferes. 

La  somme  de  35  escus  a  M.  Jean  Lesperonnat,  pour  le 
relever  des  dommaiges  et  int6restz  par  luy  souflFertz,  k 
faulte  d'avoir  est6  paie  du  don  gratuit  deu  k  M^  de  Mont- 
morancy, pour  Tannic  1580;  auquel  don  le  pais  nauroit 
peu  satisfaire  ;  ayant  est6  contrainct  se  servir  et  ayder 
des  deniers,  pour  les  emploier  ai  **^ict  de  la  guerre,  en 
ladicte  ann6e,  k  cause  de  Toccup.  ^'On  de  la  ville  de 
Mende. 
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Plus  la  somme  de  30  escus  en  deduction  de  300  escus 
que  MM.  les  commis,  scindic  et  deputez  dudict  pais 
auroient  emprumptez  du  sieur  de  Fontanilles,  pour  les 
affaires  dicelluy  pais. 

Item,  la  somme  de  30  escus  pour  les  apporlz  de  quatre 
ann6es  de  la  somme  de  180  escus  emprumpt^e  par  le 
pais  en  Tannee  1577,  de  Jehan  Clemens,  habitant  de 
Mende,  et  ce  pour  employer  au  recouvrenient  du  fort  de 
Montaignac,  occupy  par  les  rebelles. 

Davantaige,  la  somme  de  20  escus  en  tant  moings  des 
fournitures  faictes  par  les  consulz  et  habitans  de  la  ville 
de  Lengoigne,  pour  recouvrer  les  canons  et  les  conduire 
depuis  le  chateau  de  Naussac  jusques  audict  Lengoigne, 
oil  ilz  sont^  present. 

Et  oultre  ce  la  somme  de  70  escus  pour  le  payement 
d'ung  mulet  achapte  de  M.  Guillaume  Brez  et  donn^  par 
ledict  pais  a  M»'  le  due  de  Montmorancy. 

Et  encores  la  somme  de  33  escus  ung  tiers  en  laquelle 
le  palsestoit  debiteur  envers  M.  Pierre  Monnyer,  pour 
vente  de  viugt  sestiers  bled  seigle,  mesure  de  Mende  ; 
lesquelz  fussent  mys  es  mains  des  commissaires  des 
vivres,  de  I'armee  de  M.  de  S.  Vidal,  en  Tannic  1577. 

Plus  la  somme  de  50  escus  pour  Tentier  payement  de 
la  somme  de  100  escuz,  deue  cy  devant  par  le  pays  a 
M.  Anthoine  Langlade,  de  Salgues. 

Aussi  la  somme  de  10  escus  accordee  au  sieur  de 
La  Tour,  envoie  par  M.  le  mar^chal  de  Joyeuse  pour 
avoyr  payement  de  la  gratification. 

Item,  la  somme  de  35  escus  ung  tiers  pour  relever  et 
desdommager  M^  Gibert  Baissenc  de  Tamande  en  laquelle 
il  avoit  est6  condamn6  par  nos  seigneurs  des  Aydes,  k  la 
poursuite  des  habitans  de  Chirac,  et  ce  poiir  n'avoir  voulu 
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exp^dicr  tes  assises  h  luy  ^enaand^es,  au  pr^jtadice  du 
pals  ;  de  laquelle  amatide  ledict  pais  luy  avoit  faict  pro- 
messe  le  relever,  comtne  a  esl6  cy  de\^nt  conclu  en 
Tassambl^e. 

Toutes  lesquelles  sommes  lesdictz  siears  des  Estatz  ont 
advis^  ctoonclud  pricr  lesdictz  sieurs  commissaires,  au 
nom  dndict  pa'is,  les  vouHoir  imposer  pour  Teffect  et 
causes  susdicles. 

Et  parce  qu'k  Toccasion  de  la  diversite  et  afflnence  des 
dffaires  survenues  au  pais  la  prcsente  iann^e,  au  moien 
desquelz  MM.  les  commis,  depputez  et  scindic  auroient 
est6  contrainctz  employer  plusieurs  personnes,  tairt  en 
Court,  qu'ailleurs,  envers  lesquelz  seroit  besoing  user  de 
recougnoissance,  tant  pour  le  service  pass6  que  pour  les 
retenir  en  la  bonne  volunte  qu'ilz  ont  faict  paroistre 
avoir  envers  le  pais,  affin  de  s'en  servir  k  I'advenir  selon 
les  occurrences,  pour  le  bien  ct  advancement  des  affaires 
d'iceluy  pais;  ledict  scindic  a  remonstr6  estre  besoing 
deputer  certains  personnaiges  de  Tassamblee,  lesquelz 
assistant  a  MM.  les  commissaires  dresseront  Testat  des- 
dictes  gratifications  et  feront  le  calcul  des  sommes  ordon- 
n^es  estre  imposees  ceste  prcsente  ann6e  sur  tout  corps 
du  diocese,  requ^rant  neantmoings  ledict  scindic  estre 
surcis  k  la  !ev6e  desdictz  deniers,  jusques  a  ce  qu'on  ayt 
obtcnu  validation  de  Sa  Majesl6  et  de  nos  seigneurs  de  sa 
Court  souveraine  des  Aydes  k  Montpellier,  pour  obvier  a 
plusieurs  oppositions  ct  appellations  formees  par  plu- 
sieurs particuliers,  habitans  dudict  pays  en  ladictc  Court 
des  Aydes,  au  prejudice  du  service  du  Roy,  bien  et  repos 
dudict  pais  qui  souffre  plusieurs  grandz  interestz  et  des- 
pens,  tant  pour  la  poursuite  desdictz  proofs,  qu'a  Tocca*. 
sion  du  retard  de  la  levee  desdictz  deniers. 
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Ladicte  assambl6e  a  advise  et  conclud  que  ledict  roolle 
ct  e^tat  sera  dress6  et  arreste,  et  k  ceste  fin  a  commis 
MM.  JeanBoniofl,  envoy6  du  Chapilre,  les  envoyez  des 
seigneurs  barons  de  C^neret  et  de  Florae,  Tenvoy^  du 
^ieur  de^.  Auban,  du  sieur  Grally,  envoie  de  Marieujolz, 
consul  du  Itfalzieu  ct  scindic  d'Espaignac,  k  Tassistance 
dudict  scindic.  Auxquelz  Tassembl^e  a  donn6  pouvoir  de 
dresser  ledict  roolle  et  faire  le  calcul  des  dcniers  ordi- 
naires  etextraordinaires  que  pourront  estre  impos6s  ceste 
ann^e  par  MM.  les  commissaires.  Lesquelz  seront  priez 
et  requis,pour  le  bien  des  affaires  du  pais,  vouloir  asseoir 
et  egrfler  sur  lout  le  diocese,  et  avec  les  deniers  du  Roy, 
ce  k  quoy  se  pourront  monter  les  vrays  fraiz  deppen- 
daiitz  diceulx,  et  outtre  ce  en  une  assi^le  apart  les 
deniers  exlraordinaires  dudict  pais,  le  tout  suivant  les 
pr^cedenles  d61ib6rations  des  Estatz  et  le  roolle  et  calcal 
que  en  sera  faict  par  lesdiclz  sieurs  d^pulez  a  c'est  effect; 
et  n^antmoiiigz  que  le  scindic  pr6sentera  requite  au 
nOfli  dn  pals  k  nos  seigneurs  des  Aydes,  a  ce  qu'il  lear 
plaise  valider  et  autoriser  lesdictes  impositions  et  per- 
meclre  la  lev6e  des  deniers  port6s  par  icelles  pour  sub- 
venir  aux  tr^s  urgens  affaires  dudict  pais  et  aquicler  led 
debtes  dicelluy.  Sqront  pareillement  suppliez  lesdictz 
seigneurs  ne  vouloir  desormais  recevoir  telles  oppositions 
fornixes  centre  les  resolutions  g6n6ralles  dudict  pais  qui 
seroit  biontost  menass6  de  son  enti^re  iniyne  et  subver- 
sion si  telz  empeschemens  avoyent  lieu. 

Pour  faire  laquelle  poursuite  envers  nosdictz  seigneurs 
des  Aydes  et  pour  obtenir  de  MM.  les  tresoriers  generaulx 
de  France,  au  bureau  de  Montpellier,  attache  sur  les 
letlres  patentes  de  don  et  de  remission  accord^es  par  Sa 
Majesty  au  pais,  des  deniers  de  ses  tailles,  icelle  assam- 
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bl6e  des  Estatz  a  commis  et  d^put6  le  sieur  du  Yilleret, 
w.  Helie  de  Serre,  et  enjoinct  au  scindic  remectre  en  ses 

mains  les  assi^tes  et  papiers  v^rificatifz^  ensembles  les- 
dictes  patentes  de  don  et  remise  desdiclz  deniers  des 
tailles  et  tous  aultres  papiers  requis  k  cest  effect^  desquelz 
ledict  scindic  demeurera  descharg6  envers  ledict  pais, 
raportant  recepic6  valable  dudict  sieur  Du  Yilleret, 
auquel,  pour  leffect  de  la  susdicte  poursuite  est  ordonnee 
la  somme  de  200  escus  qui  luy  sera  delivr^e  par  le  rece- 
veur  et  de  laquelle  ledict  sieur  Du  Yilleret  sera  comptable 
envers  MM.  les  commis,  scindic  et  d6putez  dudict  pays. 
De  quoy  ayant  est6  ledict  sieur  Du  Villeret,  somm6  et  in- 
terpell6  par  la  compaignie,a  volontiers  offert  d'obeyr  aux 
commandemens  d'icelle  pour  le  bien  du  pais  et  acceptant 
la  charge  qu  il  aurpit  pleu  k  icelle  luy  commettre,  a  pro- 
mis  faire  toutes  diligences  qui  luy  seront  possibles  aux- 
dictes  poursuites. 

Sur  quoy  lesdictz  seigneurs  des  Estatz  se  sont  s6parez 
apr^ avoir  receula  benediction  de M. Brugeyron^  grand 
vicaire  et  president  auxdictz  Estatz,  et  ce  suivant  la 
bonne  et  louable  coustume  de  tout  temps  observ^e  aux- 
dictz Estatz. 

Sign6  :  Brugeyronis,  vicaire  g^neraK 

(Archives  d^partementales,  s^rie  €#,  796.) 
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1585. 


Rdle  de  MM.  des  Etats.  —  Pritentions  du  fermier  du 
greffe  de  la  sinichaussie  de  Mende.  —  Admission  des 
envoyis  de  MM,  de  Sixfirac  et  d*Arpajon.  —  Commission 
pour  la  reduction  de  la  ville  de  Marvejols  et  autres 
lieux  occupis  par  les  rebelles,  et  pour  Fentretien  des 
gens  de  guerre.  —  Sommes  a  se  procurer  pour  subvenir 
d  la  nourriture  des  troupes  et  moyens  proposes  pour  les 
trouver.  —  DifficuUis.  — Constestations  entre  les  Con^ 
suls  de  Langogne  pour  Fassistance  aux  Etats.  —  Admis^ 
sion  des  procureurs  du  prieur  de  Langogne  et  de  Vahh^ 
des  Chambons.  —  Riception  de  M.  Du  Toumel,  baron 
de  tour.  —  Les  receveurs  des  tailles  sont  pries  de  four* 
nir  les  sommes  pour  achat  des  vivres  destinis  aux  trou- 
pes.—  Adjudication  de  la  recepte  des  impositions  et 
nomination  de  procureurs  pour  le  recouvrement.  — 
Offres  pour .  la  levie  des  tailles  et  avances  a  (aire  au 
pays.  —  Contestation  entre  le  bailli  et  lejitge  Magesur 
la  presiance.  —  M.  de  St-Vidal  somme  Passemblie 
d^avoir  a  gratifier  les  capitaines  de  deux  compagnies 
des  gens  de  guetre  qui  sont  a  Chanac  et  d  Chirac. — 
Impositions  d  faire  pour  Ventretien  des  garnisons.  — 
Les  sommes  nicessaires  doivent  6tre  avancies  par  les 
communaut^.  —  BUs  et  vins  a  foumirpour  la  reduce 
duction  de  Maroijols.  —  Offres  diverses  pour  cette 
fourniture.  —  Frais  et  dipensespour  le  siige  et  reduc- 
tion de  la  Volte.  —  Nomination  des  auditeurs  des  comp- 
l^s.  —  Dettes  en  faveur  du sieur  de  Coster egord  h payer. 
—  Obligations  pour  V acquisition  de  deux  pieces  d^ortille 
rie  et  des  boulets.  —  Offres  pour  Id  fourniture  du  vin 
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desiini  aux  troupes.  —  Afprohaiion  de  remploi  de 
diverses  sommes.  —  Prilentions  du  Sinichal  et  du  Bailli 
d^Gfyxmdm'  -^r^  Indsmniti.i  MM^  des  EjMs.  -r^Don 
(2er4|00i  ImesA  Jlft.  jPu  Mont^h^ppup  Faider  Apoycr  sa 
roHQ^nu'r-  M^J^arai^  rec^vewr  de$  tailles^prestntesa 

—xDeii^  m.faveur  de  H.  Chavalier. 

RpoUe:(les.seigq^urs  et  aultres  personnes  qui  doibvent 
s^nce  aux  Estatz.  tant  de  Teglise^  noblesse  et  Tiers-Estat. 
Prep»i.^rej?ien|; : 

EgUlse. 

MM.  du  Chapitre  de  T^glise  de  Hende :  M:  Jehan 
Boniol, prevost  de  ladicte  6glise,  present.  —  M.  d'Albrac: 
M.  Jacques  Brun,  docleur  m^decin,  present.  —  M.  de 
Ste-Enymie :  M.  Page-,  prieur,  present.  —  M.  de  Len- 
goigue :  M.  Anthoine  Juliany,  lieutenant  en  la  jnstice 
de  Lengoigne,  pr6sent.  —  M.  des  Chambons :  M.  Ger- 
vais  Chantuel,  greffier,  present,  pour  luy.  —  M.  de 
Paliers:  D'espinassp,  sieurdes  Salelles  pour  ledict  fifeur, 
present.  —  M.  de  St-Jehan:  M*  Pol  Albaric,  juge  de 
Mende  pour  ledict  sieur,  present. 

Noblesse. 

M.  le  baron  Du  Tournel,  baron  de  lour. —  M.  le  baron 
de  Randon  :  le  sieur  de  Chauzines,  pour  ledict  sieur, 
present.  —  M.  le  baron  de  Florae.  —  M.  le  baron  de 
Mercuer:  Claude  de  Beauregard,  sieur  dudict  lieu,  pour 
ledict  sieur,  present.  —  M,  le  baron  de  Canillac.  — 
M.  le  baron  de  Ceneret:  de  Meillac,  sieur  du  Montet, 
pour  ledict  sieur,  present.  —  M.  le  baron  d'Apchier.  — 


Mk  le  baron  do  Peyre.  —  M.  d/HalleHc;  IP  MathicM 
GeymareoCy  pour  ledict  aieoTv  present,  -^M%  de.  Btoot^ 
laForouxi :  Gbaries  de-  Rocheforty  escuyer,  sieuc  dudict 
lieu,  pour  ledict  sieur.  — t  M'.  de  St^Auban.  ~  M;.dp 
MotttTodat :  Pierre  de  Bressolle^^  escuyer,  sieur  de  la 
Fa^e,  present!.  —  M;  de  Mirasdol :  Anthoine  de  Moletfe 
de  Morengiers,  sienr  dudict  lieu.et  de  Mirandol,  pr^eiitv 

—  M.  de S^verac:  M.  Jehan.  Plot,  advocate  pourledtdt 
sieur,  present.  --^  M.  de  Barre^  —  M.  de  Gabriac*  -^ 
M.  de  Portes.  —  M.  de  Servi^res.  —  M.  d'Arpajooii:  Ml 
Jacqaes  Levieulx,  praticien,  present*  — MM.  lesconsulz 
nobles  de  la  Garde  Gu6rin  :  le  sieur  d'Alteyrac,  presentl 

Tiers^Estai. 

MM. lesconsulz  de  Mende:  Anthoine  Gleize:  Jean  Dan- 
gles  et  Arnal  Bosquet,  pr6sents.  —  Consul  de  Marieujolz. 

—  Consul  de  Chirac.  —  Procureur  de  la  Canourgue: 
H)[.  Raimond,  Rostaing^  docteur,  procureur,  present. ^ — 
Procureur  de  St-Choly  d'Apchier  :  Anthoine  Chabanon, 
merchand,  procureur,  present.  —  Consul  de  Salgues  : 
le  capitaine  Bonhomme,  consul,  present.  —  Consul  du 
Malzieu  :  M.  Guillauoie  Petit ,  pour  ledict  consul , 
present.  —  Consul  de  Florae.  —  Scindic  dTspaignac : 
M.  Jehan  de  Malgoire,  scindic,  present.  —  Procureur  de 
Ste-Eynimie  :  M,  Liger  Pages,  procureur,  present.  — 
Consul  de  Chateauneuf-de-Randon :  Vidal  Verdier,  con- 
sul, present.  —  Procureur  de  Serverete :  Feysan,  pro- 
procureur,  present.  —  Procureur  de  St-Etienne  de  Val- 
francisque.  —  Procureur  do  Lengoigne  :  MM.  Pierre 
Maze  et  Jacques  Brugeyron,procureurs. —  Procureur  de 
la  viguerie  de  Portes.  —  Procureur  de  Barre.  —  Scindic 
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^tes  g6Tis  .de^tffct'z  'ti^d?s  ^Estatz  s'estant  rassaoibtez  au 

* 

l?6ti  que  dessus^  tnondtct  Sfeignewr  de  St-^idal  y  estant 
rtvi^ritij'a  reprfesent^ 'Ji  ladicte  assembf6e  comrae  pour 

■ 

6flefclu^r^le  cotomandement  qU*il  avbJt  pleu  a  Sa  Jffajeslfe 
fey  fdire  par  ises  lettres  t\o^^s  du 'XlFHTaofist  dernier 
pafesS,  diir  4a  rSduction,  en  scm  orb^issance  diesdictes  viHe 
deHfii^ieujdlz,  cfaateao  doPfeyreet  aultres  Heux (wiciipez 
atitticl  pafe;il  auro^t 'iits  lorefeHct  levie  de  {iltisteufs 
obttij^gnies  &e  ^ens  tJe^uerre  .ti  'icifles  Taict  tempof iser 
tfflg^t6ttips  ^hb^s  da  paSs,  ffllendttbt  phiS  fexprte  bomman- 
dSto^t  de  •sad'iAte^Hajesti,  toiichant  liadicle  rfedoction.  et 
les  moyens  reqUi^  pour  ic^lfe;  byaht  pttur  ^.est  ^Iflfetet 
d^^.ii6  ^^ft/es  §ad'ite«s^^6^)€fs  dinars 'de  Bressons  et 
4e  til  ObfiippieHe,  fAr  'le  r^Wor  desquelz  -n'ayafnt  edt6 
bieto'escfercyd^el'iirtesrition  de«3adicte  Majesle,  il  auroit 
r«ivoi6^1edict  si^ur  de  La  Ghappellequy  auroitTapporl^ 
kf!s  ^usdictes  commfssrons,  conienant  pouvoir  et  ies 
itooyems  d'effecluer  ladicte  reduction,  l^ur  it  quoy pai^ 
^iMr,.H^auroit*ii(5teritrer  dans  le  (Mais  ailieuties  desdrctes 
6<(>topli{^(es,  m^esmes  les  v^gimens  ides  sieors  d'Aheyrac 
gt'd>e  Thoo^zar  qui  soiit  Q^tomOti  deux  nlil  harquebuii^ii^ 
k  ^^\Mj  4vec^rtain  uotioibred^atquebuzi^ts  h  elitrMH. 
t^iit^h  ^t^ff^enis^aei'tifys  et  estaMis^aus  les  vilMs^diB 
Cftfeuac  et  'laGanDrgUfe  f)OUT  y  isslre  neuf  riz^t  entt^enuz 
de  la'tnunltion  de  'ViV*»fes  qui  a  6St6  fiecueillte  to  tea 
d^ftrx  m^'gazins;  et  cepet^daitt  ettipescber  les  cbbi^es  ^ 
Pettttefaiy,3iisitues  a  ce  queues  fooyehs  pour  l^diet^a&sMf- 
getneUt  Mi^tit  eiili^f^ieMeEK  ffrei^;  mstis  d'aimttt  qWd 
mondidt  defrgtteor  re^^gnoisddlt  'tr%8  biea  que  lesdibtk 
deux  magasins  de  Ghenac  et  la  Ganorgue  ne  pourroient 


^ttt-  cotitmuefT'laldicteliefuVrittire,  ^dt  (Kttlti^  ^ede  faro 
fot/MiIr  *dearerrs  pcmt-ia  grMifiC^idii  kte  ^h  fiept  ^appi- 
tallies  ayatdtcotnmsmd^  *i\xr  indicts  Stete  litigimens.  ^uor 
qttory  apr^s  p^sieut^  3}ffl(5crttgs  s(Ifefgll(&es  >0a  dadrcle 
^d^mbl^e.tnestnB  Y^xit&me  ^pativi^^^du  p«up)e,4ponr 
la st^IitS de  rannSe'alaTotiHequ'il fo'i^o^iH^tei^ cdttse 
da  passaige  ^t  s^out  efn  ic^Iloy  i6sA}t6ii&s ' tl^dilpes  d6i  geii$ 
de  guerre,  la  ^^aiifcle  fevete  de'ttittii9.tk)a8'dfe»v*vres*rfcHR 
sttr  ic^ltuy  poaHedict^sgr^mentet^'iAaUVaitee  (^^ 
tfix'fl  a  conceoe  dePttiyploy  et  ^esto&igte^d^dtoes  mvf- 
tiXiOns.^oxxt  n'^voi'r  festfe'rtselrviftes  k  ladilcrtl^Y^ttetteiitiit 
assi^gement  comme  luy  avoit  est6  promis  et  •ftSdtMA^i ; 
aromoyen  desqiiettes  yaiscmsest  litipt)^ble't^4¥6  atrltre 
levSe  de  'ttttiiiitionls  stir  ledtttt  p^tlpte^tfoH  pills  qtie  <te 
Hieiii^rs  pour  laldidte  gr^tifiCaticm  d^ibtSz'OSippteittes  et 
'gens  de  glieWe,  sttWilda  qti%  'nbtt^dttrfes ifeflWauctua 
service  au  paftfs  tty 'dotih6  aa:cxtae  «p6WiiiCfe  •  d'ea  IMfe, 
poiir  n'avbir  en  slUtttne  sbi^te  Vea  ^^II^tM^Ut  n'etftttimV'. 
Icelle  assamblSe'tlgaiitmorinrgs  'pdtir^a!ti^i>fe'^mfieA^M«$liPt 
k'fbut  ce  qtie  luy  ^e/^^'bfdoht)^  par'ikitinaiet  j^igfl^ar^ite 
'St-Vidal  gdUVefnetfr,  tttttfitfe  ^ilte  b  HWijWift  feldt  « 
d'^Tr^  Yait'e  en  Tex'dMtiati  ti^'doitiftMiiSeW^riits  dte  SH 
llagesti^,  acft^nt  qu'il  -lay  1s^l^  pd^IBfe,  'ii  a^Visig, "¥011 
Testat  du  pals^tlrisW^tfict;^  rtH^oiis/iiY«*fr  8t*pt»6fe6dt 
aultre  moyeh  pkis  prdtiitJt^i  tfbdV^f  dtetolfeHj^ptttfrTaateffe 
grafifecatron  Ue^ditts  capitelfllfes,  )^  ^p6^  *  6ittptoy«r  * 
aiittrfe  Mires  Urge'ns'm^t'^^^efz^'^tie  d^tif^^'aMtaMild^ 
j>ar1e  receV<$iirdu  Idioc^  ttne'i^diililib^be  "i^dtB^XJU^tftl^ 
*k  3  ou  4;d0b  '^flS.  %t  ^&  c'eM  ^6B^t  ^AjiWit  %(6  &MMK 
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M^  Pierre  Parat,  oommis  de  M.  Tardif,  receveur,  pourvea 
en  tiltre  d'office  et  requis  instamment  de  faire  la  dicte 
avance  moyeDant  raugmentation  de  gaiges  qu*en  ceste 
consideration  luy  seroit  accord^e.  Entendu  la  response 
dudict  Parat,  qu'il  n'a  moyen  de  faire  aucune  advance, 
a  est^  conclu  par  ladicte  assembl^e,  que  ladicte  recette 
sera  bailI6e  a  auUres  personnes  qui  feront  la  condition 
xneilleure,  et  k  la  charge  de  la  susdicte  advance,  et  qu'a 
ceste  fin,  ladicte  recette  seroit  lendemain  cri6e.  Et  en  . 
cas  qu'il  ne  se  trouvast  argent  par  le  moyen  de  ladicte 
recette,  sera  faict  empnint  sur  les  plus  aisez  des  villes, 
et  iceulx  contrainctz  au  paiement  deleurs  cottitez  par  les 
veoies  contenues  ez  lettres  patentes  d^  Sa  Majesty  en 
datte  du...  dernier  pass6  et  soubz  les  conditions  y  men- 
tionn^es. 

Et  pour  le  regard  de  la  nourriture  desdictz  deux  n^gi- 
mens,  dautant  que  les  magasins  desdictes  munitions  de 
vivres  qui  estoient  dressez  es  aultres  lieux  dudict  pais 
sont  quasi  vuides,  et  lesdictes  munitions  emploiSes, 
comme  cellos  desdictz  magazins  de  Ghenac  et  la  Ga- 
norgue,  et  autrement  ainsi  qu'il  a  pleu  k  M^'  le  Gouver- 
neur  ordonner  pour  le  service  de  Sa  Majesty  et  qu'a  ceste 
occasion  il  est  requis ,  non  seullement  d'adviser  aux 
moiens  de  la  nourriture  desdictz  deux  regimens,  mais 
aussi  de  tout  le  reste  des  forces  que  M^'  faict  assambler 
pour  ledict  assi^gement,  attendn  que  lesdictes  munitions 
destinies  k  cost  effect  sont  presque  du  tout  consomm6es, 
a  est^  conclud  qu'il  sera  faicte  nouvelle  provision  de  mu- 
nitions de  vivres  pour  la  nourriture  desdictes  forced,  sui- 
vant  rinteniion  et.  commandemeni  de  mondit  seigneur, 
sp6cialement  de  bledz  quy  sont  les  plus  n^cessaires  et 
dont  il  y  a  grande  st^rilit^  ceste  ann6e  en  oe  diocese  et 
pais. 


Et  pour  ce  qa'^  roccasion  dedicte  st^rilit^  et  aultres 
susdicte  il  seroit  impossible,  par  cottization  et  d^parte- 
ment  sur  tous  les  habitans  da  pais  tirer  lesdictz  bledz ; 
que  ez  villes  de  ce  diocese  et  par  quatre  des  habitans  de 
chascune  d'icelles  qui  seront  nomm^s  a  ceste  fin,  sera 
faicte  yisitafiOD  et  recherche  des  bledz  estans  es  greniers 
de  tons  les  habitans  desdictes  villes,  et  sera  loisible  aux- 
dictz  habitans  commis  k  faire  ladicte  recherche,  prendre 
ou  faire  prendre,  pour  Teffect  susdict,  dans  lesdictz  gre- 
niers,les  quantitez  de  bled  qu'ilz  adviseront,  selon  Testat 
quy  en  sera  fait  et  dress^,  r^serv6  n^antmoings  la  provi- 
sion sutfizante  de  la  maison  et  famille  de  ceulx  k  quy 
sera  ledict  bled,  a  la  charge  que  lesdictes  quantitez, 
ainsi  prises,  seront  pai6es  a  raison  du  pris  commun  que 
vouldront  lesdictz  bledz  au  mois  de  may  prochain,  et  ce 
des  deniers  qui  seront  k  ceste  fin  imposez,  en  vertu  des 

Lettres  patentes  du  Boy  en  datte  du dernier, 

snr  tout  ledict  pais ;  la  lev^e  desquelz  deniers  sera  n^nt- 
moings  differ6e»  si  faire  se  peult,  jusques  k  I'ann^e  pro<- 
chaine  pour  le  soulaigement  du  peuple  en  la  pr^epte. 

Et  affin  que  M^'  le  gouverneur  soit  plus  assur6  de  Tad- 
vansement  de  ceste  affaire  il  luy  a  pleu  de  nommer  ledict 
sieur  juge  mage  pour  avoir  la  surintendance  de  ce  que 
les  quatre  qui  seront  cboisis  pour  chascune  desdiCtes 
villes  feroat  pour  le  recouvrement  dudict  bled.  Lequel 
sieur  Joge  mage^  ayant  de  bonne  volunt^  accept^  la 
charge  a  pron^t?  s'y  employer  de  toute  son  affection. 

Pour  lesdictes  villes  ont  est^  nommez,  assavoir  :  pour 

la  ville  de  Mende :  les  sieurs  de  La  Page.  Pour  le  Malzieu : 

^eurs  Simeon,  fils ;  Imbert,  'laisn6 ;  Duperron  et 

Petit,  avocat.  Pour  St-.Gb41y  :  ,\e  sieur  Ruaty ;  Ghauvet ; 

Darboui^e^  et  Savy .  Pour  St-Aiiban :  M.  Guillaume  Vigoo" 


I 
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m^^'\  ir 'Ji^heti  Rcffiito,  'iCiiiaic;  'Itefflac,  >n«urif6,  et 
-Mfidiren.  Pour  4^  'Gaddi^^ire  :  >te  'ai^r  d^  ^lefties  ;  ^le 
OjdHliB  V^Y^ie  ;  Lactam  ^'H  Heinarffe^.  ^Pmir'Sie-En^'mte: 
^F'i'.igdrPag^ ;  Ie'ea{)it&me>F(Hnd;  le  cd^Mlnel^dte; 
Klwvm  Boatet.  Portr^Chertalc  :  le  tfapJtafrie  Xirikaauld ; 
^Mii^n  Ofezet ;  Gibert  Md2dt ;  Gonitis  !/tmal.  Poar>Li^ti-^ 
-goigi^  :  les  ^leuts  'JiiUaDy ;  9cltmeJSlte ;  le  i^fetpitaine'Go- 
Qoittb^t ;  UaHin'BoAhofttnne. 

'Depute,  Hion  diet  seign^iir tie BtvYfdal,  e^nt  rettm^^ 
-en  hdietc  iassamble'e,'a^pit>po$i  eitre^ibessaire  advWtet 
-BiiUre  expedient  i^t  moyen  que  c6lUy  cy  dessus  a^res^^, 
doqUel  on  puisne' ci We 'decourup^trs  promplement  potfr'la 
AoMitu^e  des  'bledz  ni^cesdaires  a  ladiote  redaction, 'jus- 
qite^'a1a'qiiaiit}|6  de^ix'mll  desilers^  pour  a  quby'paff- 
^vertft-^mcmdi&t  feei^neUr  a  d^Jctar^  n^'avoiri  pfr6^eiit  tttfl- 
^eur'moyen,  hy<plus  promi^t  que  de  fa(k^  troaver-pAr 
tPa^eteblee  quatre  *ou  'sh  ^ersofiuages  sufBsanis  et  cfa*- 
-piibleis  qui  s'ob)igeront^e%Utxi{r,'dans  )e  tetnps  qui^^^ta 
-^vti^,  ludicie  quaniiit6  ^e  bledz,  ^  la  t^havge^que  le 
lep0yement'da>pi^^e  ludidte  quailtit^  )ear^ei^!feftSI 
-Ads'deniers quy ^pt (m^ridroiit  del-impodkkiii'quii^^ra 
^ttemeot  '6«rUM^  lies  ^babiiahs  -corMt^ibuubles  <tiltfklt 
cpQIs*6tilvant>liea  ^b(^iti^s  pMetites  clu  ^Ijf. 

Sur  quay  iras^teblto  d^iMUt  ^dtftii^foi^^  >k  tUiittttitkMi 
id6  <Mn  diet  «eigtteur!te*getive^euy,  i^^tMimie  eu  tmit^ 
^besets'  (\ni  derdtif  de  l^dtaueemi^tit  ^u  '^^k'Viee'^R^'M 
de*Ia)t^tatirationJdu<i<eip<ys  ^t  ^iMHeiie  Hbei^ld  ie  >B^ftSt 
')tti$ ,  :s'^t'  ttti^e  <M  4l€fb^rr  ivoU^er  qittftfe  ioii  ^  (^t^n- 
nag0$  powiUBfie(yt4MKsditt ;  ay«tlt  ftiiict  4pp^il^'^Nr»tf)r 
«en  lieelie  '^lusiews  ndltftil^s  btftfrge^  ^d^a  te  ^^il6  de 
:H«iMi<e^qu'^Ue'a'66ttr<mdii,  :r«qtds;'p)ri(te  >eM;  ^horiez  JM^ 
Infllaihttteti  t  ttouloi^  psascfr  la*  6U0^ititevDMijg^il^m^  y«tfrite 
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blen  ^  -service  du  Hoy  6t  dudittt  ptfte/a  '1&  t^hai^ge  qpite 
teWct  pbfe  les  indetnnisera  et  desdenimagera  de  Ic^t'ce 
que  sera  rateommble. 

LesA'icti  boui^eois^'estftdt  pt*€!^eM^s  6tti  A^^hri  n'cfstre 
to  Icar  pui{»ance  de  feire  ladictefoiirnitttflB,  ny  tro^ver 
^i  igrande  quantrt6  debiedz,  atleiidu  la  stdrilit6  de  I'ah- 
nfee,  et  k  ceste  cause  Tont  suppli^e  les  votrtorr  exCuser -de 
passer  ladicte  Objfgation,  com  me  Ih  ^niroiiaiil;  bonne 
enryetie  feire  en  one  telle  tjcdftsion,  s'il  ^stoit  aussi 
•bfen  en 'leur  pouvoir  d'y  satisfaire.  Au  moyeh  de  quoy 
knonHrct  seigneur 'de*8t-Vidal,gauveYneur,  a  d^hre  ne 
pouv6ir  rien  filire  que  parte  moyeh  isasdrct,  duquel  fl'a 
^  rechef  faict  triis  htitante  tit^yiisitidti  &  Tadicte  a^sdini^ 
Wee. 

'Laqtielle  par  la'bouchte  de  M.  Brugeyron,  vicairetle 
V^  de  llende,  ^prfeeflt,  a  asseuriS  tnondici  sergieur  d^ 
ferre  tout  ce  que  sera  'en  «6n  pouvafr,  ayan^t  estea  ceste 
ifin  'afivis6  ^  trouper  aiiltres  personnag6s  que  veuillient 
efltrer  en  ladicte  obligation . 

^rlediffcrend  intervenu  erilreSl.  JacqtiesBrugeyron, 
coiisdl  de  Langogne,  1'annee  pafss^e  et  M.  Pierre  Mage, 
ianssi  consul  en  ta  pr^ente,pour  rarson  delleur  a^is^hee 
Btix  ^tatz,  "a  ^este  conclud  qtiilz  p6tirront  46us  dtxrx  y 
aailstersoubz  la  vdix  et  opinion  toate^fois  du  eoiftsdl  de 

^ Aa  tMrtfy  quinziestne  jour  dudiibt  ittMis  d'bcldbt^  du 
ihMlib,  M^  Antfaoine  StiKany^lienteBGint'en  'ta  jnstic^  'de 
f^Bgoigne,  d*est  prfeent6poisr  M.  le'prtenriite  Ei^ngdrgne 
«t  lP«ervi^is  Ghahtu^U  '^^ffier  do  ^ieur  ^des  Gfaambons, 
«AMI  taiisai  pr^ent^  par  )eSict  ^renr.  ^ont  e^  'redeak 
^r ) toiKiMe  lassambl^e  poor '  reniplir  ^les  '^tatz  Hen  ^sieste 
annie  et  sans  coDsiqu)»tttoe<es^ttni»Si€ils^ilUivai]K^  «ist|iit^<9^ 
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si  ceulx  qui  ont  voix  deliberative  et  s^aDce  aux  Estatz  ne 
peuveDt  pour  excuse  legitime  se  trouver  seront  tenus 
envoyer  personnes  capables  et  de  leur  quality. 

M.  le  baron  Du  Tournel,  baron  de  Tour  ceste  ann^e, 
est  venu  ledict  jour  du  matin  en  ladicte  assembl^e  en 
laquelle  il  a  est^  receu  et  en  la  stance  accoustumee  aux 
barons  de  Tour. 

Ayant  pleu  k  mondict  seigneur  de  St-Vidal  ramantenoir 
Tassambiee  de  la  proposition  qu'il  auroit  cy  devant  faicte 
de  trouyer  deniers  pour  la  gratification  des^appitaines 
des  deux  regimens  cy  devant  mentionnez  et  aultres 
affaires  occurrens ;  icelle  assamblee,  suivant  ses  pviic&f 
dentes  deliberations  ayant  faict  appellor  M.  Pierre  Parat, 
commis  de  M.  Tardif,  receveur  des  tailles  du  diocese  de 
Mende,  Ta  interpeUe  d'advancer  trois  ou  quatre  mil 
escus  pour  emploier  tant  k  la  susdicte  gratification  que 
aultres  affaires  occurrentes  au  pais,  luy  declarant  qu'^ 
son  refus,  attendu  la  necessite  dudict  pais  sur  une  si 
urgente  occasion  et  I'ancienne  coustume  de  tout  temps 
observee  en  icelluy  sur  le  bail  de  la  recette  des  deniers 
qui  est  de  faire  advancer  par  le  receveur  certaine  somme 
de  deniers,  que  ladicte  recette  des  depiers  en  ceste 
aunee  sera  deiivree  a  celluy  que  fera  la  condition  meil- 
leure  pour  le  Roy  et  le  pais,  affin  que  les  affaires  et  ser- 
vice de  Sa  Majeste  et  le  bien  dudict  pays  ne  soit  retarde. 

Entendue  la  response  dudict  Parat,  qu'il  n'estoit  tenu 
faire  aulcune  advance  comme  estant  ledict  Tardif  rece- 
veur pourveu  en  tiltre  d'office  forme  etnon  eiectif,  et 
d'aillieurs  n'avoir  moyen  d'advancer  k  comptant,  et 
attendu  la  tris  instante  requisition  de  M^'  de  St-Vidal  poor 
ladicte  gratification,  a  este  conclud  que  la  rec^pte  seroit 
prodamee  en  la  forme  accoustumee. 
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« 

Ge  que  par  Aymar  Brugi^re,  trompetie  et  huissier  des- 
dictz  Estatz  a  estS  rapport^  avoir  esti  faict  es  carrefours 
de  la  ville  de  Mende  et  veu  qu'il  ne  se  presentoit  per- 
sonne,  a  est6  advisi  que  reiter6e  proclamation  seroict 
faicte  et  ce  pendant  ou  vacqueroit'aux  aultres  affaires. 

Pour  Tex^cution  des  commissions  du  Roy  sur  Ic  recou- 
\rement  des  deniers  ordonnez  par  Sa  M^jest^  et  aultres 
moiens  pour  subvenir  au  faict  de  la  reduction  de  Marieu- 
jolz  a  prendre  espais  du  hauUet  bas  Auvergne,  Forestz 
et  Velay,  ont  est6  nommez  et  deputez,  assavoir  :  M.  le 
juge  du  chapitre  et  cappitaine  Yirgile  pour  le  hault  et  bas 
Auvergne,  et  pour  le  pais  de  Forestz  et  vers  M^  de  Man- 
delot,  a  Lyon,  les  sieurs  de  Beauregard  et  Juliany,  et 
pour  le  Velay  M.  de  Rochefort  avec  I'assistance  de  )I.  Vil- 
laris,  du  Puy .  Et  pour  la  verification  des  Lettres  patentes 
de  Sa  Majeste  portans  don  de  la  xnoitie  de  ses  tailles  de 
Gevaudan  et  Velay  pour  emploier  k  ladicte  reduction  a 
est6  nomm6  et  depute  le  sieur  de  Gazal  Martin  et  arrest^ 
et  conclud  que  les  despesches  et  missives  n^cessaires 
pour  accompaigner  lesdictz  del^guez  seront  faictes  au 
nom  de  ladicte  assambl^e. 

Dudict  jour  quinziesme  octobre  de  relevee,  Aymar 
Brugiere,  trompette  susdict^  a  rapport^  avoir  de  rechef 
public  la  recepte  es  carrefours  de  la  ville  de  Mende  et  k 
Tinstant  s'est  pr6sent6  M.  Anthoine  Juliany,  de  Len- 
goignOy  oiTrant  faire  ladicte  recette  moyenant  trois  solz 
pour  livre,  k  la  charge  d'advancer  mil  escus,  laquelle 
offre  n'ayant  est6  receue  par  I'assambl^e,  tant  pour  la 
modicit6  de  I'advance  que  pour  Texcessive  demande  des 
gaiges,  a  est^  faicte  aultre  proclamation  de  ladicte  re^ 
cette  suivant  le  rapport  dudict  Brugi6re. 

Le  sieur  de  Fangouses,  lieutenant  de  M.  le  bailly  de 


&ivMclAriBi  eo'  I'dbseooe:  du4rct  HCjur  BaiHy,  a  r^ioon^tr^ 
pwr  luy  que  deitouttteo^pl  imsn^orial  Tassiet^^  el  4^- 
p»rt0niei»,i  di3$  deni^i imposes  eq  ce  diocdfi»  a  est&feicfte 
paj^  ledicfcbailly  derG^vaiidao  ou  sob  lieutenant  chascHne 
^Bn^e  aveo  k&auUrestcaix>mi$saires,  comme  il  estnotoire 
Qt^caMgneiiia,tOQs»  N^otmoingS'parco  qu'il  veoidJesieur 
JiUge^ nuagede la senechausse^ nagui^res  drigee  kMende, 
{^f^tiau  l]6u»  rang-et  place  que  ledict  sieup  RaUly:  doibt 
teninet.qu'eA  ce  faisant  il  usurpe  le  droit  et  preeminence 
diidict  sieur  Bailly,  tant  centre  Tancienne  et  immj^o- 
riaMe  observation  dicelluy;  pais  que  centre  Tadres^et 
toneur  des  IeUre{s>  de  MMi  les  commissairea  des  Est^z 
gcni6raulx.de  Laogu>edoc  a  pretest^  de  nuUite  et  abus  en 
cas  que  ladicte  assambl^e  souffriroitceste  violenle  uc^- 
pation  et  d'en  avoir  reoours  k  Sa  Majeste  et  messeignpuiis 
de  sqn  Gonseil  d'Eslat,  veu  mesmesrque  par  I'edict  d^rec- 
ti^n  do  ladicte  s6hecbaos&ee^  sadicte  Ma^esic  di^lare.i^ 
vouloir  qu'il  soit  pr^judicie  aux  droictz  et  pr^mineiKes 
devs  officiers  duBailliage. 

Sur  quoy  ayant  ledictdieur  Jugo  mage  r6plicque avoir 
provision  de  la  Court  de  parlement.de  Tholoze  par  appe* 
latioa  de  retjueste  et  que  c'estoit  a  luy  a  faire  ledict  d6- 
partement  et  non  audict  sieur  Bailly,  ledict  de  Fangouses 
a  de  recbef  protn&te  do  Tabus  ct  usurpation  susdictz. 

Du  XVP  jour  dudict  mois  d'octobre  du  matin,  M*  Jeban 
JSoniol.  prevost  du  Chapitre  de  Tdglise  de  Mende  qui 
pour  son  indispasition  n'avoit  plustost  peu  assister  en 
ladicte  assembleo  pour  MM.  dudict  Chapitre,  s'estprd- 
sent6  et,a  eet^  receu  comme  es  preccdentes  assambl^es, 

M^^  le  Gou.verneur,  estant  vonu  en  ladicte  assambl^e, 
Ta  tres  instamment  requis  de  pourveoir  promptement  au 
con tenu  en* certain  roemoirequ'il  a.donne  charge  au  sieur 


Q|[y)i:e  a,lfigf;9tilflQ!aUw^d0$4itt4icap^^ 

spull^re  daftu.  mydy^,  miltreip^ii^rdeclaT^  eetre  c^jp.- 
ifpinGt  faire.  v^^Jf  log^:  lesdiete  capitaioes  es  vi^tiwyi^ 
dm  flk^  aifi^jdalaf  vijUa  de  8feii|iQ.pQ«r,  leu^  dinner  cp»r 

Bour  a  qpoy.  p/oju^rveoir  et.ne  donwi-  aiiqune  ocea^ioii 
d^ m9^eoAtf^^lQa}|3at)  a-M^^  le^gpuyer^eurv ladiete  asaarat 
b}^ea'iMg»eaieD4i€giftCere,.^  nef  trauvant  auUr^  moim 
profl^p4  que  celiiy  qn'oA  eap^e  tifer  paar  advance^  fauWKt 
te  bail  de  la  recettei,  a  eatp  adyia^  quelle  sorpit  eac<>refi^ 
piprOQlaiB^e  el.en  atlQiidai|t,p,PQC^6  aux  aultressaffaine^ 

Sun  0€>  qtt  il;a  pleur  J^>MP  le  gowverneuiffaife  enteod^Q 
a  ladiete  a$sa6a<blQ6,  comme  pour  laiConsorvaiion^  de  ce 
palH.en  rob^isaaaced^  Sa  Ajlajesiei,  at^dantle  maieD:do 
oediijinela-viUd  de  Viaripqjojz  6t:dfi)tre6:1ie|Ui?c.  occupez/ei) 
iaeuUy  il  e^toit;  u^oei^aipe.  d'establir  des  g|Biraison$>  eu 
ehaaeune  des.  viU^^,  en  tel  i^ombre  qu  il  sera  req^i^ 
pnHv  empe^her  la  suKpuiase*  desdlctes  villest  courseai 
piUeries,  ravaigesei  auUres  ei^c^.qi^e  le$<enneini$  oomr^ 
meitent  sur  iceUes  et  dedans  ledtct  pa'is^  qu  a  este  causes 
<pie  Sa  Majeste  adveriie,  a-ondonae  reniretenenaent.de 
cinq  cen»  hanquobusiers  eatpepris  sur  tout  le  corps  dudiet 
pais  et  iceialx.  Busien  ga(rnia0<i  dans  Icavilles  etptaoei 
fortes,  dicelhiy.  A  quoy  ledict  S*'  gouyerneur  requiert 
lesdiiste  EfetatKi  ponrveoir  ei  adviser  le  plus  prompt  enpii^ 
iHeiit  que  se  po»prai  trouver  poor  Ten  due  teDement  dear* 
dioies  ganiisons.aud4ct>xkOEQbre  ou  plus  grand »  seloQiqua 
le^servieedeSa  Majesty ^Jan^cessito  et  occurrence  dea 
affaires  le  requera.  A  est6  advis^  et  conclud  par  lesdicte^ 
sietirs'  d^>  Uaseemblee  que  le  seigneur  gouvemeur  est 
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suppli^  tr^  humblement  qu'il  luy  plaise  distribuer  et 
d^partir  ledict  nombre  de  cinq  cens  hommes  ou  aultre 
plus  grand  par  les  villes  dudict  pais  toat  ainsi  qu'il  jugera 
estre  ndcessaire  pour  le  service  de  Sa  Majesty  et  conser- 
vation d'icelles  en  son  ob^issance,  et  qu'k  ces  fins,  sui- 
vant  la  commission  et  Lettres  patentes  de  Sa  Majesty, 
MM.  les  commissaires  de  Tassiete  sont  requis  imposer  sur 
tout  ledict  pais,  avec  les  aultres  deniers,  la  somme  de 
12,000  escus  desquelz  sera  prins  Tentretenement  des- 
dictes  gamisons  par  les  mandements  et  ordonnances 
dudict  seigneur  gouverneur  et  des  commis,  scindic  et 
d^putez  dudict  pais,  suivant  Testat  faict  par  Sa  Majest^., 
et  ne  pourront,  lesdictz  deniers  estre  emploiez  aillieurs 
qu'au  payement  desdictes  gamisons.  Et  d'autant  que  la 
lev^e  desdictz  deniers  ne  se  pourra  si  promptement  faire 
pour  en  tirer^  comme  il  est  besoing,  d^s  k  present  ledict 
payement  pour  le  premier  mois,  affin  d'6viter  la  perte 
desdictes  villes,  desbandement  des  gens  de  guerre  et 
aultres  accidens  que  Tattante  et  d^layement  peutt  appor- 
ter;  a  esle  advis6  que  les  consulz  et  habitans  des  villes, 
chascun  en  droict  soy,  fourniront  et  advanceront  ce  que 
sera  ordonnS  par  ledict  seigneur  gouverneur  et  lesdictz 
commis,  scindic  et  d^putez,  pour  la  soldo  et  entre- 
tenement  des  gens  de  guerre  que  seront  establis  en  gar- 
Dison  auxdictz  villes  pour  ung  mois  ou  deux  et  jusques  k 
ce  que  le  receveur  du  pais  ayt  faict  lev6e  desdictz  deniers 
destinez  au  payement  desdictes  gamisons.  Desquelles 
flommes  ainsi  par  eulx  advanc^es,  ils  seront  remboursez 
par  ledict  receveur  sur  ladicte  imposition,  et  icelles  leur 
seront  tenues  en  compte  sur  et  en  tant  moings  de  leurs 
cottitez . 
Pour  le  regard  des  6,000  sestiers  de  bled  demandez 
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par  M<'  le  .gouverneury  pour  estre  emploiez  a  rentre- 
tenemeot  de3  forces  qu'il  entend  exploicter  a  la  reduction 
de  Marieujolz  et  auitres  lieux  occupez  en  ce  pais.  Ladicte 
assamblee,  suivant-Ie  dernier  expedient  propose  et  requis 
par  M^'  le  gouverneur  qui  est  de  faire  obligor  quatre  ou 
six  personnages  solvables  pour  trouver  et  foumir  lesdictz 
bledz,  a  faict  appellor  les  sieurs  Andr6  de  Serre,  sieur 
de  la  Failure ;  Pons  Destrectz,  sieur  de  Garrejac ;  Aih 
thoine  Chevalier;  YidalBorrel;  Claude  Corrier ;  Jacques 
Chantuel,  tous  habitans  et  bourgeois  de  ladicte  ville  de 
Mende,  lesquelz  ayant  est6  semondz  de  ladicte  assaniblee 
et  pareillement  M.  Anthoine  Gleize,  i^  consul  de  ladicte 
ville  de  Mende,  de  faire  ce  service  au  Roy  et  bon  of6ce 
au  pais  de  fournir,  suivant  Tintention  dudict  seigneur 
gouverneur^  la  quantise  de  six  ou  sepi  mil  sestiers  bled, 
pour  Tentretenement  des  forces  destinies  pour  I'assi^ge- 
ment  de  Marieujolz,  ont  promis  k  ladicte  assambl6e  et  a 
M«'  le  gouverneur  d'y  satisfaire  et  d'en  passer,  k  ceste  fin, 
obligation,  selon  qu  ii  sera  cy  apr^s  advisS  pour  leurs 
seuretez  et  indempnit^. 

Pareillement  a  propose  ledict  seigneur  gouverneur 
estre  besoing  a  TeiTect  de  ladicte  reduction  faire  foumir 
promptement  5,000  charges  de  vin.  A  quoy  il  a  requis 
ladicte  assambl^e  adviser  et  y  pourveoir  incontinant. 

Sieur  Anthoine  Chabanon,  merchant  et  consul  de  Saint- 
Gh^ly,  a  remonstr^  comme  d^s  le  IIP  jour  de  septembre 
dernier  passe  il  auroit  faicte  vente  k  mondict  seigneur  le 
gouverneur  et  a  H*  Robert  de  Chanoillet,  scindic,  de  500 
charges  de  vin  vieulx  de  Rouergue,  a  raison  de  4'escus  la 
charge  et  aux  conditions  contenues  au  contract  sur  ce 
pass£  ledict  jour  dont  lecture  a  est6  faicte  en  ladicte 

HitUnre,  *(e.     ^  13 


assambl&e,  saivant  la  teneur  diiqoel'rcelftiy  Chabanoir  a 
requis  ladfctis  assambKe  luy  fi&irer  (burnir  deniers,  oallre 
cent  escas  qo'il  a  jk  recenz  par  advance  de*  nondit 
seigneur,  afBh  qu'Il  ay*  moyep  de  rettrcr  ledict  vin-  <te 
^s  vend'eurs' qui  Tent,  pour  cest  effect*,  mi?  eh  instaitett. 
▼ifeu  lequel' contract  et  ouy  ledlct  scindic  qoi  a  requHfe 
ratification  diCellUy,  a  est^  advis^  etconclad  qu'il  d^ 
meureroit  ratiffi6  pour  Facfaapt  de  cent  chains  dtiditt 
vin  seutlement,  attandu  le  prix  excessif  et  quil  f^tn 
pourra  trouver  k  meitleur  niarch6  et  que  lesdietz  IW 
escus  jk  d61ivrez  andict  Ghabanon  par  fbrme  d^adrance 
luy  seront  rabattuz  et  pr^comptez  sur  le  pais  desdictes 
cent  chargesi  et  que  pour  le  surplus  restant  luy  sera 
pourveu  cy  apr^. 

Du  XvVPxiodici  mois  d'oelobre,  derelev6e; 

M.  Pierre  Parat,  commis  de  M.  Tardif,  receveur  des 
tallies  du  diocese  de  Mende,a  offertiirassainbleede  four 
nir  par  forme  d* advances  es  mains  de  M''  le  gouverneur 
la  somme  de  1,000  escus  et  oultre  ce,  de  paier  la  des- 
pence  que  MM.  des  Estatz  peuvcnt  avoir  faicte  et  feront 
durant  la  tenue  diceulx/  suivant  le  deflfray  que  en  sera 
arrest^.  Lequel  offre  n'ayant  est^  trouv6  suffizant  pour 
satisfaire  k  la  gratiftication  desdictz  cappitaines  par  mon- 
diet  seigneur  requise  et  aultres  affaires  urgens  et  pressez; 
a  este  advis6  de  diffiSrer  la  delivrance  de  ladicte  recette 
p  or  quelques  jours,  altandaut  qu'il  se  trouve  personne 
faisant  la  condition  meilleure. 

Du  XVII* dudict  mois  d  octobre,  du  matin. 

Lesdictz  sieurs  des  Estatz  se  sont  rassemblez  et  soub- 
dain  ont  est6  divertiz  et  destournez  d'entrer  en  ddlibira- 
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tipD  d^s  affaires ,  ayant  este  constrainctz  se  separ^r 
pour  vacqucr  chacun  en  particulier  k  trouver  deniers 
pour  la  gratifScation  desdictz  cappitaines  des  deux  regi- 
mens cy  deyant  mentionnez. 

Dudictrjottr,  dQrelev^e. 

Les  gens  des  Estate  ont  est6  empeschez  a  trouver 
deniers  comme  dessus ;  au  moyen  de  quoy  ne  se  seroient 
assamblez  le  reste  dudict  jour. 

Du  XVIIP  dudict  moi^  d'(>clabre>  du  matin. 

Lesdiclz  sieurs  assemblez  au  lieu  que  dessus,  s*est  pre- 
8ent6M.  Pierre  Parat,  lequel  a  declar^  que  luy  faisant 
bail  de  la  recette  des  deniers  a  raisqn  de  deux  solz  pour 
livre,  il  feroit  advance  de  1 ,000  csous  pour  la  grati6cation. 
desdictz  cappitaines  et  oultre  ce  des  sommes  a  quoy 
pourra  revenir  la  despence  et  deffray  de  MM.  des  E§tatz 
ct  encores  aux  charges  et  conditiops  acoustum^es  et  sui- 
vant  le  contract  du  bail  dc  Tannee  pr^cedente,  sur  lequel 
offire  ladicte  recette  luy  a  esle  delivree,  moyenant  i'ad- 
vance  de  1 ,2000  escus  ct  aullres  conditions  contenues  au 
contract  de  bail,  sur  ce  pass6,  receu  par  M.  Estienne 
Pigi^re,  notaire  royal,  commis  du  greffier. 

A  TinstantM*  Andre  Achard,  sieur  deFangouse^,  lieu- 
tenant de  Bailly ,  cy  devant  nomme,  a  proteste  de  la  nul- 
lite  du  contract  de  bail  et  delivrance  de  la  diclc  recelle, 
en  cas  qu*il  ne  fust  en  son  nom,  comme  commissaire 
ordinaire  en  Tabsencc  dudicl  sieur  Bailly  et  des  consulz. 
de  Mende,  auxquelz  de  tons  temps  ce  droict  a  apartenu, 
conjoinctement  avec  ledict  Bailly. 

Ledict  sieur  de  Chanoillet,  scindic,  a  remonstr^  que 
pour  rassi6gement  ct  reduction  du  fort  de  La  Volte,  il  a 
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coDvenu  cmprunter  plusieurs  sommcs  de  deniers  de 
diverses  personnes,  le  tout  revenant  ensemble  a  la 
somme  de  3,948  escus,  40  solz,  suivant  l*estat  de  la  des- 
pense,  veriffi^e  et  arrestS  par  les  officiers  du  Bailliage  du 
G^vaudan,  ainsi  qu  il  leur  auroit  esl6  ordoon6  par  M^^  Ic 
due  de  Montmorancy,  gouverneur  et  lieutenant  general 
pour  le  Roy  en  Languedoc.  Et  d'autant  que  lesdictes  per- 
tonnes  emprumptees  *font  tr^s-grande  instance  audict 
scindic  les  faire  rembourser  promptemenl  des  sommes 
par  eulx  presties  ;  k  ceste  cause  iceluy  sicur  scindic  a 
requis  ladicte  assambl6e  y  vouloir  pourveoir  |  ar  les  meil- 
leurs  moiens  qu  elle  advisera.  Veu  lequel  eslal  des  des- 
penses  verif(i6  par  lesdictz  officiers  au  Bailliage  suivant 
le  commandement  de  M*^  de  Montmorancy,  gouverneur 
et  lieutenant  general  de  sadicte  Majeste,  et  attandu  le 
bon  effect  auquel  lesdictz  deniers  ont  est6  employez 
pour  le  bien  dudict  pais,  ladicte  assambl^c  a  advis6  re- 
qu^rir  lesdictz  sieurs  commissaires  d'asseoir  el  imposer 
ladicte  somme  de  5,948  escus,  40  sols,  6gailoment  pour 
moictie  en  ceste  annee  etla  prochaine  pour  le  rembour- 

0 

sement  de  ceulx  qui  ont  faict  prest  de  ladicte  somme. 

Pour  I'audion,  examen,  verification  et  closture  des 

comptes  des  reccveurs  et  aultres  comptables  au  pays,. 

ont  est6  deputez    par  Tassemhlee  MM.    Du  Toumel  , 

baron  deTour,  la  presente  ann^e  ;  JehanBoniol,  prevost 

et  envoy6  du  chapitre  de  V^glise  de  Mende,  le  sieur  de 

Beauregard,  envoic*  de  M^'  le  due  et  baron  de  Mercueur, 

les  consuls  de  Salguos,  St-Ch6ly,  la  Ganourgue,  le  MaN 

zieu,  Serverete,  et  lesenvoyezdes  sieurs  des  Chambons, 

de  Lengoigne  et  do  M«^  le  baron  de  Ceneret.   OuUre 

lesquelz  d^put^s  et  commis,  pourront  assister  k  Taudi- 

tion  desdicts  comptos  tous  les  aultres  sieurs  de  ladicto 

assambUe  et  Estatz  qui  vouldront  s'y  trouver. 
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Dudict  jourXVIII*octobre,  de  relevee. 

S*e$t  proi^ente  M^  Deode  Dumas,  docteur  cz  droictz, 
lequel  au  nom  de  Jacques  du  Bruel,  S'  de  Costeregord, 
a  remoDslre  avoir  obtenu  commission  du  Roy  qu'il  a 
cxhibee,  par  laquelle  est  mand^aux  tresoriers  g^neraulx 
de  France  a  Montpellier,  faire  asseoir  et  d^parlir  par  les 
€ommissaires  de  I'assi^te  en  ceste  aDn6e,  prochaine 
suivante,  sur  ious  les  habitans  du  present  diocese  con- 
tribuables  aux  tailles  par  6galles  portions  avec  lesdictz 
deniers  des  tailles  la  somme  de  ^,621  escus,  de  laquelle 
ledict  diocese  s'est  trouv6  debiteur  envers  ledict  de 
€os4eregord  par  la  fin  et  closture  d'ung  compte  par  luy 
rendu,cloz  et  arreste  en  Tassamblee  des  Estatz  tenus  en 
Tannee  1583,  a  cause  de  la  recete  et  despense  par  luy 
faictesdes  munitions  de  vivres  imposez  pour  le  si^ge  et 
reduction  de  la  ville  de  Mende,  tors  de  Toccupation, 
oultre  les  fraiz  de  la  poursuite  de  ladicte  commission, 
taxez  a  150escus,  par  attache  desdictz  sieurs  tresoriers 
generaulx  de  laquelle  et  desdictes  Lettres  patentes  a 
requis  estre  faicte  lecture  et  precede  au  d^partement  de 
nioititie  de  ladicte  somme  pour  Tannic  presente  suivant 
la  teneur  desdictes  Lettres. 

Ayant  este  faicte  lecture  tant  desdictes  Lettres  patentes 
du  Roy  el  lettres  d'attache  desdictz  sieurs  tresoriers 
generaulx  qued'une  lettre  cloze  deSa  Majest6  que  M^ 
de  St-Vidal,  gouverneur^  a  faict  presenter,  adressante 
aux  scindicz  et  d^putez  des  trois  Estatz  de  G^vaudan, 
par  laquelle  leur  est  mand6  superceder  la  lev6e  de 
ladicte  somme  jusques  k  ce  quilz  ayent  verifi^,  avec 
I'assistance  dudict  seigneur  gouverneur,  le  compte  dudict 
de  Costeregord,  ladicte  assambl^e  a  remys  le  tout  au 
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bureau  pour  estre  sastisfaict  a  Tintention  dc  sadicle 
Majeste, 

Siirla romonsirance&ietG  par noblis  delude  Atnorrgier, 
sieiir  de  Beaure^sLrd,  de  <ciB  que  suivant  la  charge  etpoo- 
Toir  qu  il  auroU  I pleu  a  mondict  seigneur  de  Sl-Vtdal, 
gbttverneury  avec  tf *  BoblBrt  de  Ghaiioiilet,  ecindict  du 
pais,  en  vertu  de  leurs  procuratioas  paBs^es  au  Puy ,  ie 
G^aeptembre  dernier^  donner  audictsieur  de  Beauregard 
pourei  en  leurs  noms  et  dodict  palis  de  G^vaadanae 
tuaolsporler  en  la  viUe  deLyon,.pour  le  reoouvremeot  dse 
dtaK  canons,  couleuvrines  baabinles  ou  telles  «ultres 
dbuXipi^ces^de  batterie,  nombre  de  boulletz  et  quantite 
deipouidres  qu'il  plairoitiii  M^'  de  Mandelot,  gouTeroeur 
ez  Lyoimois,  et  h  MM.  les  comm^ssairesy  contr6leur  et 
gaide  du  magazin  de  Lyon/acommoder  ledict  pais  do 
Givaudan  pour  estre  expkrict^s  en  rassi^gement  et 
reduction  de  la  ville  de  Marieujolz,  chateau  de  Peyre. 
et  aultres  iieux  occupez  en  oedict  pais ;  <suivant  lesquelles 
proeurations  et  pouvoirs,  ledict  steur  de  Beauregard  sc 
seroit  emploie  et  auroit  retirS  dudict  sieurde  Mandeiot 
eomoiissaireycontroleur  et  garde  susdicts^deux  bastardes 
defonte  de  qualite  du  Bioy,  avec  le  notnbre  de  qilatre 
cens  balles  qui  sont  de  present  en  ceste  viile  de  Meade. 
Lesquelles  pidoes^  ledict  fiieur  de  Beauregard  auroit 
protois  rendre  ausdictz  sieurs,  ensemble  ledict  noitibrc 
de^'bailes  ou  icelles  remplacer  dans  trois  mois,  et  it  cesle 
fin  •auroict.pass^  asseuraaee  et  obligation  ausdictz  sieurs, 
tantaru  horn  dudict  pais  de  G^vaudan  que  en  son  nom 
ph)pre  et  •particulier,  par  obligation  pass^e  pardevaot 
Pierre  Fort,  nolaire  en  datte  du  33  sQptembre  1585; 
requerant,  k  ce^te  cause  esire  relevS  par  ledict  pais  de 
Gevaudan  des  dictes  asaeucances  et  obligation  affin  qu'H 
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n'en^t  enpeine.pour  le  pais.  A  est6  conclud  ijue  I'as- 
aenablde  approuve  les  obljgajtions  et  asseurences  faides 
par  ledict  sieur  de  Beattiie|;ard  auxdicU  sieurs  de  Man- 
delot^  Gommissaires,  CQotr6leur  et  garde  susdiciz,  ,poujr 
raison  desdictes  deux  .pieces  et  bonlletz  et  icelles  ratif* 
fiant  promect  velever  iodecppne  ledict  sieur  de  Beaure- 
gard du  contenu  en  ici^LeSy  envers  lesdlctz  sieurs  de 
Ifandelot,  commissaire  et  contreroUeur  'et  garde  ^  et 
pareiUeiaent  ledict  S<'  de  St^Vidal,  ^uverneur  et  ledict 
sieur  de  Ghanoillet,  scindic,  des  obligations  par  eulx 
pass^^en  vertu  de  leurs  dictesproouralions  >et  de  tons 
deepens,  dommaiges  et  interestz  que  s'en  pourroient 
easoivre. 

Du  XtX'  dudfct  ittois  d'o^tolire,  a>a  tnathi. 

Lesdictz  fiieurs  des  Etatz  assamblez  au  lieu  que  dessus 
ayant  cy  devant  trou^^  et  arrest^  le  moyen  requis,par 
M"'4e  St  Vidal,  gouvemeur*  pour  faire  fproniipteaieDt 
foorair  la  quantity  de  bled  n^cessaire  a  Tentretenement 
desfgen»de  guerre  que  seront  e:(ploictez  au  faict  du  si^ge 
et  reduction  des  lieux  occupez  c'ontre  Tauctorit^  de 
sadicte  Jlajest^  audict.pais^de  G^vaudan.  D^irantaussi 
pour  Ven&cutiond'un.^i  bon  oeuvre  et  advancement  du 
service  de  fiadicteMqjestS  et  rqpos  dudict,paJs  satisfaire 
de  lout  leur  poavoiritfce  que.par  mondict  S>'  le.gouver-^ 
neorleursera  x^rdonni^,  et  toutainsi  qu'ilz  ont  recerchiS 
le  mc^yea  de  reeouvrer  les  .bledz,  qu'ilz  pourveoient 
aussi  au  recouvroment  du  vin  requis  par  mondict  sei- 
gneuren  telle  occasion.  Lesdictz  sieurs  des  Eslatz  8# 
sontmisBn.debvoirde.parvenirii  ce^poinctt  ayant  chas- 
cun  de  ladicte  assaniblie  sand^iplttsieurs  veoies  et  faict 
les  .ouvartuces  en  ladtcte  assambli&e,,  laqueUe  n'en  a 
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trouv^  de  plus  certaines  pour  recouvrer  promptement 
ladicte  quantity  de  vin  requise  que  de  s'acomnioder  et 
arrester  aux  personnes  qui  vouldront  prendre  la  charge 
ot  s'obliger  de  faire  ladicte  fourniture  comme  aultresfois 
a  est6  faict  en  pareille  occasion.  Au  moyen  de  quoy  a 
est6  advise  et  conclud,  en  ladicte  assambl^e,  que  cest 
expedient  sera  suivi,  et  a  ceste  finarrest^,  priset  accord6 
avec  les  marchandz  et  aultres  qui  vouldront  entendre  k 
ce  party  aux  conditions  meilleures  et  plus  avantageuses 
pour  le  pais  que  faire  se  pourra. 

S'est  pr<^sent6  noble  Claude  Amargier  sieur  de  Beaure- 
gard, lequel  pour  acommoder  ledict  pa'is  en  ceste  occa- 
sion si  importante  a  offert  et  promis  fournir  et  livrer  en 
la  ville  de  Salgues  dans  le  XP  jour  du  prochain  mois  de 
novembre,  h  celuy  que  le  pais  commettra,  la  quantite  de 
cinq  cens  charges  de  vin  d'Auvergne  ou  de  Vivarez  bon 
et  marchant ,  chascune  charge  faisant  trois  sestiers , 
mesure  de  Salgues  et  cinquiesme  de  Mende,  et  ce  moye- 
nant  le  pris  de  quatre  escus  deux  tiers  la  charge  ;  a  quoy 
ladicte  assambl^e  a  convenu  et  accord^  avec  ledict  sieur 
de  Beauregard. 

Pour  ce  mesme  effect,  M*  Liger  Pagfes ,  consul  de 
Ste-Eynimie,  a  pareillement  oifert  et  promis  a  ladicte 
assambl^e  fournir  et  livrer  dans  ledict  jour  XI*  du  pro- 
chain  mois  de  novembre,  en  la  ville  de  Chenac  ou  celle 
de  Mende,  au  choix  du  pais,  es  mains  de  celuy  qui  sera 
pour  ce  commis,  la  quantity  de  cent  charges  de  vin  de 
Tamesche,  la  charge  faisant  cinq  sestiers,  mesure  de 
Mende;  ledict  vin,  bon  et  marchant,  et  ce  moyenant  le 
prix  de  300  escus  deux  tiers.  A  quoy  Tassambl^e  a  con- 
venu et  accorde  avec  ledict  M.  Liger  Pag^s. 

A  est6  faict  semblablement  otfre  et  promesse  par  le 
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sieur  de  Lambrand^s  de  fournir  et  livrer  en  ladicle 
ville  de  Mende  audict  jour  XP  novembre,  es  mains 
dudict  commis^  la  quantity  de  deux  cens  charges,  via 
d'Yspaignac,  bon  et  marchand,  la  charge  faisant  cinq 
sestiers,  mesure  de  Mende,  moyenant  le  pris  de  trois 
escus  deux  tiers  dix  S0I2  la  charge,  a  quoy  lesdictz 
sieurs  des  Estatz  ont  convenu  et  accord^  avec  ledict 
sieurdeLambrandez.  . 

Aussi  le  sieur  Du  Montet,  de  la  Canorgue,  a  offert  et 
promis  fournir  et  livrer  au  susdict  jour,  k  celluy  que  le 
pais  ordonnera,  en  ladicte  ville  de  la  Canorgue  ou  au 
camp  estant  devant  Harieujolz,  pareille  quantit6  de  deux 
cens  charges,  faisant  comme  dessus.cinq  sestiers,  mesure 
de  Mende,  moyenant  le  pris  de  trois  escus  deux  tiers 
dix  septsolz  la  charge.  Aquoy  a  est6  convenu  et  accord^ 
par  lesdictz  sieurs  des  Estatz,  avec  ledict  sieur  Du 
Montet. 

Sieur  AnthoineChabanon,  merchant  et  consul  de  la 
ville  de  St-Chely  a  offert  entretenir  et  accomplir  le  con- 
tract qu'il  avoit  faict  avec  M«'  de  St-Vidal  et  ledict  scin- 
dic,  pour  la  fourniture  de  trois  cens  charges  de  vin  de 
Rouergue  ;  laquelle  quantity,  si  ladicte  assambl^e  Ta 
agr^ble,  icelluy  Ghabanon  promect  fournir  et  livrer  en 
la  ville  de>St-Gh61y  k  celuy  que  le  pais  commectra  dans 
le  XI*  du  prochain  mois;  chacune  charge  contenant  cinq 
sestiers,  mesure  de  Mende,  et  ce  moyenant  le  prix  de 
quatre  escus  la  charge ;  avec  pacte  que  oultre  les  iOO 
escus  receuz  par  ledict  Ghabanon,  luy  sera  d^livr6  pr^^ 
sentement  aultre  cent  escus,  et  pareille  somme  dans 
qoinze  jours  prochains. 

Oultre  ladicte  quantity  de  trois  cens  charges  vin, 
ledict  Ghabanon  a  promis  fournir,  audict  pais  de  G^ 


irltudaii,  aaltrer<qilarttite  idletoitiq  beoi^  ehatge»  du  prised t 


fin  de  RouBrgve,  te  dtoirge  conlteant  otnq  9^tt€ft«i 
oiesaredeMende^  audict^ris^de  4  680116  la  6harge,^or- 
table  au  Keu  at  tempd  cy  daftsus,  k  eoadition  t&Alesfoits 
qfa'oln  d^daotioh  du  pris  >&  quoy  revieimeiHi  lesdioted 
einq  oens  charges  iay'aera  bailie  et  deUvre  cdmptant 
^r  forme  d'advance  ia  ^siraiinn  de  ^96.«scus  'dedaiw 
quiDze  joiirs  prochains. 

Dodict'joiir  KlXoetobre,  de  nelev^e. 

>  Las  igekiB  4esdioto  iBslata&assamblez'  au  li«u  que  desfius . 
A  •eali  fajct  remons^raaee  par  M.  St-Vidal  Martin ,  conseil- 
4er  du  Royetjuge  iMge  €fla  la  S^nSchauss^  de  Gevaudao, 
elllM«Anlh(Hne<j4ei2e»Dai>gle6  et  Aroal  Bosquet^oonsuk 
ifte  k  villede  Mende  et  oomoiissaires  de  fassiette  dudiot 
pai's,de  ce  que  par  deliberation  desdictz  Estatsilz^eroot 
requis,  proo^dant  au  d^rtement  dee  deniers  de  Sa 
Jlajest^,  emploier  plusieurs  somibeB  ^et  parties  en  Fesitat 
et  assi^tte  desfdicitz  denfiers  pour  les  debles  et  ^ntgeas 
aSairesdudiot  pais. 'Des()uelles  parties  lediot  pays  n^a 
aucune  comoiission  du  Roy  iiy  permission  de  les  iokpo* 
«er.  Et'd'autantqu'il  s'^Urpounroit  en  suivre  beaueoup 
desdifferendzet  piroc^  ji eause  de  n'aA^oir  faeu  ladicte 
permission ,'Ont  lesdictz  -sieuvs  oommsssaires  reqws  Jo 
ftfais^ence'cas  les  relever et  indiempoiser  desdictz. pr.OGte 
et  de  tous'despensy'dommaiges  et  interestz.  Surqu0y.a 
est^  arr^^et  eondudrpar  lesdictz  sieURS  dos.Eslatz  *qiie 
lesoindic  poursui¥e,  devers  Sa  IfQJosti,  validation  de 
Timposition  desdictes  sommes  qui  seront  •  arrestees  par 
MM.  du  Bur^udesdieiz  Estate  '.k  ce  commis  par  ^toute 
I'^sassambUe,  attasidu  I'upgente  n^oessU^  que  se.^risei^te 


fieUrrle  s^pvieede  Sa  Majesty  iH  doiiiervatiofi  clu  ipois 
esk  iiOD  •  ob^issance  et  ^e  >  des  .proems  •  quei  poarroien t>  6dt ne 
intMMliHetz.,  (laspens,  dodnmages  >et  hildrestz  ie  piais 
relevera  lesdicts  sieurs  cotDmisaaires  et  lediot  scindioq 
en  fefH  les'pour^ities  n^cessaipes  N^u  nom  et  despens 
d«idictipays. 

•Les  eommissaires  ordiiiaires  des  siears  ocMnmissaires 
gdilirauk  des  Estatz  de  Languedoc  touehant  la  iportkm 
d^lailtes,  tailldn  et  atiltr^s  deniers  a  quoy  Ie  dioc^sjie 
de-Mende  a  eslecoUksS  ensemble  les  laslruotioiis  ont  esl^ 
leuea^n  ladicte  assainb]6e  a^bauUe  et  iatelligtble  voii: 
et  :{i8(reilIemeR€  la  comm^issioiHlu' Itoy  pourrenlrenen^ 
4e^UiO  botnmesde<gueiYe  qUi- 8ei¥Mit  mis  en  gami^cni'ds 
fnllesdeG^vaudan. 

Ledict  Sieur  Martin,  juge  mage,  a  faiot  entendre  a 
Ifasaaoiblee  qe'aneienn^ment  les  S^neiefaattk  estant  pr6- 
eideM'des  provinces,  c'estoit  a  eulx  de  garder  le  pats 
d'cfkaclfOn  et  assedir  et /d^partir  les  denierssur  icelluy, 
tettement  qu'il  ny  a  ^tucun  doubte  quecela  n'apartieonc 
a  'V^'  le  Sen^cbal  en  G^vaadan  ly  present  ou  a  son  lieo- 
teiiani.'Oultre que  la  Court  de  parlementde  IholooEoen 
donne  pouvoirandict  Martin,  jgge  mage^ipar  appoino- 
temeni  deceriatae  requesie  qu'il  a  diet  avoir  faiet  res- 
poodre  en  ladidte  Ck)apt ;  laquelle  tayant  en  sa  faain  ii 
en  a  ^voulufaire  lecture  luyni€islD6>  sans  en  atoir  faie-tc 
aiHllpe  exhibition. 

fiwrqttoy  M'  Andi'^  Aohard,  aietir^de  'Fangouses,' lieu- 
tenant de  Bail  ly  en  I'dbsenee^dicelluy "a*  diet  que  le  droiot 
que  ledict  sieur  juge  mage  se  veult  atlribuer  ou  afitdiot 
seigneur  S^n^chal,  ne  leur  apartient  aucunement,  ains 
au  seigneur  Baiily ;  lequel  ou  son  lieutenant  en  ont  jouy 
de  tout  temps  et  anciennet6,  n'estant  m^moire  du  con- 
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traire.  Et  a  ceste  fin  lesdictes  lettres  de  commission  leur 
ont  tousjours  est^  adress^es  et  conjoincteincnt  aux  con* 
suiz  de  la  ville  Mende  et  mesmes  ceste  annee  presente, 
comme  estant,  ledict  sieurBailly  ou  sondict  lieutenant 
avec  lesdictz  consulz,  commissaires  ordinairesde  ladicte 
assi^te  subsidiairement  au  commissaire  principal  esleu 
et  choisy  divcrsement  chasciine  ann^e  par  messeigneurs 
les  commissaires  gen^raulx  des  Estatz  de  Languedoc. 
Daillieurs  Sa   Majesty,  par  T^dict  de  I'erection  dudict 
Sen^chal  nouvellement  establi  k  Mende^a  d6clar6  expres* 
sement  son  intention  estre,  qu'il  ne  fust  rien  esnerv6 
des  droictz  et  preeminences  du  bailliaige  et  officiers 
dicelluy.  Toutesfois  puisquil  recougnoist  que  I'assambiee 
desdictz  Estatz  connive  pour  ceste  heure  a  soutenir  les 
anciens  droictz  dudict  Bailly  que  Ton   laisse  usurper 
trop  gaillarderoent  centre  la  volunt^  du  Boy  soubz  um- 
bre  de  cerlaine  requeste  respondue  sans  cougnoissance 
de  causes,  parties  non  ouyes  ni  appellees,  et  aultres  for- 
mes et  causes  legitimement  en  te!  cas  requises,  joinct 
'  que  dicelle   requeste  n'appert  aucunement   ^   ladicte 
assambl6e  sinon  par  le  seul  tesmoignaige  verbal  dudict 
sicur  Martin  juge  mage.  II  a  protest^  formellement  con- 
tre  ledict  Martin  de  tons  despens,dommaiges  et  interestz 
que  ledict   sieur  Bailly  pourroit  souffrir  pour  raison 
dudict  attantat  et  trouble  et  usurpation  faicte  audict 
sieur  Bailly  en  la  jouissance  desdictz  droictz.  Protestans 
aussi  contre  lesdictz  Estatz  et  ung  chascuns  particuli^re- 
ment  de  ladicte  assambl^e  pour  leur  connivence  et  taci- 
turnity. 

Signe  :  Brugeyhonis,  vie. 
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Dudict  jour  XIX  octobre,  de  relev^e./ 

* 

Pour  le  bureau  desdictz  Estatz  en  la  maison  de  H.  le 
prevost  de  T^glise  de  Mende  ou  M.  Du  Tournel,  baron  de 
tour,  estoit  Iog6,  se  sont  assemblez  ledict  seigneur  ba- 
ron ;M.  Martin,  jugo  mage;  lejuge  mage;  le  sieurde 
Bressolles  substitu6  de  M.  le  commis  de  la  noblesse ;  le 
S'  de  Morengers  ;  le  S'  de  Rochefort  et  M*  Jehan  Clot, 
envoy^  du  sieur  de  S6verac. 

Par  lequel  sieur  juge  mage  a  est6  dresse  Testat  du 
deffray  de  MM.  desdictz  Estatz  pour  le  temp^  qu'ilzont 
s^journ^  en  la  ville  de  Mende  k  cause  de  I'assistance  par 
eulx  faicte  en  ladicte  assembl^e. 

Du  XX*  jour  dudict  moys,  jour  de  dimanchc. 

Ne  se  sont  lesdictz  sieurs  du  bureau  assemblez  pour 
vacquer  aux  affaires,  ayant  emploi6  la  meilleure  partie 
du  jour  pour  assister  au  service  divin  en  Teglise. 

Du  XXI  dudict  moys,  du  matin. 

Au  lieu  que  dessus  se  sont  assamblez  MM.  les  vicairc 
general ;  jbaron  de  tour ;  juge  mage;  prevost  de  I'eglise; 
substitue  du  commis  des  nobles ;  de  Mirandol ;  scindic 
du  pais;  les  consuiz  de  Salgues,  Langoigne,  Yspaignac, 
la  Canorgue  et  St-Ch61y  et  Tenvoye  du  sieur  d'Arpajon. 

On  est^  pr6sentez  ausdictz  sieurs,  certains  articles  de 
la  part  de  Ms'  de  St^Vidal,  gouvemeur  et  aultres  articles 
de  certaines  fournitures  qu'il  avoit  pleu  k  madame  de 
St-Vidal  faire  pour  le  pais;  lesquelz  ont  est6  respondus 
par  lesdictz  sieurs  du  bureau. 

Sur  le  remonstrance  faicte  par  le  sieur  Du  Montet,  de 
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la  Canorgup,  Qpv(oy;6dcM?^  de  St-¥ids^l,  b?tron  d^Ceneret, 
de  ce  que  eslant  dernierement  venu  en  cesle  ville  de 
Mfende poiiiT  lesiaffiiuresdiiilict paJs  en  une  assemfat^  y 
oomvocquee  et  s*od  ratiournant  en  aa  maifion^  il  aiM*oi<besl^ 
pri^  GQ  chemin  paries*,  volleurset  detenu  Toirl.Iongiiementr 
en)  pvtson.  Pour  se  n&diiner  de  iaquelle  et  se  rem^ttitei 
en  liberte,  ilz  IlauFoient  contrainci  de  paierr  un6  ran^otti 
insupportabie  jusques  a  la  sorama  de  1  ,^0  escus,  dnnt 
]|  auroit  faict  plusieurs  obligalions  a  eeolx  de  q^iy  ib 
I'auroit  omprumpt^e,  n'ayaiat!  moyen  les  aquicter  sans 
Tayde  et  secouil^s  du  pais,  Iaquelle  il  rcqueroU^  tr^ 
hiimblement,  veu  que  pour  le  respect  d*rce1Iuy  Utestoit 
tumbe  en  cestc  perte.  A  esle  advisi  que  pour  relever- 
ledict  sieur  Du  Montet,  de  parlie  de  ladicte  rangon, 
attandu  qu'il  estoit  venu  k  Mcnde  pour  Ics  aifaires  dudict 
pais,  luy  est  accord6  la  somme  de  400  cScws,  pour  luy 
estre  couch6^  6gallement  en  qu^tre  annees  k  raison  de 
100  escus  chascunc.  A  quoy  MM-lcscomfnissaires  sprout, 
requis  vouloir  proc6der  es  assiettes  qu*ilz  arresteronl  en 
chacune  dcsdictesiaDOces, 

Dudieljour  XXI*. 

Bn  ladicte  assarabl^e  de  MM^.  du  bureau  desdiolz  trois 
Ksiatz  d^  Gevaudan  et  susdicte  maisoh  de  M.  Jehan 
Boniol,  chanoine  et  prevost  de  ladicte ^glise  cathedralle 
dadict  Mende;  pardevant  MM.  Vidal  Martin,  conserHer 
d^  Roy,  juge  mage  susdict,  et  Anthoine  Gleize,  4* consul 
de  Mende  et  commissaire  de  Tassiettc  s'est  pr^^sent^ 
*  M^.  Pierre  Parat,  commis  de  M.  Francois  Tardif,  reeeveur 
alternatif  dudict  pays;  lequel  a  i^rnonslr6  que  comrae 
procureuret  commis  dudict  sieur  Tardif,  et  faisant  la 
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do  palte  meilleure  }ti  reoepte>de»  demers  ordi^ 
najre  etextFMvdinairesquifi'itDposent  fe  prSsenie  aim^ 
swt'hdfei  pais^)^  auroii^est^d^Uvr^epar  lesdiotz  siQure 
M^im^  juge  mage  ei  Gleite,  oimsul  et  commissaire  en 
raseambl^e  d^s^dicts  Estatz,  et  de  leaf  vouloir  et  cbneeji- 
tement  k  la  charge  de  baill^r  bonne'  et  sulfiiqaote  caution', 
comme  il  eel'port^par  son  contraot  do  bail  de  ladiete 
reoepte.  A  quoy  d^sirant  satisfaire,  a  pr^sent^  pour.sa 
oaution  IP  Hello  GhwaUer,  receveur  dodict  paison  Tan^ 
n6e  i583^  et  a  requis  lesdictz  sieurs  MarttH,  juge  Mage 
eiGIekce  consul,  etcoramissatre  susdiet,  de  lo  vouloir 
i-^evoir^ce  quilz  ont  flilict  de  I'advis  et  eonsentement 
desdiotz  denrs  du  bureau  el  faisanti^a  pliis  grande  partie 
desdictz  Estatz,  lesqwetz-s'^Mi  sont  conlentes,  sans  se 
d^partir  des  cautions  ja  baill6es  par  ledict  Tardif  en  la 
ville  de  Paris,  pandovatBtUU.  Delorme  et  Nicquet,  tr6- 
soriers  g^n^raulx  de  France  au  bureau  de  Montpellier, 
ny  rioninnoverot  d^oger  aux  promesses  et  obligations 
dudict  sioorXardif^  poriieespar  la  prociiration qu'il  en  a 
feicte  audiet  Parai^  et  moyenant  ce,  ledict  Parat  a  esti 
reeeu  et  apass^  Ie&  submissions  requises. 

Sur  la  requ^e  pp^sent6e  par  ledict  Parat,  tetidanle 
afin  qu'il  pleust  a  MM.  des  Estatz  faire  employer,  ea 
ras£jiette  deta  presente  anu4e,  la  somme  de  801  escus, 
au  payement  de  laquQ'lte  M.  Giberi  Bais^enc,  substiUie 
du  scindic  du  paisde  G^vaudan,  aqroit  cst6  condempn^ 
audici  nom  eiwers  M.  Francis  Tardif^  receveur  allema>- 
tif  dudict  pais,  par  arrest  du  Conseil  d'Estat,  et  ce  pour 
raisoD  de  TopposTlipn  que  lediot  Baissenc,  pour  ledict 
pays,  aupoit  form4e  sor  Tiiistallation  et  reception  dudict 
Tardif  audict office  de  receveur;  veu  par  ladicte  assam^ 
hl^  ledict  arrest  de  condempnation  et  extraordinaire 
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de  despens  taxez  a  ladicte  somme  de  801  escus ;  Textraict 
d'une  conclusion  desdictz  Estatz  de  Tannee  1582,  par 
laquelle  est  ordonn6  audict  scindic  s'opposer  k  ladicte 
installation  et  reception,  a  est6  advise  et  conclud  que 
MM.  les  comraissaires  de  Tassiette  de  la  pr^sente  annee 
et  des  deux  prochaines  suivantes,  seront  requis  et  priez 
dela  part  dudictpays  coucheret  emploier  ladicte  somme 
de  801  escus  par  ^gales  portions  es  assiettes  desdictes 
trois  annees  a  I'acquict  et  descharge  dudict  pais  envers 
ledict  sieur  Tardif  d'icelle  somme  de  801  escus.  A  quoy 
ledictParat  pour  ledict  sieur  Tardif  a  volontairement 
consenti,  ayant  esgard  a  la  pauvret6  dudict  pays  et  suy- 
vant  la  requisition  que  luy  a  este  faictede  la  part  dicel- 
luy  d'attendre  jusques  audict  temps. 

Dudict  jour  XXI,  de  relev6e. 

Audict  bureau,  M*  Loys  Chevallier,  sieur  de  Rousses, 
tant  en  son  nom  que  de  M .  Helie  de  Serre  sieui'du  Villeret, 
a  requis  les  assistans  en  Tassambl^e  faire  declaration  s'il 
y  a  aucun  deulx  qui  n'ayt  est6  pay6  et  satisfaict  des 
parties  qui  avoient  est6  couch6es  en  article  d'assiette  es 
annees  que  lesdictz  Chevallier  et  de  Serre  ont  este  en 
charge  et  exercice  de  ladicte  recette  des  deniers  du  pais, 
ensemble  des  pensions.  Sur  quoy  tous  les  assistans  ont 
dictet  declare  estre  pource  regard  con  lens  et  satisfaictz. 
Dequoy  ledict  sieur  Chevalier  a  reqis  acte  pour  luy 
servir. 

Ledict  sieur  Chevalier  cy  devant  pourveu  en  tiltre  de 
Toffice  de  receveur  alternatif  des  tailles  du  present 
diocese  a  requis  lesdictz  sieurs  du  bureau  que  suivant  le 
contract  pass^  avec  luy  par  les  Estatz  du  present  dioc^ 
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*le  n*  jour  de  juillet  1583^  pour  raison  de  la  suppression 
de  sondict  office  il  pleust  ausdictz  sieurs  du  bureau 
Aire  ooucher  en  Tassiette  de  la  pr^sente  ann^e  la  somme 
de  4,000  livres,  assavotr  2,000  livres  qui  furent  obmys 
faunae  pass6e  sans  estre  couches  en  I'assiette  dicelle,  et 

I 

pareille  somme  de  2,000  livres  pour  Fannie  pr^ente. 

Sur  quoy  a  est6  advis6  et  conclud  vu  la  pauvretS  du 
pais  que  ledict  sieur  Chevalier  sera  priS  de  se  contenter 
de  2,000  livres  que  seront  couchez  en  Tassiette  de  la 
pr6sente  ann6e,  et  pareille  somme  es  ann^es  suivantes 
jnsques  au  parfaict  et  entier  paiement  de  la  somme 
convenue  avec  luy  par  ledict  contract. 

Ledict  sieur  Chevalier  a  pareillement  exhib^  ung 
arrest  de  contraincte  de  la  Chambre  des  oomptes  a  Mont* 
pellier  par  luy  obtenu  centre  le  scindjc  du  pais  de  la 
sommede  13,900 livres  audict  sieur  Chevalier  deue  pour 
fin  de  ses  comptes  des  ann6es  de  son  exercice  en  la 
requdte  dudict  pais,  cloz  et  arrestee  par  lad icte  chambre; 
et  pour  ces  causes  a  requis  ledict  scindic  ensemble  lefr- 
dictz  sieurs  du  bureau  faire  imposer  ladicte  somme  et 
Tacquicter  de  la  somme  de  2,061  escus,  dont  ladicte 
Chambre  la  faict  d^biteur  pour  les  lieux  ocbupez.  Sur 
quoy  ouy  ledict  scindic  qui  a  remonstrS  ladicte  somme 
de  2^061  escus  avoir  est6  remise  au  pays  par  Sa  Majest6 
suivant  ses  lettres  patentes  qu'^il  auroit  faict  signifier 
audict  Sieur  Chevalier  ,  a  est6  advis6  et  conclud  que 
que  pour  le  surplus  qui  pourroit  estre  deub  audict  sfeur 
Chevalier  suivant  ladicte  contraincte  icelhiy,  sieur  Che- 
valier est  renvoy6  k  la  prochaine  assiette,  dans  lequel 
temps  ledict  sieur  scindic  poursuivra  envers  sadicte 
Majesty  permission  d'imposer  ladiefe  party e. 

Histwri,  9U.  14 
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1588. 

• 

Avis  de  la  cowoooaiitm  des  Eiats  gineraux  du  Royaume, 
dans  la  viUe  de  Blots.  -^  Le  Givaudan  inviti  d  €$woyer 
des  dipuUs.  -^  R6le  de  MM.  des  Eiats  dv^  diodse.  — 
Prestation  de  sertnent.  —  Contestation  pour  la  prisdance 
entre  Us  barons  d^Apchier  et  de  Peyre.  —  Pritentionde 
M.  de  S.  Alban  au  rang  de  baron.  —  Sommaire  des 
'  doUances  du  Givaudan  d  prisenier  &  Sa  MajesU  aux 
*.  Etats  gineraux.  —  M.  de  S.  Vidal,  gouvemeur  dupais 
d  remplacer  dans  ses  fonctums.  —  Suppression  de  la 
sinickaussie  de  Mende^  et  de  V office  de,receveur  altema* 
tifdes  tailles  d  obtenir.  —  Remise  des  deniers  des  tailles 
pendant  vingt  ans,  d  sollidter.^^  Nomination  des  mem* 
bses  des  Etats  chargis  de  dresser  les  cahiers  des  do- 
leances.  —  Choix  des  diputis  qui  doivent  $e  rendre  aux 
Etats  de  Blois.  —  Gamisons  a  etablir  dans  les  villes  du 
diocese  et  moyens  proposis  pour  faire  face  d  la  dipense. 
—  Mesures  en  favenr  des  contribuables  pauvres.  —  Au- 
torisation  aux  receveurs  pour  la  perception  des  restes  des 
impositions  d  recouvrer.  —  Compte  it  rendre  des  muni- 
tions fournies  tors  du  siige  de  Chirac.  —  Plaintes  eontre 
le  capitaine  Noi.  —  Protection  accordie  it  M.  DangleSy 
receveur,  pendant  Fannie  1587.  —  Nomination  des  au- 
diteur§  des  comptes.  —  Noble  Pierre  de  Rouffet^  sieur 
de  Chavagnac,  lieutenant  de  privdt^  sa  protestation  de 
serm^ent,  nombre  d^ archers  sous  ses  ordres.  —  Le  pays 
prend  la  defense  de  divers  contribuables  dont  le  betail 
avail  6ti  saisi.  —  Dette  enfaveur  des  habitans  de  la  Ca- 
nourguCj  et  du  sieur  Jourdy^  fondeur. 

Uan  mil  cinq  cens  quatre  vingtz  huict  et  le  vingt  sep- 
tiesme  jour  du  mois  de  septenibre,  environ  huict  heures 
du  matin. 
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Suivant  la  teneur  de  quatre  lettres  closes  du  Ro^ 
adrcssi&es  au  Bailly  de  G^vaudan  ou  son  lieutenant,  lea 
gens  des  trois  Estatz  du  dioc6se  de  Meade  et  pais  de  G6- 
vaudan,  apr^s  avoir,  selon  leur  bonne  et  ancienne  cous- 
lume,  invocque  la  grdce  du  sainct  Esperit  et  assist^  a  la 
messe,  c^lSbr^e  par  r6v6rend  p6re  en  Dieu,  Messire 
Adam  de  Heurtelou,  6vesque  et  seigneur  de  Mende, 
comte  de  G^vaudan,  et  la  predication  par  luy  faicte  en  la 
grand  eglise,  se  sent  assamblez  en  la  salle  haulte  deg 
maisons  episcopalles  de  ladicte  viile  de  Mende,  lieu 
acoustum^  a  tenir  les  Estatz  dudict  pais.  Ou  estant  incon- 
tinant  venu  M'  M*  Jehan  Dumas,  docteur  ez  droitz,  con- 
seiller  de  Sa  Majesty  et  juge  au  Bailliage  dudict  G^vau- 
dan,  a  faict  entendre  auxdictz  Estatz  qu'il  aufoit  pleu  k 
sadicte  Majesty  par  lesdictz  quatre  lettres  closes  mander 
que  son  intention  et  volunt^  cstoit,  pour  le  bien  publicq 
de  ce  royaume,  de  convocquer  les  Estatz  generaulx 
d'icelluy  en  sa  ville  de  Bloys,  et  iceulx  commencer  de 
tenir  le  15*  jour  dumois  d'aoust  dernier,  depuis  prorogez 
au  45*  jour  de  ce  mois  de  septembre,  commandant  a 
ceste  cause,  audict  Bailly  de  G^vaudan  de  CQnvocquer  et 
faire  assambler  en  la  maniere  acoustum^e  les  gens  des 
Estatz  particuliers  de  cedit  diocese  et  paisde  G^vaudan, 
pour  conferer  ensemblement  des  remonstrances,  plainctes 
et  doleances  qu'ilz  auront  a  proposer^  en  Tassembl^e 
gin6ralle  desdictz  Estatz,  et  y  faire  entendre  ce  que  leur 
semblera  propre  et  commode  pour  la  restauration  de  la 
Religion  catholique  et  la  conservation  de  Tauctoiit^  s6u- 
veraine  de  Sa  Majeste  en  sa  pristine  dignite  ct  splendeur 
et  g6n6rallement  tout  ce  que  sc  pourra  mectre  en  avant 
pour  le  bien  publicq  de  ce  Royaume  et  soulaigement 
d'ung  chacun,  et  a  ccste  fin  eslire  troys  personnages  des 
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troi^  o^dres  pour  aller  et  se  trouver  auxdictz  Estatz 
g^peraulx  et  y  proposer  et  faire  lesdictes  plainctes  et 
^dpI^aQces.  A  quoy  [edjct  sieur  Juge  a  exhort^  Udicte 
assainbl6c  de  satisfaire  promptement  et  sans  aulcune 
passion  ny  aiFection  particuli^re  ;  selon  Tinlention  de 
sadicte  Majeste,  contenue  et  particuli^rement  exprim^e 
es  dictes  lettres  de  chascune  desquelles  a  est6  faicte  l^c- 
ti^re  a  haulte  et  intelligible  voix  par  le  greffier  desdiciz 
Es,tatz. 

Sur  quoy  mondict  seigneur  de  Mende,  pri^sident  aux- 
dictz Estatz,  a  repr^sente  k  ladicte  asseroblee  la  grande 
occasion  quelle  avoit  avec  tout  le  pais  de  louer  Dieu  et 
rendre  graces  immortelles  k  Sa  Majesty  du  bien  inesti- 
mable qu'il  luy  plaisoit  faire  k  ses  bons  et  loyaulx  sub- 
jectz,  mesmement  de  ce  pais  afilig^  et  accabI6  de  si  long- 
temps  de  toute  sorte  de  mis^res,  voulant  par  le  moien  de 
ladicte  convocation  generalle  desdictz  Estatz  entendre 
leurs  justes  plainctes  et  dol^ances  affin  d'y  pourveoir  par 
son  acoustum^e  prudence  et  bont6 ;  ayant  aussi  ledic^ 
seigneur evesque  exhorte ladicteassamblee  de contiouer 
tousjour  lour  humble  subjection  et  ob6issance  envers 
sadicte  Majesty  et  se  rendre  promptz  et  aifectionnez  a 
satisfaire  k  sa  vplunte,  sans  aucune  passion  ny  affection 
particuliere  pour  le  bien  de  son  service,  du  publicq,  de 
ce  royaume  et  particulier  de  ce  pays  et  soulaigement 
d'icelluy. 

Et  apr^s  M.  de  Ghanoillet,  scindic  dudict  pais,  a  requis 
et  prie  ledict  sieur  Juge,  permectre  que  ladicte  assam- 
bl6e  puisse  librement  conKrer  et  d^lib^rer.  Ce  q.ue  ledict 
sieur  Juge  et  commissaiie  leur  a  accord^  et  s'est  retir^^ 
de  ladicte  assaroblee  en  laquelle  ayant  est6  faictie  lecture 
k  haulte  voix  du  roolle  de  ceulx  qui  ont  «£ance  et  voix 
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deTiberative  aux  Estatz  se  sont  trouvez  assistans  les  per- 
soDDaiges  cy  aprfes  escriptz,  assavoir :  M'  M*  Robert  Ley, 
nadier,  chanoine  en  T^glise  cath^drale  de  Mende,  pour  le 
Ghapitre  de  ladicte  Eglise ;  jtf .  l6  baron  d'Apchier,  en 
personne  ;MM.  Pol  Albaric,  docteur  es  droictz,  et  Robert 
Tanel,  marchand,  premier  et  second  consulz  de  Mende ; 
H.  Jehan  ATdy,  docteur,  envois  de  M.  d'Albrac,  avec 
pouvoir ;  M.  le  baron  de  Peyrd,  en  personne  ;  noble 
Jehan  Despinasse,  sieur  des  Salelles,  pour  M.  le  baron  de 
Ganilliac,  avec  pouvoir  ;  noble  Pierre  de  Reth,  sieur  de 
La  Fage,  pour  M.  le  baron  du  tournel,  avec  pouvoir; 
M^  Anthoine  Fage,  de  la  Canorgue,  pour  le  consul  de 
ladicte  ville,  avec  pouvoir ;  M.  J^ban  Hermet,  consul  de 
St-Chely-d'Apchier ;  M.  Anthoine  Aldy,  docteur,  avec 
pouvoir,  pour  M.  de  Paliers;  nOble  Claude  Augirand, 
sieur  de  Benistant,  avec  pouvoir,  pour  M.  le  baron  de 
jffercueur;  M.  Chabanel,  docteur,  consul  de  la  ville  de 
Salgues;  M.  Pierre  Gibilin,  consul  de  la  ville  du  Malzieu ; 
Si'  M*  Hugues  Symeon,  docteur  es  droictz,  pour  M.  de 
S.  Auban,  aussi  assista  a  ladicte  assambl^e^  comme  com- 
mis  do  la  noblesse  dudict  pais;  M.  de  Montrodat  et  de 
Gibertes,  en  personne  ;  M.  Claude  Monteil,  pour  le  pro- 
curcur  de  Serverette,  avec  pouvoir;  M.  Roffiac>  pour  le 
procureur  de  St^Auban,  avec  pouvoir, 

A  tous  lesquelz  assistans  repr^sentans  tout  I'estat  dudict 
pais,  ledict  seigneur  evesque,  president,  a  faict  prester  le 
serement  acousturo6  d'estre  tousjours  fidelfes  au  Roy  et 
ses  ob^issans  subjectz  et  de  procurer  le  bien  publicq  du 
Royauine  et  dudict  pais  et  de  ne  relever  les  secretz  des* 
diets  Estatz. 

Estant  surveou  different  entre  MM.  les  barons  d'Apchier 
€t  de  Peyre  pour  raison  de  leur  stance  en  Tassamblee 
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desdictz  Estatz,  d*autant  que  ledict  sieur  de  Peyre,  qui 
pr^tendoit  dobvoir  pricier  ledict  sieur  baron  d'Apchier, 
a  protest^  de  ne  voulloyr  assister  auxdictz  Estatz  et 
d*avoir  recours  oil  il  apparliendra,  de  ce  que  k  son  pre* 
judice;  il  disoil  Tancien  ordre  estre  perverly  auxdictz 
Estatz,  et  mesmes  contre  ce  qui  en  est  prescript  par  les 
anciennes  pancartes  du  pays,  auxquelles  n^antmoings  il 
a  d<6clar^  se  voulloir  rapporter,  requerant  acte. 

Et  au  contraire  ledict  baron  d'Apchier  a  insist^  et  diet 
que  suivant  Tancien  ordre  et  coustume,  il  a  tousjours 
pr^c^d6  le  baron  de  Peyre  auxdictz  Estatz,  et  que  c'est 
chose  fort  notoire  et  cogneue  k  ladicte  assambl^e. 
Laquelle  partant  il  a  requis  ne  vouloir  rien  alterer  audict 
ordre  a  son  prejudice,  aultrement  a  protest^  et  requis 
acle. 

Ladicte  assambl^e  aprds  avoir  d^lib^re  sur  ledict  diffe- 
rend  a  conclud  que  ledict  sieur  baron  de  Peyre  seroit 
pri6  se  contenter  d'ayoir  stance  apr^s  ledict  sieur  baron 
d'Apchier,  sans  prejudice  de  ses  droictz  et  protestations 
et  sans  consequence  pour  Tadvenir,  sauf  a  y  estre  pour* 
veu  k  la  prochaine  assambl^e  des  Estatz,apr^s  avoir  veu 
les  anciennes  pancarles  du  pais  que  ont  derneur^  perdues 
depuis  la  prise  et  occupation  de  ceste  ville  de  Mende  par 
les  ennemys  et  desquelles,  k  ceste  fin,  M.  le  scindic  pro- 
curera  le  recouvrement.  Laquelle  conclusion  ayant  faict 
entendre  audict  sieur  baron  de  Peyre,  de  la  part  de 
ladicte  assembl^e,  il  s'est  repr^senle  et  venu  en  icelleet 
pris  place  soubz  ledict  sieur  baron  d*Apchier,  suivant 
ladicte  conclusion,  et  aux  charges  et  conditions  porties 
par  icelle,  et  sans  prejudice  de  ses  droictz  et  protes- 
tations. 

Aussi  ont  e$t6  faites  protestations  par  M.  de  S.  Aubaa 


de  ce  qu'il  n'esi  receu  au  rang  des  barOns  et  qae  Tassis^  :- 
tance  qu'il  faict  k  ladicte  assambl^  est  pour  n'y  retarder 
la  tenue  par  la  contestation  de  sod  droict,  sans  prejudice 
toutesfois  d'icelluy  et  du  proems  qu'il  diet  en  estre  pen^  • 
dant  au  conseil  du  Roy. 

Dudicl  jour  de  relevie. 

Lesdictz  Estatz  rassaroblez  au  lieu  que  dessus,  M^'  de 
Mende,  president  en  iceulx,  leur  a  repr6sent6  roccasiop 
principalle  de  leur  convocation  port6e  par  les  susdictes 
Letlres  closes  du  Roy,  assavoirdeconf^rer  des  remons- 
trances et  plainctes  qu'ilz  auront  k  faire  k  Sa  Majesto  en 
Tassamblie  g^neralle  des  Estatz  a  Blois  ety  faire  en  ten-  . 
dre  ce  que  sentiblera  propre  et  commode  pour  la  restau-^ 
ration  de  la  Religion  catholique,  apostolique  et  remains 
et  g^n^railement  tout  ce  que  se  pourra  meclre  en  avant 
pour  le  bien  public  de  ce  royaume  et  soulaigement  d*ung. 
cbascun,  et  a  ceste  fin,  eslire  trois  personnages  dignes  et 
capables  de  telle  charge,  ung  de  chascun  ordre  desdictz 
trois  Estatz.  Lesquelz  ledict  seigneur  president  a  exhortez 
de  satisfaire  k  I'intention  de  sadicte  Majesty.  Sur  quoy 
cue  longue  conference  et  meue  deliberation  par  lesdictz 
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Estatz,  recougnoissans  en  premier  lieu  que  Talteration  de 
I'estat  et  affaires  de  ce  royaume  et  les  roaulx  et  desordres. 
que  y  sont,  ont  pris  leur  racine  et  nourriture  de  Ther^sie 
que  s'y  est  introduicte,  laquelle  a  produict  la  division  el 
les  guerres  civilles  en  cedict  royaume,  k  la  grande  ruyne 
et  oppression  de  tout  le  peuple  catholique  d'icelluy, 
oultre  le  nespris  de  Thonneur  de  Dieu  et  aneantissement 
de  DOtre  Religion  catholique,  apostolique  et  romaine  que. 
vient  en  premiere  consideration.  De  quoy  ce  pauvre  pais, 
autant  que  nul  autre  de  cedict  royaume,  a  fait  I'expi- 
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rience  pour  les  actes  inhumains,  votteries,  ran^ODDemend 
et  auUres  malefices  et  violences  que  la  guerre  y  a  exer- 
ce^  deputs  vingt  huict  ans  avec  une  telle  continuation, 
qa'il  ne  s'en  peult  veoir  ung  plus  miserable  et  d6sol6. 
Ont  conclud  et  arrest^  que  par  leiirs  d6putez,que  k  ceste 
fin  seront  choisiz  en  la  pr^nte  assambl^e,  Sa  Majesti 
sera  tr^-humblement  remerciee  de  la  bonne  et  sainte 
rfeolution  qu^il  luy  a  pleu  de  prendre  pour  la  reunion  de 
Sous  sesdictz  subjectz  en  ladicte  religion  catholique,  et 
par  niesme  moyen  sera  suppli^e  de  continuer  toujours  en 
ce  sainct  propos  et  volunt6.  Et  affin  d'y  admener  les  re- 
belles  qui  s'y  opposent  a  main  arm^e  en  ce  pa'is,  qu'il 
plaise  a  Sa  Majesty  y  faire  venir  les  forces  qui  y  sont  n^ 
cessaires  a  cest  effect,  soldoi^es  et  entretenues  pour 
d61ivrer  le  pauvre  peuple  catholique  de  cedict  pais  de 
Tbppression  et  extreme  mis^re  ou  il  est  r^duict,  ne  pou- 
vant  plus  subsister  en  ce$ite  sorte  sans  dangier  de  tumber 
au  pouvoir  desdictz  rebelles,  si  promptement  il  n'est  se- 
couru  par  le  moyen  desdictes  forces,  entretenues  par 
sadicte  Majesty,  dont  elle  sera  irks  instammeht  suppli6e 
par  lesdictz  deputes.  Et  si  tant  estoit  que  la  n^cessit6  des 
affaires  de  Sa  Majesty  ne  peust  permectre  de  leur  donner 
ce  secours,  qu'il  luy  plaise  au  moings,  pour  pr^venir 
Tenti^re  perte  dudict  pa'is,  qui  n'a  plus  aucun  moyen  de 
rSsister  aux  forces  desdictz  rebelles,  pour  estre  enti^re* 
ment  ruyn6  et  sans  substance,  d'acheminer  une  bonne  et 
saincte  pacification  et  repos  en  son  royaume,  pourveu 
cfuelle  puisse  estre  a  I'honneur  et  gloire  de  Dieu,  main- 
tien  de  son  sainct  nom  et  de  la  religion  catholique,  apos- 
Clique  et  romaine  et  de  I'estat  royal. 

Lesdictz  Estatz  consid^rans  que  depuis  neuf  ou  dix  ans 
ledict  pais  de  Givaudan  n  a  este  assist^  du  secoars  que 


[uy  cstoii  bien  n^essaire  contre  lesdictz  ennemys  re- 
beVles,  pour  avoir  le  sieur  de  S.  Yidal  tousjours  eu  tant 
d'occupation  en  son  gouvemement  du  pais  de  Yellay 
i{u'il  luy  estoit,  comme  il  est  encores  malais6  et  quasi  im* 
possible  de  secourir  et  assister  eedict  pais  de  G6vaudan 
aui  fr^quentes  courses  et  entreprises  que  lesdicts  rebelled' 
y  font.  Ce  qui  a  est6  Tune  des  causes  que  lesdictz  rebelles^ 
y  ont  prins  sy  grand  pied  et  advantaige,  veoiant  esloignd 
dudict  pais  celluy  qui  en  avoit  la  charge  et  protection 
soubz  TauctoritS  de  Sa  Majesty,  et  cela  mesmes  pourra' 
iairc  perdre  ledict  pais  enti^rement  s'il  n'y  est  prompte- 
ment  rem^di^,  au  moyen  de  quoy  lesdictz  Estatz  ont 
conclud  que  sadicte  Majeste  sera  aussi  tr^s  humblement; 
suppli^e  que  k  la  nomination  dudict  pais  il  luy  plaise 
pourveoir  d'aultre  personnaige  au  gouvemement  dudict 
pais  de  G6vaudan  au  lieu  dudict  seigneur  de  S.  Yidal, 
attandu  sadicte  occupation  en  sondict  gouvemement  de 
Yellay  et  le  p^ril  eminent  de  la  perte  dudict  pais.  Et 
n^antmoings  a  e$t6  adyis6  qu'au  pr^alablc  ledict  seigneur 
de  S.  Yidal  sera  pri6y  de  la  part  desdictz  Estatz,  se  des- 
mectre  voluntairement  dudict  gouvemement  de  G6vau 
dan  et  que  M.  de  S.  Auban,  commis  de  la  noblesse  dudict 
pals  que  en  a  est^  pri6  de  la  part  desdictz  Estatz  ira, 
a  ceste  fin,  vers  M.  de  S.  Yidal. 

Et  sur  la  plaincte  commune  que  les  habitans  dudict 
pais  de  G^vaudan  font  de  la  nouvelle  Erection  faicte 
d^ucg  si^ge  de  s^nSchal  en  ladicte  ville  de  Mende,  pour 
le  trouble,  vexation  et  d^rdre  qu'il  leur  apporte,  tant  a- 
cause  de  la  diversity  des  juridictions  que  sont  maintenant 
dans  ledict  pays,  par  lesquelles  le  pauvre  peuple  d'iceliuy' 
est  agitS  en  mesme  temps  et  pour  mesme  cause  en  deux 
diverses  juridictions,  que  sont  le  si^ge  du  Bailliage  ancien 


et  celluy  dodict  S6n6cbal,  Douvellement  erige.  Lesquelz 
pour  estre  en  pareil  degr£  de  ressort  dans  ledict  pais, 
travaillent  chacun  k  conserver  son  auctorit^  dont  le 
pauvrQ  peuple  Mi  granderoent  moleste.  D'ailleurs  ledict 
pais*  ocihre  son  indicible  pauvret^,  est  si  petit  et  le 
peuple  tellement  diminu6  par  la  grande  peste,  qu'il  ne 
peult  supporter  tant  d'officiers  nouveaulx^  estant  assez 
charg^  de  ceulx  des  justices  ordinaires  et  dudict  ancien 
si^ge  duBailliage,  auquel  lesdictz  ordinaires  ressortissent 
par  appel,  et  ledict  Bailliage  en  la  Gour  de  parlement.  Et 
voieant  que  par  le  moien  desdictz  ordinaires  et  Bailliage, 
la  justice  y  a  est^  depuys  quatre  cens  ans,  qu'il  est  insti- 
tu6  audict  pal's,  bien  et  dignement  administr^e,  avec  ung 
bon  ordrc  et  police.  Ladicte  assembl^e  desdictz  Estatz, 
suivant  les  conclusions  et  deliberations  jk  parcy  devant 
prinses  aux  Estatz  tenuz  en  Ja  ville  de  Serverette,  a  con* 
dud  et  arrest^  que,  pour  le  bien  de  la  justice  et  du  ser- 
vice de  Sa  Majesty,  repos  et  soulaigement  du  pauvre 
peuple,  sadicte  Majesty  sera  aussi  tr^s^humblement  sup- 
pli^e  par  ceulx  qui  seront  deputez  vers  Elle  aux  Estatz 
g^n^raulx  de  Blois  de  voulloir  supprimer  ledict  nouveau 
siege  de  Sen6chal  comme  ruyneux  au  publicq ;  et  a  ceste 
fin  en  commander  les  expeditions  neccssaires,  et  que 
lesdictz  deputez  en  feront  instance  auxdictz  Estatz  geni- 
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raulx  pour  en  faire  tr^s-humble  remonstrance  k  Sa  Ma- 
jeste,  en  cas  qu*elle  fist  dificult6  d'accorder  ladicte  sup- 
pression. 

Semblablement  a  advis6  ladicte  assambl^e  que  pour  le 
soulaigement  du  pauvre  peuple  dudict  pais,  sadicte 
Majeste  sera  pareillement  suppli^e  vouloir  supprimer 
Toffice  de  receveur  alternatif  des  tailles  dudict  pais,  en* 
semble  tons  aultres  offices  de  nouvelle  creation  depuis  le 
pr^gne  u  feu  roi  Francois. 


Aussi  a  est^  advis^  et  conclud  do  faire  suppleer  sadicto 
Majeste  tr^s-humblement'^  ce  que  ayant  esgard  a  Vex- 
tr^me  pauvrete  k  laquelle  ledict  pais  a  esie  r^duict  par 
les  guerres,  et  qu'il  a  esi6  contrainct  d'emprunter  a 
grandz  interest  plusieurs  sommes  de  deniers  immenses 
affin  de  se  coDserver  et  maintenir,  comme  ilz  ont  fidelle- 
ment  faiot  jusques  icy,  en  I'obiissance  de  Sa  Majeste 
contre  lesdictz  rebelles,  pour  le  paiement  desquelles 
sommes  ilz  sont  maintenant  vexe^  et  molestez  journelle* 
ment  en  lears  personnes ;  n'ayant  moyen  acquicter  les* 
dictz  obligations  et  debtes  coi)ceues  pour  le  bien  i!u  ser* 
vice  de  sadicte  Majesty,  il  luy  plaise  leur  faire  don  et 
remise  des  deniers  de  ses  tailles  et  ^quivallent  qu'il  a 
acoustume  prendre  audict  pais  et  ce  durantvingt  ann^es 
on  tel  autre  temps  qu'il  plaira  k  la  lib^ralit^  de  Sa  Ma« 
jestj^  affin  que  par  ce  moien  ilz-puissent  estre  deschargez 
d'une  telle  vexation  qu'ilz  souffretit  k  Toccasion  du  ser- 
vice de  sadicte  Majeste,  et  qu'a  Tadvenir  ilz  ayent  moyen 
se  conserver  et  maintenir  en  son  ob^issance  contre  les- 
dictz rebelles,  ce  qu'ilz  ne  pourroient  aultrement  faire, 
estans  destituez  de  tout  moyen. 

Quant  aux  aultres  plainctes,  supplications  et  reraons- 
trancees  qu'il  est  necessaire  de  faire  k  sadicte  Majest6  en 
ladicte  assembl^e  desdictz  Estatz  g^n^raulx  deBlois,  tant 
pour  le  bien  de  son  service  que  pour  le  soulagement  de 
.ce  pauvre  pais  de  Gevaudan,  d'autant  que  le  s^jour  de 
ladicte  assambl^e  desdictz  Estate  particuliers  de  Gevau- 
dan apporte  fraiz  et  charge  au  pauvre  peuple  qui  es^ 
assez  foull^  d'ailleurs,  a  est6  advis^  pour  ne  retenir  tous 
lesdictz  Estatz  plus  longtemps  assamblez,  que  les  cahiers 
desdictes  plainctes,  supplications  et  remonstrances  seront 
faictz  et  dressez  par  MM.  les  commis,  scindicq  et  d^putez 
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dudict  pais,  en  presence  de  mondict  seigneur  de  Mende, 
president  auxdictz  Estatz,  et  k  ce,  pourront  asisistef 
Mil.  ttobert  Leynadier,  chanoine  de  F^glise  de  Hende, 
d6put6  da  chapitre  de  ladicte  eglise;  M.  des  Salelles, 
envoie  dc  M.  Canilliac  et  MM.  Ic  Juge  et  Chabanel,  ci>ii* 
sul  de  Salgues ;  auxquelz  sieurs  sushommez  ladicte 
assambl  e  desdictz  Estatz  a  faict  pri^re  et  donn6  pouvoir 
de  faire  dresser  Icsdictz^cabiers,  pour  et  au  noih  de  ladicte 
assamblee  et  de  tout  ledict  pays,  pour  le  bien,  repos  et 
soulaigemcnt  d'icelluy. 

Et  pour  aller  en  ladicte  assambi6e  g^neralle  de  BloFs 
et  y  assister  de  la  part  desdictz  Estatz  du  pais  de  Gevau- 
dan  pour  y  representer  et  faire  entendre  leurs  dictes 
plainctes,  ont  este  esleuz,  choisiz  et  nomm^z,  assavoir  : 
pour  Testat  eccl6siastique  :  mondict  seigneur  de  Mende, 
lequel  lesdictz  JEstatz  oht  bumblement  et  instaniment 
pri6  faire  tant  de  bicn  au  pais,  d'en  prendre  la  charge. 
£t  pour  la  noblesse,  ne  s'estans  peu  lesdictz  Estatz  accoi*- 
de  personnaige  pour  la  diversity  des  opinions,  a  est^ 
advise  que  ladicte  noblesse  advisera  a  part  d'en  choisir 
et  envoier  ung,  tel  qu'il  leur  plaira.  Et  pour  le  regard  du 
Tiers-Estat,  ont  este  nommez  et  priez  :  MM.  Dumas,  con- 
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seiller  du  Roy  et  juge  au  Bailliage  de  Gevaludan,  et 
Sym6on,  juge  de  la  vilte  du  Malzieu,  a  la  charge  que 
chascun  ordre  desdictz  Estatz  fournira  aux  fraiz  n^ces- 
saires  du  voiaige  de  ses.deputez  separement. 

Sur  la  plaincte  (aictcfd^une  mesme  voix  paries consulz 
des  villes  dudict  pais,  du  deffault  qu'it  y  a  en  la  garde 
d'iceiles  et  le  p6ril  Eminent  ou  elles  sont  de  tumber  au 
pouvoir  des  ennemys  quy  eiitreprennent  journellement 
sur  icelles,  comme  ilz  ont  faict  n^gui^res  sur  la  ville  de 
la  Canourgue,  laquelle  ilz  ont  estS  pr^s  de  surprendre. 
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Estant  fort  k  craindre  qu'il  n'erriye  inconvenient  did 
q;jelqu'une,  s'il  n'y  est  promptement  esitably  en  chascune 
)a  garnison  n^cessaire  pour  les  cojjserver  en  I'ob^issance 
de  Sa  Majest6.  Apr^s  que  M.  de  Chanoillet,  scindic,  a 
faictje  requisition  k  ladicte  assambl^e  de  ne  so  d^partir ' 
sans  y  pourveoir,  et  que  pour  faurnir  a  Tentretenement 
desdictes  garnisons^  plusieurs  ouvertures  ont  est6  faict^s 
par  chascun  de  ladicte  assambl^e.  A  este  conclud  que  la 
poursuite  commencee  au  nom  du  pais  par  ledict  sieur 
scindicq  vers  MM. les  tr^soriers  g^n6raulx  pour  avoir  per- 
mission de  lever  certain  droict  de  reisve  sur  chascuue 
charge  de  marchandise,  passant  dans  ledict  pais  de  G^ 
vaudan  k  Tinstar  du  pa'i$  de  Vivarez,  qui  en  a  obtenu  per- 
mission desdictz  seigneurs  tresotiers,  sera  icelle  pour* 
suite  continu^e  et.  que  par  les  deputez  auxdictz  Estatz 
g6n^rau1x  Sa  Majeste  sera  aussi  suppliSe  accorder  ladicte 
permission,  pour  estre  les  deniers  qui  proviendront  de 
ladicte  lev^e,  emploiez  et  destinez  a  Tentretenement 
desdictes  garnisons.  Et  n^antmoings,  d'autant  que  la 
poursuite  de  ladicte  permission  tirera  k  longueur,  et 
qu'en  attandant  icelle  pourroit  survenir  inconvenient 
auxdictes  villes  par  faulte  desdictes  garnisons,  que  seroit 
une  perte  irreparable  au  service  de  Sa  Majesty  ct  repos 
dudict  pais,  a  est6  conclud,  attcndu  qu'il  ne  se  trouve 
aultre  raoyen,  que  M.  le  commissaire  des Estatz  sera  pri6 
de  la  part  dudict  pais  vouloir,  pour  le  bien  du  service  de 
Sa  Hajest6  et  conservation  de  ses  Gdelles  subjectz  catho- 
liques,  imposer  sur  tout  ledict  pais,  la  somme  de  4,000 
escus,  pour  fournir  cependant  a  Tentretenement  desdictes 
^rnisons ;  sur  laquelle  somme  sera  prins  ce  que  sera 
nScessaire  poqr  le  voiaige  desdict?  deputez  du  Tier&- 
Estat^  allan)  aux  EJstatz  ^^n^raulx,  sans  que  lesdictz 


deniers  pui^sent  estre  eroploiez  a  aulire  effect,  a  peine 
de  r6p6Ution  sar  le  receveur  qui  sera  commis  a  faire  la 
reoepte  et  paieraent  d*iceulx,  et  qu*il  sera  dressi  estat 
desdictes  garnisons,  sign^  par  les  consuiz  desdictes  villes. 
Lesquetz  ne  pourront  aucunement  retenir,  par  leurs 
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mains,  les  deniers  de  ladicte  recette,  pour  le  paiemeni 
des  gamisons,  ains  se  fera  ledict  paiement  par  ledict  re- 
ceveur suivant  ledict  estat  et  d^partement  desdictes  gar- 
nisons. 

Que  remonstrance  sera  faicte  par  M .  le  scindic  au  nom 
dudict  pais  k  MM.  les  tr6soriers  g^neraulx  de  la  grande 
mis^re  et  pauvret6  de  la  plus  grande  partie  du  peuple  de 
ce  pais,  a  ce  qu'il  leur  plaise  ordonncr'que  pour  le  paie- 
ment des  deniers  du  Roy  en  cedict  pais  les  receveurs  ne 
puissent  contraindre  le  solvable  pour  VinsolvabilitS  n'es- 
tant  raisonnable  que  les  ungs  paicnt  pour  les  aultres, 
attandu  mesmemcnt  qu  11  n*y  a  aucune  csp^rance  que 
lesdictz  insolvables  puissent  jamais  se  remectre  en  estat 
ct  moiens  de  rembourser  ceulx  qui  auroient  advance 
pour  culx  aussi.  que  chascun  est  assez  charg6  de  sa 
portion. 

Seront  aussi  priez  MM.  les  commissaires  de  Tassiete, 
faisant  le  d^partement  des  deniers,  avoir  tel  esgard  a  la 
misfere  et  pauvrete  des  lieux  ruynes  et  razfes  dans  ledict 
pais  par  Tinjurc  des  guerrcs  que  les  habitans  desdictz 
lieux  se  sentant  soulaigez  ayent  d'autant  plus  de  moyen 
de  satisfaire  k  leur  portion  modcree  des  impositions. 

Sur  la  requeste  presentee  par  MM.  Pierre  Parat, 
Anthoine  Chevallier  et  aultres  receveurs  dudict  dioctee, 
de  ce  quilz  sent  empreschez  en  la  levee  des  restes  a  eulx 
deues  de  leur  recepte  par  le  moyen  dc  la  d61iberation 
prinse  en  Tassamblee  des  gens  des  trois  Estatz  derniers 


tenuz  en  la  ville  de  Serverete;  en  quoy  i\z  reQOivent 
iiDg  grand  interest  et  prejudice;  protestant  d*en  avoir 
recours  k  Sa  Majesty  et  nos  seigneurs  les  g^p^raulx  des 
AydeSy  contreledictpais.  Aest6  conclud  que  non  obstant 
ladicte  deliberation  lesdictz  receveurs  pourront  continuer 
la  lev^e  desdictz  restes  au  plus  grand  soulaigement 
toutesfois  du  peuple  que  faire  se  pourra,  mesme  des 
lieux  qui  ont  est^  razez,  ruynez  et  appauvrisi  et  sans 
qu'ilz  puissent  contraindre  le  solvable  pour  Tinsolvable 
pour  les  deniers  extraordinaires  ny  transporter  par  eulx 
ny  aultres  receveurs  qnelconques  les  galges  saisiz  k  leur 
resqueste,  hors  les  jurisdictions  ordinaires  des  lieux  ou 
la  saisie  aura  estd  faicte  pourycu  quesdictz  lieux  y  aye 
sur  et  libre  acc^s,  si  ce  n  est  pour  les  deniers  du  Roy. 
Lesdictz  Estatz  ont  aussi  conclud  et  arrest^  que  H. 
Anthoine  Martin  ayant  eu  charge  et  administration  d'une 
partie  des  munitions  impos^es  po  ur  la  reduction  de 
Chirac,  sera  poursuvy  par  M.  le  scindicq  d'en  rendre 
compte  pardevant  MM.   les  commis  et  d^putez  dudict 

pays. 

Les  consuiz  des  villes  s'estant  plainctz  a  ladicte  assam- 
bl^e  et  remonstr6  les  abus  qu'un  nQmm6  cappitaine  No^, 
commect  k  la  lev^e  des  deniers  assignez  a  M.  de  St-Yidal 
pour  Tacquictement  de  la  somme  de  4,000  escus,  soubz 
pr^texte  de  la  commission  et  assignation  que  M.  Pierre 
Parat,  receveur  de  cedict  pays  luy  a  baill6e  sur  les 
collecteurs  de  quclques  paroisses;  a  este  conclud  que 
pour  le  soulaigement  du  pauvre  peuple  et  empescher 
telles  vexations  que  se  coraectent  sur  icclluy,  ledict 
receveur  revocquera  ladicte  coipmission  ct  sera  tenu 
luy  mesmes  faire  sa  recette  ct  acquicter  ladicte  partie, 
suivant  la  concfusion  et  deiibdralion  que  en  a  esl6  cy 


dev.^nt  prii^,  et  p^Qta¥)Uig8  que  poursuite  «ej:a  f^cte 
ep  justice  au  nom  (ludict  j^s  de$  malversations  et  abu$ 
comiBispa,^-  ledict  qapitaiiie  No6,  et  que  pour  ae  donner 
lieu  a  Tadvenir  a^emblables  iaultes  qu'il  ne  9era  permit 
^  aucyn  receveur  de  bailler  aulcune  assignation  sur  les 
parpi^ses, 

Sur  la  requdte  pr^^sei^t^e  par  U.  Bernajfd  Dangles, 
receveur  dece  pais Tan^ee  presente, de  cequeplusieur^ 
u$$j^Eicz  sue  les  deniers  extraordinajres  de  sa  recotte, 
le  font  coatraindre  par  emprisonneoient^de  sa  persojpjie 
au  paieiDent  desdictz  assigAations  combien  qu'il  n'ayt 
aucMn  fonds  de  deniers  de  ladicte  nature,  a  este  advis6 
qu'il  ne  poucra  estre  contrainct  pour  lesdictz  donlers 
extraordinaires,  jusques  k  cc  que  son  compte  ouy  par 
1^  d^putez  desdictz  Estatz  il  soit  faicte  verification  s'il 
a  aucun  fondz  de  la  nature  desdictz  deniers* 

Pour  Taudition  des  compter  des  receveurs  a  este  con- 
clud  que  MM.  les  comynis  scindicq  et  d^putez  y  vaque- 
rent  avec  MM.  de  Salelles,  consulz  du  Malzieu  et  de 
Salgues  et  les  aultres  de  Tassamblee  qui  vouldront  s'y 
trouver  et  assister  et  que  des  difficultez  que  se  trouveront 
sur  Taudilion  desdictz  comptes,  sera  faict  brevet  et 
extraict  separe  pour  en  estre  faict  rapport  en  Tassemblee 
des  prochains  Estatz. 

.  Ayant  MM.  les  commis,  scindic  et  d^put<^s  de  ce  dio- 
cese de  Mende  et  pais  de  G^vaudan,  au  nom  des  gens 
des  Trois  Estatz  d'icelluy,  et  soubz  leur  bon  plaisir, 
Dtomm^  cy  devant  d^s  le  XX*  juing  denier  noble  Pierre 
de  RoufTet,  sieur  de  Ghavaignac,  en  Auvergne  h  M.  le 
provost  g^ndral  de  Languedoc  en  Toffice  de  lieutenant 
dudict  sieur  pr6vost  audict  diqc^e  de  Mende  et  pa'is  de 
G6vaudan.   Les  gens  desdicts  trois  Estatz  assembleZf 
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apres  avoir  ouy  et  entendu  la  lecture  des  Lettres  de 
nomination  sur  ce  expedites  par  lesdictz  sieurs  commis, 
scindic  et  d6putez,  ayans  agreable  ladicte  nomination  et 
tout  le  contenu  esdictes  Lettres,  ont  icelles  confirmees 
selon  leur  forme  et  teneur  et  advis6  et  conclud,  pour 
fortifier  ledict  sieur  lieutenant  en  Texercice  dudict  office, 
que  le  nombre  de  dix  archere  y  compris  le  greffier 
ordinaire  dudict  pais  sera  entretenu  soubz  luy^  dans 
ledict  diocese  et  pais,  le  tout  aux  charges  et  conditions 
declarees  esdictes  lettres  de  nomination  et  de  faire 
enregistrer  icelles,  ensemble  la  confirmation  dudict  sieur 
prevost  general  au  siege  du  Baillaige  de  Gevaudan  et 
ailleurs  ou  besoin  sera.  Ce  qu'ayant  este  accepte  par 
ledict  sieur  de  Chavaignac,  illec  present,  il  a  faiet  et 
preste  ausdictz  Estatz  entre  les  mains  du  Seigneur  reve- 
rend evesque  de  Mende,  president  en  iceulx,  le  serment 
acoustum^  pour  raison  dudict  office  et  en  a  requis  acte 
a  luy  accorde  par  Tassamblee. 

Sur  la  requeste  presentee  par  les  babitans  des  lieux 
de  la  Bessi6re-St-Mary  et  les  Autretz,  au  diocese  de 
St-Flour,  veu  la  declaration  faicte  par  M.  Pierre  Parat, 
receveur,  qu  il  n'entend  soutenir  les  executions  faictes 
k  son  nom  par  le  cappitaine  Noe  suivant  les  precedentes 
deliberation,  a  est^  advise  qu  il  fera  sa  recepte  et  ne 
baillera  aucunes  Assignations,  n^antmoings  que  le  bestial 
saisy  ausdictz  supplian's  leur  sera  rendu,  et  en  refus  le 
scindicq  prendra  la  cause  pour  eulx,  pour  avoir  par  la 
voye  de  justice  ledict  bestial,  ensemble  tons  despens, 
dommaiges  et  interestz  par  eulx  soufFertz. 

Sur  aultre  requite  presentee  par  Pierre  Brugeyron, 
de  Vaissi^re,  collecteur  de  St-Lagier  du  Malzieu ;  Pamye 

Hitlain,  <l«.  15 
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Yillaret  et  Michel  Galmare,  collecteurs  de  la  paroisse  de 
Juiilanges;  que  suivant  le  contract  de  bail  de  la  recette 
dudict  pais  pasc6  avec  Bernard  Dangles  et  Jehan  Hermet, 
son  commiS)  qu'il  n'est  loisible  aux  particuliers  prendre 
et  retenii^  par  leurs  mains  les  deiiiers  de  leur  recepte, 

• 

moings  faire  aucune  execution  pour  aucuns  mandemens 
que  puissent  avoir,  suivant  consentement  faict  par  M. 
Pierre  Gibillin  consul  de  laville  du  Malzieu,  k  la  recre- 
ance du  bestial  saisy  ausdictz  supplians.  A  est6  advis^ 
qu'ilz  seront  promptement  reint^grez  de  leurdict  bestial 
sans  paier  aucuns  despens,  et  en  cas  de  refus  ledict 
scindic  prendra  pour  eulx  ^la  cause  pour  recourir  a  la 
justice.  Et  pour  le  regard  des  deniers  deubz  par  lesdictz 
supplians,  pourVaison  de  ladicte  recepte,  qu'ilz  paieront 
audict  receveur  ou  son  commis  pour  desengager  la 
vaisselle  d'argent  de  M.  d'Apchier  et  non  aillieurs. 

Sur  les  articles  de  remonstrances  pr^sentez  par  les 
habitants  de  la  Canorgue,  a  este  advise  qu'a  la  prochaine 
assamblee  des  Estatz  leur  sera  pourveu  sur  le  rembour- 
sement  de  la  somme  de  1,500  escuz  par  eulx  requis  qui 
auroit  esgard  aux  raisons  contenues  en  leurs  remons- 
trances. Et  quant  aux  mandemens  que  leur  ont  est6  faictz 
par  MM.  les  commis  Tung  de  200  escuz  du  25  may  1587, 
et  Taultre  de  210  escus  en  aoust  audict  an,  a  prendre 
des  deniers  plus  claii*s  de  la  rece^^te  dudict  Parat,  et 
Taultre  de  120  escuz  a  prendre  sur  les  deniers  plus 
clairsde  la  recepte  dudict  Parat;  elTaultre  de  120  escuz 
a  prendre  sur  les  deniers  extraordinaires  de  la  pr6sente 
annee;  le  pais  veult  et  entend  que  sortent  k  effect  et 
que  en  soient  satisfaictz,  et  a  enjoinct  au  scindicq  leur 
assister  a  faire  les  contrainctes  et  poursuites  nicessaires. 
Neantmoings  que  M.  de  St-Vidal,  gouverneur,  sera  pri6 
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defaire  d^ister  le  capitaino  NoS,  de  la  poursuite  quil 
faict  centre  eulx  pour  raison  de  la  somme  de  120  escuz 
pour  faquelle  a  est6  assign^  sur  eulx  par  le  receveur 
auquel  est  maode  pourveoir,  par  aultre  moyen,  au  con- 
tcntement  dudict  seigneur. 

Sur  ce  que  M.  Dizan  Jourdy,  marchand  de  St-^Flour  a 
remonstr^  que  MM.  de  Bressollcs  et  de  Bouzols,  del^gup 
de  cedict  pais,  luy  auroient  passe  obligation  au  nom 
dicelluy  et  en  leur  propre  nom  de  la  somme  de  229 
escuz  sols,  pour  vente  de  certaine  quantity  de  metal  en 
balles,  pour  servir  a  la  coulevrine  de  Lastic,  pour  la 
reduction  de  Chirac  dont  il  n'est  encores  pay6 ;  estant 
prest  de  delivrer  lesdictes  balles  k  celluy  que  ledict  pais 
envoyera  h  cest  effect;  ny  de  plusieurs  journees  quil  a 
expose  a  rompre  ledict  canon  de  Lastic,  par  commando- 
ment  du  seigneur  d'Apchier ;  lequerant  icelluy  Jourdy 
estre  du  tout  satisfaict.  Et  apr^s  avoir  dcbatu  et  traict6 
avec  luy  sur  ledict  affaire,  tant  par  ledict  S«'  d'Apchier 
que  aultres  de  ladicte  assamblee  et  jug6  que  lesdictes 
balles  no  ppuvoient  de  ricn  servir  audict  pa'is^  tant  pour 
la  difficulte  qu  il  y  pourroit  avoir  a  la  voiture  dicelles, 
que  pour  ceque  ladicte  coulevrine  est  do  fer,  et  qu*il  est 
besoing  de  la  refondre.  A  este  .advise,  du  consentement 
dudict  Jourdy  qu  il  reprendra  lesdictes  balles,  moyenant 
la  somme  de  60  escuz,  a  luy  accord^e,  tant  pour  le 
deschet  et  fagon  dicelles  balles  que  pour  sesdictes  jour- 
nees, et  que  a  ceste  fin,  ladicte  somme  de  60  escuz  sol 
sera  imposee  avec  les  aultres  deniers  qu'il  a  est6  advise 
d'asscoir,  et  aultres  affaires  dudict  pays  ct  icelle  pay6e 
audict  Jourdy.  *-^ 

Sign6  :  A.  iv^que  de  Mende. 
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Etais  a  Chanac.  —  Role  des  membres  des  Eiais*  —  il/e- 
sures  prises  conire  ceux  qui  ne  se  rendent'pas  a  Fassem- 
blie.  —  Les  procureiirs  doivent  avoir  les  qualites  re'* 
quises.  —  Contestation  pour  lapreseance  entre  V envoy d 
des  consuls  de  Marvejols  et  le  2*  consul  de  Mende.  — 
Les  Etats  devaient  cette  annee  se  riunir  a  Marvejols.  — 
Riception  des  procureurs  de  i/.  d'Arpajon  et  de  M.  de 
Montrodat.  —  Demande  a  adresser  a  iU^  de  Montmo- 
rency pour  la  remise  des  impositions,  —  Emploi  a  faive 
de  la  moiiie  des  deniers  de  Vaide,  octroi  et  crue,  accor- 
des  par  le  Roi,  —  La  garde  des  villes  et  chateaux  doit 
itre  a  la  charge  des  habitans  et  des  seigneurs.  —  Neces- 
sity d'une  garnison  a  Mende.  —  Vepenses  de  ia  garnison 
de  Marvejols.  —  Traiti  de  paix  entre  le  diocese  et  le  5*' 
dWpchier.  —  Plaintes  des  habitans  de  Saugues  au  sujet 
des  courses  de  ceux  de  Villefort.  —  Michel  de  Bonafoux 
re7nplace  M.  Pierre  de  Roufet  dans  la  charge  de  lieu- 
tenant de  privotj  ses  obligations.  —  Refus  des  habitants 
des  Cdveyines  de  contribuer  a  la  depense  pour  les  gages 
de  ce  fonctionnaire .  —  Plaintes  des  habitants  de  Quezac, 
Ispagnac  et  aultres  localites,  contre  l^  receveurs  des 
tallies  des  Cdvennes.  —  Entretien  de  la  garnison  de 
Florae.  —  Riception  de  l* envoy 6  du  baron  de  Peyre.  — 
Les  deputes  des  Civennes  tdmoignent  leur  contentement 
de  Faccord  et  union  des  Etats  pour  le  parti  de  Sa 
Majesti.  —  Defenses  aux  gentils  hommes  d'exiger  des 
corviespour  la  riparation  de  leurs  maisons.  —  Le  Gi- 
vaudan  ne  jouit  pas  des^  bienfaits  de  la  paix  a  cause  de 
Vimpuniti  des  perturbateurs  du  repos  public.  —  Mesures 
de  rigueur  d  employer  contre  eux,  —  Defense  aux  habi^ 
tants  de  Marvejols  de  contraindre  des  paysans  a  (aire 


i 
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des  corvies.  —  Dipense  pour  la  refonte  etpour  la  garde 
de  deux  pieces  d'artillerie.  —  Sommes  dues  a  M.  Les- 
peronnat,  de  Pizinas  ;  a  M.  Du  Tournel  pour  la  reduo- 
Hon  du  fort  de  la  Vouie ;  a  M.  Guinn  Fontunii;  a 
M.  de  Retruriy  sieur  de  La  Roche ,  pour  la  reduction  du 
fort  de  Planiol ;  i  M.  de  Canillac;  4  M.  Boissonade, 
notaire  de  Monijizieu. — Droit  derive  a supprimer .^^ 
Dette  en  faveur  de  M.  d'Alteyrac.  —  Ordonnance  de 
M^'  de  Monlmorancy  concernant  les  receveurs.  —  Di" 
charge  des  lieux  vacants  et  incultes.  —  Les  deputes  des 
Cevennes  seront  appeles  a  toutes  les  impositions  pour  y 
assister  si  bon  leur  semble.  —  Privilege  du  V  consul  de 
Marvejols,  —  Requite  a  presenter  a  itf«'  de  Monlmo- 
rancy, pour  en  obtenir  dicharge  des  sommes  d  lui  dues. 
—  Les  receveurs  doivent  rendre  leurs  comptes  depuis 
dix  ans.  —  Accord  entre  M.  d'Apchier  et  M,  des  Bains 
pour  la  reddition  du  chdteau  de  Grandrieu.  —  Plaintes 
conire  le  cadet  de  Senejous,  en  garnison  au  fort  des 
Plantats,  —  Imposition  en  faveur  de  M.  d'Apchier.  — 
Dette  en  faveur  du  Clerge,  —  Le  S«'  de  Gabriac  dem,ande 
les  bons  offices  des  Etats  pour  recouvrer  ce  qui  lui  a  ite 
enlevi  par  M.  de  Vebron  —  Demunde  en  rembourse-- 
ment  des  sommes  fournies  par  divers  habitans  de  Ser» 
verette.  —  Plaintes  contre  M.  Du  Villeret  au  sujet  des 
courses  en  Auvergne  et  en  Rouergue.  —  Invitation  i 
M.  de  Corns  et  au  consul  de  Compeyre^  de  cesser  leurs 
courses.  —  Gages  deM.de  ChavagnaCj  ancien  lieute- 
nant  de  privot,  a  imposer*  —  Frats  de  demolition  du 
4:hdteau  d'Ussels.  —  Difrai  de  MM.  des  Etats  a  suppri- 
mer  pour  lapresente  annee.  —  Gratification  demandie 
par  les  habitans  de  Chanac.  —  Dettes  et  creanciers  du 
pays.  —  Sommes  d,  imposer.    , 
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UaD  mil  cinq  ccns  quatre  vingtz  neufet  le  unziesme 
jour  du  mois  de  novembrCy  environ  dix  heures  dii  matin, 
en  la  viHe  de  Chenac,  et  dans  la  salle  haulte  de  la  maisoii 
des  hoirs  du  feu  cappitaine  Grimauld,  lieu  choisy  et 
emprumte  pour  tenir  les  Estatz.  Se  sont  assamblez  les 
gens  des  trois  t^tatz  du  diocese  de  Mende  et  pais  de  Ge- 
vaudan,  par  mandement  de  MM.  les  commissaires,  pr6» 
sidens  aux  Estatz  gdneraulx  dcLanguedoc,  derni^rement 
tenuz  en  la  ville  de  Bezieis.  Apr^s  avoir,  suivant  la 
bonne  et  louablc  coustume  de  tout  temps  observce  audict 
pais,  assisle  k  la  messe  de  St-Esprit,  cclebrce  par  M«' 
le  reverendissime  evesque  dc  Mende,  comte  de  Gevau- 
dan ,  pour  implorer  Tayde  et  assistance  de  Dieu  et  enlendu 
la  predication  faicte  par  ledict  seigneur  en  I'^glise  dudict 
lieu.  En  laqucllc  assamblee  desdictz  Estatz,  venuz  MM. 
M"  Pierre  de  Guilleminet  S'  de  Baillarguet,  commissaire 
principal  de  Tassiette;  Jehan  Dumas,  docteur  es  droictz, 
conseiller  du  Roy  et  juge  au  Bailliaige  dc  Gevaudan  ; 
Anthoine  Chevallier  et  Guillaumc  Jehan,  premier  et 
second  consuiz  de  1b  ville  dc  Mende,  commissaires  ordi- 
naircs  de  ladicte  assiette.  Ledict  sieur  de  Guilleminet 
a  faict  entendre  a  ladicte  assamblee  qu'il  avoil  plcu 
ausdictz seigneurs  commissaires  presidensausdiclz  Eslaiz 
generaulx  de  Languedoc  luy  adrcsser  leurs  lellres  de 
commission  pour  proceder  au  deparlement  des  denicrs 
ausquelz  ledict  diocese  de  Mende  et  pais  de  Gevaudan  a 
este  cottiz6  pour  sa  portion  de  raydc,  octroy,  creue, 
taillon  et  aultres  sommes  menlionn^cs  esdictes  comis- 
sions  revcnansa  12,514  escuzou  environ  pour  le  diocese. 
Au  d^partemcnt  dc  laquelle  somme  ledict  sieur  de 
Guilleminet  a  requis  ladicte  assamblee  le  vouloir  assister 
et  les  aultres  sieurs  commissaires.  Et  k  cest  effect  a 
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remys  lesdictes  commissions  par  devers  le  greffier  des- 
diets  Estatz. 

Desquelles  leUres  rcceues  avec  bonneur,  apr^s  qu'il 
en  a  este  faicte  lecture  par  ledict  gref6er  k  voix  intelli- 
gible, suivant  I'ordonnance  desdictz,  prononccc  par 
mondict  seigneur  le  Reverend issime,  6vesque  de  Mende, 
president  en  iceulx,  M'  M*  Robert  de  Ghanoillet,  licenciS 
ez  droictz,  scindic  dudict  pais  de  G^vaudan,  a  requis 
edict  sieur  de  Guilleminet  ct  les  aitltres  susdicts  sieurs 
commissaires,  de  permettre  auxdictes  gens  des  Estatz  de 
s'assembler  pour  pourvoir,  avec  la  franchise  et  liberte 
acoustum^e  d'anciennete,  suivant  les  privill^ges  dudict 
pais,  d^lib^rer  entre  eulx,  tant  sur  Texecution  desdictes 
commissions  que  sur  les  affaires  urgens  d'icelluy.  Ce  qui 
a  est^  octroy^  par  lesdicts  sieurs  commissaires,  k  la 
charge  de  ne  traicter  auxdictz  Estatz  aulcune  chose 
conlrc  le  service  du  Roy. 

Apr^s  ont  est6  appellez  ceulx  qui  ont  stance  et  voix 
deliberative  auxdictz  Estatz  comme  il  est  acoustume  de 
faire.  Ayant  la  plus  grande  partie  assiste  en  iceulx  en 
personne  ou  par  procureur,  comme  il  est  cy  apr^s  escript. 
Assavoir  :  pour  MM.  du  Chapitre  de  V^glise  cath^drale  de 
Mende,  M.  Pierre  Claustre,  chanoine  et  bailli  dudict  Cha- 
pitre. Pour  M.  d'Albrac,  M.  Jehan  Aldin,  bAchelier  ez 
droictz,  avec  procuration  expresse.  Pour  M.  de  Ste  Eny- 
mie,  M.  Jehan  Comitis,  greffier  en  la  justice  dudict  sieur» 
avec  procuration.  Pour  M.  de  Lengoigne,  M.  Anthoine 
Juliany,  lieutenant  en  la  justice  dudict  Lengoigne,  avec 
procuration.  M.  des  Chambons,  absent.  Pour  M.  de  Pa- 
liers,  M*  Jehan  Aldin,  docteur  ez  droict,  avec  procuration* 
Pour  M*de  S.Jehan,  noble  Gu^rin  Fontunye,  sieur  de  Sa- 
lettes,  avec  procuration.  Pour  M.  le  baron  de  Florae,  de 
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tour,  la  presente  ann^e,  noble  Anthoine  de  Bourbier, 
sieur  de  La  Croix,  avec  procuration.  M.  le  baron  d'Ap- 
chier,  en  personne.  M.  le  baron  de  Peyre,  absent.  M.  le 
baron  de  Ceneret,  absent.  Pour  M.  le  baron  Du  Toumel, 
noble  Estienne  de  Sabran,  sieur  des  Alpiez,  avec  procu- 
ration. M.  le  baron  de  Randon,  absent.  Pour  M.  le  baron 
de  Mercueur,  noble  Claude  deB^nistan,  suivant  ses  pro- 
curations remises  les  ann6es  pr6cedentes.  M.  le  baron  de 
Canilliac,  absent.  M.  d'Allenc,  absent.  Pour  M.  de  Mon- 
tauroux,  noble  Char>es  de  Rochefort,  sieur  dudict  lieu, 
suivant  ses  procurations  remises  pour  plusieurs  ann6es 
precedentes.  Pour  M.  de  S.  Auban,  M'  M*  HugesSym6on, 
docteur  es  droictz,  juge  en  la  justice  et  terres  de  S.  Au- 
ban..Lequel  sieur  de  S.  Auban,  assistant  auxdictz  Estatz 
en  quality  de  commis  de  la  noblesse  dudict  pai'sde  G^vau- 
dan,  a  advou^  ledict  sieur  Sym6on.  M.  de  Montrodat, 
absent.  M.  de  Mirandol,  absent.  M.  de  Sev6rac,  absent. 
Pour  M.  de  Gabriac,  assistant  en  personne.  Pour  M.  de 
Portes,M.  Guillaume  Ducros,  son  viguier.  M.  deServifere, 
absent.  M.  d'Arpajon,  absent.  Les  consulz  nobles  de  La 
Garde-Guerin,  absents.  MM.  les  consuls  de  ladicte  ville 
de  Mende,  en  personne,  assistant  H.  Anthoine  Chevalier, 
premier,  et  Guillaume  Jehan,  second.  Pour  les  consulz 
de  Marieujolz,  MM.  Jean  Fabri,  docteur  es  droitz,  et  Mi- 
chel Jourdan^  praticien ,  avec  procuration.  M.  Jehan 
Vachery,  consul  de  Chirac,  en  personne.  Les  procureurs 
de  la  Canorgue,  absents.  Pour  les  consuls  de  St-Ch61y- 
d'Apchier,  M.  Guillaume  Ruaty ,  avec  procuration.  M.  Guil- 
laume Loberie,  premier  consul  de  Salgues,  en  personne. 
M'  M""  Jacques  Brun,  docteur  en  m^decine,  et  Jehan 
Bony,  marchand,  premier  et  second  consulz  du  Malzieu, 
en  personne.  David  Michel,  sieur  de  Colas,  consul  de 
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Florae,  en  personne.  Pour  le  scindicq  d'Yspaignac , 
M*  Jehan  Malgoyres,  nolaire  royal  dudict  lieu,  avec  pro- 
curation. M.  Andr6  Comitis,  procureur  de  Ste-Enymie. 
Les  consulz  de  Chasteauneuf  de  Bandon,  absents.  Pour 
les  procureurs  de  Server^te,  M®  Jehan  Brouillet,  avec 
procuration.  Pour  les  procureurs  de  S.  Estienne  de  Val- 
francisque,  M.  Leonard  Coste,  notaire  royal,  avec  procu- 
ration. M.  Anthoine  Robin,  procureur  de  Lengofgne,  en 
personne.  Pour  les  procureurs  de  la  viguerie  de  Portes, 
M.  Jehan  Durand,  de  S^Gernlain,  avec  procuration.  Pour 
le  procureur  de  Barre,  M.  Anthoine  Rouveret.  Pour  le 
scindic  de  St-Auban,  M"  Guillaume  Vigouroux,  praticien, 
avec  pro3uration.  Pour  le  procureur  du  mandement  de 
Nogaret,  Guillaume  Castanier. 

£t  d'aut^nt  qu'une  partie  de  ceulx  qui  doibvent  assis- 
tance auxdictz  Estatz  desvyant  le  secours  qu'ilz  doibvent 
a  leur  pais  n*ont  daigne  se  trouver  en  ladicte  assambl^e, 
ores  qu'ilz  ayent  este  bien  et  deuement  appellez  et 
advertiz  ;  et  que  quelques  autres  ont  faict  presenter 
leurs  procureurs  et  envoiez,  qui  ne  sont  de  la  qualite  re- 
quise ;  au  moien  de  quoy  les  affaires  dudict  pais  ne  sont 
si  dignement  traictez  comme  ilz  pourroient  estre  chascun 
s*y  trouvant  en  personne ;  k  este  cause  ledict  scindicq  a 
requis  que  Tamande  de  deux  escuz  soit  indicte  a  chascun 
des  d^faillants  h  la  pr^sente  assambl^e.  Et  ou  ilz  se  ren- 
droient  desobeissantz  a  Taduenir,  qu'ilz  soient  privez  de 
Tentr^e  desdictz  Estatz.  Aussi  que  sur  les  mesmes  peines 
soit  enjoinct  a  ceulx  qui  ont  comparu  seullement  par 
leurs  procureure  ou  envoiez,  d'y  assister  a  I'advenir  en 
personne,  s'ilz  n'ont  legitime  empeschement.  Et  en  ce 
cas  que  leurs  dictz  envoiez  et  procureurs  soient  de  la 
quality  requise.  Et  n^antmoings  qu'il  sera  pareillenient 
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enjoinct  a  ceulx  qui  se  sont  pr^sentez,  n'estanl  de  ladicte 
quality  de  se  retirer  de  ladicte  assamblee.  Sur  quoy 
ledict  seigneur  ^vesque,  president  k  ladicte  assamblee,  a 
indicte  ladicte  amande  auxdictz  defailians  en  icelle.  Et 
n^antmoings  ordonne  qu'ilz  seront  tenuz  a  I'advenir 
d'assister  en  personne  auxdictz  Estatz,  s'ilz  n'ont  legitime 
excuse,  a  peine  d'estre,  par  apri»s,  descheuz  de  Tentrte 
d'iceulx  ;  comme  semblablemcnt  ceulx  qui  sans  notable 
empeschement  ont  comparu  par  procureurs  et  envoiez, 
en  ce  cas  ne  pourront  aussi  estre  receuz,  s'ilz  ne  sont  de 
la  qualile  requise,  demeurans  toutesfoys  receuz  ceulx 
qui  se  sont  presenlez  k  ccslc  assamblee,  eu  esgard  a. 
Tinjure  du  temps  et  danger  des  chemins,  et  sans  que 
pour  Tadvenir,  cela  puisse  estre  tir6  k  consequence,  au 
prejudice  des  privill^ges  et  de  Tancienne  usance  et  obser- 
vation desdictz  Estatz. 

A  tous  lesquelz  assistans  dessus  nommez ledict  seigneur 
6vesque,  apr6s  lecture  faicte  des  pouvoirs  desdictz  en- 
voiez, a  faict  prester  le  serement  acouslum6  de  procurer 
le  bien,  repos  ct  soulaigement  du  pais  de  toute  leur  puis- 

» 

sance  et  affection  et  de  ne  reveler  les  secretz  desdictz 
Estatz. 

Eslant  meu  diflFerend  entre  M.  Jehan  Fabry',  ung  des 
envoiez  de.'  consulz  de  Marieujolz  et  le  second  consul  de 
la  ville  de  Mende,  sur  ce  que  ledict  Fabri  disoit  que, 
comme  envoic  dudict  premier  consul  de  Marieujolz,  qui 
de  tout  temps  avoit  voix  d61iberative  auxdictz  Estatz,  il 
debvoit  prec^der  ledict  second  consul  de  Mende,  n*y 
ayant  jiimais  eu  voix.  Et  le  second,  consul  au  conlraire, 
insistoit  debvoir  precider,  lant  parce  qu'icelluy  Fabri 
n'estoit  consul,  ains  seullement  envoie  ou  procureur  des 
consulz  et  que  de  toute  anciennet6  il  a  este  observe,  in- 
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violablement  auxdictz  Estalz,  que  les  consulz  en  per- 
Sonne  y  precedent  les  envoiez  des  aultres  consulz.  Aussi 
que  par  I'adressc  des  commissaires  de  I'assiette,  ledict 
second  consul  de  Mende  est  toujours  premier  nonim6  que 
n'est  le  premier  de  Marieujolz.  Aprcs  avoir  cst6  sur 
ce  opine  par  ladicte  assamblee,  a  este  conclud  et  advise 
que, suivant  Tanciennc  observation  desdictz  Estatz, ledict 
second  consul  de  la  ville  de  Mende  prec6dera  en  seance 
Tenvoy^  desdictz  consulz  de  Marieujolz. 

Pareillement  sur  ce  que  M*  Michel  Jourdan,  envois 
ensemblement  avec  ledict  Fabri  desdictz  consulz  de  Ma- 
rieujolz, pretendoit  avoir  seance  et  voix  deliberative 
auxdictz  Estalz,  a  osl^  conclud  qu*il  n'y  aura  que  Tung 
desdictz  envoiez  scant  et  opinant  auxdictz  Estatz  pour 
lesdicty  consulz,  sauf  i  Taultrc  de  pouvoir  comme  asscs- 
seur  demeurer  derriere  hors  du  banc  desdictz  Estatz. 

Ledict  sieur  Fabri,  assisle  dudict  sieur  Jourdan,  a  re- 
monstre  que  suivant  Ics  privilleges  de  la  ville  de  Marieu- 
jolz, ladicte  assamblee  des  Estatz  debvoit  avoir  est6  con- 
vocquee  audict  Marieujolz  ccste  annce,  comme  estant  en 
son  tour  et  rang.  Toutesfois  parce  que  ladicte  ville  est 
mainlenant  fort  incommocio  pour  reccvoir  digncment  une 
telle  assamblee  h  cause  de  la  ruyne  et  demolition  surve- 
nue  d'icelle,  il  a  consenty  et  accorde  que  pour  le  present 
lesdictz  Estatz  soient  tcnuz  en  la  ville  de  Chenac,  comme 
|ieu  emprunle,  sans  prejudice  toutesfois  deJeurs  dictz 
droiclz  et  privilleges  pour  Tadvenir  ;  dont  ledict  Fabiy 
a  requis  luy  esti'e  octroy6  acte,  pour  luy  servir  et  auxdictz 
consulz  et  habitants  de  Marieujolz  en  temps  et  lieu 
comme  de  raison. 
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Dudict  jour  unziesme  de  novembre,  de  relev^e. 

Lesdictz  Estatz  s'estans  rassamblez  au  lieu  susdict, 
Loys  Chevalier,  sieur  de  Rousses,  a  remise  une  procura- 
tion de  Madame  d'Arpajon,  luy  donnant  pouvoir  de  com- 
paroir  et  assister  auxdictz  Estatz,  pour  et  au  nom  du 
sieur  d'Arpajon,  son  fils. 

M.  Jehan  Bonnefoy,  juge  de  Montrodat,  aussi  a  remys 
aultre  procuration  du  sieur  de  Gibertez  et  de  Montrodat, 
luy  donnant  pareillement  pouvoir  de  comparoir  et  assis- 
ter pour  luy  en  ladicte  assamblee,  comme  seigneur  de 
Montrodat. 

La  proposition  faicte  h  Touverture  desdictz  Estatz  par 
ledict  sieur  de  Guilleminet,  commissaire  susdict,  sur 
I'execution  des  commissions  et  Tassi^te  des  deniers  aux- 
quelz  revient  pour  ce  diocese  et  pais  la. portion  de  Tim- 
position  faicte  en  Tassamblee  gen^ralle  de  Languedoc,  a 
est6  mise  en  deliberation  et  conclud  qu'il  sera  faicte  tr^s- 

« 

humble  remonstrance,  de  la  part  desdictz  Estatz,  k  Mk* 
le  due  de  Montmorancy,  pair  et  premier  marechal  de 
France,  gouverncur  et  lieutenant  g6n6ral  en  Languedoc, 
de  la  grande  ruyne  et  pauvret6  k  laquelle  cedict  pais  est 
maintenant  r^duict  par  la  longueur  de  la  guerre,  le  pas- 
saige ,  sejour  de  Tarm^e  royalle  et  la  pestilence.  Au 
moien  de  quoy  il  seroit  impossible  a  ce  petit  nombre 
d'habitans  que  est  reste  audict  pais,  d'eifectuer  en  tout  le 
contenu  esdictes  commissions  pour  I'entier  paiement  des 
deniers  qu'il  est  mand6  d'imposer  par  icelles,  ores  qu'ilz 
en  ayent  ires-bonne  volunte.  Et  en  ceste  consideration, 
Sa  Grandeur  sera  trte-humblement  suppliee  vouloir  pour 
cesle  annee  faire  descharger  cedict  pais  de  ladicte  impo- 
sition, ou  a  tout  le  moings  de  la  plus  grande  partie,  selon 
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la  bonne  esperance  que  lesdictz  Estatz  en  ont  prise  sur 

I'ordonnance  qu'il  a  pleu  k  sadicte  Grandeur  d-en  donner 

au  pied  de  laf  requdte,  a  elle  naguieres  presentee  par 

MM.  les  commis,  scindicq  et  d^putez  dudict  pais.  Et 

neantmoings  si  tant  estoit  que  la  necessity  des  affaires  ne 

peust  permettre  a  sadicte  Grandeur  de  faire  descharger 

ledict  pais  desdictes  impositions,  au  moings  qu'il  luy 

plaise  accorder  que  la  Hioictie  de  Tayde,  octroy  et  creue 

et  les  2,400  escus  a  quoy  revicnt  la  portion  dudict  dio* 

cese  pour  Tentretenement  des  garnisons  d'icelluy  et 

aultres  grands  et  urgens  affaires  oil  il  est  plongo,  desquelz 

luy  est  impossible  de  se  r^dimer  ny  se  maintenir  en 

Tobeissance  necessaire  sans  cest  ayde  et  i>ecours  que 

lesdictz  Estatz  implorent  de  sadicte  Grandeur. 

Sur  le  doubte  auquel  sont  entrcz  quelques  ungs  de 
ladicte  assamblee,  si  le  don  qu'il  a  pleu  cy  devant  au 
Roy  faire  de  la  moictie  de  ses  deniers  de  Tayde,  octroy 
et  creue,  levables  en  ce  pais  durant  six  annees  doibt 
tourner  au  proffict  et  acquitement  des  debtes  et  affaires 
dudict  pais  en  general  ou  bien  particulierement  au  paie- 
ment  des  debtes  et  obligations  faictes  pour  raison  de  la 
reddition  de  la  ville  de  Mende ;  a  este  advise  que  les 
leltres  patentes  de  Sa  Majeste  contenant  ledict  don  qui 
sont  de  present  en  la  ville  de  Mende  seront  veues  par 
ceulx  qui  seront  commis  a  Taudition  des  comptes  et  que 
se  iransporteront  k  ceste  fin  audict  Mende  pour  par  eulx 
en  estre  faict  rapport  et  en  donner  advis  aux  prochains 
Estatz  de  cedict  pays. 

Lesdictz  Estatz  apres  avoir  longuement  confer^  sur  le 
faict  des  garnisons  de  cedict  pais  et  recogneu  et  verifi6 
^iie  pour  sa  grande  pauvret^  et  les  aultres  charges  qu'il 
Iny  conyient  porter  ceste  ann^e,  il  luy  seroit  impossible 


^. 


—  838  — 

de  subvenir  a  I'entretenement  d*aulcune  garnison,  ains 
que  les  babitans  de  chascune  ville  et  les  seigneurs  des 
chateaulx  et  places  fortes  d'icelluy  seront  tenuz  de  faire 
ou  faire  faire  k  leurs  despens  la  garde  desdictes  villes, 
chaleaulx  et  places  fortes,  chascun  en  droicl  soy,  le  plus 
exaclement  que  faire  se  pourra,  en  sorte  qu'il  n*en  arrive 
aucuu  inconvenient.  Et  en  cas  qu'il  plairoil  a  mondict 
seigneur  de  Montraorancy,  pour  plus  grande  seurele 
dudict  pais  et  conservation  des  villes  et  licux  fort  d'icel- 
luy, y  establir  des  garnisons,  que  Sa  Grandeur  sera  tres- 
humblement  suppli^e  les  faire  paier  de  la  portion  que 
pourra  debvoir  cedict  diocese,  tanl  des  deniers  du  Roy 
que  des  45,000  escuz  imposez  sur  toute  la  province  de 
Languedoc,  pour  rentrelenement  des  garnisons  d'icelle 
et  non  par  nouvelle  imposition  sur  cedict  diocese,  attandu 
sadicle  pauvret6  et  impossibilite. 

M.  Anlhoine  Chevalier,  premier  consul  de  la  ville  de 
Mcnde,  a  remonstr6  que  le  salut  et  repos  dudict  diocese 
et  pais  deppend  de  la  conservation  de  la  dicte  ville,  ca- 
pitalle  d'icelluy,  et  qu'5  cesle  occasion,  cstant  tres-impor- 
tant  d'y  entretenir  une  bonne  garnison,  il  requeroit  I'as- 
samblee  d'adviser  des  moycns  plus  promplz  et  commodes 
k  cest  effect  affin  que  par  cc  dcffault  il  s*en  ensuivist 
aucun  inconvenient. 

Aussi  M*  Jehan  Fabri,  assist6  de  M.  Michel  Jourdan 
pour  les  consulz  de  Marieujolz,  a  requis  ladicte  assam- 
bI6e  pourvoir  a  Tentretenement  de  leur  garnison,  suivant 
rintention  et  Tordonnance  de  mondict  seigneur  de  Mont- 
morancy,  tant  pour  les  quinze  jours  du  pr6sent  moys 
pour  le  paiement  desquelz  il  n'y  a  aucun  fondz,  que  pour 
le  temps  advenir,  attandu  que  pour  I'apparante  ruyne  et 
mis^re  en  laquelle  iJz  sont  reduictz  il  leur  est  du  tout  im- 
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possible  de  subvenir  d'eulx  mesmes  a  rentretenement  de 
leur  dicte  garnison,  sans  laquelle  les  habitans  dudict 
Marieujolz  et  le  lieu  mesmes  seroient  exposez  au  peril  et 
dangier  de  tomber  au  pouvoir  de  leurs  ennemys.  Sur 
quoy  a  este  advise  et  conclud  de  supplier  tres  humble* 
ment  Sa  Grandeur,  de  la  part  desdictz  Estatz,  qu'ayant 
esgard  aux  grandes  charges  et  foulles  que  cedict  pais  a 
souffert  et  souffre  encores  d'aillieurs,  il  luy  plaise  ordon- 
ner  que  ladicle  garuison  pour  lesdictz  quinze  jours  sera 
paiee  des  deniers  des  45,000  escus,  imposez  sur  toute  la 
province  de  Languedoc  pour  les  garnisons.  Et  pour  I'ad- 
venir  d'autant  que  Ton  a  recogneu  que  ladicte  garnison 
donne  umbraige  aux  dioceses  et  pais  circonvoisins  de 
cestuy  cy  et  qu'il  seroit  a  craindre  que  si  elle  y  demou- 
roit  plus  longtemps  ilz  prendioient  sur  cela  occasion  de 
faire  la  guerre  a  cedict  pais  et  troubler  le  repos  qui  com- 
mence de  s'y  establir  par  le  moien  de  la  trefve ;  qu'ii 
plaise  aussi  a  sadicte  Grandeur,  en  ceste  consideration, 
ordonner  auxdicts  de  Uarieujolz  de  se  garder  et  conset- 
ver,  dans  ledict  lieu  de  Marieujolz,  sans  aucune  garnison, 
se  contenant  et  vivans  en  repos  soubz  le  b'i^n^fice  des 
edictz  de  Sa  Majeste;  et  en  ce  faisant,  qu'il  plaise  a 
sadicte  Grandeur  les  prendre  et  tenir  en  la  protection  et 
sauvegarde  de  Sa  Majesty  et  sienne  ;  leur  promectant  les 
gens  desdictz  Estatz  tout  ayde,  faveur,  secours  et  assis- 
tance, se  contenans  de  ceste  sorte  et  satisfaisant  a  Tor- 
donnance  de  sadicte  Grandeur,  qui  est  do  n*avoir  aucun 
ministre  audict  Marieujolz  de  la  pretendue  religion  et  de 
r^integrer  M.  le  chanoine  Crecy,  en  sa  maison  qu'ilz  luy 
occupent  audict  Marieujolz,  a  quoy  ils  n'ont  encores 
satisfaict.  Et  en  cas  qu'ilz  se  rendissent  desob6issans  au 
commandement  qu'il  plaira  a  Sa  Grandeur  leur  faire  de 
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Douveau  sur  ce  que  dessus,  que  le  bon  plaisir  de  sadicte 
Grandeur  soit  d'ordonner  pour  les  susdictes  considera- 
tions que  les  fortifications  commencees  par  ceulx  dudict 
Marieujolz  seront  remises  en  Testat  qu'elles  tsloient  au- 
paravant  la  trefve,  corame  aiant  este  faictes  conlre  la 
teneur  de  T^dict  et  articles  d'icelle  et  pr^judiciables  au 
repos  de  cedict  pais,  et  cependant  qu'ilz  feront  cesser  la 
continuation  desdictes  fortifications. 

A  la  requisition  du  scindic  dudict  pais  a  est6  faicte  lec- 
ture intelligible  a  ladicte  assamblee  des  articles  accordez 
entre  M*^  Tevesque  de  Mende,  comte  de  Gevaudan,  M.  le 
baron  d'Apchier,  MM.  les  commis,  scindic  ct  d6putez 
dudict  pais  et  aultres  notables  personnages,  et'ce,  tou- 
chant  le  repos,  unyon  et  bonne  correspondance  d'entre 
tous  les  habitans  d'icelluy,  mesmes  affin  de  s'opposer  a 
ceulx  qui  vouldroient  interrrompre  la  tranquillity  quj 
commence  de  s'establir  par  le  moien  de  la  trefve.  Et 
ayant  est6  lesdicts  articles,  ensemble  les  apostilles  con- 
tenant  Tautorisation  faicte  d'iceulx  par  mondict  seigneur 
de  Montmorancy  le  XX*  jour  do  septembre  dernier,  bien 
entenduz  par  lesdictz  Estatz,  ils  les  ont  unanimement 
agreez  el  promys  d'observer  le  conlenu  en  iceulx,  et  gnt 
k  cest  eflFect  prie  mondict  sieur  d'Apchier  tenir  la  main  a 
Tex^cution  d'une  si  saincte  resolution  pourle  bien,  repos 
jBt  seuret6  de  cedict  pais. 

Les  habitans  de  la  ville  de  Saulgues  ayans  faict  faire 
plaincte  de  leur  part  k  Tassambl^e  de  ce  qu'ilz  sont 
grandement  vexez  et  molestez  par  aucuns  qui  ont  re- 
traicte  k  Villefort  lesquelz,  comme  en  guerre  ouverte 
courent  sur  lesdictz  habitans  et  exercent  contre  eulx  tous 
actes  d'hostilit6,  aiant  faict  prisonniers  de  guerre  quel- 
ques  ungs  desdictz  habitans,  qu'ilz  detiennent  audict 


Villefort.  Lesdictz  Estatz  ont  enjoinct  au  seindic  dudict 
p^i's  de  faire  toutes  diligences  et  poursuittes  n^cessaires, 
an  nom  dudict  pais,  tant  pour  la  d^livraace  et  recouvre- 
ment  desdicts  prisonniers,  que  pour  faire  cesser  telz 
acles  et  faire  punyr  les  autheurs  et  coulpables  comme 
perturbateurs  du  repos  publicq. 

M.  Robert  de  Chanoillet,  seindic  dudict  pays,  a  re- 
monstrc  a  Tassamblee,  quapr^s  le  d^ces  advenu  en 
I'annee  derniere  du  sieur  de  Baldy,  lieuenaiit  de  pre- 
vost  de  MM.  les  mar^chaulx  en  ce  diocese,  MM.  les  com- 
mis  et  dcputez  du  pais  et  luy,  pour  le  deb^qir.  de  leur 
charge,  en  altandant  la  tenue  des  Estatz  et  soubz  leur 
bon  plaisir,  auroient,  par  Tadvis  de  M^'  de  Mende  el  sui- 
vant  les  ancicns  privilleges  et  couslume  dudict  pais, 
nomme  a  M.  Ic  prevost  general  de  Languedoc  ou  lieute- 
nant  par  tout  ledict  pais  Pierre  de  Rouflet,  escuyer,  sieur 
de  Chavaignac,  en  Auvergne,  pour  estre  pourvcu  dudict 
ofGcc,  comme  il  auroit  csle  et  receu  et  installe  en  la  ma- 
niere  acouslumee;  mais  apr^s  avoir  icelluy  exerce  quel- 
que  temps  il  s'en  seroit  desmys  et  se  seroit  retire  audict 
pais  d' Auvergne.  Au  raoyen  de  quoy  lesdictz  sieurs  com-r 
mis  et  deputez  auroient  faict  leur  debvoir  de  trouver 
quelque  autre  personnage  en  son  lieu  et  place  ;  ce  quo 
n'ayant  peu,  ilz  auroient  advise,  soubz  le  bon  plaisir 
desdictz  Estatz,  de  supplier  M»'  de  Montmorancy,  pour 
les  susdictes  considerations  envoier  en  cedict  pai^  ung  de 
ses  prevostz  pour  tenir  la  main  a  Tentidre  execution  de 
la  trefve,'et  par  mesme  moien  reprimer  les  aultres  male- 
fices  qui  se  commettoient  dans  ledict  pays  en  attandant 
que  lesdictz  Estatz  eussent  trouve  personnage  digne  et 
capable  pour  estre  nomm6  audict  sieur  prevost  general 
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pour  Texercice  dudict  office  de  son  lieutenant  en  cedict 
diocese.  A  quoy  inclinant  Sa  Grandeur,  elle  auroit  d^- 
cem6  commission  k  M.  Michel  de  Bonafoux,  lieutenant 
en  la  prevosti  g6n6ralle  de  Languedoc,  qui  s'achemine 
a  ceste  fin  en  ce  pais  et  est  de  present  k  Villefort  pour 
faire  rendre  les  habitans  de  Salgues,  qui  y  sont  d^tenuz 
comme  prisonniers  de  guerre.  Partant  ledict  sieur  scindic 
a  requis  Tassambl^e  de  deliberer  sur  sa  reception.  Ce 
qu  ayant  est6  faict,  a  este  conclud ,  attandu  ce  que  dessus, 
que  par  provision  ledict  Bonafoux  sera  receu  k  exercer 
ledict  office  de  lieutenant  dudict  sieur  provost  general 
en  ce  diocese,  avec  le  nombre  de  douze  archers,  y  com- 
pris  le  greffier  ordinaire,  sans  prejudice  toutesfois  des 
privilleges  et  coustume  du  pais,  de.nommer  ledict  lieu- 
tenant audict  sieur 'pr(&vost  g^n^ral,  k  la  charge  que  sui- 
vant  iceulx  privilleges  et  coustume,  ledict  Bonafoux  pres- 
tera  serement  es  mains  des  officiers  du  Roy  au  Bailliage, 
en  presence  desdictz  Estatz  ou  desdictz  sieurs  commis, 
scindic  et  deputez,  ct  qu'il  ne  se  pourraservir  d'aucuns 
archers  qui  ne  soient  affidez  ou  receus  par  lesdictz 
Estatz  ou  lesdictz  sieurs  commis  et  notamment  d'aultre 
greffier  que  du  Bailliage  et  desdictz  Estatz  ou  de  ses 
commis  au  greffe,  ny  remettre  les  papiers  du  faict  de 
ladicte  pr6vost6  es  mains  n'y  pouvoir  d'aultres ;  que  par 
chasun  mois  il  repr6sentera  auxdicts  sieurs  commis, 
scindic  ou  deputez,  tons  ses  archers  eh  bon  Equipage, 
pour  faire  monstre  et  reveue  et  prester  le  serement  requis 
et  accoustumd  de  faire  en  presence  desdictz  sieurs.  Aussi 
qu  il  fera  ses  chevauch6es  ordinaires  et  en  rapportera 
bons  et  amples  proc^s-verbaux ,  suivant  les  ordonnances 
de  Sa  Majeste.  Et  affin  qu'il  y  ayt  moYen  de  faire  le  ser- 
vice requis  et  n^cessaire  en  ladicte  charge  avec  ledict 
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grefSer  et  archers,  a  esi^  pareillement  conclud  par  ladicte 
assambl^e  que  la  somme  de  deniers  k  laquelle  se  trou« 
vera  mooter  leur  entretenement,  suivant  les  r^glements 
de  mondict  seigneur  de  Montmorancy,  sera  impos^e  sur 
le  corps  dudict  pais  de  G^vaudan  et  diocese  de  Mende 
pour  leur  estre  pai^e,  par  chascun  mois,  ^  la  banque  par 
le  receveur  k  ce  sera  commis. 

D'aultant  que  ceulx  du  quartier  des  Cevennes  qui  ont 
assiste  auxdictz  Estatz  ont  d^clar^  qu'ilz  n'entendent 
porter  leur  portion  de  ce  que  sera  impost  pour  Tentre- 
tenement  dudict  sieur  prevost,  greffier  ct  archers,  ny 
pour  les  aultres  affaires  communs  de  cedict  pais  qui  seroit 
continuer  la  division  en  laquelle  les  troubles  les  avoient 
amenez  ct  contre  Tintention  de  Sa  Grandeur,  qui  est  de 
restablir  ledict  diocese  et  pais  en  son  ancien  ordre  et  en 
la  jouissance  de  ses  droictz  et  privill^ges  comme  les 
aultres  dioceses  de  Languedoc.  A  est6  advise  qu'il  en  sera 
faicte  tr^s  humble  supplication  et  remonstrance  k  sadicte 
Grandeur  a  ce  qu'il  luy  plaise  ordonner  que  ceulx  des- 
dictos  Cevennes  contribueront  tant  a  Tenlretenement 
dudict  sieur  prevost,  greffier  et  archers  que  aux  aultres 
fraiz  ct  despences  communes  de  cedict  diocese  et  pais  et 
apporteront  les  deniers  en  la  recepte  de  tout  temps  esta- 
blie  a  Mende,  tout  ainsi  qu'ils  faisoient  auparavant  les 
troubles  et  comme  faict  tout  le  reste  dudict  pais,  sans 
que  pour  I'advenir  il  leur  soil  loisible  se  separer  du 
corps  d'icelluy. 

Les  habitans  d'Yspaignac»  Quezac,  Javillet,  Montbrun 
et  aultres  lieux  circonvoisins,  ayant  faict  plaincte  auxdictz 
Estatz  que  ceulx  des  Cevennes  s'estans  divisez  dez  le 
commencement  des  troubles  advenuz  en  ce  royaume,  du 
corps  commun  et  ault6  du  pais  de  Gevaudan,  duquel 
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lesdictes  Cevennes  sont  line  portion,  et  en  cesle  division 
aiant  faict  leurs  affaires  et  impose  plusieurs  sommes  de 
deniers  separement,  ilz  auroient  compris  en  leurs  impo- 
sitions les  lieux  cy  dessus  nommez  et  contrainct  lesdietz 
habitans  par  rigoreuses  executions  d'en  paier  certaines 
sommes  et  encores  de  present  les  moleslent  pour  les 
restes  desdictcs  impositions,  sans  avoir  esgard  qu'ilz  ont 
tousjours  paie  et  porte  en  la  recepte  dudict  pais  de  Ge- 
vaudan,  de  tout  temps  establie  a  Mende,  leur  cotte  part 
des  deniers  ordinaires  et  extraordinaires  que  y  ont  este 
imposez  chascune  annee,  comme  ils  recognoissent  estre 
tenuz  de  faire.  A  cesle  cause,  affin  qu'ils  ne  soient  con- 
trainctz  de  paier  une  aultre  fois  les  deniers  de  mesme 
nature  aux  receveur?  desdictes  C6vennes,  ont  requis 
Tassamblce  y  vouloir  pourveoir.  Sur  quoy,  apres  avoir 
ouys  plusieurs  personnages  qui  ont  cy  devant  faict  Ja 
recepte  des  tailles  de  cedict  diocese,  attestant  que  les* 
dictz  habftans  ont  de  tout  temps  port6  les  deniers  des- 
dictes tailles  a  la  recepte  et  bureau  dudict  Mende  et  que 
lesdietz  lieux  n'ont  este  baillez  en  reprise  pour  deniei's 
renduz  et  non  receuz  aux  comptes  des  receveurs  ;  a  este 
advise  et  conclud  que  lesdietz  habitans  he  seront  tenuz 
au  paiement  desdictz  restes  pretendues  par  ceulx  des- 
dictes Cevennes,  ny  des  aultres  impOvSitions,  si  aulcunes 
estoieut  desormais  faictes  par  eulx.  Et  a  cest6  fin  sera, 
sadicte  Grandeur,  trfes-humblement  suppli6e,  interdire 
audict  receveur  des  Cevennes  et  tous  aultres  qu'il  appar- 
tiendra  la  levee  desdictz  restes  et  de  toute  aultre  nature 
de  deniers  sur  lesdiclz  habitans,  si  ce  n'est  du  eommung 
consenlement  des  Estatz  de  cedict  pais. 

Pour  ne  laisser  aucune  cause  de  difficult^  touchant  la 
lev6e  de  toute  nature  de  deniers  audict  diocese  de  Mende, 
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a  est6  advise  par  lesdictz  Estatz  que^semblable  ordre  et 
rcglement  qu'il  a  este  arresto  d'estre  tenupour  la  recepte 
€t  levee  des  deniers  do  Tayde,  octroy  ct  aultres  tallies, 
sera  aussi  observe  pour  les  decimes,  assavoir  que  les 
deniers  desdictz  decimes  qui  pourront  estre  levez  a 
Tadvcnir^en  cedict  diocese  seront  portez  ea  la  ville  de 
Mende,  tout  ainsi  qu  il  a  este  tousjours  faict  auparavant 
la  guci  re.  Et  pour  le  regard  des  arrairages  demandez  par 
les  receveurs  des  Cevennes  aux  benefices  d'Yspaignac, 
Quezac,  Prades,  Sainte-Enymic,  leurs  deppcndances  et 
aultres  de  ce  diocfese,  lesquelz  durant  la  guerre,  comme 
auparavant  icelle,  se  sbnt  relirez  k  la  recepte  establie 
audicl  Mende  pour  raison  desdictz  decimes  imposees  par 
commission  du  Roy,  ayans  tousjours  tenu  pour  le  service 
de  Sa  Majeste  contre  ceulx  desditz  Cevennes,  et  n'ayant 
peu  estre  conlrainctz  par  les  receveurs  desdictz  Cevennes 
au  payement  desdictz  decimes  non  plus  que  leshabitanB 
des  susdictz  lieux  pour  les  tailles  ;  a  este  ausai  advis6 
qu'ilz  demeureront  quictes  desdictz  arr^raiges  pr^tenduz 
par  lesdictz  receveurs  des  Cevennes.  Et  en  cas  qu  ilz 
voulussent,  pour  ce  regard,  troubler  lesdictz  b^neficiez^ 
que  mondict  seigneur  de  llontmorancy  est  tr^s-humble- 
inent  supplie,  au  nom  dudict  pais,  leur  fai're  faire  les 
inhibitions  et  deffences  sur  ce  rcquises  et  necessaires. 

Ledict  diocese  et  pais  se  trouvant  grandement  vex6  ^t 
moleste  ceste  ann^o  par  les  rigoureuses  contrainctes  et 
executions,  que  font  faire  sur  les  habitans  d'icelluy,  pl^rr 
sieurs  personnes  qui  ont  est6  cy  devant  receveurs  des 
1  Impositions  faictes  en  cedict  dioc6se,  affin  d'avoir  paie** 
ment  des  resies  qu  ilz  prdtendent  leur  estre  deul^z  p^^f. 
lesdictz  habitans,  et  recognoissant  ladioteass^n^t^I^(||Le 
si  la  rigueur  desdictes  executions  avoit  lieu  pour  lesdictz 
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restes,  que  le  peuple  dudict  pais  (qui  est  maintenant 
accable  de  ruynes  et  mis^re  et  n'a  pas  moien  seuUement 
de  paier  le  courant  des  tailles  ordinaires  de  Sa  Majest^) 
seroit  infailliblement  reduict  a  ceste  extr6mit6  de  se  reli- 
rer  esaullres  pais  circonvoisins  et  laissercestuy  cy  desert 
et  en  friche,  comme  plusieurs  out  desjk  faict.  A  est6 
advis6  de  supplier  tr^s^humblement  sadicte  Grandeur, 
pour  ies  susdictes  considerations  vouloir  ordonner  que  la 
levee  desdictz  restes  sera  surcise  avec  inhiljitions  et 
deflFences  aux  receveurs  d'icelles  et  tous  aullres  qu  il 
appartiendra,  d'uscr  d'aulcune  contraincte  et  execution 
contre  Ies  particuHers  cottisez,  jusques  a  ce  que  Ies 
comptes  d'iceulx  receveurs,  veuz  par  lesdictz  Estatz  ou 
par  Ies  commis  a  I'audition  d'iceulx  et  deue  verification 
faicte  desdictz  restes  et  de  Temploy  qui  doibt  cstre  faict 
d'icelles,  il  en  soit,  par  Sa  Grandeur,  aultremcnt  ordonn6 
sur  le  rapport  qui  luy  en  sera  faict  par  MM.  Ies  commis, 
scindic  et  deputez  dudict  pais  au  nom  desdictz  Estatz. 

Lesieurde  La  Croix,  commandant  en  la  villede  Florae, 
a  remonstr^  k  Tassamblee,  qu'ayant  este  la  garnison 
dudict  Florae,  qui  est  de  soixante'  hommes,  soubz  sa 
charge,  retranch^e  par  Ies  Estatz  generaulx  de  Lan- 
guedoc,  derni^rement  tenuz  a  B^ziei^s,  du  nombre  de 
vingt  hommes,  qui  ont  n^antmoings  faict  depuis  le  service 
actuel  en  ladicte  garnison  durant  le  mois  d'octobre  der- 
nier, pour  lequel  temps,  ne  voulant  Sa  Grandeur  qu'ilz 
soient  frustrez  du  payement  et  soldo  a  eulx  deub,  ello 
auroit  faict  exp^dier  sa  commission  le  XX  dudict  mois, 
adressante  k  MM.  Ies  commissaires,  scindic  et  deputez, 
ordonnez  k  tenir  Tassiette  de  cedict  diocese^  leur  man- 
dant  d*imposer  sur  le  corps  et  g^n^ral  d'icelluy  la  somme 
k  laquelle  revient  le  paiement  desdictz  vingt  soldats  re* 
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traDchez  pour  ledict.iDois  d'octobre,  tant  seullement,  sui- 
vant  les  r^glements  de  sadicte  Grandeur.  A  quoy  ledict 
sieur  de  La  Croix  a  requis  Tassambl^e  vouloir  satisfaire 
suivant  la  teneur  de  ladicte  Commission  dont  avant  estre 
faicte  lecture  a  est6  advis^,  attandu  les  graodes  charges 
que  ledict  pais  aura  d'aillieurs  k  supporter^  a  cause  d*une 
inGnite  d'affaires  urgens  qui  le  pressent,  que  sadicte 
Grandeur  sera  tr^s-humblement  suppli^e,  y  aiant  esgard, 
vouloir  descharger  cedict  pais  du  paiement  desdictz  viugt 
soldatz,  et  icelluy  ordonner  et  faire  prendre  sur  les 
45,000  escuz  affectez  k  rentretenement  des  gamisons  de 
Languedoc  ou  aille.urs,  ainsi  qu'il  plaira  k  sadicte  Gran- 
deur adviser  pour  le  bien  et  soulaigement  dudict  pais  de 
G6vaudan,  par  trop  ruyn6  et  afflig6  d'aillieui*s. 

Du  douziesme  jour  du  diet  mois  de  novembre,  du  matin. 

Les  gens  desdictz  Estatz  s'estans  rassamblez  au  lieu 
que  dessus,  noble  Jeban  de  Retrum,  sieur  de  la  Roche, 
s'est  present^  pour  M,  le  baron  de  Peyre,  avec  procura- 
tion ;  lequel  a  est6  receu  et  prest6  le  serement  acous- 
tum^. 

Noble  Jehan  de  Gabriac,  sieur  dudict  lieu  ;  Anthoine 
Rodier,  envoi6  de  M.  de  Barre:  Guillaume  Du  Cros,  sieur 
du  Cros,  viguier  de  Portes,  pour  le  vicomte  dudict  de 
Portes ;  David  Michel,  sieur  de  Colas,  consul  de  Florae  ; 
Leonard  Coste,  pour  le  procureur  de  S.  Estienne  de  Yal- 
francisque  ;  Jehan  Durand,  procureur  de  la  vignerie  de 
Portes ;  Anthoine  Rouveret,  pour  le  procureur  de  Barre, 
aiantz  comparu  en  Tassambl^e  desdictz  Estatz  dudict 
pais  de  G^vaudan  et  diocese  de  Mende,  ont  d^clar^,  par- 
lans  par  la  bouche  dudict  sieur  Du  Cros,  qu'ilz  sont  tr^* 
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aises  de  I'accord  et  union  qui  se  veoid  en  ladicte  assam- 
blec  pour  le  parly  du  Roy,  noslre  Sire,  et  soubz  Tobeis-* 
sance  de  M«'  le  due  de  Montmorancy ,  gouverneur  et  lieu- 
tenant general  pour  Sa  Majesle  au  pais  de  Languedoc,  et 
qu'ils  enlendent  assister  en  ladicle  assamblee  desdictz 
Estatz  pour  rapporter  de  leur  part  tout  ce  qui  pourra  ser- 
vir  a  rentretenement  de  ladicte  societe  et  union,  et  pour 
rassi6te  et  departement  des  deniers  royaulx  et  deppen- 
dans  des  Estatz  generaulx  de  Languedoc,  comme  seroit 
contenu  es  commissions  de  mondict  seigneur  de  Montmo- 
rancy et  des  commissaires  desdictz  Estatz,  en  tant  qu'ils 
y  sont  tenuz  de  troict  le  don  faict  par  Sa  Majest6  aux 
habitans  dudict  pais  et  non  a  aultres  impositions,  et  sans 
pr^judicier  a  leurs  exemptions  et  au  proces  pendant  pour 
raison  de  ce  en  la  souveraine  Court  des  Aides  a  Mont- 
pellier  par  renvoy  du  Conseil  prive  de  Sa  Majeste;  de 
quoy  les  dessusdictz  ont  requis  ladicle  assamblee  ordon- 
n6e  leur  estre  expedie  acle,  cequi  leur  a  esle  concede 
par  icelle. 

Sur  la  plaincte  faicle  auxdictz  Estatz  de  ce  que  quel* 
ques  gentilz  hommes  de  cedict  pais  contraignent  les 
pauvres  paisans.  et  laboureurs,  leurs.  voisins,  ores  qu'ilz 
ne  soient  leurjs  subjectz  de  faire  des  corvees  pour  la  re- 
paration de  leurs  maisons  et  de  faire  los  guet  et  garde  ei^^ 
icelles,  tant  de  nuict  que  de  jour;  a  est4 advise  et  con- 
clud  qu'a  la  diligence  du  scindic  du  pais  Tordonnance 
donn^e  par  Sa  Grandeur  sur  ung  article  des  renaons- 
trances  des  Estatz  g^n6raulx  de  Languedoc,  toucbant  la 
g^rde  des  maisons  fortes  des. gentils  hommes. dudict  pais^ 
sera  notiffi^e  aux  susdictz  gentils  bom^mes  de  cedict  dio- 
cese, ayant  ladicte  ass^mbl^e  enjpinct  audict  scindic,  en 
cas  de  contravention  k  ladicte  ordonnance,  de  faire  toutes 
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poursuiles  necessaires  devers  Sa  Grandeur,  et  partout 
aillieurs  ou  besoing  seraj  affin  do  reprimer  tels  actes  qui 
tournent  a  la  foulle  du  peuple. 

Ayant  pleu  k  Sa  Grandeur  pour  le  repos  et  soulaige- 
ment  du  pais  de  Languedoc  faire  une  trefvo  et  suspen- 
sion d'armes  durant  certain  terme,  les  habitans  de  cedict 
diocese,  travaillez  et  harrassez  par  la  raisere  du  temps 
plus  que  nulz  autresdudict  pais  de  Languedoc,  esperoient 
recevoir  quelque  relasche  par  Ic  moyen  d'icelle,  suivant 
Tinlention  de  sadicte  Grandeur.  Toutesfois  ils  ne  s'en 
soot  jusques  icy  grandement  ressentiz  a  cause  des  courses, 
ordinaires,  ravaige  de  bestial,  emprisonnements  et  ran- 
gonnemens  des  personnes,  et  tons  aultres  actes  d'hostilit^ 
que  se  font  et  continuent  sur  le  plat  pais,  comme  en 
guerre  ouvertc.  Ce  que  lesdictz  Estatz  ont  recogneu  pro- 
ceder  de  Timpunite.  que  tels  perturbateurs  du  repos  pu- 
blicq  se  promettent,  au  moyen  de  la  retraicte  qui  leur  est 
perraise  dans  quelques  villes  et  lieux  forts,  taht  de  ce 
pais  que  des  environs  d'icelluy  ou  ils  ne  peuvent  estre; 
apprehendez.  A  ceste  cause,  lesdictz  Estatz  ontadvis^et, 
conclud  descrire  lettres  aux  officiers,  consulz  et  aultres 
aians  charge  et  commandement  esdictes  villes  et  fortz. 
pour  les  requerir  et  interpeller  de  remettre  les  coulpables 
et  infracteurs  de  repos  qui  sont  esdictz  lieux,  es  mains 
du  sieur  Bonafoux,  prevost,  pour  en  faire  faire  justice, 
exemplaire  ;  et  en  cas  de  refus,  sadicte  Grandeur  sera, 
tr^shuxnblement  suppliee  leur  en  faire  commandement 
si  expres  qu'ilz  n  ayent  plus  occasion  ny  pretexte  d'user 
de  connivance,  ou  dilation  avec.  inhibition  qu'il  plaira 
aussi  a  sadicte  Grandeur  leur  faire  faire  de  recevoir  d6- 
sormais  ny  favoriser  aucunement  semblables  gens  qui  ne 
tachent  qu  a  troubler  le  pais  et  ruyner  le  peuple,  ains 
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iceulx  appr^hender  et  remettre  es  mains  de  la  justice, 
sur  peine  d'en  respondre  comroe  faulteurs  desdictz  ma* 
I^fices.  Ayant  lesdictz  Estatz  enjoinct  au  scindic  faire  sur 
ce  toutes  diligences  n^cessaires. 

Ladicte  assambl6e  aiant  est6  advertie  que  les  habitans 
de  Marieujolz  contraignent  les  paisans  des  environs  d'y 
venir  travailler  et  faire  des  corv^es  en  ce  que  bon  leur 
semble,  a  advise  d'en  faire  remonstrance  a  sadicte  Gran- 
deur et  la  supplier  tr^s-humblement  interdire  telles  voies 
auxdictz  de  Marieujolz,  avec  inhibition  et  deffence  de 
s'aider  ny  servir  aucunement  desdictz  paisans  si  ce  n'est 
de  gr6  k  gre  et  en  paiant  raisonnablement  sur  telles 
peines  qu'il  plaira  a  sadicte  Grandeur  leur  indire  en  cas 
de  contravention. 

M.  Robert  de  Cbanoillet,  scindic.  a  remonstre  que  pour 
r^duire  la  ville  de  Chirac  occup^e  en  Tann^e  derniere, 
le  pais,  par  I'entremise  de  M.  d'Apchier  et  son  ayde  et 
secours,  achapta  deux  pieces  de  batterie,  scavoir  ung 
canon  et  une  coulevrine  qui  estoientdans  le  chateau  de 
Rochegonde,  en  Auvergne ;  lesquelles  deux  pieces  furent 
menses  en  la  ville  de  Saint-Ch61y,  oh  ayant  est6  repos^es 
ledict  sieur  recognut  qu'elles  seroient  inutilles  au  pais 
parce  que  Tune  d'icelles  trop  grosse  et  pesante  ne  pour- 
roit  estre  trayn^e  parmy  ces  montagnes,  qu'avec  une  in- 
dicible  peine  et  difficulte  et  une  extreme  despense ;  et 
Taultre  compos^e  de  fer  et  de  m^tail  enduict^  ne  pour- 
roit  gui^res  tirer  sans  se  roropre.  Ce  qui  auroit  donnS 
occasion,  audict  sieur,  de  les  faire  refondre  pour  le  bien 
et  commodite  du  pais.  Et  d'autant  qu'il  a  advance  de  ses 
deniers  la  despense  qu'il  a  convenu  y  emploier^  a  tout  le 
moings  une  bonne  partie,  aiant  est6  le  surplus  lev^  par 
son  itiandement  sur  plusieurs  paroisses  des  environs  de 
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Saint-Ch61y,  et  que  ledict  sieur  detnande  d'en  estre 
promptement  rembourse.  Ledict  sieur  a  requis  Tassain- 
bl^e  d'en  d61ib6rer,  et  par  mesme  moien  du  lieu  ou  les- 
dictes  pieces  pourront  estre  repos^es  pour  la  plus  grande 
jeuret^  d'icelles.  Sur  quoy  a  este  advise  et  conclud  que 
verification  faicte  par  ceulx  que  seront  commis  a  I'audi- 
tion  des  comptes  de  la  dicte  despense  emploi^e  a  ladicte 
refonte  et  acommodement  desdictes  deux  pieces,  MM.  les 
commissaires  de  Tassiette  seront  requis  im poser  la  somme 
a  quoy  elle  se  trouvera  monter,  tant  pour  le  rembourse- 
ment  dudict  seigneur  d'Apchier  que  des  paroisses  que  y 
ont  contribue.  Et*  pour  le  regard  du  lieu  ou  elles  seront 
repos6es  pour  la  seuret6  d'icelles,  attandu  que  ledict 
sieur  d'Apchier  a  d6clar6  k  ladicte  assamblee  que  sadicte 
Grandeur  s'en  estant  du  tout  remise  et  repos^e  sur  luy  ; 
il  pourveoira  a  la  seure  garde  d'icelles,  en  luy  baillant 
des  moiens  pour  Tentretenement  de  la  garnison  n6ces- 
saire  k  cest  effect.  Lesdictc  Estatz  ont  advise  de  prier 
ledict  sieur,  d'en  dresser  Testat  pour  I'envoyer  a  sadicte 
Grandeur  et  la  supplier  de  pourveoir  audict  entrete- 
nement  sur  les  deniers  deSa  Majeste,  attandu  la  pauvret^ 
du  pais. 

Aussi  a  este  advise  et  conclud  que  lesdictz  sieurs  com- 
missaires de  I'assiette  seront  requis  imposer  la  somme  a 
laquelle  pourra  revenir  la  despense  qu'il  conviendra  faire 
pour  la  refonte  du  canon  et  de  quelques  aultres  pidces 
que  £ont  ^  Mende,  lequel  canon  est  pareillement  inutille 
pour  n'estre  au  calibre  du  Roy,  ne  se  trouvant  des  balles 
que  y  puissent  servir,  et  estant  le  tout  refondu,  il  s'eri 
pourra  tirer  deux  petites  pieces  de  batterie'au  calibre  de 
Sa  Majeste,  qui  seront  utilles  et  commodes  a  son  service 
et  k  la  seuret^  du  pais. 


L      _ 
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Sur  la  requeste  presentee  par  sire  Jehan  Lesperonnat, 
marchand^  de  P^z^nas,  affin  d'avoir  paiement,  suivantle 
contract  d*obligation  passee  k  son  profit  par  le  pais,  tant 
de  la  sonime  principalle  de  2,385  cscuz  que  des  apportz 
d'icelle,  depuis  le  premier  novembre  1585,  que  ladicte 
p^rlie  luy  debvoit  estre  paiee  par  M.  Pierre  Parat,  reco- 
veur,  ladicte  annee ;  ayant  a  ceste  fih  este  couchee  en 
son  assielte.  A  quoy  neantmoings  ledict  Parat  n'auroit 
satisfaict,  pretendant  a  ceste  cause,  ledict  Esperonnat, 
faire  contraindre  les  commis,  scindic  et  deputez  et  des 
principaulx  habitans  dudict  pais,  s*il  n*cst  promptement 
paie,  lant  du  principal  que  des  apportz,  revenant  le  tout, 
jusques  au  premier  jour  de  ce  moys,  suivant  Testat  remys 
par  ledict  Esperonnat,  a  5,617  escus ;  a  este  coflcludque 
le  compte  dudict  Parat  sera  vcu,  et  s'il  est  trouve  qu  il 
n'ayt  eu  fondz  en  sa  receple  pour  acquictcr  ladicte  partie 
couchee  en  son  assiette,  que  mesdictz  sicurs  les'commis- 
iaires  de  la  pi^sente  seront  requis  imposcr  la  moitie  de 
somiue  qui  se  trouvera  liquidemenl  deue  audict  Espe- 
ronnat. Et  en  cas  qu'il  ne  vouldroit  s'en  contenter,  que 
Ton  advisera  d'accorder  avec  luy,  tant  dudict  prLncipaJ 
que  apportz  et  du  tefme  du  paiement  le  plus  commode 
qu^il  sera  possible  pour  le  soulaigemcnt  du  pais ;  ayant 
lesdictz  Estatz  donne  pouvoir  a  MM.  que  seront  deputez 
pour  I'audition  des  comptes,  de  traicter  dudict  accord 
avec  ledict  sieur  Lesperonnat. 

Le  sieur  des  Alpiez,  envoie  de  M.  h;  baron  du  Tournel, 
a  remonstr^  pour  ledict  sieur  baron  que  pour  la  r6duc- 
tipn  du  chateau  de  la  Voulte  il  presta  la  somme  de  1,600 
escus,  a  la  requisition  et  pri^re  du  pais  et  pour  le  bien 
d'icelluy,  comme  a  este  verifie  par  le  compte  rendu  de 
Temploy  de  ladicte  somme,  moicti6  de  laquelle  fut  im- 
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pos6e  Tannee  1585,  pour  luy  estre  pai^c  ;  et  pour 
I'aultre  moitie  restante  demandoit  en  estre  reraboursd. 
Sur  quoy  a  este  advise  que  pK)ur  la  pauvretc  du  pais  Ton 
prieroit  ledict  sieur  Du  Tournel  d'attendre  ledict  rem- 
boursement  jusques  a  la  prochaine  assambl6e  des  Estatz 
quy  se  fera  en  Taultre  annee,  en  laquelle  sadicte  parlie 
sera  couchie  a  Tacquict  et  dcschargc  du  pais. 

Sur  la  requeste  pr6scntee  par  Guerin  Fonlunic,  sieur 
des  Saletles,  commis  a  la  rccelte  des  tallies  de  ce  dioc6se 
I'annee  1580,  pour  avoir  j)aicment  de  la  somme  dc  430 
escuz  en  laquelle  il  auroil  este  contrainct  s'obliger  en  vers 
M.  Rech,  tresorier  de  la  bourse  de  Languedoc,  pour  la 
portion  de  ce. diocese  en  ladicte  annee  1580,  des  fraiz 
dudict Languedoc.  Les  deniers  de  laquelle  portion  furent 
prins[el  emploiez  par  le  pais  aux  urgens  affaires  d'icelluy 
et  dont  ledict  sieur  Fontunye  a  depuis  rendu  compte 
audict  pais  qui  luy  auroit  proniis  Ten  relever  et  tcnir 
quicte  envers  ledict  sieur  de  Rech.  A  quoi  toutesfois 
n'aiant  este  satisfaict,  ledict  sieur  de  Rech' auroit  proced6 
centre  ledict  Fontunye  par  plusieurs  rigoreuses  execu- 
tions et  contrainctes  en  fa  pcrsonne  etbiens  dont  il  auroit 
souffertz  plusieurs  fraiz  et  dommaiges  interestz  pour 
ledict  pais.  Pour  6viter  la  continuation  desquelz,  ledict 
Fontunye,  suivant  la  deliberation  de  MM.  les  commis, 
scindic  et  d6putez  du  pais ,  en  auroit  accord6  avec 
M.  Pierre  Lagier,  commit  dudict  sieur  de  Rech,  et  passe 
obligation,  tant  du  principal  que  desdiclz  despens  et  in- 
terestz, pour  raison  de  quoy  il  est  maintenant  poursuivy. 
A  este  advise  et  conclud  qu'il  sera  faicte  verification,  tant 
paries  d^putez,  a  I'audition  des  comptes,  que  par  JIM.  les 
commis,  scindic  et  d6putez  du  pais,  ducontenuen  la 
susdicte  requeste,  el  MM.  les  commissaires  de  Tassielte 
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sont  requis  imposer  la  partie  qu'y  se  trouvera  luy  estre 
deue  pour  luy  estre  pai6e  par  le  receveur  Tann^  cou- 
rante. 

Noble  Jehan  de  Retrum,  sieur  de  la  Roche,  a  remoDstr^ 
que  pour  la  reduction  du  fort  du  Plaignol,  nagui^res 
occup^  par  quelques  perlurbateurs  du  repos  publicq,  il 
a  fourny  par  commandement  de  MM.  les  commis,  scindic 
et  d6putez  du  pais,  la  somme  de  150  escuz  qui  auroit 
este  emploiee,  tant  a  ladicte  reduction  que  pour  faire  tra- 
vailler  a  la  ruyue  et  demolition  dudict  fort;  et  pour  ce 
a  requis  ladicte  assamblee  de  pourveoir  a  son  rembour- 
sement,  aiant  a  ceste  fin  remis  Testat  de  Temploy  de 
ladicte  somme.  Sur  quoy  a  este  advise,  qu'aprfes  deue 
verification  faict^  par  lesdictz  depulez  aux  comptes  du 
contenu  audict  estat  la  somme  que  se  trouvera  luy  estre 
liquidement  deue  a  ceste  occasion,  attandu  le  bien  et 
repos  que  en  revient  au  pais,  sera  couchee  en  I'assietle 
pour  faire  ledict  remboursement. 

Sur  la  requisition  faicte  k  ladicte  assamblee  par 
M.  George  Leynadier,  au  nom  de  Madame  la  marquise  de 
Canilliac,  pour  avoir  paiement  de  la  somme  de  6,135 
escuz  20  solz,  deue  a  feu  M.  le  marquis,  pour  le  faict  de 
la  reduction  de  la  ville  de  Marieujolz,  de  laquelle  somme 
plusieurs  particuliers  du  pais  s'oblig^rent  envers  luy 
pour  ledict  pais;  ladicte  assamblee  recognoissant  Tobli- 
gation  que  ledict  pais  a  audict  seigneur  et  a  ladicte  dame 
pour  le  bien  qu  il  en  a  receu  en  I'occasion  de  ladicte  r^ 
duction  et  aultres  occurences ;  et  scachant  n^antmoings 
que  pour  son  extreme  pauvrete  il  luy  seroit  impossible 
d'aquicter  maintenant  une  si  grande  somme  comme  il 
desiroit  de  faire,  a  advis6  et  conclud  de  prior  ladicte 
dame,  au  nom  dudict  pais,  de  luy  faire  encore  tant  de 
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bien^  aiant  esgard  k  sa  ii6cessii6,  de  vouloir  pour  cestQ 
ann^e  se  contenter  des  apportz  mod^rez  de  ladicte 
somme,  comme  ladicte  assambUe  se  promect  de  labont^ 
de  ladicte  dame  et  de  la  bonne  volunt^  qu'elle  a  tous^ 
jours  faict  paroistre  avoir  au  soulaigement  de  cedict 
pais.  Et  pour  cest  eflfect,  ladicte  assambl^e  a  pri6,  com- 
mis  et  depute  le  sieur  de  La  Boche  de  se  transporter  vers 
ladicte  dame  pour  la  prier  instamment,  au  nom  de  ladicte 
a&<^mblee,  de  ce  que  dessus  et  accorder  avec  elle  des- 
dictz  apportz  raisonnables  pour  ceste  dicte  annSe. 

Sur  la  requeste  presentee  par  M.  Guillaume  Boisson- 
nade,  notaire  de  Montjuzieu^  tendant  a  ce  qu'il  fust  pai6 
de  800  livres  qu'il  pretend  luy  estre  deubz  par  le  pais, 
comme  heritier  de  son  feu  p^re,  et  ce  suivant  ung  con- 
tract d'accord  pass^  entre  feu  M.  Fontunye,  scindic  du 
pais  et  sondict  p^re,  pour  raison  dudict  debte  proc6dant 
de  la  confiscation  des  biens  de  feu  Bussac.  A  est6  advis6 
et  conclud  que  ledict  Boissonnade  remectra  ledict  con- 
tract et  aultres  pieces  par  devers  le  scindic  dudict  pais 
pour  en  faire  rapport  aux  prochains  Estatz,  et  apr^s,  y 
estre  faict  droict  ainsi  que  de  raison. 

Plusieurs  aultres  requestes  ont  est6  prfeentees  h  ladicte 
assamblee ;  laquelle  en  a  faict  renvoy  a  MM.  les  d^putez 
a  Taudition  desromptes  pour  faire  droit  sur  icelles  selon 
qu'ils  verront  estre  a  faire  par  raison. 

Dudict  jour  douziesme  dudict  mois  de  novembre, 

de  relevee. 

Lesdictz  Estatz  s'estant  rassamblez  au  lieu  que  dessus. 

Ledict  sieur  de  Chanoillet,  scindic,  a  remonstre  que 
surTurgente  necessite  des  affaires  du  pais  aians  nagui^res 
pleu  a  Sa  Grandeur  permettre  la  levee  de  certain  droict 
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de  resvc  sur  chascune  charge  de  marchandise  passant 
en  icelhiy  pour  cstre  les  deniers  qui  en  proviendraient 
emploiez  auxdictz  afTaires ;  ledict  pais  s'en  seroit  ayde 
et  pr^vallu  pour  quelque  temps ;  mais  parce  qu'il  y  a 
une  infinite  de  plainles  que  le  peuple  faict  des  abus  et 
concussions  qui  se  commettent  par  diverses  personnes 
soubz  prctexte  de  ladicle  resvc,  oultre  qu'a  I'occasion 
d'lcelle  toutes  sortes  de  vivres  et  denrees  en  sonl  extr^me- 
ment  rencheris  dans  ccdict  pais  ;  ledict  seindic  a  requis 
et  suppli6  ladicte  assamblee  en  vouloir  delibcrcr.  Sur 
quoy  a  cste  advise  et  conclud  que  veu  les  grandes 
plainctes  qui  ont  este  faictes  a  Toccasion  de  ladicle 
exaction  et  qui  sont  joumellemcnt  continuees  par  la 
foulle  que  le  peuple  en  regoit  et  le  dcsordre  plus  grand 
qui  en  peult  arriver,  Sa  Grandeur  sera  tres-humblement 
suppliee  interdire  ladicte  levee  es  lieux  et  passaiges  de  ce 
diocese  que  es  aultres  lieux  limitrophes,  et  estant  k 
Tentree  de  cedict  diocese  desquelz  ilz  regoivent  sem- 
blable  charge  et  incommodit6  et  a  ceste  fin  revocquer 
dfes  a  present  toutes  commissions  et  ordonnances  qu'il 
auroit  pleu  a  sadicte  Grandeur  et  fairc  oxpedier,  soit 
g6neralles  ou  particuli6rcs  pour  les  susdictes  considera- 
tions, avec  inhibitions  et  defFenses  a  toutes  personnes  de 
plus  s'en  ayder  pour  la  conlinuatioade  la  dicte  levee,  a 
peine  de  concussion,  ou  telle  aultre  qu'il  plaira  a  Sa 
Grandeur  ordonner  et  indire  aux  contrevenans. 

Et  d'autant  que  pour  la  n6cessit6  desdictes  affaires,  le 
pais  s'est  ayde  et  servy  d'une  somme  de  deniers  fournye 
par  forme  d'advance  par  le  sieor  d'Alteyrac,  qui  n'en  est 
encores  entidrement  rembours6,  comme  il  debvoit  estre 
des  deniers  provenans  de  ladicte  resvc  ;  a  est6  aussi 
advis^  que  v6rification  sera  faicte  de  ce  que  luy  peult 
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estre  deub  de  resies,  pour  estre  couch^  k  la  prochaine 
assi^te  et  pai^  audict  sieur,  et  cependant  luy  sera  mandS 
de  faire  cesser  la  lev6e  suivant  la  pr^sente  deliberation. 
A  la  requisition  dudict  sieur  de  Ghanoillet,  scindic,  a 
este  faicte  lecture  publicque  auxdictz  Estatz  d'une  ordon- 
nance  de  mondict  seigneur  de  Montmorancy  par  laquelle^ 
sur  les  remonstrances  k  luy  faictes  par  les  Estatz  gene-- 
raulx  de  Languedoc,  derni^rement  tenuz  k  Seziers,  Sa 
Grandeur  deffend,  aux  receveurs,  de  bailler  doresnavant 
leurs  rescriptions  aux  cappitaines  et  gens  de  guerre  sur 
les  particuliersy  k  peine  de  tons  despens,  dommaiges  et 
intereslz  en  leur  propre  et  prive  nom ;  comme  aussi 
deffend  toutes  executions  qui  pour  ce  regard  pourroient 
estre  faictes  sur  le  bestail  et  outilz  de  labouraige,  de 
mesmes  de  n'cxecuter  ceulx  qui  auroit  paie  leur  portion 
pour  la  cottite  des  aultres,  k  peine  de  cinq  cens  escuz, 
ains  que  toutes  executions  se  feront  suivant  les  termes  de 
droict  et  reiglement  de  la  justice.  Et  ont  lesdictz  Estatz, 
pour  le  bien  et  soulaigement  de  ce  pais,  enjoinct  audict 
scindic  de  tenir  la  main  k  Texecution  de  ladicte  ordon- 
nance  et  prendre  la  cause  pour  les  particuliers  interessez 
sur  la  contravention  qui  pourroit  estre  faicte  sur  le  con- 
tenud'icelle. 

,  D'autant  que  depuis  quelques  annees  la  plus  grande 

partie  des  terres  et  lieux  du  pais  sont  vaccans  et  en  friche 

I  et  quasi  du  tout  desertz  a  Toccasion  des  guerres  et  de 

la  famine  et  peste  dont  cedict  pais  a  este  longuement 
afflige,  et  que  pour  ceste  cause,  la  portion  et  cottite  des 
tailles,  que  lesdictz  lieux]et  terres  doibvent  et  souloient 
paier,  ne  peuvent  estre  maintenant  levies  par  aucun 
moyen,  qui  faict  que  toutes  les  annees  ledict  pais  demeure 
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en  restes  enversla  reeetie  fj^nbtHle-de  pareillen  sodhmb 
que  monlent  4es  portioiis  desiHote  lieux  uisalvaMes  eC 
vaccans,  pourle  pflfiement  desqud^es  re6ies,4edict'ffece>- 
veur  g6n6ral  nelaisse  de  contraiiidre  ei  molester  ledict 
pa«s:  ieedictz  Estate  ant  advis^  et  co^ud  cfue  sw  I'eo- 
queete  et  verification  deuemetit  fai(He  desdietz  lieux  ^ae» 
cans.€t  insolvaUes,  par  M.  le.baiHy  de€r6vaudaB  ou  son 
Iteuienant,  commiBsatre  de  Tassieite  ou  aidtres  j^gee 
cempetens,  le  seindie  poursuivra  ^a  desc^arge  dudiot 
pals  devers  MMi  les  tr^sorieis  g^n^raulx  de  France  au 
bureau  de  Languedoc  et  ailleurs  ou  besoing  sera. 

Sur  la  requisition  que  par  GurMaume  Du  Cros,  sieur  du 
Gros,  viguier  de  Fortes,  envois  auxdiciz  Estatz  pour  le 
sieur  .dudiot  Fortes,  a  est^  faicte  auxdictz  Estatz  pour 
tous  ies  assistant  en  iceulx  du  quartier  des  €evennes, 
affin  qu'ilz  soient  appel^s  en  toutes  les  impositions  qui 
se  feront  sur  le  corps  de  ce  pais  de  Oevaudan  et  diocese 
de  Mende ;  a;est6  conclud  et  arreste  que  les  consulz, 
procureurs  et  aultres  des  viUes  et  Heux  desdictes  Ge- 
vennes  qui  but  s6ance  aux  Estatz,  seront  appellez  aux 
impositions  qui  se  feront  doresnavant  par  le  pais  sur  tout 
le  corps  d'icelluy  pour  y  assister  si  bon  leur  semHe. 

M.  Jehan  Fabry,  envois  des  consuiz  de  Marieujolz,  a 
requis  aussi  que  le  premier  consul  dudict  Marieujolz, 
eomme  estant  Tung  des  commis  du  pais,  assiste  aux 
assambl6es  et  deliberations  que  feront  durant  Tannee 
lesdictz  sieurs  commis,  scindic  et  deputez  pour  les  affaires 
dudict  pais ;  ce  que  ladicte  assambiee  a  accorde,  a  la 
diarge  que  ledict  premier  consul  sera  lenu  de  s'y  trouver 
en  personue,  si  ce  n^est  en  cas  de  legitime  empesche- 
ment. 

Lesdictz  Estatz  ont  advise  d'escrire  a  morn^ict  seigneur 
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d^  Monttodrftncy  pour  le  goppltef  tr^s-homblemeht  d« 
dedcharger  c^dict  pals  de  la  portion  dfes  gratification^  que 
Sa  Grandeur  a  faict  demander  pout  troysann^es  pass^to^ 
tant  en  consid6ration  de  ia  pauVretS  du  pays  qtie  pouir 
auUres  raisons  quy  luy  seront  plus  parti^ulL^retnent  re- 
presentees en  ladicte  Vettre. 

Aussi  ont  arrest^  que  les  irecevedrs  comptables  du  pats 
seront  poursuivi2  par  le  scindic,  de  rendre  leurs  compter 
audict  pais  depuis  dix  annies.  Et  afin  que  toute  rassatn- 
blee  ne  soit  retard^e  et  retenue  si  longtemps  quy  e^t 
requis  k  I'audition  desdict2  comptes,  lesdictz  Estate  out 
esleu  commis  et  d^put^,  assavoir  t  pour  r^glise,  Tenvoy^^ 
de  M:  de  Ste  Cnymie  et  ceiluy  de  M.  de  S.  Jehan  ;  pouf 
la  noblesse,  Tenvoy^  de  M.  le  baron  Du  Toumel  el  ceiluy 
deiM.de  Montduroux;  et  pour  le  Tiers-Estat,  les  consul 
du  Malzieu,  de  St-Cheiy,  de  Saugues  et  de  Sie-Enymle^ 
Auxquelz  ladicte  dssambl^e  a  donnS  pouvoir  de  vacquei*, 
avec  !ifM.  les  commis,  scindic  et  deputez  du  pais,  k  l^au- 
dltion,  affinement  et  cIosKire  desdictz  coknptes,  commd 
aussi  k  respondre  les  requestes  presentees  auxdict^ 
Edtatz,  dresser  Testat  des  fraiz  du  pais  et  assister  a  I'as- 
siette  et  departement  des  deniers.  Auquel  d^parteinent 
le  sieur  Du  Cros,  envoie  de  M.  de  Portes,  pourra  aussi 
assister  avec  lesdictz  sieurs  deputez.  A  tons  lesquelz 
mpndict  seigneur  de  Mende,  president,  a  faict  prester  le 
serement  de  bien  et  fidellement  et  diligemment  vacquer, 
tant  k  Taudition  desdictz  comptes,  que  es  aullres  affaires 
et  en  tout  procurer  le  bien  et  soulaigement  dudict  pays. 

Du  tre2(ie»me  jour  dudict  mois  de  novembrc,  du  matin. 

Lesdictz  Estatz  s'estans  rassamblez  au  lieu  que  dessus, 
M^*  de  Mende  leur  a  faict  entendteque  M.  le  baron  d*Aii- 
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chier,  desireux  du  bien  et  repos  de  ce  pais,  voiant  la 
foulle  et  d^sordre  que  roccupation  du  fort  de  Grandrien 
y  avoit  causae,  prevoiant  aussi  la  ruyne  que  la  plus 
longue  detention  d'icelluy  pourroit  apporter  au  peuple^ 
taDt  au  moyen  des  ravaiges  et  impositious  que  feroit  la 
garnison  dudict  lieu  que  de  celles  que  le  pais  seroift 
coQtrainct  mectre  sus,  soit  pour  reprimer  les  courses 
des  occupateurs  ou  pour  reduire  ledict  lieu,  qui  feroit 
acabler  du  tout  ledict  pais  et  y  renouveler  de   plus 
sort  la  guerre,  lorsqu'il  a  plus  de  besoing  et  d'esp6rance 
de  jouyr  de  quelque  repos  par  le  moyen  de  la  trefve  et 
la  bonne  unyon  qui  se  veoid  main  tenant  entre  les  habi- 
tans  d'icelluy.  Ledict  sieur  baron  d'Apchier,  pour  ces 
considerations  auroit  traicte  accord  avec  ledict  sieur  de 
Bains,  lequel  luy  auroit  promis  de  rendre  ledict  fort  et  le 
quieter  en  le  remboursant  de  certaines  despenses  qu'il 
diet  y  avoir  faictes,  tant  pour  Tentretenement  de  la  gar- 
nison que  pour  les  fortifications  et  aultres  fraiz  ;  pour  k 
quoy  satisfaire,  ledtct  seigneur  6vesque  a  declare  vouloir 
plus  pour  le  bien  du  pais  que  pour  son  interest  particu- 
lier  fournir  k  la  meilleure  parlie  dudict  remboursement> 
comme  il  d6sireroit  faire  enti^rement,  s'il  luy  estoit  pos- 
sible pour  soulaiger  d'autant  le  peuple  ;  mais  qu'il  s*as* 
seuroit  aussi  que  Tassambl^e  ne  vouldroit  pour  peu  de 
chose  laisser  passer  ceste  si  oportune  occasion  de  veoir 
ledict  pais  r6dim6  de  la  mis^re  que  lui  estoit  pr^par^e 
par  ceste  occupation  dudict  fort.  Partant  a  requis  ladicte 
assambl^e  vouloir  ouvertement  declarer  sur  ce  son  d^sir. 
Laquelle  d'une  voix  commune  et  unanime  apr^s  avoir 
remerci^  ledict  sieur  baron  d'Apchier  de  la  peine  qu'il 
avoit  prise  en  ceste  nSgociation,  a  declare  qu  elle  enten- 
doit  que  Taccord  faict  par  luy  fust  entretenu  et  jefifectu^, 
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et  qu*k  cesle  fin  la  somme  qu'il  avoit  pleu  audict  sieur 
d'Apchier  arbitrer  et  adviser  pour  la  portion  du  pais,  fust 
esgalis^e  sur  tout  le  corps  d'icelluy  pour  satisfaire  audict 
remboursement  attandu  le  grand  bien  et  soulaigement 
que  proviendra  audict  pais  dudict  accord. 

Lesdictz  Estatz  aiant  eu  advis  que  le  caddet  de  Sene- 
joux  a  obrepticement  obtenu  commission  de  mondict 
seigneur  de  Montmorancy  pour  tenir  garnison  au  fort  des 
Plantatz  que  soubz  prStexte  de  ce  il  se  licencie  de  faire 
une  infinite  de  courses  et  actes  d'hostiIit6  dans  le  pays 
dont  il  y  a  plusieurs  plainctes ;  ils  ont  advis^  d'en  faire 
tr^s-humbles  remonstrances  h  Sa  Grandeur,  et  la  supplier 
Youloir  revocquer  ladicte  commission  comme  obtenue 
soubz  faulx  donn6  entendre  avec  tr^s-expr^  commando- 
ment  qu*ii  plaira  k  sadicte  Grandeur  de  faire  audict  de 
Senejoux  de  ne  continuer  plus  telles  voyes  d'bostilit^, 
ains  de  rendre  ladicte  maison  des  Plantatz  au  propri6taire 
d'icelte.  Et  cependant  parce  que  ledict  caddet  de  Sene- 
joux pourroit  continuer  lesdictes  courses,  a  est6  aussi 
advisS  qu'en  attendant  le  commandement  de  Sa  Gran- 
deur luy  sera  escript  de  la  part  desdictz  Estatz  de  rendre 
Yolontairement  ladicte  maison  au  sieur  de  Tolete,  tuteur 
de  la  demoiselle  de  Brang^res,  a  qui  elle  appartient,  ou 
de  tel  aultre  personnaige  que  ledict  sieur  de  Tolete  nom- 
mera,  et  qu'a  ceste  fin  sera  escript  audict  sieur  de  Tolete 
pour  Tinviter  de  s*y  employer  suivant  TofOce  que  le  sieur 
de  La  Roche  S.  Germain  a  faict  de  sa  part  de  fournir  aux 
fraiz  necessaires  k  cest  effect. 

D'autant  qu'il  a  pleu  k  mondict  seigneur  de  Montmo- 
rancy donner  commandement  des  armes  en  ce  pais  k 
M.  le  baron  d'Apchier,  et  q\ik  ceste  occasion  il  sera  con- 
irainct  de  faire  plusieurs  despenses  extraordinaires  selon 
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\^^  occurrences;  q\ie  se  pourront  presenter  pour  le  bieo 
^t.repos,  de  cedlct  pai$;  Ie$dictz  Estatz  oot  adv4$£  de 
prier  MM*  I^s  commissai.Fes  de  Fassiette  d'lmposer  telle 
^,p^me  qu'il  sera  arrest^  par  MM.  les  d^putez,  h  Taudi* 
tion  des  comptes,  comaiiis,.  scindic  et  d^putez  du  pais 
poyr  estre  en  ceste  consideration  paite  audict  siemrbanon 
d'Apchier,  par  le  receveur  dudict  pais  et  d'imposer 
^ussi  ce  que  montept  les.  gaiges  ordinaires  des  officiers 
dud.ict  pais  selon  Taiveienne  coustume. 

^Q  sciqdic  du  clerg6  du  diocese  de  Mende  a  remonstrd 
^u'ala  requisition  des  Estatz  gen^rauh  de  Languedoc  ei^ 

Vann.ee ledict  clerge  presta  audict  pais  de  Lan^ 

guedoc  la  somme  de  1,250  fivres  pour  emploier  au  rem- 

boursement  de  ceulx  q^ui  avoient  este  pourveuz  des 

ol]6cies  de  presldent,presidial  et  juge  criminol  de  Nismes, 

a$n  dc  faire  supprimer  lesdictz  ofiices.  Et  voyant  ledict. 

clerge  qu'il  ne  pouvoit  estre  rembourse  de  ladicte  somn)^ 

apr^s  plusieiirs  requisitions  faictes  k  M.  deRech,  tresorier 

de  la  bourse  de  Languedoc,  il  auroit  faict  saisir  et  arrester 

entre  les  mains  de  H.  Pierre  Lagier,  son  commis,  la 

somme  de  500  escuz  en  rann^e  i580.  De  laquelle  somme 

banqye  et  arrestee,  lescindic  de  ce  dioc6se  et  pais  auroit 

este  contrainct  s*ayder  et  servir  aux  affaires  urgens  que 

se  presentoieht  lors  audict  pais,  ainsi  que  ledict  sieur 

scindic  et  aultres  officiers  dudibt  pais  pourrbnt  certifier ; 

et  partant  a  requis  Tassambiee  faire  remplacer  audict 

clerge  ladicte  somme  de  500  escuz  comme  aiant  est^  em« 

ploiee  aux  affaires  d'icelluy  pais.  Sur  quoy  M.  Robert  de 

Chanoillet,  scindic,  aiant  este  puy  en  ladicte  assambl^e 

elle  a  advis6  de  prie^  lesdictz  sieurs  du  clerg^  d*attandre 

le  remplacement  de  la  somme  de  500  escuz  jusques  k  la 

prochaine  assi^te  de  rann^e  suivante,  attendu  la  pan- 


vreti  du  pais  et  les  srans  afiEeures  qu'ila  cesteann^e. 
Sttr  la  requeste  pr^sent^e  par  le  sieur  de  Gabriac  ten- 
daDt  afin  qu'il  pleust  aux  Estatz  luy  faire  rendre  troi^ 
muletz  chargez  de  vingt  bariqiies  de  sardines  qu'il 
envoiait  debiter  suivant  la  liberie  du  commerce  permis 
par  la  irefve  lesquelz  luy  ont  est6  pris  et  luy  sont  encores 
retenuz  mesmes  qu  il  y  en  a  de  present  ung  d'iceulx  en 

c^te  ville  de  Ghenac. 

•  •  '  ... 

A  est^  advis6  de  supplier  aussi  sadicte  Grandeur  de 
faire  rendre  lesdictz  mulcts  et  marcbandises  audict  sieur 
de  Gabriac,  suivant  la  teneur  de  ladicte  trefve  ;  comme 
aussi  k  M.  le  baron  d'ApcKier,  aultres  muletz' que  luy  ont 
est^  prins  par  le  sieur  de  Vebron  et  ordonner  que  toutes 
choses  prises  d'ung  party  et  d'auUre  durant  ladicte 'trefve,^ 
seront  restitutes  k  qui  ejles  appartiennent. 

Sur  aiiltre  requeste  d'aucuns  particuliers  de  Serverette 
demandans  estre  remboursez  de  110  escuz  qu'ils  ont  est6 
oontraioctz  au  sieur  de  Bains  pour  la  contribution  par  luy 
mise  sur  ladicte  ville  a  est^  diet  que  ladicte  somme  de 
110  escuz  sera  esgalis^e  au  sol  la  livre  sur  Udicte  ville, 
paroisse  et  mandement  de  Serverette,  pour  en  estre  faict 
le  siisdict  remboursement. 

Sera  aussi  faict  remonstrance  tr^s-humbles  k  Sa  Gran* 
deur  de  ce  que  centre  et  au  pr6j.udice  de  la  trefve  le  sieur 
Du  Villeret  donne  accez  et  retraicte  libre  dans  sa  maison 
k  plusieurs  soldats  allans  cpuirir  es  pais  d'Auvergne  et 
ftouergue^  au  moien  de  quoy  lesdicts  pais  sont  occasion- 
nez  de  faire  la  guerre  k  cestuy  cy  et  interrompre  la  tran- 
quillity qui  commence  de  s'y  eslablir  par  Tobservation 
de  ladicte  trefve ;  et  sera  sadicte  Grandeur  tr^s-bumble<- 
ment  suppli^e  commiainder  audict  sieur  de  Villeret  de  ne 
favoriser  plus  lesdictz  soldats  en  telles  entreprises  pouc 
n*alt6rer  le  repos  de  cedict  pais. 


—  M4  — 

Aussi  sera  escript  a  MM.  de  Cons  et  consul  de  Gom- 
peire  de  ne  permettre  qu'aulcunes  courses  soient  faictes 
dans  ce  pais  par  leurs  gens  de  guerre  et  qu'au  semblable 
Ton  fera  contenir  ceulx  de  ce  pais  qu'ils  n'yront  en 
Houergue. 

Pour  pourveoir  au  d^rdre  et  c6nfusion  qui  est  au  faict 
des  finances  du  pais  desquelles  pour  n'en  avoir  est^  cy- 
devant  les  deniers  emploiez  k  YeSecX  et  usaige  auquel 
ils  estoient  destinez ;  cela  a  est6  cause  qu  il  s'est  accu- 
inul6  jine  infinite  de  debtes  sur  le  pais,  comme  il  seroit 
encores  de  plus  en  plus  s'il  n'y  estoit  rero^i^.  A  ceste 
occasion  lesdicts  Estatz  ont  advis6  et  conclud  que  les  de- 
niers qui  seront  k  Tadvenir  imposez  ne  pourront  estre 
convertiz  k  aultres  usaiges  qu'k.ceulx  k  quoy  ils  seront 
affectez  par  Testat  et  articles  des  assiettes,  sur  peine  de 
radiation  des  sommes  ainsi  emploi^es  aux  comptes  des 
receveurs,  et  que  pour  cest  effect  en  sera  mise  une  clause 
expresse  aux  contractz  de  bail  de  recette,  pour  obliger  k 
cela  ceulx  qui  prendront  k  faire  la  lev6e  des  deniers. 

Sur  la  requeste  presentee  au  nom  du  sieur  de  Gha- 
vaignac,  naguiferes  lieutenant  en  ce  diocese  de  M- 16  pr£« 
YOSt  g6n6ral  de  Languedoc  afBn  d'estre  paye  de  ce  qui 
luy  est  deu  de  ses  gaiges,  a  est6  advise  que  lesdicts 
gaiges  seront  couchez  en  Tassiette  au  prorata  du  temps 
qu'il  a  faict  le  service  au  pais. 

La  requeste  pr^sent^e  par  George  de  Peyre,  escuyer, 
sieur  de  La  Garde,  pour  avoir  recompense  de  sa  maison 
d'Usselz  que  le  pais  feit  d^mollir  pour  le  bien  du  service 
du  Roy,  repos  et  seuret^  dudict  pais,  a  estS  renvoiSe  k 
MM.  les  d^putez  aux  comptes  pour  y  avoir  tel  esgard  que 
de  raison. 

Aussi  ont  advisi  lesdicts  Estatz  que  pour  la  pauvret^ 
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du  pais  il  ne  seroit  bai)16  pour  ceste  ann^e  aucun  deffray 
aux  assistans  esdictz  Estatz,  sii^on  a  cealx  qui  iront  en  la 
yiile  de  Mende  pour  vacquer  k  Faudition  et  closiure  des 
comptes  et  aultres  affieiires  du  pais,  attendu  que  pourcesl 
effect  il  leur  conviendra  faire  long  s^jour  audicjt  lieu  et 
cons^quemment  beaucoup  de  frais  et  despense  dont  il 
est  raisoniiable  les  relever. 

La  requeste  pr^sent^e  par  les  habitans  de  Chenac  pour 
estre  recompensez  de  la  despense  et  incommodit^  quMls 
peuvent  avoir  soufferte  k  Toccasion  de  I'assambl^e  des- 
dictz  Estatz,  a  est^,  renvoi6e  auxdicts  sieurs  deputes  k 
Taudition  des  comptes  pour  y  avoir  tel  esgard  que  de 
raison. 

Sur  la  requisition  faicte  aoxdicts  Estatz  par  M.  Hugues 
Symeon,  docteur  es  droictz,  assist^  deFrangoise  Albaric^ 
vefve  de  Claude  Corrier,  en  son  vivant  marcband,  de 
Uende,  affin  qu'il  leur  pleust  pourveoir  de  paiement  k 
ladicte  Albaric  de  la  somme  de  822  escus,  11  solz^  2  de* 
niers,  deue  par  ce  dioc^se^  tant  pour  argent  presto  par 
ledict  Gorrier,  que  pour  aultres  foumitures  dont  il  a 
r^odu  compte  audict  pais,  et  depuis  obtenu  sentence  de 
condemnation  du  Bailliaige  de  Givaudan,  centre  le  scin- 
dic  dudict  pais  en  son  propre  et  priv6  nom  ;  luy  faisant 
passer  par  crimes  une  sienne  mestairie,  comme  ladicte 
Albaric  a  faict  apparoir  par  les  exploictz  de  saisie  et  in- 
quantz  jusques  k  Tordonnance  de  quarantaine;pour  ^viter 
auxquels  fraiz,  dommages,  despens  et  interestz,  lesdicts 
Estatz  ont  conclud  et  arrest^  de  faire  coucher,  en  Tas- 
siette  de  la  pr^ente  ann^e,  la  somme  de  24i  escus,  M 
sols,  iO  deniers,  pour  estre  paiie  k  ladicte  Albaric  en  di* 
duction  de  ce  que  ledict  pais  luy  peult  debvoir,  et  qu^ii 
ceste  fin  MM.  les  commissaires  de  Tassi^te  seront  requis 
imposer  ladicte  somme. 


hk  veeeplQ^  a'  e8l6']kibli^6n  ladicle  vtHe  db  Cheuab 
pbat  Mre  d^lif  iiie'i  iqavferoki  hi  dooldiiira  dtoBpelsttieil^ 
Mnrev  cf^i'e  d^esMi^cfrtiaiiooni;  a  esArS^  advi^  ^{u^ilc 
ietoit  fMibiff^e  «ti  iaf  ville  d^e  Hende  ^  dMiKf  n&e  aif  i!illoitt||p 
disanti  dtibisantla  eonditfon  dbdfdt  pais  lueiUi^rb. 

FioaltoffieoliDOtididts^igiietir  F^vesq^^deMende^pi^ 
sident  auxdicts  Estatz,  a  donnitia  MnidieA6»  kims  lea 
asmtana  eh  iebulx,  s^Idn-  ih' boime  et  loaable  OMslobe 
Cb  tout:  temps  ofeaelrv^  aadidt  {iafe ;  et  apn^  les  gdtte 
di»dieil  8esents6pareB,s*e8lhBt.Mi6t  aeignetMr  ^tesiftie 
A)1i6tnin6  lediot  jeur  meames  enJa  vilto  de  Ifetide,  avec 
MM.  les  comfnii,  seiodic  et  deputed  du  pais  et  lesdicu 
sieurs  d^putez  pour  ouyr  les  comptes,  affin  de  vao<)«i^ 
iMklaU  ibiol  desdietis  eoikiples qiie  atiltfes  affaires  r^n* 
viiyed  par  ladiote  bstambt^e  desEstats. 

te  quaitorziesme  jdiir  d'udict  jour  dudict  mois  de 

novembre,  du  matin. 

Ent  la  ville  de  Meode  et  dens  la  salle  hauke  de  I'^es^ 
oh^i  suivant  les  pF^oMenlei^d^IiberatioBS  desEsta'tz  teiftiif 
en  la  ville  de  Ctena^c^,  s^  sent  assaoUblezt  ea  pr^s^aee 
dudict  seigneur  ^vesque  de  Meiide>  comtb  de  Gevaadaot 
pf'esident  auxdicts  EstftizvMtf  ^  Jelkanfirimetiroii,  biicUelier 
ea  chroict  canon,  vicaire  g^n^ial  dudict  seigneur ;  Ayniar 
de*  Galvisson^  sieur^  de-  Sl^^baa  -;  Aolbaiae  Ghevedli^, 
If'  consul  deMende;  Michel' Jourdbn^  pourle  condid  de 
Marieiijolzt  tous  co«mis  el  deputes  dudict  ipal^;  Robert 
de  Ghanoillet,  scindie ;  fos  enyoiez'  dd  MM-,  de  Ste*Bny« 
laie ;  de  St^Jehan;  de>  FlotaO(< baron  de  tear;  cie  ilLoh^ 
tmiroux;  de  Porteis ;:  les^^(M8iil8'du>Malzieu>;  de^BaiM^ 
Qi^ys  de  Salgtiesf  et  de  Slle<Biiyittfte,  dipatei?  piir  lesdwlb 
Estate  pour  ouyir^et'doiie  leacoalpleavapitoittiferlea'ia^ 


queetes^  arrester  Testat  des  fraiz  et  assisier  k  I'aseiette  et 
dipartement  des  deniers, 

loys  Chevalier^  sieur  de  Rdus$eS)  a  remonstre  que  le. 
pais  luy  e&X  d^biteur  de  la  somme  de  4,000  livres,  pour 
resles  de  plus  graode.somme  a  laquelle  le  pais  auroit 
accord^  avec  luy  par  contract  pass^  pour  raison  du  rem- 
bourdement  de  la  finance  pai^e  par  ledict Chevalier,  pour 
Toflice  de  receveur  alternatif  de  ce  diocese  doot  il  avoit 
este  pourveu.  Et  d'autant  que  les  termes  de  paiement  de 
ladicte  somme  restante  estoleut  escheuz,  il  requenMt 
Tassambl^e  le  faire  paier^  suivant  sondict  contract  et  une 
commission  de  Sa  MajestS  et  attache  de  nos  seigneurs  les 
tresoriers  generaulx  qu  il  a  pr^ent^es.  Yeu  lesquelles 
pieces,  a  este  advise  de.prier  ledict  sieur  de  Rousses,  de 
se  contenter  que  le  tiers  de  ladicte  somme  de  4^000 
livres  luy  fust  couch^e  en  l*assi6te  ceste  ann6e,  attandu 
les  aultres  grands  affaires  qu^  ledict  pais  a  pr^sentement 
et  sa  grknde  et  ^vidente  pauvrete. 

B'autant  que  Fimposition  et  d^partement  faict  au  mois 
de  may  dernier  sur  certaines  paroisses  de  ce  diocese, 
pour  Tentretenement  des  gamisons,  il  y  fust  compria 
quelque  somme  pour  emploier  au  paiement  de  partie  des 
gaiges  deubz  aux  officiers  dudict  pais,  dont  fut  prouiis 
remboufsement  auxdictes  paroisses ;  a  estS  advise  que 
ladicte  somme emploi^e  audictdepartement,  pour  lesdicts 
gaiges,  sera  couch^e  en  Tassii^te  de  ceste  ann^e  pour 
rembourser  lesdictes  paroisses,  chascune  selon  sa  por- 
tion, ou  bten  leur  tenir  lieu  d'autant,  en  leurs  tallies  de 
ceste  dicte  ann^e  et  que  semblable  sera  faici  pour  le 
remboursenient  des  paroisses  qui  ont  contribuS  aux  gar« 
nisons  de  Marieujolz,  suivant  la  commission  de  mondict 
seigneur  de  Uontmorancypour  le  mois  d'octobre  dernier, 
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a  cello  de  Grandrieu  suivant  Taccord  faict  avec  le  sieur 
tie  Bains  k  St-Gh6Iy  en  septembre  dernier ;  et  pareille- 
ment  pour  la  fourniture  de  la  rozete  et  reforite  des 
canons  qui  sont  k  St-Ch61y. 

Sur  la  requisition  faicte  par  ledict  sieur  de  Rousses, 
fermier  de  T^quivallent  de  ce  diocese,  de  faire  imposer 
la  somme  de  909  escus  d'une  part,  et  151  escus  d*aultre, 
pour  remplacer  pareilles  sommes  qui  ont  est6  prises  des 
deniers  dudict  equivallent  par  le  pais,  pour  emploier  aux 
affaires  et  service  du  Roy,  a  est6  advis6  et  conclud 
qu*altandu  que  ladicte  premiere  somnae  de  909  escus  a 
est6  admise  audict  fermier  en  tant  moings  des  deniers  de 
sadicte  ferme  par  M^'  de  Montmorancy  et  ordonn6  que 
cedict  diocese  en  demeureroit  quicte,  il  n'esl  raisonnable 
qu'elle  soit  couchee  en  ladicte  assi^te.  Et  pour  le  regard 
de  I'auUre  de  151  escus,  que  suivant  I'lntention  de  Sa 
Grandeur,  contenue  au  niiarge  des  articles  k  elle  pr^sen- 
tez  par  le  pais,  elle  sera  impos^e  en  I'assiette  et  rempla- 
cie  auxdicts  fermiers  par  le  receveur  du  pays. 

A  est6  veu  par  Tassamblee  Taccord  faict  sn  Tann^e 
1586,  avec  sire  Jehan  Lesperonnat,  marcband,  deP^zi- 
nas,  pour  les  parties  k  luy  deues,  ensemble  Testat  par 
luy  pr^sente  des  dommaiges  et  interestz  qu'il  pretend 
avoir  souffert  depuis  ladicte  ann6e  k  faulte  de  paiement; 
et  pour  toutes  choses  a  est^  advis6  de  luy  accorder  la 
somme  de  5,S00  escus  et  50  escus  pour  les  frais  de  son 
voiaige  et  s6jour  qu'il  diet  avoir  faict  expres  en  ceste  ville 
pour  raison  dudict  debte,  et  que  sur  ladicte  somme  luy 
sera  couche^ ceste  ann^e  2,050  escus  et  le  surplus  lai  pro- 
chaine  annee. 

0 

Sur  la  requeste  pr6sent6e  par  M.  Rozel,  lieutenant 
principal  en  la  sen^chauss^e  de  Nismes,  tendant  k  ce  que 
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les  paroisses  de  Javillet,  Montbrun,  les  Bondons  et  Gri- 
zac,  Fraissinet,  fussent  de  plus  fort  contrainctes  au  paie- 
ment  de  la  somme  de  497  escus  h  luy  deue  de  restes  de 
plus  grande  somme  dont  il  avoit  est6  assign^  surlesdictes 
paroisses  par  M.  Mathieu  Farnier,  receveur  du  pais  ;  et 
D^antmoiDgs  qu'il  luy  soit  ordonne  200  escus  par  les 
apportz  depuis  Tann^e  1584  que  ladicte  partie  luy  est 
deue,  ensemble  le  remboursement  des  frais  par  luy  faictz 
a  la  poursuitte  du  paiement  de  ladicte  somme.  A  est6  diet 
que  le  pais  n'empesche  ledict  sieur  Rozel  de  contraindre 
lesdictes  paroisses  par  toutes  voyes  de  justice  au  paie- 
ment de  ce  qu'elles  doibvent  sui\am  les  ordonnances  de 
>  mondict  seigneur  de  Montmorancy,  et  pour  le  regard  des 
despens  et  apportz  par  luy  demandez,  d'autant  qu'en 
Tann^e  1583,  le  pays  lui  accorda  la  somxne  de  150  escus 
pour  tous  frais  et  despens  qu'il  pourroit  pr6tendre,  dont 
luy  fust  couche  100  escus^  en  ladicte  ann^e  ;  que  les  50 
escus  a  luy  restans  seront  imposez  la  pr^sente  ann^e 
pour  luy  estre  paiez  en  consideration  desdicts  frais,  des- 
pens et  dommaiges  par  luy  soufFertz. 

Sur  aultre  requeste  pr^sent^e  par  ledict  sieur  Rozel , 
ppur  avoir  paiement  desdicts  100  escus  couchez  en  I'as- 
si6te  de  ladicte  ann6e,  estant  receveur  M.  Helie  Cheva- 
lier ;  a  est6  diet  qu'auparavant  faire  droict  sur  icelle  les 
comptes  dudict  Chevalier  seront  veuz  et  verifiez. 

Sur  la  requisition  faicte  par  le  scindic  de  cedict  diocfese 
et  pais  a  ce  que  suivant  Tordonnance  de  mondict  seigneur 
de  Montmorancy  mise  au  bas  d'une  requeste  pr6sent6e  k 
Sa  Grandeur  par  ledict  scindic,  prenant  la  cause  pour  les 
habitans  des  paroisses  d'Yspaignac,  Javillet,  Montbrun  et 
aultres  dudict  diocese  assignez  k  comparoir  devant  sadicte 
Grandeur  k  la  requeste  de  M.  Francois  Durand,  receveur 
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du  qaartier  des  Cievennes,  il  pleust  k  ladictQ  asssmibUe 
reigler  les  parties  sur  le  differend  tneu  entre  ellps  pour 
raison  des  irppositlont  derniferes  faictes  k  Barr^  par  ceulx 
desdictes  Cevennes,  auxquelles  ledict  Durand  preteindeit 
que  lesdicts  habitans  estoient  compris  et  coutribuabl^. 
Veu  en  ladicte  assambl^e  ladicte  requesle,  rordonnance 
de  Sa  Grandeur  au  bas  d'icelle,  eu  datte  du  7*  jour  de  ce 
mois,  portant  renvoy  k  Tassambl^e  desEstatz.particuIiers 
de  ce  diocfese,  pour  sur  ledict  differend  reigler  lesdictes 
parties,  icelles  au  long  ouyes  en  ladicte  assamblee.  E^ 
attandu  que  lesdict^ habitans  desdictes  paroisses  aupa- 
ravant  les  troubles,  durant  et  apr^s  iceulx  ont  toujours 
sans  interruption  est6  comprises  k  tous  les  departemens 
feictz  en  la  ville  de  Mende,  par  les  commissions  d\i  Roy 
et  de  nos  seigneurs  les  tresoriers  g^neraulx  de  France, 
establiz  en  Languedoc,  et  ont  porte  leurs  deniers  au  bu-* 
reau  de  la  recepte  dudict  diocdse  et  pais  establie  de  tout 
temps  en  la  ville  de  Mende,  sans  que  les  receveurs  en 
leurs  comptes  renduz  les  ayent  baillez  en  reprise  pour 
deniers  comptez  et  non  receuz;  a  est6  conclud  et  arrest^ 
suivant  aultre  deliberation  cy  devant  prise  en  (adicte 
assamblee,  que  comme  lesdictz  habitans  desdictes  pa- 
roisses n'ont  deub  estre  compris  aux  d6parlement  des- 
dictz  Cevennes,  ny  contrainclz  au  paiement  de  leurs  cot- 
titez  par  le  receveur  d'icelles  ny  aultre  aiant  charge  de 
luy,  ilsdoibvent  en  estre  deschargez,  tant  pourle  pass6 
que  pour  Tadvenir.  Et  neantmoings,  d'autant  que  ledict 
receveur  a  baill6  descharge  sur  lesdicts  habitans  au  sieur 
de  La  Croix,  commandant  k  Florae,  pour  le  paiement  de 
la  garnison  dudict  Florae,  suivant  le  mandement  qu'il  a 
pleu  a  Sa  Grandeur  en  bailler  audict  sieur  de  La  Croix, 
sur  ledict  receveur;  a  est6  aussi  arreste,  attandu  ce  que 


dessusque  lediet  sieur  de  La  Croix  ne«e  pourra  adresMr 
auxdiots  iiabitaDS  desdictes  paroisses,  ains  audict  rece- 
veur  desdictes  Gevevennes,  pour  avoir  paiement  de  son 
assignation,  sauf  audict  receveur,  en  cas  qu'H  n'ayt  fondz 
en  sa  receite,  de  £(^  retirer  pardevant  sadicte  Grandeur 
pour  }uy  estre  par  elle  pourveu  k  la  descharge  desdicts 
habftans  desdictes  paroisses.  Apr^s  laquelle  conclusion^ 
le  sieur  Du  Gros,  y  assistant,  a  d6clar6,  pour  ceulx  des- 
dictes Gevennes,  n'y  vouloir  eonsentir  com  me  estant 
eentre  les  priviH6ges  du  pais  des  Gevennes. 

Ladicle  assambl6e  a  faict  droict  sur  plusieurs  aultres 
requestes  dont  elle  a  advisi^  n'estre  besoing  d'en  faire 
registrement. 

Vfft^f^  iwr  qf|a|9ir?y^sme.d^  n^vembr^^^  d^  r^le^^ep. 

Lesdiets  sieurs  commis  et  d^putez  par  les  Estatz  s'es^ 
tant  rassaaiblez  au  lieu  que  dessus,  president  lediet 
seigneur  ^vesque. 

A  la  requisition  de  I'envoi^  des  consulz  de  Marieujolz  a 
est^  faicte  lecture  d'une  commission  de  mondict  seigneur 
de  Montmorancy,  contenant  mandement  de  pourveoir  au 
paiement^de  la  garnison  dudict  lieu.  Sur  quoy  a  est6  con- 
cittd,  qu  attandu  la  deliberation  prise  auxdicts  Estatz  tou- 
chant  ladicte  garnison,  pour  Tadvenir  il  n^y  peult  estre 
rien  alter6  par  ceste  assambi^e.  Et  quant  aux  quinze 
jours  j^  escheuz  depuis  le  dernier  du  mois  pass6,  que  Sa 
Grandeur  sera  tr6s-humblement  suppli6e  pourveoir  k 
Jeur  paiement  sur  les  45,000  6cus  iinposez  pour  les  gar- 
nisons  de  Languedoc  ou  d'ailleurs  a  sa  charge  et  sou- 
]aigement  de  ce  pauvre  pals. 

A  este  aussi  adVis^  suivant  aultre  deliberation  des. 
Estatz  que  la  somme  a  laquelle  reviennent  les  apportz  de 


I 
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la  partie  deue  a  U.  le  marquis  de  Ganilliac  sera  couch^ 
en  Tassi^le,  pour  estre  pai6e  par  le  receveur  du  pais  k 
Madame  la  marquise  k  TaCquict  dudict  pa'is. 

Et  d'aultaut  que  Tassambl^e  a  est6  advertie  que  H.  le 
president  Gensanet,  de  St-Flour,  apr^s  le  partement  de 
Tarm^e  conduicte  en  ce  diet  pais  par  M**  le  due  de 
Joyeuse,  avait  vendu  plusieurs  munitions  qui  estoient 
resides  apr^  ledict  partement,  et  que  suivant  Tarrest 
obtenu  au  conseil  du  Roy  par  cedict  pais,  lesdicts  restes 
des  vivres  appartiennent  k  cedict  pais.  A  este  conclud  et 
arrest^  que  ledict  sieur  Gensanet  et  tons  aultres,  ayant 
eu  maniement  et  entremise  desdicts  vivres  seront  pour- 
suiviz  d'en  rendre  compte  et  prester  le  reliqua  pour  estre 
employ^  k  Tacquittement  dudict  debte  de  M.  le  marquis% 

Sur  la  requeste  pr^sent^e  aux  Estatz  par  les  fermiers 
particuliers  de  Tequivallent  du  quartier  de  Salgues  et 
Grandrieu  en  ce  diocese  de  Mende,  k  ce  qu'il  pleust  aus- 
diotz  Estatz,  leur  faire  remplacer  la  somme  de  170  escus 
en  consequence  de  Taccord  faict  par  le  pais  avec  le  sieur 
de  Bains,  attandu  que  ladicte  somme  auroirest^  prise  sur 
lesdicts  fermiers  par  icelluy  sieur  de  Bains  et  la  gamison 
dudict  Grandrieu  tenant  le  contraire  party.  A  e^t6advis6 
et  conclud  que  d'aultant  que  ladicte  somme  n'est  toum^e 
an  proffit  ny  k  la  descharge  du  pais,  il  ne  peult  entrer 
en  ce  remplacement,  bien  fera  ladicte  assambl^e  tr^- 
liumble  remonstrance  et  supplication  k  Sa  Grandeur,  h 
ce  qu'il  luy  plaise  ordonner  que  lesdicts  fermiers  demeu- 
reront  quictes  et  deschargez  envers  tous  ceulx  qu'il 
appartiendra  de  la  susdicte  somme  prise  par  ledict  sieur 
de  Bains,  et  qu'elle  leur  tiendra  lieu  de  paiement  en  de- 
duction du  prix  de  leur  ferme. 


J^cpsinziesmb  Jour  dttdict  itM)ite(d«!Mtie^tiibne»^  di>ttiaiitt>. 

Lesdi^ts  sieurs  s'estans  rassamblez  au  lieu  que  dessus^ 
H.  Michel  de  iBonnafoux^  docteur  es  droictz,  lieutenant 
en  la  prevost6  g^n^ralle  de  Languedoc,  s*est  present^  k 
ladicte  assambUe,  requerant  esire  receu  pour  £aire  Qt 
exercer  sa  chargq  en  ce  diocese  et  pais,  suivant  le  com<» 
mandement  qu'il  en  a  de  mondict  seigneur  de  Mon4mo- 
rancy  et  ses  lettres  de  commission,  et  qu'k  ceste  fin,  il 
plaise  a  ladicte  assambl^e  luy  pourveoir  des  moiens  n6- 
cessaires.  Veu  laquelle  commission,  et  attandu  la  delibe- 
ration sur  ce  prise,  cy  devant,  par  les  Estatz,  suivant  le 
contenu  d'icelle,  ledict  de  Bonnafoux  a  estS  receu  par 
provision  en  I'exercice  do  ladicte  charge  de  lieutenant  d^ 
M.  le  pr6vo^t  general  en  ce  diocese  avec  le  nombre  de 
douze  archers,  y  compris  le  greffier,  sans  prejudice,  tou- 
tesfois  de  privilleges  et  coustume  du  pais,  de  nommer 
ledict  lieutenant  audict  sieur  pr6vost  g^n^ral  et  k  la 
charge  que  suivant  iceulx  privilleges  et  coustume  ledict 
Bonnafoux  prestera  serement  es  mains  des  officiers  du 
Bailliaige  en  presence  desdicts  Estatz  ou  desdicts  sieurs 
commis,  scindic  et  d^putez  et  qu'il  ne  se  pourra  servir 
d^aucuns  archers  qui  ne  soient  affidez  ou  receuz  par  les- 
dicts  Estatz  ou  lesdicts  sieurs  commis  et  notaroment 
d'aultre  greffier  que  dudict  Bailliaige  et  desdicts  Estatz 
ou  de  ses  commis  au  greflfe,  ny  remettre  les  papiers  du 
faict  de  ladicte  prevoste  es  mains  n'y  pouvoir  d'aultres. 
Que  par  chacun  mois  il  representera  ausdicts  sieurs  com- 
mis, scindic  et  d^putez  tons  ses  archers  en  bon  Squipaige 
pour  faire  monstre  et  reveue  et  prester  lef  serement  requis 
et  acoustumS  de  faire  en  presence  desdicts  sieurs.  Aussi 
qu'il  fera  ses  chevauch^es  ordinaires  en  tout  ledict  dio- 
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fikse  et  pais  et  en  rapportera  bons  et  amples  proc^ver- 
baulx  suivaDt  les  ordonnances  de  Sa  Majest6.  Ge  que  ledict 
sieur  de  Bonnafoux  a  promis  de  faire  et  d'exercer  ladicte 
charge  au  contentement  du  pais.  Ayant  k  ceste  fin  prest6 
le  seremeut  acoustum^  es  mains  de  M^  M*  Jehan  Dumas, 
conseiller  du  Roy  et  juge  audict  Bailliaige,  assistant  k 
ladicte  assambl^e,  et  dudict  seigneur  6vesque  de  Mende 
qui  la  receu  pour  ledict  pais  aux  susdictes  conditions  et 
moiennant  ce  ladicte  assambl^e  luy  a  promis  de  pour- 
Veoir  a  son  entretenement  suivant  la  deliberation  desdicts 
Estatz. 

A  este  aussi  advis^  et  conclud  sur  la  requisition  faicte 
par  M.  de  S.  Auban,  commis  de  la  noblesse  du  pais,  que 
les  comptes  des  receveurs  dudict  pais  depuis  dix  ans 
seront  receuz,  verifiez  et  examinez  suivant  les  prepe* 
dentes  deliberations  des  Estatz. 

Les  Lettres  patentes  du  Roy  par  lesquelles  Sa  Hajeste 
a  faict  don  de  ses  tailles  k  cedict  pais  pour  six  ann^'es 
paiables  en  douze  et  ce'  pour  Facquictement  des  debtes 
faictz  pour  la  reddition  de  la  ville  de  Mende  et  aultres 
affaires  du  pais,  ont  este  portees,  veues  et  leues  en  ladicte 
assambiee  par  chascun  des  assistans  suivant  les  prece* 
dentes  deliberations  desdicts  Estatz  pour  les  esclaircir  du 
doubte  ou  ils  estoient  de  la  teneur  et  contenu  en  icelles. 

Sur  la  requeste  presentee  par  M.  Bouton  a  ce  qu'il  soit 
ordonne  que  le  scindic  procurera  envers  les  receveurs  de 
ce  diocese  le  paiement  des  parties  qui  luy  sent  par  eulx 
deues;  mesmes  envers  les  hoirs  de  feu  M.  Gleize,  et 
envers  Jehan  Vivian ;  a  este  diet  que  lesdicts  receveurs 
nommez  en  ladicte  requeste  ou  leurs  hoirs  seront  tenus 
de  remettre  leurs  comptes  pardevant  les  sieurs  commis  k 
Taudition  des  comptes,  pour  iceulx  veuz  et  verifiez  sur 
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le  contenu  en  ladicte  reqaeste  et  le  rapport  faict  aux 
Estatz  estre  pourveu  au  suppliant  ainsi  qu'il  apartiendra 
pourraison. 

Dudict  jour  quinziesme  dudict  mois  de  novembre^ 

de  relev6e. 

Lesdicts  sieurs  s'estant  rassamblez  au  lieu  que  dessus, 
sur  la  proposition  faicte  par  mondict  seigneur  de  Mende, 
si  Ton  doibt  reigler  et  mod^rer  le  deflFray  des  barons  du 
Tour  et  les  envoiez  pour  le  soulaigement  du  peuple. 
Apr^s  que  M.  de  S.  Auban,  commis  de  la  noblesse  dudict 
pais,  a  diet  qu'il  ne  consent  que  d^sormais  il  soit  bailI6 
aucun  deffray  auxdicts  barons,  sauf  s'ils  ont  faict  le 
voiaige  aux  Estatz  g^n^raulx  de  Languedoc  de  leur  accor- 
der,  par  forme  de  gratification,  quelque  somme  mod^r^e 
se  reglant  k  Tancienne  observation ;  a  est6  advise  et  con- 
clad  que  mondict  seigneur  de  Montmorancy  sera  tr^s- 
humblement  suppli^  avoir  agr^able  que,  pour  le  sou- 
laigement du  pais,  Tancien  ordre  touchant  ledit  de£Fray 
desdrcts  sieurs  barons  Du  Tour  soit  desormais  suivy. 

Sur  la  requite  pr6sentee  par  le  sieur  de  S.  Andr6^ 
iendant  afin  qu'il  soit  ordonne  qu'udg  mulct,  saisy  sur 
luy  k  la  requite  du  cappitaine  Sales,  de  Ste-Enimie,  en 
vertu  de  la  descharge  qu'il  a  du  receveur  du  pais  sur  la 
paroisse  d'Ure,  luy  soit  recede  pour  les  raisons  con- 
tenues  en  sa  requeste ;  a  est6  diet  que  le  suppliant  se 
pourveoira  par  la  voye  de  la  justice  sur  le  contenu  en  sa 
requite,  pardevant  le  bailly  de  G6vaudah  ou  son  lieu- 
tenant, commissaire  ordinaire  de  Tassi^te. 

Ladicte  assambl^e  aiant  est6  advertie  qu'apr^s  une 
longue  poursuite,  faire  pour  faire  mectre  en  liberty  celuy 
des  habitans  de  Salgues  que  Barrandon  et  aultres  de  la 
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garnison  de  Yillefort  detiennent  audict  lieu  comme  prJ* 
£(onhier  de  guerre,  contra  la  teneur  de  la  trefve,  ledict 
Chauvet  auroit  finallement  declare  qu'il  ne  rendroit 
jamais  ledict  prisonnier,  qu  au  pr^alable  certains  che^ 
vaal^,  qqy  luy  iur^ent  Mguii^resiprins  par  quelques  habi- 
tans  de  Serverette,  ne  luy  iioient  restituez  ;  et  que  ceulx 
dudict  Serverette  insistent  aussi  au  contraire  de  ne  vou- 
loir  rendre  lesdicts  chevaulx,  quails  disent  leur  appar- 
tenir,  comme  bien  prins  sur  ledict  Chauvet,  exergantsur 
eulx  quelques  actes  de  guerre  et  hostility,  et  par  conse* 
quent  contra venant  k  ladicte  trefve.  A  est6  par  ladicte 
assambl^e  advis6  que  ledict  sieur  de  Bonnafoux,  provost, 
se  transportera  audict  Server6te,  pour  tacher  de  recou- 
vrer  lesdicts  chevaulx  ;  sinon  en  sera  escript  k  Sa  Gran- 
deur, pour  en  ordonner,  selon  qu'il  luy  plaira.  Et  cepen- 
dant  ledict  sieur  prevost  continuera  ses  poursuites  et 
procedures,  tant  centre  ledict  Chauvet,  que  tons  aultres 
coulpables,  infracteurs  de  la  trefve. 

Sur  la  requisition  faicte  k  rassambl6e  au  nom  du 
caddet  de  Sen6]oux,  a  ce  qu'elle  ayt  k  pourveoir  a  Ten- 
tretenement  de  sa  garnison  des  Plantatz,  aiant  pleu  k 
mondict  seigneur  de  Montmorancy,  sur  la  rcqueste  que- 
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ledict  de  Senejoux  luy  en  auroit  presentee  le  receveur 
giuxdicts  Estatz,  a  est6  advis^  et  conclud  que  Sa  Gran- 
.  deur,  suivant  les  pr6cedentes  deliberations,  sera  tres- 
humblement  suppli^e  revocquer  sadicte  commission, 
comme  obtenue  par  ledict  de  Seneujolz,  sur  des  faictz 
supposez,  auquel  plaira  k  sadicte  Grandeur  ordonner  de 
rendre  ledict  chasteau  des  Plantatz  au  proprietaire,  pour 
icelluy  garder  k  ses  despens,  selon  Toffre  et  requisition 
que  ledict  proprietaire  ou  son  tuteur  en  a  faict  faire  aux 
Estatz.  Et  neantmoings  faire  deffense  audict  de  Senejou?c, 
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de  commettre  aucuns  actes  d'boslilit6  dans  cedict  pais.^ 
mesmes  contre  les  habitats  de  Salgues,  attandu  <](u'U$ 
sont  maioleDant  bien  unys  en  Tob^issance  de  sadiote 
Grandeur  avec  le  reste  du  pais ;  et  qu'il  ne  soft  aussi  loi- 
sible  audict  Seneujolx  de  faire  aucunes  courses  ny  entre- 
prises  dans  les  pais  ciroonvoisins  pour  ne  les  irriter  et 
occasionner  de  faire  la  guerre  k  cestuy  ey,  lequel  pour  sa 
grande  pauvrete  n'auroit  moien  de  leur  r^sister. 

Sur  la  requisition  faicte  par  le  sieur  de  La  Grojixy  cop^- 
mandant  en  la  ville  de  Florae,  k  ce  que,'  suivant  la  coxbt 
mission  de  mondict  seigneur  de  Itfontmorancy  en  datte 
du  XI*  de  ce  mois,  adressante  a  MM.  les  commissaires  de 
Tassi^te,  commis,  scindic  et  d^puiez  dudictpais,  il  fu3t 
proc^de  au  departement  de  la  spmme  de  700  escus,  k 
lay  deue  pour  rentretenement  de  la  garnison  dudiotFlo- 
rac  et  dont  il  auroit  estS  assign^  sur  tpute  nature  de  de- 
niers  publicques.  L'estat  desquelz  s'estant  depuis  tjcouy^ 
court  a  cause  de  la  main  levee  accordee  par  Sa  Grandeur 
audict  seigneur  6vesque  de  Mende,  son  chapitre  et 
cki^ ;  iiela  auiroit  est&  cause  quid  ledict  sieur  4e  lA 
Croix  n'auroict  peu  estre  pai6  k  faulte  de  fond:;.  A  est6 
advis^,,  attandu  que  les  comptes  des  receveurs  des  Ce- 
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vennes^  sur  lesquelz  ledict  sieur  de  La  Croix  avoit  est6 
assigne  n'ont  est^  veuz,  que  sadicte  Grandeur  sera  tr^ 
humblement  suppliee  ordonner  que  le^sdicts  cori^p^es 
seront  veuz  et  v^rifiez,  et  le  sieur  de  La  Croix  p^ai^  c(^. 
ladicte  somme  qu'ils  debvrons  de  restes,  mesmementi^. 
aiant  esgard  que  lesdicts  recev^urjs  pnt  ley6.  la  potion 
desdictes  Cevennes  des  de/^iers  du  Roy  dont  il  a  ple.u  k 
Sa  Majeste  faire  don  aux  habitans  de  Mende  et  pais  de 
G6vaudan,  pour  Tacquictement  de  leurs  debtes  et  ce 
depuis  trois  annees ;  desquelz  deniers  lesdicts  habitans 
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ne  se  sont  aucunement  pr^vallus  ains  ont  tourn^  au 
proffit  de  ceulx  desdicts  Gevennes,  joinct  que  pour  la 
pauvret6  dudict  pais  de  G^vaudan  et  les  grandes  charges 
qu']]  a  a  supporter  pour  les  affaires  d'icelluy,  il  luy  seroit 
impossible  d'acquicter  ladicte  partie. 

Affin  de  maintenir  le  repos  et  tranquillity  quy  com- 
mence de  s*estab1ir  en  ce  pais  et  empesche  ceulx  qui  le 
vouldroient  troubler  contre  I'obdissance  deue  et  promise 
k  Sa  Grandeur,  estant  besoing  k  M.  le  baron  d'Apchier 
pour  le  commandement  qu'il  a  de  sadicte  Grandeur  de 
faire  plusieurs  despehses  extraordiinaires  selon  Tocur- 
rence  des  affaires  pour  Texciter  aussi  davantaige  a  em- 
brasser  la  conservation  de  cedict  pais  et  le  maintenir  en 
repos.  Ladicte  assambl6e,  suivant  le  pouvoir  k  elle  donn6 
par  les  prec^dentes  deliberations  des  Estatz,  luy  a 
accorde  la  somme  de  100  escuz  par  mois  durant  la  trefve^ 
soubz  le  bon  plaisir,  toutesfois^  de  sadicte  Grandeur,  et 
sans  que  cela  puisse  estre  tire  k  consequence,  apr^s 
ledict  temps  de  ladicte  trefve. 

Du  seziesme  jour  dudict  moys  de  novembre,  du  matin* 

Lesdicts  sieurs  s'estans  rassamblez  au  lieu  que  dessus, 
en  presence  dudict  seigneur  evesque  president.  A  estS 
dresse,  leu,  arreste  et  signe  I'estat  des  fraiz  qu'il  con- 
viendra  imposer,  tant  en  Tassiete  ordinaire  que  en  Fex- 
traordinaire,  soit  pour  le  faict  du  Roy,  contenu  cs  com- 
missions des  Estatz  generaulx  ou  aultres  affaires  concer- 
nans  le  service  de  Sa  Majeste,  le  repos  et  tranquillite  de 
ce  pais,  seurete  d'icelluy,  acquictement  de  ses  debtes  et 
aultres  affaires  urgens  et  occurrens. 

Sig«e  :  A.  ev6que  de  Mende. 
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Bdle  de  MM.  des  Etats.  —  Commissaires  de  TassietU.  '— 

• 

Impositions  des  iailles.  —  Etat  des  lieux  vacants  i 
dresser.  —  Le  syndic  du  diocise  doit  veiller  sur  les  re^ 
ceveurs  des  tailks.  —  Trive  avec  le  baron  dCApchier  ei 
auires  gentils  hommes.  —  Requite  de  M.  Dujardin, 
commis  du  rcceveur.  —  Gages  des  officiers  du  pays.  — 
Jugements  des  prisonniers  privStables.  —  M.  Jehan  5a- 
voye,  criancier  du  diocise.  —  M.  Portalisregu  en  F office 
de  receveur  alternatif.  —  Ddai  pour  le  paietnent  des 
tailles.  —  Nomination  des  auditeurs  des  comptes.  — 
Prods  4  poursuivre  centre  diverses  localitis  des  Ce- 
vennes.  —  Dettes  en  faveur  du  pays  d^Auvergne.  — 
Prisonnier  h  ilargir.  —  Solde  de  la  gamison  de  Florae. 

—  Reception  de  F envoy i  de  M.  le  baron  de  Cinaret.  — 
Somtnes  dues  4  M.  de  Rech,  trisorier  du  Languedoc.  — 
Ordre  aux  comptables  de  rendre  leurs  comptes.  — 
M.  Pontunye,  criancier  du  pays.  •«-  Gamisons  des  chdn 
teaux  de  Saint-Alban  et  de  La  Baume.  —  Gratification 
d  MM.  de  Peyre  et  de  S.  Alban  pour  dipenses  par  eux 
faites.  —  Arrivie  du  procureur  du  mandement  de  No* 
garet.  —  Adjudication  de  la  levie  des  deniers  royaux. 

—  Arrivie  de  M.  de  Chambrun,  !•'  consul  de  Marvejols* 

—  Sommes  d  payer  d  M.  de  Comps.  —  Requite  des 
habitants  de  Venide.  —  Dette  en  faveur  du  pays  d^Au" 
vergne.  —  Droit  de  rtve  d  supprimer.  —  Sommes  dues 
d  la  ville  de  Saugues  pour  la  riduction  du  fort  des 
Plantats.  —  Dette  en  faveur  de  M.  Boissonnade. 

RooUe  pour  appeller  les  gens  des  trois  Estatz  du  dio* 
ctoe  de  M^dde  et  pais  de  Givaudan  avec  les  noms  de 
ceulx  qui  y  ont  assist^,  I'assiite  tenue  4  Mende  le  XX* 


jour  de  juing  1 591 ,  prSsideAt  l%r  de  Mende ;  estant  com- 
missaire  de  Va^si^te  M-  de  Gujlleminet'i  et  baron  dp  Taw 
K.  de  Hercure. 

MM.  de  FE^lise,  -i-  M^  de  MeDde  ou  son  yic^ire  [)c6- 
sident.  —  MM.  du  Chapijtre  de  Mepde  :  K,  de  Cha;M>Utot» 
bailie.  — ^M^d'AuIh^c  :  M.  Jehan  Aldii^  docteui;,  avec 
procuration.  — t  M>.  d^  S|e  £i)ymie  :  al^sent.  -^  1)1.  de 
Lengoigne  :  M.  Antboioe  Julien^  b'eut!e;xajD.t  en  l^  jq3ttce 
dudict  sieur,  avec  procuratioijL.  —  M«  des  Ghapiboni^  : 
H.  Jehan  ChardoQ.  —  M*  de  Paliec^  :  M.  Antboine  Aldto, 
docteur,  avec  procviratioA.  —  M.  de  S.  Jidban  :  M.  Foo- 
tunye,  suivant  son  ancienneprocur^Uon^ 

MM.  les  borqn^.  —  M«  de  ]kl(erc\ire :  Mi  Claude  Auze- 
ran,  sieur  de^^nist^i  ave^  substitution  dui&ieur  d'AUe- 
ret.  —  M.  4'Apcbier  :  poblQ  Charles  de  lElocbefon,;  %yec 
procuration,  -i-  M.  de  Peyre,^  en  personne.  ^^  M,  de  Ce- 
neret :  noble  Pierre  de  Melhae,  sieiwr  du  Montel,  s*^st,pp6- 
sent6  le  21  juio^^  avec  procuration,  -r-  M.  Du  Toumeli  en 
personi^Q,  -^  M.  de  B«ndou  :  YidaL  de  Gol>n«,  siem:  de 
Roueys,  avec  propuraktiou.  -^  M.  de  Florae  :  AnthQiQe  du 
Bourbier^  sieur  d^  La  CrqiJi;,  axec  procuration.  — ^  Jft,tle 
Canillaq,  sibsejjit. 

MM.  /«$n^We?«,  —  M.  d'AUew;^  absent.  -^M^  da  Map- 

taitrpux  :  M.  Jehap  Av^roq,  ^n  b^^Hy*  •«-  M--d^  8.  Au- 
ban  :  Ml  Sym^oj^,  i^^e  dudiei  seignwr.  -^  M,  d^  MoP* 
trpdat  :  M.  Beod6  DluwaSa,  doetQuc.  •*-  M..  ^e  MiwwlQ^  • 
Qls^ude  de  Qhauzinps^  sieur  dp  S-  Auban,  s^vee  procoi»- 
tion.  —  M-  de  S^6r*p  ?  M.  McW  Me^eiac,  di^ptwr, 
avec  procuration.  —  M.  de  Barre,  absent.  —  M.  de  Ga- 
briftc,  absent.  —  M.  de  Ptortes,  absent.  -^  M^  de  Set- 
v)^e :  H.  Certain,  si^nr  de  Bfontjusteu^.  —  H.  d^ArpDQon : 
M.  Raymond  Gonte,  At  Ste^enymie.  —  tes  cotidulirfioMed 
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de  La  Gardie-Guenn  :  Pierre  de  La  Riviere,  sieur  d0  Gha- 
baleyret^  avec  procuration. 

MM.  du  Tiers-Estat.  —  Les  consuk  de  Mende  :  Sire, 
Jacques  Chantuel,  Jehan  Gay  et  Jelian  Gisquet,  en  per-. 
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soiioe.  —  Les  consuiz  de  Harieujolz  :  U*  Pierre  Cham- 
brnn,  docteur  en  m^decine,  premier  consul.  —  Les  coDf- 
suls  de  Chirac :  Jehan  Kochier,  consul .  —  Les  procureurs 
de  La  Canorgoe  :  M.  Anthojne  Quarante,  premier  cobsuL 
—-  Les  procureurs  de  St-Ch^Iy-d^Apcher  :  M.  Anthoine 
Ruaty  avec  procuration.  —  Les  consuiz  de  Salves  : 
M.  Loberie,  consul,  pr^ent.  —  Les  consuiz  du  Halzieu : 
Pierre  Tigier,  second  consul,  present.  —  Les  consufz  de 
Florae,  absent.  —  Le  sypdic  dTspaignac  :  Pierre  Ma-, 
thieu,  pour  ledict  syndic.  —  Les  procureurs  de  Sainte- 
Eirymie  :  Caspar  Sales,  consul,  present.  —  Les  consuls 
de  C3idteauneur-de-Randon  :  Jehan  Jaly,  consul,  pre- 
sent. —  Le  procureur  de  Serverette  :  M.  Jehan  Broillet, 
avec  procuration.  —  Le  procureur  de  St-Estienue-de-Val- 
flrancisque,  absent.  —  Le  procureur  de  Lengoigne  : 
Jacques  Aygou,  present.  — ^  Le  procureur  de  la  viguerie 
de  Portes,  absent.  —  Le  procureur  de  Barre,  absent.  — 
Le  syndic  de  St-Auban  :  Sf .  Jehan  Chalmeton,  present. — 
£e  procureur  du  mandem^ent  de  Nogarel :  M.  Guillaume 
B6isS0nnade  s'est  pr^nt^  le  21,  avec  procuration. 

L'nn  mil.  ciqq  oena  quMre  yii^z  unM'et  le  vingti^me 
jem  du  nypia  d^  jfii9g)»  wvhtHn  dist  faeasea.  d«  matftw 

Les  gens  des  trois  Esfatz  du  diioctee  de  Mende  et  pais 
de  6^vdudan,cbnvoqfuez  en  liei  ville  de  Mende, par  man- 
dement  de  nos  seigneursles  commissaires  pr^sidens  pour 
le  Kpv  dux  £statz  g^n^raiilx  de  Languedoc  demi^rement^ 
lenus  k  Pi^z^nas,  se  sont  4ssamf)Tez  en  la  salle  dies  mat- 
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sons  6piscopaIes  de  ladicie  ville  de  Mende,  apr^  avoir, 
suivant  la  bonne  et  ancienne  coustume  assist^  a  la  messe 
da  Saint-Esprit,  qui  a  est£  cel^br^e,  et  k  la  predication 
faicte  en  T^glise  cath^drale,  par  tr^s  rivirend  p^  en 
Dieu,  messire  Adam,  6vesque  et  seigneur  dudict  Mende, 
comte  de  Gevaudan.  En  laquelle  assambl^e  estant  venus 
UH.  Leys  de  Rochemaure,  conseiller  du  Roy,  maistre 
des  requestes  de  Sa  Majeste  et  juge-mage  de  Nismes, 
depute  auxdicts  Estatz,  par  M^'  de  Montmorancy,  gou- 
verneur  et  lieutenant  g^n^ral  de  sadicte  Majesty  au  pais 
de  Ijanguedoc ;  Pierre  de  Guilleminet,  sieur  de  Baillar* 
guet,  commissaire  principal  de  I'assi^te;  Jehan  Dumas, 
docteur  es  droictz,  conseiller  de  Sa  Majesty  et  juge  au 
Bailliaige  dudict  G6vaudan ;  Jacques  Chantuel ;  Jehan 
Gay  et  Ja(*x]ues  Gisquet,  consuls  de  ladicte  ville  de 
Mende,  commissaires  ordinaires  de  Tassi^te.  Ledict  sieur 
de  Guilleminet  a  faict  entendre  k  ladicte  assamblee, 
qu'il  auroit  pleu  ausdicts  seigneurs  commissaires,  prisi- 
dens  auxdicts  Estatz  g^nSraulx,  decerner  et  luy  adresser 
leurs  lettres  de  commission  pour  proceder  au  d^parte* 
ment  des  deniers  auxquelz  ledict  diocese  de  Mende  et 
pais  de  Gevaudan  a  est6  cottiz^  pour  sa  portion  de  I'ayde, 
octroy,  creue,  taillon,  subvention  et  aultres  mentionnez 
esdictes  commissions.  Suivant  lesquelles  ledict  sieur  de 
Guilleminet  a  offert  de  proceder  avec  les  aultres  sieurs 
commissaires  au  dSpartetnent  desdicts  deniers.  Reque- 
rant  ladicte  assamblee  de  le  vouloif  assister  k  cest  effect. 
Sur  quoy,  aprfes  avoir  est6  faicte  lecture  intelligible 
desdictes  comissions,  le  syndic  du  pais  a  requis  lesdicts 
sieurs  commissaires  permettre  k  ladicte  assamblee  de 
conf^rer  et  d^lib^rer  suivant  Tancienne  coustume  des 
Estatz  et  les  privileges  dudict  pais,  tant  sur  le  faict  dea- 
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dictes  com  missions  que  des  auUres  affaires  concemans  le  ^ 
bien  et  soulaigement  dudict  pais.  Laquelle  permission  a 
este  octroiee,  h  la  charge  qa*il  n'y  sera  traict^  aulcune 
chose  centre  le  service  de  Sa  tfajest6. 

Dudict  jour,  de  relev^e. 

Les  gens  desdicts  Estatz  se  sent  rassamblez  au  lieu  que 
dessus.  Pr^ident  en  ladicte  assamblee  mondict  seigneur 
de  Mende,  k  laquelle  ont  assist^  en  personne  ou  par  pro- 
cureurs  ceulx  qui  d'anciennet^  ont  acoustume  d'avoir 
seance  et  voix  deliberative  auxdicts  Estatz,  except^  pour 
r^glise>  M.  de  Ste  Enymie  ;  pour  les  barons,  MM.  de 
Generet,  de  Canilliac;  pour  les  aultres  sieurs  de  la  no- 
blesse, MM.  d'Allenc,  de  Barre,  de  Gabriec,  de  Portes  et 
de  Serviere.  Et  pour  le  Tiers-Estat,  les  consuls  de  Marieu- 
jolz,  de  Chirac,  de  Florae,  le  syndic  d'Yspaignac,  les 
procureurs  de  Saint-Estienne-<ie-Yalfrancisque,  de  la  vi- 
guerie  de  Portes,  de  Barre  et  du  mandement  de  Nogaret. 

A  lous  lesquelz  assistans  ledict  seigneur  president  a 
faict  prester  le  serement  acoustume,  de  procurer  le  bien, 
repos  et  soulaigement  dudict  pais,  et  de  ne  reveler  les 
deliberations  desdicts  Estatz.  Et  quant  aux  absens,  pour 
le  desny  qu  ilz  font  de  I'assistance  et  secours  qu'ils 
doibvent  k  leur  patrie  tant  afflig^e,  leur  a  indict  et  de- 
clare k  chacun  Tamande  de  cent  solz,  et  neantmoing^ 
ordonne  que  nonobstant  leur  absence,  sera  pass^  oultre 
a  la  conclusion  des  affaires  dudict  pais,  sans  aultre  dila- 
tion, attandu  Timportance  d'iceulx  et  que  les  assistans 
font  la  plus  grande  et  saine  partie  des  Estatz,  les  aultres 
aiant  estS  deuement  appellez. 

Sur  le  faict  propose  touchant  rex^cution  des  susdictes 
commissions  et  assi^te  de  deniers  qu'il  est  mand6  d'im* 
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poser  par  icelles,  ores  que  Tedict  diocese  soit  tellement 
ruyn6  et  charg6  de  t^nt  d'aultres  affaires,  qu'il  a  plus 
besomg  de  secours,  qu'il  n*a  moyen  d'en  donner  k  Sa 
Hajest^,  toulesfois,  pour  ne  manquer  h  continuer  le 
tesmoignage  de  r.affeclSon  ei  perp^tuelle  ob^issance  que 
cedict  pais  desire  rendre  h  Sa  Majest^,  et  se  conformer 
aultant  qu'il  luy  sera  possible  h  rintentiou  des  Estatz 
gen^raulx  de  Languedoc  et  aultres  boanes  et  importantes 
considerations ;  ladicte  a3sambl6e  a  voluntairement  et 
uuanimement  consenty  et  accord^  I'assiette,  imposition 
et  lev^e  desdiciz  deniers  estre  faicte  en  la  forme  et  uia- 
Di^e  acoustum^e,  et  d'assister  a  ceste  6n  ledict  sieur  de 
Guilleminet^  commissaire  principal  et  aultres  commis- 
saires  ordinaires  pour  le  departement  d'iceulx. 

Et  d'aultant  qu'il  est  impossible  de  faire  aulcune  re- 
cepte  sur  Tes  lieux  inhabitez,  vacans,  impuissans  et  insol- 
vables  de  ce  diocese  qui  ont  est^  r^duictz  k  une  extreme 
pauvret^  et  mis^re  par  la  guerre^  peste,  famine  et  aultres 
accidens.  Pour  raison  de  quoy  les  receveurs  particuliets 
des  taill^s  dudict  diocese,  rendant  leurs  comptes  aux 
assambl^es  des  Estatz,  empToient  en  despense,  pour  de- 
niers renduz  et  non  receuz,  plusieurs  grandes  sommes 
de  deniers  qui  leur  sont  allonges  sur  les  simples  exploictz 
de  diligence  des  sergentz.  Oultre  que  bien  souvent,  les 
particuTiers  cottizez  solvables  des  paroisses,  apr^  avoir 
par  leurs  cottitez  sont  vexez  et  moTestez  en  leurs  pei:- 
sonnes  el  biens  par  rigoreuses  executions  et  contrainctes 
pour  la  portion  des  insolvables,  dont  precedent  une  infi- 
nite de  d^sordres  et  plainctes  ordinaires  du  pauvre  peu- 
pie.  La  pluspart  duquel,  au  lieu  de  continuer  le  traffic  et 
le  I'abouraige  de  ses  terres  pour  ne  pouvoir  supporter 
teTIes  vexations,  liabim(!onne  sa  propre  habitation  et  se 


retire  aillieurs,  tant  en  bas  Laxiguedoc  que  en  Espaigne 
et  aultres  pais  esloignez,  pour  y  vivre  avec  p1u$  de  fran- 
chise et  soulaigement.  Au  mpyea  de  quoy  lesdicts  vacans 
augmentent  chacune  ann^e,  et  la  recepte  de^dictes  tallies 
se  trouve  d'aultant  plus  diminu^e  et  pourroit  finallement 
estre  reduicte  k  n6ant,  s'il  n  y  estoit  remidi^-  Pour  ces 
considerations 9  a  este  advis^  et  conclud  qu  il  sera  faicte 
sommaire  verification  desdicts  vacans  par  le  sieur  juge 
du  Bailliaige,  tant  sur  la  procedure  et  information  des 
vacans  de  Tannic  pass^e,  que  sur  les  cadastres  et  d^par- 
temens  generaulx  de  chascune  des  paroisses  interess^es ; 
et  ce  k  la  requisition  et  poursuite  des  procureurs  d'icelles, 
qui  remettront  devers  ledict  sieur  juge,  k  Tassistance  du 
syndic  dudict  pais,  I'estat  au  vi*ay  des  vaccans  de  leur 
paroisse,  pour,  apr^s  deue  verification  faicte  d'iceulx,  en 
estre  dress^  ung  estat  general  et  icelluy  envoy^  a  MM.  les 
tresoriers  generaulx  de  France,  k  ce  que  leur  bon  plaisir 
soit,  pourveoir  k  la  descharge  dudict  pais  et  du  receveur 
touchant  les  deniers  du  Roy,  k  quoy  rcviendra  la  portion 
desdictz  vacans,  laquelle  sera  cependant  tenue  et  souf- 
france,  sur  les  demiers  quartiers  de  la  recepte,  aux  col- 
lecteurs  desdictes  paroisses,  Et  pour  le  regafd  des  deniers 
de  Vassiete  extraordinaire  sera  pareillement  faicte  veri- 
fication par  ledict  sieur  juge  a  Tassistance  dudict  syndic 
de  ce  que  montera  la  portion  desdictz  vacans  desdictz 
deniers  extraordinaires  sur  aultre  estat  particulicr,  separe 
de  Tordiiiaire  qui  sera  remys  k  ceste  fin  devers  ledict 
sieur  juge  par  lesdictz  procureurs  et  collecteurs  ;  aux* 
quelz  ledict  receveur  sera  tenu.allouer  les  portions  veri- 
fiees  et  arrestees  desdictz  vacans  et  icelluy  receveur  en 
demeurera  quicte  et  descharge  envers  le  pais  a  la  reddi- 
tion  de  son  compte,  rapportant  Testat  general,  signe  et 
arreste  desdictz  sieurs  juge  et  syndic  dudict  pais. 
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Aussi  a  est6  enjoinct  audict  syndic  tenir  TobiI  ouvert  k 
ce  que  par  les  receveurs  en  la  leveQ  des  deniers  ne  soit 
commis  aulcun  abus  centre  les  reiglemens  faictz  par  M<' 
de  Montmorancy  et  teitnes  de  droict  roesmes  qu  il  nesoit 
faicte  aulcune  execution  sur  les  bcBufz  et  aultre  bestail  et 
outilz  servant  au  labouraige,  et  de  faire,  au  nom  du  pais, 
toutes  poursuites  n^cessaires  centre  ceulx  qui  s'en  ren- 
dront  r6fractaires. 

Apr^s  que  ledict  seigneur  president  a  particuli&rement 
represent^  le  faict  de  la  n^gociation  et  traict6  de  la  trefve 
accord6e  avec  M.  le  baron  d'Apchier  et  aultres  sieurs  et 
gentilhommes  du  party  contraire  pour  le  repos  et  sou- 
laigement  de  ce  pais,  et  qu'il  a  remerci6,  au  nom  d'icel- 
luy,  les  sieurs  de  Rocheroaure,  de  Guilleminet,  de  Peyre, 
de  S.  Aubah  et  aultres  qui  s'y  sent  employez.  £i  ayant 
est6  faicte  lecture  des  articles  qui  en  ont  est6  arrestez  et 
signez  a  St-Auban,  le  18*  jour  dece  mois,  ladicte  assam* 
bI6e  unanimement  a  agr66  et  aprouv^  le  contenu  auxdicts 
articles  el  promis  et  jur6,  entre  les  mains  dudict  seigneur 
president,  inviolable  observation  d*iceulx. 

M.  Francois  Dujardin,  commis  principal  du  sieur  de 
Rochefoit,  receveur  des  tallies  de  ce  diocese,  Tannfie 
dcrniere,  a  remonstre  que  non  obstant  la  v^riGcation 
faicte  par  M.  le  bailly  de  G^vaudan,  ou  son  lieutenant, 
deS|lieux  vacans  et  impuissans  de  ce  diocese;  il  est 
nSantmoings  journellement  molest6  pour  le  paiemeot 
des  sommes  k  quoy  reviennent  les  portions  desdicts 
vacans,  ores  qu'il  en  doibve  demeurer  quicte,  suivant 
I'intention  du  pais.  A  cause  de  quoy  il  a  requis  et  suppH6 
ladicte  assambl^e  I'en  vouloir  faire  descharger  envers 
M.  le  receveur  general  et  tons  aultres  qu  il  appartiendra, 
suivant  Testat  qu'il  a  pr6sent6  k  ladicte  assambl6c  des- 
dicts vacans. 


Sur  quoi  a  est6  conclad  que  ledict  Estat  sera  remys 
devers  les  sieurs  premier  consul  de  la  ville  de  Mende  et 
syndic  du  pais,  pour  icelluy  veoir^  et  ouy  leur  rapport, 
estre  apr&s  pourveu  sur  la  requisition  dudict  sieur  Du- 
jardin,  k  Taudition  de  ses  comples. 

Lesdictz  Estatz  voulant  establyr  ung  bon  ordre  k  la 
taxe  et  paiement  des  gaiges  et  fraiz  ordinaires  des  offi- 
'  ciers  du  pais  et  aultres  personnes  qui  sont  emploi6es  aux 
aifeires  d'icelluy,  ont  ordoonS  et  enjoinct  audict  syndic 
faire  faire  extraict  des  assi^tes  pr^C'^dehtes,  jusques  k 
vingt-cinq  et  trente  ans,  si  tant  s'en  peult  trouver  pour  le 
representor  a  la  prochaine  assambl^e  des  Estatz,  et  sur 
icelluy  estre  faicte  verification,  tant  du  nombre  des  per- 
sonnes que  de  leurs  gaiges  et  taxations  et  en  dresser  un 
reiglement  certain  pour  Tadvenir,  ayant  esgard,  tant  k 
Tantiquite,  comme  au  cours  du  temps  present,  affluence 
des  affaires  et  mutation  des  choses  ;  laissant  ceste  annee 
k  la  discretion  desdicts  sieurs  commissaires. 

Pour  faciliter  Vexecution  des  jugemens  qui  seront 
donnez  centre  les  prisonniers  pr^vost^bles,  lesquelz  bien 
souvent  sont  longuement  d^tenuz  en  prison,  k  faulte 
d'argent,  pour  faire  vuyder  les  proems  et  mectre  par 
expr^s  les  sentences  a  execution;  a  este  adyise  et  con- 
clud  que. par  le  receveur  particulier  du  diocese  et  des 
4 ,000  escus  que  seront  imposes  pour  les  affaires  occurens 
du  pais,  sera  mys  es  mains  du  syndic  dudict  pais  la 
somme  de  100  escuz  qu'il  sera  tenu  d'employer  a  la 
poursuite  des  jugemens  desdicts  prevostables  et  execu- 
tion d'iceulx,  a  quoy  ladicte  assambiee  a  expresement 
affecte  ladicte  somme ,  sans  pouvoir  estre  employee 
aillieurs,  pour  quelque  chose  que  ce  soit ,  k  peine  de 
repetition. 


« • 
Sur  la  requisition  faile  par  M»  Jehaa  Sayoye  de  pour- 

veojr  au  paiement  de  la  partie  qu'il  pretend  luy  estre 

deue  par  le  pais ;  a  est6  advis^  qu'il  remettra  Testat 

dudidt  debte  par  devers  tesdicts  premier  consul  de 

Hende;  -de  Sym^on,  d^putS  de  M.  de  S.  Auban>  et  le 

syndic  du  pais,  pour  icelluy  veu  et  virifie  par  eulx  et  ouy 

leur  rapport,  y  estre  poucveu  par  Tassamblee,  ainsi  qu'il 

appartiendra. 

M.  Pierre  Pertains  a  remonstrS  k  TassambUe  qu'en 
Tabsence  de  M.  Tardif,  receveur  alternatif  des  tailles  de 
ce  diocese,  les  tr^soriers  g^n^raulxde  France,  au  bureau 
de  LaAguedoc,  pour  exercer  ledict  offioe  aux  mesmes 
gaiges  qui  sont  attribuez  audLct  Tardif  a  la  charge  de  cau^ 
tioiiner,  requ^rant  estre  receu  k  Texercice  dudict  office, 
suivaDt  les  lettres  de  commission  desdicts  seigneurs  tr^- 
soriers  gendraulx  et  aultres  de  M«'  de  Montmorancy  por- 
tant  confirmation  qu'il  a  pr^sent^es.  Veu  lesquelles  par 
ladicte  assamblSe ;  a  estS  conclud,  que  pour  ne  relarder 
la  levee  des  deniers  du  Roy,  attandu  Tabsence  dudict 
sieur  Tardif,  deuement  interpelle,  et  sans  prejudice  de$ 
privilleges  et  ancienne  liberty  du  pais,  ledict  Pertains 
sera  receu  a  Texercice  dudict  office  en  cautionnant  suffi- 
samment. 

Et  pour  rendre  d'aultant  plus  facile  la  recepte  et  levie 
des  deniers  qui  seront  imposes  et  donner  moien  au  pau- 
vre  peuple  de  se  preparer  au  paiement  de  leurs  cottitez 
sans  estre  divertiz  ny  interrompu  en  la  r^coUe  des  fmictz 
de  la  terre  par  les  executions  qui  pourroient  estre  faictes 
sur  eulx  pour  lesdictz  deniers;  a  est6  advis6  et  conclud 
qu'encores  que  les  termes  de  paiement  soient  aux  pre- 
miers jours  d'aoust  et  d*bctobre  prochains,  neantmoings 
qu'il  ne  pourra  estre  faicte  aulcune  execution  ny  con- 
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traincte  sur  les  [collecteurs  ou  particuliers  cottizez^Jus- 
qa^  aux  premiers  jours  de  septembre  et  novembre  ei>- 
soivans,  et  qu'il  en  sera  mase  une  clause  expresse  dans  le 
contract  de  bail  de  ladicte  recepte. 

!Ladicte  assaihbl^e  a  nomm6  et  d^putS  pour  Fauditio^ 
des  comptes  assavoir  :  pour  I'estat  eccl^iastique^  T^n* 
voi6  de  II.  de  S.  Jehan  et  celuy  de  M.  d'Albrac.  Pour  Ia 
noblesse,  Tenvoi^  de  H.  le  baron  de  tour  et  celu,y  de 
M.  le  baron  du  Tournel.  Pour  le  Tiers-Estat,  les  consulz 
de  Salgues,  le  Malzieu^  la  Ganorgue  et  de  St*Auban.  Leur 
donnant  pouvoir  d'examineryclore  et  arrester  les  compt«s 
des  receveurs,  ainsi  qu'en  leurs  consciences  ils  verTOiH 
estre  k  faire,  avec  I'assistance  deM.de  S.  Auban  et  des 
aultres  sieurs  commis  et  d6putez  du  pais. 

Sur  ce  que  par  ledict  syndic  dudictpais  a  est6  remon&- 
tr6  qu'il  est  de  tr^s-grande  importance  de  continuer  la 

s 

poursuite  du  proems  pendant  en  la  C!ourt  des  Aydes  k 
Montpellier  contre  les  babitansde  certains  lieux  des  Ce- 
vennes,  pour  raison  de  ce  qu-ils  pr^tendent  n'estre  tenuz 
de  coniribuer  aux  frais  et  despenses  communes  du  pais 
comme  les  aultres  babitans  d'icelluy  et  que  lesdicts  des 
Cevennes  avoient  acoustum6  faire  auparavant  les  troubles 
de  tout  temps  et  anciennetS  ;  pour  la  poursuite  duquel 
procte  M.  Aldebert  Yachery^  docteur  et  advocat  est  de 
pr^nt  audict  Montpellier ,  sans  moyens  pour  y  satisfaire. 
A  est6  advis6  et  coaclud  qu'il  kiy  sera  escript,  au  nom 
du  pais,  pour  le  rendre  d'autant  plus  affeetionn^  a  la  con- 
tinuation de  ladicte  poursuite,  et  que  pour  subvenir  aux 
fraiz  qu'il  y  oonviendra  faire  luy  sera  envois  la  somme 
de  SO  escus,  laquelle  le  receveur  du  pa'is  sevatenu.de 
fournir  par  advance  et  d^livrer  audict  syndic,  pour  Teiip 
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voier  et  faire  tenir  audict  sieur  Vachery  a  Teffect  que 
dessus. 

Sur  la  requisition  faicte  par  le  sieur  Savaron,  secretaire 
de  M''  le  comte  d'Auvergne,  k  ce  qu*il  pleust  a  ladicte 
assambl^e  pourveoir  au  paiement  de  la  somme  de 
24^966  escus,  deux  tiers,  que  le  pais  d'Auvergne  pretend 
luy  estre  deubz  par  celuy  de  G^vaudan  pour  les  vivres 
et  munitions  pr^tenduz  fourniz  par  lesdicts  d'Auvergne 
pour  subvenir  a  la  nourriture  de  rarm^ey  conduicte  par 
M''  le  due  de  Joyeuse  pour  la  reduction  de  la  ville  de 
Marieujolz  en  Tobeissance  de  Sa  Majesty,  et  la  somme  de 
2,500  escuz  k  laquelle  il  a  dictle  sieur  Yidal  Borrel,  de 
Mende,  estre  oblig6  pour  ledict  pais  de  G^vaudan  envers 
celuy  d'Auvergne  ou  de  personne  dont  il  est  remission- 
naire;  et  oultre  ce  la  somme  de  14,000  escus  pour  les  in- 
terestz ;  de  toutes  lesquelles  parties,  ledict  pais  d'Au- 
vergne a  acomode  mondict  seigneur  le  comte  pour  les 
affaires  de  la  guerre  comme  ledict  sieur  Savaron  a  diet 
et  que  le  contiennent  les  Lettres  closes  que  M^'  de  Mont- 
morancy,  et  ledict  seigneur  comte  ont  escriptes  sur  ce 
subject auxdicts  Estatz.  Desquellesapr^  avoir  est^  faicte 
lecture  en  ladicte  assambl^e  de  ceste  affaire,  MM.  Sy- 
mSon,  envois  de  M.  de  S.  Auban  et  Fontunye,  envoi6  de 
M.  de  S.  Jehan,  sent  commis  et  d^putez  pour  en  conf^rer 
avec  ledict  sieur  Savaron  et  en  faire  rapport,  demain  ma- 
tin k  ladicte  assambl^e.  Laquelle  icclluy  ouy,  en  prendra 
plus  ample  deliberation.  A  ce  qu'il  ne  reste  aulcune  diffi- 
cuUe  qui  puisse  retarder  Tenliere  execution  des  articles 
accordcz  pour  la  pacification  et  repos  de  cedict  pais 
avec  M.  d'Apchier,  a  este  advise  que,  sur  Tinstance  que 
M.  de  Bains  a  faicte  de  procurer  leslargissement  d'ung 
paisan  qu'il  diet  luy  appartenir,  a  present  detenu  pri- 
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sonnier,  au  pouvoir  du  cappitaine  Fayet,  il  sera  eecript 
au  nom  de  ladicte  assainbI6e  au  sieur  Pastorel,  pour  le 
prier  se  transporter  jusques  au  Pont-de-Montvert,  devers 
le  cappitaine  Fayet,  pour  faciliter  reslargissenoient  et 
liberty  dudict  paisan. 

Sur  le  faict  de  la  commission  de  Sa  Grandeur,  aux  fins 
d'imposer  la  sol^e  deue  a  la  gamison  de  Florae  pour  ung 
mois  restant  des  dix  mois  de  Tannic  passee,  attandu 
qu'il  est  deub  trois  mois  k  la  garnison  de  la  ville  de 
Heiido,  laquelle  il  fauldroit  aussi  imposer  par  mesme 
rooien  sur  le  corps  du  pais  d'ou  pourroit  naistre  des  con- 
testations avec  ceulx  des  Gevennes,  pour  la  Franchise  de 
laquelle  ils  pretendent  jouyr,  mesmes  eu  esgard  que 
ledict  lieu  de  Florae  est  de  la  religion  et  que  ledict  lieu 
est  la  clef  et  garde  des  Gevennes :  a  est6  conclud  que 
ladicte  garnison  de  Florae,  pour  ledict  mois  demand^  est 
remys  sur  ledict  pais  des  Gevennes,  si  bon  leur  semble, 
et  que  les  trois  mois  deubz  sur  la  gamison  de  Mende 
seront  rejectez  sur  Taultre  quartier  de  G^vaudan,  sur 
lequel  les  impositions  se  font. 

Du  vingtuniesme  dudict  mois  de  juing,  du  matin. 

.  Les  gens  desdictz  Estatz  assamblez  au  lieu- que  dessus^ 
en  presence  desdicts  sieurs  commissaires. 

Noble  Pierre  Melhac,  sieur  du  Montet,  s'est  pr6sent6 
comme  envois  de  M.  le  baron  de  Generet,  avec  procura- 
tion deMme  de  S.  Vidal  qui  a  est6  receue  sans  aprouver 
certaines  clauses  de  procuration. 

S'estant  present^  M.  Bertrand  de  Rech,  tr^sorier  du 
pais  de  Languedoc^  lequel  a  remonstrS  k  Tassambl^e 
que  ce  diocese  luy  est  redevable  en  plusieurs  somines 
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pour  les  deniers  de  sa  charge,  tant  des  fraiz  des  Estatz 
gi^n^raiulx  dudict  pais,  des'ann^es  1575,  1576,  1577, 
IWI ,  1'586, 1587, 1588, 1589  et  1590-  Que  la  somme  de 
271  escus,  56  sol?,  10  deniers,  pour  la  portion  dudict 
dioc^e,  des  deniers  imposez  aux  Estatz  tenuz  a  Beziers, 
en  juillet  1585,  pour  le  remplacemeht  du  camp  de  Ve- 
nerbe,  pour  le  Vecouvrement  desquelz  deniers,  bien  qu'il 
ayt  tbutes  les  ann^es  envois  et  renvoie^ses  commis  en 
cesie  ville,  il  n'a  est6  possible  en  poiivoir  rien  avoir,  ains 
oht  est6  tbujours  remys,  quy  la  contrainct  de  venir  luy 
mesmes  pour  y  mectre  fin,  et  ^viter  audict  dioctee  les 
fraiz  et  desgens  que,  k  raison  du  refuz  du  paiement  s'en 
ehsuivent  ahnuellement ;  ce  qu'il  a  a  extreme  regret,  el 
voilint  que  les  receveurs  desdictes  anuses  s'excusent  et 
font  response  qu'ilz  ont  fourny  lesdictz  deniers  audict 
diocese  par  contrainctes ,  il  s'est  pr6sent6  en  ladicte 
assamblSe  pour  la  prier  et  requ^rir  d'y  pourveoir.  El 
d'aultant  que  la  longueur  du  retardement  de  paiement 
desdictz  deniers  ne  raporte,  sinon  continuation  de  des- 
pens,  et  qu'en  plusieurs  assambUes  cy-devant,  il  a  estS 
arrest6  d'imposer  lesdictz  deniers  ou  partie,  et  que  Tim- 
position  faicte,  lesdicts  deniers  ont  est6  prins  pour  aultres 
affaires  dudict  diocese.  A  ces  causes,  requis  ladicte  assam- 
bl6e  qu'il  luy  plaise  tellement  y  pourvoir  pour  Tadvenir  ; 
que  ledict  de  Rech  n'ayt  plus  occasion  d'en  faire  pour- 
suite  et  user  de  contrainctes,  suivant  le  privill^ge  des- 
dicts  deniers ;  et  pareillement  pourveoir  k  ce  que  les 
deniers  des  fraiz,  fortifications  des  villes  de  fronti^e  et 
gratifications  de  messeigneurs  les  gouvemeurs,  de  la  pr^ 
sente  ann6e,  le  paiement  desquelz  est  pass6  depuis  le  15* 
avril  dernier  soient  promptem^nt  et  enti^rement  paiez  et 
a^piite^i;  suivant  les  commissions  du  Roy,  sans  estre  alt^ 
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rezy  conform^ment  aux4^1ib6ratipDS  de  MM.  de^  £statz« 
A  est6  advis^  et  conclud  que  le  paya  n'entend  empescher 
que  les  receveurs  de  ce  qui  n'ont  rendu  compte  ^'a« 
quieten t,  eaters  ledict  sieur  de  Rech,  les  mesmes  qu'ilz 
SQnt  tenuz  par  les  assi^tes  de  leurs  ann^es.  Et  quant  aw 
ann^es  esquelles  n'a  est^  faicte  imposition  ou  de  celles 
dont  les  receveurs  out  compte  et  que  le  pais  fust  sec,vy 
des  deniers.  Qu  en  la  pr^sente  assi^te  sera  impost  ce  que 
montent  les  frais  k  aquicter  de  Tann^e  1575,  estant  re- 
ceveur  feu  M.  Anthoine  Vachery.  pour  estre  pai6e  audict 
sieur  de  Rech,  et  pour  les  aultres  ann^es  sera  pri6 
d  atendre  jusques  h  la  procbaine  assi6te,  eu  esgard  aux 
grands  alFaires  et  charges  du  pais,  ceste  ann^e. 

D'aultaot  qu'il  y  a  plusieurs  comptables  qui  n'ont 
rendu  compte  de  grandes  sommes  de  denier^  et  quantity 
de  munitions  impos^es  et  levies  en  ce  diocese  depuis 
Tannee  1575,  a  este  conclud  que  tous  ceulx  qui  ont  faict 
recepte  desdicts  deniers  et  munitions  depuis  ladicte 
annee  seroot  tenuz  d'en  veAir  compter  par  devant  ceulbc 
qui  seront,  par  Tassamblee,  comnus  k  Tauditiop  des 
comptes,  et  ce  dedans  un  mois  procbain.  Lequel  passd, 
est  enjoinct  au  syndic  dudict  pais  y  faire  contraindre  les 
defaillans  par  les  voyes  ordinaires  de  la  justice. 

Sur  la  requisition  faicte  par  M.  Gu^rin  Fontunye,  k  ce 
qu'il  pleust  a  I'assamblee  luy  faire  pourveoir  de  paie* 
ment  de  la  partie  qui  luy  deue  des  frais  de  Languedoc  de 
Tann^e  de  sa  recepte,  pour  s'estre,  ledict  pais,  servy 
desdictz  deniers  et  luy  contrainct  s'obliger  en  son  propre 
et  pri\(6  nom,  au  commis  du  sieur  de  Rech,  tr^sorier  du 
pais  de  Languedoc  pour  les  rigoureuses  executions^ dont 
Jedict  commis  usoit  centre  luy;  a  est^  conclud,  attandu 
que  ladicte  partie  fut  imposee  en  la  pr^c^dente  assi^te, 
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pour  estre  pai^e  audict  sieur  Fontunye,  qu'il  se  retirera 
k  ceste  fin  vers  le  receveur  de  ladicte  imposition ;  auquel 
ladicte  partie  sera  allou^e  en  ses  comptes. 

Sur  le  faict  des  commissions  de  M^  de  Montmorancy 
pour  Tentretenement  des  garnisons  des  chasteauli  de 
St  Auban  et  la  Baulme;  attandu  les  reiglemens,  aupara- 
vant  faictz  par  Sa  Grandeur  et  la  trefve  accord^e  avec  le 
S«'  d'Apchier,  joinct  la  pauvret6  du  pais  et  les  grandes 
charges  quil  porte  d'aillieurs,  a  este  advis^  et  conclud 
que  le  pais  n'entrera  en  aulcuns  fraiz  pour  le  paiement 
et  entretenement  des  garnisons  des  chasteaulx  et  mpiisons 
particuliereSy  ains  que  les  proprietaires  d*iceulx  seront 
tenuz  les  garder  k  leurs  despens.  Et  quant  aux  garnisons 
des  villes  dudict  pa'is,  que  Sa  Grandeur  sera  tr^s-humble- 
ment  suppli6e  y  pourveoir  selon  son  bon  plaisir,  sur  Tes- 
tat  quy  luy  en  sera  envois  par  les  commis,  syndic  et 
d^putez  dudict  pais  ;  et  qu'il  luy  plaise  pour  Tadvenir 
ordonner  qu*il  ne  sera  pourveu  aux  garnisons  dudict  pais 
que  sur  la  requisition  quy  luy  sera  faicte  par  lesdictz 
commis,  pour  le  bien  et  soulaigement  d'icelluy,  revoc- 
quant  celles  que  aultrement  se  trouveront  expediees. 

Ladicte  assambl^e,  pour  recougnoistre  Icsdiclz. sei- 
gneurs de  Peyre  et  de  St- Auban  des  frais  par  eulx  em- 
ploiez  aux  voiaiges  qu  ilz  ont  faicts  durant  Tann^e  au 
bas  Languedoc  et  aillieurs  aux  occasions  imporlantes,  le 
bien  des  affaires  dudict  pais;  comme  aussi  pour  le  pas- 
saige  de  Mme  de  Chastillon  et  des  trouppes  qui  la  con- 
duisoient,  qui  furent  receuz  dans  la  ville  el  terres  de  St- 
Auban,  au  soulaigement  des  aultres  dudict  pais,  a  con- 
clud que  MM.  les  commissaires  de  Tassi^te,  procedant  au 
d^partement,  seront  priez  avoir  esgard  k  ladicte  des- 
pense. 


M.  Gaillaume  Boissonnade,  pour  le  procureur  de  No- 
garet  et  mandement  d'icelluy  s'est  pr^sent^  avec  procu- 
ration. 

AfiGn  que  les  parliculiers  qui  ont  pr6sent6  des  requestes 
k  Tassambl^e  soient  promptement  expddiez  et  le  pais 
relev6  et  soulaig6  de  la  despense  que  pourroit  causer  le 
s6jOur  plus  grand  que  feroit  ladicte  assambl^e  en  TexpS- 
dition  desdictes  requestes,  a  est6  conclud  quelles  sont 
renvoi^es  au  bureau  des  Estatz  pour  estre  pourveu  sur 
icellesy  comme  il  appartient,  par  les  d^putez  audict 
bureau. 

Dudict  jour  vingtuniesme  dudict  mois  de  juing, 

de  relev6e. 

La  recepte  des  deniers  du  Roy  et  aultres  que  seront 
imposezy  ayant  este  publico  en  la  mani^re  acoustum^e 
par  les  carrefours  de  la  ville,  par  Aymar  Brugeyre,  trom- 
pette,  ainsi  le  ref^rant.  Les  ench^res  en  ont  est^  revues 
en  ladicte  assambl^e,  au  proffict  du  pais,  ainsi  qu'il  est 
contenu  par  le  registre  ou  acte  s^par6  que  en  a  est6 
retenu.  Et  pour  tout  le.jour  n'a  est6  vacqu6  a  aultres 
affaires. 

Ledict  jour,  Jehan  Rochier,  consul  de  Chirac,  s'est 
pr6sent6. 

Du  vingtdeuxiesme  jour  dudict  mois  de  juing,  du  matin. 

M'  M*  Pierre  Chambrun,  docteur  en  m^decine,  premier 
consul  de  Marieujolz,  s'est  pr6sent6. 

Sur  le  faict  de  la  promesse  de  800  escus,  faicte  au 
sieur  de  Comps,  du  pais  de  Rouergue,  assavoir  de  500 
escus  par  M^'  de  Mende  et  de  300  escuz  par  M.  le  baron 
du  Tournel,  b  Idquelle  somme  lesdicts  seigneurs  ont 
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accord^  avec  ledrct  sieur  dl3  Cpmps,  pour  Tobliger  a  ne 
continuer  plus  les  courses  qu'il  faisoit  en  ce  pais,  prenan^ 
plusieurs  personnes  prisODuiers  et  ravageapt  le  b^tail, 
avec  tous  aultres  actes  d'hostitit6.  Ayant  eistd  ladi^ote 
sonmie  impOs^e  par  forme  d*emprumpt  sur  les  terres 
desdicts  seigneurs  de  Mend^  et  Du  Tournel,  et  partie 
d'icelle  I'ev^e  et  paiSe  audict  sieur  de  Gomps.  Lequel  par 
faulte  de  paiement  entier,  voulant  continuer  lesdictes 
courses,  et  d'^illieurs  les  cottizez  audict  emprumpt  qui 
ont  pai6  leur  portion  ou  parties,  requ6rans  estre  rem- 
boursez,  a  est6  conclud  que  la  somme  de  1,800  escus 
sera  iippos6e-  e^.  la  presents  ai5$ij6te  sur  tout  le  corps 
dudict  pais,  tant  pour  aqulctfer  ce  qui  est  deub  de  restes 
de  ladicte  somme  promise  audict  sieur  de  Gomps,  que 
fow  pemboonoer  ceds^  qui  imt  paii^  ledtct  empmiipt  ou 
fiari^  d'iQelluy,  etqtue  le&GevenDes  seronteomprisesiet' 
entreroof  en  ladjete  impositioii,  attandu  qu'a  1/oceasioiit 
dudict:  aceovd,  ils  sont;  eoDeioptz  desdictes  courses:  et; 
vavsiige^^  efaau  cas  que  lesdictes  Gevennes  se  vouldroient 
4esehdrger  de^  teur  eolstiti^,  sera  reprise  sur  le  peste' 
4iu  ps^.  l^equ^t^  eo  ce  cas^  ne  pourra  respdndre.  de& 
courses  que  ledict  sieur  de  Gomps  fera  auxdictes  Ge« 
irwues. 

Sur  la  requeste  des  habitans  du  villaige  de  Yen^de^^^ 
paroisse  de  BrenoMx,  h,  cfd  que  en,  coi>3id.6cation  du^ran 
vaige  nagui^res  faict  de  tout  leur  bestail^  par  lesdict^  du 
contraire  party  du  Rouergue,  par  faulte  de  rentier  paie- 
de  ladipte  somme  promise  audict  sieur  de  Gomps,  ores 
qiiQ.  lesdicts  habitans  de  Yen^de  eussent  satisfaict  k  leur 
cottit6  de  Temprunt,  il  pleust  auxdicts  Estatz  leur  donner, 
k  ceste  fin  faire  imposer  sur  toujt  le  qorps  du  pais  I9 
somme  de  1,000  livres  pour  recouvrer  leur  diet  bestail 
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ou  en  achapter  d'auUre  et  avoiir  molen  dis  coDtinuer  fo 
labouraige  de  leurs  terres,  sans  quOy  il5  ne  peuvent  vivre 
audict  villaige,  et  moings  paier  aulounes  tailles,  joinci 
qu'il  n'est  raisonnable  qu'ils  supportent  ce  dommaige 
pour  tout  le  reste  dti  pais.  A  est£  advis6  et  conclud, 
aprte  qu'il  est  aparu  auxdicts  Estatz  du  susdict  ravaige 
faict^  par  lesdicts  du  contraire  party  de  Rt)uergue,  de 
toot  le  bestail"  dudict  villa ige  de  Ten^de  et  qu'au  moyen 
de  ce,  lesdicts  habitans  ne  peuvent  cultiver  leurs  terres 
et  paier  les  tallies  et  auTtres  charges,  dont  la  pluspart 
estoient  impos^es  sur  le  bestail.  Que  sur  Tesiat  des  lienx 
impuissans  de  ce  diocese  qui  sera  dress6  et  v6rifi6  sui- 
vant  les  pr^c^dentes  deliberations,  Ya  portion  dudict 
villaige  des  deniers.ordinaires  et  extraordinaires  qui 
seront  imposez  la  pr^sente  ann^e,  sera  emploi^  pour  la 
descbarge  et  soulaigement  desdictz  habitans,  et  qu'ils 
jouyront  de  ladicte  descharge,  comme  les  aullres  lieux 
impuissants. 

Le  reste  du  jour  a  estS  emploi6  par  ladicte  assambl6e 
a  dresser  Testat  particulier  des  frais  eX  parties  qu'iT  con- 
vient  imposer,  ceste  ann^e,  tant  pour  debtes  que  aultres 
affaires  du  pais. 

Ihi  vi&gt  et  troisi^megouF  dudict  m<»$  de  juing^  du  matioik 

ITgr  le  president,  apr^s  avoir  faict  une  Tongue  et 
diserte  remonstrance  sur  I'observation  des  articles  de  la 
trefve  accord^e  avec  ledict  seigneur  d'Apchier  soubz 
I'authorite  du  Roy  et  commandement  de  mondict  seigneur 
de  Montmorancy,  a  de  rechef  exhort6  rassambl6e  d'en 
promettre  et  jurer  Fobservation  inviolable.  Ce  qui  a  est6 
fatct  ui)animement  par  tons  les  assistans,  aiant  lev6  la 
main  k  Dieu,  apr^  avoir  est6  faicte  lecture  desdicts 
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articles;  au  conienu  desquelz,  en  cas  qu'il  survint  aul- 
cone  interruption,  MM.  de  la  noblesse  sont  priez  de  s'em- 
ploier  pour  faire  r^parer  les  infractions  et  attantatz,  tons 
aultres  affaires  cessans. 

Sur  le  pr^tendu  debte  des  habitans  du  pais  d'Au- 
vergne,  suivant  la  requisition  faicte  par  le  sieurSavaron, 
leur  depute,  apr^s  avoir  est^  ouys  ceulx  qui  furent 
Faullre  jour  commis  pour  conf^rer  sur  ce,  avec  luy;  a 
est6  conclud  qu  il  sera  escript  au  nom  de.  ladicte  assam- 
bl6e  h  sadicte  Grandeur  et  a  mondict  seisneur  le  comte 
d'Auvergne  pour  les  supplier  treshumblement  faire  sur- 
ceoir.  toutes  executions  que  lesdictz  d'Auvergne  voul* 
droient  faire  a  Toccasion  dudict  debte  centre  ledict 
pays  ;  et  n6antmoings  qu'il  leur  plaise  favoriser  la  pour- 
suite  que  Tassambl^e  est  d'advis  de  faire  enversSa  Majes- 
ty pour  la  descharge  du  paiement  dudict  debte,  attandu 
qu'il  a  este  faict  et  conceu  par  commandement  exprte 
feu  Roy  et  pour  les  affaires  de  Sa  Majest6.  Pour  faire  la- 
quelle  poursuite,  ladicte  assamblee  trouve  bon  que 
MM.  les  commis,  syndic  et  d^putez  du  pays  donnent 
charge  h  tel  personnage  qu'ils  trouveront  capable  et  en 
volunte  de  s'acheminer  k  la  Court,  le  plustost  que  faire  se 
pourra.  Et  cependant  que  sur  la  requeste  pr6sent6e  par 
ledict  sieur  Savaron,  qu'il  demande  estre  respondus,  sera 
mis  cest  appoinctement  que  les  gens  des  Estatz  apr^ 
avoir  ouy  en  ladicte  assamblee  ledict  sieur  Savaron  et 
d^lib^r^  sur  ledict  affaire,  ont  conclud  qu'il  luy  sera 
faicte  response  comme  le  pais  a  intents  proems  centre 
lesdictz  sieurs  d'Auvergne  au  Gonseil  d'Estat  de  Sa 
Majesty  pour  estre  descharg6  du  paiement  desdictes  pr^- 
tendues  obligations,  pour  les  justes  et  legitimes  excep- 
tions qui  ont  est6  d^duictes  audict  proems,  et  qu'il  ne  s'y 
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peult  auUrement  pourveoir  que  des  moyens  qu'il  plaira 
a  Sa  Majesty  accorder  pour  raquictement  d'icelles,  estant 
faictes  par  son  expr^s  coromandement  et  pour  le  bien  de 
son  service,  repos  et  soulagement  dudict  pais  d'Au* 
vergne ;  joirict  que  la  plus  grande  partie  desdicts  vivres 
est  demeur^e  entre  les  mains  desdicts  sieurs  d'Auvergne, 
vendue  par  leurs  d^putez  et  administrateurs  et  convertie 
k  leur  profGt,  comme  sera  v^rifi6  audict  Conseil,  ou  le 
proems  est  pendant.  Pour  lesquelles  raisons  MM.  d'Au- 
vergne  sont  priez  surceoir  toutes  executions  jusques  a  ce 
qu'il  en  soit  ordonn6  par  Sa  Majesty  sur  ledict  proems,  et 
que  sadicte  Grandeur  et  niondict  seigneur  le  comte  d'Au- 
vergne  qui  en  ont  escript  k  ladicte  assambl^e  seront 
tr^s-humblement  suppliez  vouloir  prendre  en  bonne  part 
ladicte  deliberation  et  favoriser  ledict  pais  de  Gevaudan 
en  la  poursuite  de  ladicte  descharge. 

L'eslat  des  frais  et  parties  tant  ordinaires  que  extraor- 
dinaires,  qu'il  convient  coucher  en  la  pr^sente  assi^te,  a 
este  leu  et  arreste  en  ladicte  assambiee. 

Suivant  le  contenu  aux  articles  de  la  trefve,  a  este 
conclud  qu'il  ne  se  l^vera  aulcun  droict  de  refve  dans  le 
pais,  sauf  a  desdomager  les  fermiers  d'icelle  pour  leurs 
frais  et  advances  si  aulcunes  en  avoient  faictes  et  dont 
ilz  n'aient  este  encores  remboursez  ;  pour  verification  de 
quoy  ils  seront  tenuz  k  ceste  fin  raporter  leurs  baulx 
avec  I'estat  de  la  recepte  par  eulx  faicte. 

Ledict  jour,  la  recepte  des  deniers,  tant  ordinaires  que 
extraordinaires  que  seront  imposez  sur  ledict  pais,  a  este 
deiivr^e  k  M.  Pierre  Pertains  aux  charges  et  conditions 
portees  par  le  bail  receu  par  M.  Gilbert  Baissenc. 

Sur  la  requisition  faicte  par  les  consulz  de  la  ville  de 
Salgues  pour  estre  remboursez  des  sommes  qu'ils  ont 
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fourni^s  et  despens^es  par  eulx  faictes  pour  la  reduction 
de  Plantatz  et  aultres  fortz,  a  est^  conclud  que  veuz  1(9S 
comptes  des  receveurs  du  pais,  dedans  ung  mQJs  sera 
faict  droict  auxdictz  de  Salgues  sur  le  fondz  desdict^ 
comptes  des  plus  clairs  deniers  de  leur  debet. 

Sur  la  requeste  pr^sent^e  parM.  Guillaume  BoissQDr 
nade,  notaire  de  Montjuzieu,  k  ce  qu'il  pleustaux  Estatz 
luy  fdire  imposer  100  escuz  pour  Ten  tier  paiement  de 
400  escus  restans  de  Taccord  pass6  entre  feu  Gaspar 
Boissonnade,  son  p^re,  et  M.  Loys  Fontunye,  syndic  du 
pais,  pour]et  au  nom  d'icelluy,  au  mois  de  juing  1578, 
receu  par  Destrectz  pour  raison  de  Tarrest  de  condemna- 
tion  obtenu  par  ledict  Boissonnade  centre  ledict  pais  sur 
r^viction  promise  par  ledict  syndic  de  certaines  terresde 
feu  Bussac,  vendues  audict  Boissonnade,  a  e$t6  conclude 
qu'attandu  les  grandes  charges  et  affaires  dudict  pais 
ceste  annee,  qu'il  est  remys  k  la  prochaine  assambl^e 
des  Estatz  de  pourveoir  au  paiement  de  ladicte  somme  de 
100  escuz,  k  la  charge  de  rapporter,  par  ledict  Boisson- 
nade, ledict  contract  cancell^,  et  quictance  g^neralle  de 
ladicte  somme  de  400  escus. 

Finallement  mondict  seigneur  de  Mende,  apr^s  avoir 
rendu  graces  k  Dieu  des  bonnes  resolutions  prinses  ea 
ceste  assambl6e  et  exhorte  chascun  a  la  paix  et  tran- 
quillity publique  et  au  soulaigement  du  peuple«  a  oong|6- 
di6  ladicte  assambl^e,  luy  donnant  sa  saincte  benediction 
selon  la  bonne  et  louable  coustume  de  tout  temps  obser- 
vee  aux  Estatz  qui  se  sont  incontinant  apr^s  s^parez* 

Signe  :  A.  evdque  de  Mende. 
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If.  de  Guilkminei,  president  de  Cassietley  ne  pent  se  ren* 
dr&i  'Mende.  —  Rdk  de  MM.  des  Etats.  —  Diffirenis 
entre  deux  prdiendants  au  prieurd  de  Ste-Enimie.  — 
Guerre  en  Givaudan  ei  invitation  adressie  d  M.  d!Ap' 
chier  de  cesser  ses  courses.  —  Mesures  pour  s*opposer 
atix  prdjets  du  due  de  Nefnours.  > —  Nigociation  avec 
M.  d! Apchier  pour  la  trine.  —  Admission  de  divers  di* 
p^itds.  —  M.  Gayonj  prisident  de  rassiette  d  la  place  de 
M.  de  Guilleminetf  ses  offres  pour  le  bien  dupays.  — 
Sommes  d  imposerpour  achat  de  vivres  et  munitions  de 
guerre  pour  les  troupes.  —  Entretien  desgarnisons.  — * 
La  Canourgue  au  pouvoir  des  ligueurs,  commandis  par 
U.  iAyres.  —  Nomination  des  auditeurs  des  comptes 
des  receveursparticuliers.  —  Projet  de  joindre  au  Gi^ 
vaudan  la  maisdn  d'Aubrac. — Instructions  aiuc  ddputis 
charges  d^allor  trouver  M.  d' Apchier  pour  la  trhe.  — 
Audition  du  compte  de  M.  Borrel,  de  tannic  1581.  — 
Compte  de  M.  Portalis  d  examiner.  —  Etat  des  dipenses 
pour  les  gamisonSj  prisenti  par  M.  de  Montguibert,  se* 
cretaire  de  M.  de  Fosseuse.  —  Demandes  d  prisenter  d 
Mgr  le  gouvemeur  dans  Fintirit  du  pays.  —  Contesta^ 
tions  entre  le  haut  et  le  bas  pays  de  Givaudan,  a  ter* 
miner.  —  Riduction  du  nombre  des  arquebusiers.  — 
Mesures  pour  le  soulagement  du  peuple.  —  M.  de  La 
Roche,  ditenu  prisonnier.  —  Gages  du  gouvemeur  et 
des  gens  de  guerre.  —  Le  5'  Molines,  lieutenant  de  pri* 
vdts,  ses  obligations.  —  Le  S^  de  Peyre  plaide  la  cause 
des  fiabitans  de  divers  villages  contre  les  pritentions  des 
receveurs.  —  Plaintes  contre  M.  d'Ayres  et  ses  soldats 
qui  occupaient  La  Canourgue.  —  Offre  des  services  de 
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Mme  (TArpajon.  —  Intention  de  M.  le  Connitable  pour 
la  riduction  des  lieux  occupis  en  Givaudan.  —  Gages  du 
prixAt  et  de  see  archers.  —  Difrai  par  MM.  des  Etats 
et  autres  dipenses.  —  Pritention  du  baron  de  Peyre 
pour  la  prisiance  aux  Etats.  —  Mesnres  d  prendre 
contre  les  infracteurs  de  la  trtve.  —  Pourparlers  avec 
M.  d'ApchieTj  chef  des  Ugueurs  en  Givaudan. 

L'an  mil  cinq  cens  quatre  viDgl  douze,  et  le  ifaardy 
viDgt  huicti^me  jour  du  mois  de  Janvier,  environ  unze 
heures  du  matin.  Les  gens  des  trois  Estatz  du  diocese  de 
Mende  et  pais  de  Gevaudan,  convocquez  en  la  ville  de 
Hende,  par  mandement  du  Roy ;  se  sont  assamblez  en  la 
salle  haulte  des  roaisons  ^piscopalles  de  ladicte  ville, 
lieu  destin6  k  tenir  les  Estatz.  Apr^s  avoir^  suivantTan- 
cienne  ct  louable.  coustume  dudict  pais,  assist^  a  la 
messe  de  Saint-Esprit,  celebree  en  la  grande  ^glise  de 
ladicte  ville,  par  tres-rev^rend  p^re  en  Dieu,  M'*  Adam, 
^vesque  et  seigneur  dudict  Mende,  comte  de  Gevaudan, 
et  k  la  predication  faicte  par  ledict  seigneur.  En  laquelle 
assambl^e  estans  venuz  M«^'  Francois  de  Montmorancy, 
seigneur  de  Fosseuze,  chevalier  de  Tordre  du  Roy,  cappi- 
taine  de  cinquante  hommes  d'armes  de  ses  ordonnances, 
commandant  g^n^rallement  pour  le  service  de  Sa  Majeste 
au  pais  de  Gevaudan,  en  Vabsence  de  M^'  le  due  de 
Montmorancy,  connestable  de  France,  gouverneur  et 
lieutenant  general  par  sadicte  Majesty  au  pais  et  gouver- 
nement  du  Languedoc ;  M'  M'  Jehan  Dumas,  conseiller 
de  sadicte  Majesty  et  juge  au  si^ge  du  Bailliaige  de  Ge- 
vaudan, commissaire  ordinaire  de  Tassidte.  Ledict  sieur 
juge  a  faict  entendre  a  Tassamblee  qu  il  auroit  pleu  a 
nos  seigneurs  les  commissaires  pr6sidens  pour  sadicte 
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Majesty  aux  Estatz  g6a6raulx  dudict  pais  de  Languedoc, 
derni^rement  convocquez  en  la  ville  de  Montaignac, 
adresser  leurs  lettres  de  commission  au  sieur  de  Guille* 
minety  greffier  des  Estatz  g^n^raulx  dudict  pais  de  Lain 
guedoc,  et  aultres.  commissaires  ordinaires  nommez 
esdictes  commissions,  pour  proc6der  au  d^partement,sur 
les  habitans  contribuables  aux  tailles  de  ce  diocese  de 
Mende,  de  la  portion  qui  leur  revient  de  Timposition  de 
deniers  faicte  auxdictz  Estatz  g6n6raulx.  Et  d'aultant  que 
ledict  sieur  de  Guilleminet  ne  peult  s*acheminer  en  cedict 
pais  pour  rex6cution  de  sadicte  commission,  ainsi  qu'il  a 
faict  entendre  par  ses  lettres  d'excuse,  et  que  au  deffauU 
de  proc^der  diligemmeut  au  d^partement  desdictz  de-' 
niers,  les  affaires  et  service  de  Sa  Majesty  pourroient  estre 
retardez,  ledict  sieur  juge  et  commissaire  pour  Tabsence 
et  empeschement  dudict  sieur  de  Guilleminet,  et  veu  ses 
excuses,  a  offert  de  vacquer  audict  d^partement  avec  les 
aultres  sieurs  commissaires  ordinaires  qu'il  a  k  ceste  fin 
interpellez  de  Tassister  avec  ladicte  ass^imbl^e. 

Sur  quoy  a  est6  faicte  lecture  desdictes  commissions, 
et  le  syndic  dudict  pais  a  requis  ledict  sieur  juge,  com-* 
missaire  susdict,  de  permettre  auxdicts  Estatz  de  con- 
tinuer  leur  assambl^e  pour  delib6rer  du  faict  desdictes 
commissions  et  aultres  affaires  touchahs  le  bien  et  repos 
dudict  pais  et  conservation  des  habitans  d'icelluy  en 
Tob^issance  de  Sa  Majesty.  Ce  qui  a  est6  octroy^,  k 
la  charge  n^antmoings  qu  il  ne  sera  traicte  d*aulcune 
chose  pr6judiciable  k  Sa  Majesty. 

Aprfes,  ayant  est6  appellez  le  roolle  de  ceulx  qui  de 
tout  temps  et  anciennet6  Ont  droict  de  seance  et  voix  d6- 
lib^rative  auxdicts  Estatz,  president  en  iceulx  mondict 
seigneur  de  Mende,  se  sent  trouvez  assislans  ceulx  qui 
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seront  cy  apr^  escriptz  ei  nommezy  assavoir,  pour 
mi.  les  chanoines  et  chapitre  de  TiSglise  caihidralle  Ae 
Mende :  %.  Andr6  de  Chanoillet,  docteur  en  droict  canon , 
bailie  et  d6put6  dudict  Chapitre  ;  —  T/L.  Jehan  Aldin, 
docteur  ez  droictz,  envois  de  tf .  d'Albrac ;  —  Relijgieuse 
personne,  fr^re  Uartin  Barry ,  nagui^res  pourveu  par  I^ 
collateur  ordinaire  du  prieorS  de  Sainte-Enymie ;  — 
H.  Andr6  Gomitis,  bailie  dudict  Ste-Enymie,  envois  de 
religieuse  personne  fr^re  Francois l^eissier,  comme  pour- 
veu dudict  prieur6  .par  nostre  Saint-Pfere  le  Pape ;  — 
H.  Anthoine  Julien,  lieutenant  en  la  justice  et  enyoiS  de 
■.  de  Lengoigne ;  -—  M.  Gervais  Chantuel,  juge  des 
terres  et  envois  de  H.  des  Chambons ;  -^  H.  Antboine 
Aldin,  docteur  ez  droictz,  envois  deH.de  Paliers;  — 
K.  Pol  Albaric,  aussi  docteur  ez  droictz,  juge  des  ferres 
de  M.  de  S.  Jeban»  comparant  pour  ledict  sieur ;  —  M.  le 
baron  de  Ganilliac,  baron  du  tour,  la  pr^sente  annSe, 
absent ;  —  M.  le  baron  d'Apchier,  absent ;  —  H.  le 
baron  de  Peyre,  en  personne ;  —  M.  le  baron  de  Ceneret, 
absent;  —  H.  le  baron  du  Toumel,  en  personne;  — 
Noble  Claude  de  Choizines,  sieur  de  S.  Auban,  envois  de 
M.  le  baron  de  Randon ;  — Koble  Antboine  Du  Bourbier, 
sieur  de  La  Croix,  bailly  de  Florae,  envoi6  de  H.  le  baron 
de  Florae ;  —  M.  le  baron  de  Mercueur,  absent ;  — 
M.  d'Allenc^  absent ;  — M.  de  Montauroux,  absent ;  — 
|[.  Hugues  Sym6on,  docteur  ez  droictz,  juge  des  terres 
de'St^Auban,  comparant  pour  M.  de  S.  Alban;  —  M.  de 
Hontrodat,  absent ;  —  Noble  Pierre  de  La  Riviere,  sieur 
de  Chabaleyrez,  envois  deU.de  Mirandol ;  —  Ifoble 
Ballhezar  de  Caulmont,  sieur  de  Montaliez,  envoi6  de 
M.  de  S6v6rac :  —  H.  de  Barre,  absent ;  —  M.  de  Ga« 
briac,  absent ;  —  Noble  Goillaume  Teyssier  Du  Cros, 


sieur  dudict  lieu,  bailly  de  Portes,.  envoifi  de  M.  de 
Porles;  —  M.  de  Servifere,  abseat ;  —  JJ.  Jehan  Comitis, 
de  Ste-Enymie,  envpi6  de  M.  d'Arpj^iou;  —,^..  Pierre  . 
Parat,  sieur  de  Briges,  qnvoii  des  Qonsulz  nobles  de  La 
Garde-Gu6rin ;  —  !!•  Jacques  Chantuel,  premier  consul 
de  la  ville  de  Mende:  —  M.,Jehan  Fabri,  docteur  ez 
droiclz,  premier  consul  de  Marieujolz  ;'  —  M.  Jehan  Du 
Brueil,  consul  de  Chirac  ;  —  M.  Anthoine  La  Page,  de- 
pute des  consulz  ou  .procureurs  de  La  Canorgue ;  — ^  Le 
.projcureur  de  Saint-Ch61y-d'Apchier,  absent.;  -r-  Le  CQn- 
sul  de  Salgues,.  absent ;  —  Le.  consul  du  Malzieu,  absent ; 
—  M.  Privat  Boniol,  consul  de  Elqcac,  en  personne ; , — 
Jehan  Gr6goire,  depute  du  syndic  d'Y^pailhac ;  — 
M.  Pierre  Parlier,.  consul  de  Ste^Enymie  ; . —  JehSn  Galy, 
consul  de  ,Ghdteauneuf-de-Randon  ;  t—  Le  procureur  de 
Serverette,  absent ;  —  Le  procureur  do  Sajnt-Estienne- 
de.Valfranci$que,  absent ;  —  M.  Jehan  Chardon,  ddput6 
des  consulz  .de.Lengonhe ;  — Le  procureur  de  la  yigue- 
rie  de  Portes,  absent ;  —  M.  Jehan  Tinel,  procureur  de 
.B^rre^  en  personne ;  —  M.  Guillaume  Yigouroux,  d6put6 
du  syndic  de  St-Alban ;  — ^^Estienne  Cordeau,  diput^  des 
procureurs  et  Habitans  du  mandement  de  Npgaret.  Tons 
lesquelz  assistans,  apr^s  que  lecture  a  est6  faicte  des 
pouvoirs  et  procurations  de  ceulx  qui  sont  envoiez  et 
d^putez^  ont  unanimement  promis  de  procurer  le  bien, 
repoftetsonlagement  du.paysi6tne  ngy^ler  les  secretz 
des  Estatz. 

S'ostant  meu  diffi^rend  entre  religieuse  personne  fr^re 
Martin  Barry,  comme  prieur  et  seigneur,  de  Ste^-Enymie, 
et  H..  Andr6. Comitis^  au  nom  et  comme  envois  de  fr^re 
FrauQois  Teissier,  pr^tendant  aqssi  ,estre  prieur. et  ^ei- 

.iriiiofTf ,  Ap.  SO 
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goeur  dudict  Ste-Enymie.  Sur  ce  que  ledict  Gomiiisdisoit, 
qu!ayant  est^,  ledict  Teissier,  pourveu  par  nostre  Saint- 
iP6re  le  Pape  dudict  prieur^  de  Ste-Enymie  et  mis  en  pos- 
session d'icelluy,  il  avoit  peu  luy  donner  charge  d'assis* 
ter  pour  luy  en  TassainblSe  des  Estatz  de  ce  dioc^, 
comme  il  luy  en  a  donn^  pouvoir  par  procuration 
expresse,  que  ledict  Comitis  a  remise  ;  requerant  luy 
estre  donnS  place  en  ladicte  assambl6e,  telle  que  les 
prieurs  et  seigneurs  dudict  Ste-Enymie  ont  acoustume 
*d'y  avoir  d'ancienneti.  Au  contraire,  ledict  fr^re  Uartin 
Barry^  insistoit  qu'il  avoit  est6  bien  et  duement  pourveu 
dudict  prieur^  par  M.  Tabb^  de  S.  Chaffre,  collateur  ordi- 
naire d'icelluy,  et  en  avoit  est6  mis  en  possession,  dont  jl 
faisoit  apparoir  par  les  Lettres  de  collation,  qu'il  a  leues 
en  ladicte  assambl^e,  et  qu*a  ceste  cause,  il  debvoit  estre 
receu  et  pr^f^r6  k  I'aultre  qui  estoit  seullement  envois  et 
ne  faisoit  aparoir  -des  provisions  dudict  fr^re  Tessier.  A 
esl6  ordonnS  par  mondict  seigneur  president  que,  sans 
prejudice  du  droict  des  parties,  attandu  que  ledict  fr^re 
Martin  Barry,  s'est  pr^sent^  en  personne  et  en  habit  de 
religieux,  selon  I'ordre  dudict  prieure  et  a  fait  apparoir 
de  ses  provisions,  qu'il  aura  seance  et  voix  deliberative 
en  la  presente  assambl^e,  selon  le  rang  que  les  prieurs 
dudict  Ste-Enymie  y  ont  tousjours  eu  d'anciennet^. 

Dudict  jour  vingt  huictiesme  Janvier^  de  relev^e. 

Les  gens  desdicts  Estatz  s'estans  rassamblez  au  lieu 
que  dessus,  president  en  ladicte  assambl^e  mondict  sei- 
gneur de  Mende. 

Lesdictz  Estatz  conf^rans  ensemble  des  moiens  et 
expedientz  qui  ont  est6  des  longtemps  d^sirez  et  recher- 
chez  pour  tenir  ce  pais  en  repos,  affin  de  luy  donner 
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quelqae  soulagement  et  loisir  de  respirer,  entre  tant  de 
mis^res  qui  Font  si  loDguement  agit6  a  roccasion  des 
guerres;  la  continuation  desquelles  ne  pourroit  que  bien- 
tost  causer  I'enti^re  ruyne  et  d^olation  de  tout  cedict 
pa'is,  combien  que  le  subject  qu'il  a  de  faire  la  guerre  k 
M.  d'Apchier,  soit  fort  juste  et  legitime,  et  que  pour  la 
Caulte  par  luy  faicle  d'avoir  si  leg^rement  rompu  la 
trefve  et  reprins  les  armes,  sans  raison  contre  son  pais, 
Ton  puisse  difficilement  s'asseurer  des  traittez  qui  se 
pourroient  faire  cy  apr^s  avec  luy ;  n^antmoings,  pour 
une  fin  si  bonne  et  considerable,  comme  est  le  soulage- 
ment du  peuple,  a  est6  trouv6  bon  et  expedient  par  les- 
.diets  Estatz  de  faire  semondre  et  inviter  de  rechef  ledict 
sieur  d'Apchier  au  repos  de  cedict  pais,  et  k  cest  effect, 
ladicte  assamblSe  a  pri6  MM.  le  baron  de  Pcyre,  de 
Beaune  et  de  St^Auban  prendre  la  peine  de  se  transporter 
vers  luy  pour  luy  representor  ce  que  est  convenable  sur 
ce  subject,  suivant  les  m6moires  et  instructions  qui  en 
seront  dressez,  et  sea  voir  sa  derni^re  resolution,  affin 
que  si  elle  tend  a  la  paix  et  au  soulagement  du  pais  avec 
les  conditions  et  seuretez  requises,  en  ce  cas  Tassambl^e 
puisse  conclure  et  arrester  ce  bon  et  sainct  ceuvre,  ou 
bien  disposer  les  moiens  de  la  guerre  contre  ledict  sieur 
d'Apchier,  s'il  rejecte  les  ouvertures  dudict. 

Ayant  este  propose  par  mondict  seigneur  de  Mende, 
president  en  Tassambl^e,  cqmme  sur  Toccasion  de  Ta- 
proche  de  M.  le  due  de  Nemours  avec  son  arm^e,  aumois 
d'aoust  dernier  pass6,  et  les  advis  tr^s-cerlains  qui  cou- 
roient  par  tout  de  la  deliberation  qu'il  avalt  prinse  d'as- 
sieger  la  ville.de  Mende  et  se  rendit  maistre  de  tout  le 
pais  par  le  moyen  de  ses  forces,  estimant  le  succez  de 
ceste  cntreprise  assez  facille  pour  estre  ledict  pais  de- 
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pouryeu  de  gens  de  guerre  et  destitu^  des  aultres  moiens 
(fonvenables  pour  s  opposer  a  ses  eiiortz  et  sans  an  cnef 
de  .guerre  de  la  quaUte  et  aulliorit^  requise  pour  coin- 
niander  aux  artoes  ;  il  auroit  pleu  k  M^'  le  connestable, 
toujours  curieux  de  la  conservation  de  cedict  pais,  d'y 
faire  acheminer  diligemment  M.  de  Fos^euze,  son  cousih^ 
avec  ^ouvoir  et  comroandement  g^n6ral  sur  les  armes  et 
les  gens  de  guerre  qiie  y  estoient  lors  et  seroient,  par 
expr^,  comme  il  est  port6  par  sa  commission.  Laquelle, 
•dez  Tarriv^e  de  mondict  sieur  de  Fosseuze,  ayant  est6 
pr^ent^e  k  TassamblSe  de  MM.  les  commis^  syndic  'et 
d^putez,  auroit  este  par  eulx  diflf^re  d'en  d61ib^rer,  et 
remys  k  la  pr^sente  assambl6e.  Sur  quoy,  aprte  avoir 
est6  faictc  lecture  dudict  pouvoir  et  commission,  a  est^ 
unanimement  conclud  et  arrest^  ({ue  mondict  seigneur  Je 
Connestable,  sera  tr^-huml)lem'ent  remerci^  de  la  part 
de  ladicte  assamblee  du  grand  soing  qu  il  luy  plaist  avoir 
de  ce  pais,  luy  ayant  faict  ce  bien  et  honneur  d'y  envoier 
mondict  sieur  de  Fosseuze,  son  cousin,  mesmes  en  1*00* 
ciirence  et  n6cessit6  qui  se  prSsentoit  lors  avec  la  charge 
et  commandement  sur  les  armes  et  gens  de  guerre,  et 
que  ladicte  assamblee  n'aura  jamais  aultred^sir  que  de 
se  conformer  k  Tintention  et  volunte  de  sadicte  Griata* 
deur ;  et  en  ce  faisant  de  recougnoistre  en  ladicte  qua- 
lit6  mondict  sieur  de  Tosseuze  et  luy  obSyr  en  tdut  ce 
qu'il  luy  plaira  de  commander  pour  le  bien  des  ia^aires 
et  service  du  Roy  et  de  sadicte  Grandeur,  touchantle 
faict  et  charge  desdictes  armes  audict  pais. 

Du  mercredy  vibgt  neufviesme  jour  dudict  ttibis 

de  Janvier,  da  matin. 


;  V 


Lesdicts  Estatz  ne  se  sent  assamblez  ceste  il)atin6e 
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d'aultao^  que  mondict  seigneur  de  tfende  et  aulcuns  de,s 
principaulx  desdicts  Estatz  ont  vacque  k  dresser  les  m^- 
moires  et  instructions  de  la  d616gatibn  de  MM.  de  Peyre, 
de  Beaune  et  de  Saint-Auban,  pour  la  n^gociation  de  la 
trefve  en  cedict  pais. 

Dpdict  jour  vingt  neufyiesine  jpar  de  j^pier,  de  r^l^y^e. 

Les  gens  desdicts  Estatz  se  sOnt  rassarablez  au  lieii 
susdictz. 

Loys  Chevalier,  sieur  de  Rousses,  s'est  pr6sent6  comme 
envois  de  M.  d'Allenc. 

Le  sieur  de  Seras,  Tristan  de  Tesan,  s'est  aussi  pr6- 
sente  en  ladicte  assambI6e  et  receu  compe  seigneur  de 
Barre. 

Le  sieur  Du  Villeret,  Antoine  de  S.  Martin,  s'est  aussi 
pr^sent6  et  a  est6  receu  en  ladicte  assambl6e,  comme 
envois  de  M.  de  Gabriac,  ducjuel  il  a  r^mis  la  procuration 
k  cest  effect. 

Estant  venu  en  ladicte  assambl^e  le  sieur  Gayon,  se- 
cretaire de  M«'  le  comte  d'Offemont,  il  a  remonstfife  qu'il 
a  pleu  a  M«'  le  due  de  Montmorancy  luy  commander  de 
s'acheminer  en  ce  diocese  pour  y  tenir  Tassi^te  de  ceste 
ann^e ;  mais  d'aultant  que  par  inadvertance  et  contfe 
I'intention  de  Sa  Grandeur,  les  commissions  de  ladicte 
assi^te  envoiees  a  MM.  les  comniis  au  lieu  d'estre  rem- 
plies  de  son  nom,  ont  est6  exp6di6es  au  nom  du  sieur  de 
Guilleminet,  auquel  a  est6  baillS  la  commission  de  Tas- 
si^le  du  diocese  de  Lodfeve  et  non  de  celle  de  Mende;  a 
ceste  cause,  ledict  sieur  Gayon  a  requis  Tassamblie  faire 
rayer  le  nom  dudict  sieur  de  Guilleminet  esdictes  com- 
missions pour  estre  remplies  du  sien  ;  et  ce  faisant,  I'ac; 
cepier  pour  commissaire  de  ladicte  assifete,  suivant  1  in- 
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tention  de  sadicte  Grandeur,  tesmoign6e  par  les  lettres 
qu'elle  en  a  escriptes  k  MM.  les  commis,  syndic  et  d^putez 
dudict  diocese.  Veu  lesquelles  lettres  dont  a  estS  faict  leo 
ture  en  ladicte  assamblde,  a  est6  advis6  et  conclud,  sui* 
vant  icelles,  que  ledict  sieur  Gayon  est  accept^  et  receu 
pour  commissaire  de  ladicte  assi^te,  et  qu'en  ceste  qua- 
lit^  il  sera  assist^  par  ladicte  assambI6e,  pour  proc^der 
au  departement  des  deniers  portez  par  lesdictes  commis- 
sions, auxquelles  lesdictes  lettres  de  Sa  Grandeur  seront 
atlach6es  avec  I'extraict  de  ceste  presente  deliberation, 
sans  toutesfois  y  faire  aulcune  rature,  pour  ne  donner  k 
Tadvcnir  aulcun  subject  de  soupQon  de  la  verity  d'icelles. 

Et  sur  la  charge  et  commandement  que  ledict  sieur 
Gayon  a  dit  avoir  de  Sa  Grandeur  de  faire  entendre  aux- 
dictz  Estalz  la  bonne  volunt^  qu'elle  a  d'assister  cedic^ 
pais  non  seullement  de  ses  forces  et  moyens,  mais  de  sa 
propre  personne  ou  da  moins  de  M^^""  le  cointe  d'Anfre- 
mont,  son  fils,  et  du  S^^  Alphonse,  pour  la  conservation 
de  cedict  pais  et  reduction  des  places  que  les  ennemis  y 
bccupent,  si  tant  est  que  Ton  ne  trouve  pour  le  bien 
dudict  pais  la  trefve  plus  utille  ou  qu'elle  ne  puisse  estre 
faicte  avec  honnestes  et  advantageuses  conditions  pour 
Je  publicq.  A  este  advis^  que  sadicte  Grandeur,  sera  tr^s- 
humblement  remerci^e  de  sa  bonne  volunt^  et  suppli^e 
de  continuer  en  icelle  pour  reflfecluer  si  le  cas  y  eschet 
et  que  la  trefve  ne  r^ussisse  ;  pour  le  traicte  et  advance- 
ment de  laquelle  ledict  sieur  Gayon  ayant  offert  de  s'em- 
ploier  suivant  le  commandement  de  sadicte  Grandeur, 
ladicte  assambl^e  Ten  a  remercie  affectueusement. 

Ladicte  assamblee,  sur  I'incertitude  qu'elle  veoid  au 
succ^s  du  traitte  qui  se  faict  de  la  trefve  avec  M.  d'Ap- 
ehier,  a  trouvS  expedient  et  n6cessaire  d'adviser  aux 
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mo'ieos  et  priparatifs  de  la  guerre,  tani  pour  la  d^fen^ive 
que  pour  la  r6duction  des  lieux  occupez  et  tenuz  en  ce  . 
pais  par  les  euDemis,  en  cas  que  ladicte  trefve  ne  s'ac- 
cordast,  afin  que  toutes  les  choses  requises  k  cest  exploict 
soient  prestes  k  Tarriv^e  de  mondict  seigneur  le  Connes- 
table  ou  de  M^  le  comte,  son  filz.  Et  ouy  sur  ce  le  raport 
du  sieur  Ghantuel,  1''  consul  de  ceste  ville  de  Mende  qui 
a  diet  luy  avoir  est^  ordonnS  et  command^  par  sadicte 
Grandeur  en  la  demi^re  assambl6e  des  Estatz  g6u6raulx 
de  Languedoc  d'advertir  TEstat  de  ce  pais  de  faire  tenir 
prest  seullement  mil  sestiers  de  bled,  cinq  cens  sestiers 
d'avoine,  deux  cens  charges  de  vin  et  cent  quintaulx  de 
pouldre,  ne  voulant,  sadicte  Grandeur,  mettre  cedict 
pais  en  plus  grand  fraiz  et  despense,  soit  pour  le  paie- 
ment  des  gens  de  guerre,  achept  de  bouletz,  munitions 
ny  aultres  choses  n6cessaires  a  Tex^cution  de  ceste  en- 
treprise,  auxquelles  il  entend  pourveoir  d'ailleure*  A  est^ 
conclud  et  arrest^  que  MM.  les  commissaires  de  Tassiette 
seront  requis  de  la  part  de  ladicte  assamblee,  attandu 
Timportance  de  (lest  affaire  au  service  du  Roy  et  le  com- 
mandemenc  de  sadicte  Grandeur,  d'asseoir  et  imposer 
sur  tout  le  pais  les  sommes  k  quoy  Tachept  desdictes  mu- 
nitions de  vivres  et  de  guerre  demand^es  par  sadicte 
Grandeur  pourra  revenir,  suivant  Testat  que  W  de  Fos- 
seuze,  ayant  commandement  sur  les  armes  en  ce  pais, 
est  suppli6  de  la  part  desdicts  Estatz  d'en  dresser.  Aussi 
a  est6  advis6  que  les  habitans  des  Gevennes  estans  de  ce 
dioc^e  qui  soubz  pr6texte  du  proems  par  eulx  intent^  en 
la  Court  des  Aydes  centre  la  g6n6ralite  de  cedict  diocese 
font  difficult^  d'entrer  en  ceste  despense  et  aultres  fraiz 
communs  dudict  pais,  seront  tenuz  d'y  contribuer  tout 
ainsi  qu'aux  deniers  de  Sa  Majesty  et  aultres  imposez  aux 


E^tiatz  g^D^rauIx  et'  seronVcoiitrarnctz  au  paiement  de 
leurs  cottifez  par  tootes  veoies  de  justice,  sans  prejudice  ' 
toutesfois  dudict  proem's. 

Aussi  a  est6  conclud  que  tous  les  cottizez*  au  dfparte- 
ment  *derni^remeht  faict.par  ordonnanqe  de  inondict 
seigneur  leConnestable  et  commission  de  mondict  sei- 
gneur de  Fosseuze,  gouverneur  dudict  pais  de  Gevaudan, 
de  la  quantftS  de  troFs  cens  quintaulx  de  rozetepouria 
fdnte  des  canons,  attelaige  et  remontaige  d'iceulx,  seront 
contrainctz  k  Tentier  paiement  de  Teurs  portions,  soit  en 
matifere  de  cuyvre  ou  en  pris  d'argent,  k  raison  de  six 
soTz  la  livre,  pour  estre  emploi6e  k  Teflfet  susdict  et  ce 
par  toutes  voyes  de  justice,  et  comme  pour  les  propres 
afiaires  de  sadicte  Majeste,  sans  exceptron  de  personne, 
pour  quelqiie  pr^texte  que  ce  soit,  attandu  qtfil  s'^agist 
de  son  service,,  mesmes  ceulx  des  Cevennes  seront  con- 
trainclz  audict  paiement  sans  prejudice  du  procfes  pen- 
dant en  la  Court  des  Aydes  a  Montpellier  pour  raison  de 
la  levee  des  deniers  extraordinaires  dudict  pais. 

Et  d'aultant  que  de  la  seure  garde  et  conservation  des 
villes  et  places  de  ce  pais  deppend  le  bien  et  advance- 
ment des  affaires  et  service  de  sadicte  Majeste  dans 
icelliiy  oultre  la  seuretS  de  ses  bons  et  (idelles  subjectz  ; 
a  est6  advis6  et  conclud  de  supplier  raondict  seigneur  d6 
Fosseuze,  de  dresser  Testat  des  garmsons  desdictes  villes 
et  places,  suivant  lequel  le  paiement  en  sera  faict  sdubz 
le  bon  plaisir  de  sadicte  M^estfe  de  mOndict  seigneur  le 
Connestable  et  nos  seigneurs  les  tr6soriers  g6nerauU  de 
toute  sorte  et  nature  de  deniers  que  se  Ifeveront  dans 
ledict  pais,  et  ce  par  les  mandenients  et  ordonnances  de* 
niondict  seigneur  de  l^bsseuze  etdes  sieurs  commis, 
syndic  et  d^putez  dudict  pate  et  que  la  recepte  d^i^ict^ 
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deniers  sem  bailt^e  a  cQste  conditioa  dont  le  contract  de 
bail  $era  charge.  « 

Et  affin  qu'il  ne  puisse  estre  commis  aulcun  abiis  ny 
fraude  au  faict  desdictes  garnisons,.  tant  sur  le  nombre 
qui  sera  ordoun^  en  cba^cune  viRe,  soi^  de  cheval  ou  de 
pied  que  sur  leur  ^q^ipaige  et  armes  qu'ils  sent  tenuz 
d'advoir;  a  est^  conclud  et  arrest^  que  les  compaignies 
de  gens  de  guerre  estans  dans  icelluy  et  qui  y  seront  par 
cy  apres  entretenqes  des  deniers  qui  seront  levez  sur  les 
habitans  d'icelluy  seront  contreroll^es  et  la  monstre 
faicte  chacun  mois^  par  MM.  les  commis,  syndic  el  d^pu- 
tez  dudict  diocese,  suivant  les  deliberations  des  Estatz 
gen^raulx  de  Languedoc  et  Tancienne  couslume  et  obser- 
vation dudict  diocese  pour  eviter  auxdicts  abus  et  scavoir 
en  quoy  sont  employez  les  deniers  qui  se  Ifevent  sur  le 
pauvrepeuple. 

Sur  la  remonstrance  faicte  par  M.  Robert  de  Chanolhet, 
syndic  dudict  pais,  assist^  de  M.  Anthoine  Fage,  proctt- 
reur  des  habitans  de  la  ville  de  La  Canourgue,  de  ce'que 
la  communaulte  de  ladicte  ville  n'auroit  jamais  eu  aultre 
volnnt6  que  de  se  maintenir  et  conserver  en  rob^issanoe 
naturelle  qu*i)s  doibvent  au  Roy,  sou:^  le  commandement 
de  W^  le  due  de  Montmorancy ,  gouvemeur  et  lieutenant 
g^nSral  pour Sa  Afajestd  en  Languedoc,  sans  aulcunement 
s'esloigner  de  ce  debvoir  ny  se  s^parer  de  I'union  du 
pais.  Toutesfbis  sovbz  umbre  de  ce  queaulcuns  des  prin- 
cipaulx  de  ladicte  ville  qui  par  le  moyen  de  leurs  offices 
et  authoritez  tenoient  le  peuple  subject,  soustenoient  le 
party  de  la  Ligue,  le  sieur  d*  Ay  res  auroit  de  cela  prins 
occasion  de  se  saisir,  coinme  il  a  faict  de  ladicte  ville, 
laquelle  depuis  est  r^duicte  en  si  miserable  estat  et  les* 
habitans  traictez  si  rudement,  qu'ilz  ont  est6  contrainctz 


k 
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d'habandonner  leurs  maisoos  et  se  retirer  aillieurs,  espars 
de  tous  costez  aux  environs  de  ladicte  ville^  mesmes 
pour  avoir  cst^  privez  de  Texercice  de  la  religion  catho- 
lique,  contre  la  teneur  des  articles  de  la  trefve  g6n6rale, 
accord^e  entre  Sa  Majesty  et  le  feu  Roy  dernier  d6cM6 
de  ires  auguste  m^moire  suivant  lesquelz  articles  Sa  Ma- 
jesty n  eateud  qu'il  soil  rien  innov6  au  faict  de  ladicte. 
religion  catholique,  comme  ez  lieux  mesmes  quelle  a 
r^duict  en  son  ob^issance  par  les  armes,  elle  n'a  voulu 
permetire  qu  il  y  ayt  eu  aulcun  changement.  Occasion 
de  quoy  lesdiclz  habitans  supplient  tr^^-humblement 
ladicte  assarobl6e  vouloir  deliberer  des  moiens  neces* 
saires  pour  establir  quelque  bon  ordre  et  police  en  ladicte 
ville.  A  est6  advis^  et  conclud  que  mondict  seigneur  de 
Fosseuze,  gouverneur  dudict  pais,  sera  tr6s-humblement 
suppli^  d'ordonner  audict  sieur  d'Ayres  et  aultres  qui  ont 
de  present  charge  et  pouvoir  dans  ladicte  ville  d'y  rece- 
voir  librement  Icsdictz  habitans  et  les  laisser  jouyr  de 
leurs  biens,  comme  ilz  avoient  acoustum^,  vivans  soubz 
la  recougnoissance  et  ob^issanoe  de  sadicte  Majesty,  sans 
emp6cher  en  aulcune  mani^re  que  les  eccl6siastiques  y 
soient  restabliz  c\  y  demeurent  en  toute  seuret6,  conti- 
nuant le  vser\  ice  divin  et  I'exercice  de  la  religion  catho- 
lique ny  permeltre  qu'il  leur  soit  mesdict  ny  mesfaict 
soit  en  leurs  personnes  ou  biens  et  qu'il  ny  aura  dans 
ladicte  ville  aultre  exercice  que  de  la  religion  catho« 
lique  suivant  Tintention  de  sadicte  Majesty  et  comman- 
dement  de  mondict  seigneur  de  Montmorancy  qui  en  sera 
suppIiS  en  cas  que  ledict  sieur  d'Ayres  en  fasse  refus,  et^ 
qu'^  ceste  fin  le  ministre  qu'il  a  faict  venir  de  Meyrueis 
qu'il  faict  pr^cher  en  I'^glise  de  ladicte  ville  sera  licencid 
et  ledict  presche  interdict  et  deffendu  doresnavant. 


Pour  Taudition  et  elosture  des  comptes  des  receveurs 
particuliers  de  ce  dioc^se^  Tassambl^e  a  commis  M«  de 
Chanoillet,  chanoine,  envois  de  MM.  du  chapitre  de 
^ende,  M.  de  Ste  Enymie,  M.Al baric,  eavoi^  de  M.  de 
S.  Jehan ;  M.  Aldin,  envois  de  M.  d'Albrac  ;  M.  le  baron 
du  Toumel ;  M.  de  Choisines,  envoi6  de  M.  le  baron  de 
Randon  ;  M.  Comitis,  envois  de'M.  d'Arpajon ;  M.  de 
Rousses,  envoi6  de  M.  d'Allenc  ;  M.  Chantuel,  V  consul 
de  Mende ;  M.  Fabry,  4*'  consul  de  Marvejolz  ;  M.  Pierre 
Parlier,  consul  de  Ste*Enyihie  ;  M.  Anthoine  Fage,  con- 
sul deLa  Canorgue.  Lesquelz  pourront  vacquerau  faict 
desdictz  comptes  pardevant  mondict  seigneur  president 
assistans  MM.  les  commis,  syndic  et  deputez  dudict  pais. 

Snr  la  requisition  faicte  par  M.  Jehan  Aldin,  docteur 
ez  droictz,  envoie  de  M.  d'Albrac,  a  ce  qu  il  pleudt  k 
Fassamblee  avoir  agreable  de  joindre  k  la  coromunaulte 
de  ce  pais  la  maison  d*Aubrac>  attandu  que  les  terres  qui 
deppendent  de  ladicte  seigneurie  et  maison  qui  est  situ^e 
sur  les  limites  de  cedict  pais  sent  presque  toutes  assizes 
et  enclav^es  dans  icelluy  et  y  respondent,  tant  pour  le 
faict  de  la  justice  que  de  la  recepte  des  tailles  et  aultres 
affaires  de  communault6 ;  a  este  advis6  et  conclud  que 
ladicte  maison  d'Aubrac  demeurera  joincte  et  unye  au 
general  et  corps  dudict  pais  de  Gevaudan,  soubz  Vob^is- 
sasce  et  aulhorite  du  Roy,  regnoissance  et  protection  de 
M^'  le  Connestable,  gouvemeur  et  lieutenant  g^n^ral 
ponr  Sa  Majesty  au  pais  de  Languedoc  et  de  M.  de  Fos- 
seux,  ayant  commandement  des  armes  en  Gevaudan,  en 
Tabsence  de  mondict  seigneur  le  Connestable,  et  que 
soubz  ces  conditions  ladicte  maison  jouyra  des  facult^s, 
commoditez  el  exemptions  que  re^oivent  les  aultres 
maisons  des  seigneurs  particuliers  dudict  pais,  vivan 
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soubz  I'ob^issance  de  sadtcte  Majesty ;  k  ]a  charge  aussi 
que  ledict  s?eur  Aldii(  fera  ratifier  par  ledict  sieur  tfAu- 
brac  et  religieux  dudict  lieu,  le  contenu  en  la  pr6sente 

w 

deliberation  pour  son  regard^  etqu'elle  sera  notifi^e  aux 
cappitaines  cotnraandans  k  Mafietijolz,  la  Canorgue  et 
aulttes  places  limitrofes  du  Rouergue,  affin  qu'ils  n'en 
pr^Cendent  cause  d-ignorance  et  que  mondict  seigneur  le 
Connestablesera  tr^  hamblemenisupplie  par  cahierdes 
Estatz  d'avoir  agr6able  la  prfeente  deliberation  et  bailler 
sa  sauvegarde  n^cessaire  pour  ladicte  maison  et  ses 
deppendances. 

Du  jeudy  trentifeme  de  Janvier,  du  matin. 

Mondict  seigneur  le  president  avec  les  pribcipault 
Estiatz  ont  vacqu^  k  oonttirer  des  moyens  de  la  seuret^ 
de  la  trefve  pour  servir  d^instruction.^  MM.  de  Peire,  de 
Beaune  et  de  S.  Auban,  s'en  allant  a  ceste  fin  trouver 
ledict  sieur  d'Apchier  suivant  les  pr^cedentes  delibera- 
tions et  sur  ce  ont  este  dresse;:  amples  memoires  et  baillez 
auxdicti^  sieurs. 

Dadictjourtrenti^mede  Janvier,  de  relevee. 

M.  Vidal  Borrel,  commis  k  faire  la  recepte  particiili6re 
audict  diocese,  tant  des  deniers  ordinaires  de  Tannee 
1584  que  de  deux  creuee  imposees  ladicte  annee,  a  pr^ 
.  scDie  le  qualrieme  comf  te  du  faici  de  ladicte  cbarge,  k 
Taudition  duquel  a  ^te  precede  par.  les  commts  ei 
disputes  aux  comptes  pandevant  mondict  seigneur  de 
Mende^  president; 
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Bu  vendredy  dernier  jour  dudict  mois  de  Janvier, 

du  ma^in. 

''M:  fteirre  Portal^s,  conimiS  i  fdirel^  recette  patticu- 
lii'Ve  des  tailles  dudict  didc^se  de  Mehde,  I'ann^e  der- 
ui^re,  a  pr^sent^  le  compte  du  faict  de  sa  charge  pour 
ration  des  deniers  ordinaires,  k  Taudition  duquelltfM.  tes 
commis  et  d(fepul^s  suisdicts  ont  precede,  president  Iffjgr 
de  Mende,  et  pendant  ce  temps  ne  s'est  faicte  ^ultVe 
ks^mblee  des  Estatz. 

Dudict  jour  dernier  de  Janvier,  de  relevee. 

L'exariien  du  'susdict  compte  dddict  Pertains  a  ^$?t6 
continue  par  lesdrctz  sieurs  auditetirs,  sans  vacquer  k 
atiltres  affaires. 

Da  sabmedy  premier  jour  de  f^vrier,  du  matin  ei  de 

relevee. 

.  Ledict  compte  a  est6  remys  sur  le  bureau  Fexaiijcn 
donttnu^  et  le  calcul  d'^elluy  fiiict. 

Le  dimanche  jour  de  la  Ndtre^Dame,  second  dudict 
liibis  de  febvrier,  a  est6  dWi6  au  service  divin  et  «m- 
'^16y6  en  priftres  et  oraisons  k  ce  qu'il  pleust  k  Dieu  pa- 
cifier les  iroubles  de  ce  royaume  et  mes^mes  de  ce  pais 
tant  bfflrg6  ;  et  k  ceste  'fin,  bnt  les  gens  desdicts  Estdtz 
•  isissi^  audict  service  en  F^glise.  ' 

Du  lundy,  troisi^nie  jour  dudict  de  fej^vrier. 

£cidict  Poftal^  a  pr6seiit6  au  bureau  desdictS'  Estatz^Je 

TttttmlJte  de'la  recepte  lEiitraordinaire  de  ladicte  ann^e  k 

^tfianlen  et  virificatfen  duquel  lesdictz  seigneurs  ialidi- 

'  tears  <<nt  vacl[t"6^dtti^tit  Ibdict  jour  en  prudence  de 

'  flidnUftt'S^i^eui' d6'lfeMe/^r6i^ident. 
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Du  mardy  quatri^me  jour  dudict  mois  de  febvrier. 

Les  gens  desdicis  Estatz  s'estant  rassamblez  en  ladicte 
salle  de  Tdvesch^,  president  mondict  seigneur  de  Mende, 
est  venu,  en  Tassambl^e,  le  sieur  de  Montguibert,  secre- 
taire de  mondict  seigneur  de  Fosseuze,  gouverneur  de 
cedict  pais,  qui  a  faict  entendre  a  ladicte  assambl^e  y 
avoir  este  envois  de  la  part  dudict  seigneur  pour  leur 
presenter  ung  estat  de  la  despense  n^cessaire  pour  Ten- 
tretenement  des  gens  de  guerre  qu'il  convient  establir 
dans  cedict  pais,  tant  pour  conserver  les  lieux  qui  sont 
de  present  tenuz  en  Tob^issance  du  Roy^  que  pour  la  re- 
duction de  ceulx  qui  y  sont  occupez,  ou  pour  aultres  frais 
de  la  guerre,  affin  que  par  ladicte  assamblee  soit  pourveu 
aux  moyens  requis  pour  ladicte  despense  durant  ceste 
annee.  Veu  lequel  estat,  et  apr^s  avoir  est6  conf6re  et 
delib^i-d  sur  chascun  article  d'icelluy,  a  est6  conclud  et 
arreste  de  deputer  quelques  personnages,  devers  mondict 
sieur  le  gouverneur,  pour  luy  repr^senter  Tinripuissance 
du  pais,  affin  qu'il  luy  plaiso  d'y  avoir  esgard  et  ce 
faisant,  mod^rer  la  despense  dudict  Estat ;  et  k  cest  sffect 
trouver  bon,  pour  le  bien  et  soulaigement  dudict  pais, 
que  le  nombre  de  cinq  cens  hommes  de  pied,  demandez 
par  mondict  sieur,  pour  les  garnisons  dudict  pais,  oultres 
celles  de  I'eslat  du  Roy,  soit  retranche  jusques  k  trois 
cens  hommes;  aussi  r^duire  le  nombre  de  cinquante 
mattres  de  sa  compagnie  jusques  k  trentc  et  les  quinze 
arquebusiers  k  cheval  de  sa  garden  dix ;  que  Testat  des 
cappitaines  et  membres  des  compaignies  desdicts  gens 
de  pied  se  prendra  sur  les  400  escus  de  la  solde  de  chas- 
cune  compaignie  de  cent  hommes,  ainsi  qu'il  se  faict  en 
Languedoc  et  que  moyennant  ladicte  somme,  qui  est  k 
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raison  de  4  escus  pour  soldat,  ils  ne  pourront  prendre 
aulcunes  ustencilles  ny  pareillement  les  gens  de  cheval 
estans  paiez  de  leur  monstre.  Que  MM<  les  commisi  syn- 
dic et  d^putez  dudict  pais  contrerollent  les  monstres  et 
reveues  desdictz  gens  de  guerre,  tant  de  cheval  que  de 
pied,  ainsi  qu'il  est  port6  par  les  commissions  des  Estatz 
g^n^raulz  de  Languedoc,  et  suivant  les  privill^ges  et 
ancienne  observation  de  cedict  pays. 

Supplier  aussi  mondict  sieur,  de  retrancher  la  despense 
et  corv^es  que  se  font  pour  la  reparation  de  Marieujolz ; 
pourveoir  aux  courses  et  ravaiges  que  font  ceulx  da 
quartier  des  Gevennes  sur  le  reste  du  pais  ;  et  k  ceste 
fin  prendre  la  peine  de  se  transporter  sur  les  lieux  oh 
lesdictz  coureurs  habitent;  faire  uite  ordonnance  quele 
bestail  ne  pourra  estre  punjs  pour  quelque  pr^texte  que 
ce  soit,  dans  ledict  pa'is,  en  paiant  les  contributions  sui- 
vant la  trefve  accord6e  en  Languedoc  pour  le  laboureur ; 
faire  raser  les  places  qui  sonl  inutiles  et  de  despense  au 
pais;  faire  remettre  le  sieur  de  La  Roche-St-Germain, 
entre  les  mains  de  la  justice,  pour  estre  poursuivy 
comme  perturbateur  du  repos  publicq ;  scavoir  quelle 
despense  M.  le  gouverneur  peult  avoir  faicte  depuis  le 
mois  de  septembre,  qu'il  arriva  en  ce  pais,  sans  en  avoir 
receu  aulcuns  Uioyens,  et  qu'elle  est  son  intention,  tou- 
chant  son  estat  ordinaire  pour  Tadvenir.  A  cest  effect,  ont 
est6  priez  et  nommez  M.  le  baron  du  Toumel ;  M.  de  Ste 
Enymie;  M.  de  Choisines,  depute  de  M.  de  Randon; 
M.  de  Seras,  sieur  de  Barre ;  le  sieur  de  Rousses,  envois 
de  M.  d'Allenc ;  le  sieur  Chantuel,  1^'  consul  de  Mende ; 
M.  Fabri,  docteur,  1"  consul  de  Marieujolz,  et  M.  de 
Cbanoiilet,  syndic  de  pais. 

Pour  terminer  le  diff6rend  qui  est  entre  les  habitans 
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da  hault  et  ba$  pais  de  G^vaudan  ^ur  la  psopositjon  qui 
a  ost^  faicte  en  Tassambl^e  par  M.  de  Seras,  sieur  de 
Barre,  et  le  sieurDu  Yilleret,  envois  ^lu  S'  de  Gabriac; 
M.  Guillaume  i)u  Cros,  S'  dudict  lieu^  vigyier  de  Poites, 
envoi^  de  M.  de  Portes ;  M.  Privat  Boniol^  codsuI  de  Flo- 
raCy  et  Jehan  Tinel^  procureur  de  Barre*  Et  veu  les  ofires 
et  ouvertures  par  eulx  faictes,  se  faizantz,  fortz  pour  les 
aultres  deputez  des  Cevennes.  A  est^  conclud  et  arreste, 
saivant  lesdictes  offices,  que  le  diff^rend  sera  vuyd^  par 
la  Voye  amyable  et  d'arbitraige.  Et  k  ceste  fin  J^s  Estatz 
ont  donn6  pouvoir  au  syndic  du  pais  de  nommer  les 
arbitres  et  passer  contract  d'arbitrage  avec  les  deputez 
desdictes  Cevennes  et  d*en  faire  les  poursuites  neces- 
saires,  comme  aussi  lesdicts  sieurs  de  Seras  et  deputes 
ont  offert  de  nommer  des  arbitres  de  la  part ;  par  devers 
lesquels  arbitres,  les  patrties  ^eront  tenues  remettre  les 
tecs  et  productions,  avec  promesse  de  tenir  et  effectuer 
ce  que,  par  lesdicts  arbitres  sera  diet  et  ordonn6,  no- 
nobstant  oppositions  ou  appellations,  et  ce  dans  trois 
moys.  Et  cependant,  pour  Fimportance  des  affaires  et 
service  du  Roy  qui  ne  souffrent  d'^lation  en  Toccasion 
de  la  guerre  qui  se  pr^sente,  a  est6  conclud  que  les  im- 
positions qui  seront  faictes  et. arrestees  ei^  ceste  assam- 
bl^e,  pour  le  faict  de  laquelle  et  aultres,  pour  le  bien  du 
pais,  seront  pai^es  tant.par  le  bault  et  bas  G^vaudan, 
sans  prejudice  du  droict  des  parties,  nonobstant  les  re-» 
monstrances  et  protestations  cy  devant  faictes  par  les 
susnommez  des  Ceveniies,  de  n  accorder  ledict  paiement 
ny  aultre  chose  qui  puisse  pr^judicier  k  leurs  prStendaz 
droictz  ny  au  proces  d'entre  les  parties. 


•  I 
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Dudict  jour,  mardy,  quatriesm6  de  febvrier,  de  relev^e. 

M.  le  baron  du  Tournel  et  aultres  des  Estatz  qui  avoient 
este  priez  et  nommez  par  Tassamblee  pour  aller  devers 
M.  le  gouverneur  pour  le  supplier  de  mod6rer  I'estat  de 
la  despense  de  laquelle,  pour  ceste  annee,  ont  faict  leur 
rapport  en  pleine  assambl^e,  comme  ils  avoient  faict  en- 
tendre a  mondict  sieur  le  gouverneur,  de  la  part  des 
Estatz,  tout  ce  qui  leur  avoit  este  donn6  en  charge,  tant 
sur  la  moderation  dudict  eslat  des  fraiz  de  la  guerre  de- 
mandez  par  ledict  seigneur  que  aultres  affaires,  touchant 
le  bien  et  soulaigement  du  pais.  Sur  quoy  lesdicts  sieurs 
deputez  ont  tesmoigne  avoir  recougneu  mondict  sieur  le 
gouverneur,  tres-dispose  de  se  conformer  a  Tinteniion 
des  Estatz,  autant  que  les  affaires  et  service  du  Roy  le 
luy  pourront  perraettre,  ayant  fort  voluntiers  accorde 
que  le  nombre  de  cinq  cens  harquebusiers  qu'il  deman- 
doit  pour  les  garnisons,  fust  r^duict  a  quatre  cens,  com- 
pris  les  chefz,  membres  ct  officiers  des  compaignies,  re- 
venant  en  tout  le  paiement  desdicts  quatre  cens  hommes 
a  1,600  escus  par  mois;  ayant  aussi  eu  agreable  de 
reduire  les  cinquante  maistres  de  sa  compaignie  a  qua- 
rante,  et  les  quinze  arquebusiers  k  cheval,  pour  sa  garde, 
k  douze,  oultre  les  chefz  et  membres,  et  qu'il  desiroit  les 
reduire  encores  a  moings,  pour  d'aultant  soulager  le 
pauvre  peuple,  sans  la  crainte  qu'il  avait  que  par  faulte 
du  nombre  competent  desdictz  gens  de  guerre^  il  arrivast 
quelque  inconvenient  au  prejudice  du  service  de  Sa  Ma- 
jest6  et  des  affaires  de  cedict  pais ;  bien  a  promis  de 
faire  vivre  lesdicts  gens  de  guerre  le  plus  modestement 
qu'il  sera  possible  et  reigler  leurs  ustencilles,  scavoir 
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p«tlt^  rhdmifltd  (tei  oh&f^i  ii  6  sdte  par  }our ,  et  da  stoMM  & 
pied  k  18  deniers.  Trouvant  aussi  raisonnable,  que  sui- 
vantles  comffiiS^air^s  dfe's'fisiat^  g^ti^fauh  dief  Langti^doc 
ei  l^ancieiane  obserV^ti6ti  de  de  prfis,  les  thOiislres  eCr^ 
Venus  desdidts  gens  d^  guelrre  tdnt  dd  dhdV^]  qne'de  pffed 
soient  faictes  et  cdntreroll^espdr  1^  comtnls,  $Ylidic''^t 
depulez  d'icetluy.  iBl  pour  le  regard  d^  fcmHfes  c(t  des- 
pense  <Jue  le  p^uple  regoit  i  CadSe  des  (^owfees  qti'il  efet 
contV^amcl  fair'e  p'6ar  la  fortification  de  M&rieujof^r,  qu^l 
y  donriert*a  tel  ofdre  et  reiglement,  que  le  peu|)Te  en  sena 
souTag6;  comme  auSsi  k  ce  qlie  autciTne  pHse  ny  ravage 
de  bestail  ne  sbit  faict  ^ur  les  liabitans  de  ce  pals,  poDr 
queTqiie  pr6texte  que  ce  doit,  eh  payant  l6s  impositions 
et  cohlributi6ns,  conformiment  k  la  trefve,  accordee  cfti 
lauguedoc  poiir  le  labouf 6ur,  esfant  fort  d^^bisant  des 
courses  et  ravaiges  que  cei!ilx  du  quartier  des  Cevenrf^s 
font  dans  cedfct  pais,  et  qae  poury  pourveoir,  ird^lib^e 
se  transporter  en  bref  auxdicle^  Cevetines. 

Qu'il  eust  bien  desire  de  remeltre  es  iriains  dela  jus- 
tice le  sieiir  de  La  Roche,  suivant  la  r6quisition  desdictz 
TEstatz,  mais  luy  ayant  est6  donn6  parol  le  par  les  cappi-* 
taines  qui  le  prindrent  de  liiy  sauver  la  vie,  et  estant  l^s 
gens  de  guerre  subjectz  ordinaire  au  danger  de  fomb^r 
entre  les  mains  de  I^urs  ennemis  qui  useroient  sans 
doubte  de  la  mesme  rigneur  que  Ton  tiendroit  audict 
sieur  de  La  Roche.  Ces  raisons  sont  cause  que  lediet 
seigneur  gOuverneur,  prie  les  Estatz  Texcuser  si  en  cela 
il  ne  peult  satisfaire  a  leur  volunte,  comine  il  desire  faire 
en  toutes  adltres  choses  qui  seroilt  de  sa  puissance  ;  bien 
a  promis  ledict  seigneur  de  garder  et  faire  soigneuse- 
ment  girder  le  diet  sieur  de  La  Roche,  pendant  que  la 
guerre  durera  en  ce  royaume.  Et  pour  le  regard  do  la 
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despense  fatcte  par  ledict  seigneur  gouverneur,  pour  son 
entre tenement  et  de  sa  suitte,  depuis  le  mois  de  sep* 
tembre  jusques  k  present,  qu'il  n'auroit  receu  aulcuns 
moiens  du  pais,  encores  qu'il  ayt  toujours  eu  aupr^s  de 
luy,  une  douzaine  d'honnestes  bommes,  bien  montez  et 
armez,  qu'il  s'en  reniet  k  la  discretion  et  bonne  volunt^ 
des  Eslatz  ;  comme  aussi,  pour  son  estat  k  I'advenir. 

Suf  quoy  a  est^  conclud  et  arrest^  que  mondict  sieur 
le  gouveoieur  sera  remerci6,  de  la  part  desdicts  Estatz, 
de  la  bonne  volunl^  qu'il  porte  k  ce  paKs  et  prie  de  con-- 
finuer  et  luy  faire  ce  bien  de  se  conlenter  de  500  livres 
par  moisy  pour  son  estat,  pendant  la  guerre,  et  pendant 
la  trefve  de  iOO  escuz,  ou  bien  de  la  somrae  qu'ii  a  pleu 

•  •  • 

k  mondict  seigneur  le  Connestable  ordonner,  k  commen- 
cer  ledict  entretenement  k  ladicte  raison  de  500  livres 
par  mois,  du  jour  de  son  arriv^e,  parce  que  la  guerre  a 
tousjours  est^  depuis.  Et  au  cas  quelle  continuerait,  sera 
aussi  continu61edit  entretenement  a  ladicte  raison.  Pareil- 
lement  seront  entretenuz  douze  arquebusiers,  compris  le 
chef  pour  sa  garde  et  quarante  matstres  si  la  trefve  ne  se 
peuU  faire,  eticelle  s'accordant,  le  supplier  de  retrancher 
lesdictes  despenses,  tant  de  Tentretenement  desdicts 
gendarmes  que  de  sadicte  garde.  Et  n^antmoings,  scion 
les  occurences  et  n6cessitez  qui  se  pr6senteront  pour  le 
service  du  Roy,  audict  pais,  que  ledict  seigneur  gouver- 
neur  est  prie  d'y  pourveoir  par  I'advis  desdictz  sieurs 
commis,  syndic  et  d^putez  et  d'avoir  ceste  d61ib6ration 
agr^able  et  de  faire  d^s  maintenant  cesser  les  foullcs  et 
despenses  que  les  fortifications  de  Marieujolz  apporlent 
au  pauvre  peuple.  Et  quant  au  sieur  dc  La  Roche,  que 
mondict  seigneur  le  Connestable  sera  tres-humblement 
suppli^  faire  exprez  commandement  audict  seigneur  de 


—  321  — 

« 

Fosseuze  de  le  mettre  et  tenir  soubz  telle  et  si  seure 
garde  durant  ladicte  guerre,  qu'il  n'en  puisse  arriver 
aulcun  inconvenient  ny  trouble  audict  pais,  en  cas  que 
Sa  Grandeur  ne  trouvast  bon  de  le  faire  remeltre  es  mains 
de  la  justice  dont  luy  sera  faicte  instance  par  ceulx  qui 
sera  d6putez  de  la  part  desdicls  Estatz  vers  sadicte  Gran- 
deur. 

Ayant  pleu  a  mondict  seigneur  le  due  de  Montioo- 
rancy,  Connestable  de  France,  gouverneur  et  lieutenant 
general  pour  le  Roy  en  Languedoc,  sur  la  requisition  qui 
luy  aurait  este  faicte  par  les  commis,  syndic  et  d^putez 
de  ce  pais  et  nomination  de  la  personne  de  M.  Frangois 
Molines,  commettre  a  icelluy  Molines  la  charge  de  lieu- 
tenant particulier  du  provost  general  de  Languedoc  en 
ce  diocese  de  Mende  et  pais  de  Gevaudan,  a  cause  que 
plusieurs  proces  criminelz  restent  a  juger  pour  la  longue 
absence  du  sieur  Bonnefoux,  cy  devant  receu  a  ladicte 
charge  de  lieutenant  dudictsieur  pre vost  general, pour  le 
raespris  qu  il  a  faict  depuis  ung  an  de  sa  charge,  de 
laquelle  il  est  impossible  se  pouvoir  passer  en  cedict  pais, 
pour  Texercer  doresnavant  par  ledict  Molines,  aux  char- 
ges et  avec  le  greffier  et  nombre  d*archers  qui  luy 
seroient  accordez  par  les  Estatz  de  cedict  pais  en  la  pr6- 
sente  assambl6e.  Lesdicts  Estatz  ayant  agreable  ladicle 
requisition  et  nomination  desdicts  sieurs  commis,  syn- 
dic et  deputez  dudict  pais,  ont  receu  ledict  Molines  en 
ladicte  charge  pour  icelle  exercer  avec  le  greffier  ordi* 
naire  du  pais  ou  son  commis  et  le  nombre  de  cinq  archers 
aux  gaiges  de  soixante  six  escus,  deux  tiers  par  an  pour 
ledict  greffier  et  chascun  desdicts  archers,  et  de  deux 
cens  escuz  pour  ledict  Molines  que  lesdicts  Estatz  luy  ont 
accord^  aux  conditions  suivantes  et  non  aultrement, 


—  855  — 

scavoir  qu'il  sera  lenu  faire  sa  residence  ordinaire  dans 
la  ville  de  Mende,  capitalle  du  pais;  qu'il  ne  pourra 
prendre  aulcuns  archers  qui  ne  soient  catholiques,  bien 
cogneuz  et  affidez,  receuz  et  approuvez  par  lesdicts 
sieurs  commis,  syndic  et  d^putez.  Auxquelz  a  ceste  fin 
il  sera  tenu  de  les  presenter.  Aussi  sera  lenu  de  faire  ses 
chevauch^esordinaires  par  tout  ledict  diocese,  suivantles 
ordonnances  de  Sa  Majesty,  et  remettre  audict  greffier 
du  pais,  par  chascun  moys,  les  verbaulx  desdictes  che- 
vauch6es  et  aultres  procedures  concernans  ladicte  pr6- 
voste  ;  au  faict  de  laquelle  il  sera  lenu  s'ayder  et  servir 
dudict  greffier  ordinaire  ou  sondict  commis,  comme  est 
acoustume.  Pareilement  repr^sentera  par  chascun  mois 
auxdicls  sieurs  commis  lesdicts  archers  en  bon  et  suflfi- 
zant  equipage  pour  faire  le  service  requis  et  prester  le 
serement  pour  ce  deub  et  acoustum6,  comme  ledict  Mo- 
lines  Ta  faict  et  prest6en  pleine  assanfblee,  es  mains  de 
mondict  seigneur  de  Mende,  president,  de  bien  et  fidelle- 
ment  exercer  ladicle  charge  de  provost  et  administrer 
justice,  sans  exception  de  personne,  en  la  mani^re  et  aux 
conditions  susdictes  et  aultres  contenues  es  ordonnances 
du  Roy  a  toules  lesquelles  il  a  promis  de  satisfaire  au 
contenlement  du  pais. 

Du  mercredy  cinqui^me  jour  de  febvrier. 

MM.  les  d^putez  h  I'audition  des  comptes  ont  vacqu6 
durant  ce  jour  au  calcul  et  k  la  closture  des  comptes,  tant 
ordinaires  que  extraordinaires  dudict  sieur  Portal^s,  sans 
que  lesEstatz  se  soient  assamblez  en  corps. 

Du  jeudy  sixi^me  de  febvrier,  du  matin. 

Les  gens  desdicts  Estatz  s'estant  assamblez  au  lieu  que 
dessus. 
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Sur  ce  qui  a  este  represents  k  rassamblSe  par  H.  le 
baron  de  Peyre,  qu*en  consideration  de  la  notoire  pau- 
vrete  de  ses  subjectz  de  la  baronnie  de  Peyre  il  avoit 
nagui^es  pleu  k  M*'  de  Fosseuze,  gouverneur  et  com- 
mandant pourle  service  du  Roy  en  ce  pais,  leur  accorder 
surceance  du  payement  de  la  rozette,  cottizSe  en  cesle 
ville  de  Mende,  pour  la  fonte  des  canons,  et  semblable- 
ment  des  deniers  imposez  pour  Tentretenement  de  'la 
garnison  de  Marieujolz,  affin  de  donner  loisir  et  moien 
auxdicts  habitans  d'acumuler  ce  que  montent  leurs  dictes  - 
cottitez.  Ce  nonobstant  les  receveurs  desdicles  imposi- 
tions  auroient  ces  jours  passez,  avec  plusieurs  soldatz, 
faict  enlever  le  bestail  k  come  des  villages  de  la  Chaze, 
de  St-Sauveur  et  la  Chazotte,  appartenans  audict  sieur 
de  Peyre,  et  mesmes  auroient  emmenS  leur  bestail  ara- 
toire,  pour  raison  de  quoy,  oultr^  le  principal,  ils  pr6- 
tendent  de  grands  fraiz  contre  lesdicts  habitans,  et  d'aul' 
tant  que  c'est  au  prejudice  des  r^glements  de  Languedoc 
et  surcSance  donnSe  par  mondict  seigneur  de  Fosseuze, 
et  qu'il  nest  loisible  auxdicts  receveurs  d'envoier  des 
gens  de  guerre  pour  faire  la  levee  des  deniers  de  leur 
recepte,  si  cen  est  par  permission  et  auihoritS  de  justice 
et  en  cas  de  rebellion  auparavant  faicte  auxdicts  revenus ; 
ce  qui  n'est  encore  advenu  aux  susdicts  habitans.  A  ceste 
cause  ledict  sieur  baron  de  Peyre  a  requis  ladicte  assam- 
hlde  ponrveoir  k  ce  que  dessus,  comme  aussi  sur  la 
baisie  faicfe  a  la  requeste  du  sieur  Portal6s,  receveiiT  de 
ce  dioefese  du  bestail  des  habitans  du  Cofignet,  paraisse 
de  Ste-Colombe,  d'atitant  que  lesdictz  habitans  ont  paie 
leur  portion  des  denier^  de  la  receple  dudici  PortalSs  k 
M.  Albet,  son  commis,  comme  ils  font  aparoir  par  ses 
quictances.  Sur  quoy  a  estSconclud  et  arrest6  que  ledjci 


besiail  prins  ^uxdicts  hahitans  deja  Cbaze,  de  St-Sau- 
veur  et  de  la  Chazotte  pour  ladicte  rozete  et  entrete- 
pemeptde.ladicl^garnisondeMarieujoIz,  leursera  rendu 
Qt  re^itu^y  s^ns  aulcuns  fraiz,  en  paiant  ce  qu'ilz  doibvent 
pour  leurs  cottitez  desdicte^  impositions  et  pareillement 
celuy  qui  a  este  prins  sur  lesdicts  habitaj^s  du  villaige  de 
Cofi^aet,  a  la  requqste  dudict.i^ieur  Portales,  Lequel  sera 
tenu  d'allpuer  auxdicts  h^bitans  les  sommes  qu'ils  feront 
apparoir  avoyr  est^  par  eulx  payees  audict  Albet,  son 
coni|nis« 

£t  pour  pourveoir  aux  abus  cy  dessus  et  aultres  qui 

pommettent  lesdicts  receveurs  ou  li^urs  commis,  a  est6 

^ussi  conclud  qu'en  cas  de  rebellion  faicte  contre  le  re- 

peyeur  par  les  paroisses,  il  luy  sera  loysible  audict  ca$  et 

npn  aultrement  et  a\  ec  permission  de  justice,  de  prendre 

maiji  forte  de  soldatz  pour  faire  les  executions  et  con- 

trai(ictes  n6cessaires  pour  la  levie  des  deniers  de  sa  re- 

cepte,  et  ne  leur  sera  permis  d'e:!:iger  aulcune  chose 

pour  les  frais  et  despens,  sinon  qu'il  leqr  soit  ordonn6  et 

t^x6  pa^  les  officiers  de  la  justipe  de  laquelle  ils  auront 

eu  permission  de  prendre  ladictQ  njiain  forte.  Et  faisant 

lesdictes  executions,  ne  pourront  transferer  le  bestail 

4'une  jurisdiction  en  .aultre  ny  sai$ir  aulcun  bestail  ny 

les  outilz  servant.au  lahoucage,  k  peine  de  nuUite  des^ 

4ictes  executions.  Et  pour  regler  Tabids  que  commettent 

le^  sergeps  en  leurs  s^l^ires  et  vja.pcations,  allant  faire 

lesdictes  executions  pour  lesdicts  deniers,  a  este  conclud 

qu'ils  ne  pourront  pi;e^dre  qu  ung  escu  par  jour  pour 

euJx  et  leurs  recordz  qui  seront  au  moings  deux  sans 

(m'ils  puissent  prete^dre  aulcu/ie  aultre  chose  pour  leurs 

despens;  s^la^r  es  et  yacatiojis  et  qye  lesdictes  contrainctes 

^  fprpnt  .contre  les  collecteur^^.  consulz  et  procureurs 
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des  paroissesy  ei  k  faulte  d'icealx,  sur  les  bien-aisez 
d'icellesy  et  que  le  premier  commaDdement  s^  fera  aux 
despeDS  dadici  recevear,  et  que  ce  reglement  conforme 
a  celuy  des  Etatz  generaulx  sera  transcript  aux  baulx 
desdictes  recettes.  afBn  que  lesdicts  receveurs  n'en  pre- 
tendent  cause  d'ignorance. 

Ayan't  este  prie  et  mande  venir  en  ladicte  assambl^e  le 
sieur  d'Ayres,  commandant  a  la  garnison  de  la  ville  de 
la  Canorgue,  sur  la  plainte  que  M.  le  baron  de  Peyre 
auroit  faicte  contre  ledict  sieur  d'Ayres  el  les  soldatz  de  1 

sa  garnison  de  ce  qu'ils  detiennent  prisonnier  ung  prdtre 
de  la  paroisse  des  Bessons  et  ung  paisan  de  la  terre  de 
Peyre,  catholique;  desquelz  ils  veullent  tirer  ran^on,  et 
qu'oultre  ce,  sans  occasion,  ils  auroient  uagui^res  faict 
mourir  ung  aultre  paisan  de  ladite  terre  de  Peyre,  ne 
s*estant  ensuivy  aulcune  punition  de  ce  meschant  acte  et 
dont  ledict  sieur  de  Peyre  a  requis  luy  estre  faict  justice. 
Mondict  seigneur  de  Mende,  president,  a  represent^ 
auxdicts  sieur  d'Ayres  Toccasion  que  tout  le  pays  avoit 
de  se  plaindre,  k  Mgr  le  Connestable,  de  ses  deporte- 
ments,  tant  a  cause  de  la  detention  des  susdicts  prebtre  et 
paisan  et  ledict  meurtre  commis  par  ses  soldatz,  sans 
punition,  que  pour  le  mauvais  traittement  qu'il  permect 
estre  faict  aux  habitans  de  ladicte  ville  de  la  Canorgue, 
avec  de  grands  d^sordres  et  insolence,  mesmes  en  ce 
qu'il  a  souffert  que  I'^glise  de  ladicte  ville  ayt  est6  poU 
lue,  les  prebtres  chassez  et  le  ministre  et  le  presche  in- 
troduict  en  icelle  au  grand  scandalle,  non  seuUement  des 
catholiques,  mais  de  tons  aultres  serviteurs  du  Roy, 
mespris  de  son  authority  et  prejudice  de  son  intention 
qui  est  dt  n'innover  aulcune  chose  au  faict  de  la  religion, 
non  pas  mesmes  es  villes  ennemyes  r^duictes  par  la 
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force,  conform^ment  au  traictS  de  la  trefve  accordte 
entre  Sa  Majest6  et  le  feu  Roy,  dernier  d6cede.  Sur  quoy 
ledict  sieur  d'Ayres  a  supplie  Tassamblee  de  croire  qu'il 
est  bien  marry  des  desordres  de  la  Canorgue,  advenuz  la 
pluspart  en  son  absence,  mesmes  Temprisonnement  da 
prebtre,  qu'il  diet  avoir  depuis  faict  metlre  en  liberty, 
comme  il  a  promis  faire  du  paisan  et  de  livrer  le  soldat^ 
qui  a  commis  le  susdict  roeurtre,  es  mains  du  prevost. 
Quand  a  T^glise  et  eccl^siastiques  de  ladicte  ville,  que 
Tentr^e  d'icelle  leur  a  tousjours  est6  libre,  et  qu*il  ne 
leur  a  jamais  donne  aulcun  empeschement  a  faire  le  ser- 
vice, ains  au  contraire  offert  de  leur  faire  rendre  les 
menbles  et  ornemens  de  ladicte  ^glise ;  lesquelz  h  ceste 
fin  il  a  diet  avoir  faict  serrer  et  conserver  en  une  maison, 
affin  qu'il  n'y  fust  louche  par  les  soldatz  lors  de  la  sur- 
prise de  ladicte  ville.  Pour  le  regard  du  ministre  qui  a 
este  introduict  dans  icelle,  qu'en  cela  il  avoit  jusques  icy 
ignor^  I'intention  du  Roy,  mais  qii'en  estant  a  present 
adverty  par  ladicte  assambl6e,  qu'il  s'y  conformera 
comme  il  a  toujours  d6sir6  en  cela  et  toutes  aultres 
choses  et  a  ce  qui  luy  sera  command^  par  Mgr  de  Fos- 
seuze,  representant  de  I'duthorit^  de  Sa  Majeste  en  ce 
pais.  Aussi  a  promis  faire  r^parer  ce  que  depuis  deux 
jours,  luy  absent,  est  adevenu  aux  terres  de  Mme  d'Ar- 
pajon,  par  la  faute  des  soldatz  de  la  garnison  de  ladicte 
ville  de  La  Canorgue,  en  sorte  que  ladicte  dame  en  aura 
contentemenl.  A  quoy  faire  mondict  seigneur  de  Mende, 
president,  Ta  exhort^,  tant  pour  le  debvoir  qu'a  pour  le 
respect  et  consideration  de  madite  dame.  Estant  venu  en 
ladicte  assambl^e  le  sieur  de  Brousses,  fils  de  Mme  d'Ar- 
pajon,  il  a  faict  entendre  auxdicts  Estatz,  qu'encores  que 
ladicte  dame  ayt  «nvoy6  ses  d^putez  pour  comparoir  en 


fiQB  nom  ou  6Q&  epfapte  €A:ladict0  a^sapibl^e,  comoDe.  y 
ayant $^nce etvoix  (Ji^Iib^xative  k  cause  des seigneuries 
^'ArpajoD  et  de  S6v6rac  ;  toutesfois  elle.lity  auroU  ccMm* 
piapd6  de  s'y  acbemjodr  pour  tesmoygoer  partipuU^re- 
oieut  auxdicts  Estatz,  la  bo.ope  voluni^  de  ladicte  dame 
envers  ce  pais  ;  offrant  de  T^ssister  et  secourir  de  tous 
sesrooieos  et  de  la  persopne  mespesde  MM.  ses  c^nf^iDts, 
ppurveu  que  ce  soit  a  radv.ancemeot  et  pour  le  bieu  des 
affaires  et  service  du  Roy,  JDe  qupy  Mgr  de  Mende,  pre- 
sidoDt,  pour  ladicte  ass^mbl^e,  a  reroercie  ledict  sieur 
de  BroussQs  et  prie  foire  eutepdre  i^  madicte  dame  com- 
bien  lesdicts  E$tat;s  se  sentent  oblig^z  en  vers  elle  de  ceste 
bonne  volunte,  et  qWh  ceste  fin  luy  en  sera  escript  lettre 
de  remerciei^ent  au  nom  desdipts  Estatz. 

Sur  ce  que  Mgr  de  Mende  a  propos6  et  faict  entendre 
avoir  pr^sentement  receu  lettres  de  mondict  seigneur  le 
GonnesUble,  portant  tesmoignage  rSit^re  de  la  r^soktion 
qu'il  a  prise  de  venir  en  ce  pais  pour  la  reduction  des 
lieux  occupez  on  du  moings  y  envoyer  Mgr  le  comte 
d'Offremont,  son  fik,  etle  S«'  Alfonso,  avec  les  moi^iis 
Q^cessaires  pour  Te^^cution  de  ceste  enlreprise ;  a  est6 
ponclud  de  remerci^  tr^s-humblement  mondict  seigneur 
le  Connestable,  au  nom  d^ladipte  assamblee,  et  la  sup- 
plier de  continuer  de  |)lus  en  plus  sa  bonne  volu^t^ 
^envers  ce  pais  qui  nec^dera  jamais  k  nul  a^vUre  de  son 
gouvernement  en  z^le  et  dAvotion  au  servjce  du  Boy^ 
soubz  les  co.mmandemants  de  Sa  Grandeur. 

Les  Estatz  aypnt  ,touj.o.virs  eu  intention  de  chasser  et 
exterminer  les  volleurs  oui  troublent  le  repos  de  ce  pa'is^ 
et  d'en  faire  fajre  telle  po^nition  qu'elle  por,te  terjreur  k 
toQs  ceuU  qui  s^  Jipenoient  k  wal  faire,  mesmeiipaent  av 
qu^rti^r  des  Ce,y woes,  oix  s(b  r^tireni  piusieurs  ypJleur^ 


qui  font  une  infinite  de  ravages  de  bestail  en  qe  pais..  A 
ceste  cause  lesdicts  Estatz,  oultre  rentretenement  du 
provost  estably  en  ceste  ville,  avec  le  greffier  ordinaire 
€t  acouslume  et  cinq  archers,  ont  accoi*d6  a  M.  Anthoine 
Rodier,  de  Barre,  en  quality. de  lieulenant  dudict  provost, 
la  somme  de  iOO  escus  etdeux  archers  entretenuz,  k  rai- 
son  de  66  escus,  deux  tiers  chascun,  pour  ceste  pr^sente 
ann^c  seullement,  et  ce  par  forme  de  gratification  et  sans 
que  cela  pujsse  estre  tir6  aulcunement  en  consequence 
pour  Tadvenir;  k  la  charge  aussi  que  ledict  Rodier  sera 
tenu  faire  juger  les  proems  des  pr^venuz  en  ceste  ville  de 
Mende  et  remettre  au  greffe  du  pais  tous  les  pa  piers  et 
procMures  concernant  ladicte  pr^vostS  et  faict  des  pr6« 
vostables  et  de  vacquer  fidellement  et  diligemment  au 
fait  de  ladicte  charge,  au  contentement  du  pais ;  ayant  k 
ceste  fin,  ledict  Rodier,  prest^  le  serement  pour  ce  deub 
es  mains  de  mondict  seigneur  de  Mende,  president  des- 
diets  Estatz. 

■ 

Aussi  ont  advise  et  conclud  lesdicts  Estatz  que  pour  ne 
retenir  plus  longtemps  Tassamblee,  a  cause  des  grands 
frais  que  le  sejour  d'icelle  apporte  au  pais,  que  les  re- 
questes  qui  y  out  est6  presentees  en  grand  nombre  par 
jplusieurs  personnes  serout  respondues  et  appoincl^es  au 
bureau  des  comptes  par  MM.  les  d^putez  k  Taudition 
d'iceulx,  ainsi  qu  ils  yerront  estre  k  faire  par  raison,  en 
presence  de  mondict  seigneur  de  Mende  et  des  commis 
du  pays. 

Aussi  a  est6  conclud  que  lesdicts  seigneurs  dresseront 
etarresteront  I'estat  du  deffray  des  gens  des  Estatz  et,des 
aultres  deniers  et  parties  qu'll  convient  imposer  tantpour 
le  faict  de  la  guerre,  aequictement  de  debtes  que  aultres 
ofaarges.  n^cessaires  la  prSsente  ann^e  au  plus  grand  sou* 
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lagement  du  pais  qu'il  sera  possible  et  feront  aussi  I'estat 
de  Tordre  du  paiement  qu'il  conviendra  faire  desdictes 
parties. 

Lesdicls  Estatz  ayant  recogneu  6videmment  Tutilite 
qui  revient  au  pais  de  la  procedure  et  verification  faicte 
les  deux  annics  derniferes  par  M.  le  bailly  de  G6vaudan 
ou  son  lieutenant  des  lieux  de'  ce  dioci^se  sur  lesquels  il 
est  impossible  de  faire  aulcune  receple  des  tailles  pour 
avoir  este  renduz  vacans  et  impuissans  par  la  guerre, 
peste,  famine  et  aultres  accidens  qui  ont  eu  cours  en  ce 
pais  durant  plusieurs  annees,  sans  que  au  moyen  de 
ladicte  verification  les  particuliers  habitans  dudict  pais, 
solvables,  en  paiant  leur  portion  ne  sont  contraintz  pour 
les  insolvables,  comme  se  faisoit  auparavant,  ce  qui 
occasionnoit  la  plus  grande  partie  desdicts  habitans 
d'habandonner  leurs  terres,  les  laissant  incultes  pour  se 
retirer  en  aultre  pais.  Ce  qu'ayant  lieu  et  continuant  ce 
desordre,  il  eust  dans  peu  de  terns  chass6  tant  de  peuple 
hors  du  pais  qu'il  en  fust  demeur6  desert  en  plusieurs 
endroictz,  oultre  que  le  pais  se  trouvoit  chascune  ann^e 
en  restes  de  plusieurs  sommes  envers  la  recepte  g6n^ 
ralle  de  Languedoc  et  envers  les  receveurs  particuliers 
du  dioc^se^  a  cause  des  reprinses  qu'ilz  bailloient  pour 
lesdicts  insolvables  sans  aulcune  verification.  Au  raoyen 
duquel  desordre  se  sont  ensuiviz  une  infinite  de  despens, 
dommages  et  interestz  chascune  ann^e  contre  le  pa'is, 
oultre  plusieurs  aultres  inconv^niens  que  lesdicts  Estatz 
ont  pr6veuz.  Pour  auxquels  obvier,  a  est6  conclud, aprds 
avoir  longuement  conf6r6  et  recherche  tons  exp^diens 
sur  ce  subject,  que  ladicte  procedure  et  verification  sera 
continu^e  et  renouveliee  la  pr6sente  ann^e  par  ledict 
bailly  de  G^vaudan  ou  son  lieutenant  k  Tassistance  du 
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SYDdic  dudict  pais,  et  ce  sur  les  rolles  que  les  procureurs 
ou  syndicz  des  paroisses  int^ressees  en  presenteront, 
deuement  signez  et  attestez  par  les  officiers  des  lieux.  Et 
d'aultant  que  Ton  presume  avoir  est6  faict  fraulde  par 
aulcuns  desdict^  procureurs,  Tannee  derni^re,  lesdicts 
commissaircs  sont  chargez  en  leurs  censciences  d*y  pro- 
c^der  le  plus  exactement  qu'il  leur  sera  possible  pour 
garder  qu'il  n'y  ayt  des  abus,  mesmes  se  transporter  sur 
les  lieux  s*il  se  peult  avec  s^curite  et  sans  danger,  et  en 
cas  qu'il  y  escheust  quelque  notable  cause  et  difficulte, 
le  tou,t  aux  dcspens  desdicles  paroisses  interessees,  et 
ladicte  verification  faictc,  en  sera  dress6  Testat  el  icelluy 
envoie  a  MM.  les  tresoriers  g^neraulx  pour  ce  que  est  des 
deniers  du  Roy,  a  ce  qu'il  leur  plaise  pourveoir  a  la  des- 
charge  dudict  pais  et  du  receveur,  touchant  ce  que  mon- 
tera  la  portion  desdicts  vacans,  laquellc  cependant  ledict 
receveur  tiendra  en  surceance  aux  collecteurs  desdictes 
paroisses  sur  lesderniers  quartiers  de  sa  recepte.  Et  pour 
le  regard  desdicts  deniers  extraordinaires,  sera  tenu  ledict 
receveur  allouer  auxdicts  collecteurs,  sur  lesdicts  der- 
niers  quartiers,  les  portions  desdicts  vacans  dont  il  de- 
meurera  quicte  et  descharge  en  la  reddilion  de  son 
compte,  rapportant  Teslat  general  desdicts  vacans  pour 
lesdictz  deniers  extraordinaires,  sign6  ct  arreste  par  les- 
dicts sieurs  commissaircs. 

Dudict  jour,  sixiesme  de  febvrier,  de  relev^e. 

Lesdicts  Estatz  s'estant  rassamblez  au  lieu  que  dessus. 
M.  le  baron  de  Peyre  a  represente  comme  en  toutes  les 
assambl^es  prec6dentes  ou  il  a  assiste  en  personne,  il  a 
requis  et  faict  instance  d'estre  assiz  et  appell6  le  premier 
aa  rang  des  barons  du  pais,  comme  chose  qu*il  pretend 


^ 


luy  appartenir ;  loutesrois,  pour  avoir  cstfi  cet  tnrdre  piei^ 
verly  ainsi  qii'il  a  vea  par  la  roue  et  roolle  desdicts 
barons/ct  qu'il  n'a  eu  moien  jusques  ^  pr^ent  de  fair^ 
aparoir  de  son  droict,  lesdicts  Estatss  auroient  difl^r^  <fe 
reformer  ledict  roolle,  comroe  il  les  en  a  requis  ct  re^ 
quiert  pr6sentement  de  faire  et  ce  suivant  une  transaction 
passee  enlre  MM.  Anthoine  de  Peyre,  seigneur  et  baron 
de  Peyre  et  de  St-Chire  d'une  part,  et  Frangois  d'Ap* 
chier,  seigneur  et  baron  d^Apchier  d'autre  part,  en  pr6* 
sence  des  gens  des  Estatz  assamblez  en  la  ville  de  Marieu- 
jolz  le  25*  jour  de  novembre  1534.  La  copie  de  laquelle, 
sign^e  par  deux  notaires^  il  a  remys  devers  le  greffier 
pour  en  estre  faicte  lecture.  Laquelle  entendue,  avec  la 
requisition  faicte  par  ledict  sieur  baron  de  Peyre,  h  ce 
qu^'il  sort  diet  qu*en  la  prochaine  assamblee  des  Estatz  il 
sera  en  son  tour  de  baron  ;  et  n^antmoings^  qu*en  toutes 
aultres  assambl^es  a  Tadvenir  il  pr6c6dera  ledict  sieur 
baron  d'Apchier  et  lous  les  aultres  barons,  fors  en  celuy 
qui  sera  en  son  lour.  A  est6  conclud  et  arresle  que  ladicte 
transaction  demeurant  enregistrde  au  grcffe  du  pals  sera 
suyvie  et  aiira  lieu  par  provision  ct  que  suivanl  icelle  le^ 
tour  de  baron  est  afFect6  audict  sieur  de  Peyre  Tann^e  et 
assarnbl^e  prochaine  des  Estatz,  sans  prejudice  toutesfois 
du  droict  desdictes  parties  au  principal ,  pour  raison 
duquel  se  relireront  a  la  justice  sans  pr<^judice  aussides 
aultres  barons,  lesquelz  Tann^e  qu'ils  seront  en  tour 
prec6deront  lesdicts  sieurs  de  Peyre  ct  d'Apchier  et  tous 
les  aultres  barons  en  ladicte  assamblee  des  Estatz,  et  que 
la  presente  deliberation  sera  noliffiee  audict  sieur  baron 
d'Apchier. 

A  cste  aussi  conclud  que  pour  les  grands  maulx  et  d6- 
sordres  qu'apqrte  au  pais  Tinterruption  faicte  de  la  der- 


hiir'e  tfefve  acddrdgeit  S.  Atibaii.'ld^iiifracteurk  dioelld 
sei^fit  pour^uiviz  p^r  la  vcye  de  la  justice,  suivantb 
t^tieur  des  articles,  jusques  a  punition  exemplaire,  el  ct9 
atix  despens  cditimuiis  du' pals  dent  le  s^yndic  est  charg6 
faite  les  poufisuittesti^cessaires. 

Du  YetidredYf  sa[1tiesfBe  joar  dadi6t  mois  de  febvrier, 

dtt  nialin. 

Estans  venus  en  ladicte  assamblee  les  sieurs  d'Haute- 
ville,  de  Saletes  et Itfichel ,  d^I^ez  de  la  partdeM.d'Ap- 
chier,  devers  lesdicts  Estatz  pour  le  IraitS  de  la  trefve, 
M.  le  baron  de  Peyre  a  faict  entendre  que  sur  les  ouver- 
tures  que  HM.  de  Beaune,  de  S.  Auban  et  luy  ont  faictes 
audict  sieur  d'Apchier,  devers  lequel  lis  s*estoient  ach&- 
minez  suivant  Tintention  des  Estatz  ct  les  instructionis 
qui  leur  en  avoient  est^  donn^es,  pour  scavoir  s*ii  desiroTt 
vivre  en  paix,  ils  Tauroient  recogneu  tris  dispose  au 
repos,  et  que  pour'factliter  les  difticult^s  qui  pourroient 
n'aistre  sur  les  conditions  du  traite,  il  avoit  d6put6  les- 
dicts sieurs  d'Hauteville,  de  Salutes  et  Michel.  Sur  quoy 
ledict  sieur  d'Hauteville  a  diet  n*avoir  charge,  sinon  At 
presenter  en  plaine  assamblee  certains  articles  que 
M.  d'Apchier  luy  avoyt  b^illez  signcz  de  luy  ;  bien  a 
oflFert  de  traicter  en  particulier  des  difficultez  qui  pour- 
roient se  presenter  sur  lesdicts  articles.  Au  moyen  de 
quoy,  apr6s  la  lecture  diceulx,  a  est6  advis6  de  traicter 
k  part  desdictes  difficultez  par  mondict  seigneur  de 
Mende,  prfeident,  ledict  sieur  de  Peyre,  MM.  le  baron  da 
Tournel,  de  Beaune,  de  S.  Auban  et  aultrcs  qui  se  sont'k 
ceste  fin  assamblez  dans  I'antichambre,  pres  la  saTle 
desdicts  Estatz,  ou  toutes  les  difficultes  propos6es  ont  et6 
debatues  avcc  lesdicts  d^putez  dudict  §'  d'Apchier  et 
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r6dig6es  par  escript  en  forme  de  response  sur  chascun 
desdicts  articles ;  lesdictes  responses  contenans  declara- 
tion de  rintention  desdicts  Estatz  sur  ce  qu'ils  peuvent 
accorder  ou  r6prouver  desdicts  articles  ef  de  ce  qu  il 
convient  y  adjouter  ou  diminuer,  aussi  sur  la  dificulte 
proposee  auxdicts  d^putez  de  Tassurance  quepourroit 
bailler  ledict  sieur  d'Apchier  pour  Tobservation  et  entre^ 
tenement  de  ce  que  seroit  accords  avec  luy,  veu  qu'il 
s'en  est  rendu  r^fractaire  par  le  passe.  Lesdicts  deputez 
ont  diet  que  le  sieur  d'Apchier  se  faisoit  fort  et  se  pro- 
meUoit  tant  de  la  bonne  volunte  desdicts  sieurs  de  Peyre, 
de  Beaune  et  de  S.  Auban,  que  les  requerant  de  res- 
pondre  de  sa  foy  et  paroUe  qu  il  donnera  au  pais  qu'ils 
le  feront  voluntiers.  Apr^s  laquelle  conferance  lesdicts 
Estalz  se  sont  a  Tinstant  rassamblez  en  ladicte  salle  ou 
ayant  este  faicte  lecture  publique  desdictes  responses  sur 
chascun  desdicts  articles  et  ladicte  dificult^  touchant  les- 
dictes asseurances  propos6e  et  debatue  avec  plusieurs 
aultres  poinctz  touchant  la  perfection  de  cest  affaire ;  a 
este  conclud  et  arrest6  que  lesdictes  responses  ont  est6 
jug6es  raisonnables,  et  neantmoings,  en  cas  que  ledict 
sieur  d'Apchier  ne  s'y  vouldroit  conformer,  et  qu'il  irestat 
quelque  petite  dificulte  par  laquelle  I'ex^cution  dudict 
traitte  fust  empeche,  que  cela  pourra  eslre  resollu  et 
vuyde  par  mondict  seigneur  deMende,  president  desdicts 
Estalz,  et  mondict  seigneur  le  gouverneur,  avec  MM.  les 
commis,  scindic  et  deputez  dudict  pais.  Et  quant  aux- 
dictes  asseurances,  les  responsions  desdicts  sieurs  de 
Peyre,  de  Beaune  et  de  S.  Auban  ont  est6  trouv6es  suffi- 
zantes  si  tautest  qu'il  leur  plaise  de  respondre  pour  ledict 
sieur  d'Apchier  aux  conditions  telles  qu'il  plaira  a  M**  le 
Connestable  ordonner,  soubz  le  bon  plaisir  et  authority 
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duquel  lesdicts  articles  seront  signez  et  passez.  Et  pour 
le  regard  de  la  seurete  que  lesdicls  d^putez  ont  demand^e 
k  I'Estat  de  ce  pais,  ledict  Estat  en  corps  et  chascun  de 
rassambI6e  en  particulier  en  a  faicte  soubmission  et  pro-, 
messe  de  s'en  rendre  observateurs  sans  y  contrevenir,  et 
que  lesdictes  responses  seront  baill^es  par  escript  audict 
sieur  d'Hauteville  et  aultres  d^l^guez  pour  les  presenter 
audict  sieur  d'Apchier  et  faire  scavoir  sa  resolution  sur 
iceulx 

Finallement  mondit  seign^iirde  Meoda  a  loueDieu  des 
bonnes  et  sainctes  r6solutions  prinses  en  ladictc  assam- 
blee,  et  apres  avoir  exhort6  les  assistans  a  continuer  en 
Faffection  et  bonne  volunte  qu  ils  ont  a  Tadvancement 
du  bien  du  service  du  Roy  et  des  affaires  et  du  repos  de 
ce  pais  leur  a  donn6  sa  benediction,  suivant  Tancienne 
et  louable  coustume  de  tout  temps  observ^e  audict  pais, 
et  ce  faict,  lesdicts  Estats  se  sont  separez. 

Signe  :  A.  6v6que  de  Mende. 


1592. 

IMgr  de  Fosseiise  assists  a  rassambUe  des  Etais,  —  Retard 
des  deputes  des  Cevennes.  —  M,  GailhaCj  commissaire 
principal  de  Vassiette.  —  Exhortation  de  M,  de  Fosseuse 
au  service  de  Sa  Majeste,  —  Riponse  de  Viv^que.  — 
Representations  de  M,  le  syndic.  —  Rdle  de  MM.  des 
Etats.  —  Amende  contre  les  absents.  —  Trive  a  re- 
nouveler  avec  M.  d*Apchier  et  avec  le  Rouergue.  — 
Courses  da  sieur  de  Sineujols  en  Givaudan.  —  Arrivee 
de  divers  membres  des  Etats.  —  M.  Par  at  j  envoy  e  du 

Histoiref  etc.  22 
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baron,  dp  RanfiorUj  n'^^t^point  admis.  —  Notninatian  ds 
dipute^  (vjtpres  de  M .  d'ApPhier  ppur.  la  irfve^  —  CbnteS' 
tution  enire  les  envoy^is  des  barotis  du  Tournel  et  de 
Florae  pour  la  prisianoe.  —  Audition  des  compies  de 
M,  Portalis,  —  A^rivie  et  admission  de  diputis.  — 
Somme  payie  a  M,  d^Apchiev  d  F occasion  d^. la  trive, 

—  Frisiance  accordie  4  t envoy i  du  baron  de  Florae. 

—  Admission  des  procureurs  de  JtTM.  de  Seoivac  et 
d^ATpo,jo%i.  — I  MM.,  Spironnat  el  Felice  Cotti,  crianciers 
du  pays,  -T-  Nomination  des  auditeurs  des  comptes.  -r- 
M,  de  Reich,  tri^orier-receveur  du  Languedoc,  demande 
le  paiement  des^  sommes  d  lui  dues  par  le  diocese.  — »  Les 
Etats  cbevchentA  obtenir  que  les  contestations  reUUi\xes 
aux  impositicns  soient  portees  au  Conseil  d'Etai  deprefi- 
rencQ  a  la  Cour  des  Aides.  —  M.  Chevalier  remet  ses 
lettres  -de  provision  de  V office  de  receveur  des,  tailles 
acquis  par  lepays.  -^  Adjudication  de  la  levee  des  im- 
positions. —  Biclamation  de  M.  Olivier  Sevirac,  pourvu 
de  r office  de  receveur  aliernatif  des  tailles  du  diocise.  — 
Admission  de  M.  Parlier,  se  prisentant  aux  Etats  pour 
le  consul  de  Ste  Enimie^  -r^  Compte  rendu  de  la  mission 
de  MM.  de  S.  Alban  el  de  Chambrun  chargis  de  nigo- 
cier  la  treve  avec  M.  d^Apchier.  —  M.  de  Fbsseitse, 
gouvei*neur  du  Givaudan^  est  prxi  de  vouloir  agrier  et 
con  firmer  les  articles  de  la  trtve.  —  MM.  les  barons  de 
Peyre  et  de  S.  Alban  sont  charges  de  negoder  la  trhe 
avec  le  pays  du  Rvuergue,  et  le  sieur  d* Altcyrac,  avec 
le  diocese  de  Viviers.  —  Expenses  pour  Ventretten  des 
gens  de  guerre,  achat  de  munitions,  etc.  —  Citadelle  de 
3Iende  a  construire. —  Etat  des  gens  de  guerre  d  entre- 
tenir  dam  le  diocese.  —  Designation  des  deputes  A  envoyer 
vers  M.  le  Connestable  pour  luiprisenterlesdoUances  et 
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ridamations^dupdys.  —  Proch  centre  les  habitants  des 
Cevennes  relatifaupqiement  des  impositions.  —  M.  de 
Chanoilletj  syndic,  et  M.  de  S.  Alban,  commis  des 
nobles,  offrent  de  risigner  leur  fonetion.  —  Le  capitaine 
Meynier,  prisonnier  i  Mende,  demande  sa  tnise  en 
jugement;  motifs  de  son  arrestation  et  de  celle  du  S'  de 
La  Roche  et  auires ^accuses  de  trahison,  —  Adjudication 
de  la  levie  des  tailles  en  faveur  de  M.  Olivier  Sivirac. 
—  DMibiration  en  faveur  de  ce  comptable.  —  Crianciers 
du  diocise.  —  Achat  de  poudre  par  M.  Chantueh  — 
Imposition  en  faveur  de  la  ville  de  Marvejols.  —  Dd- 
fense  auw  habitants  de  ceite  ville  d'exiger  des  coraoies  $t 
de  donner  asile  aux  Grangers.  —  M.  Por talis,  crian^ 
cierdapays.  — Contribuables  insolvables.  —  M.  Ton- 
dut,  nomme  procureur  des  Etats.  —  Sommes  a  imposer 
pour  lapoursuite  desproces  criminels  et  autres  affaires 
urgentes. 

L'an  rail  cinq  cens  quatre  vingts  douze  et  Ic  ncufvicsme 
jour  dii  mois  de d6ceinbre,  environ  ncuf  heures  du  matin. 

Les  gens  des  trois  Estatz  du  diocese  de  Mende  etpais 
de  Gcvaudan  convoquez  par  mandemtnt  de  MM.  les 
comraissaires  presidens  pour  le  Roy  aux  Estalz  g^neraulx 
de  Languedoc,  derni6remcnt  tcnuz  k  Montaignac,se  sont 
assamblez  en  la  sallc  haulte  de  la  maison  de  Teveschd  de 
Mende,  lieu  destine  a  lenir  les  Estalz.  En  laquellc  assam- 
blee  sont  venuz  Mgr  de  Fosseuze,  chcualier  do  Tordro  du 
Roy,  cappitaine  de  cinquanle  homraes  d'arraes  de  ses 
ordonnances,  gouverneur  et  lieutenant  pour  Sa  Majeste 
audict  pais  de  G6vaudan,  en  Vabscnce  de  Mgr  le  Con- 
nestable,  lieutenant  general  de  sadicte  Majestt*,  en  la 
province  de  Languedoc;  M.  de  Gailhac,  secretaire  de 
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Mgr  le  Conneslable,  comoiissaire  principal  de  Tassiete 
dudict  dioc6se,  Tann^e  pr^sente,  et  M'  M*  Jehan  Dumas, 
docleur  ez  droiclz,  conseiller  de  Sa  Majeste  et  juge 
au  siege  du  Bailliaige  de  G6vaudan,  comraissaire  ordi- 
naire  de  ladicte  assi^te.  Lesquelz  avec  les  gens  desdicts 
Estatz,  suivant  I'ancienne  et  louable  coustume  de  tout 
temps  observ^e  audict  pais,  sont  incontinanl  apres  aliez 
en  la  grand  6glise  de  ladicte  ville  implorer  Tayde  de 
Dieu,  et  pourcest  effect  ont  assist6  a  la  messe  du  Saint- 
Esprit,  celebree  en  ladicte  ^glise  par  R.  P.  en  Dieu 
M'"  Adam  de  Ileurtelou,  6vesque  et  seigneur  de  Mende, 
comte  dudict  pais,  et  entendu  la  predication  qu'il  a  faicte 
exhortant  chascun  a  la  continuation  de  Tobeissance  deue 
au  Roy,  leur  prince  naturel  et  legitime  et  au  debvoir  que 
Ton  est  tenu  rendre  a  sa  patrie  pour  le  bien,  repos  et 
soulagement  d'icelle. 

Ledict  jour,  de  relevee. 

Lesdicts  Estatz  ont  differ^  de  s'assambler  et  traiter  des 
affaires  dudict  diocese,  tant  pour  estre  llieure  deja  tarde 
que  aussi  pour  attandre  la  venue  d'aulcuns  deputez  des- 
dicts Estatz  et  leur  donner  plus  de  temps  et  loisir  de  se 
trouver  en  ladicte  assamblee,  mesmcs  a  cculx  du  quar- 
tier  des  Cevennes,  auxquels  sur  la  Icttre  d'excuses  qu'ils 
y  ont  cnvoice,  a  este  escript  au  nom  et  du  commande- 
ment  desdicts  Estatz  pour  les  semondre  et  exhorler  de 
rechef  de  se  rendre  en  ladicte  assamblee  sans  aultre  de- 
lation, avec  protestation  centre  eulx  du  retardement  du 
service  du  Roy  et  des  affaires  dudict  pais,  au  moien  de 
leur  absence,  et  que  nonobstant  icelle,  demain  sera  com- 
mence de  traicter  des  affaires,  tout  ainsi  que  s'ils  y 
estoient  presens,  affin  que,  pour  ne  donner  liefu  davan- 
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vantaige  aux  longueurs  dont  ils  usent,  le  service  de 
sadicte  Majeste  et  lesdicts  affaires  dudict  pays  n'en  soient 
d'aultant  reculez  et  empirez. 

Le  dixiesme  jour  dudict  mois  de  decembrc,  du  matin. 

Les  gens  desdicts  Estatz  se  sont  assamblez  au  lieu  que 
dessus,  ou  sont  venuz  ledict  seigneur  de  Fosseuze,  gou- 
verneur  dudict  pais,  et  lesdicts  sieurs  Gailhac,  commis- 
saire  principal^  et  Dumas,  commissaire  ordinaire  de 
ladicteassiete.  Lequel  S'  Gailhac  a  diet  et  propose  qu'ii 
a  pleu  auxdicts  seigneurs  commissaires  presidens  pour 
Sa  Majesty  auxdicts  Estatz  genera ulx,  decerner  et  luy 
adresser  leurs  lettres  de  commissaires  ordinaires,  pour 
lesquellesieur  est  raande  d'asseoir  et  deparlir  sur  ledict 
pay.s  les  sommes  de  deniers  a  quoy  il  a  este  cottiz6  en 
Fassambl^e  desdicts  Estatz  gen6raulx,  ainsi  qu'il  est  par- 
ticulierement  sp6cifie  esdictes  commissions  qui  ont  est6 
remises  devers  le  greffier  dudict  diocese  pour  en  estre 
faicte  lecture  en  ladictc  assamblee,  et  pour  I'ex^cution  et 
accomplissement  desquelles  ledict  sieur  de  Gailhac  a 
requis  I'assislanAe  desdicts  Estatz  pour  vacquer  des  main- 
tenant  au  departement  desdicts  deniers,  avec  les  aultres 
commissaires  ordinaires,  affin  que  le  service  de  Sa  Ma- 
jest^  ne  soit  retard^.  Offrant  n^antmoings  de  s'employer 
de  tout  son  pouvoir  en  ce  qui  concernera  le  bien  et 
repos  et  soulaigement  dudict  diocese,  suivant  le  com- 
mandement  qu'il  en  a  receu  de  mondict  seigneur  le  Con- 
nestable,  son  maitre. 

Mondict  seigneur  de  Fosseuze,  gouverneur  dudict  pais, 
a  prie  aussi  tr^s-instamment  lesdicts  Estatz  vouloir  con- 
linuer  en  la  tid61it6  et  devotion  qu'ils  ont  tousjours  cu  au 
service  du  Roy,  comme  de  sa  part  il  a  d^clar6  ne  vouloir 
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espargner  son  labeu^r  et  moicns,  ny  sa  propre  vie^  qu'il  a 
offert  d'exposer  pour  le  bien  et  conservation  des  bons  et 
loyaulx  subjectz  de  Sa  Majest6  de  cedict  diocese,  h  toutes 
occasions  qni  s'en  presenteront. 

Pe  quoy  m^n^ict  eeigpex^r  de  M^nde,  president  en 
ladicte  assambl^e,  au  nom  dudict  pais,  a  remercye  ledict 
seigneur,  avec  asseurance  que  lesdicts  Estatz  ne  desirent 
rien  tant  que  de  perseverer  et  se  maintenir  en  Tobeis- 
sance  de  sadicte  Majeste,  soubz  les  commandemens  de 
Mgr  le  Conncstable  et  sieps.  Et  sur  ce  que  le  sieur  de 
Ghanoillet^  syndic,  a  represent^  a  ladicte  assamblee  ce 
qui  est  du  debvoir  d'Ung  chascun  envers  ses  superieurs, 
comme  aus&i  du  soulaigement  qui  est  deub  au  pauvre 
peuple,  lequel  a  suppli6  M^^  de  Fosscuze  et  ladicte  assam- 
blee vouloir  embrasser,  ayant  esgard  a  la  misfere  et  deso- 
lation de  cedict  pais  et  aux  grandes  ruynes  et  chai-ges 
qu'il  a  jusques  icy  souffertes,  requ6rant  aussi  qu'il  plaise 
audict  seigneur  et  auxdicts  sieurs  commissaires  de  per- 
mettre  auxdicts  Estatz  de  s'assambler  pour  quelques 
jours  au  susdict  lieu,  tant  pour  dcliberer  sur  le  contenu 
desdictes  commissions  pour  Timposition  des  denlers  y 
mentionnez  et  dont  a  este  faict  lecture  en  ladicte  assam- 
blee, que  sur  plusieurs  aultres  affaires  touchant  le  bien, 
repos  et  soulaigement  dudict  dioc6se. 

Apris  a  esle  appell6  le  roolle  des  d^putez  des  Estatz 
dudict  diocese,  president  en  ladicte  assamblee  mondict 
S«'  de  Mende,  assistans  pour  TEslat  ecclesiastique  : 
M.  Pierre  Maubert,  docleur  en  theologie,  chanoine  de 
r^jglise  cathcdrale  de  Mende,  envoi6  du  Chapitre  de 
}adiote  ^glise ;  M.  Jehan  Aldin,  docteur,  envois  de  M.  de 
Ste  Enymie ;  M.  Anthoine  Julien,  bailli  en  la  jurisdiction 
de  Lengoigne,  envoi6  de  M.  de  Lengoigne ;  M.  Pol  Alba- 
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ric,  docteur,  juge  des  terres  de  St-Jehan,  comparant  pour 
Jedict  sieur.  Pour  TEslat  de  la  Dol)1esse  :  M"  Hector  Al- 
debert  de  Peyre,  sieut  el  baron  de  Peyre,  baron  de  tour, 
la  pr^sente  ann^e ;  Noble  Estienne  de  Sabran ,  ^  des 
Alpiez,  envoie  de  M.  le  baron  du  Tournel ;  Noble  An- 
thoine  Du  Bourbier,  S'  de  La  Croix,  envoi6  de  M .  le  baron 
deTlorac ;  Noble  Loys  Chevalier,  S^  de  Bousses,  compa- 
rant pour  M.  d'Allenc ;  TM.  Hugues  de  Sym^on,  docteur, 
juge  en  la  seigneurie  de  St-Auban,  envois  (le  M.  de 
S.  Aiiban.  Et  pour  le  Tiers-Estat  :  M.  Jacques  Chantuel, 
4*'  consul  de  ladicte  ville ;  M.  Pierre  Chambrun,  docteur 
en  m^decine,  depute  des  consuiz  de  la  Ville  de  Marieu- 
jolz  ;  M.  Pierre  Dieuloufez,  deput6  des  consuiz  de  Chi- 
rac; M.  JehanMalgoyres,  depute  du  syndic  dTspaignac  ; 
M.  Bertrand  Roux,  procureur  de  Serverette;  M.  Martin 
Bazalgete,  consul  deLengoigne;  %.  Jehan  Roux,  syndic 
de  St-Auban.  A  tons  lesquelz  assistans,  apr6s  lecture 
faicte  des  pouvoirs  et  procurations^  a  este  donn6  seance 
et  voix  deliberative  en  la  dicte  assamblee,  selon  le  rang 
et  ordre  acoustume.  Et  quant  aux  defaillans  quy  onl  est6 
deuementappellezetn*otit  legitime  excuse,  a  este  ordonno 
par  ledict  S^'  president,  qu^Hs  seront  mulcted  cliascun 
d^une  amende  de  dix  escus. 

Bwitot  jow^  de  j^lev^e. 

Se  sont  pr^sentez  M.  Gcrvais  Chantuel,  d^letigoign'^^, 
pour  H.  des  Cfaambons,  ettt.  Jehan  Bonnefo^,  de  Mend^, 
pour  M.  de  Montrodat.  Lesquelz  onl  esti'  receuz  en 
ladicte  assamblee  powr  y  avoir  stance  et  voix  deifb^ra- 
tive  pour  lesdicls  sieurs,  selon  le  fang  et  ordre  acous- 
tum6  en  ce,  comme  officiers  des  teri'es  desdicts  sieui^, 
desquelz  pour  eslre  trop  dloignel  el  absents  de  cedict 
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diocese,  lesdicts  Chantuel  et  ^onnefoy  n'auroient  peu 
retirer  procuration  expresse,  ainsi  qu'ils  ont  attest^. 

Ledict  Sk'  r6v6rend  a  repr^sent^  a  ladicte  as&amblee 
que  la  trefve  accord^e  aux  Estatz  derniers  avec  le  sieur 
d'Apchier  approchant  maintenant  de  son  terme,  il  im- 
portoit  grandement  au  bien  du  service  du  Roy  et  des 
affaires  du  pays  dc  resouldre  avant  la  separation  des 
Estatz,  s'il  est  bon  de  continuer  ladicte  trefve,  tant  avec 
ledict  sieur  d'Apchier  que  avec  le  pais  de  Rouergue. 
Gomme  de  sa  part  il  estime  la  paix,  beaucoup  plus  utille 
el  n6cessaire  au  pauvre  peuple ,  pourveu  qu*elle  soit 
digne  et  honorable  et  avec  advantaige  du  service  de  Sa 
Majeste,  que  non  pas  la  guerre  de  laquelle  ne  peult 
reussir  que  Tenti^re  et  prompte  ruyne  et  desolation  de 
ce  diocese.  Et  parce  que  si  ladicte  assambl6e  est  en  vo- 
lunte  d'entendre  a  ladicte  prorogation,  il  conviendra  em- 
ploier  du  temps  en  allies  et  venues  pour  en  arrester  et 
signer  les  articles  et  vuyder  les  difBcultes  qui  y  pour- 
roient  survenir  d'une  part  et  d'aultre  et  que  cependant 
ladicte  assamblee  se  pourroit  s^parer.  A  ceste  cause,  et 
pour  rimportance  de  cest  affaire  il  a  estim^  debvoir  estre 
propose  et  traitte  des  premiers,  affin  que  par  I'advis  com- 
mun  de  tous  il  en  soit  pr6sentement  faict  une  bonne  reso- 
lution. Et  sur  ce  M.  de  S.  Auban,  commis  de  la  noblesse 
dudict  pais,  a  faict  entendre  comme  pour  le  debvoir  de 
sadicte  charge  et  Taffection  qu'il  a  au  repos  du  pauvre 
peuple.  il  auroit  nagui^res  escri[>t  au  sieur  d'Apchier  sur 
le  subject  de  ladicte  continuation  et  envoye  le  sieur 
de  Salettes  vers  luy  pour  commencer  de  luy  en  parler. 
Et  depuis  par  I'advis  de  MM.  les  commis,  luy  mesmes  en 
auroit  confer^  avec  l^edict  sieur  d'Apchier,  qu'il  a  troAv6 
dispose  k  la  continuation  de  ladicte  trefve,  avec  resolu- 
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lion  loutesfois  de  ne  se  relascher  de  rien  qui  luy  ayt  este 
accord^  par  la  pr6cedente.  Et  parce  que  on  luy  a  donne 
entendre  que  traittant  ladicte  prorogation ,  Testat  du 
pais,  pour  quelques  considerations  touchant  le  service 
particulier  de  Mgr  le  Connestable,  defeiroit  exceptor  de 
ladicte  trefve  les  villes  de  Salgues  et  le  Malzieu,  ledict 
d'Apchier  declare  audict  sieur  de  S.  Auban  ne  vouloir 
consentir  aulcunement  k  ladicte  continuation  si  elle  ne 
regarde  g^nerallement  tout  ledict  diocese  sans  aulcune 
exception.  Et  a  Tinstant  le  sieur  de  La  Porte,  procureur 
general  des  terres  de  M.  le  due  de  Mercueur,  estant  venu 
en  ladicte  assamblee,  a  remonstre  les  inconveniens  que 
pourroient  advenir  d'une  telle  exception,  par  le  moien  de 
laquelle,  la  guerre  seroit  au  premier  jour  renouvell^e 
audict  pais.  Ce  que  ledict  sieur  de  La  Ports  a  suppli^ 
ladicte  assambl^e  vouloir  meurement  consid^rer,  et  en 
C4i  faisant,  comprendre  lesdictes  deux  villes  audict  traitS 
comme  estans  du  corps  dudict  diocese,  offrant  de  pro- 
curet*  de  sa  part,  envers  M.  de  Mercure,  son  maitre,  que 
mondict  S^'  le  Connesiable  demeure  content  et  satisfaict 
en  ce  qui  touche  son  particulier  de  mondict  sieur  de 
Mercure. 

Sur  quoy,  aprfes  longue  et  meure  deliberation,  a  est& 
conclud  et  arrests  que  mondict  seigneur  le  Connestable 
et  ledict  seigneur  de  Fosseuze  seront  tr^s-humblement 
suppliez  d'avoir  agr^able  la  continuation  de  ladicte. 
trefve  dans  ledict  pais  durant  ung  an  k  commencer  du 
jour  que  Faultre  finira,  attandu  que  pour  la  ruyne  et 
pauvrete  en  laquelle  ledict  pais  a  est^  r6duict  par  la 
longueur  des  guerres  pass^es  il  luy  seroit  impossible  d'en 
supporter  une  nouvelle  ;  estant  d'aillieurs  charg6  d'une 
infinite  de  debtes  et  aultres  despenses  extraordinaires 
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que  la  mis^re  du  temps  luy  a  caus^es  et.qui  accroissent 
tous  ).es  jours,  oultre  plusieurs  autres  raisoos  importans 
le  bien  du  service  du  Roy  qui  ont  este  desduictes  en 
ladicte  assamblec.  Pour  representer  lesquclles  k  mondict 
seigneur  de  Fosseuze,  gouverneur,  ladicte  assambl^o  a 
prii^  MM.  de  GaiUiac,  de  S.  Auban^  Maubert,  depute  du 
Chapitre  de  Mende,  le  premier  consul  de  ladicte  ville,  le 
depute  de  Marieujolz  et  le  syndic  dudict  pais,  de  se  trans- 
porter devei-s  ledict  seigneur,  le  requ6rir  et  supplier 
tr^s-humblement,  au  nom  dudict  pais,  de  trouver  bonne 
la  prorogation  de  ladicte  trefve,  tant  avec  ledict  sieur 
d'Apchier  que  avec  MM.  du  pa'is  de  Rouergue,  selon  les 
articles  qui  en  seront  drcsscz  par  ladicte  assamblee ; 
laquelle  en  cas  qu'il  plaise  k  mondict  S^'  de  Fosseuze 
avoir  ledict  traitt6  agreable,  a  pri6  mondict  sieur  de  S. 
Auban,  prendre  la  peine  de  s'achemincr  vers  ledict  sieur 
d'Apchier,  pouj*  conclure  et  arrester  avec  luy  ung  si  bon 
affaire,  aux  mesmes  conditions  de  Tannee  pr6(*edente  ou 
meilleures  et  plus  advantageuses  pour  le  service  du  Roy 
et  bien  des  affaires  dudict  pais  et  le  soulagement  du  peu-. 
pie,  selon  les  mesmoires  et  k  la  charge  qui  en  sera  bail- 
ee audict  sieur  de  S.  Auban  et  k  celluy  du  Tiers-Estat  que 
ladicte  assambl^  nommera  pour  I'assister  audict  traittS. 
Sur  ce  que  le  sieur  Juliany,  d£put6  de  M.  de  Len- 
^oigne,  a  adverty  TassambUe  que  te  sieur  de  Seneujolz 
avoit  delib^re  de  faire  des  courses  dans  ce  diocese  pour 
*  ravager  le  bestail,  comme  il  feit  dernierement  si  les 
Estalz  ne  luy  donnoient  quelque  moien  k  ceste  assieto 
pour  luy  ayder  a  entretenir  ses  gens  de  guerre,  ainsi  que 
ledict  sieur  de  Seneujolz  n'a  aulcune  charge  ny  comman- 
dement  pour  le  service  du  Roy  dans  ce  dioc6se,  ains  dans 
le  pais  du  Velay,  lequel  n  a  rien  de  common  avec  le  G^ 
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yaudan,  qu'il  en  sera  faicte  remonstrance  a  Mgr  le  Cpn- 
nestable  pour  interdire  au  sieur  de  S6neJoIz  telles  voye^ 
de  faict  et  ravaiges  dans  ledict  Gevaudan,  et  cependant 
que  les  lettres  de  mondict  seigneur  le  Connestable  luy 
escript,  sur  la  plaincte  que  JtfM.  les  commis  ont  £aicte  k 
Sa  Grandeur  de  la  susdicte  derjiiere  cause,  luy  seroit  en- 
voy^esavec  les  lettres  que  Mgr  de  Fosseuze  sera  supplie 
au  nom  du  pais  luy  escrire.  ' 

Du  Qozi^me  jour  dudict  mois  de  d^embre,  du  malin. 

Les  gens  desdicts  Estatz  assambl^s  au  lieu  que  dessus. 

Se  sont  presentes  en  ladictc  assamblee  :  nobles  An- 
thoineBu  Jardin,  pour  M.  le  baron  de  Canilliac;  An- 
(hoiuede  S.  Martin,  sieur  du  Villcret,  pour  M.  de  Gabriac ; 
et  Anthoine  de  La  Riviere,  sieur  de  Chabaleyretz,  pour 
M.  de  Mirandol.  Lesquelz  ont  requis  estre  receuz  en 
verlu  de  leurs  procurations.  Veu  lesquelles,  stance  et 
voix  deliberative  a  est6  donn^e  respectivement  a  chascun 
d'eulx  en  ladicle  assamblee. 

Aussi  s'estant  presentez  :  M.  Pierre  Parat,  poor  M.  le 
baron  de  Randon ;  Jean  Melhac,  second  consul  de  La  Ca- 
norgue  ;  et  Pierre  Bocquet,  consul  de  Chdteauneuf-de- 
'Randon,  ont  est6  donn6  stance  et  voix  deliberative  en 
ladicte  assamblee,  fors  audict  Parat,  pour  n'estre  de  la 
qualite  requise,  au  moyen  de  quoy  le  sieur  d'Alteyrac  a 
occupy  au  lieu  dudict  Parat  et  a  estc  receu  pour  ledict 
sieur  de  Randon,  k  la  charge  de  se  faire  advouer.par  luy. 

Suivant  la  pr^c^dente  deliberation  prise  le  jour  d'hier, 
par  laquelle  a  estc  diet  qu'ung  des  d^putez  du  Tiers- 
Estat  seroit  nomme  pour  accompagnerM.  de  S.  Auban, 
atlant  devers  M.  d'Apchier  pour  ?e  Iraitte  de  la  trefve  de 
ce  diocese ;  ladicte  assambUe  a  nomme  et  depr^ie  le  sieur 
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de  Charabrun,  docteur  en  medecine,  depute  des  consuiz 
de  Marieujolz,  pour  assister  ledict  sieur  de  S.  Aubaa 
audict  voaige  et  s'emploier  en  cest  afTaire,  selon  les  m6- 
moires  que  Tassambl^e  en  fera  dresser. 

Le  sieur  des  Alpiez,  envoie  de  M.  le  baron  du  Tournel, 
a  remonstre  que  suivant  le  tour  des  barons  dudict  dio- 
cese et  Tordre  de  leur  stance  de  lout  temps  observee  aux 
assamblees  des  Estatz  d*icelluy,  ledict  sieur  baron  du 
Tournel  a  tousjours  precede  M.  le  baron  de  Florae  en 
seauce  et  voix  deliberative  et  que  ce  mesme  ordre  a  esl6 
garde  par  les  envoi^s  desdicls  sieurs  barons  jusques  k 
maintenant,  que  le  sieur  de  La  Croix,  envoi6  de  M.  le 
baron  de  Florae,  occupe  sa  place  pour  le  prec^der  centre 
Tordre  et  prerogatives  dudict  sieur  baron  du  Tournel ; 
suivant  lequel  il  a  pri6  Tassamblee  vouloir  ordonner  que 
la  pres^ance  luy  sera  baill^e.  Sur  laquelle  requisition 
ledfct  sieur  de  La  Croix,  envoi6  deM.de  Florae,  a  diet 
qu'encores  que  Tordre  desdicts  sieurs  barons  fust  tel  que 
pretend  ledict  sieur  des  Alpiez,  ce  qu'il  n'estime  pas, 
toutesfois  il  n'est  pas  ohservd  en  la  personne  de  leurs  en- 
voiez,  lesquels  ont  acoustume  de  prendre  et  tenir  leurs 
seances,  selon  qu'ils  viennent,  et  sent  receuz  premiers 
ou  derniers  esdictes  assamblees,  et  qu'il  a  est^  ainsi 
ordonne  par  deliberation  des  Estatz  generaulx  de  Lan- 
.  guedoc,  suivant  lesquelz  ceste  assambiee  se  doibt  regler. 
Au  moyen  de  quoy  il  a  declare  ne  pouvoir  quieter  sa 
place  et  seance  audict  envoie  dudict  sieur  baron  du  Tour* 
nel  ny  aultres  envoiez  qui  seront  venuz  et  receuz  apr^ 
luy.  Sur  quoy  I'assambiee,  voulant  deiiberer  M.  le  baron 
de  Peyre,  a  diet  et  represente  qu'estant  cest  affaire  de 
grande  importance  et  consequence  a  tous  les  barons  du 
pais  la  deliberation  n'en  pouvoit  estre  prise  que  ladicte 
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assamblee  ne  fust  remplie  de  tous  les  d^putez  des  Estatz 
et  o  Ton  passe/oit  oulire,  quMl  s'y  opposoit. 

Ledict  jourunziesme  de  d6cembre,  de  relevee. 

Les  gens  desdicts  Estans  estans  assamblez  en  la  cham- 
bre  pres  la  sallehaulte  de  Tevesche  pour  Taudition  des 
comples  des  receveurs,  M.  Pierre  Portal^s,  commis  k 
fiaire  la  recette  dudict  dioc6se  I'annee  courante,  a  remys 
et  presente  son  comple  des  deniers  ordinaires  h  Texamen 
et  verification  duquel  les  gens  desdicts  Eslatz  ont  vacque 
le  rcsle  dudict  jour. 

Le  douziesme  jour  dudict  mois  de  decembre,  a  esle  em- 
ploie  depuis  le  matin  jusques  au  soir  par  les  gens  desdicts 
Estatz  k  la  continuation  de  I'audilion  dudict  compte  de 
I'ordinaire  et  du  particulier  compte  des  mil  escus  desti- 
nez  aux  affaires  occurens  dudict  diocese. 

Ledict  jour,  du  matin. 

Esticnne  Cordcau,  depute  des  procureurs  du  raande- 
mentdeNogaret,  s'est  presente  et  a  este  receu  en  ladicte 
assamblee  en  vertu  de  sa  procuration. 

Lo  dimanche  treiziesrae  jour  dudict  mois  de  decembre, 

du  matin. 

Lesdicts  Estatz  n'ont  vacque  a  aulcuns  affaires  pour 
assister  au  sermon  et  k  la  grand'messe  c61ebree  en  Teglise 
cathedralle  de  ladiote  ville. 

Ledict  jour,  de  relevee. 

Lesdicts  Eslatz  ont  continue  Taudition  dudict  compte 
des  deniers  ordinaires  dudict  Portales. 
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Le  qoatorziesraedudict  niois,  du matin. 

A  este  0I0S9  arrest^  et  9ign6  par  les  gens  desdicts  E  tatz 
ledict  compte  des  deoiers  ordinaires  dudictPortales. 

If.  Clatude  Portahier  s'est  pr6senl6  en  laditte  assam- 
blfee  rec|\itSrant  dV  e&tre  receu  pour  MM',  les  cciDsdz 
n6Wes  dfe  ta  Garrfe-Gu^rini  suivantia  procaratioti  cjtfil 
a  exhibit.  Yen  liaquclle  il  a  e8t6  receu  eh  ladicte  assalal* 
bl^e  et  liiy  a  est6  donne  stance  siiivant  s6n  rang^el'Ofdt*e 
axsoustuth6; 

Dudict  jour  XIV*  de  d^cembre,  de  relevie. 

Ledict  Portales,  receveur,  ayant  pr6senie  son  compte 
des  dealers  exlraordinaires:de  ]a  pr^sente  ann^e desdicts 
Estatz^  ont  vacqu6  ^  Texamen  et  verification  des  parties 
d'icelluy. 

Le  quinziesme  dudict  mois,  du  matin. 

Lesdicts  Estatz  ont  continue  Tauditionetexamen  dudict 
compte. 

Le  seizifeme  jour  dudict  mois  de  d6cembre,  du  itiatin. 

m 

.Les  gens  desdicts  Estate  en  pit)Gedant  h  I'auditian 
dudict  compte  de  M.  Pierre  Portales,  receveur  desdicts 
deniers  extraordinaires  h  luy  baillez  k  lever  en  Tann^e 
presente  par  les  assietes  du  mois  de  mars  dernier,  estant 
sur  Tarticle  de  ses  gaiges  qu'il  met  en  despense  sur  la 
difficult^  m6me  pour  la  passassion  et  allocation  de  la 
somme  de  687  escus  30  solz,  a  quoy  se  montent  les 
gaiges  et  droict  de  leveures  de  la  somme  de  1 1 ,000  escus 
accordee  par  ledict  pais  au  sieur  d'Apchier  pour  jouir  du 
benefice  de  la  trefve,  a  cause  que  pareils  gaiges  ont  este 
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accordez  au  comfnite  cfadictsfettrd'A^hier.  Ce  faict  miz 
enr  <A^bdnatioii  el  ay^nt  est6)atte^t6  taotrpar  le  sieur  de 
GbanoiUet,  ayAdio,  que^parles  atenrs^dfisdicta  Eslatz,  tie 
la  nQbleaAeetdujIieii»Ofdlre»  iltec  pr^seimque  se  trov- 
varent  aussi'en  Tassambl^e  derniere^au  mois  de  febvriery 
estre  bien  m^moratifs  que  la  mesme  difficult^  fut  agit6e 
el  Icmguement  d^tW  en  ladieie  defni^e  assambl^  et 
q«ie  enftn  ne  vonbrnt*  ioetlAy  Porlal^  prendre  les  aesi^&tes 
ny  entendre  k-  la^  r^etl)e"diidiet  dioo^eqioe  les  gaiges 
desdiote  14,000  escosne  hiy  fusseDt  accord  ee,  et  cpie 
d'aillieurs  ledict  d'Apohier  ne  voulut  jamais  accorder 
ladicte  trefve  que  son  commis  n'eust  pareils  gaiges  de 
ladicte  somme  de  11,000  escus  et  que  pour  lors,  voyant 
qu'il  n'y  avoit  auUre  ordre  et  qae  ledict  dioc6se  se  Irou- 
voit  sans  receveur,  il  fust  arrest^  en  ladicte  derni§re 
assanxblce  que  ledict  Pertains  auroit  et  prendroit  gaiges 
desdicts  11,000  escus,  k  raison  de  3  solz  9  deniers  pour 
escu^  comme  des  aulires  deniers  extraordinaires,  suivant 
son  contract,  a  la  charge  qu^il  en  feroit  entr6e  et  yssue 
en  ses  comptes,  et  ainsi  furent  cottizez  et  d6partiz  sur 
ledict  diocese.  A  est6  conclud  et  arresle  par  Tadvis  de 
ladicte  assamblce  desdicts  Estatz  que  les  gaiges  de  la 
somme  de  H,000  escus  seront  passez  etallouez  audict 
Portales,  attandu  ce  que  diet  est,  sauf  qu'il  seroit  p'ri6  de 
rabattre  la  moictie  ou  aultre  partie  qu'on  pourroit  obtenir 
pour  le  bien  et  soulagement  du  pais.  Et  ayant  incontinant 
faict  entrer  ledict  Porlal^s  en  Tassaniblec  et  a  luy  faicte 
ladicte  pri^re,  a  diet  que  lesdicts  gaiges  luy  ont  est6 
accordez  et  imposez  ;  par  quoy  requicrt  luy  estre  passez 
en  ses  comptes,  aultrement  proteste  d'en  avoir  recours  k 
justice.  Sur  quoy  a  est6  arrest6  que  suivant  ladicte  d6ri- 
beration  lesdicts  gaiges  luy  seront  allouez. 
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Ledict  jour,  de  relevee. 

En  ladicte  assambl^e  desdicts  Estatz  lesdicts  comptes 
desdeniers  extraordinaires  dudict  sicur  PortaI6s  ont  esii 
clos,  arrestez  et  signez  par  les  gens  desdicts  Estatz. 

Le  dix  septi6me  dudict  mois  de  d^cembre. 

'  Les  principaulx  desdicts  Estafz  ont  assist^  MM.  les 
commissaires  de  I'assi^tc  du  departement  des  deniei's 
ordinaires  portez  par  les  commissions  des  Estatz  gen^- 
raulx  qui  a  este  commence  et  continue  ledict  jour. 

Du  dix  huicti^me  jour  dudict  mois,  du  matin. 

En  ladicte  assamblee  desdicts  Estatz.  Sur  le  differend 
cy  devant  propose  qui  est  inlervenu  entre  le  sieur  des 
Alpiez,  comme  envoye  de  M.  le  baron  du  Tournel,  et  le 
sieur  de  La  Croix,  aussi  comme  envoye  de  M.  le  baron  de 
Florae,  pour  raison  de  leurs  stances  accouslum^e  aux- 
dicts  Estatz.  Attandu  la  seance  jk  prise  par*lcdict  sieur  de 
La  Croix,  dez  le  commencement  de  la  tenue  des  Estatz, 
el  que  ledict  sieur  des  Alpiez  est  comparu  le  dernier,  et 
les  raisons  desduictes  d'une  part  et  d'aultre  et  eu  sur  ce 
Tadvis  dudict  sieur  Du  Tournel .  Pour  certaines  considera- 
tions a  ce  mouvans  ladicte  assamblee  ;  il  a  esl6  arreste 
que  la  pres^ance  demourera  audict  sieur  de  La  Croix, 
envoye  de  M.  le  baron  de  Florae,  pour  ceste  fois  tant 
seuUement  et  sans  tirer  k  consequence.  Et  pour  oster 
semblables  contentions  h  Tadvenir,  ladicte  assamblee  a 
ordonne  que  les  seances  scront  et  demeureront  affectees 
auxdicts  sieurs  barons  ou  a  leurs  envoyez,  selon  et  ainsi 
qu'elles  se  trouvent  leur  appartenir  et  qu'ils  en  ont  jouy 
de  tout  temps  et  anciennete,  lesdicts  envoiez  eslant  de  la 
quality  rcquise  et  de  mesmes  pour  Tordre  ecclesiastique. 
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M.  Anthoine  Ro4ier,  baiUe  du  sieur  de  Barre,  est  venu 
en  ladicte  assambl^e,  requ^rant  y  estpe  receu  pour  et  au 
nam  dudid  sieur,  en  ver-tu  de  sa  procuration.  Yeu 
laquelle  a  estS  ordoao^  que  pour  ceste  fois  seullement  et 
sans  cons6qu6n3e»  ledict  Bodier  estoit  receu  eomme 
batile  dudiet  sieur  de  Barre,  lequel  sera  adverty  d'enr- 
voyer  d^rmais,  auxdicts  Estatz,  personne  de  qjualit^ 
requise  qui  he  soit  oIBcier  du  Roy,  suivant  les  privill^ges 
dea  Estatz,  en  cas  qu'il  ne  pourroit  s'y  trouver  en  per- 
sonne. 

Aussi  out  comparu  Pierre  Meilhac,  sieur  du  Montet, 
pour  M.  de  Severac,  et  M.  Robert  Rostang,  docteur,  pour 
M.  d'Arpajon.  Lesquelz  veu  leurs  procurations  ont  est^ 
receuz  en  ladicte  assamblde. 

S*est  pr^sent6  S6bastien  de  Gamier,  conseigneur  de 
Montlor,  viguier  en  la  temporality  de  I'^vesche  de  Moni- 
pellier,  au  nom  et  comme  procureur  du  sieur  Jehan 
Spironnai,  bourgeois  de  la  ville  de  P^z^nas,  fond6  de 
procuration  expresse,  de  laquelle  lecture  a  est6  faicte  et 
remise  originallement  vers  le  greffier  dudict  pais,  receue 
par  M*  Guillaume  Melet,  notaire  royal  dudict  Pez^nas^  du 
30  novembre  dernier,  qui  demandant  raison  et  paiement 
audict  diocese,  commis,  scindic  et  d^putez,  de  la  somme 
de  3,094  escus  restans  k  paier  audict  Speronnat  de  la 
somme  de  3,497  escus  qui  estoit  deue  de  clair  et  liquide 
audict  Speronnat,  oultre  les  interestz  ou  profictz  d'ieellei^ 
k  raison  du  denier  douze,  montant  805  escus>  depuis  le 
V  Janvier  1590,  jusques  au  dernier  du  present  mois  de 
d^embre,  tant  suivant  Taccord  entre  luy  et  les  Estatz 
dudict  diocese  de  Hende  et  pais  de  G^vaudan,  passe  en 
la  ville  de  Ghenac,  au  .mois  de  novembre  i589^  que  par 


une  rescriplion  de  la  somme  de  147  escus,  fiaicte  par 
M.  Francois  Du  Jardin,  commis  principal  du  receveur 
dudict  dioctee,  pour  pareille  somme  de  147  escus,  par 
ledicl  Sp^ronnat  fournie  et  pai^e  a  M.  Chevalier,  en  Tac- 
quit  dudict  dioc6se,  comme  appert  par  ladicte  fescrip- 
tion,  en  datte  du  21  novembre,  audict  an  1589;  ensem- 
ble de  la  somme  de  780  escus,  tant  de  solz,  pour  le  rem- 
bo^irsement  audict  Speronnat  de  pareille  somme  par  Itiy 
fournie  et  pai6e  pour  les  frais  et  despens  faicts,  tant  au 
recouvrement  de  ladicte  somme  de  3,497  escus,  que  de 
la  somme  de  1,600  escus,  32  solz,  qui  estoit  deue  audict 
Speronnat,  comme  cessionnaire  de  Mgr  le  Connestable  de 
France,  gouvemeur  et  lieutenant  g^n^ral  pour  le  Roy  en 
ce  pais  de  Languedoc,  pour  les  dons  gratuitz  a  Sa  Gran- 
deur, accordez  es  ann^es  1586  et  1589,  oultre  les  apportz 
d'icelle  somme  de  1,600  escus  32  solz,  depuis  le  temps 
qu'elle  estoit  deue,  montant  lesdicts  apportz,  la  somme 
de  477  escus,  dont  pareillement  ledict  de  Gamier,  audict 
nom,  faict  demande  ;  montanset  revenans  toutes  les  sus- 
dictes  sommes  en  universel,  selon  les  estatz  dressez  par 
ledict  de  Gamier,  k  la  semme  de  5,156  escus  tant  de 
solz,  et  que  suivant  les  ordonnances  de  sadicte  Grandeur 
et  ses  vouloir  et  intention  portez  par  ses  lettres  particu- 
litres  dress^es  auxdicts  Estatz,  tant  ladicte  somme  de 
3,094  escus,  deue  de  clair  et  liquide,  que  la  somme 
liquidee  desdicts  apportz,  frais  et  despens  susdicts  fussent 
couchez  et  imposez  en  la  pr^sente  assiette  des  deniers 
ordinaires,  pour  estre  le  total  paie  tant  par  advance  que 
dans  le  procbain  et  second  terme  de  ladicte  pr^sentc 
assiette.  Sur  quoy  veu  ladicte  leltre  de  cnondict  seigneur 
le  Connestable,  ensemble  lesdicts  estatz  dressez  par  ledict 
de  Garnier,  et  attandu  qu'il  y  eschet  particuli^re  v^rifi- 


cation,  ladicte  assamblte  a  pri6  M.  Gailhac,  commissaire 
principal  de  Tassiette,  et  a  depute  les  envoi^s  de  MM.  du 
Chapitre,  de  M.  le  baron  du  Tournel,  de  MM.  de  Gabriac, 
d'AlIenc,  1*'  consul  de  Mende  et  syndic  dudict  pais  pour, 
avec  ledict  S'  Gailhac,  verifier  lesdicts  estatz,  liquider 
lesdicts  frais  et  apportz  et  du  tout  accorder  et  faire  ung 
arreste  avec  ledict  de  Garnier^  au  proffit  et  plus  grand 
^oulaigement  dudict  diocese  que  faire  se  pourra. 

Et  sur  ce  que  le  sieur  Jehan  Fabre,  marcband,  du  lieu 
de  Caux,  diocese  de  B^ziers,  estant  venu  en  ladicte 
assambl^e,  a  remonstr6  qu'il  auroit  est6  envois  exprez  en 
ce  diocese  de  Mcnde  par  le  sieur  Felice  Gotti^  capitaine 
de  chevaulx  16gers,  pour  avoir  paiement  de  la  somme  de 
600  escus  que  le  pais  luy  avoit  accord^e  pour  recom- 
pense de  la  perte  de  quelques  chevaulx  de  sa  compagnie 
qui  fureiit  thuez  en  Tann^e  1590,  en  cedict  diocese,  par 
les  ennemis  estans  poursuivis  par  ledict  sieur  F61icc,  qui 
auroit  secouru  une  grande  quantit6  de  bestail  qu'ils  em- 
menoient.  Pour  le  recouvrement  de  la'quelle  somme, 
ledict  sieur  Felice  a  envois  en  ceste  ville  plusieurs  pcr- 
sonnes  k  diverses  fois  et  k  grands  frais  el  despens,  requ^ 
rant  a  ceste  cause  ladicte  assamblee  luy  vouloir  faire 
payer  tant  ladicte  somme  que  les  frais  et  despens. 

A  est^  advis6  et  coit^lud  que  ledict  sieur  Gailhac,  com- 
missaire, apr6s  avoir  v6rifie  le  debte  et  papiers  du  faict 
du  sieur  Esperonnat,  seroit  encores  pri6  d'adviser  et 
arrester  avec  les  d^putez  de  ladicte  assamblee  qui  ont 
cst6  nommez  pour  ledict  faict,  ce  qui  sera  convcnable  de 
faire  avec  ledict  sieur  Fabri,  pour  le  contentement  dudict 
sieur  Felice  Cotti,  la  pr^sente  annee,  Ic  plus  au  soulage- 
raent  dudict  diocese  que  faire  se  pourra,  ayant  csgard 
aux  grinds  affaires  qui  le  prcssent  et  qu  il  luy  conviendra 
supporter  ceste  dicte  ann^e. 
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Sur  la  ^equeste  presenile  par  M.  Pierre  Parat,  commis 
k  fair6  la  recette  des  tallies  dudict  diocese  es  annees 
1585, 1586  et  1587,  lendant  k  ce  qu'ilpleut  k  Tassam- 
bl^e  proc^der  k  raudllion  et  closture  de  ses  coinptes  de 
la  recette  et  despens  par  lui  faictes  desdicts  deniers 
esdictes  ann^es,  ou  a  ceste  fin  6ommettre  et  d^puter  deux 
personnages  de  chascun  ordre  desdicts  Estalz,  avec  Tas- 
sistance  des  commis,  syndic  et  d^putez  dudict  diocese. 

Ladicte  assarablee,  suivant  Toffre  qu'elle  a  toujours 
faict  tant  audict  Parat  que  aultres  comptables,  attandu 
qu  elle  n'auroit  moyen  de  veoir  et  clore  lesdicts  comptes 
en  corps  d'Estatz,  pour  la  grande  despense  que  leur 
s^jour  apporteroit,  a  choisy,  nommd  et  depute,  scavoir  : 
pour  Teglise,  Tenvoie  de  MM.  du  Chapitre  do  Mende; 
renvois  de  M.  de  Ste  Enimie  et  celuy  de  M.  de  S.  Jehan. 
Pour  la  noblesse  :  M.  le  baron  de  Peyre,  ou  tel  qu'il  luy 
plaira  envoyer  conime  baron  du  tour ;  Tenvoie  de  M.  le 
baron  de  Florae  ;  I'envoi^  de  M.  le  baron  Du  Tournel ; 
renvoi^  de  M.  de  S6verac  et  Tenvoi^  de  M.  de  Gabriac, 
pour  les  comptes  oil  les  Cevenoes  ont  intereslz,  auxquelz 
seullement  ledict  sieur  de  Gabriac  ou  son  envoy6  pour- 
ront  assister  avec  le  consul  de  Florae.  Et  pour  le  Tiers- 
Estat,  les  consuls  de  Lengoigne,  la  Canorgue,  Chirac  et 
Yspagniac.  Auxquelz  deputez  et  a  deux  d'iceulx  de  chas- 
cun desdicts  trois  ordres,  ladicte  assamblee  a  donne  et 
donne  pouvoir  d'ouyr,  examiner,  clori  e  et  arrester,  avec 
I'assistance  des  commit,  syndic  et  deputez  dudict  dio- 
cfese,  les  comptes,  tant  dudict  Parat  que  aultres  comp- 
tables audict  diocese,  et  a  ceste  fin  s'assambler  en  la  pre- 
sent ville  de  Mende,  au  temps  plus  commode  que  par 
lesdicts  commis,  syndic  et  deputez  sera  advis6,  aprds  la 
tenue  et  separation  de  ceste  assamblee  et  au  premier 
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mandemeot  et  advis  que  lesdict^  sjeMts  coiaims  e4  syndic 
en  sera  dono^  auxdicte  nomxaez  ^t  d^pules;  pooi*  lesdicts 
comptes,  k  la  charge  que  au  pr^labl^  ohascun  desdieta 
comptables  consiguera,  es  maios  du  greffier  d^  Bstatz,  la 
somme  de  50  escus,  ou  telle  aultre  qua^.  par  lesdicts  ^ieiars 
commis  et  syndic  sera  advise  n^oessajrei  ppur  sul^venir  k 
la  despense  de  bouche  desdicts  auditeurs,  sauf  h  estre 
pourveu  par  lesdicts  auditeurs  auxdicts  comptablps  sur 
rallocation  de  ladicte  de^pense^  ainsi  qu'iis  verront  estre 
dc  raison^  sans  toutesfois  y  admettre  aulcunes  vacation3 
pour  ladicte  audition^  ains  senllement  ladicte  despense 
et  nourrriture  de  bouche,  donnant  aussi,  ladiote  assao^- 
blee,  pouvoir  auxdicts  commis  et  sindio  dudict  dioo^sej, 
de  nommer  tels  aultres  du  corps  desdicts  Estate  qu'ils 
verront  bon  estre  pour  Taudition  desdicts  comptes,  ep 
ca$  que  les  dessus  nommez  ne  CQmparoistroient  et  se 
trouveroient  en  cest^  dicte  ville  audict  effect  a  )a  pret 
mi^re  semonce  et  interpellation  (|eadipte  coitiinis»  syndic 
etdeputez. 

Le  sieur  de  GhanoiUet^  syndic  dudi<;t  pais,  a  refinons^i^ 
que  M»  Bertrand  de  Reich,  tre^rier  et  receveur  du  pab 
de  Languedoc,  a  depuis  quelques  jour»  envois  eii  ce  dio- 
c^,  UQ  CQmnais  aveo  deux  buissiers  et  ung  archer  pour 
avoir  paiement  de  la  soql^tue  de  6^500  escus  qci'il  de^ 
mande  audict  pais  ou  wx  receyeurs  d'icelluy,  depui^i 
Tannite  4575,  tant  pour  les  reist0$  de  la  portion  dudict 
dioc^  des  frais  des  Estatz  g^n^raulx  de  LanguedQCy 
remplacement  du  si6ge  de  Menerbe,  r^)>araitions  d^a 
vi)les  des  frontiferes  et  ^tificntions  qw  pOur  plusieui^ 
taxats  de  la  Cour  des  Aydes  par  luy  obtenuz  ts^  coptm 
lefidi£!ts  receveurs  que  contne  ledic^t  sj^rnlip.  l^qu^l 
icelluy  de  Rech  auroit  faict  condamner  en  son  propre  et 
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privS  nom,  par  arrest  de  ladicte  Gour,  en  la  somme  de 
1 ,067  escus  pour  les  frais  desdicts  Estatz  de  Tann^e  1587, 
que  lesdicts  frais  ne  furent  cottiscz  audict  diocese.  Et 
oaUre  encores  s'adresse  audict  syndic  pour  avoir  paie* 
ment  de  1,920  escus  des  frais  des  ann^es  1588  et  1589  et 
de  la  somme  de  107  escus  pour  ung  taxat  obtenu  sur 
ledict  arrest.  Et  d'aultant  que  ledict  commis  dudict  de 
Rech  est  sur  le  poinct  de  faire  contraindre  icelluy  syndic 
pour  lesdictes  parties,  ensemble  les  receveurs  dudict  dio-- 
c^se  pour  les  aultres  sommes  speciRees  en  ung  estat  dont 
lecture  a  est6  faicte  en  ladicte  assamblee,  revenans  en 
tout  k  ladicte  somme  de  6,500  escus  et  que  lesdicts  rece* 
veurs  ont  leur  recours  centre  ledict  pais,  par  lequcl  il^ 
disent  que  les  deniers  desdicts.  frais  ont  este  prins  pour 
employer  aux  affaires  d'icelluy  et  qu'a  ceste  cause  ledict 
pais  est  tenu  les  relever  tant  du  principal  que  de  tons 
despens,  dommages  et  interestz  qui  s'en  pourroient  en- 
suivre.  Pour  lesquelles  raisons  et  affin  d'eviter  les  frais  et 
despens  que  ledict  pats  pourroit  souffrir  comme  par  cy- 
devant  k  cause  du  retardement  de  paiement  desdictes 

■ 

parties.  Ledict  syndic  a  requis  et  suppii^  ladic  e  assam- 
bUe  en  deliberer  meurement  et  y  pourveoir  selon  qu'elle 
verra  bon  estre.  Sur  quoy  vea  ledict  estat  desdictes 
sommes  et  attandu  qa'il  est  n^cessaire  faire  particuli^re 
verification  des  articles  d'icelluy,  tant  du  principal  que 
taxatz,  et  a  ceste  fin  veoir  les  cotnptes  desdicts  receveurs 
et  les  papiers  et  procedures  dudict  commis  dudict  sieur 
de  R^ich ;  ladicte  assamblee  a  estS  d'advis  que  les  di- 
putez,  sur  le  faict  du  sieur  Sp^ronnat,  pi'OcMeront  aussi 
a  ladicte  verification  desdictes  parties  demandees  par 
ledict  sieur  de  Reich  et  adviseront  s'il  y  aura  moyen  de 
parvenir  k  quelque  accord  avec  ledict  commis,  tant  pour 
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]a  moderation  desdictes  sommes  demand^es,  si  faire  se 
peult,  que  pour  obt^nir  d^lay  de  paiement  de  partie 
d'icelles  au  soulagement  dudict  pais,  ladicte  verification 
pr^Iableroent  faicte,  dont  lesdicts  d^putez  feront  leur 
rapport  k  ladicte  assaiubl^e.  Laquelle  n^antmoings  a 
conclud  et  arrest^  que  le  pais  relSvera  ledict  syndic  de 
la  condempnation  obtenue  par  ledict  sieur  de  Reich, 
centre  luy ,  pour  ladicte  somme  de  1 ,060  escus  et  aultres 
desdicts  frais  k  luy  deroandez,  tant  en  principal  que  des- 
pens,  dommages  et  interestz,  et  que  la  soinme  que 
MM.  les  commisaires,  a  la  requisition  desdicts  Estatz, 
imposeront  en  la  pr^sente  assi^te  pour  ledict  d'ebte,  tien- 
dra  lieu  et  sera  pai^e  audict  sieur  Reich,  sur  et  tant 
moings  dudict  arrest  et  sommes  demand^es  audict  sindic. 

Et  d'aultant  que  ledict  pais  souffre  journellement  de 
grandes  et  excessives  despenses  k  Toccasion  des  frequents 
arrestz  qui  sont  donnez  en  la  Cour  des  Aydes  centre 
cedict  diocese  et  pais,  au  moyen  des  taxatz  qui  sont  in- 
continant  levez  en  consequence  d'iceulx ;  k  ceste  cause, 
a  este  advise  et  conclud  que  Sa  Majeste  sera  tres-hum- 
blement  suppliee,  au  nom  dudict  pais,  suivant  ce  qu'il 
avait  pleu  au  feu  Roy,  sob  predecesseur,  luy  accorder, 
Youloir  ordonner  que  toutes  causes  et  mati^res  touchant 
le  faict  des  tailles  et  deniers  imposez  audict  diocese  sur 
les  diffependz  qui  en  pourroient  intervenir,  seront  desor- 
mais  traittez  et  decidez  en  son  conseil  d'Estat  et  la  coug- 
noissance  interdicte  a  ladicte  Cour  des  Aydes. 

Est  venu  en  ladicte  assambiee  Loys  Chevalier,  sieur  de 
Rousses,  qui  a  remonstre  que  par  le  contract  qu'il  avoit 
passe  avec  le  pais  en  I'annee  1503  pour  la  suppression  de 
roffice  de  receveur  des  tailles  dudict  diocese  dont  il 
estoit  pourveu,  il  estoit  oblige  d'en  remettre  au  pais  ses 
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Ij^res  de proyisiou  et  celles  de  lady^te  suppression.  I^es- 
quellesde  faict  il  a  remises  e^  pleine  assaoibl^e,  es  mains 
du  greffiery  comme  eslant  enti^rement  paiS  et  satisfaict 
de  la  soxnme  de  49OOO  escus,  k  laquelle  le  pais  avoit  pour 
Q^  regard  accord^  et  convenu  avec  luy  par  lediot  con- 
tnnct.  Mais  d'aultant  qu'ii  a  souffert  notables  interest  en 
ce  que  le  paiemeni  de  ]adicte  somme  qui  debvoit  e^tre 
faict  en  six  a^n^s  a  est6  retard 6  jusques  a  dix,  il  a  requis 
Tassaipbl^e  de  pourveoir  k  son  Indempnit^. 

.Dav^ntaige  a  remonstrS  lediot  sieur  de  Rousses  queau 
cojDptpte  des  taill<es  dvidict  diocese  de  Tann^elS...  (Sic). 
par  luy  rendu  h  la  Gh^Qibre,luyauroitest6ray6pureinent 
en  la  despea,se  sous  ]e  pom  de. . .  la  somme  de. , .  Laquelle 
11  avoit  paiee  par  maodement  du  pais ;  requ6rant  aussi 
ladicte  assamblee,  veu  que  le  pais  luy  est  tenu  des  ra* 
dia.tloQs  qui  Uii  seroient  faictes  en  ladJcte  Ghambre,  -des 
somrnes  payees  par  les  ordonnances  dudict  pais,  de 
pourveoir  a  son  remboursement  de  ladicte  somme.  Sur 
quoy  a  este  advis^  et  conclude  attandu  lesgrandes  char* 
ges  et  affaires  du  pais  peste  annde,  que  le  tout  est  remy;s 
k  Tas^ambl^e  des  Estatz  de  Vann^e  pr^chaine. 

Dudict  jour  XYHP  difecetribre ,  de  rele v6e . 

£n  r^us$^mbL6e  d^3dtcts  Estatz^  fkkt&  m  lie«  que 
des^us, i  tujs ouvert^  aprits que^ymar  Brugi^?  trom- 
pette  et  crieur  prdjpaire  de  la  ville  de  Mend^e^  a  n^pprta 
qn'il  avoit  procl«m6,par  plusieurs  et  divers  jours.,  es  par- 
nefaurs  apQustuipe?!  dp  ladicte  ville  et  mesmes  tout  pr6^ 
spmtpment  qup  larpppttp  de^  dpuiers  ordinairps  et  ajultrps 
qui^^npieut  impo$e9s  p^te  aou^e  sur  le  dipc^se  d^  ltf$»d9 
Qfitpit  k  .bailler^  et  qu'^  eesie  fin  il  avpitassigu^  wii  3.U3- 
diets  lieu  et  heure  tons  cf'ulx  qui  vouldroient  y  entendi*e 
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pour  estre  receuz  et  (mys^  et  ladlcte  recepie  d^livr^e  au 
rabais  et  au  deroier  surdizant  faisant  le.  profit  du  Roy  et 
du  pais,  souhz  les  conditions  arrestees  en  ladicte  assam- 
hlee.  S'est  pj-6sen46  le  sieur  Pastorel,  de  J'lorac^  lequel 
apr^s  avoir  entendu  la  lecture  qui  a  est6  faicte  desdictes 
conditions  publiquement  et  inteUigemmenl  parlegreffier 
des  E^tetz,  a  offert  de  faire  ladicte  recepte  soubz  les- 
dictes  conditions^  moyennant  5  solz  pour  escu  de  gaiges. 
Laquelle  offre  faicte,  M.  Anthoine  Julien,  de  la  ville  de 
Lengoigne,  a  susdict  et  oiTert  faire  ladicte  recepte  k  rai- 
son  de  de  4  solz  6  deniers,  pour  escu.  Apr^s  s'est  pn^- 
sent6  Je  sieur  Jacques  Puech,  de  Bdziers,  qui  Ta  ren- 
cb^rie  a  4  sols  pour  escu .  Et  de  rechef  ledict  Julien  Ta  ra- 
baiss^e  jiisques  a  5  solz  9  denlers  pour  escu.  Et  sur  ee 
est  intervenu  M.  Olivier  Sev^rac,  dulieu  de  Caux,  lequel 
a  retmonstr^  qu'il  auroit  est6  pourveu,  par  le  Roy,  de 
I'office  de  receveur  altematif  de  cedict  diocese  pour  le^ 
causes  contenues  ez  lettres  de  provision,  v^rifi^es  par 
MM.  les  tr^soriers  g^n^raulx  ;  lesquelles  il  avoit,  d^s  le 
mois  >ie  juillet  demief ,  pn^seni^es  k  MM.  les  oomiftiS) 
syndic  et  d^putez  dudict  dioo^se,  ayant  est6  par  eulx 
advis^  que  suivant  ladicte  provision,  la  recepte  lui  sergit 
d^livrSe  la  presente  ann^eainsi  qu'^st  port^  par  leur  de- 
liberation) suivant  laquelle,  conformement  auxdictes 
lettreSy  il  a  requis  TassambUe  le  recevoir  k  Te^j^ercice 
dudict  ofBce^  et  en  ce  faisant,  luy  d^livrer  ladicte  recette 
et  luy  bairier  a  cest  effect  comoiunication  des  conditions, 
offires  et  surdictes  faictes  sur  icelle.  Et  a  I'instant  luy 
ayant  e$t6  communiques  lesdieies  comonssions  et  offres, 
il  a  de  r^chef  requis  Tassambl^e  de  luy  d^Uvrer  ladicte 
recepte,  au  {»rix  du  dernier  surdisant,  rejnoastraat  qu'il 
doibt  estre  pr^f^r^  k  tons  aultres,  au  moyen  desdictes 
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provisions.  Desquelles,  apr^s  avoir  est^  faicte  lecture  en 
lacjicte  assambl^e,  ensemble  de  la  deliberation  desdicts 
sieurs  commis,  sindic  et  d^putez,  a  est6  ordonn6  que 
ledict  Sev^rac,  faisant  la  condition  du  Roy  et  du  pais 
meilleure  et  en  baillant  bonnes  et  sufQzantes  cautions 
resseantes,  seroit  receu  aux  enchferes  et  luy  seroit  la  re- 
cepte  delivr^e.  Sur  quoy  ledict  S^v^rac  a  ench^ry  ladicte 
recette  soubz  les  conditions  susdictes  a  raison  de  3  solz 
6  deniers  pour  escu  de  gaiges.  Laquelle  offre  faicte  par 
ledict  S^v^rac,  ne  s'estant  present^  aultre  surdizant, 
apr^s  plusieurs  chandelles  allumees  et  esteintes,  a  est6 
ordonn^  par  M.  Gailhac,  commissaire  principal,  que  les- 
dictes  ofFres  et  susdictes  demeuraut  escriptes,  ladicte  re- 
cepte  seroit  soubz  les  susdictes  conditions  d^livree  au 
dernier  encherisseur,  sauf  que  si  par  le  jour  il  s'en  prfe- 
sentoit  d'aultres,  quils  seroient  receuz  au  greffe,  soubz 
lesdictes  conditions  r6solues  en  ladicte  assambl^e  et  k  la 
charge  de  bailler,  sur  le  champ,  bonnes  et  suffizantes 
cautions  resseantes  en  ceste  ville  de  Mende. 

Le  dix  neufviesme  jour  dudict  mois  de  decembre,  heure 

de  matin. 

Les  Estatz  ne  se  sont  assamblez  en  corps  pour  avoir, 
mondict  S«'  de  Mende,  president  desdicts  Estatz,  est^ 
occup6  k  donner  les  ordres  de  presbit^rat  en  r^glise  du 
convent  des  Carmes,  et  une  partie  des  deputez  desdicts 
Estatz  k  verifier  les  pa  piers  du  debte  du  sieur  Sp6ronnat, 
suivant  les  pr^cedentes  deliberations. 

Dudict  jour,  de  relevee. 

Lesdicts  Estatz  rassamblez  au  lieu  que  dessus,  s'est 
pr^sente  S*  Pierre  Parlier,  de  la  ville  de  Ste-Enymie,  re- 
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qu^rant  estre  receu,  pour  et  au  nom  du  consul  de  ladicte 
ville,  suivant  sa  procuration.  Yea laquelle,  a  est6  ordonne 
qu'il  seroit  receu  et  auroit  stance  et  voix  en  ladicte 
assambl^e. 

Estant  M.  de  S.  Auban  et  le  sieur  Chambrun,  de  retour 
de  leur  d^l^gatioo  devers  M.  d'Apchier  pour  le  traitt6  de 
la  trefve ;  ledict  sieur  de  S.  Auban  a  faict  entendre  k 
Tassambl^e  les  difticult6s  que  ledict  sieur  d'Apchier 
auroit  faictes  de  prime;  arriv6e  d'accorder  ladicte  trefve, 
selon  les  articles  et  aux  conditions  de  Tannic  pass^e  qui 
luy  avoient  este  baillez  par  ladicte  a&:an)bl^e  pour  les 
faire  signer  audict  sieur  d'Apchier,  pour  avoir  lieu  I'an- 
n^e  prochaine  en  cedict  diocese.  Lesdictes  difficultez  pro- 
venans  de  Tadvis  que  ledict  sieur  d'Apchier  avoit  eu  de 
la  resolution  de  la  trefve  g^n^ralle  de  Languedoc  et  des 
conditions  d'icelle  qu'il  estimoit  beaucoup  plus  advan- 
tageuses  pour  luy  que  non  pas  les  parliculiers  de  cedict 
diocese.  Toutesfois  qu'enGn  ils  auroient  gaign6  ce  poinct 
surluy,  de  luy  faire  signer  lesdicts  articles,  soubz  quel- 
ques  petites  restrinctions  de  peu  de  consequence,  ainsi 
qu'il  se  peult  voir  par  lesdicts  articles  qu'il  a  remis  devers 
le'  greffier.  Et  d'aultant  qu'il  a  promis  audict  sieur  d'Ap- 
chier de  luy  faire  entendpe  au  premier  jour  la  resolution 
de  ladicte  assambl^e,  ayaut  pr^alablement  reserve  surce 
faict  la  volunte  d'icelle ;  k  ceste  cause  il  a  requis  lesdicts 
Estatz  d'en  vouloir  d^libSrer.  Sur  quay  apr^s  avoir  est^ 
faicte  lecture  desdicts  articles,  lesdicts  Estatz  ont  aprouvS 
et  ratifie  ladicte  n^gociation  faicte  par  M.  de  S.  Auban  et 
ledict  sieur  de  Chambrun  avec  ledict  sieur  d'Apchier 
pour  ladicte  trefve,  et  ont  advis6  et  conclud  que  Mgr  de 
Fosseuze,  gouverneur  de  ce  pais,  sera  supplie  de  la  part 
desdicts  Estatz  vouloir  agr^er,  authoriser  et  signer  les- 
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diets  articles  pour  le  bien  du  service  du  Roy,  sQulagef- 
mcnt  ct  repos  dudict  pais  et  auissi  de  trouver  bon  que  les 
moyens  d'asseurer  et  bien  observer  celle  qui  a  ^t6 
apcordee  avec  lo  pais  de  Rouergue  soient  traittez  «t 
arrestez  avec  ledict  pais  et  avec  le  sieur  de  Sauveyseet 
aqltres  gentilshornmes  dudict  pais  et  pareUlement  qfie 
ladfcte  trefve  soil  n^goti^e  avec  le  pais  de  Yivere^,  affin 
que  cedict  diocese,  demeurant  en  repos  et  seuret^  de 
tQutespartz  pour  quelque  teipps,  il  puisse  par  ce  mpyen 
respirer  et  se  remettre  en  estat  de  roister  aux  ennemis 
de  Sa  Majesty  aux  occasions  qui  s*en  ponrroient  pr^ 
senter;  ayant  ladicie  assamblee  pri^  MM.  le  baron  de 
Peyre  et  de  S.  Auban  prendre  la  peine  de  s'y  employer 
envers  ledict  pais  de  Rouergue  et  le  sieur  d'Alteyrac  pour 
celle  dudict  pais  de  Viveress,  selon  les  moyens  que  chascun 
d'eulx  en  peuU  avoir^  Ce  qu*ilsont  ofiert  librement  de 
faire. 

Est  venu  en  ladicte  assainibl^e  le  S^'  de  Montguibert, 
secretaire  de  Mgr  de  Foss^uze,  gouverneur  dudict  pa|s, 
lequel  a  pr^sente  de  la  part  dudict  seigneur  uog  estat  d^ 
la  despense  et  entretei>em?nt  des  geps  de  guerre  n^ces' 
saires  audict  p^'is  pour  )e  conserver  en  Tob^issai^ce  du 
Rqy  et  aultres  frais  de  la  guerre  proposez  par  ledict 
seigneur,  pour  estre,  par  ladicte  assamblee,  pourveu  aux 
moyens  requis  pour  satisfaire  k  ladicte  despense,  scavoir 
Tentrctenement  de  300  hs^rqucibusiers  a  pied  a  distribuer 
avx  villes  et  places  plus  importances  dudict  pais  pour  la 
garde  d'icelles,  oultre  100  ^ultres  barquebusiefs  a  pied 
pour  esiablir  de  renfprt  ^n  garnison  en  ceste  yille  de 
Mende  suivant  la  con^mission  de  Mgr  le  Gonnestable. 
Plus  pQur  tenir  la  oampaigne  libre  et  s*Qp|>oser  auj^ 
courses  des  ennemis,  Tenlretenement  et  acompliment  de 
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la  compaignie  de  gens  d*armes  dudjct  seigneur  composes 
50  maistres,  oultr6  les  chefs  et  membres;  comme  aussi 
rentretenement  et  continuation  des  harquebusiers  a  che- 
val  qui  luy  furent  accordez  paries  Estatz,  pour  sa  garde, 
avec  augmentation  de  certain  hombr^,  ayant  esgard  que 
lesdicts  harquebusiers  k  cheval  servent  h  la  campaigne 
pour  la  tenir  Hbre  avec  ladicte  compaignie  de  gendarmes 
et  pour  la  garde  et  seurete  de  ladicte  ville.  Et  de  mesmes: 
aussi  le  deschet  des  vivres  de  la  susdicte  compaignie 
comme  les  aultres  entretenues  sur  le  general  du  pais  de 
.  Languedoc;  plus  le  paiement  etremboursement  des  frais 
qu*il  a'  convenu  et  conviendra  faire  pour  la  construction 
et  fortification  de  la  nouvelle  citadelle  dc  ceste  ville  sui- 
vant  la  commission  de  mondict  seigneur  le  Connestable, 
selon  que  ladicte  assambl^e  trouvera  bon ;  pour  r^com- 
penser  et  relever  qua(re  ou  cinq  gendarmes  de  ladicte 
compagnie  des  pertes  de  .chevaulx  qu'ils  ont  faictes 
durant  le  temps  qu'ils  ont  este  establiz  en  ceste  ville ; 
pour  Tachapt  de  40  quintaulx  pouldre  fine  qui  furent 
achaptez  en  Languedoc  par  le  sieur  consul  Chantuel,  du 
commandement  de  mondict  S«'  de  Mende  et  MM.  les  com- 
mis  et  deputez ;  plus  pour  les  arrerages  qui  peuvent  estre 
deubz  aux  garnisons  de  ceste  ville  et  de  celle  de  La  Ca- 
norgue;  aussi  pour  les  creues  que  le  cappitaine  Lautard, 
lieutenant  du  S'  de  La  Breville,  a  faictes  a  sa  compagnie 
par  commandement  desdicts  sieurs  commis  et  deputez. 
Sur  quoy ,  apr6s  avoir  est6  faicte  lecture  en  ladicte  assam- 
blee  dudict  estat  et  de  la  commission  et  Letlre  close  de 
mondict  S«'  le  Connestable,  touchant  la  construction  de 
la  nouvelle  citadelle  et  frais  d'icelle,  ayant  este  sur  le 
tout  meurement  d^lib^re,  a   este  advise  et  conclud, 
attandu  qu'il  est  besoing  deputer  quelques  ungs  de  Tas- 
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samblee  vers  ledict  S^  de  Fosseuze  pour  luy  conimuni- 
quer  du  faict  de  la  trefve  de  ce  diocese  et  le  supplier  de 
signer  les  articles  que  M.  de  S.  Auban  en  a  arrestez  de 
la  part  desdicts  Estatz  avec  M^  d'Apchier,  et  d'avoir 
agr^able  que  Von  recherche  les  moyens  d*asseurer  celle 
qui  avoit  est6  accord^e  avec  le  pais  de  Rouergue.  Que 
lesdicts  pcrsonnages,  qui  seront  k  ceste  fin  d^putez, 
supplicront  aussi  par  mesme  moycn  ledict  S^'  de  Fos^ 
seuze,  gouverneur,  vouloir  avoir  esgard  k  la  rois^re  et 
pauvret^  de  ce  pa'is,  et  en  ceste  consideration  mod^rer 
les  susdictes  demandes  qu'il  a  propos^es  h  ladicte  assam- 
blee  par  le  susdict  estat,  mesmes  de  se  d6sister  de  ce  qui 
est  du  faict  de-  la  citadelle,  pour  la  grande  despense 
qu'elle  causera  au  peuple,  du  moings  le  superc6der  et 
differer  jusques  au  passaige  que  mondict  S^'  le  Connes- 
table  doibt  faire  par  ceste Ville,  allant  en  France;  veu 
aussi  que  cest  oeuvxe  ne  peult  estre  cependant  gui^res 
advance  a  cause  dn  la  saison  et  rigueur  de  Thiver  qui  y 
donne  de  Tempeschement.  Pour  faire  lesquelles  remons- 
trances ct  supplications  de  la  part  desdicts  Estatz  au  S^*" 
gouverneur,  ont  cste  deputez  M.  le  baron  de  Peyre ; 
M.deS.  Auban;  M.  Maubert,envoy6dcMM.  duChapitro 
ct  M.  de  Cbanoillet,  sindic,  avec  I'assistancc  de  M.  de 
Gailhac,  commissaire  principal,  qui  en  a  este  instamment 
prie  de  toute  Tassambiee.  Laquello  a  pareillenient  advis6 
et  conclud,  en  cas  que  ledict  S«'  gouverneur  ne  vouldroit 
incliner  ^  la  requeste  desdicts  Estatz,  toucbant  ladicte 
ciladclle,  que  Ton  depulera  quelques  personnages  de 
ladicte  assambl6e  vers  Mgr  le  Connestablc,  pour  luy  en 
faire  Ircs-humbles  supplications  ct  remonstrance. 
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Le  dimanche  vingtieme  jour  dudict  mois  de  d^cembre. 

Lesdicts  Estatz  ont  assiste  au  service  divin,  en  la 
grande  esglise  de  ladicte  ville  de  Mende,  et  vacqu^  a 
pri^res  et  oraisons,  et  n'a  est6  traitt^  d'aulcuns  affaires 
darant  ledict  jour. 

Du  vingtunieme  jour  dudict  mois  de  d6cembie,  de  mat:n.« 

Lesdicts  Estatz  s'estans  rassamblez  au  lieu  acoustumS, 
MM.  le  baron  de  Peyre,  de  S.  Auban,  Maubert,  envoy6  du 
Ghapitre,  et  de  Chanoillel,  syndic,  d6putez  pourle  faict 
de  la  trefve  et  de  la  citadelle  devers  ledict  S^'  gouver- 
neur,  ont  faict  sur  ce  leur  rapport  par  I'organe  dudict 
syndic.  Lequel  a  diet  qu'ayant  est6  lesdicts  sieurs  d6- 
putez  devers  le  S^'  gouverneur  auquel  ils  auroient  faictes 
les  remonstrances  et  requites  dont  ils  avoient  este  char- 
gez  par  lesdicts  Estatz  touchant  la  trefve  et  la  citadelle 
et  les  aultres  poinds  contenus  dans  Testat  present^  de  la 
part  dudict  S^'  gouverneur  pour  le  faict  de  la  guerre, 
sans  avoir  obmys  aulcunes  raisons  dont  ils  sc  soient  peu 
adviser,  ledict  S«'  gouverneur  leur  auroit  declare  sur 
ladicte  trefve  qu'il  n'auoit  aultre  d6sir  que  de  veoir  par  le 
moyen  d'icelle  tout  le  pais  en  repos  et  soulag6  des 
ruynes  et  foulles  que  la  guerre  produict  ordinairement. 
Pour  le  regard  de  la  citadelle,  veu  que  le  commencement 
en  estoit'desja  bien  advanc6  et  que  par  la  commission 
de  Mgr  le  Connestable,  pr6sentae  k  ladicte  assamblec,  il 
appert  que  son  intention  est  qu*elle  soit  continu^e,  a 
ceste  cause  il  ne  pouvoit  s'en  desisler  ny  superceder  et  • 
qu'il  requeroit  lesdicts  Estatz,  de  trouver  bon  et  luy 
donner  les  moyens  n^cessaires  a  cest  effect  suivant  ladicte 
commission. 
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Quant  k  rentretenement  des  gens  de  pied  qu'il  de- 
nandoit  poor  Im-  garnisons^  qtiesi  I'on  jugeoit  qiie  les 
villes  et  places  dudict  pais  se  peussent  garder  avec  moins 
de  genSy  qu'il  seroit  bien  aise  de  soulaiger  d'aultant  le 
pais  et  que  selon  le  Dombre  que  lesdlcts  Estatz  luy  accor- 
deront,  il  en  fera  aussi  la  distribution  proportionnement 
kchascune  desdictes  places.  Pour  sa  compaignie  de  gen- 
darmes, qu'H  avoil  command^tiu^nt  eipeez  de  mondict 
Ss'  le  Connestable  de  la  faire  de  50  maistres,  compris  les 
trente  entretenuz  sur  le  g^n^ral  de  la  pcovince,  ne  res- 
tant  que  20  maistres,  k  I'entretenement  desquelz  il  re- 
queroit  les  Estatz  de  pourveoir,  ensemble  aux  ustensilles 
et  deschet  des  vivres,  selon  le  rejglement  de  Languedoc, 
et  qu'il  s'observe.  en  tous  les  dioceses  d'icelluy ;  remet- 
tant  le  surplus  du  contenu  en  sondict  estat  k  ce  qu^il 
plaira  k  Tassambl^e  d'en  adviser  pour  le  bien  et.advan- 
cement  da  service  de  Sa  Majeste  et  conservation  dudict 
pais  en  son  ob^issance. 

Sur  quoy  a  est6  conclud  que  ledict  seigneur  gouver- 
neur  sera  de  rechef  suppli^,  de  la  part  desdicts  Estatz,  se 
vouloir  contenter  pour  les  garnisons  dudict  pais,  oultre 
celles  qui  sont  couchees  sur  I'estat  de  la  province,  du 
nombre  de  500  homm^sde  pied,  y  comprins  lOOhommes 
que  mondict  seigneur  le  Connestable,  par  sadicte  com* 
mission,  a  ordonnez  de  renfort  en  ceste  ville  de  Mende, 
pour  estre  ledict  nombre  de  300  harquebusier$  distribu6 
ez  villes  et  places  dudict  pais,  par  ledict  S*'  gouverneur, 
avec  Tadvis  des  commis,  sindic  et  d^putez  d'icelluy,  et 
que  MM.  les.commissaires  de  I'assiette  seront  requis  im- 
poser  les  sommes  des  deniers  a  quoy  revient  la  soldo  et 
entretenement  desdicts  500  hommes,  durant  onze  moys, 
faisant  douze,  a  commencer  du  premier  jour  de  novcm- 
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bre  dernier  pass6  et  qui  fihiront ie  dernier  jour  d'octobre 
proc^atn,  k  la  didtffjp  que,  swtMiH  iondz,  )e  recenefatl- 
sera  teou  rembourser  ou  pr<^oomp4er  sur  ie  ipremier  qmr- 
tier  auK  par^isses  qui  ««t  paid  par  foiue  d'advance  et 
emprumpt  )'entreleDe«ient  dee  gamiftons  dndlct  psi's 
pour  }edict  mois  ^de  novembre  et  le  prd^enlde  d^embre* 
^  eiiascune  desdicles  paroisses  sellon  sa  CQiitiik,  suivaot 
le  ddpartement  qui  en  fut  feiot  par  lesdictscommiSyfiyn* 
die  et  deputes  revenant  h  la  somme  de  5)i50  eseas* 
Aussi  sera  pri6  ledict  S^'  gouverneur  se  pontenfer  de  Ten-* 
tretenement  de  dix  maistres  de  ladicte  compaignie  sur 
ledict  diocese  et  de  quiqze  haixfuebusiers  k  oheval  pour 
sa  garde,  oultre  le  cappitaine,  dwant  ledipt  temps  de 
onze  mots  faisant  douze,  commedessus.  Et  pour  le  regard 
du  deschet  des  vivres  et  ustensilles,  aeetd  advisd  que  le 
reigtement  de  Languedoc  sera  observe  en  cedioc^ie^et 
qu'^  ceste  fin  tes.gens  de  guerre  k  cheval  seront  payez, 
par  les  consuls  des  villes  ou  ils  seront  en  gamison,  des- 
dictes  ustensilles  et  deschet,  sans  que  lesdicts  gens  .de 
cheval  puissent  prdtendre  aulouns  aultres  ustensilles  par- 
ticuliers ,  sinon  d'esire  logez  tant  seullement  ny  que 
I'hoste  soit  tenu  leur  fournir  que  le  lict  et  Testable.  Et 
quant  aux  ustensilles  des  gens  de  pied ,  aitandu  la  clameur 
du  peuple,  tant  de  ceste  ville  que  de  celle  de  la  Canov^e 
et  auhres  dudict  diocese,  que  lesdicts  gens  de  pied  se 
contenteront  d'estre  logez  et  que  leurs  hostes  seront 
tenuz  de  leur  bailler  le  lict  et  le  feu,  ou  bien  de  leur 
cuire  leur  viande  mod^ement  et  sans  exc^s  et  sans  que 
lesdicts  hostes  soient  tenus  bailler  aulcune  aultre  chose. 
Et  sera  ledict  S«'  gouverneur  suppli6  trouver  bon  ce 
reiglement  et  apporter  son   authority  a  I'observation 
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d'icelluy  pour  le  soulaigemenl  du  peuple.  Et  sur  le  faict 
de  ladicte  citadelle,  veu  la  resolution  dudict  S'' gouver- 
neur  de  continuer  son  dessaini  lesdicts  Estatz  ayant 
advis^  de  faire  tr^*humbles  remonstrances  k  mondict  Sf^ 
le  Gonnestable,  gouvemeur  et  lieutenant  general  pour  le 
Roy  en  Languedoc^  touchant  la  construction  de  ladicte 
nouuelle  citadelle  qui  se  faict  en  ladicte  ville  de  Mende. 
Aussi  pour  Tauthorisation  de  la  trefve  accordee  avec  le 
sieur  d'Apchier  pour  ledict  diocese  et  aultres  affaires  tou- 
chant le  bien  du  service  de  Sa  Majesty,  repos  et  soulage- 
ment  des  habitans  dudict  pays  de  G^vaudan,  lesdicts 
Estatz  ont  prie  et  depute  M.  le  baron  de  Peyre  etles  sieurs 
Haubert,  docteur  en  th^ologie,  chanoine  de  T^ise  ca- 
th^drale  de  Mende,  envoye  du  Chapitre  d'icelle,  et€han- 
tuel,  1*'  consul  de  ladicte  ville,  pour  s'acheininer  devers 
mondict  seigneur  le  Gonnestable  et  luy  faire  lesdictes  re* 
monstrances  suivant  les  instructions  et  m^moires  qui  en 
seront  dressez  de  la  part  desdicts  Estatz  et  baillez  aux- 
dicts  sieurs  de  Peyre,  Maubert  et  Chantuel.  Et  pour  four- 
nir  aux  frais  et  despens  qu'il  leur  conviendra  faire  durant 
ledict  voyage,  lesdicts  Estatz  ont  advise  qu'il  y  sera  pour- 
veu  sur  les  deniers  qui  seront  imposez  pour  les  affaires 
occurrens  dudict  dioc^e,  selon  que  par  les  comrois, 
syndic  et  d^putez  d'icelluy  sera  jug6  necessaire.  Etd'aul- 
tant  que  M.  de  S.  Auban  doibt  aussi  bienlost  s'acheminer 
en  Languedoc,  lesdicts  Estatz  Tout  prie  de  s'employer 
envers  Sa  Grandeur  pour  I'advancement  et  favorable 
expedition  desdicts  affaires ;  ce  qu*il  a  tr^s-volon tiers 
offert  de  faire. 

Dudict  jour  vingtuni^me  de  d^cembre,  de  relev6e. 

Les  Estatz  ne  sont  assamblez  k  cause  que  les  d^putez 
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d*iceulx,  assistez  cTune  partie  desdicts  Estatz,  sont  allez 
faire  eDtendre  a  inondict  S*'  le  gouverneur  la  resolution 
prise,  tant  sur  le  fi^ict  de  ladicte  citadelle  que  sur  les  de- 
mandes  proposees  par  ledict  seigneur,  el  le  prier  d'avoir 
agrcable  lesdictes  deliberations  et  de  continuer  en  la 
volunte  qu'il  avoit  au  repos  dudict  pais,  pour  la  conti- 
nuation de  la  trefve. 

« 

Du  viogt  deuxi^me  jour  dudict  mois  de  decembre, 

du  matin. 

.  Les  gens  desdicts  Estatz  s*es(ans  rassamblez  au  lieu 
que  dessus. 

M.  Pierre  Borrelli,  docteur,  ayanteste  esleu  et  cr^i  le 
jourd'hier  f  consul  de  la  villc  de  Mende^  selon  la  cous- 
tume  ancienne,  s'est  pr^sente  en  ladicte  assambl^e  pour 
y  estre  receu  et  avoir  la  stance  acoustumee  aux  premiers 
consulz  de  ladicte  ville.  Laquelie  luy  a  estc  donn^e,  et 
neantmoings  ordonn^  que  le  sieur  Chantuel,  consul, 
Tannee  passee,  qui  est  sorty  de  charge,  pourra  assister  en 
la  presente  assamblSe,  pour  respondrc  des  affaires  sur- 
venuz  durant  son  ann^e. 

Le  sieur  de  Chanoillet,  syndic,  a  remonstre  comme  sur 
le  proems  inlente,  en  la  Cour  des  Aydes  k  Montpcllier^ 
contre  les  habitans  des  Ccvennes,  pour  raison  du  refus 
que  lesdicts  habitans  faisoient  de  contribuer  aux  imposi- 
tions et  frais  communs  de  ce  diocese,  arrest  de  ladicte 
Cour  seroit  intervenu,  par  lequel  entre  aultres  chefs  est 
porte  que  lesdicts  habitans  des  Cevenncs  contribueront 
audict  dioctee  de  Mende  pour  les  tailles,  dcniers  royaulx 
et  aultres  imposez  par  mandement  du  Roy,  commissions 
des  Estalz  gen^raulx  de  Languedoc  et  aultres  concernans 
le  profit  et  utilitc«de  tout  ledict  diocese  avoc  les  habitans 


4u  hauU  G^vairdan,  coiaine  membres  dudict  diocese.  J^ 
descharg^  et  4escharge  lesdicts  habitans  des  Cevennes 
desauUres  impositions  conperaaDS  le  profit  et  utilite  par- 
ticidi^re  du  haut  G^vaudan.  Et  d'aultant  que  lesdicts  des 
Cevennes  veuUent  entendre  ceste  clause  et  s'ed  ayder  k 
le^r  profit  et  advantaige  ;  au  moyen  de  quoy  il  convient 
la  faire  csclarcir  et  interpr6ter,  comme  le  principal 
poinct  sur  lequel  ledict  proems  a  este  fond6.  Ledict  syndic 
a  requis  Tassambl^e  en  vouloir  meurement  d^lib^rer, 
comme  aussi  sur  les  aultres  clauses  dudict  arrest,  nolam- 
ment  celles  qui  apportent  changement  ou  diminution  des 
aultres  privilleges  desdicts  Estatz  dudict  pais  de  G6vau- 
dan  qui  ont  tousjours  esti  conservez  et  maintenus  a 
Tinstar  des  gen^raulx  du  pais  de  Languedoc ;  estimant 
que  Tassaiiibl^e  ne  vouldroit  permettre  la  perte  et  an^an- 
tibsement  desdicts  privilleges.  Et  pour  le  regard  des 
'.  aultres  poinctz  et  clauses  dudict  arrest  de  la  Cour  des 
Aydes,  mesmes  celles  qui  toucbent  le  reiglement  des  im- 
positions dudict  diocese,  ledict  syndic  a  requis  instam- 
ment  I'assambl^e  de  les  faire  poursuivre  et  observer 
exactement.  Et  touchant  k  ce  que  par  ledict  arrest  est 
ordonne  que  les  commis,  syndic  et  deputez  seront  an- 
nuelz  et  changez  chascune  ann^e;  ledict  syndic  a  requis 
Tassembl^e  le  vouloir  descharger  de  son  office,  offrant 
d'assister  de  tout  ce  qui  sera  en  son  pouvoir  pour  les 
affaires  dudict  diocese  celluy  qui  sera  esleu  et  nomm6  en 
son  lieu  et  place.  Et  M.  de  S.  Auban,  comrais  des  nobles 
dudict  dioc(^se,  a  faict  semblable  requisition  auxdicts 
Estatz.  Lesquels  apr6s  avoir  longuement  confere  et  n)ou- 
remeni  delib^re  sur  le  tout,  ont  coriclud  et  arrestc, 
attandu  que  lesdicts  habitans  des  Cevennes  sont  par  la 
teneur  dudict  arrest  de  ladiete  Cour  dps  Aydes,  declarcz 


QDys  et  incoi'porez  audict  dioe^  de  Bfende:  el  pay^  de 
G^vaudan  comme  membre  d'ic^ellay  et  cons6quemment 
leiHJS  de  contribuer  k  tOQS  fraid,  char^  et  itnpositiDoii 
communed  dudict  dioo^e,  veu  qu'il  ne  s*y  en  faict  aul-^ 
cabe  que  par  commidsiOtt  du  Roy  ou  des  Estatz  g^n^raulx 
de  Languedoc  et  aultres  concerQans  le  bien,  profit  et 
utility  de  tout  le  diocese  et  eulx  contocquez  et  appellez ; 
que  suivant  ledict  arrest  lesdicts  babifans  des  Gevennes 
seront  poursuiviz  et  contrainctz  au  paiement  de  leur$ 
bottitez  desdietes  impositions,  tant  ordiiiaires  que  extras 
ordmaires.  Et  n6ah4^moirtgs,  af&n  d'obvier  pour  I'advenir 
k  tous  empeschemens  et  difBcaltee  pour  ce  regard^  qu'H 
sera  present^  requecte  kladicte Cour  des  Aydes,  au  nom 
du  syndic  dudict  pais,  tantafin  de  (aire  interpreter  ledtcl 
nrrest  en  ce  qo'il  escbeoil  interpretation,  que  de  con- 
server  et  maintenir  lediK^t  diocese  en  sOn  ancien  ordre  et 
privilieges,  sans  aulcune  innovation  d'iceulx,  suivailt 
Tarrest  du  Conseil  dTEstfet,  donn6  Id  XXVIII'  jourde  mars 
4585^  sur  requeste  prison t^  par  lesdicts  habifai^s  des 
€evennes,  tendant  entre  auUres  choses  au  cbangement 
du  syndic  et  deputes  dtidict  diocese,  par  lequel  le  Roy 
auroit  declare  qu'il  n'entetidoit  cfue  pour  ce  regard  il  fut 
rien  innov^  k  I'ordre  acOustum^ ;  ayatil  Tassainbiee  en* 
joinct  audict  syndic  de  faire  dtligemment  ladiete  pour- 
suite  aux  frais  et  despend  comtntins  dudict  pays,  selM 
les  niandemiens  des  commis  et«  d^putez  d'icelluy  ef  et 
deffault  du  desny  de  l-observation  desdicts  privilieges, 
qoe  ladicte  poursnite  sera  faicte  audict  Conseil  d'Estat^, 
en  consequence  dudibt  arrest  donnS  en  icelluy.  Et.k  c^sA 
<5ffi^ci  Indicts  Estate  on^  pri^  et  depute  M^.  ]^  baronT  d« 
Pey<-e  et  ledict  sieui'did'ChantyiBet,  syhdid,  pant!  s'afcbe- 
ttoiWelr  eti  Cbtfr,  tattt  pout*  fail'e' I»dicte  peui^tHte  pr^d^ 
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Sa  Majcste  en  sondict  Gonseil,  que  pour  auUres  affaires 
dudict  pais,  suivant  le  dahier  qui  en  sera  drcss^  et  signd 
par  lesdtcts  commis  et  d^putez ;  auxquclz  lesdicts  Estatz 
oni  aussi  donn6  charge  de  pourveoir  aux  frais  conve- 
nables  dudict  voaige,  selon  que  par  eulx  sera  trouvi  n6- 

^  cessaire,  ct  ce  sur  les  deniers  qui  seront  affectez  en  i'as* 
siette  aux  affaires  occurrens  du  pais. 

Et  delib^rant  ladicte  assarobl^e  sur  la  requisition  faicte 
par  lesdicts  sieurs  de  S.  Auban,  commis  des  nobles,  et 
de  Ghanoillet,  syndic,  de  les  descharger  de  leurs  estatz 
et  offices,  a  este  advise,  attandu  qu  il  n'y  a  lieu  de  chan- 
gement,  pour  le  bon  debvoir  qu'ils  ont  tousjours  rendu 
en  Icurs  charges,  au  grand  contentement  de  ladicte 
asfiambl^e,  et  oultre  Texp^rience  et  cougnoissance  qu  ils 
ont  des  affaires  du  pais  et  la  consequence  ct  importance 
de  ce  faict  au  bien  desdictes  affaires,  ct  que  cest  directe- 
ment  centre  les  privill^ges,  ancien  ordre  ct  coustume 
dudict  pais,  et  que  d'aillieurs  ce  faict  deppend  desdicts 
Estatz  qui  ont  tousjours  faict  eslection  de  leurs  syndics, 
commis  et  d^putez  et  iceulx  continuez,  selon  le  bon 
debvoir  d'iceulx ;  qu'ils  continueront  Tcxercice  de  leurs 
dictes  charges  comme  ils  ont  faict  jusques  k  present,  en 
la  mesme  int^griti  et  fidelity  qu'ils  ont  faict,  et  qu'ils 
seront  paiez,  et  les  aultres  officiers  dudict  pais,  de  leurs 

-  gaiges  ordinaires  et  acoustumez;  lesquelz  seront  com- 
prins  en  I'assiette  ainsi  qu'il  est  acoustumc  de  faire. 

Sur  la  requeste  pr^sent^e  auxdicts  Estatz  par  Pierre 
Donzeil,  sieur  de  Meyniez,  tendant  a  ce  qu'ayant  esti 
faict  prisonnier,  conduict  en  ceste  ville  de  Mende,  et  mis , 
aux  prisons  d'icelle  oil  il  est  detenu  depuis  quinze  jours, 
ik  cause  comme  il  a  entendu  de  trahison,  de  laquelle 
estant  innocent  et  de  tout  aultre  acte  digne  de  r^prihen- 
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sioDy  soit  pour  le  g£n6ra1  du  pais  ou  de  quelque  personne 
que  ce  soit  en  particulier,  mais  au  contraire ,  s'estant 
tousjours  emploi^  au  service  du  Roy  et  dudict  pais  en 
tout  ce  qu'il  a  est^  command^,  et  d^sirant  de  le  faire 
encores  k  toutes  occasions,  et  qu'il  ne  seroit  raisonnable 
que  pour  s'estre  ainsi  comport^  selon  son  debvoir,  il  fust 
detenu  en  si  miserable  estat,  sans  luy  estre  faict  ouver* 
ture  de  justice  pour  sa  justification,  il  pleust  auxdicts 
Estatz  prendre  sa.  cause  en  main  et  avec  luy  requ^rir  Mgr. 
le  gouverneur  de  le  relever  a  justice  et  donner  des  juges ' 
non  suspectz  pour  faire  cougnoistre  son  innocence,  oudu 
moings  luy  faire  d^laration  si  ladicte  assambUe  entend' 
luy  hire  partie  et  qu'il  soit  poursuivy  soubz  le  nom  da 
syndic  dudict  pais,  comme  il  a  est6  jusques  k  pr6sent> 
afBn  qu'apr^s  il  puisse  prendre  ses  rem^des  en  justice. 
Apr^  que  lecture  a  est^  faicte,  en  Tassambl^e  desdicts 
Estatz,  de  ladicte  requeste  et  que  le  sieur  de  Chanoillet, 
syndic  dudict  pais,  a  remonstr6  que  mondict  seigneur  le 
gouverneur  ayant  receu  advis  de  quelques  capitaines  du 
party  de  la  ligne  qu'il  y  avoit  entreprise  sur  ceste  ville 
de  Mende  et  que  Tex^cution  e'en  feroit  par  le  moyen  de 
quelque  poudre  que  Ton  debvoit  mettre  dans  une  tour 
de  ladicte  ville  pour  la  faire  renverser.  Sur  cest  advis 
ledict  S^'  gouverneur  auroit  faict  prendre  le  S'  de  La 
Roche-Saint*Germain,  lequel  estant  prisonnier,  luy  auroit 
d^larS  que  s'il  y  avoit  aulcune  entreprise,  qu  il  le  falloit 
demander  au  cappitaine  Meynier.  Et  sur  ce  ayant  esti 
dressi  intendit  et  sign6  par  Mgr  de  Mende  et  MM.  les 
consuiz  de  ladicte  ville  et  par  le  subztitu6  du  procureur 
du  Roy  et  par  le  procureur  juridictionnel  de  mondict 
seigneur  de  *Mende  et  quelques  aultres  habitans  centre 
lesdicts  sieurs  de  La  Roche  et-Meynier,  et  prinse  d^lib^ 
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miMm  ^r  led  commis  et  deputes  dudiet  psus ,  qiue  lediot 
syndk^  feroit  toutes  le$  pbu^rsuiUes  ]i6c^$r>re»,  au  Horn 
dudittt  pais,  ve«i  rimport^nce  du  fstid  cetAte  lesdioto 
sMurs  de  La  RochejiBl^yDier  el  tous  aultres^  edtaM  da 
ladict^  e^repriseetcoiBspi ration,  suivant  ladicte^ d^Iib^ 
ration  et  le  ccHnmaadement  diidict  seigneur  gouveraeur 
et  noD'  par  auleufi  advis  ou  tesmoignage  partieuiier  qu  il 
ayt  eu  de  la  v6rit^ de ladiete  eAtrepriBse^  ne  pouvaDtde- 
sa  paK  croire  que  lea  aeurs  de  Bressalles  et-de  MoBteo^ 
lo^X)  qu'il  a  cougnea  pour  gentilshoxBaiead'liODQj^ur,  y 
€fttsse»t  voulur  ooBsenliir.  II  auroJt  sigit^  ledict  inteoditet- 
faiet  btdicte  poorsuite  et  tanl;  proe^de  que  par  sentenee* 
desofficiers  du  &i^get  pr^sidial  de  Nismes  auvoit  esti  diet 
que  lesdicts  sfeurs  de  Uo»teoIaux  et  de  Breesolles  qui 
avoieal  comparuen  ceste  instance  estoient  eslargiz  soubzi 
lacauiion  d'eulx  mesmea  et  qu'ils  sefoient  tenuz  faire- 
diligence  de  reprisenter  daas  deux  moia  ledict  capitaiae 
lleynier.  Requ^ot  icelluy  syndic  ladicte  assamblSev 
attandu-  lesdictes  raisons,  qu'il  luy  plaise  avoir  agr6able 
ce  qju'il  en  a  faict  et  ntentmoings  pour  couper  chemin  a 
oe  procte  il  luy  aemble  que  le  meille^r  seroit  de  remettre 
le  tout  a  Mgr  le  Connestable  on  audict  S*'  de  Fosseuacet 
gottvemeur  de  ee  pais  en  son  absence,  pour  en  erdoniier 
selon  ce  qu'ils  verront  bon  estre,  ouy  ledict*  pais^.  a'ils! 
jiigent  qfu'ii  y  ayt  interest.  Sur  quoy  ayant  moadicti  S^' 
d^  Mende,  pr^ideilr  en  ladicte  a^sambl^e,  repr^seai^  lea 
mesmew  causes  de  ladicte  poursuite  et  aultres  raisons 
qu'il  en  avoit  entendues  dudiet  S^'  fpuvemevr  et  neant- 
mokigs  qu'il  ae  a'esi-peu  bonnement  persuadec  qjiedea^ 
dicia  sieur»  de  MoAteoloux.-  et  de  BressoU^^  ^^  diooa- 
sains«et  vassaulx^^  se  Toukiasent  taut  eublief  dese-kusaer 
aller  k  une  si  dan^pnable  entreprise.  G'est  pourquoy  il 
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trou  vecoi  t  tr6s4)onne  Tou  verture  cy  dessus .  tesdicts  Estatz 
ayaotsurle  tout  meucemjent  delibSre^  ontarreste  etcon- 
otud  ((ue  pour  les  raisons  cy  dessus  desduictes,  que  Jlgr 
le  COonestable  ou  mondict  sieur  de  Fosseuze  seront  sup- 
pliez  de  la  part  desdicts  Estatz  de  vouloir  ordonner  sur 
ledict  differend  et  y  mectre  une  bonne  fin  par  le  meilleur 
et  plus  con venable  moyen  qu*il  plaira  k  rung.ou  &  VauUre 
desdicts  seigneurs  d'adviser  et  plustdt  par  la.voyede 
doulceur,  s'il  est  possible,  selon  le  oD^rite  du  faict  et 
aiosi  qu'il  leur  plaira  irop  mieulx  de  juger,  sans  que  pour 
pe  regard  ledict  pays  en  g^n^rat  et  particulier  soit  tenu 
d'aulcuDS  fraizy  despens,  dommages  et  interestz  vers  les 
prevenus ;  remettant  Jadicte  assambl^e  Tenii^re  decision 
et  jugement  de<;e  faitk  leur.  bon  et  prudent  advis  et 
jugement  et  que  la  poursuite  faicte  par  ledict. syndic  et 
iotendit  par  luy  signe,  d*autant  que  ladicte  assamblee  a 
este  amplement  inform^c  que  ce  qu'il  en  a  faict  a  estd 
par  Tordonnance  desdicts  sieurs  commis  et  sur  lesdicts 
advis  receuz  par.  ledict  Seigneur  gouvemeur.  Le^dict^ 
Efitatz  ont  declare  avoir  agreable  ce  qu'il  en  a  faict, 
approuve  et  ratiffie  le  tout,  prenant  la  cause  pour  ledict 
syndic ' 

Le  contract,  de  bail  de  la  recepte  des  deniers  ordi- 
naires  et  eitraordinaires  qui  seront  iroposez  sur  ledict 
diocese  auxdicts  Estatz  d^livr^e  k  M.  Olivier  S^v^rac, 
oomttfe  detnier  sunfizanl  6fl  faisann  Ik  oonditfuii  duipays 
meiUeure  a  est6  arresl^,  leu  et  stipule  en  pleiue  assam- 
biie.  Et  sur  la  remoastrance  Caicte  auxdicts  Estatz  Dar 
l^ict  S6v&ra€,  recev^ur^  de  ce  que  par.  ledict  contract 
debail  de  recepte  des  deniers,  taut  ordinaires  que  extra- 
oidin^ires.  qui  seronii  impo^z  sur  ledict  diocese  en  la 
pr^sente  assiite,  les  termes  des  paiements  desdicts  de- 
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Diers  que  les  paroisses  dudict  diocese  doibyent  faire  en 
ses  mains  sont  plus  reculez  que  ne  soot  les  les  termes 
prefix  par  les  commissions  des  Estatz  g^n^raulx  du  pays 
de  Languedoc,  au  moyen  de  quoy  il  est  impossible  qu'il 
acquitte  les  deniers  desdictes  commissions  aux  termes 
port^s  par  icelles  dont  il  pourroit  souffrir  des  despens, 
dommages  et  interests,  requ6rant,  a  ccste  cause,  qu'il 
plaise  auxdicts  Estatz  ordonner  qu^il  sera  indempnis6 
desdicts  despens  par  ledict  diocese,  si  aulcuns  il  sOuffroit, 
a  Toccasion  susdicte,  attandu  que  lesdicts  termes  ont 
est6  par  lesdicts  Estats  reculez  audict  contract,  pour  le 
soulagement  du  peuple,  ailin  de  lui  donner  plus  de 
moyen  et  commodity  de  recouvrer  deoiers,  pour  le 
paiement  de  leurs  cottiti^s, 

A  est6  advis6  et  conclud  pour  les  susdictes  raisons,  en 
cas  que  ledict  S6verac,  receveur,  fust  contrainct  au 
paiement  des  deniers  portez  par  les  commissions  desdicts 
Estatz  gen6raulx  et  deputez  du  pais  de  Languedoc,  et 
que  pour  raison  de  cc  il  souffrist  des  despens  avant  les 
termes  de  paiement  de  sa  recepte  escheuz ;  ledict  dio- 
cese, en  ce  cas  et  non  aultrement,  le  relevera  et  indemni- 
sera  desdicts  despens  souffertz,  en  (SiisaDt  valablement 
aparoir  des  contrainctes  quy  luy  auroit  est6  faictes  k 
ceste  occasion  et  deuement  notifi^es  en  temps  et  lieux 
aux  commis,  syndic  et  deputez  dudict  diocese. 

Dudict. jour  vingt  deuxi^me  d^embre,  de  relevie. 

Lesdicts  Estatz  s'estans  rassamblez  au  lieu  acoustumi. 

Sur  la  requeste  pr^sent^e  par  H.  Jacques  de  Ghazal- 
martin,  advocat  de  la  ville  de  Mende,  tendant  k  ce 
qu'ayant  estS  d^put^  par  le  Tiers«Estat  dudict  dioc^ 
pour  s'acheminer  en  la  ville  de  Blois  et  y  assister  en 
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rassaaibI6e  des  Rstatz  generaulx  de  France,  convocqu^e 
en  ladicte  ville,  en  Tannic  1588,  il  y  auroyt  comparu  et 
longuement  sejourn6  avec  beaucoup  de  peine  et  incom- 
raodil^  en  ses  affaires,  oultre  les  frais  et  despense  souf- 
ferte  pour  subvenir,  k  partie  de  laquelle  il  auroit  est6 
contrainct  emprunter  deniers  de  plusieurs  personnes  qui 
voulant  maintenant  estre  payez  le  molestent  et  travail- 
lent  n'ayant  de  soy  moyen  de  les  satisfaire  et  payer  s'il 
Re  plaist  a  Fassambl^e  pourveoir  au  remboursement 
desdicts  deniers  par  luy  enf)pruntez  comme  il  lessupplye 
tr^humblement  et  vouloir  aussi  luy  faire  droict  sur  ses 
journ6es  et  vacations,  ayant  remys  le  compte  dudict 
voiaige  deversle  greffier  desdicts  Estatz  dez  la  pr6c6- 
dente  assamblee  desdicts  Estatz  de  Tannee  pass^e.  A  est6 
advis6'et  conclud  que  ledict  compte  sera  veu,  cloz  et 
arrest^  par  MM.  les  d^putez  a  I'audition  des  comptes  et 
par  eulx  pourveu  au  paiement  dudici  de  Chazalmartin, 
si  par  la  fin  dudict  compte  le  dioc^ee  luy  est  d^bitcur. 

Et  d^liberant  sur  la  requisition  et  domandes  faictes 
par  Sebastien  de  Garnier^  sieur  de  Montlaur,  au  nom  et 
comme  procureur  du  sieur  Speronnat,  bourgeois  de  P6- 
z^nas,  cy  devapt  escriptes  et  sp^ci6^es  pour  avoir  paie- 
ment  des  sommes  qu'il  pretend  luy  e«tre,deues  par  ledict 

f 

diocese.  Le  tout  ayant  este  veu  et  deuement  v^rifie  par 
ceulx  qui  ont  est^  commis  et  nommez  par  la,dicte  assam- 
blee, tantsur  les  estatz  et  roolles  dressez,  que  par  les 
pieces  justificatives  par  ledict  de  Garnier  remys  es  mains 
du  greffier  desdicts  Estatz^  suyvant  Tinventaire  sign6  par 
ledict  greffier,  portant  receu  d'icelles,  et  tous  paiement 
cy  devant  faictz  audict  Sp^ronnat  ou  ses  agens  et  procu* 
reurs  ainsi  qu'ils  sont  contehus  au:x  chapitres  de  receptes 
desdicts  estatz^  remys  et  signez  dudict  d^  Gamyer,  d^- 
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duictz,  pfecotnptez  et  rabatus,  desduictz  aussi  et  rabatu 
la  somnle  de  178  escus,  qui  s'est  trouv^e  avoir  este  plus 
receue  par  ledict  Sp^ronnat  que  ne  se  montoit  la  somme 
dt  1 ,600  escus,  50  solz,  des  gratifications  de  Mgr  le  Con- 
nestable,  dont  ledict  Sp6ronnat  est  remissionnaire.  Et  en 
confirmant  et  approuvant  tout  ce  qui  a  est^  cy  devant 
faict  et  arrest^  pour  raison  des  sommes  deues  audict 
Sp^ronnat  par  ledict  diocese,  tant  en  la  ville  de  Chenac 
que  aultrement  en  quelque  maniere  que  ce  soit;  a  este 
convenu  et  tr^s-expressemenl  accord^  par  lesdicts  sei- 
gneurs des  Estatz,  ores  que  le  deub  pr^tendu  par  ledict 
Speronnat  cy  devant  declare  se  monte  beaucoup,  plus 
qu'il  sera  pai6  par  ledict  diocese  ou  receveur  dlicelluy, 
present  ou  advenir  pour  tout  ce  que  diet  est  et  aultres 
pretentions  dudict  Sp6ronnat,  concemantle  faict  susdict, 
la  somme  de  5,920  escus,  deue  de  clair  et  liquide  audict 
Sp6ronnat.  Et  H  ces  fins,  que  d'icelle  somme  de  5,920 
escus,  attandu  Turgente  n^cessit6  et  pauvret^  dudict 
dioc6se  representee  par  le  syndic  d'icelluy,  en  sera  cou- 
che  et  impost  pour  ceste  ann6e  prochaine  sur  le  corps  et 
general  dudict  diocese,  en  Tassietle  des  deniers  ordi- 
nairos  qui  se  faict  pr6sehiement  et  sur  les  plus  claifs  et 
liquidcs  deitiers  d'icelle,  la  somme  de  2,020  escus  et 
oultre  ce  80  escus  taxez  et  accordez  audict  de  Garnier 
par  lesdicts  Estatz  pour  ses  frais,  journ^es  et  vacations, 
ayant  csgard  k  son  long  s^jour  avec  ung  homme  et  ung 
cheval ;  pour  d'icelle  somme  de  2,020  escus  en  estre 
pr6sentement  pay6  par  advance  par  ledict  receveur  la 
somme  de  500  escus  audict  Speronnat,  avec  lei^d^cts 
96  escus  audict  de  Gamier,  poor  son  voiaige,  et  l6  resie 
de  ladicte  somme  de  2,020  escuz,  montant  1,500  escus 
sera  pay^e  i^udlct  SpSrbnnat  par  ledict  receveur  dakis  le 
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premier  ou  second  des  termes  procbains  do  la  presente 
assi^le.  Et  aussi  a  esle  tr^s-expressement  accorde  et 
arrest^  que  la  somme  de  1,900  escus,  faisant  partie  et 
restant  a  payer  de  ladicte  somme  de  5,920  escus,  sera 
couchee  et  impost  audic(  Sp^ronnat  en  la  presente 
assiette  et  bailI6  mandement  pour  en  ^stre  par  luy  paye 
avec  lesapportz  d'icelle  au  denier  douze,  au  premier  de 
Janvier  1594,  sans  que  ledict  diocese  ny  le  receveur 
d'icelluy  puissent  diverlir  ny  alterer  lesdicles  sommes 
impos^es  audict  Speronnat  pour  sondict  paiemcnt  a 
aultre  effect,  quelque  necessite  qu'its  puissent  alleguer 
au  contrairc,  k  peine  de  repetition  et  de  tous  despens, 
dommages  et  interestz,  et  le  tout  sans  prejudice  audict 
Speronnat  des  conventions  et  cont^*ainctcs  par  luy  jk 
obtenues  de  sadicte  Grandeur  et  dea  sieurs  tr6soriers 
g6n(&raulx  de  France  qui  demeurent  en  leur  force  et  vertu 
pour  en  poursuivre  I'execution  jusques  a  plein  paicment 
de  ladicte  somme.  Et  moyennant  ce,  tous  rcceuz  faicts 
par  ledict  Speronnat  ou  sesdicts  agens  et  procureurs, 
tantsur  la  somme  principalle  de  3,497,  demand^c  par 
ledict  Speronnat  que  pour  le  paiement  enlier  de  ladicte 
somme  de  1,600  escus  32  sols  desdictes  gratifications, 
ainsi  qu'ils  sont  contenuz  par  lesdicts  eslatz  remys  soient 
privez  ou  authentiques,  demeureront  nuls  et  de  nul  cfTect, 
comme  comprins  et  contenuz  au  present  arrest,  et  les- 
quels  lesdicts  Estatz  promettent  faire  rendre  audict  Sp6- 
ix)nnat  ou  ceulx  ayant  do  luy  charge,  toutesfois  que  requis 
en  seront ;  et  ou  cy  apr^s  il  se  trouveroit  aulcuns  acquits 
ou  receuz  de  paiement  faicts  audict  Speronnat  ou  ses 
procureurs  sur  les  susdictes  sommes  qui  ne  fussent  com- 
prins auxdicts  estatz  remys,  en  ce  »cai5,  apris  avoir  este 
deuement  recognuz  et  verifiez,  ledict  Speronnat  sera 
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tenu  les  desduire  et  prScompter  sur  ladicte  somme  k  luj 
cy  de&sus  accordte,  et  aussi  moyennant  ce  que  dessus, 
ledict  de  Gamier  a  pr^seniement  remis  es  roainA  dudict 
greffier,  tant  les  originaulx  des  mandements  desdictes 
gratifications  desdictes  ann^es  1585,  1586  et  1589  et 
quictances  de  Sa  Grandeur  au  doz  d'iceulx,  cession  de 
sadicle  Grandeur  audict  Sp^ronnat  et  aultres  pieces  et 
procedures  faictcs,  concernant  ladicte  partle  d'icelles 
gratifications  que  la  rescriptionde  la  somme  de  147  escus 
de  M.  Francois  Dujardin,  dattee  et  mentionn^e  cy  devant 
en  Texposition  dudict  de  Gamier,  pour  ce  ladicte  somme 
estro  faict  recouvremr^nt  par  ledict  diocese  si  bon  luy 
semble  contre  ledict  Dujardin,  comme  aussi  pour  satis- 
faire  k  Tinstante  pti^re  desdicts  Estatz,  ledict  de  Gamier 
a  remys  es  mains  dudict  greffier  les  originaulx  de  trois 
quittances,  cy  apr^s  dattees,  de  la  recepte  gen^ralle  des 
finances  de  Languedoc,  faictes  en  I'acquict  de  M.  Che- 
valier, receveur  particulicr  dudict  diocese,  en  TanD^e 
1 583,  montant  la  somme  de  1 ,842  escus  44  sols  3  deniers, 
pour  ladicte  somme  payer  par  ledict  Chevalier  audict 
Speronnat,  comme  cessionnaire  de  sadicte  Grandeur,  a 
laquelle  ladicte  somme  de  1,842  escus  44  sols  3  deniers 
estoit  deue  sur  et  (ant  racings  de  I'ayde  et  octroy  accor- 
dez  k  Sa  Majesl6  es  ann^es  1582  et  1583.  La  premiere 
desdictes  quictances  du  sieur  Gel^e,.  commis  par  le  Roy 
k  Texercice  de  ladicte  recepte  de  la  somme  de  400  es3us 
en  datte  k  Narbonne  le  XXV*  jour  de  febvrier  1585, 
signee  Gel^e.  La  seconde  du  sieur  Le  Comte,  receveur 
general  de  ladicte  recepte,  de  la  somme  de  1,176  escus 
7  sols  ^  deniers,'  en  datte  du  4  d'aoust  audict  an  1583,  et 
la  troisi^me  dudtct  sieur  Le  Comte,  de  la  somme  de 
266  escus  36  sols  10  deniers,  en  datte  du  4*  d'aoust  audict 
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an.  Lesdictes  quictances  contreroll6es  du  contrerolleur 
general  desdictes  finances,  les  ans  et  jour  y  contenus,  et 
ce  pour  servir  au  comptable  k  la  reddilion  de  ses  comptes 
desdictes  ann^es  1582  et  1583;  desquelles  quictances, 
pour  Tasseurance  dudict  Speronnat,  sera  faict  bon  et 
suffi;&ant  vidimat,  deuement  collationn^  par  le  sieur  juge 
du  Bailliaige  de  ladiete  ville  de  Mende,  pour  y  estre  foy 
adjoust^e  comme  aux  propres  originaulx,  pour  estre 
executez  par  ledict  Speronnat  centre  ledict  diocese,  re- 
ceveur  et  aultres  qu'il  appartiendra,  suivant  lesdictes 
ordonnances  et  contraincles  de  sadicte  Grandeur  et  tr^ 
soriers  g^n6raulx  de  France ;  k  la  charge  qu'estant  ledict 
Speronnat  enti^rement  pay6  et  satisfaict  de  ladiete  somme 
de  2,920  escus,  il  remettra  lesdicts  vidimats  et  contraintes 
es  mains  du  syndic  dudict  diocese. 

Les  deputes  par  ladiete  assambl^e  pour  la  verification 
de  I'estat  des  sommes  que  M.  Bertrand  Reich,  receveur 
de  la  bourse  du  pais  de  Languedoc  demande  audict  dio* 
c^se  k  cause  des  restes  de  la  portion  dudict  diocese,  des 
frais  et  aultres  deniers  dudict  pais  de  Languedoc,  de  plu- 
sieurs  ann^es,  on4  faict  leur  rapport  k  ladiete  assambl^ 
sur  ceste  affaire  et  diet  qu'ils  auroient  longuement  debatu 
et  contest^  avecM.  Lagier,  commis  dudict  sieur  de  Reich, 
pour  luy  faire  moderer  les  sommes  par  luy  demand^es 
tant  du  principal  que  des  taxatz  et  despens  par  luy 
obtenus,  montant  ledict  principal  5,633  escus,  et  lesdicts 
taxatz  et  despens  890  escus.  Toutesfois  quils  n*auroient 
peu  rien  gaigner  envers  ledict  Latgier  qui  veult  estre 
entidrement  payi6  desdictes  sommes  ou  en  deffault  de  ce, 
faire  executor  les  contraincles  et  arrest  qu'il  a  en  main. 
Sur  quoy  a  est^  advis6  et  conclud  que  pour  6viter  a  la 
continuation  des  frais  et  despens  que  ledict  Lagier  a 


acQustume  de  faire  audict  dioc^e,  il  sera  impost  en  la 
pr^sente  assiete  la  somm^  de  5,145  escus,  k  quoy  ^evieat 
la  portion  dudict  diocese  defsdicts  frais  de  Languedoc, 
des  ann^es  1587, 1588  et  1589,  et  dont  ledict  sieur  Reich 
a  obtenu  arrest  de  condemnation  contre  le  syndic  dudict 
diocese,  eu  son  propre  et  priv6  nom,  en  ce  comprins 
fHi  escus  pour  Testes  des  frais  de  rann^e'1576.  Et  oultre 
ce  sera  impo^^  la  somme  de  443  escus  pour  la  moictiS 
desdicts  taxatz  et  despens,  oultre'le  voiaige  dudict  Lagier 
et  d'ung  huissier  et  ung  archer,  pour  lequel  a  est6  trouv6 
bon  et  expedient  d'accorder  la  somme  de  flO  escus  eu 
esgard  au  s.6jour  qu'ils  ont  faict  en  ceste  ville,  et  affin  de 
leur  donner  occasion  de  cesser  les  contrainctes  et  execu- 
tions qu'ils  pourroient  faire  pour  les  restes  dudict  prin- 
cipal et  taxalz,  sur  lesquels  sera  advis6,  par  le  sieur 
Chantuel  ou  aultre  allant  en  LanguedoG  de  la  part  du 
pais,  d'entrer  en  quelque  accord  avec  ledict  sieur  Reich,  | 
sy  faire  se  peult.  ' 

Sur  la  requeste  faicte  verballement  par  le  consul  de 
la  ville  de  La  Canourguc  au  nom  des  habitans  d'icelle,  a 
ce  qu*il  pleust  auxdicts  Estatz  leur  faire  imposer  en  la  I 
pr6sente  assiete  la  somme  de  1 ,045  escus  par  eulx  fournie 
et  advanc6e  au  sieur  d'Ayres ;  scavoir  1,000  escus  qu'ils 
auroienl  emprumpt^  a  interest  el  45  escus  pour  parfaire 
aultre  somme  de  1,500  escus  qu'ils  ont  aussi  pay6e  pour 
et  au  lieu  de  la  portion  de  leurs  talilles  de  Tann^e  cou- 
rante  montant  1,455  escus,  et  ce  suivant  la  d^libi&ration 
de  MM.  les  commis,  syndic  et  deputez  dudict  diocese  et 
Taccord  faict  avec  ledict  sieur  d'Ayres  pour  la  reddition 
de  ladicte  ville  de  La  Canorgue  et  affin  de  faciliter  la 
trefve  accord6e  entre  ledict  diocese  et  le  pays  de  Rou- 
ergue.  A  est6  advis6  ct  conclud,  suivant  ladicte  delibS- 
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ration  desdicts  sieurs  commis  de  laquelle  a  est^  faicte 
lecture  et  DOur  les  causes  et  raisons  contenues  en  icelle, 
qu'en  la  pr^sente  assi^te,  la  somme  de  900  escus  sera 
impos^e  pour  eslre  pay^e  auxdicts  habitans  de  ladicte 
ville  de  La  Canorgue  sur  et  tent  moings  de  ce  qui  leur  a 
est6  accorde  par  ladicte  deliberation,  et  le  surplus  sera 
impost  rann^e  prochaine  pour  leur  entier  aquittement. 

Sur  la  plaincte  fafcte  par  les  habitans  du  mandement 
de  Nogaret,  de  La  Canorgue,  Ceneret  et  aultres  subjectz 
du  Sgr  marquis  de  Canilhac  dudict  diocese  de  Mende  et 
pais  de  G^vaudan,  de  ce  que  le  sieur  des  Salelles  ayant 
faict  fournir  certaine  somme  de  deniers  au  sieur  d'Ayres 
pour  eflFectuer  la  reddition  de  la  ville  de  La  Canorgue  et 
satisfaire  au  traitt6  de  la  trefve  accordie  avec  le  pais  de 
Rouergue  et  ce  oultre  les  sommes  payees  par  lesdicls 
habitans  de  La  Canorgue  et  a  charge  d'en  retirer  le  rem- 
boursement  sur  les  subjectz  dudict  seigneur  marquis  ou 
aultres  habitans  dudict  pais  de  Rouergue  et  non  dudict 
Gevaudan,suiyant  Taccord  faict  avec  ledict  sieur  d'Ayres, 
icelluy  sieur  des  Salelles  veult  n^antmoings  contraindre 
audict  remboursement  lesdicts  subjectz  dudict  sieur  mar- 
quis, habitans  dudict  G^vaudan,  les  ayant  k  ceste  fin 
comprins  et  cottizez  en  certain  d^partement  qu'il  en  a 
este  faict,  ores  qu'ils  n'y  soient  tenuz  de  contribuer,  ains 
seullement  lesdicts  subjectz  dudict  seigneur  marquis  ou 
aultres  habitans  dudict  pa'is  de  Rouergue,  suivant  ledict 
accord  qui  a  est^  faict  a  leur  instante  requisition  et  pour 
le  soulagement  et  commodity  qu'ils  en  re^oivent.  A  este 
advise  et  conclud,  attandu  les  susdictes  raisons,  que  les- 
dicts subjectz  dudict  seigneur  marquis  et  aultres  habitans 
dudict  diocese  de  Mende  et  pais  de  Gevaudan  seront 
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exemptz  de  ladicte  imposition  faicte  sur  eulx  par  IcKiict 
'S'  des  Salelles,  lequel  se  fera  .payer  sur  tes  subjectz 
dudict  sieur  marquis  o.u  aultres  dudictpais  de  Rouergua 
si'bon  luy  sembTe,  sans  toucher  audict  pais  def  G^vaudan 
k  quoy  les  olficiers  du  Roy  et  dudict  sieur  marquis  de 
'La  Ganor^ue  seront  priez  tenir  la  main. 

Le  sieur  Ghantuel  a  remonstrS  qu  estant  derni^rement 
en  Languedoc  il  auroit,  suivant  le  commandemeot  de 
'Tlfjgr  de  Fosseuze,  gouverneur>  et  de  HM.  les  comm^, 
'achapt6  la  quantite  de  40  quintaulx  pouldre  fine  pour  le 
pri%  de  800  escus  qu'il  auroit  pay6  on  en  auroit  faict  $on 
d^bte  propre,  estant  apr^s  a  la  faire  porter  en  ceste  viRe 
pour  la  'd6Iivrer  selon  qu^il  luy  sera  ordonn6  par  ledict 
deignerur  gouverneur  et  le»dicts  sieurs  commis,  syndic  et 
d^putez,  au  moyen  de  quoy  a  requis  et  supplie  Fassam- 
hUe  &ire  imposer  ladicte  somme  en  la  pr^sente  assiette. 
Sur  quoy  apr6s  que  Vassamblee  a  este  inform^e  que  la 
cause  ^t  occasion  pour  laquelTe  il  avpit  est6  donn6  charge 
audiCt  Ghantuel  d'achapler  et  faire  porter  ladicte  poudre, 
cesse  maintenant,  et  que  ce  ne  seroit  qu'auUant  de  des- 
pense  inutile  au  pais,  ladicte  assambl6e  a  semond  ledict 
Ghantuel  de  reprendre  ladicte  pouldre  et  en  faire  son 
proGt  k  la  descharge  dudict  pais ;  ce  que  n'ayant  peu 
obtenir  de  luy  pour  la  trop  grande  perle  et  diminution 
qu  il  a  diet  et  insist^  y  avoir  en  la  revente,  a  est6  finalle- 
ment  accord^  avec  luy  que  moyenant  la  somme  de 
200  escus  qui  sera  couchee  en  la  pr^sente  assi^te  pour 
estre  pay6e  par  le  receveur  d'icelle  audict  Ghantuel  pour 
toutes  diminutions,  frais,  dommages  et  interestz  qu^l 
pourroit  pr^tendre  a  cause  de  Fachept  par  luy  faict  de 
ladicte  pouldre,  ledict  pais  demeurera  quicte  et  des- 
charge-de  Tachept  de  ladicte  pouldre  enters  ledict  Ghan- 
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iu^l  et  tous  aulires,  et  aera  iQi^itile  addict  Cbantael  cfe  ^a 
reveadre  oti  en  disposer  aultr^mi^ii^  cpmine  de  ^  pbpse 
propre  ainsi  que  boD  luy  sembleira. 

Au$8i  a  est^  remoo3tr6  auxdicU  ^ate  par  le  aii^ur  de 
Gbambryn,  docteur  en  m^decune,  envois  du  consul  de 
Marieujok,  comme  suivant  le  commandem^nt  de  Jklgr  de 
Fosseuze,  gouverneur  de  ce  pais,  pour  .confservjBir  .^n 
Tob^iissance  du  Roy  Ja  ville  de  j^ri^ujolz^  les  habitans 
de  ladicte  ville  aurpient  eroprumpt^  ia  somiqe  de  1,000 
escusidu  sieur  de  S.  Andr^  el  $'eo  serqi^nt  qbligez  enters 
lay  et  employ^  ladicte  somme  k  la  r^aration  etiortiG- 
cations  de  ladicte  ville,  mesmes  du  retraqcbemeQt  que 
Mgrde  Moptmoraacy  auroit  ordoi^n^  y.e$ire  faipt.poqr  le 
.service  du  Roy,  estant  ladicte  ville  de  tr^srgrande  impor- 
taoce.pour  roister  aux  eoneinis  et  leur  nuyre.  En  consi- 
deration de  quoy  le,  p^is,  par  deliberation  de.MAi.  les 
commis,  syndic  et  d^putez  d'icelluy  aurpit  advis^  et 
coQcIud  .que  ladicte  sooime  de  1 ,000  escus  serpit  cou- 
ch^c  en  I'assiete  de  Tanoee  pass^e  pour  en  iaire.le  ren^- 
bourseiaent  auxdicts  habitans  pu  k  celyy  qui  en  avpit 
Jaict  le  prest.  Et  combien  que  Qn  ladicte  aasi^te  il  u'ayt 
est6  iippQs6  que  la  somiBe  de  500  cscu$  en  deduction  de 
}adicte  ^mme  de  1,000  escujs,  loute^fois  il  auroit  e^ii 
impossible  auxdicts  habitans,  quelques  diligences  qu'iU 
ayent  faictes,  d'en  retirer  aulcune  chose  du  receveur 
comme  il  a  faict  veoir  a  l-assambl^e  par  acte^  de  requi- 
sitions et  sommations  faictes  andict  receveur.. Au  rooye^n 
de  quoy  il  a  suppU6  ladicte  assambl^e  vouloir  suivqnt 
l^dJcte  deliberation  et  rordpnimince  de  mondictseigpcur 
de  Montmorancy  port^e  par  la. response  d^  articles  que 
leadiete  habitans  auroient  .preaenjies  k  ga  Grandeur, au 
mois  de  may  dernier,  vouloir  pourveoir  au  paiement  de 
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ladicte  somme  de  1 ,000  escus  en  ]a  pr^sente  assiette. 
Sur  quoy  a  est6  advise  et  conclud  que  ladicte  somme  de 
1,000  escus  sera  couch^e  et  employee  en  ladicte  assi6te, 
soubz  le  nom  desdicts  habitans  de  Marieujolz,  a  I'effect 
que  dessus  et  aux  charges  continues  en  ladicte  d^lib^ra- 

« 

tion,  k  la  charge  aussi  que  lesdicts habitans  ne  pourront, 
pour  raison  de  ce,  pr6tendre  aulcuns  despens  ny  apportz 
contra  led ict  pais. 

Et  sur  les  plainctes  qui  ont  est6  faictes  auxdicts  Estalz 
de  ce  que  lesdicts  habitans  de  Marieujolz  continuent  de 
contraindre  les  habitans  des  villaiges  et  lieux  circon- 
voisins  k  leur  faire  des  corv6es  pour  la  fortification  de 
ladicte  ville^  ce  qui  toume  a  la  fouUe  du  pauvre  peuple^ 
et  de  ce  qu'ils  donnent  retraicte  dans  ladicte  yille  a  plu- 
sieurs  estrangefs,  gens  malvivans  dont  les  ennemis  pren- 
nent  occasion  d'interrompre  la  trefve  pour  les  courses 
ordinaires  que  font  lesdicts  estrangers  dans  ledict  pais  k 
la  ruyned'icelluy ;  a  est6  advis6  et  conclud  qu'il  en  sera 
faicte  remonstrance  k  mondict  seigneur  le  Gonnestable^ 
et  tr6s-humblement  suppli6d'interdire  expressement  aux- 
diets  habitans  de  Marieujolz  la  continuation  desdictes 
corvies  et  de  toutes  aultres  contributions  qu'ils  font  sur 
le  peuple  pour  ladicte  fortification  et  de  leur  faire  ausst 
defiense  de  recevoir  dans  ladicte  ville  aulcuns  estrangers 
et  gens  sans  adveu  qui  ne  font  que  causer  trouble  dans 
le  pais. 

Est  venu  en  ladicte  assambUe  M.  Pierre  PortaUs,  rece? 
veur  du  diocese,  rann6e  pass6e,  lequel  a  remonstr^  que 
pour  satisfaire  k  I'entretenement  des  gens  de  guerre 
dudict  diocese  et  aultres  affaires  d'icelluy  durant  ladicte 
annte  et  la  prec6dente,  ainsi  qu'il  luy  auroit  este  com* 
mand^  et  ordonn6  k  toutes  occasions,  tant  par  mondict 
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seigneur  de  Fosseuze,  gouverneur,  et  par  MM.  les  corn- 
mis,  syndic  et  d^putez  dudict  pais,  il  auroit  emprumpt^ 
plusieurs  sommes  de  deniers  qu'il  auroit  fournies  et 
advanc^es  de  plus  qu'il  n'auroit  eu  moyen  de  lever  des 
deniers  imposez  audict  diocese  durant  lesdictes  deux 
ann^es  ainsi  qu'il  a  est^  v6rifi6  par  les  comptes  qu'il  en 
a  renduz  aux  Estatz,  et  d'aultant  qu'il  est presse  parses 
cr^anciers,  il  a  requis  et  suppli6  ladicte  assambl6e  faire 
imposer  en  la  pr^sente  assiette  les  sommes  qui  luy  sont 
deues  par  ledict  pais  pour  fin  closture  desdicts  comptes 
tant  de  ladicte  ann6e  derni^re  que  de  la  pr^c^dente.  Sur 
quoy  a  este  advis6  et  conclud  que  la  somme  deue  audict 
Portal^s  pour  Tissue  de  son  compte  de  I'ann^e  derni^re 
sera  impost  en  la  pr^sente  assi^te  pour  luy  estre  pay^e 
k  I'acquit  et  descharge  dudict  pais,  et  que  pour  le  debet 
de  I'ann^e  pr^cedente  y  sera  pourveu  I'ann^e  prochaine 
au  contentement  dudict Portal^s. 

Lesdicts  Estatz  delib^rans  sur  le  faict  de  la  lev6e  que 
MM.  les  commis,  syndic  et  ddputez  dudict  pais,  pour  sub- 
venir  a  plusieurs  frais  et  despenses  urgentes  et  press^es 
d'icelluy  et  au  deiTault  d'autres  moyens^  avoient  advis6 
estre  faicte  du  tiers  des  cottitez  des  deniers  ordinaires 
imposez  I'ann^e  pass^edes  lieux  yacans,  impuissans  et 
insolvables  dudict  pais ;  aprfes  que  I'assambl^e  a  est6 
bien  inform^e  de  la  foulle  et  incommodit^  que  ladicte 
lev^e  apportoit  aux  habitans  des  paroisses  ruynSes  dudict 
pais,  lesquelles  pour  eviter  les  executions  et  contrainctes 
acoustum^es  en  deffault  de  paiement  desdictes  cottitez 
avoient  la  plus  grande  partie  impose  et  leve  de  nouveau 
sur  les  habitans  solvables  d'icelles  paroisses  ledict  tiers 
de  la  portion  desdicts  insolvables ;  ce  qui  leur  estoit  une 
surcharge  et  comme  une  seconde  taille.  A  est6  ad\ise  et 
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conclud,  pour  ne  fruslrer  le  pauvre  peuple  de  la  bonne 
ititeiltion  des  Estate  qui  e^t,  pdr  le  moyen  de  la  v6riB- 
cation  d^dictsV&c&ns^,  dfe  sotilager  les  lieux  ruynez  et 
leur  dohner  tao^en  de  se  remfettre  et  einpescher  que  les 
solvables  ale  sioiettt  veiei^  et  contrainctz  pour  les  insol- 
vlBil^ ;  que  ladlctfe  lev^e  dudict  tiers  desdicts  lieui 
"^aoart^  cesseraf  duj^ufd'hui  en  avant.  Et  pourcest  effect 
)e^(iNels  Estatz  oxit  interdict  et  deilendu  expresseniedt 
audictS^P0rtal6s,  receveur,  qui  a  est6a  ceste  fin  mand6 
eH'Miote  assamblte,  de  plus  contiifnier  ladicte  lev^e,  et 
n^flittoing^:  ordon^  qii'il  rendra  compte  au  pais  par- 
devant  Itfli^  lesl  di&pulez  a  I'auditian  desdicts  conoptes  tt6 
la  re^p^ie  qu'il  eti  a  faicte  jusques  k  present  et  que  sur 
ice^He  il  acquittera  la  somme  de  200  escus  coucfa^e  en  la 
d^fiiifere0^i6l^,  sotibz  le  nom  de  la  vefve  et  heritttre  de 
feu  eieur  Glautle  Coder,  marchand,  de  ceste  ville  de 
K^^e,  sur  ce  qtre  ie  pais  leur  peult  debroir.  Ce  queledtct 
receveur  a  promis  faire ;  comme  aussi  d'aquilter  la  partie 
deue  par  l^ict  pats  au  sieur  de  Bou^olz,  s'il  y  a  fondz 
poor  y  satisfaire  ou  les  apportz  d'icelle. 

Led  let  sieur  de  GhanoiUet,  syndic,  a  remonstre  que 
pour  la  poursuiie  des  affaires  dudict  pais  et  proces  qu  il 
a  ordfnairemeiit  en  la  Cour  des  Aydes  a  Montpellier,  il 
estoit  n^cessaire  choisir  ung  procureur  en  ladicte  Cour, 
fidMef  et  affeciionn6  au  pais,  et  de  la  capacity  et  diligence 
requise  pour  rfy  ete  avoir  maintenant  aulcun  qtri  eust 
charge  expresse  dudict  pafe.  Et  d-aultant  qu'en  la  pour*- 
suite  d-u  proems  oontre  les  babitans  des  Cevennes  M*  Pierre 
Tondut,  procureur  en  ladicte  Cour,  que  ledict  syndic  y 
atiroit  diepuis  quelque  tenhfps  employ^  et  aux  aultres  pro* 
cfes  dudict  diocese,  sie  seroit  fort  fidellement  comport^  et 
a^eo  beaucoup  d'affection,  diligence  et  dexti6rit4,  il  a 
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requis  Tassambl^e  d'adviser  s'il  serai tbon  et  profitable 
au  pais  de  le  nomixier  et  retenir  pour  procureur  d'icelluy, 
en  ladicte  Cour  des  Aydes,  ou  bien  d£  faire  Election  de 
quelqu'aultre,  tel  qu'il  leur  plaira  d*adviser,  affin  que  la 
poursuife  desdictes  affaires  et  proems  en  sort  meilleuro  et 
pfiis  certaine.  Lesdicts  Estatz,  pour  le  bon'  rapport  que, 
ledict  syndic  et  aultres  ont  faict  dudict  sieur  Tondut  tant 
de  sa  preudhomie,  I6galit6,  experience  et  diligence,  Tont 
esleu,  cr^e,  nommi^  et  constitu&  procureur  dudict  pais  de 
Gevaudan,'en  toutes  et  chascunes  les  causes  et  proems 
introduictes  en  ladicte  Cour  des  Aydes,  concernans  ledict 
pais,  soit  en  demandant  ou  deffendant,  pour  audict  office 
servir  ledict  pais,  aux  honneurs^  g^ig^s  et  profitz  acous- 
tum^s  et  que  y  appartiennent ;  luy  donnant,  lesdicts 
Estatz,  pouvoir  et  mandement  special  quant  a  ce,  et 
enjoinct  au  greffier  luy  en  iexp^dier  les  lettres  et  delibe- 
rations n^cessaires. 

Sur  la  remonstrance  faicte  par  ledict  sieur  de  Cba- 
noillet,  syndic  dudict  pays,  de  ce  que  lesdicts  Estatz 
auroient  arreste  d'envoyer  en  Cour  et  devers  Mgr  le  Con- 
nestable  et  aultres  lieux,  plusieurs  del^guez  pour  la 
poursuitte  de  divers  affaires  importans  le  bien  du  service 
dii  Roy  et  soulaigement  dudict  pais,  lesquels  tireront  a. 
longueur,  et  cons^quemment  les  frais  en  seront  grandz. 
Pour  k  quoy  satisfaire  et  atix  aiiltres  affaires  occurrens 
durant  Tanm^e  qui  sorit  en  grand  nombre  a  cause  de  Tin- 
jure  dii  temps,  oultre  fe  poursuite  des  procfes  criminels 
des  prisonniers  prevostables  qui  sont  sans  partie  civille, 
les  voiaiges  ordinaires  et  aultres  despenses  necessaire^ 
qui  ne  peuvent  souffrir  delation  ;  il  est  trts-requis  qu*i 
plaise  a  Tassamblfee  d*^y  pourveoir  affin  que  par  ce  deffaul't 
il  n'arrive  aulcun  inconvenient  au  service  du  Roy  et  audict 


—  S92  — 

diocese.  A  est6  advis6  et  conclud,  ayant  esgard  ii  Tito- 
portance  desdicls  aflFaires  et  au  grand  nombre  d'iceulx 
ceste  ann6e,  que  Itf M.  les  commissaires  de  I'assi^te  seront 
requis  d'imposer  en  la  prfeenle  assi^le,  sur  tout  le  corps 
dudict  diocese,  la  somme  de  2,000  escus  pour  estre  em- 
ployee k  Teffeet  susdict,  selon  que  la  n6cessite  le  re- 
quera  par  le  mandement  et  ordonnance  des  commis, 
syndic  et  deputez  dudict  pais. 

L'estat  des  deniers  qu'il  conviendra  imposer  en  la  pre- 
sente  assiette  pour  Tentretenement  des  garnisons  tant  de 
pied  que  de  cheval  et  aultres  frais  de  guerre  n^cessaires 
pour  le  service  du  Roy  et  bien  du  pays,  frais  de  la  trefve 
accord^e  avec  M.  d'Apchier,  acquittement  de  plusieurs 
debles,  gaiges  des  officiers  dudict  pais,  des  prevostz, 
greffier  et  archers,  poursuite  des  proces  et  aultres  parties, 
a  este  adresse,  leu,  arrest^  et  sign6  en  plaine  assarabI6e, 
pr6sens  et  assistans  MM.  les  commissaires  de  Tassiette  qui 
ont  este  requis,  par  lesdicts  Estatz,  de  proc6der  au  d6par- 
tement  desdictes  sommes  sur  tout  ledict  diocese  pour  le 
bien  du  service  de  Sa  Majest6,  des  affaires  dudict  diocdse 
et  conservation  d'icelluy  en  son  obeissance. 

Finallement  mondict  seigneur  de  Mende,  president  en 
ladicte  assambl6e,  a  exhort^  les  assistans  a  remercier 
Dieu,  de  ce  qu'il  luy  a  plen  permectre  la  tenue  desdicts 
Estatz  avec  tant  de  bonnes  resolutions  que  y  ont  est6 
faictes  et  le  prier  leur  faire  la  grSce  quelles  puissent 
r^ussir  k  son  honneur  et  au  soulaigement  et  repos  du 
pauvre  peuple.  Exhortant  aussi  lesdicts  assistans  de  con- 
tinuer  tousjours  en  la  craincte  de  Dieu  et  religion  catho- 
lique  et  la  fid61it6  et  obeissance  deue  au  Roy.  Et  ce  faict 
a  termini  ladicte  assambl^e  par  sa  saincte  benediction 
qu'il  a  donnee  auxdicts  assistans  selon  Tancienne  et 
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louable  ooustume  desdicis  Estatz,  qui  se  sont  apr^s  d6« 
partiz.  Faict  en  ladicte  ville  de  Mende  le  22*  jour  dudict 
mois  de  decembre  1592. 

Sign^  :  A.  ^vdque  de  Mende. 


4593. 

» 

Rdle  de  MM.  des  Etats.  —  Absence  de  Fivique  de  Mende, 
president,  qui  adresse  une  letire  a  FomemhUe  ei  a  M.  de 
S.  Alban,  commis  de  la  noblesse,  contenant  diverses 
instructions  sur  les  affaires  du  pays.  —  Projet  de  differer 
la  tenue  des  Elatsjusqu'au  mois  de  Janvier  1594,  epoqut 
de  r expiration  de  la  trive.  —  Impositions  a  (aire  el 
difficult^  de  Vexicuter,  —  M,  de  Fosseuse,  gouvemeur 
du  Givaudan,  pense  que  la  tenue  des  Etats  doit  ttre 
differie,  —  Avis  du  consul  de  Marvejols  qui  veut,  con-- 
formiment  a  V usage ^  que  les  Etats  s'assemblent  une  annie 
d  Mende,  F autre  annie  a  Marvejols.  —  Imposition  d  faire 
pour  Fentretien  du  rigiment  de  Morize.  —  Le  diputi  de 
LaCanourgue  sollicite  la  bienveillance  du  pays  en  faveur 
de  cette  ville.  —  Le  marquis  de  Canillac  prie  MM.  des 
Etats  de  pourvoir  a  Fentretien  de  la  garnison  de  La  Ca* 
nourgue.  —  Dette  en  faveur  de  ce  seigneur.  —  Indem^ 
niti iiM.de  Gibertis pour  le  betail qui  lui  fut  enleve.  — 
Dipenses  de  M.  le  gouvemeur  du  Givaudanpour  Fen- 
tretien  des  gens  de  guerre.  —  Demande  en  moderation 
et  priire  de  faire  supporter  ces  frais  sur  Fitat  gineral 
de  la  province.  —  Arquebusiers  de  la  garde  de  M.  de 
Fosseuse  a  diminuer.  —  Frais  d' en  tretien  de  la  garnison 
de  Mende.  —  Artillerie  a  riparer  et  achat  de  poudre  el 
de  boulets.  —  Indemnitis  a  allouer  aux  propriitaires 
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des  maisons  demolies  pour  la  construction  de  la  ciladelle 
de  ifend6.  —  Don  dg  200  llvres  d  M,  de  Sansilpour  la 
perte  de  son  cheval.  —  Garnison  de  Langogne.  -^  Di^ 
penses  des  gens  de  guerre  du  rigiment  de  M.  de  Morize. 

—  Les  Etats  chargent  tes  quatre  commis  du  pays  de  la 
gestion  des  affaires  importantes  quipeuvent  se  presenter. 

—  M.  de  Mirandol  demande  une  indemniti  pour  les 
censives  quil  percevait  {H  Mende  sur  les  maisons  dimo- 
lies  pour  constrbire  la  citadelle.  —  Nomination  (fune 
commission  chargie  de  procederd,  F adjudication  de  la 
I'evie  des  tailles.  —  Auditeurs  des  comples.  —  Pertes 
iprowoies  par  M\  Sivirdc  sur  le  retrait  de  certaines 
piices  de  monnaies.  —  La  ville  de  Marvejols  exempie 
de  contributions  pendant  neufannies.  —  Frais  d^entrer- 
tien  de  la  compagnie  deM.de  Moreze.  —  Dette  en  faveur 
de  M.  Beich,  trisorier  de  Languedoc.  —  Plaintes  du 
gotiverneur  du  Givaudan  contre  les  Etats  au  sujet  de 
Tentretien  des  Jamisons.  —  Imposition  en  favevnr  de 
M.  Sivirac.  —  Les  Etats  ont  igard  a  lapauvrete  de  la 
ville  de  Marvejols  et  la  dechargent  des  impositions.  — 
Allomtion  de  3,000  icuspour  tentretien  de  150  arque- 
hosiers.  —  M.  Tardif,  receveur  des  tailles,  demande  la 
b%envei(lante  des  Etats  et  de  [aire  procider  d  C audition 
de  ses  comptes. 

X'an  iSflS  «l  le  28*  joar  du  niois  d6  novembre,  environ 
deux  heares  atpr^s  mydi. 

Les  depntez  des  trois  Estatz  du  diocese  de  M^nde  et 
pals  de  Gdvaudati  ayant  est6  coBYOCquez  en  ceste  vflle 
de  Mende,  suivant  le  mandenient  de  nos  seigneurs  les 
conimissaires  pr6sidcns  pour  le  Hoy  aux  Estatz  g^n^raulx 
de  Languedoc  deriii^rement  tenuz  k  l^^z^nas,  se  sont 
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assamblez  en  ladicte  ville  de  Mende  et  au  logis  de  M.  le 
baroti'Dti  Tourttel*,  tenant  le  lieu  et  rang  de  baron  de  tour, 
ceste  prfesente  andfee,  au  moyen  de  la  baronnie  de  Ge- 
neric, en  presence  etde  la  permisirfon  de  Mf.  Ruffi^res, 
commissaire  principal  de  Tassietle  en  icelle  assambl^c, 
prfeidetit,  M:  M*  Charles  de  Rousseau,  docleuren  droict 
canon',  pr6vost  d^  Tiglise  calh6drale  dudict  Mende  et 
grand  vicaire  de  Mgr  de  Mende,  comte  de  G6vaudan ; 
assistant  les  d^put^s  cy  apres  nomm^s  assavoir  pour 
I'estat  eccl&iastique  :  M.  Pierre  Maubert,  docleur  en 
thtolagie,  chamoine,  bailie  et  depute  du  v^n^rable  cha- 
pitre  de  ladicte  ^glrse;  M.  Jean  d6  Fumel,  docteur  ez 
droictz,  juge  et  envoy6  pour  M.  de  SteEnymie,  avec  pro- 
curation; M.  Yidal  Bazalgfete,  pour  Tenvoi^  de  M.  des 
GbambonB ;  M.  Jehan  Aldin,  docteur  ez  droictz,  envoy6 
de  M.  d'Albrac;  M.  Anlholne  Aldin,  aussi  docteur  et  en- 
voi^ derM.  de  Paliers;  M.  Pol  Albaric,  aussi  docteur  ez 
droictz,  assistant  pour  M.  de  S.  Jehan.  Pour  la  noblesse  : 
n:rondict  sieur  Du  Toumel,  comme  baron  de  tour  a  cause 
de  la  baronnie  de  Generet;  Estienne  de  Seguin,  envois 
de M .  le  baron  de  Peyre,  avec  procuration ;  noble  Estienne 
de  Sabran,  sieur  des  Alpiez,  envoi6  de  M.  le  baron  Du 
Tournel,  qui  Ta  advou6;  noble  Anthoine  de  Golombet, 
envoii&de  M.  le  baron  de  Randon;  noble  Anthoine  du 
BourBier,  sieur  de  La  Groix,  envois  de  M.  le  baron  de 
Florae,  avec  procuration ;  noble  N.  de  T^zan  el  de  Seras, 
sieur  de  Barre ;  M.  Hugues  de  Sym6on ,  docteur  ez  droictz, 
juge  de  S.  Auban  et  envoie  deM.de  S.  Auban,  lequel 
assistant  en  ladicte  assambl^c  en  quality  de  commis  des 
nobles  du  pais  a  advou6  ledict  de  S^^'m^on ;  noble  Rectit 
de  La  Rtsvi^re,  sieur  de  Ghabaleyretz,  envoie  de  M.  de 
Mirandol,avec  procuration;  Pierre  de  Golrat,  envois  de 
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M.  de  Sev^rac,  avec  procuration ;  noble  Anthoine  de 
S.  Martin,  sieur  du  Yilleret,  envois  de  M.  de  Gabriac, 
avec  procuration ;  M.  Deod6  Dumas,  docteur  ez  droictz, 
envoie  de  M.  d'Arpajon,  avec  procuration;  S^bastien 
Gorteillac,  envoy6  des  consuls  nobles  de  La  Garde-Gu^rin. 
Et  pour  leTiers-Estat :  M.  Pierre BoiTelli, sieur  dePelouze, 
docteur  ez  droictz  et  premier  consul  de  ladicte  ville  de 
Mende ;  Anthoine  Prieur,  sieur  de  Combaury,  premier 
consul  de  la  ville  de  Marieujols,  assist^  de  M.  Pierre  de 
Chambrun,  docteur  en  m^decine,  son  assesseur ;  Vincens 
Lafont,  consul  de  Chirac,  avec  procuration ;  M .  Guillaume 
Boissonnade,  d^l^gue  des  procureurs  de  La  Canorgue, 
avec  procuration  ;  M.  Anthoine  Malzac,  consul  de  Florae ; 
Jean  Villar,  consul  de  Ch^teauneuf-de-Randon ;  M.  Loys 
Colombin,  procureur  de  Saint-Estienne-de-Valfrancisque ; 
M.  Simon  Archier,  procureur  de  Lengoigne;  M.  Jehan 
Vareilles,  notaire,  pour  le  procureur  de  la  viguerie  de 
Portes;  Jacques  Noguier,  procureur  deBarre;  M.  Antoine 
Pic,  pour  le  syndic  de  S.  Auban,  avec  procuration ; 
Estienne  Cordeau,  pour  le  procureur  du  mandementde 
Nogaret,  avec  procuration.  Desquelles  susdictes  procu^ 
rations  a  este  faicte  lecture  en  ladicte  assamblee. 

Apr^s,  mondict  sieur  le  grand  vicaire  a  pr^sent^  et 
remys  deux  lettres  closes  que  mondict  seigneur  de  Mcnde 
a  escript  a  ladicte  assamblee  dont  a  est6  faicte  lecture, 
par  lesquelles  entre  autres  choses  il  lesmoigne  et  faict 
entendre  k  ladicte  assamblee  que  s'il  cougnoissoit  que  sa  . 
presence  y  eust  este  si  n^cessaire  com  me  lesdicts  Estatz 
luy  avoient  repr^sente,  qu'il  eust  essay6  de  forcer  Tin- 
disposition  survenue  a  sa  sant6,  comme  n'ayant  jamais  eu 
chose  plus  ch^re  que  le  bien,  repos  et  soulagement  du 
pauvre  peuple  qu'il  a  pleu  k  Dieu  luy  constituer ;  mais 
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qu'il  se  promet  tant  de  la  prudence  de  ladicte  assambl^e 
qu'elle  jugera  pour  le  mieulx  que  la  tenue  desdicts 
Estatz  se  doibt  diff(6rer  jusques  au  mois  de  Janvier  pro- 
chain,  environ  lequel  temps  finira  le  terme  des  trefves 
accord^es  enlre  ce  pais  et  M.  d'Apchier  et  le  pais  de 
Rouergue ;  parce  que  ce  sera  ung  moien  pour  faciliter  la 
continuation  et  renouvellement  de^  traittez  desdictes 
trefves  pour  le  repos  et  soulagement  du  pauvre  peuple  si 
tant  estoit  qu'enlre  cy  et  ce  temps  la  Dieu  ne  nous  eust 
encores  donn6  sa  paix  comme  Ton  espfere  et  que  cepen- 
dant  ledict  sieur  comraissaire  pourroit  imposer  les  deniers 
du  Roy  et  de  la  subvention  et  ce  que  par  Tassambl^e 
seroit  juge  nicessaire  pour  Tentretenecent  des  garnisons 
des  villes  et  places  de  cedict  pais  pour  le  susdict  temps 
ou  jusques  a  celluy  pour  lequel  ladicte  subvention  a  estS 
accord^e  aux  Estatz  g^n^raulx  de  Languedoc.  Et  par 
mesme  moyen  ledict  sieur  commissaire  pourroit  imposer 
les  ustencilles  du  regiment  de  M.  de  Mor^ze  pour  les  deux 
mois  que  Mgr  le  Gonnestable  luy  a  donne  quartier  en 
cedict  pa'is,  affin  qu'en  ce  faisant  il  ne  soit  apporte  aulcun 
retard  au  bien  des  affaires  et  service  de  Sa  Majesty  ny  au 
patement  de  la  coropaignie  de  gendarmes  de  M.  le  gou- 
verneur  ny  aux  garnisons  qu'il  luy  a  pleu  d'establir  a 
Mende,  Florae  et  Marieujolz,  entretenues  sur  les  deniers 
de  ladicte  subvention,  et  par  ce  moien  Ton  coupperoit 
chemin  k  une  infinite  d'aultres  despenses  excessrves  et 
insupportables  et  aux  ennemis  le  subject  de  pr^lendre 
aulcune  interruption  de  la  trefve  ;  remettant  aussi  ledict 
seigneur  k  ladicte  assambl^e  k  p^urveoir  au  faict  de  La 
Canorgue,  affin  qu'il  n'en  puisse  survenir  alt^r^tion  au 
repos  dudict  pais.  Et  quant  k  ce  que  Mtf .  de  Joyeuse  et 
d'Apchier  ont  escript  auxdicts  Estatz  pour  ne  comprendre 
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en  rimposiiion  de  ce  dioo^  les  Ijeax  tenant  le  par^  de 
ruQion  suivaot  la  trefve  de  Laoguedoc;  que  cela  doibt 
reodre  les  Estatz  plus  reieouz  et  moderez  en  ladicte  im- 
{X>sition  par  ce  que  s'llfalloit  que  ceuU  dudict  party  ^n- 
traire  en  demeurassent  eiLemptz^  le  re$te  qui. est  en 
Tobi^issiaxice  du  Boy  se  trouve  telleaient  appauvry  et 
f uyne  qu'il  n'auroit  de  quoy  longuement  subsister,  et 
(lar  ce  il  exborte  et  prie  ladicte  assaoiblec  d'avoir  le  $qu- 
lagement  du  pauvre  people  en  recommandation,  sans 
toutesfois  rien  obmettre  de  ce  qui  rcgarde  les  afEaires  et 
j&ervice  duiRoy  et  de  la  fid^litS  et  ob^issance  qui  est  dew^ 
ji,Sa.Majest^,.sQubz  les  coonnandeinents  de  Jftgr  le  Con- 
nestable  et  de  M.  de  Fosseuze,  gouverneur  et  comman- 
xlant  en  3on.  absence,  en  ce.  pays,  et  louer  Dieu  qu  illuy 
plaist  nous  donner  Tesp^rance  d'une  bonne  paix,  que 
chacun  tient  pQur,faicte. 

itussi  a  e$te  faict  lecture  d'auUre  lettre  oscripte  par 
nxandict .seigneur  de  Jtfende  a  M.  de  S.  Auban,  commis 
des  nobles, dudict  pais^  contenant  plusieurs  raisons  sur  le 
subject  desdictes  aSaitos,  mesmes  de  ce  que  MAI.  de 
Joyeuse  et  d'Apchier  pritendent  faire  exempter  et  dis-- 
trairo  de  Timposition  de  ce  dioo^se  les  lieuxde  leur  pajrty, 
^vaiit  la  trefve  g^eralle  de  Languedoc,  trouTant  roon- 
diet  seigpeur  de  Jtiende  tr^s-boa  que  Ton  en  ayt  escriptli 
Mgr  le  Connestable. 

Sui  vant  lesquelleslettres  ledict  siour  Yicaine,  pr^sidei^t, 
a  ftiict  entendre  auxdicts  sieursdeputoz qu'il •  auroit  e$te 
advisede  fairece^te  prdsente  assambl^epourd^lib^rersi 
pour  les  raisons  cantenues  es  dictes  letlres  ou  aultre  que 
le  sieur  4e  CbaaoHlet,  syndic  du  pais  pourra  plus  parti- 
culi^reoient  faire  entepdre. 

L'on  doibt  d6s  k  present  donner  ouverture  k  Tassam- 
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bl^e  d^s  Estatz  duUipt  dipoei^  en  la  forioe  ordinaire  et 
acousluiD^e  et  par  ce  mqyen  ouvrir  la  porteia  une  infinite 
d^  demapde^  et  impositioAS  extraordipaires  qu^i  .ne  soot  si 
pycQss^s  et  urgentes  oulire  TiDterruption  de  la  trefve  qui 
s*Qn  peuU  eneuivre ;  ou  bien  si  poyr  le  repos  et  soulage- 
Dient  du<  pays  jl  6eca  meilleur  de  difiKrer  la  lenue  des 
JGi^tatz  ja$ques  au  mois  de  Janvier  prochain  ou  aultre 
te)qnips  qui  sera  |ug6  convenable  selon  roccurrcuiGe  des 
affairesi  et  ceipeodant  adviser  quels  deniecs  Ton  doibt  im* 
poser  et  si  ladJcte  imposition  doibt  estre  g^n^ralle  sur 
.tons  les  lieux  du  diocese,  saBS  resepver  les  terres  dudict 
sjeur  •d'Apcbier  et  du  party  contraire,  ou.  bien  si  Vou 
doibt  surceoir  la  levee  de  la  cottite  desdjcles  terres  apr^ 
ladicte  imposition  affin  dor  ne  donner  avlcune  occasion 
loupr^texite  d'interrompre  ladicte  trefve  de  ^edict  dioc^ 
lea  attendant  le  renouvellement  d'icello. 

Sur  laquelle  proposition  ledict  sieur  de  Chanoilfet, 
syndici  a  remofistre  quayant  MML.  les  commis  etd^putaz 
du  pajis  receu  les  commissions  des  Estate  g^neraulx  pour 
la  convocation  des  particuliers  de  Qe  diocese,  i^ls  auroient 
adviser  de  les  mander  au  douziesme  de  ce  mois  en  ceste 
yille  de  Mende  et  d'cn  donner  advis  k  M.  de  Buffi^res, 
commissaire  principal  de  rassiete,  mais  avant  son  arri« 
v6e.  et  celle.des  d^putez  de  ladicte  assambl^e  ils  avaient 
receu  lettres  de  M.  de  Joyeuse  et  do  M..  d'Apchier,  ten- 
dantas.a-  desmouvoir  Fassambl^e  de  fairc  con^prendre  en 
rimpositioa  des  deniers  les  lieux  tanans  leur  party  en  ce 
4ioc^  suivant.  la  trefve  giin6ralle  de  Languedoc,  de 
qgoy  jtesdicte  .  sicurs  commis  ont  adverty  depuis  trois 
^Kif^Algr le.Coanestable.pxKir  en  scavoir  son  intei^tion  ei 
^commandemenl.  Mais  parce  que  cependant  les  tevmes  du 
paiement  des  deniers  du  Roy  et  de  la  subvention  pressent 
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de  proc^der  au  despartement  d'iceulx  et  que  d'ailleurs 
'lesdicts  sieurs  de  Joyeuse  et  d'Apchier  donnent  cougnois- 
sance  et  d^clarent,  par  leurs  dictes  lettres,  que  si  Toq 
comprent  lesdicts  lieux  du  party  coutraire  en  ladicte  im- 
position, cela  sera  cause  de  Tinterruption  de  ladicte 
trefve.  Ledict  syndic  a  pri6  Tassamblee  d'adviser  meure- 
ment  sur  les  poincts  proposez  par  mondict  sieur  le  vicaire 
en  sorte  que  sans  retardement  des  affaires  et  service  du 
Roy  la  trefve  de  ce  pais  puisse  demeurer  entiere  jusques 
au  terme  d'icelle  qui  expire  le  24*  de  febvrier  prochain.. 
Et  puys  qu'il  est  nScessaire  de  faire  quelque  imposition 
qu  elle  soit  si  mod^ree  que  ledict  seigneur  de  Joyeuse  et 
ledict  sieur  d'Apchier  aient  moings  de  pr^texte  de  ladicte 
interruption  et  le  peuple  plus  grand  soulagement ;  et 
cependant  pourra  intervenir  la  paix  ou  du  moings  la  con- 
tinuation de  ladicte  trefve  de  cedict  diocese,. ^  laquelle  il 
a  pri6  Tassambli^e  se  vouloir  plustost  arrester  puys  qu'il 
a  pleu  a  Mgr  le  Gonnestable  I'agr^er  et  authoriser,  que  de 
donner  lieu  aux  formalitez  de  celle  de  Languedoc  que 
Ton  diet  eslre  telles  qu'il  convient  entrer  en  d6nombre- 
ment  particulier  des  lieux  tenans  Tung  et  I'aultre  party 
pour  faire  que  chascun  leve  les  deniers  de  son  costi,  qui 
seroit  double  foulle  au  pauvre  et  ung  moyen  de  plus 
grande  dispute  et  contention  entre  les  deux  partiz,  parce 
que  difficilement  ils  se  pourroient  accorder  de  la  division 
desdicts  lieux  au  plat  pais,  joinct  que  par  les  articles  de 
ladicte  trefve  particuliere,rauthorit6duRoy  demeure  re- 
cougnue  par  tous  les  lieux  dudict  diocese,  tant  d'ung  que 
d'aultre  party,  estant  loysible  au  receveur  de  Sa  Majesty 
de  faire  la  recepte  des  deniers  par  tout  indiff&remment- 
Ce  qui  seroit  restreinct  par  le  moyen  de  ladicte  trefve 
g^n^ralle  qui  est  d'ailleurs  moings  advantageuse  a  I'estat 
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des  affaires  de  cedict  diocese  que  la  particuH^re ;  la  pro- 
rogation de  laquelle  se  poiirra  conclure  dans  ung  mois 
s'il  plaist  a  M.  de  S.  Auban  prendre  la  peine  de  s'y  em- 
ployer de  la  part  du  pais  cnvers  M.  d*Apchier,  soubz  le 
bon  plaisir  de  mondict  seigneur  le  Connestable  et  de 
mondict  sieurde  Fosseuze. 

M.  de  S.  Auban  a  diet  aussi  avoir  dcsja  faict  ouverture 
a  M.  de  Fosseuze  dela  susdicte  proposition  ct  que  ledict 
seigneur  trouve  bon  que  lesdicls  Estatz  soiont  diff^rez 
jusques  en  Janvier,  puisque  aussi  bien  environ  ce  teraps- 
la  il  conviendrait  faire  une  aultre  assamblee  pour  la  con- 
tinuation de  la  subvention  la(ii:clle  ne  va  que  jusques  en 
mars,  a  la  charge  ncantmoings que  pr^sentem'ent  on  pour- 
voira  a  Tentretcnement  dcs  gens  de  guerre  establis  en  cc 
diocese  jusques  audict  temps  et  aux  aultres  affaires- con- 
cernans  le  service  du  Roy,  suivant  Testat  qu'il  en  baillera, 
affin  qu'aulcun  inconvenient  n'arrive  au  pais,  s'asseurant 
avec  cela  de  faire  trouvcr  bon  le  retardement  desdicts 
Estatz  a  mondict  seigneur  le  Connestable.  Et  s'est  ledict 
sieur  de  S.  Auban  excuse  de  la  negociation  de  ladicte 
trefve  particuli^re  non  pour  faulte  de  bonne  volunte  qu'il 
desire  de  tesmoigner  de  plus  en  plus.en  tout  ce  qu*il  aura 
moyon  envers  le  pais,  mais  pour  plusieurs  affaires  parti- 
culieres  qu  il  a  en  Languedoc  ou  il  offre  de  servir  Je  pais 
en  ce  qu'il  pourra. 

Sur  laquelle  proposition  le  1*'  consul  de  Marieujolz 
opinant  particuli^rement  en  son  ordre,  a  este  d'advis  de 
differer  lesdicls  Estatz  jusques  au  mois  de  Janvier  pro- 
chain  et  cependant  proceder  seullcment  au  departement, 
et  imposition  des  deniers  du  Roy  et  de  la  subvention  sans 
prejudice  du  don  et  exemption  accordee  par  le  Roy  a 
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ladicte  ville  de  Marieujolz,  requ^rant  aussi,  suivant  le 
Pariage  faict  entre  le  feu  roi  Philippe-le-Bel  et  feu  Guii- 
laume  Duranti,  ivesque  de  Mende,  que  la  stance  des 
Estatz  de  ce  pais  et  la  Gour  du  Bailliaige  soil  alteroative- 
ment  une  annee  en  ladicte  ville  de  Marieujolz,  auUrement 
a  proteste  de  recourir  au  Roy  et  a  requis  acte. 

Les  consul  de  Florae,  procureur  de  Saint  Estienne-de- 
Yalfrancisque^  procureur  de  la  viguerie  de  Fortes  et  pro- 
cureur de  Barre,  opinans  aussi  chascun  particuli^rement 
en  son  ordre  sur  ladicte  proposition,  ont  est6  d'advis  de 
differer  ladicte  assambI6e  des  Eslatz  jusques  au  mois  de 
Janvier  et  cependant  d'imposer  les  deniers  du  Roy  et  de 
la  subvention  auxquelz  et  aultres  deppendans  des  com- 
missions des  Estatz  g^n^raulx  de  Languedoc  ils  ont  effect 
de  contribuer  et  non  a  aulcuns  aultres,  comme  en  estans 
deschargez  par  Tarrest  donn6  en  la  Gour  de  nos  seigneurs 
des  Aydes  h  Montpellier.  Et  en  cas  que  Ton  vouldroit  en 
mettre  d'aultres  sur  eulx,ont  protest^  dela  contravention 
audict  arrest  et  en  ont  requis  acte. 

Apr^,  mondict  sieur  le  vicaire,  president,  ayant  re- 
cueilly  les  opinions  de  tous  lesdicts  d6putez  assistans,  a 
conclud  a  la  plaralit^  d'icelles  et  pour  les  raisons  ample- 
ment  desduictes  en  Tassambl^e,  que  lesdicts  Estatz  seront 
diff^rez  jusques  au  mois  de  Janvier  ou  celuy  de  febvrier 
prochain  selon  I'urgence  ou  commodity  des  a&aires  qui 
se  presentera  lors  et  cependant  qu'il  sera  proc6d6  k  Tim- 
position  des  deniers  du  Roy  et  de  la  subvention  et  de  ce 
que  montent  les  ustencilles  du  regiment  de  M.  de  Morfeze 
pour  les  deux  mois  qu'il  a  pleu  k  Mgr  le  Gonnestable  luy 
donuer  quartier  en  ce  dioc^s^  affin  d'esviter  la  foulle  que 
le  log'ement  dudict  regiment  feroit  au  pauvre  peuple 
d'icelluy.  Pareillement  qu'il  sera  faicte  imposition  des 
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aultres  deniers  urgens  et  n^cessaires  pour  le  service  de 
Sa  Majeste  en  ce  diocese  jusques  k  la  tenue  desdicts 
Estatz,  selon  qu'il  sera  advis6  par  mondict  sieur  le  gou- 
verneur,  lequel  sera  suppli6  de  la  part  de  ladicte  assam- 
blee  7  vouloir  apporter  toute  la  moderation  qui  sera  pos- 
sible pour  le  soulagement  du  pauvre  peuple,  et  k  c'est 
effect  Tassamblee  a  pri^  et  d^put^  M .  de  S.  Auban  dvec 
Venvoy^  de  M.  le  baron  de  Peyre  et  le  syndic  du  pais, 
pour  en  scavoir  la  volunt^  dudict  seigneur  et  la  faire 
entendre  demain  k  Tassambl^e.  En  laquelle  a  est6  aussi 
concliid  que  ladicte  imposition  desdicts  deniers  sera  faicte 
g^nerallement  sur  tout  ledict  dioc^e  comme  il  est  acous- 
tum6,  sauf  que  les  mandz  et  la  lev6e  des  cottitez  des 
terres  dudict  sieur  d'Apchier  et  des  villes  tenant  le  party 
contraire,  seront  diff^rez  jusques  a  ce  que  Ton  ay t  veu  le 
progrez  du  traitt^  de  la  continuation  de  la  trefve  particu- 
li^re  de  cedict  diocese  faicte  avec  ledict  sieur  d*Apchier 
Tann^e  derni^re.  Laquelle  ladicte  assambl^e  a  pri^  ins- 
tamment  ledict  sieur  de  S.  Auban  prendre  la  peine  de 
a^gotier  de-la  part  du  pais  pour  couppor  chemin  k  tons 
les  inconveniens  et  d^sordres  que,  par  faulte  de  ce,  en 
pourroient  survenir  au  service  du  Roy  et  au  bien  des 
affaires  dudict  pais. 

M"  Boissonnade,  depute  de  la  ville  de  La  Canorgue,  a 
remonstr^  a  Tassamblee  de  la  part  des  habitans  de  ladicte 
ville  qu'ils  sont  r^soluz  de  vivre  et  mourir  en  I'obdissance 
du  Roy  soubz  les  commandements  de  Mgr  le  Connestable 
et  de  M.  de  Fosseuze  et  que  pour  la  misere  en  laquelle 
lis  ont  est^  r^duictz  au  moyen  de  Tinvasion  et  pillaige 
advenu  de  leur  dicte  ville, ,ils  soot  contrainctz  de  repre- 
senter  k  mondict  seigneur  de  Fosseuze  leurs  plainctes  et 
dol6ances  et  lenr  miserable  estat  a  ce  qu'il  luy  plaise  en 
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prendre  telle  compassion  qu*il  Iciir  donne  moyen  de  se 
maintenir  et  consorver  en  Tob^issancc  dc  Sa  Majeste.  En 
quoy  il  supplie  rassamblec  de  Ics  vouloir  favoriser  et 
assistcr.  Sar  quoy  a  estc  advis6  que  lad'Clc  assambl6c  en 
priera  lodict  seigneur  gouverneur. 

A  este  faiclc  lecture  d'une  lettre  quo  M.  le  marquis  de 
Canilliac  escript  a  ladiclc  assambl6e,  la  priant  de  pour- 
veoir  a  la  continuation  du  paicmenl  des  quarante-cinq 
harqucbusicrs  qui  out  esl6  eslabliz  en  garnison  dans 
ladicte  ville  de  La  Canorgue,  suivant  Taccord  faict  par 
commandement  de  Mgr  le  Conneslable.  II  prie  aussi 
ladicte  assamblce  de  faire  iraposer  en  la  pr6scnte  assiette 
la  somme  de  4,000  escus  en  deduction  de  la  partie  que  le 
pais  luy  doibt,  oullre  542  escus  pour  les  apportz  du 
passe  et  d'avoir  aussi  esgard  a  la  misore  et  pauvrete  des 
habitans  de  La  Canourgue  sur  les  remonstrances  qu'ils 
leur  feront  pour  Icur  soulagcment. 

A  Gste  aussi  conclud  que  Ton  advisera  le  moyen  d'ac- 
corder  pour  les  ustcncilles  du  regiment  de  M.  de  Moreze, 
revenant  a  438  escus  pour  les  deux  mois  qu'il  luy  a  •estc 
donn6  quarticr  en  ce  diocese  et  a  coste  fin  en  sera  traitt6 
avec  le  capitaine  Sage,  sergent  major  dudict  regiment 
qui  est  venu  en  ccste  ville  pour  le  faire  logcr  et  pour 
avoir  paiemcnt  des  1,920  escus  qui  sent  assignez  audict 
seigneur  pour  leur  soldo  dcsdicts  deux  mois  sur  les  de- 
niers  de  la  subvention  dc  cedict  dipc(!»se. 

M.  de  S.  Auban  a  remonstre  a  Tassamblee  que  par 
Taccord  dernicrcment  faict  au  nom  de  MM.  les  commis, 
syndic  et  deputez  dudiot  pais  avec  M.  de  Gibertcs  pour 
raison  du  beslail  qui  avoit  este  prins  et  ravage  sur  les 
subject  dudict  sieur  de  Gibertds  par  les  gens  de  cheval 
du  sieur  de  Robiac,  affin  do  prevenir  Tinterruption  de  la 
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trefve  qui  en  fut  intervenue  par  le  moyen  des  represailles 
dont  ledict  sieur  de  Giberl(^s  avoit  d^libere  d'uscr  sur  le 
bestail  cjui  c^^toit  lors  en  ce  diocese,  tarit  dcs  particiilicrs 
habitans  d'icelluy  que  dcs  Iroupcaulx  du  bas  Languedoc, 
fut  accorde  audict  sieur  de  Gibcrl^s  la  spmmc  de  400 
escus,  de  laquello  ledict  sieur  de  S.  Auban,  a  I'instante 
priere  desdicts  sieurs  commis  el  pcyjr  le  rcpos  et  soulage* 
ment  dudict  pais,  se  rcndit  respondant  audict  sieur  de 
Giberles,  a  cause  de  quoy  ledict.  sieur  de  S.  Auban  a 
requis  Tassamblcc  de  pourwir  audict  paienient.  Sur 
quoy  a  cste  advise  et  conclud  que,  suivant  ledict  accord 
et  pour  le  bien  et  repos  de  ce  diocese,  MM.  les  commis - 
saires  de  I'assielte  seronl  requis  d'imposer  ladicte  somme 
en  TassicUe  des  deniers  exlraordinaires  de  la  presente 
annee. 

Du  vingl  quatnesme  joui'  dudict  mois  de  novembrd, 

du  matin. 

En  Tassamblce  desdicls  sieurs  deputez  des  Estatz,  faicle 
audict  logis  de  M.  le  baron  du  Tourncl. 

Est  venu  en  ladicte  assarablee  le  sieur  do  Montguybort,. 
secretaire  dudict  seigneur  gouverncur,  qui  a  presente  et 
remys  ung  eslal  do  la  despensc  quo  ledict  seigneup  a 
juge  necessaire  pour  le  bien  du  service  du  Roy  audict 
diocese,  en  attendant  la  tenuc  des  Estalz  qui  ont  este 
differez  jusques  en  Janvier  ou  febvrier  prochains;  duquel 
estat  a  este  faictc  lecture,  ct  apri?s  avoir  esle  opine  sur 
icelluy  par  lesdicls  deputez,  a  esle  conclud  que  M.  dc 
Fosseuzc  sera  prie,  pour  le  soulagemcnt  do  ce  pais,  vou- 
loir  moderer  ledict  Estat  et  a  cest:C  fin  ont  este  deputez 
pour  aller  devers  ledict  seigneur,  MM.  de  S.  Auban>  TjCU^ 
\oye  de  M.  le  baron  de  Florae  et  les  envoyez  de  MM.  de 
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Palters  et  de  S.  Jehan  et  les  consulz  de  Mende,  Marieujolz 

* 

et  de  Florae. 

Dudict  jour  vingt  quatrieme  de  novembre,  environ  deux 

heures,  apres  midi. 

En  ladicte  assambl^e  tenue  au  lieu  susdict.  Mondict 
sieur  le  vicaire  a  repr^sente  comme  suivant  la  delibera- 
tion prinse  ce  matin  ledict  seigneur  gouvemeur  ayant  est^ 
pri6  instamment  de  la  part  de  Tassambl^e  par  MM.  qui 
avoient  este  deputez  k  cest  effect  de  vouloir  mod^rer 
I'estat  de  la  despense  et  frais  de  la  guerre  que  ledict 
seigneur  a  faict  presenter,  il  n'auroit  est6  possible  d'ob- 
tenir  aulcune  diminution  ;  toutesfois  que  depuis  il  auroit 
envoyd  querir  MM.  les  premier  consul  de  c^ste  ville  et 
syndic  du  pais  et  leur  auroit  d6clar6  que  pour  le  soulage- 
ment  du  peuple,  si  I'assambl^e  trouve  bon  et  utille  qu'il 
n'y  ayt  poinct  de  garnisons  dans  les  villes  et  places  du 
pais  aultres  que  celles  entretenues  des  deniers  de  la  sub- 
vention, qu'il  se  contentera  au  lieu  de  300  harquebusiers 
du  nombre  de  cinquante,  duquel  il  a  diet  ne  pouvoir  des- 
charger  le  pais,  pour  le  commandement  e^tpr^s  qu'il  a  de 
Sa  Grandeur,  oultre  cinquante  harquebusiers  de  la  com- 
pagnie  du  capitaine  Laguisse^  couchez  sur  I'estat  g^n^ral 
de  la  Province  de  faire  payer  les  aultres  cinquante  de 
ladicte  compagnie  sur  les  deniers  du  diocese  pour  la 
garde  de  ladicte  de  Mende.  Sur  qiioy  Tassambl^e  ayant 
opin^  et  d^liber^,  a  est6  conclud  que  ledict  seigneur  gou- 
verneiir  sera  encores  pri^  de  la  part  de  ladicte  assambl^e 
de  (e  vouloir  contenter  des  garnisons  entretenues  dans  le 
diocese  des  deniers  de  ladicte  subvention  et  le  descharger 
jusques  aux  Estatz  prochains  du  nombre  entier  de  300, 
qu'il  disire,  soit  pour  ladicte  ville  de  Mende  que  pour 
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distribuer  dans  le  pais  af&n  que  le  peuple  se  ressente  et 
demeure  aulcunement  souIag6  du  retardement  desdicts 
Estatz,  attandu  aussi  que  la  trefve  dure  encores  jusqueis 
au  24*  febvrier  prochain  et  que  les  seigneurs,  gentilz- 

« 

bomine&  et  aultres  de  Tassambl^e  offreut  de  garder 
chascun  ses  villes  et  places  k  ses  propres  despens,  et  que 
pour  ceste  ville  de  Hende  et  Marieujolz  et  Florae  les  de- 
Diers  de  la  subvention  y  sont  destinez. 

Quant  k  Tentretenement  de  dix  maistres  que  ledict 
seigneur  demande  au  pais,  qu'il  sera  aussi  suppli6  de  Ten 
descharger  attandu  que  sa  compaignie  complete  est  en- 
tretenue  sur  le  g^n^ral  de  la  province  de  Languedoc. 

Pour  les  vingt  harquebusiers  k  cheval  dudict  seigneur, 
oultre  le  cappitaine,  il  sera  suppli6  se  contenter  du 
nombre  de  dix-sept  tout  comprins,  comme  Tannic  passie ; 
Ten tre tenement  desquelz  MM.  les  commissaires  de  I'as- 
siette  seroDt  requis  d'imposer  pour  cinq  mois  a  com- 
mencer  du  jour  du  pr^ent  de  novembre. 

Sur  le  deschet  des  vivres  de  ladicte  compaignie  des 
gens  d'armes  que  ledict  seigneur  demande  pour  avoir 
moyen  de  soulager  le  pais  des  ustencilles  et  esviter  par 
ce  moyen  le  taulx  qu'aultrement  il  conviendroit  faire  a 
grand  rabais  des  denr^es,  a  est6  conclud  qu'il  en  sera 
uz6  comme  aux  aultres  dioceses  de  Languedoc  ou  il  y  a 
des  compaignies  de  gendarmes  entretenues. 

Quant  au  remboursement  de  la  somme  de  1 ,200  escus 
advancez  par  ledict  seigneur  gouverneur  pour  la  solde  et 
entretenement  de  la  compaignie  de  cent  harquebusiers  k 
pied  du  cappitaine  Laguisse,  tenant  garnison  en  ceste 
ville  de  Mende  et  ce  pour  les  mois  d'aoust,  septembre  ei 
octobre  derniers,  ayant  estS  envoy^e  en  ceste  dicte  ville 
par  Mgr  le  Gonnestable  pour  y  estre  soldoy^e  des  deniers 
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du  diocese  duraiit  ledict  temps  ;  a  este  conclud  que  les- 
diets  sieurs  commissaires  dc  Tassiole  seront  requis  au 
nom  du  pais  d'imposer  ladicte  sonimc  do  1,200  escus 
pour  ledict  remboursement  dudict  seigneur  gouveroeur. 

Sur  les  deux  articles  du  faict  de  Tartillerie,  tant  pour 
la  faire  monler  a  neuf  que  pour  Tachept  de  cent  quin- 
taulx  pouldre  a  canon  et  cinq  cens  bouletz  pour  !a  mu- 
nilionner,  suivant  le  coinmandement  que  ledict  seigneur 
gouverneur  diet  en  avoir  de  Sa  Grandeur,  d*aultant  que 
M.  Jacque{>  Chantucl,  merchant  de  Mende,  par  contract 
passe  avec  luy  est  oblige  au  pais  de  monter  deux  canons 
de  bons  alTust  et  rouages  oultre  le  cordage  n6cessaire 
pour  la  conduicte  d'iceulx  et  vingt-cinq  quintaul.x  pouldre 
a  canon  ou  aultre  plus  grande  quantile,  et  quarante 
quintaulx  de  rosete  qu'il  estoit  tenu  de  fournirau  pais 
suivant  ledict  contract ;  a  este  advis6  et  conclud  q,ue 
ledict  seigneur  gouverneur  sera  supplie,  au  nom  dudict 
pais,  de  faire  contraindre  ledict  Chantuel  au  remontage 
et  cordage  necessaire  pour  les  deux  canons,  corameaussl 
a  ce  qu'il  est  tenu  de  surplus  dudict  contract.  Et  a  est6 
enjoinct  par  Tassambleo  au  sieur  de  Chanoillet,  syndic 
du  pais,  de  faire  sur  ce  que  dessus  toutes  les  diligences 
et  poursuites  n^cessaires.  Et  pour  Tachept  desdictes  mu- 
nitions demandees  par  ledict  seigneur  gouverneur  et 
pour  faire  monter  une  aultre  piece,  oultre  les  deux  pr6- 
c^dentes,  a  este  accord^  audict  seigneur  Id  somme  de 
800  escus,  laquelle  lesdicts  sieurs  commissaires  seront 
aussi  requis  d'imposer  en  ceste  assiotte. 

Sur  les  deux  articl-es  du  faict  de  la  citadelle  de  Mende, 
par  le  premier  desquelz  ledict  seigneur  diet  luy  estre 
deub  de  reste  la  somme  de  12,000  esciis  pour  la  despense 
qu'il  a  faicte,  du  commandement  de  Sa  Grandeur  a  la 
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GonstruclioD  de  ladicte  citadelle,  et  par  Taullre  article, 
desire  qu  ilsoit  pourveu  au  paiement  dos  maisons  demo- 
lies  pour  ladiete  construction,  suivant  restimalion  qui  en 
auroit  este  faicle  du  commandement  dc  sadicle  Grandeur, 
ne  pouvant  monter  a  pl<is'bault  de  2,000  escus.  A  cst6 
accordc  par  ladicte  aseamblec  la  son>me  de  3,000  escus 
poiir  ladicte  construction  et  1,000  escus  pour  lesdicles 
maisons  demclics.  Lesquelles  deux  sommes  seront  aussi 
imposces  sur  Icdict  diocese  en  ladicte  assiete  par  lesdicts 
sieurs  commissaires  qui  en  seront  rcquis  a  ceste  (in. 

Aussi  seront  requis  d'imposer  Testat  dudict  seigneur 
gouverneur,  montant  2,000  escus  qui  lui  a  esle  accordc 
comme  Tarynee  passee.  Et  pour  la  r6compense  du  cheval 
de  service  du  sieur  de  Sauzil,  enseigne  dc  la  conipaignie 
dudict  seigneur  gouverneur,  ayant  este  ledict  cheval  tu6 
pres  la  ville  de  La  Canorgue  oil  ledict  seigneur  estoit 
alle  pour  les  secourir  sur  Toccasion  de  la  dcrnic^re  sur- 
prinse  d'icelle,  a  este  accorde  la  somme  de  200  e^cus 
que  lesdicts  sieurs  commissaires  sent  aussi  requis  d'im- 
poser. 

Sur  Varlicle  de  Ventretencment  de  vingt  soldatz  pour 
la  garnison  de  Lengoig«e,  d'aultant  qu'il  a  este  advis6  et 
eoDctud  cy  devant  que  chascun  se  gardera  a  ses  despens, 
suivant  Voffre  que  tous  en  ont  faicte  en  ladicte  assam- 
blee,  jusques  a  la  tenue  des  Estalz  prochains,  atlandu 
la  trefve ;  a  este  advise  et  deliber6  de  remettre  le  faict 
de  la  dicte  garnison  auxdicts  Eslatz  pour  y  pourveoir 
ainsi  qu  il  leur  plaira. 

Et  pour  le  regard  du  paiement  de  la  somme  de  1,920 

■ 

escus  ordonn^e  au  regiment  de  M.  de  Moreze,  sur  la  por- 
tion de  ce  diocese  des  deniers  de  la  subvention  et  des 
ustencilles  dudict  regiment,  laxez  et  commuez  en  argent 
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par  mondici  seigneur  le  Connestable,  affin  d'exempter  ce 
diocese  du  logement  dudict  regiment  et  par  ce  moyen 
soulager  le  peuple.  Lesquelles  sommes  ledict  seigneur 
gouverneur  requiert  pour  le  bien  du  service  du  Roy  et 
soulagement  dudict  pais  de  faire  payer  par  advance  sui- 
vant  le  commandement  de  Sa  Grandeur  et  affin  que  par 
faulte  d'y  satisfaire  promptement  ledict  pais  ne  soit  mo- 
lest^  par  la  venue  et  s^jour  dudict  regiment ;  a  est6  advis6 
et  conclud  que  en  faisant  la  d^livrance  de  la  recepte,  le 
receveur  qui  entrera  en  ezercice  sera  expressement 
charg6  d'acquitler  ceste  partie  par  advance  des  deniers 
qui  y  sont  destinez,  ou  bien  sera  advis^  de  rechercber 
quelque  aultre  expedient  s'il  s'en  peult  trouver  de  plus 
prompt,  k  la  charge  que  le  remboursement  s'en  fera  des 
susdicts  deniers  destihez  audict  paiement. 

A  est6  aussi  conclud  que  en  tous  affaires  qui  seront 
d'importance  et  consequence  au  pais  et  sur  lesquelz  sera 
n^cessaire  de  prendre  deliberation  ou  ordonner  de 
deniers  pour  somme  notable,  que  MM.  les  quatre  commis 
dudict  paYs  seront  appellez  et  priez  de  s'assambler  k  cest 
effect  avec  le  syndic  d'icelluy. 

Noble  Ruth  de  La  Riviere,  sieur  de  Chabaleyretz^. 
envoye  deM.de  Mirandol,  a  requis  Tassambiee  de  pour- 
veoir  k  I'indempnite  dudict  sieur  pour  les  censives  qu'il 
souloit  prendre  sur  les  maisons  qui  ont  est^  ruyn^es  pour 
la  construction  de  la  citadelle  de  Mende ;  au  moyen  de 
quoy  il  demeure  frustr^  tant  de  ladicte  censive  que  des 
droictz  de  loz  qui  luy  pouvoient  provenir  des  ventes  des- 
dictes  maisons.  Aultrement  k  faulte  d'y  pourveoir  a  pro- 
teste  de  ne  consentir  a  aulcune  imposition  qui  se  face 
pour  le  regard  de  ladicte  citadelle. 

Le  sieur  de  Ghanoillet,  syndic  du  pais,  a  remonstr^ 
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que  devant  que  la  compaignie  se  s^pare,  il  est  n^cessaire 
qu'elle  voit  proc^der  k  la  d61ivrance  de  la  recepte  des 
deniers  qui  seront  imposes  ou  qa'k  cest  effect  il  luy  plaise 
de  commeltre  et  d^puter  ceulx  qu'elle  advisera/  tant 
pour  ladicte  recepte  que  pour  assister  au  despartement 
des  deniers.  Sur  quoy  out  est^  nommez  et  d^putez  assa- 
voir  :  pour  T^glise,  M.  Maubert,  bailie  et  depute  du  Gha- 
pitre  de  Mende  ;  pour  la  noblesse  :  M.  le.baron  du  Tour- 
nel  ou  son  envoy^,  le  sieur  de  La  Croix,  fmvoy^  de  H.  le 
baron  de  Florae ;  et  pour  le  Tiers-Estat  :  les  consulz  de 
Lengoigne  et  deLa  Canorgue  avec  MM.  les  commis,  syn- 
dic et  d^putez  du  pais  qui  vacqueront  aussi  k  Taudition 
et  closture  des  comptes  des  receveurs. 

Sue  la  remonstrance  faicte  par  M.  Olivier  Sev^rac,  rc- 
ceveur  de  ce  diocese  ceste  derni^re  ann^e^  de  ce  que 
rendant  son  compte  pardevant  MM.  les  commis,  syndic 
et  d^putez  du  pais  et  aultres  auditeurs  de  la  presente 
assambl6e,  ils  ne  luy  auroient  voulu  faire  droict  sur  ung 
article  de  despense  de  la  somme  de  2,300  escus  pour  la 
perte  et  diminution  qu'il  a  soufferte  sur  la  somme  de 
5,200  escus  dont  il  se  trouva  saisy  en  esp^ces  de  pina- 
telles  de  deux  solz  et  deux  solz  six  deniers  pi^ce  le  17 
d'avril  dernier,  provenues  de  la  recepte  dudict  diocese 
qu'il  ne  pouvait  refuser  suivant  les  ordonnances  de  Mgr  le 
Connestable,  faictes  sur  le  reiglement  desdictes  pinatelles. 
De  laquelle  somme  ledict  S6v6racayantport6  4,100  escus 
es  villes  de  Montpellier  et  B^ziers  pour  en  faire  paiement, 
tant  k  M.  le  receveur  g^n^ral  que  au  thr^urier  provin- 
cial, ils  en  auroient  faict  refus  et  auroit  est^  impossible 
audict  S^v^rac  les  leur  faire  prendre ;  k  cause  de  quoy  il 
auroit  consign^  et  d6pos6  lesdictes  pinatelles  et  presents 
/fequeste  a  M.  les  thrisoriers  de  France  a  ce  qu'il  leur 
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pleust  enjoindre  auxdicls  reccveur  general  et  thresorier 
provincial  derecevoir  ladictesorame  essusdiclesespeces; 
CO  que  lesdicts  sieurs  tresoricrs  n'auroient  voulu  faire 
ains  auroienl  ordonn6  que  Ic.sdictes  pinalelles  seroient 
porlccs  ct  remises  en  la  monnoie  de  Montpellier  pour 
estre  converlies  en  especes  de  douzains  et  que  sur  le  des- 
chel  el  diminution  d'icelles,  le  syndic  dudict  diocese 

• 

^eroitappelle  pour  en  estre  tenu  au  nom  du  pais  envers 
ledict  Severac  qui,  a  cesle  fin,  auroit  faict  assignor  ledict 
syndic  pour  assister  audict  descljet  desdicles  pinatelles. 
De  quoy  ledict  Severac  a  offert  faire  a  Tinslant  aparoir 
paries  actes  sur  ce  faiclz  et  deuement  expedicz.  Et  d  aul- 
tant  que  Icsdicts  sieurs  audileurs  auroient  renvoyo  ledict 
Severac  en  la  presente  assamblec  pour  luy  estre  faict 
(\iv\ci  sur  cest  article,  il  a  requis  Tassamblie  vouloir 
ordonner  ladicle  partie  luy  estre  allouee  et  la  despense 
de  sondict  comple.  A  este  conclud  qu*il  sera  faicte  veri- 
fication du  contenu  audict  article  sur  les  actes  que  ledict 
Severac  est  tenu  de  raporter  ;  et  a  ceste  lin  ont  este  nom- 
mez  et  deputez  pourTeslat  ecclesiastique  :  le  sieur  Mau- 
bert,  depute  du  Chapitre  ;  M.  le  baron  du  Tournel  ou  son 
envoye  ;  Tenvoye  de  M.  le  baron  de  Florae  et  celuy  de 
M.  le  baron  de  Peyre  pour  la  noblesse.  Et  pour  le  Tiers- 
Eslat :  les  consulz  de  Lengoigne  et  de  La  Canourgue,  a 
Tassistance  de  MM.  les  coramis,  syndic  et  deputez  dudict 
pais ;  auxquelz  ladicte  assaniblee  a  donn6  pouvoir  de 
verifier  la  perte  et  deschet  pr6tendu  par  ledict  Severac, 
pour  raison  desdictes  pinatelles  et  sur  ce  luy  faire  droict, 
ensemble  sur  les  dommages  et  interest  par  luy  demandez 
a  cause  des  advances  et  aultrqs  articles  de  ses  comptes  et 
d'iceulx  faire  Tarrest  et  closture. 
Et  quant  a  Tarticle  de  1,900  escus  employez  audict 
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comple  dcs  deniers  extraordinaires  au  chapitre  des  re- 
prinses  soiibz  le  noni  dcs  habitans  de  Marieujolz  a  caus6 
de  rexemplion  pretendue  par  lesdicts  habilans  delcur 
portion  cf^sdicts  deniers  extraordinaires,  a  esl6  conclud 
que  ladicte  parlie  sera  tonuc  en  souffrancc  jusqucs  a  ce 
que  le  proems  pendant  en  la  Cour  des  Aydes  pour  raison 
de  ladicte  exemption  soil  jug6  ou  qVil  en  soit  aulrement 
ordonne  en  la  prochaine  assamblee  dcs  Estatz  du  pais. 

Apr6s  laquelle  deliberation  Ic  sieur  de  Chambrun, 
assesseur  du  premier  consul  de  ladicte  ville  do  Marieu- 
jolz, a  remonstre  qu'il  a  pleu  au  Roy,  en  consideration 
de  la  ruyne  et  demolition  de  ladicte  ville  et  pour  ayder 
k  la  reraettre  et  restablir,  leur  octroyer  exemption  de  la 
portion  de  leurs  laillcs  tant  ordinaires  que  extraordi- 
naires pour  le  temps  de  neuf  annees,  ainsi  qu'il  fera 
apparoir  par  lettres  patentes  de  Sa  Majeste,  verifi^es  tant 
par  MM.  les  thrcsoriers  generaulx  de  France  en  Ldn- 
guedoc,  que  par  la  Cour  des  Aydes  a  Montpellier;  re- 
querant  quelles  soient  enregistrees  es'registres  du  pais  el 
que  suivant  la  teneur  d'icellcs,  il  soit  conclud  et  ordonn^ 
en  ladicte  assamblee  qu'ils  jouyront  durant  lesdictes 
neuf  annees  de  Texemption  et  descharge  de  leur  portion 
des  deniers  dcs  impositions,  tant  ordinaires  que  extra- 
ordinaires, autremcnt  a  prot(}stc. 

Du  vingt  cinquiesme  jour  dudict  mois  do  novembre, 

du  matin. 

En  ladicte  assamblee  faictc  au  lieu  que  dessus. 

Est  venu  en  ladicte  assamblee  le  cappilaine  Sage,  ser- 
gent-majour  du  regiment  du  sieur  de  Mor^zo,  de  Lan- 
guedoc,  lequel  a  remonstre  qu'ayant  pleu  k  Mgr  lo  Con- 
nestable  faire  donnor  assignation  de  la  sonime  de  1,920 
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escus  audict  sieur  de  Hor62e,  pour  le  paiement  et  solde 
dudict  regiment,  des  mois  de  novembre  et  dScembre, 
sur  la  portion  de  ce  dioc^^  des  deniers  de  la  subventioii, 
et  par  mesme  moyen  ayant  Sa  Grandeur  faict  bailler 
quartier  audict  regiment  en  ce  diocese  pour  y  venir  loger 
durant  ledict  temps ;  cela  auroit  donn6  subject  audict 
sieur  de  Mor6ze  de  venir  en  ceste  ville  pour  faire  dis- 
'  poser  le  pais  a  effectuer  la  volunt^  et  commandement  de 
Sa  Grandeur.  Sur  quoy  ayant  est6  ledict  sieur  prii  de 
patienter  jusques  a  ce  que  le  deput6  du  pais  qui  fut  en- 
Yoye  devei*s  sadicte  Grandeur  pour,  essayerde  faire 
revocquer  ledict  regiment  et  ladicte  assignation  donn6e 
audict  sieur  de  Mor^'ze  fust  de  retour  en  ceste  ville;  en 
quoy  ledict  sieur  de  Mor^ze  se  seroit  libreroent  accom- 
n)od6  au  d6sir  du  pais.  Et  veu  que  ledict  d6put6  n'a  peu 
obtenir  aultre  chose  sinon  la  taxe  et  commutation  des 
ustencilies  dudict  regiment  en  pris  d'argent,  revenant 
pour  lesdicts  deux. mois  h  45ft  escus  ;  affin  que  le  pais 
soit  en  ceste  liberty  de  fournir  lesdictes  ustencilies  en 
especes  ou  en  argent  selon.  qu'il  verra  luy  estre  plus 
utille  pour  le  soulagement  du  peuple  ;  a  ceste  cause  ii  a 
pri6  I'assambl^e  de  pourveoir  promptement  au  paiement 
tant  du  principal  de  ladicte  assignation  que  desdictes 
ustencilies,  si  mieulx  elle  n'ayme  que  le  regiment  vieime 
prendre  quartier  en  cedict  pa'is  pour  y  attandre  son 
paiement,  se  plaignant  ledict  cappitaine  Sage  de  ce  que 
Ton  Ta  tenu,  il  y  a  tantost  quinze  jours  ou  trois  sepmaines, 
en  esperance  qu'il  auroit  contentement,  qui  a  esih  cause 
que  les  soldatz  dudict  regiment  ont  despendu  tous  leurs 
moyens  et  des  cappitaines  pour  avoir  vescu  despuis  dans 
les  hostelleries  h  grandz  fraiz.  Sur  quoy,  apr^s  plusieurs 
ouvertures  faictes  en  ladicte  assamblee,  a  est6  accord^ 
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avec  led  jet  cappitaine  Sage,  tant  pour  le  principal  de 
ladicte  assignation  montant  1 ,920  escus  que  pour  les- 
dictes  ustencilles  et  fraiz  pr^tenduz  par  luy  a  la  somme 
de  2,250  escus ;  pour  le  paiement  de  laquelle  M.  Olivier 
S^v^rac,  receveur  du  pais  I'ann^  demifere,  a  estS  ins- 
tamment  pri6  par  TassamblSe,  aflin  d'esviter  la  foulle  et 
ruyne  que  le  regiment  pourroit  apporter  au  pais  a  faulte 
de  ce,  de  vouloir  fournir  et  prester  audict  pais  ladicte 
somme.  Ce  que  finallement  ledict  S6v^rac,  pour  le  d^ir 
qu'il  a  diet  avoir  de  servir  au  pais,  a  promis  faire,  a  la 
charge  qu'il  sera  pay6  et  rembours^  par  celuy  qui  sera 
commis  a  la  recepte  du  diocese  ceste  ann^e,  et  ce  par 
advance  qu'il  sera  tenu  de  faire,  tant  de  ladicte  somme 
de  2,250  escus  j{ue  des  auUressommes  que  ledict  S^v^rac 
a  surpayees  pour  les  affaires  du.pais,  comme  sera  v^rifie 
par  ses  acquitz^  et  que  le  surplus  qui  se  trouvera  luy  estre 
deub  par  fin  de  ses  comptes,  sera  impos6  en  ceste  pr6* 
sente  assi^te ;  el  qak  faulte  de  ce  faire,  le  pais  le  rel^vera 
de  tons  despens,  dommages  et  interest  qu'il  pourrait  en- 
courir  k  cause  de  ce  dessus. 

M*  Lagier,  commis  de  M.  Beich,  thr^sorier  du  pais  de 
Languedoc,  a  remonstr^  qu'il  est  venu  expr^s  par  plu- 
sieurs  fois  en  ce  diocese  pour  avoir  paiement  de  plusieurs 
parties  deues  audict  sieur  de  Reich,  son  maistre,  par  ledict 
diocese  jusques  k  la  somme  de  11,000  tant  d'escus,  pour 
restes  de  la  cottit^  de  cedict  diocese,  des  frais  et  aultres 
affaires  de  Languedoc,  dont  ledict  sieur  Reich  faict  la 
recepte.  Au  paiement  de  laquelle  somme  il  a  requis 
I'assamblde  de  vouloir  pourveoir,'auItrement  a  declarS 
avoir  charge  d'user  des  contrainctes  en  tel  cas  requises. 
Sur  quoy  I'assambl^e  a  remys  k  pouiweoir  jusques  aux 
Estatz  prochains  et  prie  cependant  ledict  Lagier  de  super- 
c^der  lesdictes  contrainctes. 
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Sur.divcrses  requcstes  pr^sea.tees  a  Jadicto  assapibI6e 
par  plusieurs,  a  est6  concjiid  qu'elles  seront  rcnvoy^es 
auxdicts  Estalz  prochains  pour  y  estre  faict  droict  ainsi 
qu'il  appArtiendra. 

Dudiot  jour  vingt  ciaqui^iriB  dc  no/vembre,  apr^  midy. 

En  ladictc  assamblec.  Ledict  sieur  dc  Chanoillet,  syn- 
dic dudict  pais,  a  diet  qu'ayant  faict  vcoir  de  la  part  de 
Tassanibleo  a.M.  Ic  gouverneur  ce  qui  avoit  este  arresl6 
et  deliberc  sur  Testat'  des  frais  de  la  guerre  et  aultres 
despenscs,  que  ledict  seigneur  avoit  faict  presenter  a 
ladfcle  assamblec,  il  sc  scroit  plainct  de  ce  qu'on  luy  re- 
tranchoit  le  raoyen  dc  continuer  le  service  du  Roy  en  ce 
pais,  piesmes  par  faultc  de  renlretenement  des  garnisons 
de  trois  cens  hommcs  de  pied  quy  luy  fcirent  accordez 
rannnec  passee  et  du  dcschet  des  yivres  de  sa  compagnie 
de  gens  d'armcs  cl  que  si  par  ce  dcffauU  il  arrive  quelque 
inconvenient  aux  affaires  de  Sa  Majestc,  que  la  cause  ne 
luy  en  pourra  estre  attribute,  mais  k  ceulx  qui  luy  en 
auroit  osle  les  raoyens ;  el  que  encores  que  la  trefve  dure, 
il  n'est  pas  pourtant  moings  n6cessaire  d'avoir  un  grand 
soing  de  la  garde  ct  conservation  des  places  que  si  c'estoit 
en  temps  dc  guerre  ouvcrte.  Sur  quoy  ayant  ledict  syndic 
prie  Tassamblee  do  voulpir  penscr  et  nieuremcnt  deli- 
b6rer  commc  aussi  d'adviser  k  faire  fondz  de  quelquo 
somme  au  receveur  qui  entrera  en  charge. pour  employer 
aux  affaires  occurrcns  du  pays  jusques  a  la  tenuc  des 
Estalz,  ainsi  qu'il  est  necessaire  et  acouslum6  ;  ct  par 
mesme  moycn  pourveoir  au  paiement  de  ce  qui  sera 
deub  au  sieur  S6verac  par  la  closture  de  ses  comptes, 
suivant  ce  qui  luy  a  esle  promis  en  consideration  des 
advances  qu  il  a  faictes  et  de  celle  qu'il  doibt  faire  de  l^^ 
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somrae  de  2,250  escus  pour  Taequitteinent  de  Tassigna- 
,  lion  du  regiment  dudict  sieur  do  Moreze.  A  est6  conclud, 
pourle  regard  dc  Tentretenement  des  gamisons  demand^ 
.par  ledict  seigneur  gouverneur ,  attandu  la  pauyrel6  du 
pais,  qu'il  sera  supplie.  se  conlenter  du  nombre  de  cin- 
quante  harquebusiers ;  la  solde  et  entretenement  de^ 
quelz,  revenant  a  la  somme  de  1,000  escus  pour  cinq 
.mois,  commencez  du  premier  jour  du  present  de  no- 
vembre,  sera  employ^  en  Testat  et  couche  en  Tassiette, 
soubz  le  nom  dudict  seigneur  gouverneur,  en  considera- 
tion et  recognoissance  du  bien  et  grand  soulagement  que 
le  pais  a  receu  de  luy  ceste  annee,  en  ce  quil  a  esle 
descharge  du  sejour  que  Ics  quatro  regimens  du  sieur  de 
Morfjze  d'Auvergne,  en  nombre  de  deux  mil  hommes  de 
pied,  vouloient  fairc  dans  icelluy,  sans  rempeschcmeht 
que  ledict  ^ieur  gouverneur  y  donna  par  sa  faveur  et 
authorite,  et  que  Icsdicts  sieurs  comraissaires  de  Tassiette 
seront  pricz  d'employer  ladicte  somme  de  1,000  escus 
en  ladicle  assiolte,  soubz  la  susdictc  cause,  pour  osier 
toute  consequence  et  pretexte  a  plusieurs  qui  demandent 
.  au  pais  rentretcneraent  des  garnisons  de  leurs  villes  et 
places  aux  despens  comrauns,  mesmes  ceulx  du  party  de 
la  ligne  qui  prctcndent  avoir  pareil  nombre  de  gens  de 
guerre  entrelenus  aux  despens  du  pais,  tout  aiusi  que  les 
villes  et  places  de  Tobeissance  du  Roy.  Et  pour  le  deschet 
des  vivres  de  ladicte  compaignie  de  gens  d'armes  dudict 
seigneur  gouverneur,  d*aullant  que  Tassamblee  a  cy 
devant  deliber6  qu'il  en  seroit  us6  en  ce  diocese  comme 
aux  aultres  du  pais  de  Languedoc  ou  il  y  a  semblables 
compaignies  de  gens  d'armes  entretenues,  et  qu  il  y  va 
du  temps  pour  en  scavoir  la  verit6,  cest  article  est  remis 

Hittoire,  ef.  27 
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aux  Estatz  prochaia  ;  et  cependant  le  syndic  s'informera 
de  ce  qui  s'observe  aux  aultres  dioc6ses  en  semblable 
affaire.  Quant  aux  fondz  n^cessaires  pour  les  affaires 
occurens  dudlct  diocese  jusques  auxdicts  Estatz,  que 
'lesdicts  sieurs  commissaires  seronl-aussi  requis,  de  \a 
part  de  ladicte  assamblec,  dMmposer  pr6sentement  la 
somme  de  700  escus  pour  estre  employee  auxdictes 
affaires  occurens,  par  les  mandement  et  ordonnance  de 
MM.  les  commis,  syndic  et  d6putez  dudict  pals.  Sembla- 
blement  seront  requis  lesdicts  sieurs  commissaires,  d'ira- 
poser  ce  qui  sera  deub  audict  S6verac,  receveur,  selon 
qu  il  sera  advis6  et  arrest^  k  la  fin  ct  closture  de  ses 
comptes  par  MM.  les  .  deputes  a  I'audition  d'iceuhc,  aux- 
quelz  TassamblSe  en  donne  pouvoir,  et  de  (aire  droict 
audict  S6v6rac  sur  les  articles  que  lesdicts  d6put6s  aToient 
remys  ^  J^assaimbl^e  pour  y  estre  d^cidez  touchanf  la 
perte,  frais,  dommages  et  interestz  pr^tenduz  et  detnan- 
dez  par  ledict  S^v^rac,  jusques  k  la  somme  de  6,700 
escus,  tant  k  cause  du  descfaet  des  pinatelles  dont  il^  se 
trouva  saisy  au  temps  du  descry  d'icelles,  interestz  par 
Yuy  portez  a  cause  de^grandes  advances  qu'il  diet  avoir 
faictes  durant  son  ann^e  et  des  despens,  frais  et  don>- 
maiges  souffertz  pour  n'avoir  eu  moycn  d'acquiter  aux 
termes  prefix  les  deniers  de  Sa  Majest6  et  du  |>ais  de 
Languedoc,  k  cause  des  empeschemens  survenus  en  sa 
recepte ;  que  aussi  de  la  voUerie  qui  luy  a  este  nagui^res 
faicte  par  aulcuns  soldatz  du  party  de  la  ligue  de  neuf 
vingt  sept  marcs  de  pinatelles  sur  le  grand  chemin  de 
Langogne  en  ceste  ville,  entre  les  mains  de  son  commis 
et  d'ung  arcber  de  H.  le  grand  prSvost  de  Languedoc. 
Sur  lesquelz  articles  lesdicts  d6put^  aux  comptes  don- 
neront  telle  provision  qu'ils  verront  en  leurs  consciences 
estre  juste  et  raisonnable. 
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Et  sur  le  rapport  faict  a  Tassamblee  par  Icdict  syndic 
que  auxdicis  comptes,  ledict  Sev6rac  bailie  en  reprinse 
ce  que  monte  la  portion. entiere  des  habitans  de  Marieu- 
jolz  pour  n'en  avoir  receu  ny  peu  reCevoir  aulcune  chose 
a  cause  de  Texemption  qu'ils  prelendent  avoir  de  Sa 
Majeste,  de  toute  nature  de  deniers,  tant  ordinaires  que 
cxtraordinaires  fors  du  taillon,  avant  est6  ledict  Sev^rac 
interdict  en  vertu  des  lettres  patentes  de  Sa  Majeste, 
verifiees  tant  par  MM.  les  tresoriers  g^n^raulx  de  France 
en  Languedoc  que  par  la  Cour  des  Aydes.  Et  d'aultant 
que  sur  ladicte  exemption  il  y  a  proems  pendant  en  ladicte 
Cour  des  Aydes  entre  lesdicts  habitans  de  Marieujolz^  et 
ledict  diocese  qui  soustient  ladicte  exemption  avoir  est^ 
accordee  pour  les  deniers  du  Roy  seullement  et  non  pour 
]es  deniers  cxtraordinaires  et  municipaulx  dudict  diocese, 
auquci  Sa  Majesty  n'a  entendu  pr^judicier  par  ladicte 
pretendue  exemption.  Lesdicts  deputez  aux  comptes 
ayant  precede  a  Taudition  du  compte  dudict  Sev6rac  des 
deniers  ordinaires  auroient  tenu  en  soufTrance  en  ung 
article  de  reprinse  soubz  le  nom  desdicts  habitans  de 
Marieujolz  la  somme  de  412  escus  pour  lour  portion  des 
deniers  des  reparations,  gratifications,  frais,  debtes  et 
aultres  parties  du  pa'is'de  Languedoc  et  fondz  des  vacans 
pour  le  temps  de  trois  mois  et  attandant  le  jugement 
dudict  proems.  Et  proc^daht  lesdicts  auditeurs  a  T^xamen 
du.  compte  des  deniers  extratordinaires,  et  voulant  ainsi 
qu  il  a  este  cy  devant  conclud  tenir  semblable  ordre  et 
moyen  sur  Tarticle  de  la  reprise  dudict  Marieujolz  pour 
mesme  cause  montant  1,900  escus.  Le  consul  de.  ladicte 
ville  auroit  sur  ce  faict  plusieurs  remonstrances  et  protes- 
tations, requ^rant  que  lout  fut  rapporte  k  Tassaoiblee  en 
laquelle  ouy  ledict  consul  qui  a  particuli^rement  desduict 
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et  repr6sent6  la  leneur  et  contenu  des  Lettres  de  ladictc 
exemption  a  eulx  accordec  pour  neuf  ann^es,  et  des 
arrestz  de  verification  avec  aultres  raisons  alleguces  par 
luy.  Et  apr6s  a  represcnte  a  Vassambl^e  la  misere  et 
grande  pauvrete  en  laquelle  ils  sont  constituez  par  la 
ruyne  et  demolition  enti^re  de  leur  ville  advenue  avec  la 
perle  de  lous  leurs  moyens  et  facultez,  comme  11  est  no- 
loirc  a  chascuns  ;  a  cause  de  quoy  leur  estant  imj  ossible 
de  pouvoir  subvenir  au  paiement  de  leur  cotlite  des  im- 
positjons  comme  ils  auroient  bonne   voJunle  de  faire. 
Ledict  consul  a  requis  ladicte  assamblee  vouloir  donner 
lieu  a  jeur  dictc  exemption  et  avoir  aussi  bien  esgard  a 
leur  impuissanc'e  comme  Ton  a  eu  a  une  infinite  de  lieux 
dudict  diocese,  passez  en  reprinse  auxdicts  comples  pour 
vacans  et  insolvables,  desquelz  la  condition  n'est  si  mi- 
serable que  celle  dudict  Marieujolz.  A  esle  conclud  que 
pour  la  compassion  que  Ic  pais  prend  de  la  pauvrete  des 
habitans  dudict  Marieujolz  et  affin  qu'ils  aient  moyen  de 
se  relever  et  remettre  en  meilleur  eslat,  et  sans  toulesfois 
aulcunement  approuver    ladicte    exemption   pretendue 
pour  raison  des  deniers  communs  et  extraordinaires,  (ant 
dudict  pais  de  Languedoc  que  de  co  diocese,  les  articles 
employez  soubz  le  nom  desdicls  .habitans  aux  reprises 
des  comptes  des  deniers  extraordinaires  dudict  Severac, 
seront  passez  et  allouez  en  despensc  par  les  auditeurs 
desdicts  comptes  et  par  mesme  yioyen  les  souffrances  ja 
mises,  lant  audict  compte  des  deniers  ordinaires  dudict 
Severac  que  en  ceulx  ja  renduz  par  M.  Pierre  Portales, 
soubz  semblablc  article,  et  pour  mesme  cause,  seront 
levees  et  ostees,  a  la  charge  toutesfois  que  lesdicls  habi- 
tans de  Marieujolz  ne  se  pourront  aulcunement  servir  ny 
prevalloir  de  la  presente  deliberation  cont're  ledict  dio- 
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cese  sur  leiir  dido  prelendue  exemption  pour  raison 
Jesdicts  deniei's  communs  et  exlraordinaircs,  tant  audict 
proces  pendant  en  ladictc  Cour  des  Aydes  que  aillieurs, 
en  quelque  forme  ou  mani^re  que  ce  soil,  allandu  que  la 
descharge  que  Fassamblce  leur  a  accordee  desdictes 
souffrances  et  parties  baillees  en  reprise,  n'est  faicle  en 
consequence  de  ladicte  pretendue  exemption,  mais  pour 
la  senile  consideration  de  leur  pauvret6,  pour  raison  dc 
laquelle  ils  ne  seront  comprins  en  la  presenle  assiette. 

Du  vingt  sixicme  jour  dudict  niois  de  novembre, 

du  matin. 

Kn  ladicte  assamblce  faicte  au  lieu  susdict,  est  venu  • 
ledict  seigneur  dc  Fosseuze,  gouvorneur  et  commandant 
pour  le  service  du  Roy  en  cedict  diocese  en  Tabsence  de 
Mgr  le  Conrieslable.  Lequel  a  faict  entendre  qu'il  avoit 
cste  avorly  de  la  dcrni6re  resolution  prinsc  en  ladicle 
assarablee  dc  n'imposer  aulcuns  denicrs  en  ceste  assiolte 
pour  renlrclencmcnt  des  garnisonsdudicl  diocese,  encores 
que  Tannee  passc(*  il  y  en  ayt  eu  trois  cens  hommes  en- 
trelenus  et  restahlis  dans  los  villes  el  places  d'icelluy  pais 
et  que  la  resolution  de  cost  affaire  avoit  estc  remys  aux 
prochains  Eslalz.  Et  d'aultant  que  c'est  chose  qui  deppend 
de  sa  charges  et  qu  il  recognolt  estre  de  trcs-grande  im- 
portance au  bien  du  service  du  Roy  et  a  la  conservation 
du  pais  en  Tobeissance  de  SaMajeste,  il  a  bien  voulu; 
avant  que  rassamblec  se  separast,  la  prior  de  meurement 
penser  aux  inconveniens  qui  en  peuvent  arriver  et  consi- 
derer  qu'il  est  plus  nocessaire  de  bien  gardcr  les  villes  el 
places  en  temps  de  Irefve  par  le  moyen  des  garnisons 
que  non  pas  en  plcine  guerre,  parce  que  Tennemy  a  plus 
de  moyens  et  commoditez  dc  dresser  et  pracliquer  des 
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entrepriscs  sur  les  villes  et  place?,  h  la  faveur  de  ladicte 
trefve  et  qu'il  luy  semble  raisonnable  et  nccessaire  d'im- 
poser,  cestcann6ecommelapr6cedente,  rentrelenemenl 
de  500  homines,  protestant  en  cas  que  I'assambl^e  ne  lo 
vouldroit  faire  que  s'il  advient  perle  de  quelqu'une  des 
places  que  la  faulte  ne  luy  en  soil  imputee.  De  quoy  tou- 
tesfois  il  auroit  ung  extreme  regret.  Priant  ladicte  assam- 
blee  d'cn  d^liberer  encores  une  fois  comme  de  chose  de 
tr^s  grando  consequence.  Sur  quoy  Icdict  sieur  vicaire, 
president ,  a  declare  audict  seigneur,  que  le  pais  ne  desire 
rien  ta&t  que  de  voir  loutes  les  villes  et  places  d'icelluy 
se  maintenir  ot  conserver  en  Tobeissance  de  Sd  Majesle 
soubz  les  commanderaens  de  Sa  Grandeur  et  dudict  sei- 
gneur gouverneur  ;  et  que  la  cause  pour  laquellc  on 
Tayoit  supplie  de  descharger  le  pais  dcsdictes  garnisons 
jusques  auxdicts  Estatz  ne  procedoit  d'aulcune  mauvaise 
volunte  ains  de  craincte  que  cela  apportast  alteration  au 
repos  du  pais  et  aussi  pour  la  misere  et  pauvrete  des 
habitans  d'icelluy.  Et  apres,  ledict  seigneur  gouverneur 
s'estant  retire  et  Taffaire  mis  do  rechef  en  deliberation,  a 
este  conclud,  a  la  pluralite  des  opinions  et  attandu  les 
raisons  dcsduictes  par  ledict  seigneur  gouverneur  et 
rimportance  de  Taffairc  au  service  du  Roy  et  au  bien  des 
affaires  du  pays,  qu'il  sera  impose  en  la  pr^sente  assi^te 
la  somme  de  5,000  escus  pour  la  soldo  et  entrelcnement 
de  150  harquebusiQrs  ^  pied  que  ledict  seigneur  gouver- 
neur sera  prie  d'establir  en  garnison  et  distribuer  es 
villes  et  places  dudict  diocese  selon  qu'il  luy  plaira 
adviser  avec  MM.  les  commis,  syndic  et  depulez  dudict 
diocese  pour  la  seuret6  et  conservation  d'icellcs  en  To- 
b6issance  de  Sa  Majesty,  pour  le  temps  de  cinq  mois, 
commencez  le  premier  jour  du  present  mois  de  novembre 
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af6o  que  parfaulte  de  ladicte  imposition  il  n'arriveaulcua 
inconvenient  desdictes  villes  et  places. 

S'est  presents  a  ladicte  assamblee  noble  homme 
M.  Franyois  Tardif,  receveur  particulier  dudict  diocese  de 
Hende,  lequel  a  expose  de  despuis  ung  mois  en  qk  son 
estat,  ses  gaiges  et  chevaulx  luy  ont  estebanniset  saisiz 
et  luy  constitue  prisonnier  a  la  poursuite  du  sieur  de  La 
Porte,  et  cc  pour  raison  du  surplus  des  six  deniers  pour 
livre  pr6tenduz  b  cause  des  ann6es  de  la  recepte  dudict 
diocese,  excretes  par  M.  Pierre  Parat,  comrae  commis 
prelendu  dudict  Tardif.  A  cause  do  quoy  il  est  impossible 
audict  exposant  de  pouvoir  entendre  ny  accepter  la 
recepte  des  deniers  qui  se  doibvent  imposer  en  ceste 
assiete;  requerant  ladicte  assamblee  que  la  d 61  iv ranee 
qui  sera  faicte  de  ladicte  assiete  en  aultres  mains  que  es 
siennes  ne  luy  puisse  nuyre  ni  prejudicier  tant  pour  raison 
de  ses  gaiges  ordinaires  que  extraordinaires  a  raison  de 
six  deniers  pour  livrc.  Et  oultre  a  pri6  et  requis  Tassam- 
bl6e  de  proceder  k  Taudition  des  comptes  dudict  Parat, 
ou  pour  cc  faire,  commettre  telles  personncs  qu'il  leur 
plaira  d'adviser.  Sur  quoy  a  este  conclud  que  MM.  les 
deputez  a  Taudilion  des  comptes  proc^deront  sans  aultre 
delation  ^Texamen  et  closture;  le  sieur  de  S.  Auban  et 
consul  de  Marieujolz  promis  de  se  trouvcr  en  ceste  ville 
dansledict  temps  ;  et  en  cas  que  les  consulzdeLaCanor- 
gue  et  de  Lengoigne  qui  ont  est6  aussi  nommez  et  deputez 
pour  le  Tiers-Estat  ne  pourroient  s'y  trouver  audict  terme 
pour  quelque  legitime  empeschement ;  pour  ceste  cause 
et  affin  que  ladicte  audition  ne  soit  retardee,  ont  est6 
nommez  et  d6putez,  en  leur  place,  les  consulz  de  Sainte- 
Enymie  et  de  Chdteauneuf-de-Randon  et  le  syndic  de  S. 
Auban,  auxquelz  est  donne  le  mesme  pouvoir  d'affiner  et 
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clorre  lesdicts  coraptes  que  aux  aultres  deputez  cy  devant 
nomm^s. 

L'estat  des  sommes  de  denicrs  qu'il  conviendra  im- 
poser  en  ceste  assiette  oultrc  les  deniers  ordinaires  de  Sa  ' 
Majesle,  de  la  subvention  et  aullres  portez  par  les  com- 
missions des  EstaU  g6neraulx  de  Langucdoc  a  csle  dresse 
les  arrests  et  signe  en  plaine  assamblee,  et  ce  faict,  les- 
dicts deputes  se  sontrelirez  et  separez,  reserve  ceulxqui 
ont  vacqu6,  a  Taudition  et  closlure  finalle  des  comptes 
dudict  Severac  receveur  Tannee  passee. 

Signe  :  Ch.  de  Rousseau,  vice-president. 


1594. 

Assemblee  des  Etats  a  Chanac.  —  Hole  de  MM,  des  Flats. 

—  Les  delegues  doivent  ^tre  de  la  qiialite  requise.  — 
Pretentions  de  M.  de  Saint-Alhan  an  rang  des  barons. 

—  Signification  de  qnatre  arrets  en  faveiir  des  habitants 
des  Cevennes.  —  Commissions  pour  imposer  divei^ses 
sommes.  -  Consentement  des  Etats  avec  reserve  des 
privileges  et  usages  du  pays.  —  U amende  contre  les 
commissaires  de  la  derniere  assiette  sera  payee  par  le 
diocese.  —  Impositions  pour  frais  de  voyage  de  M.  le 
Connetable.  —  Consentement  du  consul  de  Marvejols  qui 
demande  que  la  seance  des  Etats  se  tienne  une  annee  a 
Mende  et  r autre  ann^e  dans  ladite  ville  de  Marvejoh. —  ' 
Depenses pour  la  garnison de  Florae.  —  M.de  Fosseuse 
estprii  d'assister  a  V assemblee.  —  Admission  du  syndic 
d'Ispagnac. —  M.  de  Fosseuse  s' excuse  de  ne  pouvoir  se 
rend  re  a  P  invitation  qui  lui  est  adressee  et  fait  connaitre 
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fe^-  ordres  que  lui  a  transmis  le  Connetable  au  sujet  de 
rentretien  des  garnisons,  —  Proposition  faile  par  M. 
d'Apchier  an  sujet  de  la  trSve.  —  Nomination  d*une 
commission  char  gee  de  regler  les  differents  avec  M, 
d'Apchier.  —  Representation  de  M,  Severac,  receveurj 
aw  sujet  de  la  levee  des  tailles.  —  Protestation  du  consul 
de  Florae  et  du  procureur  de  Barre.  —  Commission  pour 
la  verification  et  cldture  des  comptes  de  M.  Severac  et 
pour  rexamen  de  cehii  de  M.  Chevalier.  —  Les  Etats 
sollicitent  la  reduction  des  harquebusiers  de  la  compa" 
gnie  de  M.  de  La  Breuille  et  que  leur  entretien  soit  fait 
sur  les  deniers  royaux. —  Promesse  de  M,  d'Apchier  de 
ue  rien  entreprendre  sur  les  villes  qui  sont  sous  robeis- 
sahce  de  Sa  Majesty  —  Entretien  des  garnisons,  —  Le 
prevot  de  Veglise  cathedralede  Mendepriel'assembleede 
le  dispenser  d' alter  traiter  de  la  treve  avec  MA'Apchier. 

—  Les  Etats  le  sollicite  de  iwuveau.  —  M.  de  Saint- 
Alban  resigne  ses  fonctionsde  commis  de  la  noblesse  et 
.)/.  de  Chanolhet  de  Voffwe  de  Syndic  du  pays.  —  Pro-- 
testations  de  M.  Baissenc,  condamne  comme  substitut 
du  syndic,  au  paiement  de  la  somme  due  a  la  veuve  de 
M .  Corri&r.  —  Les  Etats  promeltent  de  rindemniser.  — 
Compagnie  des  gens  de  guerre  de  M.  de  Luguisse  a 
loger. —  Detfes  en  faveur  de  M  M.  For  tales  et  Chevalier, 
unciens  receveurs  des  tailles.  —  Sommes  dues  a  MM. 
Speronat,  Tardif,  du  Jardin,  Jean  Boyer,  Vocheri,  etc. 

—  Venvoye  du  baron  de  Florae  s* oppose  a  V imposition 
des  denier^  extraordinaires.  —  Noms  des  pvoprittaires 
des  maisons  demolies  pour  la  construction  de  la  citadelle 
de  Mende,  —  Projet  de  deputation  au  Roi  pour  le  fili- 
dter  de  sa  conversion  it  la  religion  catholique  et  pour 
lui  demander  le  don  de  la  taille,  decharge  des  garnisons^ 
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rasement  des  citadelkSj  maintien  despriviliges  dupays, 
etc.  —  Le  juge  du  Bailliage  est  chargi  d^ informer  des 
mines,  misires  et  pauvretS  du  diociee  pour  appuyer  la 
diputation  4  envoyer  a  Sa  Majeste,  ^^  M.  de  Saints 
Alban^dipute  vers  M.  d^Apchier  qui  avait  timoigne 
F intention  de  rentrer  saus  Vohiissance  du  Roi.  —  Mgrde 
Mendeprie  MM,  des  Etats  d' engager  M.  de  Fosseuse  a 
lui  rendresa  niaison  et  tourde  Grandrieu.  —  D^utntion 
de  M.  de  Saint- Alban  et  du  consul  de  Baire  pour  la 
trSve  ginirale  et  la  dicharge  des  garnisons. —  Demandes 
de  M.  de  Fosseuse  aux  Etats  et  leur  riponse. 

L'an  mil  cinq  cens  quatre  \  ingtz  quatorze  et  le  saraedy 
unzi^mc  jour  du  mois  de  juing,  environ  une  heure  apres 
midy.  En  la  ville  de  Chenac  et  dans  une  des  chambresde 
la  maison  qui  a  est6  du  cappitaine  Grimauld,  lieu  com- 
mode pour  tenir  les  Estatz.  Se  sont  assamblez  les  gens 
des  trois  Estatz  du  diocese  de  Mende  et  paisde  Gevaudan, 
convocquez  par  commission  et  mandement  de  nos  sei- 
gneurs les  commissaires,  pr^sidens  pour  le  Roy  aux 
Estatz  g6neraulx  de  Languedoc  tenuz  en  la  ville  deBeau- 
caire  au  mois  de  may  dernier.  En  laquelle  assamblee  est 
venu  M.  M^  Jehan  Dumas,  conseiller  du  Roy  et  juge  au 
Bailliage  de  Gevaudan,  commissaire  ordinaire  de  Tas- 
siette,  oil  estoit  president  tr^s-r6v6rend  p^re  en  Dieu 
M"  Adam,  6vesque  et  seigneur  de  Mende,  comle  de  Ge- 
vaudan. Et  a  rinstant  ont  est^  appellez  par  roolle  ceulx 
que  de  tout  temps  ont  acoustume  d'avoir  seance  et  vbix 
deliberative  en  ladicte  assamblee  desdicts  Estatz,  en 
laquelle  sc  sont  trouvez  assistans  M.  M^  Pierre  Maubert, 
docteur  en  theologie^  chanoine  et  bailie  du*  chapitrc  de 
r^glise  de  Mc^de  et  depute  pour  ledict  Chapitre ;  noble 
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Estienne  de  Sabran,  sieur  des  Alpiez,  envoye  de  M.  Du 
Tournel,  comme  baron  de  Ceneret  el  estant  en  son  tour 
de  baron  ceste  pr6sente  annee  ;  Guillaume  Brun,  maistrc 
d'hoslel  de  M.  le  baron  de  Peyre  et  envoye  dudict  sieur ; 
noble  Anthoine  de  Bourbier,  sieur  de  La  Croix,  bailly  de 
Florae  et  envoye  de  M.  le  baron  dudict  Florae ;  Guy  de 
Jouvernoux,  envoye  de  M.  le  baron  du  Tournel ;  Claude 
Pollalion,  sieur  de  Bouzolz,  envoy6  de  M.  le  baron  de 
Canilliac ;  M.  de  S.  Auban,  en  personne  ;  M.  de  Barre, 
aussi  en  pei-sonne  ;  noble  Estienne  de  Seguy,  envoye  de 
M.  d'Arpajon  ;  M.  Sebastien  Cortailliac,  envoy6  des  con- 
sulz  nobles  de  La  Gardo-Gucrin ;  M.  Pierre  Lenoir,  l**" 
consul  de  la  ville  de  Meade ;  Anthoine  Prieur,  sieur  de 
Combaurie.  1"  consul  de  la  ville  de  Marieujolz  >M*  Guil- 
laume Prejcct,  bailly  de  St-Laurens,  depute  des  procu- 
reurs  de  la  ville  de  La  Canorgue  ;  M.  Barthelemy  Boniol, 
depute  des  consulz  de  la  ville  de  Florae  ;  Sire  Andre  Vi- 
vian, depute  des  procureurs  de  Serverette  ;  Jehan  Tinel, 
diet  Lombard,  procureur  de  Barre  ;  M*  Guy  Meissonnier, 
syndic  de  S.  Auban.  Desquelz  envoyez  et  deputez  les 
pouvoirs  et  procurations  ont  est6  leuz  en  pleine  assamblee 
par  moy  greffier  desdicts  Estatz  ;  et  d'aultant  que  quel- 
ques-unes  d'icelles  se  sont  trouvees  limitlees,  a  este  con- 
clud  que  doresnavant  seront  advertiz  ceulx  qui  ont  seance 
auxdicts  Estatz  de  se  trouver  en  personne  esdicles  assam- 
blces,  ou  bien  en  cas  d'empescheraent  legitime,  d'y  en- 
voyer  des  personnes  de  la  qualite  raquise  avec  pouvoir 
aniple  et  libre  de  delib^rer  et  conseniir  sur  les  affaires 
qui  seront  traitlez  et  resoluz  communement  esdicles 
assamblees  ainsi  qu'il  est  acoustum^  de  tout  temps. 
Autreraent  a  faulte  de  ce  les  envoyez  et  deputez  ny  seront 
receuz. 
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M.  de  S.  Auban  a  reiterc  Ics  requisilioHS  et  protes- 
tations par  luy  faictes  es  pr6cedcntcs  assamblees  des 
Estalz  louchant  la  seance  qu'il  pr6tend  au  rang  des  barons 
du  pais  ot  dont  il  a  diet  Ic  proces  estre  depuis  longlenoips 
pendant  en  la  Cour  du  parlement  de  Tholoze. 

En  ladictc  assambl6e  s'est  pr^sent6  M.  Francois  de  No- 
guier,  docleur  cs  droiclz,  lequel  pour  et  au  nom  des 
consuiz,  manans  et  habitans  du  Bailliaige  de  St-Eslienne- 
de-Valfrancisque,  viguier  »de  Porlos,  Bertrand  et  leurs 
consors  du  pais  des  Cevennes,  a  remonstre  a  ladicte 
assamblee  comme  cejourd'huy  malin,  il  auroit  faict  inti- 
mer,  lant  audict  sieur  juge  du  Bailliaige,  commissaire  de 
Tassielle,  queau  sieur  de  Chanoillet,  syndic  dudict  pais, 
I'arrest  donne  par  la  Cour  de  nos  seigneurs  des  Aydes  sur 
le  proces  pendant  en  icelle,  d'entre  les  susdicls  des  Ce- 
vennes et  lodict  syndic  et  le  receveur  dudict  diocese  de 
Mendc,  en  dalle  du  2R*  jour  du  mois  de  may  dernier 
passe,  comme  aussi  autres  Irois  arrest  de  ladictc  Cour  des 
IB''  novombro  ot  6*  deccmbre  derniers  1503  et  5"  dudict 
mois  de  may  1594,  pour  eslre  par  eulx  observez  en  ce 
qui  les  concerne,  sans  y  conlrevenir,  ny  soulTriry  estre 
aulcunement  contrevenu,  comme  dabundanl  il  en  a  requis 
lesdic'ls  siours  juge,  commissaire  et  syndic  susdicls  en 
ladicle  assamblee.  Et  pareillement  a  requis  Tobservation 
des  precedons  arrest  sur  ce  donnez  par  ladicle  Cour, 
mesme  de  celuv  du  8*  novembrc  1592.  Protestant  en  cas 
de  contravention  a  iceulx,  d'abus,  nullit6  et  attentat  et  de 
tous  despens,  dommages  el  interest  el  d*on  avoir  recours 
c\  ladicle  Cour  et  partout  oil  besoing  sera  et  a  laisse  copie 
desdicts  quatre  premiers  arreslz  qui  ont  este  leuz  a  sa  re- 
quisition el  de  Tordonnance  dudict  sieur  commisvsaire. 

Aussi  ont  eslc  leues  les  commissions  lant  de  nos  sei- 
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gneurs  les  comraissaires  prcsidens  pour  Ic  Roy  aux  Estatz 
generaulx  de  Languedoc  que  de  Mgr  le  Con  nestable,  avec 
la  copie  collationn^e  d'unc  conimission  de  Sa  Majeste 
porlant  mandement  d'imposer  les  sommes  de  deniers  ne- 
(*essaires  a  renlrelenement  des  gens  de  guerre  ordonnez 
pour  assister  mondict  seigneur  Ic  Connestable  au  voiaige 
qu'il  se  dispose  de  faire  devers  Sa  Majeste,  en  France,  et 
d'imposer  par  inesme  moyen  ce  que  monte  la  soldo  et 
payen\ent  des  garnisons  ordinaires  dudict  diocese  pour 
les  mois  d'avril  et  de  may  derniers. 

Aprts  ledict  sieur  juge  et  comraissaire  a  diet  qu'eslant 

n^cessaire  de  satisfaire  proraptement  a  ce  qui  est  de  Tin- 

tention  de  Sa  Majeste  portee  par  lesdicles  commissions,  et 

k  ceste  fin  proceder  au  despartement  desdiclcs  sommes 

pour  la  portion  dudict  diocese  affin  de  ne  retarder  les 

affaires  et  service  de  Sa  ?f'{>jesl6.  II  s'asseure  qu'il  n'y  a 

personne  de  ladicle  assamblee  qui  ne  veuille  librement 

consenlir  a  la  levee  et  paiement  desdicts  deniers  et  luy 

assister  au  despartement  et  assiette  d'iceulx  comme  il  les 

en  a  rcquis,  suivant  lesdicles  commissions;  declarant 

neantmoings  vouloir  de  sa  part  observer  lesdicts  arrcstz 

sans  y  conlrevenir.  Et  d'aultant  que  quelques  personnes 

pourroient  entrer  en  doubte  de  ses  actions  p'a?sees  pour 

Ic  veoir  coraprins  et  nommes  en  Tung  desdicts  arrestz 

pour  raison  de  la  derni^re  imposition,  il  a  parliculi6re- 

racnt  represento  a  ladicte  assamblee  la  forme  dont  il 

auroit  proc(^de  a  Tassiette  des  deniers  qui  ont  este  telle 

qu'il  ne  s'y  trouveroit  une  seulle  partie  employee  que  cc 

ne  fust  suivant  Texpresse  deliberation  des  gens  des  trois 

Estalz  et  de  MM.  les  commis,  syndic  et  deputez  dudict 

diocese  et  la  tres-instarite  requisition  que  ledict  syndic 

luy  auroit  faicte  en  leur  nom  de  coucher  lesdicles  parties 
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eh  Tassictte,  pour  le  bien  de§  affaires  dudict  dioc^e, 
commese  verifie,  tant  par  les  e^tatz  qui  en  furcnt  arrestez 
en  ladicte  assamblee  et  leurs  dictes  deliberations  que  par 
les  verbaulx  qui  en  auroit  dressez  alors;  desquelz,  a 
ceste  fin  il  a  ordonn6  estre  faicte  lecture  en  ladicte  assam- 
blee, pour  estre  par  elle  veu  et  entendu  de  quelle  cir- 
conspection  if  a  use  en  cest  affaire  et  Tinterdiction  qu'il 
feicl  au  receveur,  tant  en  la  closlure  de  I'assielte  que  par 
lesdicts  verbaulx,  de  faire  aulcune  levee  des  deniers 
extraordinaires  couchez  en  icellc,  qu'au  prealable  elle 
n'eust  est6  validee  par  nos  seigneurs  de  ladicte  Cour  des 
Aydes,  ou  bien  par  eulx  plus  an:plement  pourveu  sur 
icelle,  a  peine  de  concussion  avoc  expresse  injonction 
audict  syndic  de  remettre  pi^omplement  lesdictcsassietes 
devers  ladicte  Cour.  Et  parce  que  lors  de  sadicte  proce- 
dure fut  donne  ung  arrest  en  ladicte  Cour  touchant  les 
impositions*  dudict  diocese,  ainsi  que  despuis  il  a  esl6 
adverty,  sans  que  ledict  arrest  luy  ayt  este  signifi6  ny  le 
contenu  d'icelluy  venu  a  sa  notice,  il  a  requisTassamblee 
luy  vouloir  faire  declaration  si  ledict  arrest  luy  a  est6 
inthim6  pour  avoir  moyen  de  s*en  servir  ou  besoingsera, 
protestant  dabundant  de  no  vouloir  contrevenirauxdicts 
arrestz.  Sui'  quoy  le  sieur  de  Chanoillet,  syndic  dudict 
diocese,  a  diet  estre  tr^s-v6rilable  que  ledict  sieur  juge 
n*a  impose  aulcunes  parties  extraordinaires,  sinon  apr^ 
plusieurs  difficultez  et  sur  Tinstante  requisition  qu'il  luy 
en  feit  pour  ob^yr  au  commandement  des  gens  desdicts 
trois  Estatz  et  desdicts  sieurs  commis  et  deputez  et  suivant 
leurs  expresses  deliberations.  Declarant  aussi  quel'arrest 
de  ladicte  Cour  du  20®  decembre  dernier  ne  fut  signifie 
audict  sieur  juge  et  commissaire,  parce  qu'il  fut  donn^  le 
jour  nlesme  de  la  closture  desdictes  assi^tes,  comme  se 
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v^rifie  par  la  conr^rence  des  dalles,  et  que  lextrasct^ 
dadict  arrest  ne  fut  Iev6  longleiiy|)s  apr^s  la  delivrance 
desdictes  assiettes  qui  furenl  remises  devers  ladictc  Cour, 
pour  en  obtenir  validation,  suiyant  Tordonnance  dudiet 
sieur  juge.  Ce  que  n'ayant  peu  faire  a  cause  des  einpes« 
chetnens  de  ceulx  des  Cevennes,  et  se  trouvanl  le  pay* 
press^  du  paiement  des  gens  de  guerre  establiz  pour  ]^ 
conservation  d'icelluy  en  I'obeissance  de  Sa  Majesty  et  de 
Taquictcment  des  parties  deues  pour  les  affaires  duc'iict 
dioc^e  auquel  le  retardement  rapportoit  plusieurs  fraiz, 
dommages  et  interestz,  cela  auroit  est6  cause  que  16  re- 
ceveur  auroit  est6  contrainct,  pour  lebien  et  conservation 
dudiet  pais,  deselaisser  aller  a  la  levce  desdicts  dcniers 
imposez  pour  esviter  les  inconv^niens  plus  grandz  qui  en 
eussent  peu  arriver,  mesmes  la  perte  des  villes  et  places 
dudiet  pais  par  le  deffault  de  Tentrelenement  des  garni- 
sons.  N6antinoings  affin  qu'&  Fadvenir  la  voIunt6du  Roy 
(>t  de  ladicte  Cour  de  nos  seigneurs  des  Aydes  soit  mieulx 
suyvye  et  ses  arreslz  exactement  observer,  mesmes  en  ce 
qui  touche  le  retranchement  et  moderation  des  imposi- 
tions et  lev6e  des  deniers  sur  ledict  diocese,  il  a  requis, 
comme  cy  devant  ez  pr6c6dentes  assambl^es,  qu'il  soit 
i*etenu  registre  desdicts  arrestz  au  greffe  dudiet  pais,  sans 
prejudice  toutesfois  de  ce  qui  concerne  les  privill^ges 
d^icelluy  pais  pour  la  conservation  desquelz  il  a  este  cy 
devant  conclud  et  advis^  par  lesdicts  Estatz  es  ann6es 
prec^dentesde  recourir  a  ladicte  Cour  ou  au  Conseil  priv6 
du  Roy.  Sur  quoy  MM.  les  premiers  consulz  de  la  ville  de 
Mende  et  de  Marieujolz  ont  faicte  semblable  requisition 
et  M.  de  S.  Auban,  commis  des  nobles  dudiet  pais,  a 
d^clar^  pour  la  noblesse  vouloir  acquicscer  auxdicts 
arrestz  sans  prejudice  de  leurs  droicts  et  privilldges.  Et 
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apr^s  avoir  este  faicle  lecture  en  ladicte  assamblee,  tant 
des  roolles  desdictes  parties  couch6es  esdictes  assi6tes 
dernieres  sign^s  et  arrestez  par  advis  et  deliberation  des 
Estatz  que  de§  verbaulx  dosdicts  sieurs  commissaires ;  a 
este  conclud  que  au  greffc  dudict  pais  sera  retonu  registre 
de  chascun  desdicts  arreslz  pour  estre  observez  inviola- 
lement  do  poinct  en  .poinct,  selon  leur  forme  et  teneur 
cc  qui  est  des  assictlcs  et  impositions  dc  deniers  qui 
se)^feront  audict  diocese.  Et  pour  le  regard  des  privilleges 
du  jpais  ot  Tancienne  forme  des  assamblees  des  gens  des 
trois  Estatz  d'iccUuy ,  qu'il  en  seront  faictes  tres-humbles 
remonstrances  et  supplications  au  Roy  a  ce  qu'il  plaiso  a 
Sa  Majesto  les  maialenir  et  conserver  en  leur  enlier 
comnie  ils  ont  este  dc  tout  temps  ct  anciennete  a  Tinslar 
des  Estatz  generaulx  de  Languedoc. 

Et  sur  ce  que  ladicte  assamblee  a  enlendu  que  lesdicts 
sieurs  commissaires  de  la  derniere  assictte  veullent  avoir 
recours  centre  ledict  diocese  pour  Tamande  de  25  escus 
en  laquelle  chascun  deulx  a  este  condampne  par  ladicte 
Cour  des  Aydes  a  cause  de  ladicte  assiette  et  imposition 
et  atlandu  qu'elle  a  este  faictc  pour  le  bien  des  affaires 
dudict  dioc6se  suivant  les  deliberations  des  gens  des  trois 
Estatz,  lours  commis,  sindic  et  depulez  et  a  leur  instanle 
requisition,  et  portant  qu'il  ne  seroit  raisonnable  qu'd 
leur  occasion  lesdicts  sieurs  commissaires  encourussent 
ladicte  amande  ou  quelque  aultre  dommagc,  a  este  advise 
el  conclud  que  le  sindic  dudict  pais  fera  diligence  de 
sea  voir  les  motifz  de  ladicte  amande  pour  la  faire  rabatre 
Ik  la  descharge  desdicts  sieurs  commissaires,  ensemblede 
tous  despens,  dommages  et  interestz  qu'ils  pourroient 
souffrir  a  Toccasion  desdictes  impositions. 

Sur  la  proposition  faicte  touchant  I'imposition  et  levee 
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des  sommes  de  deniers  pontes  par  la  commission  de.nos 
seigneurs  les  commissaires  pr^sidens  pour  le  Roy  aux 
Efilatz  g^n^raulx  du  Lang^edoc^  tant  pour  le  voiaige  de 
Mgr  le  Gonnestable  devens  Sa  Majesti  que  pour  I'entre- 
tenement  des  garnisons  ordinaires  de  ce  dioc^  couch^, 
en  Testat  g^n^ral  de  Languedoc,  pour  les  mois  d'avril  el 
de  may  qui  ont  cours  jusques  au  15  du  present  mois  de 
jung  suivant  ledict  estat,  comptant  le  mois  de  33  jours, 
d*aultant  que  la  lev6e  et  payement  desdictes  sommes  onl 
esti  accordees  en  ladicte  assambl^e  g^neralles  des  Estatz 
de  Languedoc,  conformement  k  la  voluntS  de  Sa  Majesty 
port^e  par  ses  lettres  patentes,  adress6es  k  mondict  Sei- 
gneur leConestable,  de  Textraict  desquelles  etde  ladicte 
a  est6  faicte  lecture.  Et  afCn  que  ledict  voiaige  de  mon-« 
diet  S^Me  Gonnestable  ne  soit  retard^  par  faulte  d'asseoir 
et  lever  lesdictes  sommes,  a  este  advisS  et  conclud  qu'il 
sera  incontinant  proc^d^  a  I'imposition  et  d^partement 
d'icelles,  selon  quit  est  mand^  par  ladicte  commission, 
et  ce  sur  les  lieux  et  paroisses  dudict  diocese  ob^issans 
au  Roy,  en  cas  que  le  sieur  d'Apchier  ne  prendroit  le 
party  et  service  de  Sa  Majest6. 

Sur  laquelle  proposition  le  1*'  consul  de  la  ville  de 
Marieujolz  opinant  en  son  ordre,  a  est6  d'advis  et  a  con- 
senti  qu'il  soit  precede  a  Timposition  desdictes  sommes 
de  deniers,  sans  prejudice  du  don  et  exemption  a  eulx 
accordee  par  Sa  Majest6  de  la  portion  et  cottit^  de  leurs 
tailles  dont  il  a  requis  I'assambUe  les  faire  et  souffrir 
jouyr  de  leurs  droicts  et  privill^ges  toucbant  la  stance 
des  Estatz  et  de  la  Cour  du  Bailliaige  dudict  pais  qui 
vouloient  estre  altemativement  une  ann6e  en  ladite  ville, 
aultrement  k  faulte  de  ce  faire  a  protest^  de  tout  ce  qu'il 
peult  et  doibt  protester. 

He.  S8 


>^i^he\xts'prMSM§  ]^uKSa^ttdf«sl6<anxdtot^fi$(at&'g<ffi^- 

*HtthL ,  il  ^t «i<k«iil^ tVttdvi^^ -les teOi6tis'phis>  o^iFiv^nltiMes 

^ti!i\  '9€M  'i^idi^^e  'p^dUr  'tetonvwv  fpomptemetft  4^s 

'H^Mlrtnes  ^e  dei¥tei^'^nteDU6i^^ti  ladictecomtiiisstoii  Mit 

'Y^^rfethpfrurapt,  advance  oo'tfiiftv^meftl.  Ledictsieur  ji^e 

let  cofionmissaife-a  requisrassamW^e  luyfaipeparticafi*re 

'  id^f^rdt{<Hi  des  iiedx  dudiet  diocese  qui  sont  6oWabies, 

^^^n  que  lesdict^s  sommes  puissent  estre  promplement 

^l^v6es'9ur  eulx  et'saAs  auTctme  dimmQlion  d^'celies. 

•Aydht  efetift  ydtifie  eu  ladicte  assamblee  cfue  la  oom- 

'flaigi^ie  >de  cinquante  harquebusiers  k'pied^)oinmaiMtez 

•il  Fl6t^c  par  le  sleur  de  Lai  Croix  est  emploi^een  Testat 

'du  pai^ment  d6s,  garnisons  dudiet  diocese  attache  a  la 

^h  ia  commission  denosditsseigwcurs  prfesidens  pOurSa 

"'Majesty  auxdUs  Estatz,  et  ce  pour  la  somme^de  424  escas 

'40  sols,  k  quoy  revient  la  solde  depicts  cinquante 

hommes  durant  lesdicts  deux  mois  qui  escherront  le  15* 

'jour  du  pr^setat,  pour' estre  ladicte  somme  despartieet 

lev^e  avec  les  aullres  dudit  estat  sur  ce  diocese,  etd'aMtre 

'jDart  ayant  est6  virlfi6  sur  Textraict  des  deliberatioos 

-^d(>sdicts  Eslalz  gen^raulx  qtie  ladicte  compaiguieestdu 

nombre  de  celles  quidobvoient  estre  paie^s  poui^  lesdicts 

'  dbUx  mois  «ur  les  deniers'de  la  creue  d'ung  escu  sur  le 

S6l;'au  Dioien  de  quOy  Tiitiposition  desdicts  434  esctis 

'40  sdls  seroit  supdrftas  et  revreiidroit  k  sufchargeBu 

^'diocfese.  Sar*cidtte  dlffl<nilt6'0uy  Indict  ^eur  de  Ltf  Croix 

•*quf  a  diet  estre' certain  quele  payemeht  def  ladicti^  gar- 

•  nl^m  avoit  est^^flsgignfi^ur  Wdicte creue  dung  escu;  wais 

»ique  i^eila  n'avoit  V^fesy,'  qtai  atoit  est^eause  qud'MMe 

tr^rier  de  Textraordinaire  des- j^iYes  luy  avbir ddtW^e 

sa  redtiriptioD  de  ladicte  somme  sur  tes -dMfers  qu'ii 
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pretend  luy  estre  deubz  par  le  sieur  S6\6rac,  receveur 
de  ce  dioc6so,  des  restes  de  la  subvention  de  I'ann^e 
4^rjail^rB.iB#tendu  a^Vi^  ledifit .S^y^mc  qui  ^  ^Uest^  que 

..jesdi^  fW^Qs  proc^d^nt  cjes  Ijwx  vaccaw  pt  impUis- 
sans  sur  lesquelz  il  est  impossible. de  lev^Qr  lesdicts  restfss 
^t  cpijif equemmeipit  d'^quiji^r  la  rfiscription,  .de  sorte  que 
}adic(e ^rnison  jd^.FIP^^^  demeureroit  a.payer  $ur  les 
deniers  de  ladicte  imposition.  A  est6  advi^^  et.QpnjC^lutfjy 

^tta^^u  les  Qusdictes^raii^QQS  que.jadic^te  spmme  de,424 
pscus:40  $o)s  sera  in^pos^e  avec  1^  ayltre^  somm^s  dMcJipt 
^tat^et  paiee  a  ^dicte  cpmpaignjeet  ^r;ijson  de  Florae, 
a  la  charge  que  ledict  sieur  de  La  Croix  sera  tenu  reme^tre 

^^u  pais  la  susdicte  resgription  pour  servir  d'acquit  et 
4^si}}k^r^e  ,de  sembli^ble  &09)me  siur  lesdicts  restes  de 

.^l^dicte.svbv,enli9n  pretendues  par. ledict  .siei;riTr^$orier 
vde  rex^raordinaire.des.guerres. 

Pour  fgfiilit^r  rex6cv»tion  .de  la  trefye  g6n6r^lle  ,de 
JL4ngued|9C..en  pe  .diocese,  pour  le  repos  et  soulagement 
.d*i{^^luy,  affin  qu  il  n'iptervieune  aylcune  interruption 

..de  part^et  d'aul|re  suivant  Tinteption  de  Mgr  le,  Connes- 
(table,  cpmme  il  esto.it  sur  le  point  de  faire ;  a  est^  advis6 
de  $9pplijer^gr  de  Fossei;ise,gouyerneurdudict  diocese, 
de  prendre  I9  peine^de  yenir  d^i?QaJA  en  ceste  asse^ibl^e, 
tapt  pour  terminer  qest  Sjffaire  que  pour  les  aultres  ou  ^a 

..pr&pnce  pejilt ^stre  requise,  et  ^. peste^fin  ppt  e^te  d6- 

,putes  le^  ^nvoi6s  de  jMM,  de  Cwer,et,  baron  de.Tour  et 

,^^  QOjf^uIz  nqbles  de,La.  G?ird^-Gu6rin,  far  lesquelz 
-  ^  ^pi  ^nt  *wdit  S^'  Gpuyerp.evr  p04?r  le  supplier  hpnprer 

,  Ja4ifitei,MS?iroJt)lj6e  de  sa  pr^seppe. 


-^ 
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Le  dimanche  douzi^me  jour  dudict  mois  de  juing , 

de  matin. 

Lesdicts  Estatz  ne  se  sont  assamblez  pour  traitter  des 
affaires,  ains  out  assist^  au  service  divin  en  Teiglise  ex 
vacqu6  k  pri^res  et  oraisons. 

Dudict  jour,  douzi^me  dudict  mois  de  juing,  de  relev^. 
Lesdicts  Estatz  se  sont  rassamblez  en  ladicte  mai^on  dicta 
de  Grimauld. 

S'estant  pr6sente  M.  Tristan  Astaniferes,  syndic  d'Yspa- 
niac,  il  a  est6  receu  en  ladicte  assamblee  en  son  rang  et 
place  pour  y  avoir  seance  et  voix  deliberative  comme  les 
aultres  du  Tiers-Estat. 

Les  envoiez  de  MM.  le  baron  de  Ceneret  et  des  consulz 
nobles  de  La  6arde-6u6rin  ont  faict  rapport  de  leur  de- 
legation devers  ledict  S»'  Gouvemeur  et  qu'il  les  avoit 
chargez  de  tesmoigner  k  I'assambiee  qu*il  avoit  grand 
regret  de  ny  pouvoir  venir,  tant  pour  son  indisposition 
que  pour  aultres  raisons  que  le  sieur  de  Montguybert, 
son  secretaire  avoit  commandement  de  faire  entendre  k 
ladicte  assamblee,  k  laquelle  il  auroit  a  Tinstant  repr^* 
sente  de  la  part  dudict  seigneur  qu'ouUre  son  indisposi- 
tion il  a  esl6  principallement  retenu  de  venir  ausdicts 
Estatz  par  le  commandement  qu'il  recent  hyer  de  Mgr  ie 
Connestable  de  ne  traitter  du  fact  de  ladicte  trefve  a  vac 
le  sieur  d'Apchier  que  premi^rement  il  n'ayt  faict  decla- 
ration quel  party  il  veult  tenir  en  ce  diocese,  d'aultant  que 
Mgr  le  comte  d'Auvergne  a  donn^  advis  a  Sa  Grandeur 
que  ledict  sieur  d'Apchier  avoit  declare  de  vouloir  vivre 
en  I'obeissance  du  Roy  en  Auvergne  ;  et  n^antmoings  en 
ce  pais,  il  montre  des  effectz  tous  contraires,  avecj  toute 
sorte  d'interuptions  a  ladicte  trefve  g^n^rale,  et  par  ce  il 
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a  requis  ladicte  assembUo  de  la  part  dudict  S^  Gouver- 
neur  dc  pourveoir  a  rentretenemeDt  des  garnisons  et 
aultres  gens  de  guerre  qui  sont  de  son  commandement 
audict  dioc^e,  afBn  qu  il  n'advienne  faulte  daulcunes 
places  au  prejudice  du  service  de  Sa  Majesty,  comme  il 
est  mandS  a  ladite  assemblee  par  la  commission  de  mon- 
diet  S**  le  Connestable  et  suivant  Testat  de  la  despense 
de  la  guerre  qu'il  a  pr6sent6  de  la  part  dudict  Seigneur 
gouvemeur, 

Apr^  sont  venuz  en  ladicte  assambl6e  les  sieurs 
d'Hauleville  de  Chaudesaigues  et  Michel ,  lesquelz  ontdict 
avoir  esti  d^l6guez  de  la  part  de  M.  le  comte  d'Apchier, 
gouvemeur  et  s^n^chal  du  G^vaudan,  pour  le  party  de 
rUnion,  pour  remonstrer  k  ladicte  assambl^e  que  le 
principal  d^ir  dudict  sieur  a  tousjours  est^  de  raporter 
une  bonne  partie  de  ses  actions  au  repos  et  soulagement 
du  pauvre  peuple  de  son  diocese  ;  et  k  ceste  fin  il  se 
seroit  rendu  curieux  observateur  des  articles  de  la  trefve 
accord^e  en  Languedoc  entre  nos  seigneurs  le  Connes- 
table et  de  Joyeuse.  Ge  qui  luy  auroit  donn6  occasion  de 
s'adresser  k  ceste  assembl6e  comme  la  plus  c^l^bre  du 
pais  pour  y  faire  requ^rir  Tentretenement  de  ladicte 
trefve-  k  cause  des  contraventions  faictes  par  ceulx  du 
party  du  Roy  audict  diocfesOy  mesme  en  la  surprise  et  in- 
vasion qu  ils  ont  tent6  d'ex^uter  sur  les  villes  de  Saint- 
Gh^iy  et  du  Malzieu  et  la  lev6e  des  deniers'  sur  les 
paroisses  dudict  party  de  TUnion  et  sur  les  propres  terres 
dudict  sieur  d'Apchier.  A  quoy  pour  le  repos  et  soulage- 
ment dudict  pais  il  n'a  voulu  s'opposer  k  main  arm6e 
ainsi  qu'il  pouvoit  faire  et  lever  de  sa  part  tons  les  deniers  • 
imposez  sur  les  terres  de  son  diet  party  comme  les  aultres . 
gouverneurs  des  dioceses  de  Languedoc,  en  vertu  de 


—  438  — 

ladicle  trefve,  ayant  beaucoup  mieulx  aytne  tenir  la  voye 
dft'  W  doVceur  polil-  ^'Wtfet-  li  ruViift'  dfi  piK'  q^'  d'erf 
Vdnii*  a  ti'fdfce^TexSiiipfe  rfS'c^ulx'duiirct  pMy  db  ftby 
H'^^am  UUitr6  qu6  le'dTct  Seigneur  de  Joyetise  Iiiy  eW 
a*  eicn||ilte  dii  ti^isieM^  de  c^  nidis',  e'x^fb^^  pdl-  lesdicf^ 
cl^jiutez  avec  «iuUre  iettfes' de  ihbhdicJl  se'lgneuf' le"  Cbii-  . 
n^'std'ble  sur  ce  Subject,  requ^rant  eti  eslre  faicte  lecture, 
^t  qii'apres  sdit  proc^^^  par  lesfiicts  Estatsf  H  la  nominel- 
t}6'n  des  cominis^Aire^  qVii  sdiit  requTs,  suivaDt  IadJc¥^' 
trefve  pour,  avec  ceulx  que  ledict  sieur  d'ApKhl^r  rftffls 
n(ytt'dier  de  sW  part,  verifier  t?t  Ju^fef  Ife'  differend  povii  rai- 
sbii'dd^  lleuX  otiverti?  d'uhg  et  d'adltre  (tarty  et  lefi  relglfe^. 
(Hlf  1^  pstieiiletit  deS  taKle^.  Aiifre^'e'bt  en  cais  que  ladi^lfe^ 
asbaitiblSe  ily  vdiildrdit  ehtehdre,  otit  prdte^S  d^  t6\it  \S 
mkl  qai  en  peult  arriver  cbntre  ceuli  t|ui  en  ieront  cdiik^. 
Suf  qiidy,  dpf^s  avdii*  estS  faicte' lecture  d^^ctekLettre!^^ 
etelipte^  attdict  sieUr  d'Apchier  psir  ihdndrct  seigAleUr  K 
xConfaesiable  et  M;  de  Jdyeuke^  et  dg^irant  le^dfcts  Estat!^ 
povlf  le  (^oulagem^iit  du  (^^iivre  peupTe  d  silivaht  Hti- 
tedtloft  de  Sa  Grandeur  a  pU^ih  (^^liioigher  p^r  anTti^ 
Idtres  qti'il'liiy  A  pU\x  d*en  6dcWre  a  Jfgr  d^  Iffehde  et  k 
H.  de  ^.  Aubiti,  fdcilit^r  rex^cdtidh  d6  ladicte  irtlffe 
^Vi^bfle  date  li^di^t  dfociSs'e.  Afir^s  ^lU^ieiiir^oiiiV^rtiMs 
qiA  on't  estd  micle^  bd  ladic'tii  ^^slimbl^e  et  eri  p^rticulli^r 
avec  lesAim  d^ptit^  et  h^  ftiiiAni  ti'duvd  liieilletii' 
ex^d?eni  qfud'  de  dtiitVe  TdHlrei  pk^erfpt  par  leV^rfidM^ 
de  ladicte  trefvb  pdbr  Ik  hbrfiindtioH  d^i  cotiltntSsdii^, 
veil  erdsd  I'in^tan^^  ^d'eti  fdVil  ]«s  dg|[(6it^2^  diidii!^  s^^di" 
d'ApcJhier;  lesdiCfs  tsm±  (frit  tidbih^  et  di6is*y  ddintftii^ 
sti^B  de  fe«r  part  tt^fitvoir;  jidtK*  V^tAte  ibdbllSi^yiiqtie  r 
If .  tf  Ysjpanlac;  efianoifttcf  kfii'^dst  6A'  !'6^I^  (!s(fff6dMl6 
d«  Mnd«  dt  grand  viMlYfeVM/kiStffidilit  Sgi^dfii*  tl«  HMidtfV 


i 
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Pour  la  noblesse  :  M.  de'S^ras;  sieiir  de  Banre,  et  pour  le 
TiemfS^t':  leisieuizdeQhiaiOiUfiA^aynebediKlio^ 
G4K»adaji^  ansquelzi  leadiets  JQsta.taE',  soiibs  le^bon  plaisiF 
der  Middict .  seigneur  lei  OoKn€8iai)fe  et  dudiot>  seigseiiA 
de.  Fosaiauze'  opnt  donn^*  pouAroirdfe»  verifier,  jugen  et 
arreater,  avec  tes  coiiiiiussaii«si€pi'Sen^ni'di&|»ties  de  la 
paitldiidiet)  sieur  d'Apohien,  def  lifaus  CMnnertz,  d'ung  el^* 
d'-aoritre  party  el  faiiFQ  (ikAinotieiL  du'  party  aioquel^  ils* 
seswt  tenuapayer  laooUifle  de  leuTSitiiiHeB  et  davem^ 
pkuQemfnl  dece)  qui  auroit  esl6  mail  preside  UoDg*  ^ur 
TaoltjRft  pan  leisi  reoeveuos. doeideiix/  pavtioi,  ooDform^men^ ' 
iJadicte  trefve  g^ralle.  fit^neasiCfue  lesdicts  ooniiiii6«>.  • 
saiiNr8/n  en  pouoroienl.demeuner  d'^aicoovdv  ksdieta  BstaUr- 
OBl  1IO9109J&  pour  tiers  Mi.  d)a)S;  Aflbam^ieoiQaviasdes  nobles^ 
dndteif  paiSy  leqoel  a  est^  pne  d'assistei^  I^sdict^  steui»* 
ccnmissairea  ponG  y  apporter'SOttboii  ad[i&i8iet  jug^ment; 
Et  survenant  en  ceste  affaire  quelque  notable  difflottki 
dont  lesdictasieursGOBaiiigsaires  neipouivoient  demeoro 
dtaoBOcd^  moadibt' seigBenir' I»i  GoDfteatabla' sera  sup[M( 

■ 

d^  oydonoep.  fill  cependaut  aena  teav^  en  surc^anoeila 
lovtedes^deniers  depart^^tid'aalteetsuvlea  Keux  quitsfnti 
peoor  tomber'  ^idenaiaivtL  e^t  oqntBRtiof^  en^  attendant-  te 
jngeBieiitdesdiot»s]eQrs.coniins^re8)  lescpiels  netfevm*^ 
renA Tacquev am  fioict  de  keur  diete  aoaonissioq  sciisj<fuei' 
prteblement  lea  i&piaiexi  qui  sefopttjeni^ayezi  kiS^  flma^ 
dinir  myAtiA  ofatoant  rauthooisaAioii  dp  eestei  oooolvsaMfc 
aMeB;h»]KMif0if8  pavtiquliera  n^oeesaireapoirJMger^par 
mesme  m^ytup  de9>  oqiiliS98ntion»  qui  poampfml  suo^. 
vmiribladi^tettvqfue,  laqueUediedic^aeignettiideiFos^iraM 
emm  fi^pA^r  de  teinp  ettalement  obi^nrer'^  k  la  ehaq;6b 
que  tedi«#  mm  d^Apahier eii. fara;  db  mofipies d& ^  part,  * 
€saaa«g  caidigUi  &l^vi»»tLX4u^  fmpam  eavson  nam.     . 


Laquelle  conclusioft  enteBdae  par  II .  Olivier  Si^v6rao, 
receveur  dudict  diocese,  a  prii  ei  requis  Tassamblee  vou- 
loir  cotter  et  lay  baiiler  estat  certain  des  lieux  qu'il  devra 
tenir  en  surciance,  et  n^antmoiogs  fiiire  cependant  cesser 
les  contrainctes  que  plusieurs  huissiere  et  archers  ibnt 
centre  luy  k  faulte  de  payement  de  diverses  parties 
assignees  par  M.  le  receveur  gin^ral  et  tr^rier  de  Tex- 
tmordinaire  des  guerres  sur  les  deniers  de  sa  recepte, 
lesquelles  il  ne  peult  aquicter  a  cause  du  fondz  qui  luy 
est  diminu^  et  retenu  paries  lieux  dudict  party  de  I'UnioB 
dont  il  souffre  des  despens  excessifs,  requerant  luy  estre 
pourvu  au  remplac^ment  dudict  fondz,  montant  environ 
de  10,000  escus,  comme  estant  le  pais  k  ce  oblig6  par  le 
bail  de  sa  recepte ;  autrement  a  protest^  de  tous  despens, 
dommages  et  interestz  qu  il  en  souffre  et  pourra  souSnr  k 
I'advenir. 

Le  sieur  de  Ghanoillet^  syndic,  a  faict  semblable  r6* 
quisition  k  I'assambl^e  de  remplacer  ledict  fondz  audict 
receveur  afiin  d*esviter  les  frais  et  despens  que  le  pats 
en  pourroit  encourir  par  les  rigoreuses  executions  dont 
Ton  use  centre  luy.  Sur  quoy  ayant  est6  d^lib^i  et  re- 
cherche divers  moyens  pour  faire  fondz  audict  receveur 
de  ladicte  parlie  et  ne  s'estant  trouv6  expMient  moings 
dommageable  au  pais  que  de  faire  anticiper  la  lev6e  des 
deniers  ordinaires  pour  les  deux  quartiers  restans  qui 
escherront  aux  premiers  jours  de  juillet  et  d'octobre  pro- 
chains,  qui  sera  plus  toll6rable  au  peuple  que  de  le  sur- 
oharger  maintenant  de  rimposition  de  la^iote  partie,  veu 
la  mauvaise  saison,  joinct  Tassiette  qui  se  va  faire  pour 
le  voyage  de  Mgr  le  Connestable  et  les  gamiaons  ordi* 
naires.  Aest£  advisiel;Coaclud,  pour  esviter  les  frais  et 
despens  que  ledict  pais  pourroit  encourir,  que  des  deniers 
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resCaos  a  Ifiver  desdicts  deux  quartiers,  fera  la  recepte 
par  anticipalion  dudict  dernier  quartier  audict  preouer 
jour  de  juillet  prochain,  et  k  ceste  fin  le  greffier  da  pab 
en  eip^diera  les  mandz  et  les  d^livrera  audict  receveur 
86verac  af&n  qu'il  ayl  moyen  d'aquicter  lesdictea  assigna* 
tions  et  en  ce  foisant,  cooper  chemin  aoxdictes  cob- 
trainctesy  fraia  et  despens  qui  s'en  pourroient  eUsuivre^  k 
la  charge  de  faire  authoiiser  par  nos  seigneurs  de  la  Gour 
des  Aydes  kdicte  anticipation  comme  estant  faicte  soufax 
le  boo  plaisir  du  Roy  et  de  ladicte  Cour  et  par  nteessit6, 
eu  esgard  a  la  mis^re  et  pauvret6  du  people  qui  n'auroft 
moyen  quant  a  present  de  souffrir  ceste  imposition  pour 
le  remplacement  dudict  fondz  et  a  esti  enjoinct  audict 
syndic  de  poursuivre  diligemment  ladicte  authorisation 
devers  la  Coor.  ^ 

-  A  laqoelle  conclusion  les  consul  de  Florae  et  proco- 
reur  de  Barre  se  sont  renduz  opposans  et  ledict  Sivdrac 
a  diclar6  ny  vouloir  acquiescer^  d'aultant  que  par  ceat 
expMient  lesdicis  Estatz  ne  luy  font  droict  sur  le  reoH 
placement  dudict  fondz  duquel  se  trouvera  toujours 
fanlte  pour  les  deniers  dont  le  payement  escheoit  auxdicis 
ileox  qnartiers,  tellement  que  ce  sera  retomber  au  meame  • 
ineonvinienty  et  partant  a  requis  de  rechef  ledict  rem- 
placement suivant  ledict  contract  de  recepte  protestant 
coiftme  dessus. 

El  sur  la  requisition  faicte  semblablement  auxdicts 
Estatz  par  ledict  S^virao,  receveur,  de  vouloir  ouyr, 
dore  et  arrester  son  compte  de  la  recepte  et  despense 
par  luy  faicleift  en  ce  dioc^  ceste  pr^nte  ann^Ct  ont 
e8t£  dipotez  k  Taudition  desdicta  comptes  MM.  Maubert, 
envoj6  du  chapitre  de  Meode;  des  Alpiez,  eavoy6  de 
M.  le  baron  de  Ceneret ;  de  Bouzolz,  envoy i  de  M.  de 
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Canilliac;  M.  Barth61emyfi<^Aibl7  consul  de  Florae ;  Tris- 
tan ikstam^ivg^i  syndici  diYspaniao:y  ebJi^as/ISneKidiel 
Lombard ,  i  procureiur  de  Sidttfm;,Bvet  TiaaiisUmeef  4m  iomqi* 
ibtlH  syadic  ei'd)6pute2  dtidrctipa]LSroa.laipi^ietaQeide»Mgp 
te'  prdsideirt''  on;  son  viteire  g^&adl^.  aituquals  lesdicls' 
Estate  ont  donii^  pdovqir  d'maminBn,  islora<et.arredtatv 
IcMKets^  comptea  dudiots^v^iraovsauja-remettre  k  la  pn^ 
chaitKf  assaiDfliri^  desdiota  Estertz^  le  jagisaaeB&diBa^paniea ' 
ofteschen^ott  tropt  geawfe-tdifficahe.'etqat  ne  se  pdwBoit 
viryder  par  lesdietfi'difnteBv  aassi  kur?  ai  efete<  doKuiA 
chdi^e  A'ex^miher  le^  cotapte*  pr^ient^  panr  tf.  AntboiDe' 
Clt^Vttlier!,  Siaii^  tootMfois  iodloyi  clore>et  airi«^6r ;  oe* 
i^f6  le^Ha  Bstataoffk  r^servi  deJ&irei^  leor  preiniiiier 
aMtttibl^ef^ 

Le  5f6ut<  de  Mbnl^ybent^.seoirdliaire/  de  mqiMiici  aeir 
gneur  de  Fosseuz,  gouverneur  dudict  pais  de  G^vamhovi 
a  pr^GHdhfd  k  }'aGig^mbl6e^la^ooidmisBieiLde(Mgr  leCkMiims- 
laible^  Obteuue  parr  tediot  seigoeur  gou¥eraietir^  par 
bquetle  e^  aidiidlSauttdicls<  Sstato;  de>pourveeir  k  Fed-* 
treieiieMettt  des^  gkrilfeong'^tabliM  es  vilies'  do  M'oiide^ 
Ftorad  ef  Meit^ieojolz  et  ^e^  poUr  tesmaoii^  d'arrrily  may^  lb 
p^ft&fifetiUdie  jiiitiget  aiytfnds^guit«kiiB,]«i«qtiiasA?eeque«idlr0»^ 
meM  p&r  Sa  C¥fri>deiiii  en  doyt  ovdonnlS.  El  ladiote  cea»* 
missioi^  letfe  en  ladicte  aBsainb^0,'aUaiid4v  lai  graftdv  eft 
iikdroyablei  indigence  en^  l^quelie  eat  11  pn&aeMi:  #Miiiot»i« 
pauvre  peuple  k  Toccasion  des  grandes  taillea'  qu'ii  «Bt: 
ciMiratnet  de  dup(^or«dr  ^  mUmb- charges  et  fouUfes 
eiCM^ve^'cttt^fl^oiitfiio«ffenes  el  setdfrent  eiic-oMs  ^tk 
boiii  emoiV  aoq^ielv  grMe9^  Dic^  sofii  did  pn&a^iit  lei^ 
aflbirei^  de  ce>  roryautiie'  et  mMtnev  der  proviMea  cimx>iH 
TOtdittei^  de  o^  diooise'  tfhAtt^yw  pew  ciBte  ocMeicla- 
alAcM^  gilrijid(«itsfo«fUedf«p«»  ei/la  boMie  ei^p&Wiee 


que  les  d^putez  dudicrsH^  dM^pchier  ont  donn^e  k 
tatQtoier'  atoambl^.  que'  Urerrtost'  ii^  f^a  eou^nMstre  tsi} 
iNliiM  affedtidn  ad 'demoe' dn  Roy ; '  a  est6  conolud  que* 
rtkftiovistraifces  et  sopplriatibnslr^humbles  seronl  feictes' 
d^  la  part' desdretd  Estktz  a  mohcKct  seigneu^  le^diules^ 
table  et  audict  seigneur  gmivernetrry  de  vOiiloir  poor  leg* 
susJdfk'Jes'oaiisideriaitions  et  alahre^  qui  seront  riepreselitSes' 
i  sadicte   Grandeur ,  deschsrgef  li^dict  diocese  poor 
rardveurr  de  Ventr^tenem^hr  desdictes  gamisons;  Et  en' 
(^s  qnMI  fie  plaise  k  sadiete  Oralidear  accord^r  ladicite 
dCfseh^rge,  da  moings  enattabdant  la  i^ucti6li  diUdteV 
^mt  d'A^bier  au   sei-vi^e  du  Roy,  qu'il  loy  plais^ 
rM^iiri  au  iiombre  de  cl'nqusfnte  harqucfbiisi^rs  )a  c6m^ 
pdgtiio  du  sieur  de  La  BreviUe,  coniniandam  i  la  VfHe  ^t' 
clUrdetle  de  Mende  et  en  ordonner  Fentretetaem^ht  suf  )e$' 
denier^  du  Rdy  poUr  I'exirdme  pavvret^  dudict  diocese.' 
Bl  affin  que  sadicte  Grandeur  ptii^ae  pr^ildre  taut  plus- 
d'a^stfrance  de  la  ccmiservatibh  deadietes  vifles  eh  I'db^HT- 
sance  du  Rkyy  soubz  se^  eoniiiiandemiinl»,  le  stent  de 
9.  Aytyan,  i^ommis  dea  noblea  dudict  pni^,  a  offert-  ^es- 
(M^iitire  k  mondict  seigneur  le  CoifnestaUr  et  audtet  sei^ 
grieiAr  de  Pobeux  qu'it  ne  sera  (bidte  aulcune  entreprinse 
pur  ledrct  sieur  d'Apdiier  et  al!rh^e^  de  son  party  sikr  le^i* 
cHeieir  viltedr  et  pln^e^  de  I'obiissanoe  du  Roy  et  d*(^n 
dmiicr  k  Sa  Gr^detrr  et  audict  sergneur  de  Po^eiSn:  lea 
sMret^  reqtfi^es^  cotnme  de  fnemtes  les  envoiyec  des: 
aid«*es  9Q\fjimmi  barori^  k%  gentitdio^nvM  du*  pail?  dm 
offert'  fatre  sewbterble  fesp0n6fon  si  beaoing  est; 

Stff  laqu^lle  eiffre  ptour  entendre  apen^meht  Kittled  trm 
d^hi  sietfr  -d'Apfcbferv'  sies  d^unetr  ont  ebt£  k  e^st^  fin 
mflfidete  «(r  lidfete^  cosserdbMe  qirf  ai(i  ^)&cliar6  qrie  ledKtr 
flimr  dU|MAfter  ik\  luAuue  viAudt^  dp  taxm  lb  guetris 
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dans  cedict  pais  et  qu'il  en  obligera  sa  foy  el  parofle 
envers  mondici  seigneur  le  Gonnestable  et  baillera  les 
seurel^  requises  pour  la  descharge  dudict  sieur  de 
S.  Auban  et  aultres  qui  respondront  pour  luy,  ayant 
encores  lesdicts  d^putez,  pour  monstrer  le  dfeir  que 
ledict  sieur  d*  Apchier  a  du  soulagement  du  pauvre  peuple, 
offert  en  son  nom  d*oster  et  casser  d^s  k  present  toutes 
les  garnisons  qu'il  tient  aux  villes  et  places  de  son  party. 

Et  quant  au  paiement  des  garnisons  desdictes  villes  de 
Mende,  Florae  et  Marieujolz  pour  les  mois  d'avril  et  may 
derniers  k  raison  de  cent  harquebusiers  k  Mende,  soubz 
la  charge  dudict  sieur  de  Breuille ;  cinquante  k  Florae 
et  trente  k  Marieujolz,  a  est^  conclude  suivant  une  pric6- 
dente  deliberation  que  MM.  les  commissaires  de  I'assiette 
seront  requis  de  proceder  au  despertement  des  sommes 
a  quoy  revient  Tentretenement  desdictes  garnisons  pour 
lesdicts  deux  mois,  ainsi  qu'il  est  mand^  par  la  commis- 
mission  desdicts  Estatz  gin^raulx  de  Languedoc. 

Et  sur  I'instance  et  remonstrance  faicte  par  le  sieur  de 
Luguisse,  commandant  aussi  une  compaignie  de  100 
hommes,  nagui^res  establie  en  garnison  dans  ladicte 
villc  de  Mende  par  ledict  seigneur  gouvemeur^  pour 
estre  pay6  du  service  qu'il  a  faict  en  ladicte  ville  durant 
lesdicts  deux  mois  d'avril  .et  may,  apr^s  plusieurs  raisons 
representees  par  les  consulz  des  aultres  villes  qu'il  n'es* 
toit  raisonnable  de  payer  ladicte  compaignie,  que  par 
mesme  moyen  il  ne  fut  pourveu  au  payement  de  leurs 
garnisons  qui  ont  aussi  servy  durant  lesdicts  deux  OEiois ; 
a  este  conclud  que  mondict  seigneur  le  Gonnestable  el 
MM.  de  la  Gour  des  Aydes seront  tres-humblement  sup- 
plies ordonner  que  la  somme  de  2^000  escus  k  quoy 
revient  la  soldo  et  paiement  desdictes  garnisons  desdictes 
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i^illes  et  places  dudict  diocfese  pour  lesdicts  deux  mois, 
CMiprins  ladicte  compaignie  dudict  sieur  de  Luguisse 
sera  impost  sur  ledict  diocese  el  pay^e  par  le  receveur 
auxdictes  garnisons  suivant  Testat  d'icelles,  comme  aussi 
ce  que  moate  rentretenement  de  la  garde  d'harque^ 
hosiers  ^  cheval  dudict  seigneur  gouverneur  pour  lesdicts 
deux  mois  d*avril  et  may  et  pour  le  present  mois  de 
juing. 

Du  lundy  treizi^me  jour  dudicl  mois  de  juing,  du  matin. 

En  Tassiette  et  assambl^e  desdicts  Estatz  faicte  an  lieu 
que  dessus.  . 

Sur  la  nomination  ci«devant  faicte  de  la  personne  de 
M.  d'Yspaniac,  provost  de  T^glise  cathedrale  de  Mehde 
et  grand  vicaire  de  Mgr  de  Mende,  avec  les  sieurs  de 
Seras  et  Tinel,  procureur  de  Barre,  pour  le  faict  de  I'ex^- 
cution  de  la  trefve  g^n^ralle  de  Languedoc  en  ce  dio- 
cese; ledict  sieur  d'Yspaniac  a  pri6  Tassambl^e  vouloir 
commettre  quelque  aultre  personne  en  sa  place^  comme 
estant  de  sa  part  excusable  d'accepter  ceste  charge,  non 
par  faulte  qui  soit  en  luy  de  bonne  volunt6  k  servir  le 
publicq,  mais  par  ce  qu  il  n'est  du  corps  desdicts  Estatz 
et  ne  peult  avoir  cougnoissance  des  lieux  et  affaires  du 
pa)s,  au  moings  telle  qu  il  convient  pour  r^souldre  les 
difficult^s  qui  se  pr^sentent  en  ceste  n^gociation ;  aussi 
que  de  la  part  dudict  sieur  d'Apchier,  il  n'a  est6  commis 
aulcune  personne  eccl^siastique.  Sur  quoy  I'assambl^e  a 
prie  ledict  sieur  d'Yspaniac,  grand  vicaire,  nonobstant ' 
ses  excuses  de  vouloir  faire  ce  bien  au  pais  d'accepter 
ladicte  charge  et  s  y  employer  avec  la  mesme  affection 
qu'il  a  jusques  icy  faict  paroistre  aux  aultres  adbires  du 
pais. 


-  .*.^  -r 
]^  .d'aoltant  qtteiladicte.jaasi^mbiee  ^  coDoeu .  goMcde 
^esp^ranoede  la  .r^dnetion  .de  Jf.  dUpekier  j  ^  i  la  le- 
oougDoi68aDceidu)Royy.parpln8i6urs.tesmoi^ages.q«!elle 

-  >eD  .a  Teceu&'jet  iqu'eUe  .desire  tv^&tandaament  ppur  le 
Jbienidu  si^rvioe  :de^  Sa  Majesty,  leirepos  ei.soulagemeiit 

deee  pais,  Tinviter  a  I'sidvanpemeDt  d'ung  si  bon  (Buvoe, 
pour  le  prejudice  que  le  retardement  pourroit  apporter 
audict  pais.  En  ceste  consideration  a  est6  advis^  et  con- 
clud  que  quand  bien  ledict  sieur  d'Apchier  feroit  des 
a  present  X)uverte  declaration  desa  reduction  aiTobeis- 
sance  et  service  de  Sa  Majesty,  que  ce.noDobstant^les 
.codAinissaires  cy  dev^nt.  esleuz  et  nommez.par  ieadicts 
lE&tatz  pour  l!e^6cution.de]adicte  trefve  gen&r^lle.  ea  ce 
,qui.C0Dceriie  le  paiein^t  des^deniers.des  tallies  ^e^ la 
4lerni^re  imposition. ne  seront.aulcuneoent  eoipeschez 
a^i  fejct  deieur.idicte  commission  avec  les  choses.par 

-  .«uJx  arrestees  auront:liea  et.p^urra  le  receveur  estably 
ipar  ledict aiejur.td'Apchier  .pour  Jedict.  party  contraice, 

i.lever  libreaaent  la  cpttite  des  deniersde  Jadicte  derni^ 
.imposition  svlv  les  lieux  qui  luy  seront  adjugez  par  les- 
dicts  commissaires,  lout  aiasi  que  s'ildj^nieuroit  encores 
chefdudict  pajrty  en  cedict  diocese,  le  tout  soabz  le  bon 
plaisir  duiRoyet  de.moodict  seigaeurJe  Connestable, 
Jequel  sera  tn^s-bumblement  supplie  aypir  agnSable 
Vfeffectdela  pvesente  deliberation  pour  ung,si  favorable 
subject.  Camme  dejnesmjB&en  sera  iaictliuml^le  pri^rea 

]?M.  de  Fosseux,  .gouvjeraeur diidict .pais.  Ce  qu'ayant .en- 
Ic^u,  lesdicts  deputez  dudict  siQur  d^Apchier  onlremer- 
oie  iadicte  .assambiee;de sa. bonne. intentjoii.etlouable 

.  desir  f .  proiofiitant'.  ie  >  Aesmoigoer , .audict ;  e^mr ,  env^ 
lequel  ont  aussi  promis  de  faire  que  doresnavant  casaifa 
de  son  coste  la  levee  de  toutes  sortes  de  resves  et  nou- 


/ 

ivelles! clade9)eiinlDUs<ti6iu:  wiUai  jp^AKVoin  et; auihopUS >et 
inpi'iUidoQneraUiuiBeurcldibffe  acoeMlaa»ee.pais  euihe$* 
-iUnl^6 langueefcooiqui  yisera.aion^ txeteannee saosqiie 
.  ipar  farjr  nyipeiKsomie  de  son  forty^fioit  ttmcli^  ny  <<sIj0od6 

'aolcBi]^:e[np6Scb6m)enbaudictLbesiail,4aDt.en  veoaot  que 
:»i]2SegtyariOUi^*enDe((Oiirnant;  et  que  pour  plus  grande 
^assenrance  il  en .  faaillera'sa  jpromesse.  ou.jsauf  eiMiduipt 
>par  esodpt* 

iM.  idc'S.  4tuban,  eonuuis.  des  aobles  dpdict  pai&ide 

fidveudan,  a  Teitioiistre^a  ?ras$ambl6e  'desdtds  Estatz, 
'ffuayaat  depojs  piu^ienrs  lanjiidesieste  ohoi&y  et  reoevipar 

lediet  pais  «n:ladic4e  charge'.de;eominis>des  nobles  el.ne 
tpouvantd^sormais  continueriom  rexercice  d'ictUe  tanta 
>xause'desaiiiindi9positien'qao'de  plasieurs  affaires  panfci- 
•mlii^res'qiii  lay  soni  survenus.eiquiilecontraignenlse 

divertirdecQulx  dudietpai's  plusqu'il  ne  seroit.ni^oefi- 
•/saire,'il  desire'Se/desmettre'  de;ladicte  charge,  requeraat  ' 
'ii:ee3teifin  ladiote-assamblee  aToiragr^able  sa  d^missiqa 

et  ipourveoir  d'anltre  >per$aaiie  en  .sa  place,  hers  de 
-isqufdleiilad^olard qu'ilaelairra de  rendre  tesmoigaage 

aapais  de  I'affec^tioniqui.luyireste  poor  jamais  de  lay 
I  faire- service:  en  loutes  les  occasions  qu'il  en  aura^  le 
-CDoyen.  Requerani  ausBi  M..  le  comm issaire.de  TassieUe 

tvoviloir  charger  son  vcrbabde  sa  requisition  .Sur  quoy  a 
'*mi6  ordonnd  que  en: attendant Ja.prochaine.assambl^ 
•<tes'Estatzodudict  pais. pour  y^pourveoir^  iLsera  d^livrd 
*  audict<sie«ride:Sj  Aubanacte  de  sa  r^oisition. 

he  0ieiirJdeCiha»tarfliet^  syndic' dudiet  pais,  a  demesi^ 
-4ie^fui9]et)suppli^'tesd«et9£staiiz  de  lesdesohaKgetr.dodijet 

>6f&o&ide  syndic  yitantfiour  domierlieiiauxarrestz  de  la 
:^Co«rwde  :noa(seigiieuirs  desvAydes  iSoiviLpti  lescpidz  Jes 

ddputez  et  syndics  des  dioceses  doibvent  estre  changez 
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aDDuellement  que  pour  n'encourir  las  rigueurs  des  com* 
missions  et  contrainctes  qui  s'exp^dient  ordinairement 
coDtre  ce  dioc^e  soubz  rauihorit^  de  mondict  seigneur 
le  Gonnestable  pour  les  tallies  et  aultres  chaises  et  im> 
positions  avec  clause  expresse  en  deffiault  de  paiement, 
d'y  contraindre  les  commis,  syndic  et  d^putez  dudict 
pais  en  leurs  propres  et  privez  noms.  Aussi  que  pour 
plusieurs  et  divers  debtes  dudict  pais  il  est  journellement 
^molesti  et  contrainct  en  son  propre  et  prive  nom  par  le 
moyen  des  jugemens  et  arrestz  de  condempnatiou  qui  en 
sont  donnez  centre  luy,  tant  en  ladicte  Gour  des  Aydes 
que  ailleurs,  qu'est  cause  qu'il  supplie  ladicte  assamblee 
Iny  permettre  de  se  retirer  de  ceste  charge  avec  le  gr6 
du  pais  et  I'excuser  si  en  Texercice  d'icelle  il  avoit  rien 
obmis  de  son  debvoir  qui  n'auroit  est6  k  faulte  de  z^le  et 
devotion  envers  le  pais,  mais  plustost  par  inadvertance 
*  ou  aultre  empescbement.  Protestant  que  pour  sa  denus- 
sion  il  ne  d^sistera  de  faire  tout  le  service  qu'il  luy  sera 
possible  audict  pais  en  ce  qu'il  aura  Thonncur  d'estre  em- 
ploy^ hors  ledict  office.  Requ^rant  aussi  M.  le  commis- 
saire  de  I'assiette  vouloir  inserer  en  son  verbal  la  sus- 
dicte  requisition  qu'il  a  faicte  h  ladicte  assamblee  de  la 
descharger  dudict  office  pour  s'en  servir  en  ce  que  besoin 
sera.  Sur  quoy  a  este  ordonn6  qu'en  attandant  la  pro- 
chaine  assambl6e  des  Estatz  dudict  pais  pour  y  pourveoir 
il  sera  d^livre  audict  sieur  syndic  acte  de  sa  requisition. 
M.  Gibert  Baissenc,  notaire  royal  de  Mende,  a  remons- 
tr6  comme  au  mois  de  Janvier  1584  feu  Glaude  Corrier, 
marchand  dudict  Mende,  auroit  obtenu  sentence  en  la 
Gour  du  Bailliaige  de  G^vaudan,  par  laquelle  lediQt  Bais- 
senc  est  condampne  oomme  substitut  de  M.  le  syndic  de 
oe  dioctee  k  procurer  envers  le  pais  le  paiement  de  la 
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somme  de  658  escus  42  solz  4  deniers  deue  audit  Corner, 
pfeirHrrcist  et  clbsttrre  du  cotnpte  qu'fl  en  auroit  r^ircAi 
audiet/  pais  avec  les  apportz  au  denrer  dcnxt&  et  cd  d^iia 
tfft^iis  mofd't  auUVemeilt  &  fatilte  de  ce  jfatre  est  condidkttil& 
aHri^On  propre  et  privSnom,  h  payer  1adictesomtii(^'pri^ 
cipalle  et  apportz  avec  les  despens,  saof  son  r^otifa 
cmitre  ledict  pats.  Et  bien  que  ledict  Baissenc  ayt'A&t 
tdtit<7e  qui  luy  a  est6  possible  pour  satisfaire  Ji  lardfcie 
sentence  et  faict  imposer  en  diverses  tenses  lesdfct^s 
sommes,  cie  nonobstaat,  Frart^oise  Albarigue,  r^tve  el 
b^rtti^re  dudict  feu  Corner,  en  vertu  de  ladicte'  senteticie 
et  &  faulte  de  paiementyluy  auroit  faict  saisir  une  sfenile 
me^tairie,  faisant  icelle  cocrrir  par  inquants,  qu'&  (SstA 
cause  que  ledict  Baissenc  se  seroit  rendu  opposairt^^ 
ladicte  extoution  et  remonstre  pardevant  ledict  sieur  juge 
le  debvoir  quil  avoit  faict  k  procurer  ledict  paiementpar 
le  inoyen  desdictes  impositions,  et  comme  il  pr^npposdit 
avoir  satisfaict  k  ladicte  sentence  et  toutesfois  par  aultfe 
sentence  donn^eaudictBailliaige,  le  28  de  may  demre)"; 
sans  avoir  esgard  au  dire  et  causes  d'opposition  dudict 
Baissenc  auroit  ordonn^  que  Texecution  commence  s^roft 
continu6e  et  parachevee  avec  despens,  sauf  si  dans  deitx 
mois  il  procure  Teffectuel  paiement  des  sommes  deman- 
d^es  par  ladicte  Albarigue.  Et  d'aultant  que  les  offices  tte 
doibvent  estre  prejudiciables  a  ceulx  qui  les  exercent  et 
qu'il  ne  seroit  raisonnable  que  son  bien  propre  fut  iA- 
quant6  pour  le  g^n^ral  dudict  pais,  joinct  que  par  ladicte 
derni^re  sentence  ledict  sieur  syndic  est  condampn^^ 
garantir  et  desdommager  ledict  Baissenc,  tant  du  princi^ 
pal  que  de  tons  despens,  dommages  et  interest,  a  suppli^ 
et  reqois  Tassamblee  vouloir  satrsfaire  k  ladicte  sentence 

tftitotre,  fir  99 
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et  indempniser  du  tout  ledict  Baissenc,  et  ce  faisant,  im- 
poser  en  la  pr^sente  assiette  toutes  et  chascunes  les 
somines  demand^es  par  ladicte  Albarigue,  aultrement,  k 
fauUe  de  ce  faire,  a  protest^  de  tous  despens,  dommages 
et  interestz  qu'il  pourroit  souffrir  tant  contre  eulx  et 
ledict  sieur  syndic  que  contre  M.  le  juge  dudict  Bailliaige, 
commissaire  de  Fassiette,  qui  a  donn^  ladicte  sentence  et 
d'en  avoir  recQurs  od  il  appartiendra. 

Ledict  sieur  de  Chanoillet,  syndic,  a  requis  lesdicts 
sieurs  des  Estatz  de  pourveoir  au  paiement  de  ladicte 
partie,  et  pour  cest  effect  a  requis  ledict  sieur  commis* 
saire  la  vouloir  imposer  en  I'assielte  dos  deniers  de  sa 
commission.  Autrement  et  en  refus  de  ce  faire  a  protest^ 
de  tons  despens,  dommages  et  interestz  et  qu'il  ne  peult 
faire  aultres  diligences  pour  le  paiement  d'icelle.  Ledict 
sieur  juge  a  respondu  qu'avec  commission  du  Roy  ou  de 
nos  seigneurs  des  Aydes  il  offre  faire  ce  qui  sera  de  son 
debvoir,  ne  pouvant  aultrement  suivant  les  arrestz  de 
ladicte  Cour. 

Yeu  lesquelles  sentences  et  attandu  que  ledict  Baissenc 
est  vex6  en  son  bien  propre  pour  le  debte  du  g6n6ral  du 
pais,  a  est6  conclud  que  ledict  pais  Tindemnisera  tant  du 
principal  que  de  tous  despens,  dommages  et  interestz 
qu*il  pourroit  souffrir :  n^antmoings  que  ledict  syndic 
rel^vera  appel  au  nom  et  despens  du  pais  desdictes  sen- 
.  tences  et  en  poursuivra  arrest  pour  la  consequence  du 
faict,  veu  qu'a  raison  des  condemnations  qui  sont  don- 
n^es-,  tanl  contre  ledict  syndic  que  contre  ledict  Baissenc 
en  leurs  propres  et  privez  noms,  il  ne  se  trouve  a  pre- 
sent personne  qui  veuille  exercer  ladicte  charge,  et 
attandu  le  refuz  dudict  sieur  commissaire  d'asseoir  ladicte 
partie  deue  aux  hoirs  dudict  Gorrier^  qu'elle  sera  mise  en 
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Testat  des  debtes  dadict  pais  pour  icelluy,  y£rifi6  par 
ledict  sieur  commissaire,  estre  poursuivy  envers  le  Rov 
oanosdicts  seigneurs  des  Aydes,  permissiao  de  les  impo- 
ser  sur  ledict  dioc^e  et  apr^s  estre  paiez  par  le  receveur 
qui  en  fera  la  1ev6e. 

Eel  venu  en  ladicte  assambl^e  le  siaur  de  Luguisse  qui 
a  remonstre  comme  il  auroit  pleu  k  Mgr  le  Connestable 
luy  donner  commission  d'une  compaignie  de  cent  hommeft 
de  guerre  a  pied  pour  estre  du  nombre  de  celles  que 
Sa  Grandeur  veuk  mener  en  France;  ordonnant  par  la 
mesme  commission  que  le  diocese  de  Mende,  oultre  le 
paiement  de  ladicte  compaignie  suivant  le  reiglement 
des  Estatz  generaulx,  sera  tenu  de  la  loger  et  luy  bailler 
quartier  pour  ung  mois  en  payant  raisonnablement.  Au 
moyen  de  quoy  il  a  requis  I'assamblee  pourveoir  audict 
logement  et  )uy  designer  sondict  quartier  le  plustost 
qu'il  sera  possible,  affin  que  cela  ne  rapporte  aulcun  re- 
tarder^ent  a  ce  qui  est  de  Tintention  desadictc  Grandeur; 
pour  satisfaire  k  laquelle  et  consid6rant  lesdicts  Estalz  la 
fouUe  qu'apporte  communement  au  pauvre  peuple  le 
logement  des  conrpaignies  de  gens  de  pied,  ont  advise, 
pour  esviler  telle  ruyne  et  soulager  d'aultant  le  peuple, 
d'accorder  pour  ledict  logement,  avec  ledict  sieur  de 
Luguisse,  k  la  somme  de  200  escus,  et  que  pour  le  paie- 
ment d'icelle,  MM.  les  commissaires  de  I'assiette  seront 
requis  la  comprendre  au  despartement  qu'ils  feront  des 
deniers  portez  par  la  commission  des  Estatz  generaulx  de 
Languedoc  derni^rcment  tenuz  k  Beaucaire,  k  cause  du 
voiaige  de  mondict  seigneur  en  France,  comme  estant 
ledict  logement  des  d6pendanccs  de  ladicte  commission. 
Ou  bien  au  refuz  desdicts  sieurs  commissaires,  sera 
ladicte  somme  emploi6e  en  Testat  des  parties  qui  sera 


dreas^  dj^s  ajS^ires  et  deb^t^s  jdu  pay$  et  envois  a  nos 
SQigPteurs  de  ladicte  Cojir  de^  Aydes  pour  obtenir  per- 
missioD'de  Timposer,  et  cepeDdant  sera  advis6  de  recou- 
vrer  ladicte  somme  par  eroprux^pt  ou  aultremeot  pour  la 
d^livrer  audict  sieur  Luguisse  et  esviter  ledict  logement. 
M.  Pierne  Portales,  cy  devant  receveur  du  diocese  dc 
Mende,  a  remonstr^  que  pour  raison  de  radministration 
qu  il  a  eue  de  ladicte  recepte,  ledict  diopfese  luy  est  de^ 
meur4  d^biteur  de  plusieurssommesdedeniers,  assavoir : 
pour  la  closture  de  ses  comptes  des  deniers  extraordi- 
naires  de  Tanu^e  1591  luy  est  deub  la  soinme  de  870 
escusy  ouUre  les  despens,  dommages  et  interestz  qu'il 
pretend  depuis  ladicte  ann^e^  montans  k  300  escus.  Plus 
la  somme  de  600  escus  assignee  k  Mgr  de  Fosseux,  gou- 
verneur  qui  I'auroit  contrainct  au  paiement  d'ic^lle, 
encores  qu'il  n'eust  aulcun  fondz  en  sa  recepte,  k  cause 
des  lieux  impuissans  dudict  diocese,  ayant  este  depuis 
ordonn6  par  MM.  les  tr^soriers  g6n^rau1x  de  France  que 
MM.  les  eommis,  syndic  et  d^putez  dudict  pais  seroient 
tenuz  luy  remplacer  ladicte  partye.  Aussi  ledict  diocese 
auroit  est6  condampn6  envers  ledict  Portales  au  paiement 
de  la  somme  de  822  escus  42  solz  pour  la  portion  entiere 
des  deniers  imposez  sur  la  ville  de  Marieujolz,  Taun^ 
1591  par  arrest  de  ladicte  Cour  des  Aydes.  Et  par  le 
mesme  arrest  lesdicts  habitans  de  Marieujolz  auroient 
est6  condampn^s  k  luy  paier  la  somme  de  2,122  escus. 
N^antmoings  d'aultant  que  par  deliberation  dudict  pais 
il  fut  advis6  d'en  descbarger  lesdicts  habitans ;  a  ceste 
cause  ledict  pais  luy  en  demeure  d^biteur,  oultre  les 
espices  du  proems,  montant  68  escus  et  10  escus  pour  la 
despescbe  d'icelluy.  Requ^rant  luy  estre  pourveu  aa 
paiei^ent  dosdicte^  parties  et  k  ceste  fio  les  faire  imposer 
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en  Ta  pi^&ente  assietle,  aultremei^t  a  protest^  de  teas  des- 
pens,  dommages  et  intereslz;  comtne  de  mesmes  a  requte 
estt-e  relev6  par  ledict  diocese  du  payemeiit  de  la  satnine 
de  800  escus  qui  est  encores  deu^  a  cause  die  sa  receptb 
desdictsdeux  aun^es  1591  et  1592,  k  M.  Reich,  tr^sorrer 
de  la  bourse  de  Languedoc,  et  200  escus  pourles  de^ens 
et  ioterestz ;  et  semblablement  de  la  somme  de  80  escus 
qu'il  a  pai6e  aux  buissiers  Fouquet  et  Ramondenc  par 
leur  quittance,  Tayant  eontrainct  pour  les  deniers  du 
Roy,  detfb  par  le  pais  k  la  recepte  g^n^ralle  lesdictes 
deux  ann^es  k  cause  des  vacans  dadict  diocese,  protes- 
tant  comme  dessus. 

M.  Andre  Vivien,  au  nom  de  M.  Jehan  Vivien,  son, 
pfere,  receveur  dudici  diocese  en  Tannee  1576,  a  re- 
monstr6  que  par  arrest  de  ladicle  Cour  des  Aydes,  du  18^ 
may  1593,  le  syndic  dudict  diocese  auroit  est6  con- 
dampn^  k  luy  paier  dans  six  mois  la  somme  de  4,607 
edciis  45  solz  6  deniers  k  luy  deue  par  la  fin  et  cI&Hture 
de  son  compte  rendu  le  24  avril  1577,  et  ouTtre  ce  auroit 
est6  condampn6,  ledict  syndic,  aux  apportz  de  ladicte 
somme  au  denier  quinze  depuis  le  10  septembre  1582 
jusques  au  parfait  paiement  et  deepens  de  1  ihstance 
taxcz  contre  ledict  syndic  a  255  escus  59  solz  5  deniers, 
ainsi  qu  il  est  porl6  par  lesdicts  arrest  et  taxat  qu'il  a  eh 
main ;  requerant  atidict  sieur  syndic  de  pourveoit:  au 
paiement  desdictes  sommes,  et  a  oeste  fin  les  faire  im- 
poser  en  ceste  assielte  et,  en  deffauU  de  ce,  a  protest^  de 
ious  despens,  dommages  et  intereslz  et  d'avoir  de  ladicle 
Cour  conlraincte  par  corps  contre  ledict  syndic. 

Aussi  a  est6  remonslre  par  M.  Anthoine  Chevalier,  que 
par  la  closlure  du  compte  par  luy  rendu  au  pals  de  la 
charge  et -administration  de  la  recepte  d'icelluy  dePlrtr- 
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Q^e  1583,  ledict  pais  luy  est  debiteur  de  la  somme  de 
1 ,807  escus ;  et  par  sentence  de  la  Cour  de  Bailliaige  du 
6  de  ce  mois,  ledict  syndic  auroit  este  semblablement 
^ondampn^  envers  luy  en  )a  somme  de  847  escus  44  solz< 
revcnant  lesdictes  s«immes  a  3,166  escus  28  solz  qui  luy 
sont  deubz  depuis  douze  ans,  en  Qa^et  qu*il  a  fournies 
pour  les  affaires  di^dict  diocese.  A  cause  de  quoy  a  requis 
ladicte  assamblee  pourveoirau  paiement  d'icelles  ou  du 
moings  des  apportz  au  denier  quinze,  suivant  lesdictes 
sentences,  et  a  ceste  fin  estre  imposez  en  la  pr^ente 
assiette ;  aultrement  a  protest^  centre  ledict  syndic  de 
tons  dcspens,  dommages  et  interestz  qu'il  en  pourra 
souffrir. 

M.  S6bastien  de  GaRnier,  conseigneur  de  Montlaur,  a 
remonstr^  aussi  a  ladicte  assamblee  pour  et  au  nom  de 
M.  Jehan  Sp6ronnat,  conseiller  du  Roy,  receveur  et 
payeur  des  gaiges  de  MM.  les  presidiaulx  de  Languedoc 
et  Rouergue,  qu'il  est  deub  audict  sieur  Speronnat  par 
ledict  diocese  la  somme  de  2,242  escus  55  solz,  et  ce, 
tant  suivant  le  contract  pass6  entre  ledict  diocese  et 
ledict  Sp6ronnat  au  mois  de  decembre  1592,  que  sui- 
vant la  liquidation  et  verification  qui  en  a  ost6  faicle  en 
I'as^ambl^e  derni^rement  tenue  en  la  ville  de  Mende  au 
^mois  de  decembre  1593,  portant  promesse  desdictssieurs 
commis,  syndic  et  d^putez  d'imposer  ladicte  somme  en 
la  pr^sente  assiette ;  pour  laquelle  imposition  requerir  et 
avoir  paiement  de  ladicte  somme,  ledict  de  Gamier  se 
seroit  achemin^  tout  exprez  en  ceste  ville  avec  grands 
frais  et  despens.  Au  moyen  de  quoy  a  requis  et  supplie 
tr^humblement  lesdicts  Estatz,  attandu  ce  que  dessus 
et  en  efliectuant  leur  promesse,  vouloir  faire  coucher  et 
imposer  en  ceste  pr^sente  assiette  ladicte  somme  de 
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2,242  escus  33  solz  avec  les  interests  d'icelle  k  raison  dii 
denier  douze,  depiiis  le  premier  jour  d'avril  dernier 
jttsques  a  present  affin  d'en  estre,  par  ledict  sieur  Sp^ron*' 
nat,  payS  par  le  receveur  dudict  diocese  dans  le  premier 
terrae  de  son  assiette,  et  n^ntmoings  luy  faire  atissi 
coQcher  en  ladicte  assiette  la  somme  de  50  escus  ou  telle/ 
aultre  qu'il  sera  advis6  raisonnable  pour  les  frais,  jour- 
n^es  et  vacations  de  son  voiaige  pour  en  estre  remboursd 
pr^sentement  par  advance  par  ledict  receveur,  aultre- 
ment  et  a  fauUe  de  ce  faire  a  protest^  contre  lesdicts 
Estatz  de  la  retardation  desdicts  deniers  et  de  tout  ce  quo 
de  droit  il  peult  et  doibt  protester. 

Ledict  de  Garnier  a  remonstr6  semblablement  k  ladicte 
assambl^e,  au  nom  de  H.  Francois  Tardif,  nagui^res  re- 
ceveur particulier  dudict  diocese,  qu'^  faulte  de  paie- 
ment  de  la  somme  de  800  escus  a  luy  deubz  pour -left 
gaiges  dudict  ofSce  desannees  i588  et  i589,  il  auroit,  en 
vertu  de  deux  ordonnances  de  MM.  les  tr6soriers  g^n^ 
rauh,  faict  faire  piusieurs  commandemens  et  intimatiohir 
de  gasl  ct  garnison  a  M.  Olivier  S^verac,  coramis  a  la  re^ 
cepte  dudict  diocese  la  pr^sente  ann6e,  ayant  k  cost 
effect  ledict  de  Garnier  faict  voiaige  expr^s  et  s^jourhd 
plus  de  cinq  sepmaines  en  la  ville  de  Mende  au  mois  de 
may  dernier  et  present  de  juing,  sans  que  ledict  S6v^rac 
ayt  voulu  ob^yr  ains  faict  response  qu'il  se  relirast  an 
syndic  dudict  pais ;  au  moyen  de  quoy  ledict  de  Gamier 
a  requis  lesdicts  Estatz  faire  payer  ledict  Tardif  de  ladicte' 
somme  et  rembourser  ledict  de  Gamier  des  frais  et  des- 
pens  dudict  voiaige,  ou  bien  luy  faire  imposer  le  tout  en 
la  pr^sente  assiette,  aultrement  k  faulte  de  ce  faire,  a 
protest^  et  proteste  contre  lesdicts  Estatz  de  tons  dee- 
pens, dommaiges  et  interestz  et  de  tout  ce  qu'il  peult  de 
droici  protester. 


.Hh  ffftiq^^'Du' jAfidin.»  .ciMipiia  perinoipal;  fkneieur ule 
IUK^M!9«!t«  .^ece^^fiftr  iciudiel  4)400^  .eon  liasnie  ISAft  a 
f%^(r9<KK>i«s(iH8f  eivUdiote  asaambl&B  (M^^  parl'iyfsyuei 
4|»,oam|pile.dQ  Jladtote  moepte  luy  eat  deuh,  ficmonr  :de 
Vi^timk^aHA  .e^ous  SAsqIz  &  dei»er&,  etde  resttaoMii* 
nftii)ej943  ascus  7  6ol«:  9  dentens,  et  oiilu e  ce  ledict'dich 
citee'idotbt  faire  bon  /aiadiiel  Dm  Jardin  la  soiiuDe^758( 
ec^w  53  9oh  4  daniera.  De  laquelte  aoinme:le&]iafaiiai» 
cto»  fidvennefi  opt  6si6  p?r  ladtcte  dour  deschargez  Burk 
rf^eepie  dudi<{t  Du  Jandin,  4)ui  pn6tend  en  avoir  oooideoi^ 
nation  contre  le  pais,  ayani  a  eeste  fin  pr^sentie  reqaeste 
MadicteGouK^.  Davantaige  iiauroUiestfecoB^ffai net  payer 
Mf^  Jeban  Viviaa  ta  30BttBie  de  3.55  eacua  4i0  solz  ooueh^ 
en  Tassiette  extnacMrdiAaire  dje  ladiote  anneCp  ^nogres 
qii!U  n'eust  aulcun  londz,  iwsttmble  67  oseus  27  soh. 
6rdie;iieFS  pour  les  despens  tasez,  reveqant  le  tout  a  ^3 
es^iis  (isols;)  qu'il  a  est6  conlrainci  eflnpniinpler  a  graods 
JAt0neat2i  oujltre  les  (raia  de  son  emprisonnement,  le.  twl 
suivant  Tarnest  de  ledicte  Cottr  des*Aydei5  par  leqyel 
Ifdict  Du  Jardiq  ».  ib8it6 -epndaaipn^  envers  ledic^t  Yivieni 
A^ilf  son  recours  coirtre  le  syndic  dudict  pais  qui  a  eal^ 
1^  jne$p>e  moy^en  ^ondaispni  a  le  relever  lAdempMi, 
t%i^^  du  principal  de  desppns,  domraag^s  et  laterestK. 
f^^qjueU  desp£n^  «tiatereatz  ledjcjt  D^ii  Jardin  n'a  CiaioL 
epoQir^  liqgider  pour  le  soul^gemeut  du  pais,  r.evenani 
If^icts  despeos  a  plus  de.JOO  e&ouks.  A  cause  de  qiA^y  a 
rjaq^ia  ladicte  aasambUia  paurveoir  au  paieroeat  desdicAce 
s^^pi^s  ot  lea  faira  ija^i^aer  k  ceate  fin  en  la  pr^saii^to 

.AiMssi  a  este  nemanstrii  de  la  part  de  M.  Jehan  Bo|iar, 
da.lfiaiHeu^olz,  COttoiifi  en  I'ana^e  1582.,  il  Cut  emplaii 
par  ledict  pais  pour  n^gotier  la  reduction  dtfrjC^nt^  4a 
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Gr^ze;  auquel  affairs  il  auroU  faict  plusieurs  frais  dont 
auUrefois  il  auroit  remis  Testat.  Aussi  fut  del6gti6  par 
M.  de  Peyre,  baron  de  tour  en  Tann^e  1585,  aux  Estatz 
tenus  a  Mende.  Et  k  ceete  fin  venu  expr68  a  Tholoze  sans 
av^ir  eu  aulcun  deffraj  auxdicts  Estatz,  requerant  luy 
e&trepourveu,comme aussi  aupaiement  d&Ia  somme  de 
500  escus  accord^e  au  sieur  de  Lambert,  gentilhomme, 
servant. du  Roy,  pour  avoir  est6  employ^  a  la  reddition 
de  la  ville  de  Mende  en  I'ann^e  1581.  Duquel  sieur  de 
Lambert  Icdict  Boyer  a  procuration  expresse  pour  re-  ' 
r^evoir  ladicte  partie;  pour  raison  de  laquelle  et  auttres 
susdictes,  il  a  mis  en  instance  le  syndic  dudict  diocese  et 
M.  Anthoine  Chevalier,  receveur  esdictes  ann^es,  tant  au 
si6g0  pr^sidial  de  Nismes  que  en  la  Gour  de  parlement  de 
Tholoze,  pour  en  poursuivre  jugiement  de  condemnation, 
s'il  ne  luy  est  pour\'eu  de  paiement  par  ledict  pais. 

M.  Anthoine  Vach6ry,  fils  et  heritier  de  M.  Guy  Va- 
cb^ry^  de  Marieujolz,  a  faict  aussi  remonstrer  k  ladicte  ' 
assamblee  pu'il  a  obtenu  sentence  de  condempnation 
dudict  si^ge  presidial  de  Nismes  centre  ledict  syndic 
pour  r^vlction  d'un  pr6  verdu  k  sondict  p6re  par  ledict 
diocese,  requerant  paiement  de  la  somme  port^e  par 
ledict  jugement;  aultrement  a  proteste  de  le  faire  ex6-*' 
cuter  coDtre  ledict  syndic. 

Lequel  syndic  a  requis  ladicte  assamblee  pourveoir  aii 
paiement,  tant  desdictes  parties  que  aultresdu  pays  pour 
lesquelles  il  a  est6  condampn6  en  son  propre  et  priv6 
nom  et  en  est  travaill6  particuli^rement  affin  de  le  re* 
lever ^de  la  vexation  qu'il  en  regoyt  et  esviter  des  dom- 
mages  et  interestz  que  le  pais  en  soufVre,  roesmes  de. 
pourveoir  au  paiement  de  la  somme  de  1 ,400  tant  d'escus 
en  quoy  ledict  dioc^e  a  est6  condampn6  envers  le  sieur 
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Barth^Iemy,  receveur,  pour  le  party  de  ceulx  de  la  reli- 
gion en  Tann^e  1580,  pour  la  cottite  de  ce  diocese  de  la 
somme  deue  audict  sieur  Barthelemy  pour  la  fin  de  son 
comple  et  ce  suivant  ung  arrest  de  ladicte  Cour  des 
Aydes,  par  lequel  est  port6  que  ledict  syndic  poursuivra 
le  paiement  de  ladicte  somme  dedans  trois  mois»  et  k 
faulte  de  ce  faire  est  condampne  en  son  propre  et  priv^ 
Dom ;  requ^rant  ladicte  assambleey  pourveoir. 

Sur  laquelle  requisition  et  aultres  faictes  a  ladicte 
assambl^e  par  diverses  personnes  pour  plusieurs  debtes 
par  eulx  pretenduz  centre  ledict  pais,  d'aultant  que 
MM.  les  commissaires  de  Tassielte  ne  veullent  imposer 
aucunes  parties,  soit  pour  debtes  ou  aultres  affaires  du 
pais  sans  expresse  commission  du  Roy,  suivant  Tarrest  de 
nos  seigneurs  de  ladicte  Cour  des  Aydes,  a  este  conclud 
qu  il  sera  faict  estat  desdictes  parties  et  debtes  pour  estre, 
par  lesdictssieurs  commissaires  de  rassiette,faicte  verifi- 
cation de  celles  qui  sont  legitimement  deues  par  ledict 
pais  et  ce  sur  les  pieces  justificatives  qui  leur  en  seront 
remises  par  ledict  syndic  a  I'assistance  desdicts  commis 
et  d^putez  qui  seront  appellez  a  ladicte  verification, 
pour  apr^s  obtenir  commission  du  Roy  ou  permission  de 
ladicte  Cour  de  les  imposer  sur  ledict  diocese  aux  pro- 
chaines  assambUes  et  du  consentement  desdicts  Estalz. 
A  laquelle  conclusion,  I'envoi^  de  H.  le  baron  de  Peyre  a 
protest^  de  ne  consentir  aulcuneroent  ny  k  toutes  aultres 
prinses  ou  k  prendre  pour  imposition  de  deniers  extraor- 
dinaires  attandu  Tevidente  pauvret^  et  necessity  du  peu- 
pie  dudict  diocese. 

Snr  la  requeste  presentee  par  MM.  Anthoine  Bouton, 
Jehan  Daude,  Roch  de  Serre,  Guy  Vachery,  Jes  hoirs  de 
M.  Jehan  Jousioud,  Jehan  Chaldeyran,  FranQOis  Broilhet. 


Jehan  Vergile/  Jehan  Brueil,  Estienne  de  Peyre^  Jean 
Barbuty  Anthoine  Luches,  Antoine  Maurin^  Pierre  So- 
linhac,  Jehan  Solinhac,  Guilhaume  et  Claude  Julien. 
fr^res ;  Nicolas- Charles-David  Ricou,  Estienne  Massador, 
Jacques  Rochebaron ,  Privat  Begon ,  Jehan  Plaignes , 
Estieane  Crueise,  Jehanne  Durante,  FranQoise  Boyere, 
Astruge  Vidalle  et  Yidalle  Grassette,  habitans  de  Mende. 
Ladicte  requeste  tendant  a  ce  que  la  somme  de  2,541 
escus  20  solz,  k  laquelle  furent  estim^es  lesmaisonsqu'ils 
poss^daient  dans  ladicte  ville,  assizes  prds  la  porte  d'An> 
girahy  d^molies  pour  la  construction  de  la  citadelle,  leur 
soit  respectiveroent  pai6e  suivant  ladicte  estimation  et  a 
ceste  fin  imposer  en  la  prescnte  assiette,  ayant  esf^ard 
que  lesdicts  habitans  ou  la  plus  grande  partie  d'iceulx  n*a 
moyen  paier  le  louaige  des  maisons  ou  ils  habitent  main* 
tenant ;  a  estc  advis6  et  conclud  que  par  MM.  les  commis, 
syndic  et  deputez  dudict  diocese  sera  faict  mandement  k 
M.  Olivier  Sevcrac,  receveur  particulier  d'icelluy,  pour 
leur  payer  la  somme  de  100  escus  a  parlir  et  diviser 
entre  eulx  proportionnellement  selon  Testimation  de 
leurs  maisons  affin  de  leur  donner  moien  de  se  tenir  a 
Couvert,  en  altandant  qu'il  ayt  este  pourveu  au  payement 
de  la  somme  principalle.  Et  en  cas  que  ledict  S^verac 
n'ayt  fondz  pour  lesdicts  100  escus,  que  nos  seigneurs  de 
la  Cour  des  Aydes  seront  tr^s-humblement  suppliez  d'en 
permettre  Timposition. 

Sur  la  proposition  faicte  auxdicts  Estatz  par  mondict 
seigneur  de  Hende,  president,  s'il  ne  seroit  pas  bien 
honorable,  utille  et  n^cessaire  au  pais  de  d^putcr  quel- 
ques  dignes  personnages  vers  le  Roy,  tant  pour  le  con- 
gratuler  de  sa  conversion  a  la  religion  calholique  et  de 
la  prosp^rit6  de  ses  affaires  que  pour  obteoir  de  Sa  Ha- 
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jeste  ]e  don  des  tallies  de  ce  diocese,  avec  deschatge  des 
garnisons  qui  y  ont  este  establies,  ou  dU  moings  en 
obtcnir  1e  paiement  sur  les  deniers  de  sadicte  Majesty  en 
cas  que  l*estalxle  ses  affaires  ne  peust  permetire  qu'eltes 
soient  enti^rement  licenci^es.  Et  si  tant  est  que  la  paix 
s'establisse  par  la  r6duction,  a  Tob^issance  deSa Majesty, 
de  ceulx  du  contraire  party,  supplier  sadicte  Majesty 
d'ordonner  le  razemenl  des  citadelles  dtidict  dioc^ 
coinme  inutilles  ou  plustost  domroageables  au  publicq. 
Aussi  pour  poursuivre  devers  Sa  Majesty  etson  Conseil  la 
conservation  des  priviII6ges  dudict  pais  de  G6vaudan, 
suivant  I'ancien  ordre  et  establissement  des  gens  destrois 
Estatz  d'icelluy  et  de  leurs  assambl^es  et  officiers  centre 
ce  qui  en  a  este  ordonn6  par  arrest  de  nos  seigneurs  de 
ladicte  Cour  des  Aydes  de  Montpellier.  Poursuivre  aussi 
la  ttescharge  du  paiement  des  sommes  que  le  pais  d'Au- 
vergne  pretend  luy  estre  deues  par  ce  diocese  pour  les 
vivres  fournis  au  camp  eslant  devant  Marieujolz,  Tann^e 
1586.  Et  par  mesme  moien  la  remise  des  lieux  vacans  et 
impuissans,  qui  sont  tons  affaires  d'importance  et  qui 
m^ritent  une  honorable  d^l^gation  en  Cour.  A  est6  advise 
et  conclud  attandu  que  le  Roy  est  de  present  en  rarm6e, 
oil  il  seroit  difficile  d*avoir  expedition  sur  lesdicts  affaires 
etqueSa  Majesty  doibtvenirbientost^  Lyon,  que  ladicte 
delegation  sera  diff^ree  jusques  k  la  venue  de  sadicte 
Majeste  audict  Lyon,  si  elle  ne  tire  a  trop  grande  lon- 
gueur et  que  lors  MM.  les  coramis,  syndic  et  d^putez 
dudict  diocese  feroint  election  des  personnages  qu'Hs 
adviseront  propres  et  necessaires  pour  ledict  voiaige  et 
delegation  avec  Hgr  de  Mende,  president  desdicts  Estatz, 
qui  a  este  prie  de  ladicte  assambiee  vouloir  faire  tant  de 
bicn  au  pais  de  prendre  la  peine  de  faire  ledict  voiaige 
pour  Timportance  desdicts  affaires. 
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Aussi  a  este  advis6  par  lesdicts  Estatz  que  pour  rendre 
plus  favorables  envers  le  Roy  et  nos  seigneurs  de  son 
conseil  les  requestes  qui  seront  prisent^es  a  Sa  Majesty 
de  la  part  dudict  diocese  soit  pour  la  remise  des  taill^ 
ou  aultres  affaires,  que  M.  le  juge  du  Bailliaige,  commis- 
saire  de  l^assiette,  sera  requis  de  faire  information  bidn 
ample,  des  ruynes,  miseres  et  pauvretes  dudict  diocese, 
sur  Vintendit  qui  luy  sera  remis  par  !e  syndic  d'icelluy 
avecles  lesmoings  qu'il  luy  administrera. 

Lesdicts  Estatz  ayant  recougneu  par  le  tesmoignage 
des  d^pulez  de  M.  d'Apchier  la  bonne  voldnte  qu'il  a 
envers  le  pa'is  et  la  resolution  qii'il  veult  prendre  bientost 
de  se  r^duire  k  Tob^issance  du  Roy,  ont  advise  de  prier 
M.  de  S.  Auban  de  prendre  la  peine  de  le  veoir  pour  le 
remercier  de  son  affection  au  soulagement  du  pais  et  le 
prier  d'y  pers6v6rer  et  Vinviter  k  faire  bientost  paroistre 
I'effect  de  sa  resolution  pour  le  bien  du  service  de  Sa  Ma- . 
jeste  et  le  repos  de  ce  pais.  Et  cependanl  retirer  de  luy 
promesse  par  escript  qu'il  ne  sera  rien  entreprins  de  sa 
part  ny  ceulx  de  son  party  sur  les  villes  et  places  de  ce 
diocese,  estans  en  Tob^issance  de  Sa  Majesty,  suivant  la 
resj)onsion  et  asseurance  que  le  pais  a  pri6,  ledict  sieur 
de  S.  Auban,  d'en  donner  k  Mgr  le  Connestable  de  la 
part  dudict  pais,  affin  de  faire  descharger  ledict  diocfese 
de  la  despense  et  foulle  que  les  garnisons  y  rapportent. 

Sur  ce  que  mondict  seigneur  de  Mende,  president  a 
ladicte  assemblee,  auroit  faict  entendre  et  repr^senter 
comme  a  la  prifere  deM.de  Fosseux,  gouverneur  de  ce 
pais  et  soubz  sa  parole,  il  auroit  .permis  que  la  garde  de 
sa  maison  et  tour  de  Grandrieu  fust  commise'au  sieur  de 
Mauriac,  Tung  des  domestiques  dudict  seigneur  gouver- 
neur, qu'il  auroit  introduict  en  ladicte  maison  oil  il  auroit 
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Mende  retirer  sadicte  maison  dudict  de^Mauriac  pour  la 
bailler  ^  ses  rentiers,  lesquelz  aultrement  s'excusent  du 
payement  de  la  ferine  et  arrantement  de  ladicle  terre 
pour  ne  pouvoir  jouyr  librement  et  faire  la-  n^gociation 
et  vente  des  bledz  a  leur  commodity,  parce  qu'ils  n'ont 
aultre  lieu  pour  pouvoir  reposer  lesdicts  bledz  qu'en 
ladicte  tour,  oil  ledict  de  Moriac  refuse  de  les  recevoir, 
aussi  que  par  le  contract  d'arrantement  ledict  seigneur  de 
Mende  est  tenu  bailler  ladicte  tour  auxdicts  rentiers, 
ledict  de  Moriac  auroit  neantmoings  faict  refus  plusieurs 
fois  de  rendre  ladicte  maison  audict  seigneur  de  Mende, 
s'excusant  sur  le  commandement' dudict  seigneur  gou- 
verneur  qui  n'auroit  aussi  voulu  la  faire  restituer,  encores 
qu'il  en  eust  receu  commandement  du  Roy,  ainsi  que 
ledict  seigneur  de  Mende  a  faict  veo'ir  par  une  lettre  que 
Sa  Majest6  luy  en  a  cscrite,  ct  par  la  coppie  d'aultre 
lettre  cscripte  par  sadicte  Majesty  audict  seigneur  gou- 
verneur,  desquelles  a  este  faicte  lecture  en  ladicte 
assambl^e.  Au  moien  de  quoy  il  a  prie  lesdicts  Estatz 
d'en  faire  instance  audict  seigneur  gouverncur  et  a  son  . 
refus  en  supplier  mondict  seigneur  le  Connestablel  Ge 
que  lesdicls  Estatz  ont  advise  et  promis  unanimement  de 
faire  comme  chose  raisonnable. 

Lesdicts  Estalz  ont  prie  et  depute  M.  de  S.  Auban  et  le 
sieur  Tinel,  consul  de  Barre,  pour  aller  en  Languedoc  de 
la  part  desdicts  Eslatz,  tant  pour  le  faict  de  la  trefve 
g^n^ralle  et  execution  d'icelle  en  ce  diocese,  descbarge 
des  garnisons  et  aultres  affaires  du  pa'is  qu'il  est  n^ces- 
saire  de  repr6senter  a  Mgr  le  Gonnestable  pour  en  obtenir 
les  provisions  requises,  comme  aussi  pour  avoir  la  per- 
mission de  la  Cour  des  Avdes  sur  ce  n^cessaire  et  aultres 
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affaires  dudict  pais  selon  les  m^moires  qui  eo  seroni 
dressez  par  M.  le  syodic. 

Sur  I'estat  de  la  d^peose  et  aultres  frais  de  la  guerre 
que  Mgr  de  Fosseux,  gouverneur  dudict  pal^  a  faict  pri* 
senter  k  I'assambl^e  par  le  sieur  de  Montguibert,  son  se- 
cretaire, a  ce  qu'il  fust  pourveu  auxdicts  despens  pour  le 
bien  du  service  du  Roy  et  conservation  dudict  pais  en 
son  obeissance ;  a  est6  d6Iib^r6  et  respondu  par  ladicte 
assambl^e  sur  chascun  article  comme  s'ensuit,  assavoir  : 

Sur  le  premier,  par  lequel  ledict  seigneur  gouvemeur 
demande  luy  estre  accorde  quelque  somme  de  deniers 
telle  que  Tassamblee  advisera  pour  ayder  k  dresser  sa 
compaignie  d'ordonn'ances  et  la  rendre  complete  du 
nombre  de  cent  maistre  pour  une  trouppe  d'harque- 
busiers  a  cheval,  suivant  le  commandement  qui  luy  en  a 
est^  faict  par  Mgr  le  Gonnestable,  affin  de  Taccompaigner 
en  son  voiaige  de  France.  Et  oultre  ce,  qu*il  soil  pourveu 
par  ladicte  assamblee  au  paiement,  solde  et  entrete* 
nement  de  sadicte  compaignie  d'ordonnances,  jusques 
au  roois  d'octobre  prochain.  Lesdicts  Estatz  ont  advis6  de 
representer  audict  seigneur  gouverneur  qu*ils  ont  tous- 
jours  est^  si  d^sireux  de  Tadvancement  du  service  du 
Roy  et  du  contentement  particulier  dudict  seigneur  de 
Fosseux,  gouverneur  audict  pais,  que  ce  leur  est  ung 
regret  indicible  de  n&pouvoir  entierement  satisfaire  a  sa 
volunt6  sur  le  contenu  en  son  estat,  mesme  pour  le  faict 
de  la  compaignie  d'ordonnance.  A  quoy  les  invitoit  assez 
de  pourveoir  I'occasion  d*ung  si  remarquable  voyaige  de 
mondict  seigneur  le  Connestable  ;  mais  estant  ce  pais 
comble  de  toutes  parts  de  ruynes  et  pauvret^  a  cause  de 
la  guerre,  ils  supplient  humblement  ledict  seigneur  gou- 
vemeur^  descharger  ledict  diocese  de  ceste  despense  et 
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la  faire  tomber  sur  les  deniers  dp  taillon  qui  ne  sonl  des- 
tinez  k  aullre  chose  qu'k  rentrelenement  de  la  gendar- 
merie. 

Sur  les  second  et  troisieme  articles,  touchant  les  garni- 
sons  dudict  diocese  k  ce  qu'il  luy  soit  accord^,  pour  la 
ville  de  Hende,  le  nombre  de  200  harquebusiers ;  pour 
la  ville  de  Florae  50,  et  pour  le  fort  de  Harieujolz^  30^ 
ainsi  qu*il  souloit  estre  sur  Testat  g^n^ral  de  Languedoc> 
ne  se  pouvant,  lesdictes  places  k  moindre  nombre,  con- 
server  en  ToBeissance  de  Sa  Majeste  ainsi  que  mondict 
seigneur  le  Connestable  Tordonne  par  sa  Commission,  et 
qu^il  a  est6  en  la  derni^re  assambl^e  desEstatz  g6n6raulx 
de  Languedoc.  Et  pour  la  garde  des  aultres  villes  et 
places  dudict  pais  qui  sont  en  Tob^issance  de  Sa  Majesty, 
luy  accorder  aussi  comme  es  ann^es  pass^es  le  nombre 
de  500  harquebusiers^  ne  pouvant  k  moindre  nombre  y 
entretenir  les  garnisons  n^cessaires  pour  pr^venir  les  in- 
conv^niens  qui  pourroient,  pendant  Tabsence  dudict 
seigneur  gouverneur,  arriver  au  prejudice  du  service  de 
Sa  Majesty  en  deffault  de  la  garde  desdictes  places.  A  esti 
aussi  advis6  de  representor  audict  seigneur  gouverneur, 
qu'attandu  le  bon  succ^s  des  affaires  de  ce  royaume  qui 
s'acheminent  k  une  g^n^ralle  recougnoissance  de  Tautho- 
ritSdu  Roy,  et  que  le  sieur  d'Apchier,  chef  du  contraire 
party  en  ce  diocese,  est  sur  le  poinct,  aVec  les  places 
qu'il  y  tient,  de  revenir  a  Tobeissance  de  Sa  Majest6 
comme  ses  deputez  ont  donn6  esperance  auxdicts  Estatz, 
et  que  cependant,  pour  I'observation  de  la  trefve  g6n6- 
ralle  de  Languedoc  il  veult  donner  asseurance  a  mondict 
seigneur  le  Connestable  de  n'entreprendre  aulcune  chose 
sur  les  villes  et  placed  de  I'ob^issance  de  Sa  Majesty 
audict  diocese  et  de  cong^dier  ses  garnisons;  lesdicts 


Estatz  penscnt,  avec  jqste  occasion  ei  le  favorable  subject 
du  repos et^oulagement du pauvrepeuple de  ce diocese, 
debvoir  supplier  Sa  Grandeur  comme  ils  en  font  seed- 
blable  requeste  audict  seigneur  gouverneur,  de  vouloir 
descbarger  ledict  diocese  de  reniretenement  des  gafiii- 
sons  pour  Textrdme  pauvret^  du  peuple,  du  moings  les 
r^uire  au  nombre  de  50  harquebusiers  pour  la  vill6  ^t 
citadelle  de  Mende  jusques  k  la  reduction  dudict  sieur 
d'Apchier  au  party  du  Boy;  et  qu'il  plaise  k  sadict^ 
Grandeur  en  ordonner  le  paiement  sur  les  deniers  de  Sk 
Majesty  et  remeltre  lesdictes  villes  en  leur  garde  bouf- 
geoise,  veu  la  responsionoSerlepar  le  sieur  de  S.  Aubdd, 
qu'il  ne  sera  entreprins  aulcune  chos0  sur  les  villes  et 
places  de  cedict  diocfese  par  ledict  sieur  d'Apchier  et 
ceulx  de  son  party. 

Sur  le  quatriesme  article,  pour  les  ustencilles  de 
ladictecompagnie  d'ordonnance  dudict  seigneur  gouven- 
neur,  despuis  les  mois  de  novembre,  d^cembre,  janvier, 
febvrier,  raars,  avril^  may,  present  de  juing  et  ceulx  de 
juillet,  aoust  et  septembre  prochains  a  raison  de  i,000 
livres  par  mois,  suivant  les  r^glemens  de  Mgr  le  Connes- 
table.  Lesdicts  Estats  ont  advise  d'aultant  qu'il  a  este 
rapporl6  par  le  consul  de  ladicte  ville  de  Mende  en 
ladicte  assambl6e  que  les  gendarmes  de  la  compaignie 
dudict  seigneur  sont  logez  chez  les  habitans  de  ladicte 
ville,  avec  leurs  chevaulx,  et  oultre  ce  que  le  fourrier  d6 
ladicte  a  baill6  buletes  sur  les  mestairies  et  villaiges  des 
environs  d'icelle  pour  paier  lesdicts  ustencilles  en  argent, 
centre  les  reiglemens  de  Sa  Grandeur  et  des  Estatz  g^n^- 
raulx.  Ledict  seigneur  gouverneur  est  suppli6  de  de»- 
charger  ledict  diocese  desdictes  ustencilles  et  excuser 
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lesdicts  Bttatz  s'ils  n'y  peovent  aullrement  pounreoir  et 
qii*il  lay  plaise  trouver  bon  robservation  desdicts  reigle* 
mens  ei  que  ledict  fourrier  rende  compte  de  ce  qu*il  a 
faici  pour  lesdicts  ustencilles. 

Sur  le  cinqui^me  article  k  ce  qu'ayant  esgard  au 
yoiaige  dudict  seigneur  les  vingt  harquebusiers  k  cheval 
qui  sont  ordonnez  prte  de  lay  soient  augmentez  du 
nombre  de  dix  et  paiez  depuis  le  commencement  d*avril 
dernier;  lesdicts  Estatz  supplient  aussi  ledict  seigneur 
gouvemeur  descharger  ledict  dioc^  de  ceste  despense, 
attandu  la  pauvret6  du  peuple  et  se  contenter  que  sa 
garde  soit  pai6e  pour  les  mois  d'avril,  may  el  le  present 
de  juiflg  s'il  piaist  a  mondict  seigneur  le  Gonnestable 
I'avoir  agr^able. 

Sur  le  sixiesme,  pour  ce  qui  reste  deub,  audict  sei- 
gneur gouverneur,  des  frais  et  despenses  par  luy  faictes 
k  la  construction  de  la  citadelle  de  ladicte  ville  de  Mende, 
suivantl'ordonnance  de  mondict  seigneur  le  Gonnestable 
et  I'estat  arrest^  par  MM.  les  commis,  syndic  et  d^putez 
comprenant  les  mil  escus  qui  avoient  est^  accordez  k  la 
dernidre  assambI6e  pour  les  maisons  ruyn^es,  que  ledict 
seigneur  pr6compte  sur  luy  la  somme  d^  9,200  escus. 

Ledict  seigneur  gouvemeur  est  suppli6  de  la  part  des- 
dicts Estatz^  avant  que  pourveoir  au  contenu  dudict 
article,  trouver  bon  que  les  ouvrages  et  bastimens  de 
ladicte  citadelle  soient  visitez  et  estimez  par  expertz  et 
gens  a  ce  cougnoissans,  et  ce  suivant  la  commission  de 
Sa  Grandeur  et  Tarrest  de  ladicte  Gour  des  Aydes,  par 
lequel  la  partie  de  4,000  escus  impos^e  en  la  derni^re 
assiette,  oultre  les  5,000  escus  imposez  et  levez  aupara* 
vant  a  est6  tenue  en  ^urseance  jusques  k  avoir  satisfaict 
k  ce  que  dessus  k  cause  du  grand  abus  que  les  Estatz 
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priiendent  avoir  esit  commis  k  la  constructioD  et  baati* 
ratet  de  ladicte  citadelle  pour  celluy  oa  ceulx  qui  oat 
charge  dudici  seigneur  gouvenieur,  de  faire  lesdicts 
ouvrages,  pour  en  estre  aprte  ordonn^  par  sadicte  Gran- 
deur. 

Sur  le  septiesme^  article  pour  estre  pourveu  au  paie* 
ment  de  la  somme  a  quoy  les  maisons  ruyn^es  pour  faire 
ladicte  citadelle  ont  esti  estim^es,  ay  ant  esgard  a  la 
pauvret^  des  propri6taires  et  suivant  le  commandement 
de  mondict  seigneur  le  Connestable,  sera  repr^senti 
audict  seigneur  gouvemeur  que  lesdicts  Estatz  y  ont 
pourveu,  ayant  accorde  aux  proprietaires  desdictes  mai- 
sons la  somme  de  100  escus  pour  leur  donner  moyen  de 
paierle  louage  de  pelles  oil  ils  habitent  maintenant.  De 
quoy  ledict  seigneur  gouvemeur  est  supplt6  les  faire  cbn« 
tenter  attandant  qu'ils  soient  satisfaicts  du  principalt. 

Sur  le  huictiesme^  pour  le  remontage  et  cordage  de 
Tartillerie,  suivant  le  commandementde  mondict  seigneur 
le  Gonnestable,  la  somme  de  1^638  escus  sur  quoy  a  est6 
impost  k  la  derni^re  assambl^e,  que  ledict  seigneur  a 
receu  800  escus  et  par  ainsi  reste  838  escus.  Suppliant 
aussi  lesdicts  Estatz  ledict  seigneur  gouverneur  vouloir 
tenir  la  main  k  faire  pour  son  authority  effectuer  la  deli- 
beration prinse  aux  dprniers  Estatz  pour  Tacquictement 
de  ceste  partie  sur  les  prix  faicts  du  sieur  ChantueL 

Sur  le  neufyiesme  article,  pour  le  paiement  de  qua- 
rante  quintaulx  de  pouldre  achapt^e  de  M.  de  S.  Auban, 
a  raison  de  13  escus  deux  tiers  le  quintal  et  pour  les 
barils  la  somme  de  686  escus  deux  tiers ;  encores  qu'il 
n*y  oust  pour  le  present  aulcune  n^cessit^  de  faire  Tachept 
desdictes  pouldres,  n^antmoingSypour  le  remboursement 
dudict  seigneur  gouverneur,  a  est^,  accord^  par  lesdicts 
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j^t^  qi^  C^a^  p^rti0  sera,  uftposi^sur  Indict  diocdsQ^ 
^t  a.  ^es^  fij^  ^fit^Sk  $iipp)i6  mpndiqt  apigoeur  le  GooEiefi* 
tal^fe  d'e|%  iaire  ^xp^di^  sa  cojoami^sion  et  \adicle  pouldre- 
QOi^erv^  au  profit  dudict  diocese. 

Sur  la  dixi^me,  pour  1^  remboursementdudict  seigneurr 
di»  Tddvacu^  par  luy  faictaau  fondeur,  $uivant  la  d^ib6- 
r^tiOT)  du  pais,  mootant  la  somme  de  265  escus  40  solz, 
vei^iladicte  d^libcrationf  lesdicts  Estatz  ont  aussi  advisi 
qiue  ceste  partie  aera  impos^e  sur  ledict  dioctee  pour  le 
rqmbpur^ment  dudici  seigneur  gouvcmeur. 

Sur  Tunzi^me  article  contenant  que  veu  la  mauvaiiiQ 
vol^ut^  qu9  le  sieur  d'Apchier,  chef  du  party  coutraire, 
a  au  service  du  Roy  et  le  peu  de  coootpte  qu'il  faict  de  se 
ranger  a  son  naturel  debvoir  envers  Sa  Majeste,  le& 
fouUes  el  despenses  que  le  pais,  k  cause  de  ce,  est  con^ 
Irainct  de  soyffrir  pour  Fentretenemeot  des  gens  de 
guerre  ;  il  semble  audict  seigneur  gouverneur  pour  cou- 
per  chemin  a  toutes  lesdictes  despenses  et  procurer  ung 
bon  et  asseure  repos  au  pauvre  peuple  en  cas  que  par  U 
doulceur  il  ne  vouldroit  venir  a  la  reunion  et  subjection 
naturelle,  suivant  Fintention  et  commandement  de  Mjgr  le 
Connestable  par  la  lettre  qu'il  en  escript  audict  seigneur 
de  Fosseux  et  audi<?t  sieur  d'Apchier  et  ce  que  ledict  sei- 
gneur de  Fosseu);  mesmes  luy  en  ailroit  escript  par  soa 
trompette,  de  mectre  sus  une  bonne  trouppe  de  gens  de 
guerre  de  cheval  et  de  pied. quo  mondict  seigneur  le  Con- 
nestable luy  accordera  fort  voluntiers  pour,  avecrartil- 
lerie  qui  est  dans  la  ville  de  Mende,  forcer  ledict  sieur 
d'Apchier  de  recognoistre  ce  qui  est  de  son  debvoir  et 
par  qe  mqyen  rMuire  ce  qui  est  distraict  de  Tob^issancie 
4e  Sia  Majes^,  ce  quei  lediottsejgneur  goi^v^raeur  offve  de 
fejire  av|^  u^^  fqrt  petite  et.  bonne&te  d^pense;^  de 
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ktquelle  i\  se  femiet  a  Istdii^te  'fts^niM^e  desdiold  E^tz 
pom  puys  aprfea  pOovoir  souTag^  le  ^hfertil  du  ^ys 
Sfrnsi  qu'il  en  a  est^  tousjoufs  d^siretnc  et  fee  contehter  de 
te  qui  hiy  seroft  honnestement  accord6  ftanv  ses  estatz  €* 
^titretenenr^nt,  et  d^  cesie  fatjoh  recevroit  le  pattvre 
peuple  ung  grand  soutegemetitqui  atitoit  riiOyeti  d6  s^ 
i^emctire  et  se  ressenlir  d'ung  boft  et  asseur6  f epo*  qti'^JA* 
dabitablement  seroit  au  pais.  A  quoy  ledict  seigneiif  it 
PoBseax  veult  expos^r  sa  vie  e^t  sesmoyefts  et  ny  espar  gner 
ce  qui  d^pendra  de  luy  et  de  tous^s  amys.  A  este  adtisi, 
attaiidu  que  ledict  diocfese  ne  pourrait  strpportef  'vfnt  si 
grande  et  extraordinaire  despense ;  au^i  que  ledtct  sieur 
d'Apchier  a  faict  rechercher  lesdicts  Estdtz  de  Tex^cutitjn 
et  entrelenement  de  la  Irefve  gteAralle  audici  dio(i^e 
pair  sesdicts  d^putez  avec  lesqaelz  en  a  esl^  faicte  r6so-^ 
lotion  soubz  le  bon  plafsir  de  tnohdict  seigneur  le  Con- 
n^stable  et  dudict  seigneur  gouverneur;  que  Icfsdicts 
Estatz  leur  font  tr^s^humble  supplication  vouloir  avoir 
agreable  Vex^cution  de  ladicte  trefve  g6nera1Ie  potir  le 
repos  et  ^oulagement  du  pauvre  petipte  et  dlnriter  ledfct 
<ieur  d'Apchier  a  rob6issance  qii'il  doibt  a  Sa  Msljeste 
plustost  par  la  doulceur  que  par  la  for<?e  'affin  d'e^vife?', 
suivant  Tintention  de  Sa  Grandeur,  la  rtryne  tbtolie  (}ue^la 
guerre  pounroit  rapporter  au  pais. 

Et  bien  que  ledict  dioctee  n'ayt  itadyert  la  pi'feefntfe 
^nn^e  de  suppofter  aulciines  idipositioiis  extrat>rdindArete; 
pour  sa  grande  pauvref^  et  indigence,  tttotei^fbis  cohdJ- 
d&rant  les  grandes  despeklses  que  Indict  sefgtredi*  gout^f- 
neur  sera  contrainct  de  faire  en  ^oh  voiaig^  de  TtMce, 
idt  pour  luy  dontier  tant  plus  d'occasion  d^  tenir  ]ti  main 
k  Vexeculion  et  enlrefenement  de  ladfctfe  trefve  gfeiiirate 
p€Mr  le  repos  et  soulagemeht  dudicl  pA%  UsdAci^  l^^afz 
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luy  ont  accord^  soubz  le  bon  plaisir  de  mondict  seigDeur  . 
le  Connestable  et  de  ladicte  Cour  des  Aydes  la  sommede 
3,000  escus,  laquelle  sera  imposee  et  pai^e  audiut  sei- 
gneur gouverneur  pour  tenir  lieu  des  sommes  par  luy 
demaod^es  au  present  Eslat,  mesnies  pour  le  bastiment 
de  ladicte  citadelie  de  Hende,  verification  pr^alablement 
faicte  de  ladicte  despense  et  valleur  des  ouvrages  comme 
cy  dessus  a  Hst6  diet. 

Sur  les  requestes  pr^sent^s  a  ladicte  assambl^e  par 
les  babilans  d*Allenc  et  aultres  paroisses  dudict  diocese 
contenaot  qu*^  Toccasion  des  guerres  et  excessives  im* 
positions  faictes  par  le  pass^  audict  diocese,  une  grande 
partie  des  maisons  et  hiritaiges  desdictes  paroisses  out 
est6  longtemps  aquictez  et  habandonnez  par  ceulu  qui 
les  possedoient  qui  se  sent  retirez  aillieurs  pour  gaigner 
leur  vie,tellenient  que  lesdictes  terresontdepuisdemeure 
et  sont  encores  de  present  incultes  et  vacantes  etseroit 
impossible  faire  aulcune  recepte  sur'icelles,  ainsi  qu'il  a 
dppareu  par  Testat  qui  en  a  est6  faict  par  les  commia* 
saires,  sur  ce  d^putez  et  qu'il  aparoistra  plus  aroplemeat 
si  besoing  est.  Et  d'aultant  que  le  receveur  dudict  dio- 
cese ou  ses  commis  ne  se  veuUent  contenter  du  payeitient 
qui  leur  a  est6  faict  par  les  supplians  de  ce  que  montent 
leurs  portions  des  demi^res  impositions  ains  veullent 
encores  les  contraindre  pour  la  portion  desdicts  vacaos 
et  insolvables  qui  seroit  centre  toute  raison  et  iquit6  et 
par  ce  moyen  seroient  r^duictz  ^  ceste  extremite  de 
quieter  et  habandonner  leurs  biens  comme  ont  faict  les 
aultres,  s'il  n'y  est  pourveu .  Supplians  h  ces  causes  ladicte 
assambl^e  y  apporter  quelque  bon  r6glement,  declarant 
qu'elle  n'entend  que  la  solvability  soit  tenu  pour  Tinsel* 
vable  et  ce  suivant  la  disposition  du  droict,  les  arrestz  de 


la  Cour  et  reiglemeas  du  pais  de  Languedoe,  mesmes 
oealx  nagui^res  &icts  par  Mgr  le  CoDnestable  sur  les  re- 
monstrances des  Estatz  gin^raulx  dudict  pais  tenas  h 
Biziers  au  mois  d'octobre  1589;  estant  plus  Equitable 
que  cela  soit  sur  la  comniunault6  du  pais  que  sur  les  par- 
ticuliers.  Protestant,  en  cas  qu'il  n'y  seroit  mis  reigle- 
ment,  de  se  retirer  k  justice  ou  bien  en  tout  iv6nement 
quieter  leurs  biens  et  families  pour  alter  gaigner  leur  vie 
en  auUre  pais.  A  esti  advisi  et  conclud  que  verification 
sera  faicte  par  MM.  les  d^putez  k  Taudition  des  comptes, 
commis  et  syndic  dudict  diocese  des  diligences  que  Vd 
receveur  a  deub  faire  suivant  son  contract  pour  avoir 
paiement  des  deniers  de  sa  charge  pour,  apr^s  ladicte 
verification  faicte,  estre  pourveu  aux  bupplians  ainsi  qu'il 
appartient. 

Les  aultres  requestis  pr6sent6es  auxdicts  Estatz  par 
quelques  particuliers  ont  est^  aussi  renvoy^es  auxdicts 
d^putez  a  Tauditiori  des  comptes,  commis  et  syndic,  pour 
pourveoir  sur  le  contenu  d'icelle,  comme  ils  verront 
estre  raisonnable. 

Et  d'aultant  qu'il  ne  s'est  pr^sent^  personne  en  ladicte 
assamblee  pour  entendre  k  la  recepte  des  deniers  qui 
seront  imposez  en  ceste  assiette ;  a  est6  advis^  et  conclud, 
yeu  que  I'assambl^e  est  sur  le  poinct  de  se  s^parcr  que 
MM.  les  commissaires  de  I'assiette  k  I'assistance  des  com- 
mis et  syndic  dudict  pais  et  d^putez  k  Taudition  des 
comptes,  bailler  la  charge  de  ladicte  recepte  a  celuy 
ou  ceulx  qui  y  vouldront  entendre,  faisant  la  condition 
du  Roy  et  du  pais  meilleure,  avec  ceste  clause  qu'ils 
seront  tonus  faire  la  recepte  en  la  ville  de  Mende  et  non 
aillieurs. 

Finallement  lesdicts  Estatz  aprte  avoir  esti  exhortez 
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par  biondfct  seigpeur  de  Mend^y  president,  de  contiDuer 
tousjours  en  Tamour  et  craiocte  de  Pieu  et  ea  Tobi^is- 
ss;ace  du  Roy  et  ayant  receu  de  sa  main  sacr^e  sa  saincte 
benediction  se  sent  incontuniant  s^parez  et  retircz  sans  se 

■ 

rassambler. 

Si^n^  :  A.  6v6que  de  Monde. 
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$^h  de  MM.  des  Etats.  —  Absence  de&  denies  des  Ce^ 
v^nnes.  —  Signification  it  Tassemhlee^  des  Lettres  de  la 
Cwr  des  Aides,  portant  defenses  de  faire  des  impositions 
sans  un  expres  mahdement  de  Sa  MajestL  —  Conle^ta^ 
tion  au  sujet  de  la  prisiance  entre  les  envoy es  des  prieurs 
de  Sainte-Enimie  et  de  Langogne.  —  Declaration  de 
M.  Charles  de  Rousseau,  prieur  d^Ispagnac,  vicaire  ge^ 
niral  de  Mende,  portant,  qu'il  ne  veut  consentir  qui 
r imposition  des  deniers  ordinaires.  —  Af.  de  Fossense 
demande  le  remboursement  des  sommes  par  lui  foumies 
pour  la  reduction  de  diverses  places.  —  Observations  du 
gouvemeur  du  Givaudan  sur  le  cahier  des  doleances.  — 
Refus  dimposer  les  dipense^s  d^entretien  des  garnisons 
de  Florae  et  de  Marvejols.  —  Trive  a  renouveler  avec 
le  Bouergue.  —  Arriv6e  de  divers  diputis,  —  Rapport 
du  baron  de  Peyre  au  sujet  de  son  entrevue  avec  Vivlque 
Qu  sujet  du  cahier  des  doliances,  dont  divers  articles 
paraissai^nt  blesser  M.  de  Fosseuse,  —  Les  consuls  de 
Saugues  demandent  leur  admission  dans  Fassemblie  et 
sollicitent  laproteQtion  des  Etats  aupris  du  gouvemeur. 
—  Le  commandeur  de  Palhiers  fait  riclamer  ce  qui  lui 
(I  iti  enlevipar  les  gens  de  guerre  lors  du  siige  d^Aur- 
brae.  —  Observations  de  M.  de  Saint  Alban  sur  Faudi^ 
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Hon  et  la  ciSture  des  comptes  des  receveurs.  —  Proles^, 
tation  d'amitii  donnee  4  M,  de  Fosseuse.  —  //  exige 
des  habitants  de  Saugues  le  renouvellement  de  levr  ser^ 
ment  de  fidilM.  —  ^,  de  Chanoillet  se  ddmetde  sa 
charge  de  syndic  du  diodse.  —  Plaintes  de  M.  Portalis^ 
receveur,  au  sujet  de  son  emprisonnement.  —  Le  pays 
prend  i  sa  charge  les  sommes  que  M.  Sivirac  naxiaieni 
pu  lever.  —  Imposition  pour  Fentretien  de  la  gamison 
de  Mendejt  et  demande  pour  celles  de  Marvejols,  Florae 
et  Langogne.  —  Gages  du  gouverneur,  frais  de  voyage 
en  faveur  du  vicfxire  giniral  du  diocise  pour  les  Etats 
gineraux  de  Languedoc,  —  Sommes  dues  aux  hoirs  de 
M.  DesirictiSj  sieur  de  Garrejac.  —  Dipenses  pour  la 
compagnie  de  M,  de  Fosseuse.  —  /fe/us  d^accepter 
M.  Spironnat  pour  receveur  des  lailks.  —  La  recette 
des  ieniers  donnie  a  M.  Almeras.  —  Le  pays  accorde 
3,000  icus  4  M.  de  Fosseuse  pour  dipense  de  la  guerre. 

—  Creanciers  du  diocise.  —  Le  sieur  Trimolier,  mule^ 
tier  de  Saugues,  demande  qu^on  lui  fosse  restituer  les 
mulets  qu'on  lui  a  saisis  4  la  requite  du  receveur,  — 
M.  de  Rech,  criancier  dupays.  —  Foumilures  devivres 
par  diverses  communautis  pour  le  siige  dCAuhrac.  — 
Plifintes  du  sieur  Ducros,  envoyi  de  M.  de  Portes,  dont 
le  cheval  avait  ite  saisi,  contre  les  privileges  et  libertis 
des  Etats,  —  Avances  failes  par  M.  Almeras,  receveur. 

—  Etat  des  dettes  4  verifier.  —  Contestations  au  suje^ 
de  la  prisiance  entre  les  sieurs  de  Gabriac  et  de  Seras, 
comme  seigneurs  de  Barre.  —  Protestation  des  consuls 
et  procureurs  des  Cevennes  h  F occasion  des,impositions. 

—  M.  de  Rousseau  J  prisident  des  Etats,  demande  que^ 
conformement  aux  priviUges,  le  clergi  soit  maintenu 
dans  ks  assemblies  de  I  assiette.  —  Mime  demande  en 


faveur  de  la  fioblesse.  —  CMfure  de$  c<mipie$  du  steur 
AlnUras.  —  Dim  de  1 ,000  livres  4  M.  de  Fosseuee^  mec 
priire  de  dkhargtr  le  pays  de  sa  con^fHugnie  de  gen$ 
de  guerre.  —  Trtve  i   trailer  avec  le  Rouergue*  — 
Crianders  du  pays.  —  Sommes  d  imposer.  —  Gages  des 
privdts  de  la  marichaussie  et  frais  de  nourriture  des 
prisonniers.  —  Sommes  dues  d  M.  Rech^  trisorier  de  la 
Bowse  de  Languedoc.  —  Frais  de  voyage  :  du  second 
consul  de  Mende  vers  Mgr  le  ConnestabU;  —  deM.de 
Chazalmariin,  aux  Etats  de  Blois,  en  ^  588 ;  —  de 
M.  Mauberi.  —  Dette  en  faveur  de  M.  de  Canillac.  — 
Indemniii  a  MM.  des  Etats,  h  M.  de  Rousseau  ei  d 
M.  de  Saint  Alban.  —  M.  Marion,  tresorier  de  France, 
et  M.  Antoine  Chevalier ^  crianders  du  diocese.  —  Les 
lieutenants  du  privSt  demandent  main  forte  d  MM.  des 
Etats  et  une  retraite  dans  les  villes  et  chdteaiup  lors- 
que  Us  drconstances  Vexigeront*  —  Le  consul  de  Sau^ 
gues  implore  VassembUe  de  mSnager  sa  ricondliation 
avec  le  gouverneur.  —  Importance  des  gamisons  de 
Florae  et  de  Marvejols.  —  Dipenses  pour  le  remontage 
de  Cartillerie.  —  Le^  officiers  du  Sinichal  de  Nxmes 
agissent  aupris  de  Sa  Majesti  pour  la  riunion  de  la  si^ 
nichaussie  de  Mende.  —  Crianders  dupays.  —  Dipenses 
faites  par  M.  de  Seras  lors  de  la  fortification  de  Marve^ 
jols.  —  Indemniti  de  voyage  i  M.  Du  Toumel,  baron 
de  Tour.  —  Dipenses  d  rembourser  d  diverses  commu' 
nautes . — A  ssignation  donnie  hM.de  Chanoilkt  au  sujet 
des  terres  du  sieur  de  Bussac,  adjugies  au  diocise  et  en- 
suite  aliinies.  —  Trive  avec  le  Rouergue.  —  Les  sieurs 
Langlade  et  Loberie,  de  SaugtieSj  remerdent  MM.  des 
Etats  de  leur  avoir  procuri  leur  mise  en  liberti.  — 
Observations  du  consul  de   Saint-Etienne-ValUe-Fran- 
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false  en  faoeur  dee  privileges  du  pays.  —  Demande 
d^avance  de  certaines  sommes  h  M.  Spironnat.  —  OppO' 
sition  de  MM .  les  diputis  des  Cevennes.  —  Dipuii  a 
envoyer  vers  Sa  MyesU  pour  lui  reprisenter  Fetat  des 
affaires  du  diodse.  —  M,  de  Chanoillet  diclare  ne  vou^ 
loir  desormais  [aire  aucun  acie  de  syndid.  —  Proposi' 
Hon  au  sujet  de  la  charge  des  quaire  commis  et  diputis 
du  pays.  —  Questions  relatives  d  la  suppression  de  la 
senichaussie  de  Mende^  et  ii  la  trtve  avec  le  Rouergue. 
-^  M,  de  Fosseuse  demande  le  paiement  des  sommes 
par  lui  foumies  pour  le  remontage  de  F artilleries  — 
Gamisons  de  Marvejols  et  de  Florae.  —  Detles  et  crian^ 
ciers  du  diocise. 

m, 

L'an  mil  cicq  cens  quatre  vingtz  quinze,  et  le  ven- 
dredy  septi^me  jour  dudict  mois  de  juillet,  environ  les 
nenf  heures  du  matin.  * 

En  la  ville  de  Mende  et  dans  la  salle  haulte  de  Teves- 
cb^9  se  sont  assamblez  les  gens  des  trois  Eslatz  du  dio- 
c^e  de  Mende  et  pais  de  G^vaudan,  suivant  le  mande- 
ment  de  MM.  les  commissaires,  pr^sidens  pour  le  Roy  aux 
Estatz  g^n^raulx  de  Languedoc,  tenus  k  B^ziers,  au 
mois  de  febvrier  et  mars  dernier.  Apr^s  avoir,  selon 
Tancienne  coustume,  ouy  la  messe  du  saint  Esprit  en 
r^glise  cath^drale  de  Mende.  En  laquelle  assamblee  est 
vdnu  Mgr  de  Fosseux,  s^nechal  et  gouverneur,  pour  Sa 
Majeste,  audict  pais  de  G^vaudan,  accompaign6  de  M.  de 
Guilleminet,  greffier  pour  Sa  Majesty  auxdicts  Estatz 
g^n^raulx  de  Languedoc  et  commissaire  principal  de 
Tassiette  dudict  dioc^jse  et  de  M.  Dumas^  conseiller  de 
sadicte  Majesty  et  juge  au  Bailliaige  de  Gevaudan,  com- 
missaire ordinaire ;  lequel  sieur  de  Guilleminet  a  pro« 
pos6  a  ladicte  assambl^  qu'il  avait  pleu  auxdicts  sei« 


gticafs  commissaifes,  pt^sidens  atodrcts  Estate  g^nfirSirix , 
luy  adresser  les  comtnissions  de  ladicte  assiette  la  pr6- 
sentc  aniiee,  conjoiticteinent  av6c  MM.  les  commts^ii^es 
ordinaires  et  qu*il  Jeur  est  mand6  d^  prOceder  diligein- 
raent  au  despartemeflt  des  sommes  port6es  par  lesdicies 
commissions  pour  la  cotie  de  ce  diocese.  A  cause  de 
quoy  il  requiert  lesdicts  Estatz  de  Vassister  k  rexecution 
d'iceUes  ainsi  qu'est  acoustum6  de  tout  temps,  affin  que 
les  deniers  et  affaires  de  Sa  Majestc  ne  soient  retardez. 
Ordonnant  qde  lesdictes  commissions  seroierit  heues  en 
ladicle  assambl6e  r  ce  qu'k  t?st6  fatct  k  I'instant  par  le 
greffier  desdicts  Estatz. 

Et  apr^s,  le  sieur  de  Chanoillet,  syndic  dudict  pats,  a 
requis  ledictsieurcommissairede  permettreauxgensdes- 
dicts  Estatz,  suivant  leur  privill^ge  etanciennecoustumei 
de  s'assambler  et  delib^rer  des  affaires  dudict  pais  pour 
y  poarveoir  scion  qu  il  sera  n^cessaire,  otqu'il  luy  plaise 
aussi  prohiber  toutes  auUres  assambl^es  qui  se  pour- 
roient  ia\ve  en  ce  diocese,  sans  authority  de  sa  Blajesl6. 
Sur  quQy.iedict  sieur  de  GuUleminet,  commissaire  prin^ 
cipal,  a  odiroye  la  permis6ion  requise  ;  declarant  toutes 
assambtees  qui  se  feront,  dans  lediet  dioc^e,  sans  per« 
ffiissiofi  et  authority  de  Sa  M^jest^,  roprouv6es  et  illicites 
et  contraires  a  $on  editet  ordonnanco.  Et  ^  I'insta&t  les 
procurations  des  envoyez  et  depulez  des  gens  desdicts 
Kstatz  ont  est6  leues  en  ladicte  assamblee.  A  laquelle  se 
8ont  trouvez  assistans  MM.  M*  Pierre  Maubert,  docteur  et 
efaanoine  th^ologal  de  T^glise  de  Mende,  envoyi6  de 
MM.  du  Chapitre  de  ladicie  ^glise ;  M.  Jeban  de  Fume), 
docteur  ez  droictz ,  envoy^  de  M.  de  Ste  Enimie ; 
F.  Claude  Clanrel,  religieux  et  aulmosoier  de  T^glise  de 
jLengoigOiei  envoy^  deM.de  Leo^igae ;  M.  Sf^^it  Gsulaji^, 
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,<jlpcteur,  enyoye  de  iM.  des  Chambons;  M*  Pol  Albaric, 
au/ssi  docteur  ez  droiciz,jvig^  des  terres  deM.de  S.  Jeban, 
fiissistant  pour  ledict  sieur ;  M:.  le  baron  de  Peyre,  en  per- 
sonne  ;  noble  Claude  Pau^eran,  sieur  de  B^njptand,  en- 
Yoye  de  M.  le.  baron  de  Mercueur,  suivant  ses  procura- 
tiQDS  remises  aux  precedent's  assamblees ;  noble  Claude 
de  Chauzines,  sieur  de  S.  Auban,  envoye  de  M.  le  baron 
de  Randon ;  noble  Antoine  de  Bourbier,  sieur  de  La  Croix, 
bailly  et  envoy6  de  M.  le  baron  de  Florae ;  Jehan  Pol- 
lalion,  envoye  de  M.  le  baron  de  Canilliac ;  Andr6  Vi- 
vien, envoye  de  M.  d'Allenc  ;  Leys  Dumont,  envoie  de 
S.  Auban;  M.  Antoine  Aldin,  docteur  ez  droictz,  envois 
deM.deSeverac;  M.Ramond  Conate, envoie  deM.d'Ar- 
pajon  ;  MM.  Pierre  Lenoir,  Pierre  Barth61emy  et  Andr6 
Golivan,  consulz  de  la  ville  de  Mende,  en  personne ; 
MM.  GillesBarth61emy,  docteur,  1*^  consul  de  Marieujolz, 
aussi  en  personne;  Estienne  Julien,  consul  de  Chirac; 
M.  Anlhoinc  Martin,  consul  de  La  Canorgue;  M.  Antoine 
Constans,  depute  des  consulz  de  Saint-Ch61y-d'Apchier ; 
Pierre  Gibillin,  1"  consul  du  Malzieu  ;  M*  Jehan  de  Ca- 
zalmartin,  depute  des  consulz  de  Saincle-Enymie  ;  JeaA 
Souchon,  consul  do  Chateauneuf-de-Randon ;  M*  Fran- 
cois Dujardin,  d6pute  des  consuls  (|e  Serverette  ;  Loys 
Cros,  procureur  dc  Lengoigne  ;  M^  Giiillaume  Vigorous, 
depute  du  syndic  de  Saint-Auban  ;  M.  Jehan  Reversal, 
depute  des  procureurs  du  roandement  de  Nogaret.  Et 
d'aultant  que  les  consulz  des  quatre  voix  du  pais  des 
Cevennes,  par  une  lettre  qui  a  este  leue  en  rassambl6e, 
s'excusent  de  s'y  trouver,  disant  que  la  ville  de  Mende 
leur  est  suspecte  et  qu*ils  n'y  ont  Vaccez  libre  etassurfi, 
a  este,  a  la  requisition  du  syndic,  octroye  deffault  contre 
lesdicts.das^ Cevennes,  coinme  n'estans  leurs  raisons  per- 
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tinentes,  ny  leors  excuses  legitimes,  attandu  mesmes  que 
ledicl  sieur  commissaire  de  Tassiette,  passant  par  lea- 
dictes  Cevennes,  leur  auroit  promiset  donn^  toute  asseu- 
rance.  Aussi  a  est^  octroy^  deffault  contre  les  autres  d6- 
faillans  et  ordonn^  que,  nonobstant  leur  absence,  sera 
pass6  oultre  a  Tex^cution  des  commissions  desdicts 
Estatz  g^n^raulx  et  deliberations  de  la  pr^sente  assam- 
bl^e,  attandu  Tassistance  de  la  meilleure  et  plus  grande 
partie  des  d^put^s  et  Timportance  des  affaires.  . 

Ledict  sieur  de  Guilleminet,  commissaire  principal,  a 
faict  entendre,  comme  passant  h  Florae  pour  se  trouver 
en  ceste  assambl^e,  lesdicts  diput^s  des  Gevennes  luy 
ont  faict  signifiercertaines  lettres  royaulx  de  la  Gour  de 
nos  seigneurs  des  Aydes  portant  deffenses  aux  syndics, 
consuiz  de  Mende,  commis,  d^put^s  et  gens  des  Estatz 
dudict  pais  de  Gevaudan,  commissaires  des  assiettes  et 
aullres  qu*il  appartiendra  de  faire  d^sormais  aulcunes 
impositions  ny  Iev6e  de  deniers,  sans  expr^s  mandement 
du  Roy,  deliberations  des  Etatz  generaulx  de  Languedoc 
et  arretz  de  ladicte  Gour,  sur  les  peines  y  contenues.  Et 
parce  qu'il  desire  tant  qu'il  luy  sera  possible  se  confer- 
mer  aux  Edits  et  ordonnances  du  Roy  et  aux  arrestz  de 
ladicte  Cour  et  qu'il  s'asseure  que  lesdicts  Estatz  ont 
pareille  volunte,  il  a  ordonne  que  lecture  soit  faicte  des* 
dictes  Lettres  affin  que  ladicte  assambiee  n*en  pretende 
ignorance,  et  k  Tinstant  lesdictes  lettres  ont  este  leues 
par  le  greffier  desdicts  Estatz. 

Dudict  jour  septiesme  juillet,  en  ladicte  assambiee  des 

Estatz,  de  relevee. 

S'estant  meu  differend  entre  Tenvoye  deM.de  Len- 
goigne  et  Tcnvoie  de  M.  de  Sainte  Enymie  pour raison  de 


leor  s^nce  en  ladicte  assamblie,  d'aoltant  que  Tenvoyi 
dodict  sieurde  Lengoigne  pr^tendoit,  pour  estre  persoone 
eccl^iasiique,  deb  voir  pr6c6der  celuy  dudict  sieur  de 
Saincte  Enymie.  comme  homme  lay;  et  au  contraire, 
ledic^  envoyi  dudict  sieur  de  Sainte  Enymie  insistoit  k  ce 
qu'il  fust  maintenu  en  la  possession  et  droictz  de  son 
maislre  dont  il  s'agissoit,  a  este  advis^,  attandu  que 
ledict  sieur  de  Sainte  Enymie  a  acoustume  d'avoir  la  pr^ 
stance  en  ladicte  assambl^e  par  dessus  ledict  sieur  de 
Langoigne,  que  aussi  I'envoy^  dudict  sieur  de  Sainte 
Enymie  proc^dera  en  seance  et  voix  deliberative  celuy 
"^  dudict  sieur  de  Lengoigne. 

Sur  ce  qui  a  est^  repr^sent^  a  Tassambiee  par  M,  d  Ys- 
paniac,  grand  vicaire  de  Mgr  de  Mende,  comme  ledict 
seigneur  luy  auroit  envoie  une  procuration,  luy  donnant 
charge  de  con^aroir  devant  MM.  les  commissaires  de 
Fassiette  pour,  en  tant  qu'^  luy  est,  consentir  seullement 
a  Timposition  des  deniers  ordinaires  portez  par  les  com- 
missions des  Estatz  g^n^raulx  de  Languedoc  et  assamblie 
tenus  a  Gastres,  et  des  aultres  deniers  fondez  sur  com* 
missions  du  Roy.  Et  pour  le  regard  de  tous  lesaultres,  si 
aulcunes  impositions  en  estoient  demandees  et  poursui- 
vies,  repr^senter  de  la  part  dudict  seigneur  que  la  mis^ 
et  pauvrete  du  peuple  ne  les  peult  porter  et  que  pour 
ceste  raison,  qpnformement  k  Tintention  et  aux  ordon- 
nances  du  Boy  et  arrestz  de  laCour  de  nos  seigneurs  des 
AydeSy  ils  doibvent  ordonner  que  les  parties  se  retire* 
rent  devers  Sa  Hajest6,  Mgr  le  Connestable  ou  Mgr  de 
Yantadour,  pour  y  pourveoir  selon  leur  bon  plaisir.  Et 
en  cas  que  lesdicts  sieurs  commissaires  vouldroient  passer 
oultre,  se  joindre  aux  oppositions  form6es  et  a  former 
par  aulcuns  des  habitans  dudict  diocese,  remonstrer 
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aussi  avaBl  qu'il  soitproo^de  par  lesdicts  sieurs  commis- 
saires  k  Timposition  de  tr^ze  mil  taiit  d'escus,  que 
ladicte  Cour  a  permis  estre  iaicte  au  profit  d^axilcuDS  re- 
cOTeurs,  qju'il  est  D^cessaire^  pour  le  bien  dudict  die- 
c^  de  faire  revoir  leurs  comptes,  et  pareiUement  Festal 
des  debtes  du  pais  dress6  par  aulcuns  des  commis  d'icel- 
luy  pour  la  nullit6  desdicts  debtes.  Et  d'aullant  que 
ladicte  procuration  contient  plusieurs  aulti*es  clauses 
expresses,  il  a  requis  Tassambl^e  trouver  bon  qu  elle 
6oit  leue,  protestant  qu'il  n'entend  assister  auxdicts 
Estatz  que  pour  I'ex^cution  de  ladicte  procuration  sui- 
vant  rintention  et  commandement  de  mondict  seigneur 
de  Mende.  Lesdicts  Estatz  ayant  faictlire  ladicte  procu- 
ration, ont  unanimement  declare  audict  sieur  vicaire  que 
leur  intention  ne  tend  qu'au  repos  et  soulaigement  du 
pais,  conform^ment  au  d^sir  de  mondict  seigneur  de 
Mende.  Au  moyen  de  quoy  ils  ont  prie  ledict  sieur 
vicaire,  vouloir  assister  en  ladicte  assambl^e,  non-seulle- 
ment  en  vertu  de  ladicte  procuration,  mais  comme 
\icaire  dudict  seigneur  et  president  desdicts  Estatz,  aifin 
que  par  ce  deffault,  le  bien  du  service  du  Boy  et  des 
affaires  dudict  pais  n'en  soit  retard^,  ni  Tancien  ordre  et 
dignity  des  Estatz  perverty.  A  quoy  finallement  ledict 
sieur  vicaire  auroit  acquiesc^  pour  satisfaire  k  la  volunte 
desdicts  Estatz  et  soubz  protestation  de  ne  faire  aulcune 
conclusion  contraireaux  fins  de  ladicte  procuration, qu*au 
pr^alable  il  n'en  ayt  receu  aultre  declaration  de  mondict 
seigneur  de  Mende,  auquel,  pour  cest  effect,  il  en  escrira 
suivant  le  d^sir  des  Estatz  qui  en  feront  aussi  une  lettre 
de  leur  part  audict  seigneur. 

Estant  revenu  en  ladicte  assambUe  ledict  seigneur  de 
Fosseux,  il  a  propose  aux  Estatz  comme  par  la  lecture  des 
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commissions  des  Estatz  g^n^raulx  ils  ont  peu  cougnoistre 
rincTination  et  bonne  voIunt6  du  Roy  au  soulagement  de 
86S  subjectz  de  ceste  province  de  Languedoc,  ne  leuir 
ayant  demand^,  pour  la  pr^sente  annSe,  plus  grandes 
sommes  de  deniers  qu'ez  ann^es  pr6c^dentes  ores  que  I^ 
n6cessit6  des  affaires  de  ce  royaume  luy  en  aytaugmentfi 
Toccasion,  ce  qui  doibt  confirmer  d'aultant  plus  la  devo- 
tion et  fid^Iit^  desdicts  Estatz  a  son  service  et  les  affec- 
tions  de  satisfaire  pi*omrptement  au  faict  desdictes  com- 
missions et  aultres  choses  concernans  le  bien  des  affaires 
de  Sa  Majesty  en  ce  diocese,  comme  ils  ont  tousjours 
soigneusement  faict,  et  qu'il  les  prie  et  exhorte  de  con- 
tinuer;  leur  declarant  qu'il  porte  grand  contentement  de 
voir  ce  pais  reduict  en  meilleur  estat  qu'il  n'avoit  est6 
de  longlemps  pour  le  service  de  Sa  Majest6  au  moyen 
des  reductions  des  places  de  Chdteauneuf,  Chaliez  et 
Aubrac  et  de  la  prise  des  canons  dudict  Chaliez ;  comme 
il  n^a  pas  moindro  contentement  de  veoir,  qu'i  ceste 
bCAiasion,  ledict  pais  se  trouve  beaucoup  soulage  des 
foulles,  ravages  et  aultres  grandes  incommoditesque  les 
ennemis  y  causoienl  auparavant  lesdictes  reductions  et 
pour  ce  d^sirant  garder  Tadvantage  qu'il  a  acquis  sur  les- 
dicts  ennemis  pour  conserver  ledict  pais  en  I'obeissance 
de  Sa  Majeste  et  le  maintenir  en  repos,  il  a  dress^  ung 
estat  de  la  despense  qu'il  est  n^cessaire  a  cest  effect,  k 
laquelle  il  prie  les  Estatz  pourveoir  comme  aussi  au  rem- 
boursement  de  ce  qu'il  a  fourny  pour  Tentretenement  de 
sa  compaignie  et  aultres  parties  qui  luy  sont  deues,  sui- 
Vant  les  commissions  de  Mgr  le  Connestable,  nepouvant 
aultrenient  faire  marcher  sadicte  compaignie  en  Tarmac 
du  Roy  ainsi  qu'il  en  a  receu  commandement  de  Sa  Gran- 
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deur ;  les  priant  aussi  se  repr^nter  le  bien  ei  advan- 
tages que  rapportent  au  pais  les  susdictes  reductions,  Don 
pas  pour  luy  en  accorder  quelque  gratification,  parce  qu'il 
n'en  desire  point  du  pais,  s'asseurant  qu'il  plaira  au  Roy 
recougnoistre  le  service  qu'il  luy  a  faict  en  ces  exploictz, 
mais  seullement  pour  se  resouvenir  des  frais  qu'il  luy  a 
convenu  faire  pour  lesdictes  reductions,  mesmes  en  celle 
d'Aubrac,  ayant  faict  dresser  plu^ieurs  compaignies  et 
nien6  le  canon  sans  avoir  receu  dudict  pais  que  la  seuUe 
nourriture  des  trouppes ;  a  quoy  il  les  prie  d'avoir  esgard 
et  le  faire  rembourser  de  ladicte  despense. 

Finallement  a  propose  a  rassambUe  comme  despuis 
quelques  mois  M.  de  Mende,  estant  k  la  Gour,  auroit  pr^- 
sente  au  Boy  certain  cahier  de  doUances  au  nom  des 
habitans  du  pais,  par  lequel  cahier  il  est  grandement  in- 
t^resse,  qui  est  cause  qu'il  desire  scavoir  si  ledict  pais  a 
donn^  ceste  charge  audict  seigneur  de  Mende  et  si  les 
Estatz  entendent  advouer  le  contenu  audict  cahier, 
mesmes  en  ce  qui  le  peult  offenser  en  son  parliculier ; 
requerant  lesdicts  Estatz  luy  en  faire  declaration  aussi 
librement  comme  il  desire  que  v^ritablement  Sa  Majesty 
soit  informee  de  toutes  ses  actions  et  comportemens,  et 
pour  cest  effect  a  bailie  auxdicts  Estatz  une  coppie  dudict 
cahier  qui  a  est^  leu  en  plaine  assambl^e.  Sur  quoy  les- 
dicts Estatz  ont  advis^,  pour  I'importance  du  faict,  avant 
qu'entrer  en  aulcune  declaration,  de  d^puter  et  prier 
M.  le  baron  de  Peyre  et  MM.  les  envoiez  du  Ghapitre  et 
deM.de  Lengoigne,  pour  aller  k  Ghenac,  faire  scavoir, 
audict  seigneur  de  Mende,  ladicte  proposition,  et  sur 
icelle  entendre  particuli^rement  ses  raisons  pour  aprte 
en  estre  deiiberS  par  lesdicts  Estatz  ;  ce  que  ledict  sei- 
gneur gouverneur  sera  prie  avoir  agreable. 
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Sur  1&  proposition  faicte  par  ledict  sieur  Guilleminety 
commissaire  principal  de  Tassiette,  de  d£lib6rer  sur  le 
faict  des  commissions  des  Estatz  gen^raulx  de  Languedoc 
et  assamblee  de  Castres  et  de  I'entretenement  des  garni- 
sons  de  ce  diocese,  aprfes  que  le  sieur  de  La  Croix,  com- 
mandant k  Florae  et  les  sieurs  consulz  de  Marieujolz  et 
La  Ganorgue  ont  faicte  requisition  avec  grande  instance 
h  MM.  les  commissaires  de  ladicte  assiette  et  auxdicts 
Estatz,  d'imposer  les  deniers  de  la  soldo  des  garnisons 
desdictes  villes,  tant  du  pass6  que  de  Tadvenir,  suivant 
les  commissions  de  Mgr  le  Gohnestable  et  Testat  des  gar- 
nisons dudict  diocese,  depuis  arrest^  par  Sa  Majesty,  dans 
lequel  sont  comprises  lesdictes  garnisons  de  Florae  et 
Marieujolz  ;  a  est6  advis^  et  conclud,  pour  le  faict  des- 
dictes commissions  desdicts  Estatz  g^n^raulx  et  assem- 
blee  de  Gastres,  que  la  cottit6  dudict  diocese  des  deniers 
portez  par  icelle  sera  promptement  impos^e  et  lev6e 
affin  que  les  affaires  et  service  du  Roy  ne  soient  retardez. 
Et  quant  aux  garnisons  de  Florae^  Marieujolz  et  la  Ga- 
norgue, attandu  que  lesdictes  villes,  pour  estre  assez 
esloign^es  des  ennemis,  encloses  dans  le  diocese  et  cou- 
vertes  d'autres  places,  se  peuvent  aussi  bien  conserver 
avec  la  garde  des  habitans  com  me  les  aultres  villes 
dudict  diocese  qui  sont  aultant  ou  plus  importantes ; 
aussi  que  ledict  dioc^e  est  k  present  enti^rement  r^uni 
a  Tob^issance  de  Sa  Majesty,  oultre  que  la  mis^re  et  pau- 
vret^  d'icelluy  est  si  grande  qu  il  luy  seroit  impossible  de 
contribuer  h  tant  de  charges  extraordinaires ;  a  est^  con- 
clud  qu'il  ne  sera  faicte  aulcune  imposition  pour  Tentre- 
tenement  desdictes  garnisons  de  Florae,  Marieujolz,  La 
Ganorgue,  ny  aultres  que  de  la  ville  de  Mende  pour  les 
neuf  mois  tant  seullement  de  ceste  anntoi  suivant  Testat 
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de  Sa  Majesty.  Et  pour  radvenir  sadicie  Majesty  sera 
tr^s^iumblement  suppH^e,  en  cas  qu'il  fut  n^cessaire  de 
oontinuer  ladicte  ganiison  apr^s  lesdicts  neuf  mois,  que 
son  plaisir  soil  en  ce  cas  d'en  ordonner  le  payement  sur 
les  deniers  de  ses  tailles  ou  bien  sur  le  g^n^ral  de  la  pro- 
vince de  Langued^c  et  en  deschargerledict  diocese  pour 
^n  itapuissance.  Sur  laquelle  conclusion  lesdicts  sieurs 
de  La  Groii,  consulz  d«  Marieujolz  et  La  Ganorgue  ont 
remonstre  Fimportance  desdictesvillesdeFloracMarieu- 
jote  et  La  Ganorgue  et  le  prejudice  que  ce  seroit  au  ser- 
vice de  Sti  Majesty  et  au  pays  si  elles  venoient  ^  se  per- 
dl^.  Et  pour  ce  ont  requis  Tassamblee  d'y  voulloir  en- 
cores* adviser  affin  de  pourveoir  audict  entretenement ; 
protestant  en  cas  qu'il  advienne  perte  desdictes  villes ; 
que  la  faulte  ne  leur  pourra  estre  impulse. 

Esiant  n^cessaire  tie  renouveller  la  trefve  cy-devant 
faicte  entre  ce  pais  et  celluy  de  Rouergue,  pour  rendre  le 
commerce  libre  et  donner  relasche  au  pauvre  peuple  de 
tant  de  foulles,  ruynes  et  oppositions  qu'il  a  soufTertes  ; 
a  esl^  advisi  de  prier  Mgr  de  Fosseux,  gouverneur,  per- 
meiitre  que  les  Estatz  commencent  les  ouvertures  du 
traittd  de  ladiete  trefve,  et  qu'^  cest  effect  le  sieur  Fumel, 
envoi6  de  M.  de  Sainte  Enymie,  s'achemine  versle  sieur 
de  La  Rouvi^re  pour  en  confferer  avec  lui  pour  le  moien 
qU'il  a  de  promouvoir  ceste  affaire  envei'S  ceulx  de 
Rouergue. 

Du  huiclieme  jour  dudict  mois  de  juillet. 

L^sdict^.EsiatK  ne  9e  90ttt  a^amblez  durant  iedict  jour 
pomr  I'abseAce  des  peirsonnages  qui  avoient  est6  d^putez 
dev4»r9  Mgr  de  IVlenidje. 

Bu  neyrvieiniye  dudict  meis,  jour  dedimanche,  n^a  est6 
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aussi  laicte  assambl^  des  gena  tlesdicts  Estatz  pour  traU 
ter  d'affaires,  maisjseulement  pour  vaoquer  a  pridres  en 
]'^g}ise  et  assister  au  service  divin  durant  ledict  jour,  h 
ce  qu'il  plaise  k  Dieu  appaiser  les  troubles  de  ce  royaume. 

Du  dixieme  jour  dudict  mois  de  juillet,  du  matin. 

En  Tassamblee  desdicts  Estatz,  faicte  au  lieu  que 
dessus. 

A  estc  leu  une  lettre  de  M.  le  baron  du  Tournel  par 
laquelle  ii  prie  les  Estatz,  a  cause  de  quelque  affaire 
d'importance  qu'il  luy  est  survenu,  vouUoir  excuser  pour 
deux  jours  I'absence  du  sieur  des  Alpiez,  son  envoii&,  qui 
ne  faillira  de  se  trouver  incontinant  apr^  en  ladicie 
assambl^e. 

Le  sieur  Du  Jardin  a  pr^ente  une  procuration  dudict 
sieur  du  Tournel,  comme  baron  de  Ceneret,  pour  estre 
receu  en  son  nom  en  ladicte  assambl^e.  Sur  quoy  a  esti 
ordoiine,  attandu  que  ledict  Du  Jardin  a  desja  occupy 
pour  les  procureurs  de  Serverette,  qu'il  se  tiendra  a  sa 
premiere  charge. 

Se  sont  pr6sentez  auxdicts  Estatz  noble  Francois  de  • 
Holete,  sreur  de  FelgeiroUes,  pour  M.  de  Mirandol,  avec 
procuration,  et  BaptisleSymon,  syndic  d'Yspaniac,  qui 
ont  est6  receuz  apres  que  la  procuration  dudict  sie^r  do 
FelgeiroUes  a  est6  leue. 

Aussi  se  sont  pn^sent^s  et  ont  este  receuz  les  deputes 
des  Cevennes,  assavoir  :  M.  Guillaume  Ducros,  viguier 
et  envoie  deM.de  Fortes;  Jehan  Fielval,  consul  de  Flo- 
rae ;  M*  Leonard  Coste,  procureur  de  Saint-Estienne-de- 
Valfrancisque  ;  M*  Guillaume  Delort,  procureur  de  la 
viguerie  de  Portes  et  Jehan  Claret,  procureur  de  Barre, 
k  la  charge  de  remettre  leurs  procurations  pour  le  jour» 
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M.  le  baron  de  Peyre  a  rapport^  a  Tassambl^e  que  sui* 
vant  I'intentioo  dMcelle  il  a  este  k  Chenac  avec  MM.  les 
envoiez  du  Ghapitre  de  Mende  et  de  M.  de  Lengoigne,  et 
qu'ils  ont  faict  entendre  k  Hgr  de  Mende  la  proposition 
de  Mgr  le  gouverneur,  touchant  le  cahier  pr^sent^  au 
Roy.  Sur  quoy  ledict  seigneur  de  Mende  leur  auroit  de- 
clare qu'il  ii'enlend  avoir  repr^sente  au  Roy,  chose  qui 
no  touche  le  bien,  repos  et  soulagement  de  ses  dioc^ 
sains  en  general  et  des  habitaps  de  la  ville  de  Mende^ 
auquel  il  a  interest  en  son  particuUer,  et  ne  pense  point 
que  ledict  seigneur  de  Fosseux,  s'en  puisse  offenser,  el 
seroit  bien  marry  luy  en  avoir  donn6  le  moindre  subject, 
non  plus  qu'il  a  cy-devant  faict  et  que  tout  ce  qu'il  en  a 
faict  n'a  est6  que  pour  leurdict  bien,  repos  et  soulage- 
ment  qu'il  doibt  sur  toutes  choses  procurer ,  et  non 
pour  aulcune  passion  ny  malveuillance  qu'il  ayt  contre 
ledict  sieur  de  Fosseux,  auquel  il  fera  service  en  son  par- 
ticulier ;  et  qu*au  surplus  mondict  sieur  de  Mende  prie 
les  Eslatz  de  veoir  la  lettre  que  le  Roy  a  escript  k  MM.  les 
commis»  syndic  et  d^put^s  sur  ce  subject,  avec  Toriginal 
dudict  cahier  et  la  response  qu'il  a  pleu  au  Roy  faire  a  la 
•  fin  d'icelluy,  par  laquelle  Sa  Majeste  s'est  reservee  de 
pourveoir  k  cest  affaire  lorsqu'Elle  sera  arriv6  a  Lyon. 
Sur  quoy  a  este  faicte  lecture  de  ladicte  lettre  et  dudict 
cahier  qui  ont  est6  rendus  a  I'instant  audict  sieur  de 
Peyre,  et  aprfes  les  Estate  I'ont  prie  d'aUer,  avec  lesdicts 
sieurs  envoiez  du  Ghapitre  et-de  M.  de  Lehgoigne,  devers 
mondict  sieur  le  gouverneur  pour  luy  faire  entendre  ce 
qu'ils  ont  rapport^  de  leur  delegation  avec  le  contenu  de 
ladicte  lettre  du  Roy  et  la  response  dudict  cahier  et  le 
supplier  que  s'il  y  avait  quelque  chose  de  particulier 
entre  luy  et  ledict  seigneur  de  Mende,  il  luy  plaise  se 
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disposer  k  se  coDcilier  pour  le  bien  du  pais. 

S'estant  prison tez  MM.  Guillaume  Ghabanel  et  Montet, 
coDSuIz  de  Salgues,  ils  onl  remonstre  estre  venuz  ainsi 
qu'il  leur  a  est6  mandi,  soubzle  passeport  dudict  seigneur 
gouverneur,  tant  pour  rinformer  au  vray  de  ce  qui  s*est 
passS  en  ladtcte  ville  de  Salgues,  a  son  mescontentement 
et  k  leur  grand  regret  et  rendre  ledict  seigneur  satisfaict 
par  leur  declaration  et  le  serment  de  leur  fid^lit^  et 
ob^issance  au  service  de  Sa  Hajest^  avec  les  submissions 
par  eulx  cy-devant  faictes,  qu'ils  renouvelleront  en  ses 
mains,  comme  aussi  pour  assister  k  ladicte  assambl^e  et 
rapporter  en  icelle  tout  ce  qu'ils  pourront  a  Tadvance- 
ment  du  service  de  sadicte  Hajeste  et  des  affaires  com- 
muns  dudict  pais.  Au  moyen  de  quoy  ils  ont  requis  les- 
dicts  Estatz  de  les  recevoir  et  voulloir  aussi  interceder 
pour  eulx  envers  ledict  seigneur  gouverneur  k  ce  qu'il 
luy  plaise  les  tenir  pour  fidelles  subjectz  et  serviteurs  de 
Sa  Majesty  et  les  mettre  en  sa  protection.  Sur  quoy  a 
est^  advise  que  par  lesdicts  sieurs  qui  ont  est^  cy-devant 
d^putez  pour  aller  devers  ledjct  seigneur  gouverneur, 
cest  affaire  luy  sera  represente  avec  prifere  d'en  faire 
entendre  son  intention  a  Tassambl^e. 

Sur  la  requeste  pr^sent^e  par  noble  Guillaume  de 
Berfueil,  sieur  et  commandeur  de  Paliers  et  Recoules, 
tendant  a  ce  qu'il  pleust  aux  Estatz  Tassister  en  la  trcs- 
bumble  pri^re  qu'il  faict  k  Mgr  le  gouverneur  de  luy  faire 
rendre  sa  maison  et  les  meubles  qui  luy  ont  este  prins  en 
icelle  par  aulcuns  des  trouppes  qui  estoient  au  si^ge 
d'Aubrac,  attandu  qu'il  n'a  jamais  este  aultre  que  fidelle 
subject  et  serviteur  de  Sa  Majeste,  a  est6  advise  qu'il  en 
sera  faicte  pri^re  audict  seigneur  gouverneur  de  la  part 
desdicts  Estatz. 
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M.  de  Saint  Auban,  commit  des  nobles  dudict  pais,  a 
reinonstr^  qu'il  y  a  environ  quatre  ans,  en  unc  assamblee 
des  gens  des  Estatz  du  pais  fut  prise  deliberation ,  qu'aul- 
cuns  comptes  des  recevenrs  dudict  pais  ne  seroient  ouyz, 
cioz  et  arrestez  que  par  les  deputez  des  Estatz  a  Vaudi- 
lion  des  comptes  ou  du  moings  par  MM.  les  quatre  com- 
mis.  Et  d'aultant  que  cest  ordre,  bien  qu'il  soit  tr^-utille 
au  publicq,  n'a  est^  observe  au  faict  desdicts  comptes  ny 
au\  delib^ations  qui  se  sont  pass^es  et  aux  mandements 
qui  ont  este  exp^diez,  ainsi  qu'il  avoit  este  arrest^  et 
^stoit  n^cessaire  pour  le  bien  des  affaires  dudict  pais  ;  il 
a  requis  lesdicts  Estatz  de  renouvellerladicte  delibera- 
tion et  adviser  aux  moyens  de  la  faire  mieulx  observer, 
et  n^antmoings  ordonner  la  revision  desdicts  comptes 
avec  revocation  desdictes  deliberations  et  mandement 
qui  se  trouveront  faicts  par  aulcuns  desdicts  sieurs  com- 
mis  sans  Tassistance  des  aultres.  Sur  quoy  le  sieur  de 
Gfaanoillet^  syndic,  a  requis  I'assambiee  de  supplier  le 
Roy,  ordonner  la  revision  desdicts  comptes ;  et  quant  k 
la  revocation  requise  par  ledict  sieur  de  Saint  Auban, 
desdictes  deliberations  et  mandement,  ilsy  oppose.  Re- 
querant  qu'au  prealable  lesdictes  deliberations  et  man- 
dement  soient  veuz  par  I'assambiee  et  qu'en  icelle  il  en 
puisse  rendre  raisoa  du  qu'il  y  ayt  juges  pardevant  les- 
quelz  il  soyt  entendu  en  ceste  cause. 

Ledict  seigneur  gouverneur  estant  venu  en  I'assambiee, 
a  diet  avoir  entendu  le  rapport  qui  luy  a  este  faict  par 
M.  le  baron  de  Peyre  et  les  envoiez  du  Ghapitre  et  de 
M.  de  Lengoigne  de  ce  qui  s'estoit  passe  a  Ghenac  sur 
leur  delegation  touchant  le  cahier  presente*  au  Roy  et  ce 
que  par  les  Estatz  en  auroit  este  advise,  comme  aussi 
pour  le  faict  des  consulz  et  babitans  de  Salgues.  Sur  quoy 
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U  a  d^ir^  declarer  auxdicts  Estatz  pour  le  premier  poifii, 
que  si  ledict  seigneur  de  Mende  a  poursuivy  quelque 
chose  devers  le  Roy  pour  le  bien,  repos  et  soulagement 
du  pais„  comme  il  a  diet  qu'ea  cela  il  ne  luy  cMera 
jamais  d'affection  ei  bonne  volunt6  pour  assister  et  fevo- 
siser  de  tout  son  pouvoir  toutes  sortes  de  plainctes  et  re« 
quesAes  qui  seroni  sur  ce  faictes  au  Roy,  mais  pour  les. 
autres  particular! tes  contenues  audict  cabier  qui  roffen- 
sent,  il  requiert  Tassamblee  kiy  faire  declaration  si  elle 
les  advoue,  ou  a  faulte  de  ce,  il  proteste  tant  centre  M.  le 
yicaire,  president,  que  centre  les  Estatz.  Et  sur  la  pri^re 
que  ledict  sieur  de  Poyre  luy  a  faicte  de  se  reconcilier 
avec  M.  de  Mende,  pour  le  bien  du  pais,  il  a  diet  n  avoir 
jamais  donn^  occasion  audict  sieur  de  Mende  de  luy  por* 
ter  mauvaise  volunte  comme  il  ne  vouldroit  luy  bailler 
subject  d'entrer  en  auloun  different.  Que  si  les  Estatz  ont 
opinion  que  pour  tesmoigner  par  effect  Taffection  et  fran- 
chise dont  il  a  tousjours  proc^d6  envers  ledict  seigneur  de' 
Mende,  le  service  du  Roy  et  les  affiBLires  du  pais  puissent 
en  recevoir  quelque  bien  et  advantage,  il  offre  en  cela  de 
faire  tout  ce  qui  sera  trouve  bon  par  les  Estatz,  voire 
mesme  d'aller  veoir  ledict  sieur  de  Mende  au  lieu  et  en 
la  fa; on  qu  ils  adviseront  et  de  tenir  tout  ce  que  pour  eulx 

sera  faict  et  arrest6.  Sur  quoy  ledict' sieur  vicaire  et  pr6- 

• 

sident  a  repr^senle  que  ledict  seigneur  de  Mende  n*a 
jamais  donne  aulcun  subject  audict  seigneur  de  Fosseux 
de  s'offenser  de  luy  el  ne  le  vouldroit  faire  a  Tadvenir 
comme  il  a  d^clarS  audict  sieur  de  Peyre,  et  qu'il  fera 
cougnoistre  en  toutes  occasions.  Mais  en  ce.qui  regarde 
le  repos  et  soulagement  du  general  de  ses  dioc6sains,  il  a 
tousjours  pri6  ledict  seigneur  de  Fosseux  de  ne  trouver 
mauvais  ce  qu'il  en  a  faict,  tant  parce  que  son  debvoir 
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Ty  obligeoit-que  pour  la  pri^re  qui  luy  fut  faicte,  par  les 
Estatz  en  leur  derni^re  assambl^e,  d'en  faire  supplication 
et  remonstrance  au  Roy,  suivant  leur  conclusion,  de 
laquelle  fut  hier  faicte  lecture  en  ceste  assambl^e.  Et  bien 
qu'il  semble  n'y  avoir  lieu  de  reconciliation  de  la  part 
dttdict  seigneur  de  Mende  pour  n'avoir  oncques  eu  aul- 
cune  inimitie  ou  malveuillance  centre  ledict  seigneur  de 
Fosseux,  ains  rendu  tout  le  service  qu'il  a  peu  et  recher- 
che son  amiti^  par  tous  moyens,  comme  il  desire  conti- 
nuer  et  qu'il  luy  a  faict  entendre  pour  le  rcpr^senter 
audict  seigneur  de  Fosseux  et  a  ladicte  assamblee ;  tou- 
tesfois  ledict  seigneur  de  Mende  se  soubmetra  tresivolun- 
tiers  aux  bons  advis  et  cpnseils  desdicts  Estalz  s'ils jugent 
que  dans  ledict  cahier  y  ayt  chose  qui  ne  soit  du  seivice 
du  Roy  et  qui  ne  regarde  le  bien  des  affaires  dudict  pais 
et  le  repos  et  soulagement  du  pauvre  peuple  d'icelluy. 
Et  quant  a  ce  que  ledict  seigneur  de  Fosseux  trouve  mau- 
vais  qu'audict  cahier  y  a  des  choses  qu'il  diet  le  toucher 
particuli^rement,  mesmes  ou  il  est  faicte  mention  de  I'a- 
battement  de  Thospital  pourconstruire  la  citadelle,  ledict 
seigneur  de  Mende  le  prie  decroire  qu'il  I'a  faict,  non  en 
intention  de  I'offenser,  mois  parce  que  c'estoit  et  est  son 
debvoir  et  faict  particuHer,  comme  6vesque  de  Mende  et 
que  luy  ou  sos  pred^cesseurs  sont  fondateurs  dudict  hos* 
pital.  Que  Ic  surplus  de  ladicte  requeste  ou  cahier  regar- 
doit  le  soulagement  de  ses  pauvres  dioc^sains  en  g^n^ral 
et  en  particulier  des  habitants  de  ladicte  ville  de  Mende 
qu'il  doibt  affcctionner  de  sa  part. 

Aussi  a  declare  ledict  seigneur  gou"verneur,  pour  le 
regard  des  consulz  de  Salgucs,  qu'il  ne  les  peult  tenir  et 
advouer  pour  fidelles  et  ob^issans  subjectz  de  Sa  Majesty 
quelques  protestations  qu'ils  facent,  attandu  qu'ils  n'ont 
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procuration  des  habitants  de  ladicte  \ille  pour  se  purger 
de  la  rebellion  par  eulx  commise  et  renouveller  le  ser- 
ment  de  fid^lit^  au  service  du  Roy  avec  les  submissions 
en  tel  cas  requises;  ce  qui  monstre  qu'ils  pers^v^rent 
tousjours  en  leur  mauvaise  volunt^.Etparce  que  depuis, 
lesdicts  consulz  ont  attest^  que  ce  qu'ils  n'avoient  port6 
une  procuration  des  habitans  estoit  advenu  par  mesgarde 
et  non  pour  aulcune  mauvaise  intention  et  que  lesdicts 
habitans  sont  tr^s  disposez  a  recougnoistre  leur  debvoir, 
promettant  lesdicts  consulz  de  rapporter  dans  deux  jours 
ladicte  procuration.  A  est^  advise  que  lesdicts  Estatz, 
soubz  le  bon  plaisir  dudict  seigneur  gouvemeuretattandu 
les  protestations  r^it^rees  par  lesdicts  consulz  do  leur 
fid^1it6  et  ob^issance  au  service  de  Sa  Majesty,  qu'ils 
auroient  stance  et  voix  deliberative  en  ladicte  assamblee 
comme  les  autres  deputcz  d'icelle,  k  la  charge  de  rappor- 
ter dans  deux  jours  la  procuration  desdicts  habitans. 

Dudict  jour  dixiesmejuillet,  en  ladicte  assamblee, 

de  relev^e. 

Le  sieur  de  Chanoillet,  syndic,  a  remonstre  qu'il  y  a 
plusieurs  annees  que  le  pais  Favoit  honore  de  Toffice  de 
sindic,  non  pour  m^rite  qui  peust  estre  en  luy  a  cause  de 
rimb^cilite  deson  cage,  mais  ptustost  en  souvenance  des 
services  faicts  au  pais  par  ses  pr^d^cesseurs  qui  avoient 
est6  honores  dela  mesme  charge,  en  laquelle  il  s'est  tou- 
jours  estudi6  d'apporter  tout  le  debvoir  qui  luy  a  est6 
possible ;  mais  pour  les  grandes  traverses  et  les  affaires 
espineux  qu'il  y  a  rencontrez  durant  son  temps,  au  mo'ien 
des  guerres  et  divisions  dont  ledict  pais  a  este  incessam- 
ment  agit^,  son  labeur  n'a  peu  parvenir  k  Teffect  qui 
eusi  est^  k  desirer  pour  reroettre  le  pais  en  meilleur 
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estat.  De  quoy  U  a  suppU^  Tassambl^e  le  voulloir  excu* 
8er  et  luy  faire  ce  bieu,  de  recevoir  la  demission  dudict 
office  qui  leur  en  faiot,  doq  par  faulte  d*affection  envers 
le  pais,  d'auUant  qu  il  ne  scauroit  jamais  estre  las  de  lay 
faire  service  hfors  ladicte  charge,  ny  pour  craincte  aussi 
des  arrestz  donnez  par  la  Cour  de  nos  seigneurs  des 
Aydes,  sur  le  changement  des  sindicz  des  dioc^s, 
scachant  que  le  Roy  a  ddrog6  par  la  response  qu'il  luy  a 
pleu  faire  sur  le  cahier  des  Estatz  g^n6raulx  de  Langue- 
doc,  ny  aussi  pour  veoir  les  afiEaires  du  pais  en  quelque 
d^sordre,  s'asseurant  que  les  Estatz  scauront  bien  pour- 
veoir  par  leur  prudence  acoustumee,  mais  settlement 
affin  qu  il  se  puisse  deifendre  et  garantir  d'une  infiaH6 
de  rigoreuses  contrainctes  qui  se  preparoient  contre  luy, 
Qultre  cellcs  qui  sont  commeficees  sur  ses  biens  propres 
par  les  cr^anciers  du  pais ;  au  moyen  desquelles  il  se 
seroit  retir6  k  nos  seigneui*s  de  ladicte  Cour  des  Aydes 
qui  luy  auroient  permis  de  faire  ladicte  demission  pour  se 
redimer  de  la  venation  desdictes  contrainctes  en  son  par-, 
ticulier,  dont  il  prie  aussi  les  Etatz  le  descharger  et  le  re- 
lever  des  frais  quil  en  pourroit  souffrir,  faisant  en  ceki 
cougnoistre  qu*ils  ont  agreable  le  service  qu'il  a  faict  au 
pais  en  ladicte  charge ;  pour  dernieres  actions  de  laquelle 
il  ne  veult  obmettre  a  supplier  les  Estatz  de  disposer 
toutes  cfaoses  a  I'union  et  bonne  intelligence  des  habi* 
tans  du  pais  en  Tobeissance  de  Sa  Majesty  soubz  les  com* 
mandements  de  Mgr  le  gouverneur  pour  le  bien  inesti* 
mable  qui  en  reviendra  au  publicq  en  general  et  ez  par* 
ticulicrs.  Et  pour  fin  requiert  Tassambl^  luy  octroyer 
acte  de  sa  demission  et  declarer  s'il  y  a  personne  qui  face 
plaincte  de  luy.  Se  remectant,  pour  le  surplus  du  service 
qu'il  a  faict  au  pais,  k  la  discretion  et  bonne  volunt^  des 
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Estatz.  Sur  quoy  M.  le  president,  au  nom  de  rassambl^e, 
a  repr^sent^  audict  sieur  de  Chanoillet  le  contentement 
qu'elle  avoit  du  service  qu'il  a  faict  au  paYs,  comme 
d'aultre  part  elle  seroit  matrie  qu'i!  le  d^laissast  inopi- 
nement  au  milieu  de  tant  d'affaires,  veu  mesmes  qu'il  ii'y 
a  personne  qui  puisse  estfe  si  promptement  instruict  de 
I'estat  d'iceulx  pour  estre  mis  en  sa  place ;  qu'est  cause  * 
que  larficte  assambl^e  d^sireroit  qu'il  continuast  ladicte 
charge,  attandant  qu'il  pleusl  h  Dieu  favoriser  ce  paYS 
d*une  saison  plus  calme,  comme  chacun  I'esp^re  fort 
prochaine ;  car  quant  aux  contrainqtes  que  se  pourroient 
faire  en  son  propre  nom  pour  les  affaires  de  la  commu- 
naut^,  il  scait  bien  que  le  pais  Ten  a  tousjours  relev6  par 
le  passe  et  ne  vouldroit  souffrir  qu'il  en  fust  en  peine  k 
Tadvenir.  Ce  nonobslant,  ledict  sieur  de  Chanoillet  s'est 
'  encore  excuse  de  pouvoir  continuer  ladicte  charge,  bien 
a  offert,  hors  d'icelle,  de  faire  tout  le  service  qu'il 
pourra  au  pais  et  mesmes  d'assister  le  syndic,  qui  sera 
mis  en  sa  place,  pour  I'informer  des  affaires.  Requ^rant 
de  rechef  qu'il  pleust  auxdicts  Estalz  luy  octroyer  acle 
de  sa  demission.  Attandu  lesquelles  requisitions  reit6r6es 
par  le  sieur  de  Chanoillet,  lesdiclsEstatz  ont  conclud  et 
ordonn6  que  Facte  de  sa  demission  luy  est  concede,  a  la 
charge  n^antmoings  qu'il  assistera  aux  Estatz^  durant  la 
presenle  assamblee,  pour  rendre  raison  et  I'informer  des 
affaires ;  ce  qu'il  a  promis  faire  avec  protestation  que 
ceta  ne  pourra  pr^judicier  i  sa  demission  et  que  c'est 
seullement  pour  obfryr  auxdicts  Estatz  et  servir  au  pais 
comme  personne  priv6e. 

Sur  la  remonstrance  faicle  par  le  sieur  S^verac  de  ce 
que  le  sieur  Portal^s,  receveur  des  deniers  imposez  en 
ce  diocese  au  mois  de  juillet,  I'annee  derni^re,  s'estant 
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achemin^  en  cesie  ville  pour  rendre  sqq  compte  aux 
Estatz  du  faict  de  ladicte  recepte,  il  n*auroit  est6  si  tost 
arriv6  que  le  sieur  Ghantuel,  soubz  pr6texte  de  quelque 
debte,  Fauroit  faict  arrester  et  clore  dans  les  prisons  du 
Roure,  ou  il  est  encores  d^temu  Et  d*aultant  que  soubz 
la  franchise  des  Estatz  il  estoit  venu  expr^s  pour  rendre 
son  compte  en  ceste  assamblee,  ce  qu'il  ne  pourroit 
faire  a  cau$e  de  sa  detention ;  il  a  .suppli6  I'assambl^e 
voulloir  pourveoir  k  ceste  fin  a  son  eslargissement.  Les- 
diets  EstatZ;  suivant  leurs  privill6ges  et  pour  la  conserva- 
tion d'iceulx,  ont  advise  de  d^uter  MM.  le  second  con- 
sul de  Mende  et  d6put6  du  procureurdeServerette,  pour 
aller  qu^rir  ledict  Portal^s  et  le  mener  en  Tassambl^e 
affin  qu'il  y  ayt  moyen  de  rendre  raison  du  faict  de  sa 
charge  comme  important  aux  affaires  de  Sa  Majesty  et 
du  pais. 

Sur  aultre  remonstrance  faicte  par  ledict  sieur  Sev^rac, 
comme  Tann^e  derni^re,  les  Estatz  lui  delivrant  la  re- 
cepte  de  ce  diocese  auroient  promis  par  le  contract  de 
bail  sur  ce  pass6  de  luy  faire  fondz  dans  certain  temps 
des  sommes  k  quoy  revenoient  les  cottitez  des  lieux  qui 
estoient  lors  notoirement  occupez  audict  diocese  par 
ceulx  de  la  ligue,  comme  est  port6  par  ledict  contract. 
A  quoy  il  auroit  souvent  requis  MM.  les  d^put^du  pais 
'de  satisfaire,  affin  qu'il  eust  moien  de  contenter  les 
cr^anciers  de  ladicte  recette  qui  le  molestoient  par  rigo- 
reuses  contrainctes  ;  mais  n'ayant  peult  en  avoir  raison, 
il  auroit  est6  comme  forc6,  aprfes  une  longue  patience,  de 
se  retirer  a  la  Gour  de  nos  seigneurs  des  Aydes.  Laquelle 
entre  aultres  choses  par  son  arrest  Tauroit  descharg^  des 
cottitez  desdicts  lieux  occup^s,  ne  luy  restant  maintenant 
que  faire  ouyr  son  compte  quil  pr^ntek  Tassamblee, 
la  suppliant  de  le  veoir  et  Tarrester. 
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Ledict  sieur  de  Portal6s,  ayant  est6  men6  en  rassam- 
blde  par  ceutx  qui  avoient  est6  d^put^s  pour  Taller 
prendre  aux*  prisons  du  Roure,  il  a  tr^s-humblement  re- 
merci6.  les  Estatz  de  ce  qu'il  a  pleu  le  faire  mettre  en 
liberty,  leur  remonstrant  qu'il  estoit  venu  expr^s  pour 
rendre  son  compte,  lequel  il  a  diet  avoir  prest  pour  leur 
printer,  les  suppliant  de  Touir  et  arrester.  Et  d'aultant 
que  M.  le  vicaire  a  diet  avoir  charge  de  Mgr  de  Mende  de 
Mende  de  s'opposer  a  Taudition  desdicts  comptes  jusques 
k  ce  que  verification  fust  faicte  de  plusieurs  abus  et  con- 
cussions commises  en  la  lev6e  des  deniers ;  il  a  d^clari 
ne  pouvoir  consentir  k  I'audition  desdicts  comptes.  Et 
depuis  les  Estatz  ayant  consid6r^  que  par  I'examen  ei 
closture  des  comptes,  la  v^riGcation  desdicts  abus  et 
concussions  ne  peult  pas  6tre  empesch^e,  mais  au  con- 
traire  y  apporte  de  Tesclarcissement,  a  este  conclud  que 
lesdicts  comptes  seront  ouys,  cloz  et  arrestez,  tant  ceulx 
dudict  Pertains  que  dudict  Sev6rac  parMM%  les  envoiez 
de  MM.  de  Lengoigne  et  de  Florae  et  consulz  de  Saint- 
Gh^ly,  Malzieu,  Chirac,  La  Canorgue  et  Saint-Estienne- 
de-Valfrancisque,  qui  ont  est6  k  ceste  fin  nommez  et  di- 
putez  par  lesdicts  Estatz,  ensemble  MM.  les  commis  du 
pais ;  a  la  charge  que  lesdicts  sieurs  d^putez  se  transpor- 
teront  devers  mondict  seigneur  de  Mende,  s'il  desire  que 
I'audition  se  face  en  sa  presence. 

Sur  la  proposition  faicte  par  M.  de  Guilleminet,  com- 
missaire  principal  de  Tassiette  que  par  aultre  d61ib6ra- 
tion,  les  Estatz  auroient  arrest6  que  Tentretenement  de 
la  gamison  de  Mende  seroit  impost  pour  les  neuf  mois  de 
la  pr^sente  ann^e,  contenus  en  Teslat  sign6  par  Sa  Ma- 
^  jeste,  sans  qu'ils  ayent  faict  mention  du  nombre  d'hommes 
comme  il  est  n^cessaire,  d'aultant  que  ladicte  gamison 
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avoit  esti  cy  deyant  relranch^e  k  six  vingt  hommes  et 
despuis  restablie  a  rancien  nombre  de  cent  cmquante. 
A  este  advis6  et  conclud  que  lesdicts  sieurs  commis- 
saires  seront  requis  d'imposer  reDtretenenient  desdictB 
cent  cinquante  hommes  pour  lesdicts  neuf  mois,  tant 
seullement  et  sans  consequence  a  I'advenir. 

Le  sieur  de  La  Croix,  commandant  k  Florae,  et  le  sieur 
de  Seras,  commandant  k  Marieujolz  et  le  consul  dudrd 
lieu,  ont  r^it^r^  les  requisitions  cy-devant  faictes  a 
ladJcte  assamblce  de  pourveoir  k  Tentretenement  des 
gamisons  de  Florae  et  Marieujolz  suivant  Testat  des  gar- 
nisons  cy  devant  mentionn^,  et  attandu  I'importance  des- 
dictes  villes.  Sur  quoy  estant  venu  en  Tassambiee  Mgrde 
Fosseux,  s^nechal  et  gouverneur  dudict  pals,  qui  a 
ordonn6  auxdicts  Estatz  de  salisfaire  k  Tintention  du  Roy 
et  de  Mgr  le  Connestable  touchant  lesdictes  garnisOns 
suivant  ledict  estat  et  pouveoir  par  mesme  moyen  a  celle 
de  Lengoigne,  comme  est  port6  par  aultre  commission  de 
mondict  seigneur  le  Connestable  afBn  que  lesdictes  villes 
se  puissent  conserver  en  Fobeisssance  de  Sa  MajestA,  et 
que  lesdictes  gamisons  soient  paiees  du  pass^,  n'estant 
raisonnable  qu'elles  ayent  servy  k  leurs  despenses. 
A  est6  conclud  pour  les  raisons  contenues  en  la  pr^ce* 
dente  deliberation  prinse  sur  le  faict  desdictes  gamisons 
que  Sa  Majest6  sera  trts-humblement  supplice  de  des- 
charger  ledict  diocese  dudict  entretenemcnt  tant  du 
passe  que  de  I'advenir,  et  avoir  agreablc  que  ladicte  pre- 
miere deliberation  sorte  k  effect.  Ce  que  mondict  sei- 
gneur le  Connestable  et  Mgr  de  Vantadour  seront  aussi 
suppliez  vouUoir  trouver  bon  comme  ledict  seigneur 
gouverneur  en  est  prie  par  lesdicts  Estatz. 

Sur  la  proposition  faicte  ^  ladicte  assambiee  par  le 
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sieur  de  Gailleitiiiiet  dd  declarer  di  (Ale  eAtettd  accoirder 
2;000  6$cas  h  M.  de  Fos^eut  pour  son  estat  de  gouver* 
neur  audict  {$ai9  de  G^vaudan  pour  la  pr^nte  ann^e 
cotuuie  a  e^tei  faict  Cies  amines  pass^es  suivant  la  com- 
tnission  de  Hgr  te  Conne^tabl^  ;  a  est^  advis6,  qu'attandu 
les  grandes  despenses  que  ledict  seigneur  gotiVemeur  est 
conlrainct  faire  en  sa  charge,  lesdiets  sieurs  cotnmis- 
saires  seront  requis  de  cotnprendre,a(i  despartement  des 
deniers  extraordinaires  de  ceste  anni^,1adicte  somme  de 
%M(>f  escus  accofd)6e  audict  seigneur  pour  sondict  estat 
de  ceste  dicte^  ann^e  seullement  et  sans  consequence, 
snivant  la  commission  de  Sa  Gmnd^ur  et  les  pr^c^dentes 
assiettes,  esquelles  ladicte  somme  a  est6  admise  par  les 
arrestz  de  r^glement  de  la  Gour  de  nos  seigneurs  des 
Aydes,  a  la  charge  n^antmoings  d'en  obtenrr  vatidatidn 
deSaMajestS. 

Sur  la  dificuUe  que  ledict  sieur  vicaire  et  pr^^ent 
faict  fie  eonclaro  sur  ks  deliberations  des  Estatz,  mesmes 
en  ce  qui  touche  Timposition  des  deniers  extraordinaires^ 
ores  que  ce  soit  du  eocbniiin  advis  des  Estatz  et  pour 
causes  nScessaires,  i^excusant  qu'il  ne  peult  exc^der  le 
pouvoir  que  Mgr  de  Sf  ende  luy  a  donn6,  et  dTaultant  que 
cdla  apporCe  confusion  et  retardem^nt  aut  affaires,  les- 
dicts  Estatz  d*une  mesme  Voix  ont  est6  d'advis  d'escrire 
audict  seigneur  de  Hende,  poiir  le  prier,au  nom  de  1-as- 
sambl^e,  de  lever  toutes  restrictions  de  la  charge  dudict 
sieur  vicaire  et  luy  laissser  le  pouvoir  entier  et  libre, 
comme  chose  qui  touche  a  Thonneur  et  dignity  des  Estatz 
et  k  la  franchise  et  liberty  d'iceulx. 

Ledict  sieur  vicaire  a  reprdsent^  que,  pour  ne  failUr  de 
s^  trouver  aux  Estatz  ge^eraulx  de  Languedoc  ainsi  qu'il 

Bistoire,  elc.  32 
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a  est6  toujours  observe  suivant  le  mandement  du  Roy  et 
lettres  expresses  de  nos  seigneurs  le  Connestable  et  de 
Vantadour,  il  auroit  faict  deux  voiaiges  en  Languedoc 
pour  assister  aux  assambl^es  desdicts  Estatz  tenuz  Tan- 
n6e  dernifere  a  Beaucaire  et  la  pr6sente  en  la  ville  de 
B^ziers ;  et  bien  que  ce  soit  chose  ordinaire  d'imposer 
les  frais  des  voiaiges  des  d^put^s  auxdicts  Estatz  g^ne- 
raulx  et  qu  aultrement  personne  ne  vouldroit  s'y  ache- 
miner  ;  toutestois  MM.  les  commissaires  de  Tassiette  font 
difficulte  d'y  comprtodre  ce  qu'il  a  fourny  et  advance 
pour  lesdicts  deux  voiaiges  comme  il  les  en  a  requis  pour 
son  remboursement,  luy  opposant  les  arrestz  de  la  Cour 
de  nos  seigneurs  des  Aydes.  Et  d'aultant  qu  en  choses 
moings  raisonnables  les  arrestz  de  ladicte  Cour  ont  est6 
naguieres  excedez  ;  il  a  requis  I'entitre  et  exacte  obser- 
servation  d'iceulx  en  toutes  aultres  choses  comme  au 
faict  desdicts  voiaiges. 

Du  unzi^me  jour  dudict  mois  de  juillet,  du  matin. 

En  ladicte  assamblee  au  lieu  que  dessus. 

Sur  la  requeste  pr^sent^e  par  H.  Jehan  Yirgile,  notaire 
royal  de  la  ville  de  Mende,  comme  mary  de  Sandre 
Destreche,  et  tuteur  de  Firmin  P61agal,  coh6ri tiers  par 
b^n^fice  d'inventaire  de  feu  Pons  Destrech,  sieurde  Gar- 
rejac ;  ladicte  requeste  tendant  k  ce  qu'il  pleust  a  Fas- 
sambl^e  ouyr  et  arrester  le  compte  qu'il  pr^ente  tou- 
chant  la  recette  faicte  par  ledict  feu  sieur  de  Garrejac 
des  deniers  imposez  au  mois  de  septembre  1586,  en 
vertu  des  commissions  de  feu  M.  Tadmiral  de  Joyeuse, 
ayant  este  ordonn6  par  arrestz  de  la  Cour  de  nos  sei- 
gneurs des  Aides  qu'il  rendroit  ledict  compte  pardev^nt 
MM.  les  commis,  syndic  et  d^putez  dudict  pa'is;  a  est6 
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advise  et  conclud  que  ledict  compte  sera  veu  et  examine 
par  MM.  les  d^put^s  k  Taudition  des  comptes,  avec  Tas- 
sistance  desdicts  siears  commiSy  sans  rarresterny  signer, 
ains  seuUement  pour  en  faire  leur  rapport  k  la  prochaine 
assambl6e.  Et  en  cas  que  sur  I'audition  escheut  quelque 
notable  difficulte  soit  en  faict  de  justice  ou  de  finance 
pourront,  lesdicts  sieurs  auditeurs,  appelier  quelques 
personnages  experimentez  pour  leur  ayder  S  r^souldre 
lesdictes  difficultes. 

Sur  Testat  de  la  despense  de  la  guerre  que  M.  le  gou- 
vemeur  a  faict  presenter  k  Fassambl^e ,  par  lequel  il 
demande  au  pais  Tentretenement  de  sa  compaignie  pour 
six  mois .  passez  et  pour  le  present  de  juillet  et  d'aoust 
prochain,  oultre  plusieurs  aultres  choses  contenues  audict 
estat  qui  a  est6  leu  en  la  dicte  assamblee ;  a  est^  conclud 
que  ledict  seigneur  gouvemeur  sera  suppli6  voulloir,  sur 
les  demandes  dudict  estat,  user  de  la  plus  grande  mode- 
ration qui  lui  sera  possible  ayant  esgard  a  la  mis^re  et 
pauvret^  du  pais,  et  qu'il  luy  plaise  aussi  permettre  aux- 
dicts  Estatz  de  traitter  de  la  trefve  de  ce  pai's  avec  celluy 
de  Rouergue  pour  le  soulagement  et  repos  du  pauvre 
peuple,  et  pour  la  n^esme  consideration  voulloir  incliner 
k  la  requite  des  habitants  de  Salgues  affin  que  cela  ne 
soit  cause  de  quelque  nouveau  remerciement  dans  'le 
pa'is.  A  cest  effect  ont  est6  priez  et  d^put^s  pour  alter 
devers  ledict  seigneur :  MM.  le  baron  de  Peyre,  de  Saint 
Auban,  Maubert  et  premier  consul  de  Mende. 

Dudict  jour  unzi^me  juillet,  en  ladicte  assaoibl^e, 

de  relev6e. 

S'est  pr^sent^  M.  Hercules  Sp^ronnat  qui  a  remonstr^ 
avoir  est6  pourveu  de  I'estat  et  office  de  receveur  parti- 
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culier  des  tallies  du  diocfeso  de  Meade  et  pais  de  G6vau- 
daa  Qt  qu'il  a  est6  receu  par  MM.  de  la  Ghambre  des 
Comptea  el  tr^riers  g^A^raulx  de  France  et  bailie  cau- 
tiqfis  vallables,  aiaai  qu'appert  de  ses  Letires  de  provi- 
sioos^,!  attache  desdicts  sieurs  tr^soriers  et  acte  de  sa  re- 
ception en  la  Ghambre,  escripte  sur  le  reply  desdictes 
leltres  et  acte  de  cautionnement  qu'il  a  pr^sentez ;  re- 
qu^rant  que  le  tout  soit  enregistr^  ez  registres  du  dioc^ 
jCtque  MM.  les  coounissaires  et  gens  des  Estatz  le  facent 
el  laisseat  jouyr  du  contenu  en  icelles  et  a  ces  fins  luy 
ddlivrent^  ou  k  ses  coinmis,  les  assiettes  et  despartement 
d.es  dealers,  tant  ordinaires  que  extraordinaires  des  im- 
positions qui  $e  feroBt  la  presente  ann^e  et  auUres  sui- 
vaaites  j^usques  a  ce  qu'il  se  presente  ung  receveur  alter- 
oatif  pour  par  luy  ou  ses  conimis  en  estre  faict  recepte  et 
de^pense^suivantrestat  qu'il  requiert  luy  en  estre  bailie. 
Sur  laqualle  requisition,  ayani  le  syndic  dudict  pais 
r^mon^tre  que.  ledict  Sperounat  ne  doibt  estre  receu  ny 
admis  par  MM.  les  oommissaires  et  gens  des  Estatz  a  faire 
la  recepie  du  diocese  en  vertu  de  ses  provisions  par  plu- 
$ieurs  raisons  importantes  audict  pais,  mesmes  qve  ce 
«er«it  chose  contraire  aux  droictz  et  privill^ges  d'icelluy 
par  lesquelz  il  peuU  commettre  k  la  levee  des  tallies 
telle  persomia  capable  que  bon  luy  semble,  faisantla 
conditioa  du  Roy  et  du  pafe  meiUeure.  Qui  auroit  est^ 
cause  que,  sur  la  remonstrance  qui  en  auroit. est^  Gaicte 
au  feu  Roy,  Sa  Majesty  a  supprimS  I'ofBce  de  receveur 
ancien  audict  diocese  et  laiss^  aux  gens  (fts  Bstftfe  la 
libre  disposition  qu'ils  avoietat  eu  de  tout  temps  d'eslire 
.leursvreceveurs^pour  la  eommodiie  q^i  en  revenoit  k  Sa 
)tfajest6  et  cUusoulag^meat  au  pai$,,s'estant  veu  auUrefois 
que  la  recepte  se  faisoit  sans  gaiges  et  bien  souvent  pour 
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un  liard  pour  livre.  Au  moyen  de  quoy  il  y  a  grande 
occasion  de  s'opposer  auxdictes  provisions  et  reception 
dudict  Sp6ronnat.  Et  d'aillieurs  quand  bien  ledict  Sp6- 
ronnat  debvroit  estre  receu,  il  ne  pourroit  entrer  6n 
exercice  de  sa  charge  la  prisente  ann6e  d'aultant  que 
c^est  Tann^e  du  receveur  ancien  supprim^,  duquel  le 
pais  tient  le  lieu  pour  y  commettre  tel  que  bon  luy  sem* 
blera.  Aussi  que  le  diocese  a  besoing  pr^sentement  d'une 
advance  de  7  ou  8,000  escus,  tant  poury  acquitter  les 
deniers  des  commissions  de  Languedoc  dont  les  termes, 
ou  la  pluspart,  sont  escheuz;  et  par  ce  mo'ien  relever  le 
diocese  des  irais  qu^il  souffre  que  pour  faire  marcher  la 
compaignie  de  M«  de  Fosseux  en  Tarm^e  du  Boy  pour 
faire  service  h  Sa  Majesty  et  descharger  ce  dioctee  de  la 
despense ;  ce  qui  ne  se  peult  faire  sans  ladicte  advance, 
5  laquelle  ny  aulcune  aultre,  ledict  Sp6ronnet  diet  ne 
voulloir  entrer;  oultre  que  sur  la  n6cessit6  qui  se  pr6sen- 
toit  Fannie  pass^e  de  recouvrer  une  notable  somme  de 
deniers  pour  le  service  du  Roy  et  bien  des  aifaires  du 
diocese,  il  fut  advis^  de  dfelivrer  la  recepte  de  ceste 
ann^e  au  sieur  AlmSras,  en  consideration  de  Tadvance  de 
deniers  qu'il  feit  d^s  lors  et  qu'il  a  continue  depuis  potir 
subvenir  auxdictes  affaires,  joinct  que  lesdictes  provi- 
sions n'attribuent  audict  Sp^ronnat  en  son  ann^e  que  la 
recepte  des  deniers  ordinaires  de  Sa  Majesty  et  du  tail- 
Ion,  sans  faire  mention  des  extraordinaires.  Pour  les- 
quelles  raisons,  ledict  Sp^ronnat  ne  doibt  estre  receu  en 
ladicte  charge  ;  protestant  de  recourir  k  Sa  Majesty  en 
cas  que  par  MM.  commissaires  fust  pass^  oultre.  A  est6 
conclud  et  ordonn6  que  lesdictes  lettres  de  provision 
dudict  Sp^ronnat  avec  I'attache  de  MM.  lies  tr^soriers 
g^ndraulx,  actes  de  reception  k  la  Ghambre  et  de  cau- 
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tionnement  seront  registr^s  aux  registres  du  pais,  sans 
prejudice  des  droitz  et  privill^ges  d'icelluy  et  protesta- 
tion dudict  syndic ;  pour  raison  desquelz  les  parties  se 
retireront  devers  Sa  Majesty  en  son  Conseil .  Aprfes  laquelle 
conclusion  et  ordonnance,  Indict  Sp^ronnat  a  remonstr^ 
que  nul  que  luy  peult  faire  ladicte  recepte  suivant  l*6dit 
du  Roy,  declaration  de  Sa  Majest6  et  arrestz  de  la  Cham- 
bre,  mesmes  suivant  la  response  faicle  par  Sa  Majeste  au, 
cahier  des  Estatz  g6n6raulx  de  Languedoc  derni^rement 
tenuz  k  Beziers,  ordonnant  que  tons  deniers  ordinaires 
et  extraordinaires  seront  levez  par  ses  officiers  et  se  ren- 
dent  compte  a  la  Ghambre.  Protestant  de  tous  despens, 
dommages  et  interestz  en  cas  que  Ton  vouldroit  bailler 
la  recepte  desdicts  deniers  ordinaires  et  extraordinaires 
k  aultres  quk  luy  et  de  tout  ce  que  de  droict  il  peult  pro- 
tester, et  d'en  avoir  recours  oil  il  appartiendra. 

Sur  le  rapport  faict  k  I'assamblee  par  MM.  le  baron  de 
Peyre^  de  S.  Auban,  Maubert  et  premier  consul  de 
Mende,  de  ce  que  suivant  la  charge  qui  leur  avait  6t6 
donn^e  par  Tassambl^e,  estans  allez  prior  le  seigneur 
gouverneur  en  consideration  de  la  mis^re  et  pauvret6  de 
ce  pais  et  aultres  raisons  qu'ils  lui  auroient  representees 
youloir  user  de  la  plus  grande  moderation  qu'il  luy  seroit 
possible  sur  la  demande  par  luy  faicte  des  sommes  con- 
tenues  en  Testat  de  la  despense  de  la  guerre  qu*il  avoit 
faict  presenter  a  Tassambiee  et  mesmes  s'estans  laisses 
aller  jusques-lk  suivant  quelques  ouvertures  faictes  en 
icelle  de  luy  offrir  la  somme  de  1,600  escus  k  prendre 
sur  la  cottite  de  Tiraposition  arrestee  a  Gastres.  Ledict 
seigneur  gouverneur  leur  auroit  faict  cougnoistre  que 
c'estoit  ung  offre  fort  esloigne  de  ses  pretensions.  A  este 
advise  et  conclud,  pour  ne  donner  aulcune  occasion  de 
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mescontentement  audict  seigneur,  ains  Tinviter  k  des- 
charger  le  pais  de  la  despense  que  sa  compaignie  de  gens 
d'armes  y  apporte,  qu'il  luy  sera  accorde  la  somme  de 
5,000  escus,  dont  il  sera  prie  se  contenter  pour  toutes 
sesdicles  pretentions.  Et  moyenant  icelle,  faire  sortir 
ladicte  compaignie  dudict  pais.  Et  d'aultant  qu'il  seroit 
impossible  recouvrer  ladicte  somme  si  promplement  qu'il 
seroit  besoing,  par  imposition  sur  le  diocese  a  cause  de 
sa  pauvrete  que  pour  subvenir  a  partie  du  paiement 
d'icelle  le  pais  se  servira  de  1,600  escus  de  I'imposition 
faicte  en  ladicte  assamblee  de  Castres  pour  I'entretene- 
ment  de  certaines  garnisons  d'aulcuns  diocese  de  Lan- 
guedoc,  attandu  que  cestuycy  n'est  tenu  de  contribuer 
au  paiement  de  leurs garnisons;  a  la  charge  aussi  d'avoir 
permission  de  Sa  Majesty  de  prendre  ladicte  somme  de 
1,600  escus  pour  estre  emploiee  a  I'effect  que  dessus  ou 
bien  en  tout  cas  de  la  remplacer,  et  que  le  surplus,  mon- 
tant  1,400  escus,  pour  parfaire  ladicte  somme  de  3,000 
escus  sera  emprnt6  ou  prins  par  adyance  de  celuy  qui 
entrera  en  la  recepte  dudict  diocese ;  et  apr^s  obtenu 
permission  de  Sa  Majest6  de  I'imposer  pour  son  rembour- 
sement. 

S'esl  pr^sente  M.  Anthoine  Chevalier,  lequel  a  re- 
monstr6  que  pour  raison  de  la  recepte  de  ce  dioctee  des 
annees  15...  et  15...  ledict  diocese  luy  doibt  plusieurs 
sommcs  de  deniers  dont  il  auroit  obtenu  grand  nombre 
d'arrestz  de  condempnation  de  nos  seigneurs  de  la  Cour 
des  Aydes;  requ6rant  qu'il  pleust  aux  Estalz  pourvoir  k 
son  payement,  ou  k  faulte  de  ce  faire,  a  protest^  de  faire 
ex6cuter  lesdicts  arrestz  conlre  le  syndic  dudict  pais 
comme  estant  condempn6  en  son  propre  et  priv6  nom. 

M.  Frangois  Dujardin,  commis  k  la  recepte  dudict  dio- 


c^96,  w  Ywnw  1590,  a  re.monstr6  au$si,.qu'^  faulie  de 
payement  de  la  somme  de  1 ,900  taot  d'escus  que  le  pais 
luy  doibt  de  principal,  ouUre  260  et  tant  d'escus  pow 
trois  taxatz,  il  auroit  obtenu  arrestz  et  contrainctes  de 
ladicte  Cour,  cwtre  le  syodiQ  dudict  pais  qu'il  pretend 
faire  exi^cuter  s'il  ue  plaist  k  I'assambl^e  pourveoir  k  son 
paieipent ,  faisant  imposer  sa  pairtie  en  la  pr^nte 
a^sjette. 

Seml;)lable  requisition  et  protestation  a  est^  faicte  par 
M.  Andr^  Vivian,  au  nom  de  son  pi^re,  pour  la  somme 
dont  il  a  condeniQation  de  ladiote  Gour,  ooDtre  ledici 
syndic,  en  son  propre  et  priv6  nom. 

Sur  quoy  le  sieur  de  Cbaooillet  a  remonstr^  qu'il  y  a 
une  infinite  d'arrestz  de  ladicte  Gour,  donnez  contre  luy 
po^r  plusieurs  grsmdes  sommes  de  deniers  deues  par  le 
pais  k  divers  creanciers  qui  ont  commence  d'user  d'exe- 
cation  sur  ses  biens,  ce  qui  ne  peult  continuer  sans  qu'il 
souffre  beaucoup  de  frais  et  dommages,  qu'est  cause  qu'il 
supplie  les  Estatz  donner  ordre  au  paiement  desdictes 
4ebtes.  Reqlierant  aussi  MM.  les  commissaires  de  I'as- 
siette  de  les  imposer  pour  sa  descharge,  n'estant  raison* 
nable  que  pour  avoir  faict  service  au  pais  en  la  charge  de 
syndic  il  soit  maintenaut  molest^  en  son  bien  propre. 

Le  sieur  S^v^rac,  receveur  dudict  diocese  Tann^e  der* 
ni^re,  a  remonstr^  qu'^  I'occasion  de  ladicte  recepte,  il 
auroit  est^  contrainot  faire  plusieurs  advances  pour  les 
affaires  dudict  diocese  suivant  les  deliberations  de  MM.  d^ 
pais,  mandements  et  aultresactes  qii'il  a  en  mainavec 
I  estat  desdictes  advances,  requerant  Tassambjee  de  le 
veoir  et  pourveoir  a  son  remboursement. 

Le  sieur  Porlaies,  receveur  de  Timposition  faicte  en 
juillet  I'annee  derniere,  a  suppUe  aussi  lesdicts  Estatz 


voulloir  pourveoir  au  remplaceinent  de  la  portion  des 
habitans  de  Marieujolz,  dont  par  arrest  de  la  Cour  des 
Aydes  als  out  estS  dqschargez. 

Sur  lesquelles  i*6qu]siiioQ$  et  protestations  faictes  tant 
par  lesdicts  sieurs  S^v&rac,  Portales,  Dujardin^  Chevalier 
etaultres  cr^anciers,  que  par  ledict  de  Cbanoillet,  pour 
raquictecnent  des  sommes  que  le  pais  leur  doibt,  les 
Estatz  out  pri6  M.  de  Guilleoiinet,  commissaire  principal 
de  I'assiette;  de  prendie  la  peine  de  dresser  ung  cstat 
raisonnS  desdicts  dehtes  ei  le  rapporter  domain  k  I'as- 
sambl^e  pour  icelluy  veu  en  estre  d^libdre  par  les  Estatz. 

La  deliberation  de  Tassambl^e  des  deputez  et  consulz 
de  plusieurs  villes  de  ce  diocese  tenue  en  ceste  ville  de 
Mende  le  quatri^me  d^cembre  dernier  a  est6  leue  en 
plaine  assambl6e,  comme  aussi  le  contract  pass^  suivant 
icelle  le  5*  jour  dudict  mois  entre  lesdicts  deputez  et  le 
sieur  Alm^ras  pour  raison  de  la  recepte  dudict  diocese  de 
la  pr^sente  ann^e  et  des  advances  faictes  par  ledict  sieur 
Almeras  pour  les  affaires  du  pais;  et  ayant  lesdicts  Estatz 
unanimement  d^clar^  qu'ils  avoient  pour  agii^able  ledict 
contract,  I'ont  ratiffi^,  approuv6  et  authorise,  voullans 
qu'il  sorte  son  plain  et  en  tier  effect.  Et  en  consequence 
d'icelluy  ont  advis^  de  prior  ledict  sieur  Alm^ras,  d'en- 
trer  h  ladicte  recepte  et  de  remettre  devers  Tassambiee 
I'estat  de  ses  advances.  Sur  laquelle  conclusion  estant 
veou  a  Tassambiee  le  sieur  de  Barre  a  declare  qu'il 
approuvoit  cooime  les  aultres  deputez  de  I'assamblee  le 
contenu  audict  contract,  h  condition  toutesfois  que  les 
Estatz  pourvoient  au  paiement  de  ce  qui  est  deub  k  la 
garaison  de  Marieujolz,  de  laquelle  il  a  charge. 

L'envoye  de  M.  de  Ganilliac  a  requis  les  Estatz,  de 
poupvoir  au  paiement  de  la  partie  deue  audict  sieur  par 


—  606  — 

le  diocese,  leur  declarant  qu'k  faulte  de  ce  ledict  sieur  a 
deliber6  user  de  contraincte. 

Sur  lesrequestes  pr^sent^ies  par  M.  Mizard  Tremoliferes, 
muletier  de  Salgues,  une  d'icelles  tendant  k  ce  qu'il 
pleust  au\  Est^tz  faire  imposer  en  I'assietle  la  somme  de 
100  escus  pour  les  frais  par  luy  paiez  et  dommages  sout- 
fertz  a  cause  de  la  saisie  faicte  de  deux  siens  mulletz  qui 
furent  menez  en  ceste  ville  de  Mende  par  le  cappitaine 
Lotard,  a  la  requesle  du  sieur  S^verad,  receveur,  pour 
avoir  paiemcnt  de  la  portion  de  Salgues  de  Timposition 
de  Tannee  dernifere  dont  ledic  t  S6v6rac  faisoit  la  recepte. 
L'aultre  requeste  tendant  aussi  k  ce  qu'il  pleust  auxdicts 
Estatz,  faire  imposer  la  somme  de  huict  vingtz  escus  pour 
payement  et  recompense  de  la  valleur  de  deux  mulletz 
.  qui  luy  furent  prins  en  la  ville  de  Lengogne  par  ung 
nomm6  ChavcUon  et  auUreappell6  Falvel  de  Marcy,  du 
mandement  des  consulz  de  Lengoigne  k  ce  qu'ils  disoient 
pour  faire  porter  des  munitions  aux  trouppes  estans  lors 
devant  le  chasteau  d'Aubrac  pour  le  service  du  Roy ; 
ayant  este  impossible  au  suppliant  de  recouvrer  lesdicts 
mulletz.  A  est6  advis6  et  conclud,  sur  la  dernifere  des- 
dictes  requestes,  que  le  pa'is  n'est  tenu  d'entrer  en  la  re- 
compense demand6e  par  le  suppliant,  lequel  se  retirera 
a  justice  pour  luy  estre  faict  droict  sur  ladicte  requeste 
centre  qui  appartiendra.  Et  sur  Taultre  requeste,  qu'at- 
tendu  que  les  frais  et  despens  de  rex6cution  faicte  sur  le 
suppliant  et  aultres  dommages  par  luy  pr^tendus  a  Voc- 
casion  d*icelle  precedent  du  deffault  de  paiement  de  la 
cottite  des  deniers  des  tailles  deubz  par  ladicte  paroisse 
de  Salgues,  qu'il  aura  recours  contre  icelle  si  bon  luy 
semble,  n'y  estant  le  pais  tenu. 

Aprfes  laquelle  conclusion  s'est  pr6sent6  le  sieur  S6v6- 
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rac  qui  a  soutenu  que  Tex^ution  desdicts  muletz  avoit 
esle  bien  et  deuement  faicte  k  son  instance  pour  avoir 
paiement  des  sommes  deues  par  les  habitans  de  Salgues 
suivant  les  submissions'qu'ils  en  avoient  passees  lors  du 
serement  par  eulx  prest6  de  leur  reunion  au  service  du 
Roy,  et  qu'il  avoit  est6  contrainct  de  s'adresser  audict 
muletier  pour  n'avoir  trouv6  aultre  personne,  attandu 
que  Taccez  n'esloit  encores  Ilbre  aux  serviteurs  du  Roy 
dans  ladicte  ville  de  Salgues,  y  ayant  est6  voile,  ung  de 
ses  commis  voullant  faire  la  recepte  de  la  portion  de 
leurs  tailles.  Toutesfois,  d'aultant  que  par  arrest  de  la 
Coar  des  Aydes,  il  a  est6  despuis  descharg6  de  la  lev^ 
de  ces  deniers,  il  a  declare  qu'il  n  entend  poursuivre 
lesdicts  habitans  pour  le  paiement  de  leurs  restes,  r6serv6 
leur  portion  du  taillon. 

Le  sieur  Almeras  s'estant  pr6sente  k  Tassamblee,  M.  le 
president  luy  a  faict  entendre  comme  les  Estatz  aiant  veu 
le  contract  pass6  avec  luy  pour  le  faict  de  la  recepte  de 
ce  diocese.  Tout  approuv^  et  ratifi6  et  sent  tr^s-contens 
et  d6sireux  qu'il  entre  en  exercice  de  ladicte  recepte  pour 
le  bon  et  louable  rapport  qui  leur  a  este  faict  de  sa  per- 
sonne,  le  priant  aussi  de  leur  faire  veoir  I'estat  des 
advances  qu'il  a  faictes  pour  le  diocese  afiin  de  les  clore 
et  arrester.  Sur  quoy  ledict  sieur  Almeras  a  remerci6 
humblement  I'assambl^e  de  la  bonne  volunte  qu'elle  luy 
tesmoigne  dont  il  se  ressent  fort  honors,  protestant  qu'il 
ne  desire  d'entrer  en  ladicte  recepte  tant  pour  le  profit 
comme  pour  I'envye  qu'il  a  de  faire  service  au  pais  et 
qu'il  est  prest  de  leur  remettre  I'estat  de  ses  advances 
aflin  qu'il  leur  plaise  pourveoir  k  son  remboursement 
pour  luy  donner  moi6n  de  maintenir  son  credit  et  sou- 
lager  le  dioc^e  en  faisant  ladicte  recepte;  ce  qui  lui 
seroit  malais^  de  faire  aultrement. 
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Btt  doaziteie  jour  dudiot  ncMiis  de  juiUet,  du  matiti. 

En  ladicte  asaamhl^e.  Sur  la  rQmp^jStcance  faicte  par 
M.  Antboine  Chevalier  qu  il  a  un  compte  k  resdre  aupals 
pour  raison  de  la  recepte  des  dealers  ondinajres  de  Taxi- 
A^e  1582 ;  requ^rant  Taseambl^e  de  Touyr  H  arrester ; 
a  est6  conclud  que  par  MM.  les  d^put^s  au  faiot  des 
comptes  sera  proc6d6  a  raudition  de  oelluy  dudict  Che- 
valier. 

M.  Jehan  Lagier,  commis  du  sieur  BeAch^  tr6sorier  de 
la  bourse  de  Languedoc^  a  remonstrS  qu*U  y  a  longteEops 
qu'il  est  en  la  ville  de  Mende,  avec  un  huissier  qu'il  a 
men^  avec  luy ,  pour  avoir  paiement  de  plusieurs  sommes 
que  le  pais  doibt  audict  sieur  Reich,  k  cause  des  frais  de 
Languedoc  et  autres  deniers  revenans  en  ses  mains»  et 
mesmes  de  la  somme  de  7,500  et  tant  d'escus  de  I'ann^e 
demi^re ;  de  laquelle  somme  le  sieur  S^verac,  receveur, 
ayant  est6  descharg6  et  le  pais  c^ondampne  au  paiemeivt 
par  nos  seigneurs  de  la  Cour  des  Aydes,  il  a  requis  Tas- 
sambl^e  y  vouUoir  pourveoir  pour  esviter  aux  frais  qu  il 
faict  avec  ledict  huissier,  et  qu^il  sera  contrainct  faire 
encores  pl^s  grands  au  diocese  s'il  n  est  pourveu  promp- 
tement  au  contenlement  dudict  sieur  Reich.  Sur  quoy 
altandu  que  ladicte  partie  precede  du  deffault  de  paye- 
ment  de  la  portion  deue  par  les  lieux.qui  estoient  occur 
pez  par  ceuU  de  la  ligue  audict  dioc^e,  ainsi  que  ledict 
S6v6rac  atteste,  et  que  depuis  la  reunion  d'iceuU  en 
Tob^issance  du  Roy,  ledict  S6v6rac  a  peu  faire  recespte 
d'une  portion  des  deniers  deubz  pour  lesdicts  lieux 
occupez,  suivant  Tordonnance  de  Mgr  le  Connestable  et 
^es  d^lib^rationjs  de  MM.  les  commis,  sindic  et  d6put^' 
dudict  diocese  faictes  sur  ladicte  reunion ;  a  este  con- 
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clud  que  le  compte  dudict  SSv^rac  sera  veu  et  arresti 
pour  verification  faicte  de  ladicte  recepte,  estre  apr^s 
advis^  par  les  Estatz  ce  qui  sera  raisohnable  pour  Ta- 
quittement  de  ladicte  partie  en  cas  que  ledict  S^v^rac 
n'ayt  fondz  poUt  y  satisfaire. 

Sur  la  remonstrance  (aicte  par  le  d6put6  des  consuiz 
de  Saint-Ch61y,  tant  pour  ladicte  ville,  qu'au  nom  des 
villes  de  Lengoigne,  Saint-Aiiban,  ServereUe  et  lieu  d'Au- 
roux,  commis  pour  satisfaire  aux  commandements  de 
Mgr  le  gouverneur  ;  ils  auroient  foumy  plusieurs  muni- 
tions au  commissaire  des  vivres,  ordonnS  par  ledict  sei- 
gneur, pour  la  nourriture  des  trouppesemploiees  pour  le 
si^ge  d'Aubrac,  soubz  asseurance  qu'ils  en  seroient  rem« 
boursez  en  la  pr^sente  assiette.  Requ^rant  k  ceste  cause, 
qu  il  pleust  k  Tassambl^e  de  veoir  leur  estat  et  pourvoir 
audict  remboursement.  A  est6  conclud  que  ledict  com- 
missaire des  vivres  remettra  son  compte  devers  les  sieurs 
d^putez  a  Vaudition  des  comptes  pour  verification  faicte 
d'ic^Huy  estre  pr^sent^  requeste  au  Boy,  au  nom  da 
pais,  pour  avoir  permission  d'imposer  les  deniers  k  quoy 
lesdicts  vivres  pourront  monter,  pour  le  remboursement 
de  ceulx  qui  les  ont  advances.  De  quoy  sera  couch6  ung 
article  en  I'estat  des  debtes  du  pais  qui  sera  envoy^  en 
Gour. 

Le  sieur  Ducros,  viguier  de  Portes,  envoi6  de  M.  de 
Portes^  a  remonstr^  que  venant  derni^rement  en  ceste 
ville,  k  la  premiere  convocation  desdicts  Estatz,  ung 
nomme  Lafont,  soubz  pretexte  de  quelque  debte,  luy 
auroitbbtenuquelqueappoinctementau  s^n^chal ;  lequel 
il  pretend  faire  ex^cuter  centre  luy.  Et  d'aultant  que 
cela  regarde  les  prfvill^ges  et  libert^s  des  Estatz  qui  se- 
roient par  ck  moyen  viollez,  il  a  requis  rassambUe  d*en 
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delib^rer.  Sur  quoy,  a  est6  conclud,  attandu  que  ladicte 
execution  est  faicte  centre  lesdicts  privilleges,  que  le 
sieur  Ducros,  poursuiVra  la  cassation  d'icelle  et  que  le 
sindic  du  pais  Tassistera  en  cause. 

Le  sieur  de  Chanoillet  a  faict  son  rapport,  commesui- 
vant  la  deliberation  des  Estatz  et  la  charge  qui  lui  avoit 
este  donnee,  il  supplie  M.  de  Fosseux,  qu'ayant  esgard  a 
la  mis^re  et  pauvrete  du  pais  il  luy  pleust  se  contenter 
pour  ses  pretentions  contenues  en  I'estat  qu'il  a  faict  re- 
mettre  devers  Tassambiee,  de  la  somme  de  5,000  escus 
que  lesdicts  Estatz  luy  avoient  librement  et  gratuitement 
accordee  pour  luy  donner  occasion  et  moien  de  faire 
marcher  sa  compaignie  hors  dudict  pais  pour  le  soulage- 
ment  d'icelluy,  Tasseurant  que  les  Estatz  estoient  bien 
marriz  de  ne  pouvoir  faire  d'avantage  pour  son  contente- 
ment,  mesmes  que  par  faulte  de  moiens,  ils  estoient  con- 
Irainctz,  pour  subvenir  k  partie  de  ceste  somme,  de 
s'ayder  des  1,600  escus  de  Timposition  faicte  a  Castres 
et  emprunter  le  surplus  du  sieur  Almeras.  Sur  quoy  ledict 
seigneur  gouverneur  auroit  tesmoign^  qu'il  desiroit  fort 
le  soulaigement  du  pais,  mais  qu'il  luy  estoit  impossible 
d'en  faire  sortir  sa  compaignie  avec  ladicte  somme  luy 
estant  deub  beaucoup  d'avantage  de  leur  solde  et  entre- 
tenement;  d'aillieurs  qu'il  seroit  bien  marry  qu'k  son 
occasion  Ton  se  servist  des  1 ,600  escus  de  I'imposition 
de  Castres,  puys  qu'ils  estoient  destinez  a  aultres  affaires 
qu'il  ne  vouldroit  retarder.  Toutesfois,  si  le  pais  ne  luy 
Yeult  donner  aultre  contentement,  qu'il  prie  les  Estatz 
Iny  faire  au  moings  response  sur  chascuns  des  articles  de 
son  estat,  affin  qu'il  soit  asseur^  de  ce  dont  il  debvra 
supplier  le  Roy  a  leur  refus.  Et  quant  k  la  trefve  de 
Bouergue  et  I'accord  de  Salgues,  qu'il  n'y  peult  entendre 
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sans  en  avoir  receu  commandement  de  Sa  Majesty.  Ge 
qu'ayant  est^  de  rechef  mis  en  deliberation  par  lesdicts 
Estatz  a  este  advis6  et  conclud,  attandu  la  pauvrete  du 
pais  que  ledict  seigneur  sera  supplie  se  contenter  de 
ladicte  somme  de  5,000  escus  cy-devant  accordee  paries 
Estatz  et  voulloir  moyennant  icelle,  faire  sortir  sa  com- 
paignie  du  pais  pour  le  soulagement  d'icelluy  et  per- 
mettre  aussi  que  Ton  traitte  de  ladicte  trefve  de  Rouergue 
et  Taccord  de  ladicte  ville  de  Salgues.  Et  quant  a  ce  que 
ledict  seigneur  desire  qu'il  soit  respondu  k  chascun  des 
articles  de  son  estat,  a  est6  advis6  qu'il  sera  mis  au  pied 
dudict  estat  par  le  greffier  du  pais  que  les  Estatz  prient 
ledict  seigneur  gouverneur  ne  trouver  mauvais  si  le  pais 
ne  doibt  ny  ne  peult  entrer  en  ceste  despense  pour  les 
raisons  quy  luy  ont  estS  representees  et  que  le  Roy  sera 
supplie  d'y  pourveoir  sur  ses  deniers. 

Et  d'aultant  que  dans  ledict  estat  est  faicte  mention  de 
Ten tre tenement  des  garnisons,  le  sieurBartheiemy,  con- 
sul de  Marieujolz,  a  este  d'opinion  que  le  pais  doibt 
entrer  en  la  despense  d'icelles,  mesmes  de  Marieujolz, 
tant  du  passe  que  de  Tadvenir;  requerant  MM.  les  com- 
missaires  de  Tassiette  la  comprendre  en  leur  desparte- 
ment. 

Ayant  este  presente  a  Tassambiee,  par  le  sieur  Alme* 
raSy  Testat  des  advances  qu  il  a  faictes  pour  les  affaires 
du  diocese  suivant  le  contract  passe  avec  luy  par  les 
commis,  deputes  et  consulz  des  villes  dudict  diocese,  au 
mois  de  decembre  dernier,  ratiffie  par  les  Estatz  en  la 
presente  assambiee;  ont  este  nommez  et  deputez  les 
sieurs  envoiez  de  MM.  de  Sainte  Enimye  et  de  Portes  et 
consulz  de  Mende  et  du  Malzieu  pour  veoir  ledict  estat  et 
verifier  lesdictes  advances  et  du  tout  faire  leur  rapport  k 
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rassaiidtbI6e,  pour  a{>r&s  estre  pourveu  au  rembours^bient 
dudict  sieur  Alm^ras  et  paiemen^de  ses  dommages  et  in* 
terestz  selon  que  ra$satnbI6e  tfouvera  estre  raisoniiable. 

L'^stat  des  debtes  du  pais,  dress6  par  H.  de  Guille- 
tnin^t  suivani  la  pri^re  des  Estatz,  a  est6  leu  en  plaine 
as^mblee;  et  d'auUant  qu*il  s'est  trbuv^  revenir  k  une 
gnosse  somme  de  deniers  que  Te  pais  ive  pouriirif  de 
longtemps  aquitter  ;  a  est6  adyis6  que  leddicts  sieurs  en- 
voiez  de  MM.  de  Sainte  Enymie  et  d(e  Portes  et  premier 
tonsulz  dtt  Mende  et  du  Halzieu  proc^deronl  k  la  veri- 
fication des  debtes  plus  imporfantlBs  et  press^es  pour  a 
leur  rapport  en  estre  d^lib^r^  par  les  Estatz,  et  qu'^  ceste 
fin  sera  mis  devers  lesdits  d6putez  ledict  estat  general  et 
les  arrestz,  commissions  et  auTtres  pitees  necessaires  k 
tadicte  verification. 

Sur  le  differend  meu  en  ladicfe  assambI6e  entre  les 
sieurs  de  Gabriac  et  de  S6ras,  comme  seigneur  de  Barre, 
pour  raison  de  leurs  seatice  et  voix  delib^ratives  disant 
ledict  sieur  de  Gabriac  qu'il  ne  doibt  estre  prec6d6  en 
voix  ny  s6ance  par  ledict  sieur  de  Barre,  comme  il  fera 
apparoir  par  tiltres ;  insistant  ledict  sieur  de  Barre  au 
contraire.  A  est6  ordonnei  qu'ils  remettront  leurs  tiltres  k 
la  prochaine  assambl6e  pour  estre  reiglez,  et  cependant 
sans  prejudice  de  leurs  droictz,  continueront  leurs  seance 
et  oppinions  eti  la  pr^sente  assambl^e  selon  qulls  ont 
comndetic^  affin  de  ne  retarder  les  affaires  du  pais. 

DUdiet  jour  dou2ii^d>e:  jaillet  eti  ladiete  asfiaflAlfe^ 

derelev^. 

Sur  la  requisition  faicte  verbalement  et  par  escript  en 
ladicte  assambUe  par  les  consul  de  Florae  et  procureurs 
de  Saint-Estienne-de-Vatfrancisque,  de  la  viguerie  de 
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Portes  et  da  BaKre>estanlrde  la  teoeui^qw  s'^oA^ji^yt  ;>jiehan 
Fielval,  M.  Leonard  Go^^te,  noiaire:  roval,,  GuiUawne 
Delort  et  .Jehan  Claret,.  codsuIz^^  des  viUeSwde.  Floiiac, 
Saint-Estienneode-Valfracjusque  r  St^er4iiaia-4&tCallx^rte 
et  Barre,  commis  et4&pui^:.da  pai&de$.G6veniies,^reiip 
rassambl^e  des  Estalz^  ea  la  pr^eBte.vilIe,.deYaDt;vous^ 
MM.  Charles  de  Rousseauv,grand.vicaire;  Pierre  d^jGivil* 
lemiuet ;  M'  M^  Jehan  iDumafli,  prisAdent^  coisonssairQ  et 
juge,  saas  spy  despartir  de  leurs.aolU'eSf  pn^c^d^^tes 
oppositions  et  deductions  faictes.  devant.vous^^sXorfie-' 
ment  aux  ordonnances  royaulx  juries  apiBiQn&  etd4liib6- 
rations  sur  r^ffectuel  observation  de  vosxx^mmissiansf  du 
Roy  et  executions  des  arrestz.  donnez  en  la.  jsouvei^ine 
Cour  de  nos  seigneurs  des  Aydes..  En  quoy  ne.leuv  avez 
point  faict  droict  en  ce  que  concerne  rimposition  deade- 
niers ;-  de  nouveau  vous  req-uiereniladicte  observation  et 
mesmes  de^^elluy  donn6  k  la  requeste  du  prooureuf.  gj^n^- 
ral  du  Roy,  le  5  m^y  1594,  parlequel  il  est  deffendu  k 
toutes  personnes^  de  quel  estat  et  condition,  qu'ilssoient, 
d'imposerou  faire  imposer,  despartir  ny  lever  aiiliGuns 
deniers,  pour,  queJque  occasion  ou  pr^texte^ue  ce  jsoit 
san^  permission  du^  Roy,  par  ses  letlres  paten tes,  precises 
et  expresses,  a  peine  de  confiscation  de  corps  et  de  biens. 
Anssi  Tobservation  d'autre  arrest  prononc^  k  la  re- 
queste dudict  procureur;g6n6ral,  le  IS  novembre  4Bi95, 
portant  que  les  sindics,  d(6pijit6s  et  conunis  auxassiettes 
et  d^partement  des  deniers,  en  chas^iue  dioc^e  dorLan- 
guedoc,  seronfc  changez  d'ann^e  en  ann^,  icelle  escheue, 
sanspouvoir  estre  continu^z  ny.assisterkaulouneassiete 
que  trois  an^passiez,  du.moiAg6  delenrsyndicattet  depu- 
tation; aussi  d'aultre  arrest  du  6.  deeembre.ansuadict 
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1594,  portant  inhibition  etdefFense  de  faire  aulcuns  dons, 
pr6sens  ny  gratifications,  pour  estre  levez  sur  le  peuple, 
moings  aulcune  taxe  ny  deffray  aux  assistans,  a  peine 

'''  d'estre  attaintz  comme  de  peculat  et  r^p^tition  aux  pre- 
neurs.  Et  touchant  le  reiglement  des  oppinans  auxdictes 
impositions  pour  le  clerg6  et  noblesse,  par  arrest  donn6 
entre  les  habitans  dudict  pais  des  Cevennes  et  gens  de 
trois  Estatz  au  pais  de  G^vaudan  du  5*  dScemDre  pour 
lesdictes  impositions  de  deniers,  dons,  gratifications  et 

'  taxes  de  deflfray,  forme  d'opiner  et  d^liberer,  que  ledict 
clerg^,  noblesse,  syndic  ny  les  d^put^s  qui  auroient  assist^ 
I'ann^e  pr6c6dente  n'auroient  aulcune  voix  et  n'y  porte- 
roient  aulcunes  opinions,  en  quoy  auriez  enti^rement 
contrevenu,  qu'elles  oppositions  par  les  sus  nommez 
ayent  est6  form^es,  ayant  permis  Topinion  et  delibera- 
tion dudict  clerg^,  noblesse,  syndic,  consulz  dudict 
Mende  et  Marieujolz,  qui  estoient  commis  Tann^e  pass^e. 
Parce  que  comme  d'abus  et  attentat  de  nouveau  s'op- 
posent  auxdictes  contraventions,  ne  consentant  k  rien, 
vous  prenant  en  ce  faict  pour  parties  formelles,  soy  reser- 
vans  leur  recours  ou  de  droict  appartient ;  requ^rant 
response  et  acte  :  Fielval,  consul ;  Coste,  consul ;  Glan\t, 
consul ;  Delort,  procureur,  ainsi  sigmez. 

A  este  respondu  par  lesdicts  sieurs  de  Guilleminet  et 
Dumas,  commissaires  de  Tassiette,  qu'en  ce  qui  concerne 
Tex^cution  des  arrestz  de  la  Cour  de  nos  seigneurs  des 
Aydes,  lesdicts  dSput^s  des  Cevennes  se  doibvent  retirer 
a  ladicte  Cour  ;  et  quant  au  faict  des  impositions  qu'ils 
se  garderont  de  mesprendre. 

Et  par  M .  Charles  de  Rousseau ,  vicaire  de  Mgr  de  Mende 
^t  president  en  ladicte  assamblSe,  apr^s  en  avoir  com- 
munique aux  deputes  de  l*estat  ecciesiastique,  a  est^ 
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aussi  faict  response  que  par  I'ancien  privill^ge  dudict 
pais  de  G^vaudan,  Tassiette  acoustum6  se  tenir  chascune 
ano^e  en  Tassambl^e  des  trois  Estatz  dudict  pais  deue- 
ment  convoquez  pour  cest  effect  k  Tinstar  des  Estatz 
g6n6raulx  de  Languedoc,  que  Testat  eccl^siastique  en  a 
jouit  et  us6,  ins6parablement  avec  les  aultres  ordres  de 
la  noblesse  et  Tiers-Estat,  par  si  longtemps,  qu'il  n'est 
m^moire  du  contraire  ;  au  moyen  de  quoy  ladicte  con- 
vocation a  tgusjours  retenu  et  port6  le  nom  d'assambl6e 
des  trois  Estatz  audict  pais  de  Gevaudan,  comme  elle 
est  telle  en  effect,  ne  s'estant  oncques  veu  que  Testat 
eccl^siastique  en  ayt  este  reject^  ains  au  contraire  y  a 
tousjours  eu  ses  opinions  et  stance  libres  avec  les  aultres 
deux  ordres,  affin  de  procurer  tous  ensemble,  avec  plus 
d'effect,  le  repos  et  soulaigement  du  pais,  comme  ils  ont 
faict  de  leur  part  et  d^sirent  continuer  tant  qu'il  leur 
sera  possible.  Que  s'il  y  a  quelque  arrest  qui  ordonne 
maintenant  la  division  desdicts  Estatz  et  qui  prive  ledict 
ordre  eccl^siastique  du  droict  et  prerogative  qui  luy  ont 
^sii  de  tout  temps  acquis  en  ladicte  assambl^e,  que  leur 
en  faisant  deuement  apparotr,  ils  adviseront  d'y  res-* 
pondre  et  d'avoir  recours  ou  de  droict  apartiendra  pour 
tjonserver  leurs  privill^ges. 

M.  deS.  Auban,  commis  des  nobles  audict  pais,  a  res- 
pondu  pour  I'estat  de  la  noblesse  qu'elle  a  demeur^  tous- 
jours unye  audict  pais  avec  les  aultres  deux  ordres 
comme  n'estant  qu*un  corps  des  Estatz,  et  ne  se  peult 
dire  qu'elle  n'ayt  de  tout  temps  eu  cest  honneur  d'aswsis- 
ter  et  opiner  en  toutes  les  convocations  et  assamblees  qui 
t)nt  acoustum^  d'estre  faictes  chascune  ann^e  audict  pais ; 
que  si  les  d^put^s  des  Cevennes  ont  obtenu  quelque 
arrest  d6rogeant  k  cela  ou  aultre  chose  aux  preeminences 


—  616  — 

et  droictZ'de  la  noblesse  dudict  paJ(s,,quand  ilsen  feront 
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apparoir  en  la  forme  qu'ils  doibvent  k  ladicte  noblesse, 
elle  prendra  advis  pour  y  respondre  et  avoir  sur  ce 
recours  ou  du  droict  leur  peult  estre  permis. 

Aussi  a  est6  respondu,  par  le  sieur  premier  consul  do 
Mende,  qu'il  ne  veult  contreye&ir  aux  arrestz  de  la  Gour 
ains  est  prest  d'y  ob^ir  et  satisfaire. 

Et  parle  sieur  de  GhanoiIhet:.qu'il  a  ob6y  et  satisfaict 
aux  arrestz  s'estant  desmis  de  la  charge  de  syndic  dudict 
pais.  Et  que  ce  qu'il  assiste  en  ladicte  assambl^e  n'estque 
pour  luy  rendre  compte  de  ce  qu'il  a  n^fgotie  etTinformer 
de  I'estat  des  affaires  du  pais  suivant  le  commandement 
qu'elle  luy  en  a  faict  et  non  pour  continuer  aulcun  acte 
de  syndic  ainsi  qu'il  a  protest^  en  sa  demission. 

Et  parle  sieur  premier  consul  de  Harieujolz :  qu'il  veult 
de  sa  part  satisfaire  aux  arrestz  de  la  Gour  et  n  y  contre- 
venir  en  aulcune  mani^re. 

Sur  le  rapport  faict  k  Tassambl^e  par  le  sieur  premier 
consul  de  Mende,  comme  suivant  la  charge  que  les  Estatz 
avoient  donn^e  aux  sieurs  envoiez  de  MM .  de  Ste  Enymie 
et  de  Fortes,  consul  du  Malzieu  et  a  luy,  ils  auroient  veu 
et  virifi6  Testat  des  advances  faictes  par  le  sieur  Alm^ras 
pour  les  affaires  du  pais,  suivant  le  contract  pass6  avec 
luy,  ayant  apostille  les  articles  dudict  Estat  et-  admis 
Temploy  et  despense  des  soromes  contenues  en  iceulx, 
conform^ment  audict  contract,  sauf  de  quelques  parties 
qu'ils  ont  estim6  debvoir  remettre  au  bon  plaisir  et 
ordonnance*  de  Tassambl^e,  scavoir :  de  200  escuz  paiez 
a  la/garnison  de  Ghenac ;  de  96  escuz  pour  la  garnison 
de  La  Baulme  ;  de  33  escus  26  solz  au  sieur  Romeuf,  re- 
gent  des  escolles,  le  tout  paii  par  ledict  sieur  Alm&ras 
^livant  les  mandemens  de  MM.  les  commisi  syndic  et 
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d^pQt^  dudicl  pais,  Ayant  aussi  remis  k  ladicte  assamr 
bl^  la  liquidation  des  dommages  et  interestz  de  Tavance 
faifite  par  ledict  sieur  Alm^ras  de  la  soinme  de  2,582 
escaz,  en  Taquict  da  diocese,  enVers  le  tresorier  de  la 
Bourse  de  Languedoc.  Apr^  que  ledict  estat  et  les  apos- 
tilles  d'icelluy  ont  est^  veuz  et  entenduz  en  ladicte  assam- 
bl^  et  lesdictes  trois  parties  admises  et  pass6es  sans 
consequence  k  radv.enir.  Liquidation  aussi  faicte  k  la 
sonamede  150  espus  des  dommages  et  interestz  de  ladicte 
partie  de  Syi382  escus,  advanc^e  par  ledict  sieur  Alm^ras. 
Lesdicts  Estatz  ont  arrest^  etsign^  ledict  estat  se  moutant 
a  la  somme  de  6fi9^  escus  8  solz  6  deoiers,  et  condud 
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que  pour  rembourser  ledict  sieur  Alm^ras  de  ladicte. 
somme,  MM*,  les  commissaires  de  Tassiette  seront  requis 
de  la  comprendre  au  d^spartement  .qu'ils  feront  des  de- 
niers  eztraordinaires  la  pr^sente  ann^e  pour  descharger 
ledict  dioc^.des  dommages  et  interestz,  qu'k  faulte  db 
ce,  il  en  pourroidsouffrir.  A  laquelle  conclusion  les  con- 
sulz  des  Ge venne^  se  sont  opposez . 

Encores  que  les  Estatz^  pour  donner  contentemont  k 
Mgr  de  Fosseux,  gouveroeur,  et  occasion  de  faire  sortir 
sa  compaignie  d'ordonnauce  du  diocese  pour  le  soulage- 
ment  dupauvre peuple  par leurs r^it^r^es deliberations, 
luy  ayant  finallement  accord^,  sous  le  bon  plaisir  du  Rby^ 
la  somme  de  3,000  escus  pout  toutes  ses  pretentions  cob- 
teiHies.dans  Testat  qu'il  en  a  faict  beiller  ii  Tassambiee, 
I'ayant  supplie  de  3'en  conienter  et  iUe  trouver  mauvaift 
si  ie  pais  ne.  doibt  ny  ne  peult  entrer  en  la  despense 
dudict  estat  pour  les  raisons  qui  lui  en  ont  este  represen- 
tees; toutesfois  ayant  sceu  que  ledict  seigneur  avoit 
encores  declare  ne  pouvoir  faire  marcher  sa  compaignie 
bore  dudict  dioc^  dans  une  plus  grande  somme,  pour 
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le  paiement  de  partie  de  ce  qui  estoii  deub  aux  gens  d*ar- 
mes  d'icelle.  Lesdicts  Estatz  pour  ne  donner  mesconten- 
tement  audict  seigneur  de  Fosseux  etaffin  qu'il  luy  plaise 
descharger  ledict  diocese  de  la  despense  de  ladicte  com- 
paignie  au  soulagement  du  pauvre  peuple,  ont  advis^  et 
conclude  soubz  lebon  plaisir  de  Sa  Majesty,  de  luy  accor^ 
der  encores  1,000  escus,  oultre  les  3,000  escus  qui  est 
en  tout  la  somme  de  4,000  escus.  Laquelle  MM.  les  com- 
missaires  de  Tassiette  sont  requis  de  comprendre  en  leur 
despartement  des  deniers  extraordinaires.  Et  moyenant 
icelle,  ledict  seigneur  sera  supplie  demeurer  content  du 
pais  et  le  descharger  de  ladicte  compaignie  le  plustost 
qu'il  luy  sera  possible,  ayant  esgard  k  la  mis^re  et  pau- 
vret6  du  peuple,  et  permettre  aussi  de  traitter  et  accor* 
der  la  trefve  entre  ce  pais  et  celluy  de  Rouergue  et  in- 
cliner  de  sa  part  aux  requeste  des  habitants  de  Salgues, 
pour  le  bien  et  repos  dudict  diocese  ;  revoquant  a  ceste 
fin  la  garnison  de  La  Clauze  pour  couper  chemin  au 
trouble  qui  s'en  pourroit  rallumer  au  pays. 

M  pour  la  response  que  ledict  seigneur  desire  etre 
mise  sur  les  articles  de  I'estat  qu'il  a  faict  presenter  a 
I'assamblee,  a  est6  advis6,  suiv.ant  les  prec6dentes  deli- 
berations, qu'il  sera  mis  k  la  fin  d'icelluy  par  le  greffier,. 
que  les  Estatz  prient  ledict  seigneur  de  Fosseux,  gouver- 
neur,  ne  trouver  mauvais  si  le  pais  ne  doibt  ny  ne  peult 
entrer  en  ceste  despense,  pour  les  raisons  qui  luy  ont 
est6  representees  et  que  le  Roy  sera  supplie  d'y  pourvoir 
sur  ses  deniers,  oultre  I'entretenement  de  la  garnison  de 
Mende,  mentionn^e  audict  estat  a  laquelle  a  este  pourveu 
et  les  sommes  accord^es  audict  seigneur,  par  lesdicts 
Estatz,  suivant  leurs  deliberations. 

S'estans  presentez  en  I'assambiee  MM.  Olivier  Severac ; 
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Piere  Portales ;  FranQois  Dujardin  :  Jehan  Lagier,  corn- 
mis  du  sieur  Reich ;  les  hoirs  de  feu  Claude  Gorrier ;  les 
commis  des  sieurs  Clauzel  et  Portales,  tresoriers  provin^ 
ciaux  en  Languedoc  et  aultres  du  pais ;  requ^rans  qu'il 
soit  pourveu  par  les  Est^tz  au  paiement  des  sommes  qui 
leur  sont  deues  par  ledict  diocese,  tant  du  principal  que 
despens,  suivant  les  arrestz  de  nos  seigneurs  de  la  Cour 
des  Aydes  et  taxatz  qu'ils  en  ont  obtenus,  portans  con- 
demnation tant  contre  ledict  diocese  que  contre  le  sindic 
d'icelluy,  en  son  propre  et  priv6  nom;  protestans  en 
deffault  de  paiement,  de  poursuivre  leurs  contrainctes  et 
executions  commencees  contre  ledict  syndic  et  aultres 
qu'il  appartiendra.  Ayant  est6  sur  ce  remonstr^  par  le 
sieur  de  Ghanoillet  qu'il  ne  seroit  raisonnable,  q\xk  Toc- 
casion  de  la  descharge  de  syndic  qu'il  avoit  du  pais  et 
pour  luy  avoir  faict  service,  il  fust  vexe  et  molest6  en  son 
particulier  pour  lesdictes  debtes  ;  requ6rant  qu'il  pleust 
k  I'assambl^  pourveoir  k  Tacquittement  d'iceulx  pour 
sa  descharge  et  ordonner  que  le  syndic  qui  sera  par  eulx 
esleu  et  estably  en  sa  place,  prendra  la  cause  etgarantie 
pour  luy  au  nom  du  pais  et  qu'il  sera  relev6  de  tons  des- 
pens,  dommages  et  interestz  qu'il  pourroit  souffrir  a  I'oc- 
casion  desdictes  debtes.  Ladicte  assambl^e,  apr^s  avoir 
veu  I'cstat  desdictes  debtes  et  ouy  le  rapport  des  sieurs 
envoiez  de  MM.  de  Sainte  Enymie  et  de  Portes  et  pre- 
miers consuls  de  Mende  et  Marieujolz  qui  avoient  est6 
d6put6s  pour  faire  verification  des  debtes  plus  importans 
et  pressez  audict  diocese,  a  est6  d'advis  el  conclud  de 
requ6rir  MM.  les  commissaires  de  I'assiette  de  com- 
prendre  au  despartement  qu'ils  feront  des  deniers  extraor- 
dinaires  sur  ledict  dioctee,  suivant  les  arrestz  et  com- 
missions de  ladicte  Cour  de  nos  seigneurs  des  Aydes  et 
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poQirlebiencet  Malfiiigement  dfi  pais,tes  sommesqui  s'efi- 
siuvent/assavoit':  la  somme  de  757  escus  deue  k  Vt:Vi\itte 
PdllaI6?,4r6sorier  provincial  de  Langaeddc  en  r&Tnkidd 
deftn^re^'poar  r^qaictement  d'ane  rescriptioftdepareill^ 
somme  d^  M;'1e  receveur  g^il^rali^  prendre  6ur  le  reoe- 
veur  particuliieir  dudibt  diocese  en  ladicte  ann6^  qui  ii'sl- 
vort  pen  f  aquicter/ a  cause  deslieux  occupe^  etimpuis- 
8an9|  par  le  moyen  ddsquela^  le  fondzdesa  recepte  avoit 
est6'dimfnu6,  etr  par  ce  deiFaiilt  ledildt  Portal^  auroit 
faittcondampn«r/le  syndic  dddict  diocese,  au  paiement 
detadlfirt^sonrme,  ensemble  d^  2S'tsctrz  15  sole  poor  an 
tatat'de  ladibte  Cdur  contre  ledidt  syndic,  descendant 
diidieft  arrest.'Pltis la  sonrme  de  900 escus^ en  tant  moings 
de'  i  fldOt  'escus '  d^ubz  au  sieur  GlUusel ,  aussi  tr^sbrier 
prt>vincial  audictpals  d^  Languedbe  pour  restes  dcj  la 
portion  dudict  diocese  deb  suJbrsrentitm  d^  Tann^e  1599;*' 
qui  n'avoit  *est£  enti^rement  aquict^e  ^  cause  desdicte^ 
lieux  occuper  et  impuissans,  ayant  est6  led  ret  syndic 
condatnnd  par  arrest  dd  laditite  Gour  au  paienoieni  de' 
ladicte  partie.  Pliis  la  somme  de  A  ;930  escus^ST  toh  pour 
lesfrais  de  liinguedocdesaiin^es  iSOd^t'lSSd*;  suivant 
Tarrest  de  ladicte  Gbtrr  etouUrece  44  escus  44'tols  pour 
un^taxat  et  entrer  payement  d'fcelluy,  auxqiiete  le  syndic 
a  estS  condampuf^  pour  1^ '  d^spens  dd' snsdict' arrest; 
Pliis  la  somme  de'TSfi^  escus- 47  solsi  deubz  k  lA.Phtni^k 
Dujardfh,  commis  principal  "de  M,^ Charles  d6  Rbthefdrt, 
receveur^ dds  tailles^  audict  dibctee  rannee  A  590,''  suiVant 
rairest  et  commission  deladitete  Gour  et  'sans  pr6jadite 
de^  despens  ot  interest2  k  luyadjtigez  par  Iddict  arrest' 
et  commission :  Pits  U  somme  do 4', 516 'escus IS'isold  6' 
demurs  d6us^  kltf/OlWivier&ivArAc,  receveur  dtidict  dito^ 
oi^  es  ann^es  Id95^1e(;i594  'pour'les'  partita  emploi^ 


en  $es  assi6tes  des(jlicts  deux  anodes  dont  les  babitansi  des 
Gevenn^y  par  arrestz  de  ladicteCour  furentdeschargez, 
et  ledict  dipc^  C0|)dampp6  envecs  ledict  S^v^rao.  Et 
oulthe  ce  ^  100  escus  19  sols  poqr  irois.taxat?  obtenus. 
par  ledict  S6v6rac  coptre  ledict  dioc^.  Plus  |a  somme 
de  3,997  escus  10  solz  2  deniers  ordonn^e  k  M.-  Pierre 
Portal^s,  receireur  dudict.  diocese  es  aiin6Q$,1591  el  1592, 
suivant  uDg  jarrest  de  ladicte.  Copr,  et  oqltrei  ce  65  'esco^ 
22.  solz  pour  les  despensde  ladicte.  instance 9  taxez  par 
ladicte  Cour  et  auxquelz  ledict  dioc^e  auroit  est^  con- 
dampn^  envers  ledict  Pertains,  ensemble  43  escus  47  sob 
6  deniers  pour  aultre  taxat  obtenu  par  ledict  Portal^. 
Plus  la  somme  de  600 .escus.  en  tant  moing9  de  plus  grande 
somipe  deue  par  ledict  diocese  a  la  vefve  et  h6ritiens  de 
feu  Claude  Corner,  marchand  de  Mende,  suivant  les 
arrests;  de  ladicte  Cour,  oultre.88  escus. 53  solz  9  deniers 
pour  deux  taxatz  des  despens  de  ladicte  instance.  Aussi 
ont  advisS  lesdictsEstatz,,  oultre  les  susdictes  parties,  re- 
qui6rir  lesdi)Qts  sieurs  .como^issaires  comprendre  en  leur 
diet  d^pi^rtement  toutes  les  somm^  deues  pour  frais  et 
despens  judiciaires,  taxez  par  ladicte  Cour^  auxquelz 
led^;tdioc^e.a  est6  condampni^  envers  plusieurs  cr^an- 
ciers,  h  la. charge  de  reroettre  par  eulx  tons  lesdicls 
taxa^  de  ladjcte  Cour  et  de  sur.cepir  toutes  contrainctes 
pourle  principal  jusques  avoir  obtenu  permission  du  Roy 
d'eu^  faire  Fimposition  el, sans  prejudice  de  la  revision 
des  con^ptes  d'aulcuo^  receveyrs.  cr^n,ciers  dudict  pais 
et  verification .  des  abus.  commis  au  faict  de  l^ur  charge. 
Et  affip  que.  lesdicts  siieurs  commissaires  soi^nt  certains 
des  parties  cy  dessus  escriptes  et  aultres  dont  les  Estats 
requ^ront  de  faire  Tassiette  et  d^partement  pour  le  bieh 
des  affdires  dudict  dioc^,  qu'il  en  ser^  dress^  ung  estat 
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abr^g6,  arrest^  et  sign^  en  ladicte  assambl^e  pour  estre 
d^livr^  auxdicts  sieurs  commissaires,  k  la  charge  que  le 
despartement  qui  en  sera  par  eulx  faict,  sera  envois 
devers  le  Roy  et  nos  seigneurs  de  son  Conseil,  pour  sup- 
plier Sa  Majesty  de  Tauthoriser  et  en  permettre  la  lev6e. 
Et  pour  le  regard  des  aultres  debtes  et  parties  deues 
par  ledict  diocese  qui  ne  sont  si  press^es  et  importantes 
audicl  pais,  qu'il  en  sera  aussi  faicte  verification  par 
MM.  les  commissaires  de  i'assiete,  commis  et  deputes  du 
pais  et  dress6  ung  aultre  estat  con  tenant  les  raisons  et 
causes  desdicts  debtes  pour  estre  aussi  envoy6  deveis  le 
Boy  et  sera  Sa  Majesty  supplice,  attandu  la  pauvrete  du 
pa'is  pour  les  grandes  despenses  qu  il  a  soufifertes  en  ces 
guerres  pour  le  bien  de  son  service,  d'accorder  surceance 
de  paiement  desdictes  debtes  et  parties  et  icelluy  reigler 
a  certaines  ann^es  suivant  la  lequeste  qui  en  sera  pour 
C4sst  effect  presentee  a  sadicte  Majesty,  avec  inhitions 
cependant,  auxdicts  creanciers,de  molesterny  contraindre 
pour  ce  regard  ledict  diocese  ny  demander  ou  pr^tendre 
aulcuns  interestz  pour  raison  d'icelles  dont  Sa  Majest6 
sera  aussi  supplice  descharger  ledict  diocese  pour  les  sus- 
dictes  considerations  et  aultres  qui  luy  seront  represen- 
tees. Et  quant  a  Tindemnit^  requise  par  ledict  sieur  de 
Ghanoillet  a  Toccasion  des  executions  et  contrainctes  que 
les  cr^anciers  dudict  pais  font  ou  pourroient  faire  centre 
luy  pour  lesdicts  debtes  en  vertu  des  arrestz  de  ladicte 
Gour  ou  aultrement,  soubz  pr^texte  qu'il  a  est6  sindic 
dudict  pais ;  a  este  conclud  que  ledict  diocese  rel^vera 
jedict  sieur  de  Ghanoillet  de  tous  despens,  dommages  et 
'nterestz  qu'il  souifrira  pour  raison  desdicts  debtes  et  que 
]e  syndic  qui  entrera  en  charge  prendra  la  cause  et 
garantie  pour  luy  en  toutes  Gours  et  pardevant  tous  juges 
pour  et  au  nom  dudict  pais. 
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Dq  trezifeme  jour  dudici  mois  de  juillet,  du  matin. 

En  ladicte  assambUe.  Sur  la  requisition  faicte  par 
M.  Estienne,  d'Anduze,  cessionnaire  et  aiant  droict  de 
M.  Anthoine  Barth^lemy,  de  Nismes,  receveur  de  toute 
nature  de  deniers,  de  luy  faire  paier  la  somme^de  1,478 
escns  52  sols  6  deniers  k  luy  deue  par  ledict  diocese,  sui- 
vant  Tarrest  de  condempnation  de  nos  seigneurs  de  la 
Gour  des  Aydes  du  17  avril  dernier,  ensemble  la  somme 
de  91  escus  27  solz  5  deniers  pour  taxatz,  par  luy  obte- 
nus  de  ladicte  Gour  pour  les  deepens  de  Tinstance,  oultre 
les  frais  de  plusieurs  voiaiges  qu'il  a  faict  exprez  de  la 
ville  d'Anduze  en  ceste  ville  de  Mende  pour  le  recouvre- 
ment  de   ladicte  partie  ;  a  est6  conclud  que  ladicte 
somme  principalle  sera  couch^e  dans  I'estat  des  debtes 
que  le  pal's  a  advis6  faire  presenter  au  Roy,  pour  supplier 
Sa  Majeste  de  permettre  Fimposition  d'icelles  sur  ledict 
diocese.  Et  pourle  regard  de  la  partie  de  91  escus  27  sols 
6  deniers  desdicts  taxatz,  que  Messieurs  les  commissaires 
de  Tassiette  seront  requis  de  la  comprendre  au  desparte- 
ment  des  deniers  extraordinaires  dudict  diocese  la  pr^ 
sente  annee,  ensemble  la  somme  de  25  escus  que  lesdicts 
Estatz  ont  accord^e  audict  Motte  pour  les  frais  desdicts 
voiaiges  pourluy estre,  lesdicles  deux  derni^res  sommes, 
pai^es  par  le  receveur  dudict  diocese  qui  entrera  en 
charge,  a  condition  que  ledict  Motte  remettra  au  pais  les 
lettres  desdicts  taxatz  et  permettra  de  surceoir  toutes 
executions  et  contrainctes,  jusques  avoir  obtenu  permis- 
sion de  Sa  Majeste  d'imposer  ladicte  somme  principale. 
Aussi  que  pour  icelle  il  ne  pourra  demander  aultres  des- 
pens,  dommages  et  interestz  audict  diocese,  moyennant 
le  paiement  desdicts   taxatx   et  voiaiges  susdicts  ;   k 
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laquelle  conolusioa..les;xldput69i d^  CpufepQ^; sq  soot 
opposez. 
Sur  les  oppositions  faictes  par  les  d^ut^s  des  Geveniies 
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k  plusieurs  deliberations  prinses  par  les  Estatz,  touchant 
Timposition  requise  k  MM.  les  commissaires  de  Tassiette^ 
d'aulcunes  parties  press6es  et  qui  causent  fraiz,  dooH 
maiges  et  interestz  au  diocfese  k  faulte  de  les  acquitter 
promptement ;  a  est6  ordonn6  par  lesdicts  sieurs  commisN 
saires,  de  Tadvis  desdictes  gens  des  Estatz,  que  lesdiols 
d^put^s  des  Gevennes  seront  assignez  devers  le  Roy  et 
nos  seigneurs  de  son  Conseil  d'Estat  au  temps  que  celuy 
qui  s6ra  d6put6  pour  aller  poursuivre  la  validation  ou 
permission  de  faire  I'assiette  desdictes  parties  y  pourra 
arriver,  affinqu'ilsaient  moyen  de  s'y  tnouver,  si  bon  leur^ 
semble  et  desduire  leurs  causes  d'opposition. 

SuT  la  requeste  pr^^ent^e  par.  les  consuls  et  habilans , 
de  La  Ganorgue  tendant  a  cequ'il  pleust  auK  Estalz  pour- 
veoir  au  paiement  de  la  somme  de  1,000  escus  qui  leur 
fut  accord^e  par  MM:  les  commis,  syndic  et  d^put^s  du 
pais  suivant  leur  d^Kb^ration  pour  faciliter  Taccord  faict  * 
avec  le  sieur  d'Ayres  et  asseurer  la  trefve  avec  le  pais  de 
Rouergue,  et  qu'il  pleut  aussi  auxdicts  Estatz,  ayani 
esgard  a  leur  mis^re  et  pauvrete  et  aux  grandes  ruynes 
par  eulx  soufFertes,  les  descharger  de  leurs  tailles  Iapr6*^ 
sente  ann^e.  Et  apr^  que  le  cahier  de  leurs  dol^ces  a 
est6  leu  en  plaine  assambl^e  et  que  M..  le  baron  de  Peyre^ 
les  consulz  de  Marieujolz,  du  Malzieu,  Serverette,  Ghirae 
et  auliresd^put^  de  rassambl^e,  ont  de  mesmes  remons- 
tr6  les.  ruynes  par  eulx  souffertes.  duraut  les  troubles  de 
ce  royaume  sans  que  le  pais  y  ayt  jamais  voulu  avoir- 
esgard  ;  requ6rans  d'estr^  par  mesme  moyen  deschargez 
de  leurs  tailles  et  secouruz  par1e  g^n^rai  du  dioc^  k 
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racquittement  de  leurs  debtes  et  affaires ;  a  est6  advis6 
et  conclud  que  les  requites  des  plainctes  et  doUances 
particuli^res  tant  de  ladicte  ville  de  La  Cahorgue'qu^  des 
aultres  villes  et  lieux  dudict  dioc^e'  serbnt  par  eulx  re- 
mises  devers  le  greffier  des  Estatz'pour  estre  coEn[irises 
au  cahier  general  qui  sera  presente  ^'  Sa  Majestd  pour 
obtenirla  remise  des  tallies  de  ce  diocese  pour  quelques 
ann^es,  a  la  descharge  et  soiilagement  de  tiDus  les  tiabi- 
tans  d'icelluy. 

Sur  la  requeste  pr^ent^e  par  Ahthoine  Rodier  et  Fran- 
cis Molines,  lieutenant  de  provost  deBH.  les  mar^ 
chauix  au  diocese  de  Mende,  k  ce  qu*il  pleust  au^  Estatz 
leur  accorder  la  somme  de  400  escus  pour*  les  frais, 
joum6es  et  vacati6ns  par  eulx  exposez  depuis  deux  ans 
au  faict  de  leur  charge,  aiant  estS  contrainctz,  pour  ne  * 
leur  avoir  est6  baillez  aulcuns  archers  par  le  diocese, d^em- 
ploir  des  gens  de  cheval  h  leurs  prbpres  despens  affin 
d'estre  assistez  pour  la  main  forte  quand  les  occasions 
Font  requis,  comme  est  contenu  dans  Vestat  quails  en 
bnt  repr6sent6)  oultre  que  depuis  ledict  temps'  de  deux 
ans  qu  ils  ont  servy,  ne  leur  a  est6  pai^  aulcuiis  gaiges 
BJ  au  grefBer  ordinaire  du  pais  ou  son  commis  k  la  pr^ 
voste  qui  en  a  faict  toutes  les  informations,  proci^dbres 
et  actes  acoustumoz  durant  lesdicts  deux  anh6es,  notirry 
et  entretenu  ung  cheval  pour  faire  ^es  chevauch6es  quand 
besoing  a  est6.  Requ^rant  aussi  qu'il  plaise  auxdicts 
Estatz  leur  faire  paier  k  Tadvenir  de  leurs  gaiges  acous- 
tumez  et  leur  donner  uhg  bon  nombre  d'archers  entre* 
tenus,  affin  qu'ils  aient  moyen  de  Vacquitter  deleur 
debvoir.  A  estS  aduis6  par  la  plurality  des  opinions  que 
lesdicts  lieutenans  continueront  leur  charge  jusques  a  la 
prochaine  assambl6e  des'  Estatz  du  diocese,  et  que  pour 
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les  frais  et  vacatioas  par  eulx  pr^tenduz,  leur  est  accord^ 
la  somme  de  100  escus  qui  est  50  escus  a  chascun  poor 
ceste  ann6e ;  laquelle  somme  MM.  les  commissaires  de 
I'assi^te  seront  requis  de  comprendre  en  Tassiette  extra- 
traordinaire  dudict  diocese.  A  quoy  ledict  sieur  vicaire 
et  president  a  d6clar6  ne  pouvoir  ni  debvoir  coliclure 
ains  au  contraire  protester  contre  ledict  Molines,  attandu 
qu'il  n'a  faict  aulcun  debvoir,  et  qu'au  lieu  d'exercer  sa 
charge,  il  s'est  adonn6  k  la  garde  du  fort  du  Villar  qu'ii 
occupe  et  retient  injustement  a  Mgr  de  Mende,  son  oncle, 
auquel  il  ne  Ta  jamais  voulu  rendre,  quelque  commande- 
ment  que  ledict  Molines  en  ayt  receu  du  Roy  et  de  Mgr  le 
Gonnestable  et  requisitions  qui  luy  en  ont  est^  souvent 
faictes  par. ledict  seigneur  de  Mende.  Sur  quoy  les  Estatz 
ont  advis6  d'une  commune  voix,  do  prier  Mgr  le  gouver- 
neur  de  commander  audict  Molines  de  restituer  ledict 
fort  du  Yillar  a  mondict  seigneur  de  Mende,  comme 
estant  sa  maison. 

Et  pour  le  regard  dudict  greffier  ordinaire  dudict  pais 
ou  de  son  commis  a  ladicte  pr^voste,  a  est6  conclud, 
attandu  qu  il  a  servy  continuellement,  qu6  lesdicts  sieurs 
commissaires  seront  requis  de  comprendre  audict  des« 
partement  extraordinaire  la  somme  de  66  escus  deux 
tiers  pour  ses  gaiges  ordinaires  et  entretenement  d'ung 
cheval  pour  la  pr6sente  ann^e  et  d'lmposer  aussi  les 
sommes  de  50  escus  30  solz  d*une  part  deubz  au  ge6Ilier 
des  prisons  dudict  Mende,  pour  le  pain  du  Roy  qu'il  a 
distribu^  aux  prisonniers  pr^vostables,  qui  sont  sans  par- 
tie  civille,  ny  ayant  aulcun  domaine  de  Sa  Majesty  pour 
y  satisfaire,  et  ce  suivant  le  roolle  v6rifi6  et  arrest^,  et 
15  escus  ung  tiers  d'aultre  part  pour  les  gaiges  de  Tex^ 
cuteur  de  la  justice  {Sour  ceste  dicte  ann^e. 
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S'est  presents  M*  Jehan  Lagier,  commis  du  sieur  Rech,- 
tresorier  de  la  bourse  de  Languedoc,  qui  a  remonstr^ 
comme  MM.  les  commis,  syndic  et  d^put^s  du  pais  luy 
auroient  faict  exp6dier  uug  mandemeut  le  XV  juin  1594, 
sur  M.  Olivier  S6v6rac  pour  luy  payer,  et  k  Guillaumc 
Ghazony,  huissier,  la  somro'e  de  210  escus  pour  les  frais, 
despens  et  vacations  par  eulx  exposez  durant  cent  ^ix 
jours  qu'ils  auroient  employez  en  ce  dioctee,  pour  avoir 
paiement  des  sommes  deues  audict  sieur  Rech,  pour 
restds  des  frais  de  Languedoc,  des  ann^es  1593  et  1594 
qui  n  auroient  peu  estre  acquitt^es  a  cause  des  lieux 
occupez  en  ce  diocese  par  ceulx  de  la  ligne.  Et  d'aultant 
qu  il  n'a  jamais  sceu  retirer  payement  dudict  S6v6rac,de 
ladicte  partie,  il  a  requis  Tassambl^e  y  poorveoir.  Sur 
quoy  a  est^  advis^  et  conclud  que  ledict  Sdverac  em- 
ploiera  ladicte  somme  en  la  despense  de  son  compte  et 
la  payera  auxdicts  Lagier  et  Ghazony,  k  la  charge  d'en 
estre  rembours6  par  le  pais,  s'il  se  trouve'luy  estre  deub 
h  la  fin  de  son  compte. 

M*  Pierre  Barth^lemy,  second  consul  de  Mende,  a  re- 
monstr6  que  par  commandement  de  Mgr  le  gouvemeur 
et  de  MM.  les  commis,  il  auroit  faict  ung  voiaige  vers 
Mgr  le  Connestable,  k  Lyon,  a  ses  frais  et  despens,  tant 
pour  le  faict  de  la  trefve  que  aultres  affaires  du  diocese, 
suivant  les  m^moires  desdicts  sieurs  et  dont  il  a  rapporti 
les  despesches  de  Sa  Grandeur,  suppliant  les  Estatz 
arrester  le  roolle  des  frais  qu'il  y  a  exposez  qu'il  a  pr6- 
sent^  et  pourveoir  k  son  remboursement,  comme  aussi  k 
ses  vaccations.  Sur  quoy  a  est6  conclud  que  ledict  estat 
sera  v^rifi^  et  arrest^  par  MM.  les  commis  et  d^put^  du 
pais  pour  estre,  MM.  les  commissaires  de  Tassiette,  requis 
comprendre  en  leur  despartement  la  somme  qui  luy  sera 
daue  par  I'arrest^  dudict  roolle  ou  estat. 


»i 
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Sur  la  requisition  faicte  par  H^  Jdkas  de  Cazalmariin, 
d'ouyr  et  arrester  le  conpte  des  frais  et  vacations  du 
•voiaige  qu'il  feil  aun  Estatz  .g^niraulx  tenua  k  Blois,  en 
Tann^e  15S8  pour  y  comparoir  et  assister  au  nom  de  ce 
dioc^,  suivant  les  deliberations  et  conslnictions  des 
gens  des  Estatz  dodict  diocese,  et  voulloir  aussi  pour- 
'  Teoir  au  paiement  de  ce,  qui  Ipy  est  deub  desdicts  frais 
et  vaccations ;  a  est,^  conclud  qlie  ledict  compte  sera  veu 
par  MM.  les  deputes  k  Taudition  des  comptes  etcommib 
•  dudict  pais  pour,  k  leur  rapport,  y  estre  pourveu  ainsi 
qu'ilappartiendra. 

M.  Pierre  Parat,  commis  k  la  recepte  du  diocese  de 
Mende  es  ann^es  1586  et  4587,  a  remonstr^  que  sur  les 
comptes.  par  Juy  rendus  de  la  recepte  desdicts  ann^es, 
le  pais  luy  avoit  ray6  plusieurs  parties^ deues  de  restes 
par  aulcunes  paipisses  qu'il  baillioit  en  reprinse  comme 
deniers  comptez  et  nen  receuz,  luy  ayant  est6  ordooni 
de  continuer  la  lev^e  desdicts  debtes  pour  acqoitter  les 
parties  de  ses  assiettes.  Ce  que  s'efiitant  mis  en  debvoir  de 
faire^  ladicte  lev^e  luy  auroit  est^  interdicte  par  delibe- 
ration de  MM.  les  commis  et'  aultres  deputes  du  pais» 
assamblez  k  Ghenac,  I'annee  derniere,  dont' il  souiFre  de 
grinds  frais,  dommages  et  interestz,  estant  contrainct 
d'aequitter  les  parties  de  sesdictes  assiettes.  Requerdnt  k 
ceste  cause  luy  oster  ladicte  interdiction  affin  qu^il  puisse 
Gontinuer  ladicte  recepte  et  acquiter  le  pais  ou  bien  le  re- 
lever  et  indempniser  de  ladicte  charge  et  Ten  faire  tenir 
quicte  envers  le  Roy  et  aultres  qu'il  appartient.  Sur  quoy 
a  este  conclud  que  les  deputez  k  Taudition  des  comptes 
dresseront  ung  estat  desdicts  restes  pour  estre  par  Sa  Ma- 
jeste  suppliee  d'en  descharger  ledict  diocese,  attandu  sa 
notoire  pauvrete,  et  cependant  ladicte  interdiction  ti^n- 
dra  suivant  la  deliberation  desdicts  sieurs  commis. 


J* 

Sur  la  requisition  faicte  par  le  sieur  Haubert  a  ce  qu'il 
plaise  k  rassambl^e  pourveoir  au  paiement  de  la  somme 
de  25  escus  qui  luy  est  deue  des  restes  du  voiaige  par 
luy  faict  devers  Mgr  le  Gonnestable,  Fannie  demi^re, 
pour  les  affaires  du  pais  et  suivant  la  deliberation  de 
MM.  les  commis,  d^put^s  et  syndic,  a  este  advis^  que 
MM.  les  commissaires  de  Tassiette  seront  requis  de  com- 
prendre  ladicte  somme  de  25  escus  au  despartement 
quMls  feront  des  deniers  extraordinaires  pour  estre  pay^e 
audict  sieur  Maubert  par  le  receveur  qui  entrera  en 
charge. 

Le  sieur  Pollalion,  envoie  de  M.  de  Canilliac,  a  requis 
TassambUe  de  pourveoir  au  paiement  de  la  somme  de 
6,000  tant  d'escus  deue  audict  sieur  de  Canilliac  par 
ledict  diocese,  ensemble  des  apportz  de  deux  annees  ; 
sur  quoy  a  estS  advisS  et  conclud,  attandu  qu'il  n'y  a 
commission  pour  imposer  ladicte  partie^  qu'elle  sera 
couchee  dans  I'estat  des  debtes,  pour  obtenir  permissioa 
de  Sa  Majest4d*en  faire  I'imposition. 

Ayant  est^  de  tout  temps  observ6  ez  assambl6ees  des 
Estatz  dudict  diocese  que  la  despense  de  bouche  et  frais 
du  voiaige  et  s^jour  que  les  deputez  desdicts  Estatz  sont 
contrainctz  d'y  faire  est  payee  et  advancee  par  le  rece- 
veur qui  entre  en  charge  I'annee  desdicts  Estatz  en  la 
somme  k  laquelle  reviennent  lesdicts  frais,  impos^e  pour 
le  remboursement  dudict  receveur.  A  este  advise  et  con- 
clud  que  suivant  Tancienne  coustume,  aussi  qu'il  ne 
seroit  raisonnable  que  lesdicts  deputez  demeurent  en 
ladicte  assamblee  k  leurs  despens  que  MM.  les  commis- 
saires de  I'assiette  seroit  requis  de  comprendre  en  leur 
despartement  la  somme  k  laquelle  reviendront  les  fraicts 
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des  d^put^3  de  la  prSsente  assamblie  pour  le  rembourse* 
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xnent  du  receveur  qui  entrera  en  exercice  et  sera  leQu 
d*eii  faire  Tadvance.,  \  la  charge  que  le  Roy  sera.sixppU^ 
'  (r^s-liuiQblement  par  lesdictsEstatZ)  en  coofirmant  leurs 
privilleges,  valider  et  authoriser  rimposition  desdicts 
frais  et  d^roger  tant  pour  ce  regard  que  aultres  choses 
touchant  lesdicts  privill^ges  aux  arrestz  de  la  Cour  de 
pos  seigneurs  des  Aydes  k  Montpellier ;  a  la  charge  aussi 
Alt  rendre  audict  receveur  qui  aura  faicl  Tadvance  les 
sommes  prinses  par  chascun  des  d^putez  en  cas  qu'il  ne 
pleust  a  Sa  Majesty  en  authoriser  Tioposition  et  que 
ledict  receveur  en  fust  recherche. 

Aussi  a  est6  conclud  que  suivant  lesdicts  privilleges  et 
ancienne  observation  lesdicts  sieurs  commissaires  seront 
requis  comprendre  audict  departement  ce  que  montent 
les  frais  du  voiaige  faict  par  M.  le  vicaire  de  Hgr  de 
IHende  aux  Estatz  g6n6raulx  de  Languedoc;  comme  aussi 
la  somme  de  100  escus  pour  ses  gaiges  ordinaires  de 
commis  de  Testat  eccl^siastique  audict'  diocese  pour 
vacquer,  durant  FannSe,  aux  affaires  d'icelluy ,  et  41  escu 
deux  tiers  pour  les  gafges  de  H.  do  S.  Auban,  contmis 
des  nobles  audict  pais,  pour  Tassistance  qu'il  faict  durant 
Tannee  auxdicts  affaires,  et  que  Sa  Majest6  sera  tres- 
humblement  suppTi^e  majntenir  et  conserver  ledict  pais 
et  les  ofBciers  d'icelluy  en  leurs  anciens  droicts  et  pri- 
villeges. 

Sur  ce  que  le  sieur  Arnauld  a  remonstrd  que  M.  de  Ma- 
rion, conseiller  du  Roy  et  tr^sorier  de  France,  avoit  est6 
assigne  par  rescription  de  M.  Rech,  tr^sorier  de  la  bourse 
de  Languedoc,  de  la  somme  de  500  escus,  k  prendre  sur 
M.  Olivier  S6v6rac,  receveur  du  dioc^e  de  Mende,  Tan- 
nee  deilii^re,  duquel  il  n'a  pen  estre  pay6  k  cause  des 
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r^stes  dcs  Iteax  occupez  et  impuissans  dudict  diocese  en 

'  ladicte  arin6e  qbi  ont  diminu6  le  fondz  de  la  recepte 

dudict  S6verac  et  dont  ledict  Sfevferac,  par  arrest  de 

-ladicte  Cotir,a  est6  descharg6 et  \e  tout  reject^ sur ledict 

diocese;  requ6rant  estre  pourveu  au  remplacement  hi 

acquittement  de  ladicte  rescription ;  a  est6  advis6  et 

conclud  que  MM.  les  commissaires  sent  requis  com* 

'prendre ladicte  somme  en  leur  d^partement  des  deniers  . 

-extraordinaires  pour  estre  pai6e  aadict  sieur  de  Marion, 

en  tant  moings  de  ce  que  ledict  diocese  doibt  de  plus 

audict  sieur  de  Bech. 

Dudict  jour  trezi,^me  Ue  juillet,  en  ras^mibl^e, 

de  relev^e. 

S'est  preseule  M.  Anthoine  Chevalier,  requ6rant  les 
'  Estatz  de  pourveoir  au  paiement  des  sommes  que  le  dfo- 
c^e  luy  doibt,  suivant  plusieurs  arrestz  de  la  €ouir  de 
DOS  seigneurs  des  Aydes  qxi'il  a  en  main,  ayant  fort  sou- 
vent  faict  semblable  requisition  eu  pais.  Sur  quoy  aest6 
respondu  audict  Chevalier  que  faisant  apparoir  de  com- 
mission de  ladicte  Cour,  portant  permission  d'iniposer  les 
sommes  par  luy  demandSes,  les  Estatz  requeront'MM.  les 
commissaires  de  Fassiette  de  faire  le  d^partement  d'une 
partie  desdictes  sommes  sur  ledict  diocese. 

Sur  la  remonstrance  faicte  par  Anthoine  Bodier,  lieu- 
tenant de  M.  le  provost  des  marechaulx  audict  dioc^se» 
tant  en  soii  nom  que  de  Francois  Molines^  lieutenant 
en  ladicte  prevoste,  que  pour  ne  leur  avoir  este  bailie 
ces  annees  pass^es  aulcuns  archers,  ils  n'ont  moyen  de 
s'acquitter  de  leur  debvoir  comme  ils  eussent  desire  ;  ce 
qu'ils  ne  pourront  non  plus  faire  ceste  ann^e  pour  estre 
soulz  Ji  faire  les  captures ;  requerant  a  ccstc  cause  qu  u 


plaise  auxdicts  Estatz  et  chascun  de  Tassemblee  respec- 
tivement  leur  voulloir  donner  main  forte  et  retrailte  en 
leurs  villes  etcbasteaux  quand  roccasion  y  eschera,  eo 
faisant  leurs  chevauch^es;  ce  que  les  Estatz  en  g^n^ra] 
et  particulier  luy  out  promis  faire. 

Sur  la  proposition  faicte  auxdicts  Estatz  par  M.  de  Fos- 
seux,  gouverneur  et  s^n^chal  dudict  paisde  G^vaudan^ 
ouchant  le  cahier  pr6sent6  au  Roy  par  M.  de  Mende,  qui 
a  est6  leu  en  I'assambl^e  avec  une  lettre  close  que  le  Roy 
a  escripte  a  MM.  les  commis/ syndic  et  deputes  dudict 
pais  et  consulz  de  la  ville  de  Mende,  ayant  mondict  sieur 
de  Fosseux  requis  lesdicts  Estatz  luy  faire  declaration 
s'ils  veuUent  advouer  le  contenu  audict  cahier.  Et  apr^ 
que  M.  le  baron  de  Peyre  et  M.  Maubert,  envoie  du  Cha- 
pitre  de  Mende,  qui  avoient  est6  d^put^s  de  la  part  des- 
diets  Estatz  devers  mondict  sieur  de  Mende,  ont  diet  et 
rapport^  auxdicts  Estatz  que  ledict  sieur  de  Mende  leur  a 
declare  qu'il  n'entend  avoir  repr^sent^  au  Roy,  chose  qui 
ne  touche  le  bien,  repos  et  soulagement  de  ses  dioc6- 
sains,  en  general  et  des  habitans  de  la  ville  de  Mende 
auquel  il  a  interest  en  son  particulier,  et  ne  pense  point 
que  ledict  sieur  de  Fosseux  s'en  puisse  ofFenser,  et  seroit 
bien  marry  luy  en  avoir  donn6  le  moindre  subject,  non 
plus  qu  il  a  cy  devant  faict,  et  que  tout  ce  qu'il  en  a  faict 
n*a  est6  que  pour  leur  diet  bien,  repos  et  soulagemenj; 
qu'il  doibt  sur  toutes  choses  procurer  et  non  pour  aulcune 
passion  ny  malveuillance  qu'il  ayt  centre  ledict  sieur  de 
Fosseux,  auquel  il  fera  service  en  son  particulier.  Les- 
dicts Estatz  ont  advis^  et  conclud  que  ledict  sieur  de 
Fosseux  sera  prie  de  ne  s'offenser  pas  dudict  cahier, 
comroe  lesdicts  Estatz  n'entendent  point  qu'il  soit  offense 
soubz  leur  nom,  attandu  la  declaration  cy  dessus  faicte 
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par  ledict  sieur  de  Mende,  et  que  ce  qa'il  en  a  faict  ne 
tend  qu'au  bien,  repos  et  soulagement  du  pauvre  peuple, 
suivant  la  conclusion  desdicts  Estatz  et  non  pour  aulcunc 
malveuillance  qu'il  porte  audict  sieur  de  Fosseux.  Que 
s'il  Y  avoit  quelque  chose  de  particulier  entre  lesdicts 
sieurs,  que  lesdicts  Estatz  le  supplient  d'estre  amys  et  ou 
leur  pri^re  ne  pourroit  intervenir  k  ung  si  bon  effect, 
lesdicts  Estatz  supplieront  tr^s-humblement  le  Roy  et 
Mgr  le  Connestable  d'y  apporter  leur  authority. 

Du  quatorzi^me  jour  dudict  mois  de  juillet,  de  matin. 

En  ladicte  assamblee.  Le  sieur  Chabanel,  premier  con- 
sul de  la  villc  de  Salgues,  a  suppli6  les  Estatz  vouUoir 
assister  et  secourir  les  habitans  de  ladicte  ville  de  leur 
intercession,  faveur  et  moyens  pour  faciliter  leur  recon- 
ciliation en  vers  M.  le  gouvemeur,  comme  estant  des 
membres  du  pais  et  r^soluz  de  se  maintenir  tousjours  en 
Tobeissance  du  Roy,  soubz  les  commandements  dudict 
seigneur.  Sur  quoy  estant  arrive  en  Tassamblee  ledict 
seigneur  gouverneur,  les  Estatz  luy  ont  faict  requeste 
voulloir  receuoir  lesdicts  habitars  de  Salgues  k  I'ob^is- 
sance  qu'ils  promettent  rendre  desormais  k  Sa  Majeste 
soubz  son  commandement.  Ce  que  ledict  seigneur  a  pro* 
mis  de  faire,  au  contentement  des  Estatz,  et  en  leur  seule 
contemplation.  De  quoy  M.  le  president  Ta  humblement 
remercie  au  i^om  de  TassambUe. 

Apr^s  que  ledict  seigneur  a  propose  auxdicts  Estatz 
Timportance  que  cy  devant  il  leur  avoit  repr&ent6  des 
villes  de  Florae  et  Marieujolz  et  combien  Mgr  le  Connes- 
table desiroit  que  le  pais  pourveut  a  Tentretenement  des 
garnisons  qui  y  avoient  est6  ordonn^es  par  Sa  Grandeur. 
A  quoy  il  a  pri^  et  exhort^  les  Estatz  voulloir  satisfaire^ 
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du  moiags  en  aUaodant  les  faire  payer  du  pass^,  o'estanl 
raisonnable  qu'il  les  aient  servy  k  leurs  despens^ 

Aussi  ledict  seigoeur  a  pri^lesdicte  Estatz  de  pourveoir 
au  paiement  des  800  escus  qui  luy  sent  deubz  de  restes 
du  reiDOntage  de  rartiilerie  d'aultant  qu'il  n'en  a  pea 
estre  pai6  du  sieur  Ghantuel  sur  lequel  le  pais  I'avoit 
assign^  Tann^e  pass^e,  s'excusantt  ledict  Ghantuel,  qu'il 
ne  doibt  rien  au  pais  et  qu'il  a  satisfaict  au  contract  passe 
avec  luy,  pour  le  faict  du  remontage  de  I'artillerie ;  tou- 
tesfois  offre,  ledict  seigneur  se  faire  paier  dudict  Chan» 
tuel^  aprte  que  les  Estatz  aurontliqoid6  ce  debte.  Dav»0« 
tage  a  propos6  aux  Estatz  la  poursuite  que  MM.  les 
officiers  du  s6n6chal  de  Nismes  font  devers  le  Roy  pour 
la  reunion  de  la  s^n^chauss^e  de  Mende  a  celle  dudict 
Nismes.  Et  d'aultant  qu'en  ladicte  poursuite  ils  s  aydent 
du  nom  des  babitans  de  ce  diocese,  il  prie  les  Estatz  de 
prendre  deliberation  sur  le  desadveu  qu'il  convient  for- 
mer centre  lesdicts  officiers,  s'asseurant  que  le  pais  ne 
leur  a  jamais  donn6  aulcune  charge  de  ceste  poursuitte. 
Et  apres  a  remerci^  les  Estatz  de  ce  qii'ils  luy  ont  accorde 
pour  sa  compaignie,  laquelle  il  a  promis  de  faire  bientost 
marcher  en  Tarm^e  du  Roy,  priant  I'assamblee  faire 
tousjours  estat  de  la  continuation  de  son  affection  au  bien 
et  conservation  du  pais. 

Et  k  I'instant  le  sieur  de  Chanoillet  a  faict  une  remons^ 
trance  k  ladicte  assambl^e  sur  le  subject  de  ladicte  senes- 
chauss6e,  faisant  entendre  combien  elle  estoit  n^cessaire 
dans  le  pais  pour  le  bien  de  la  justice  et  plusieurs  rai* 
sons  par  luy  all^gu^es ;  requ^i ant  les  Estatz  deliberer  si 
le  pais  doibt  s'opposer  a  la  poursuite  que  font  lesdicts 
sieurs  officiers  de  Nismes  ou  bien  consentir  k  ladicte 
suppression. 
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Sur  lesqaelles  propositions  faictcs  par  ledict  seigneur 
gouvemeur  a  es(S  conclud  pour  la  premiere  touchant 
Tentretien  requis  par  lesdicts  sieurs  de  La  Croix  et  de 
Sera9  pour  las  garnisons  d»  Florae  et  Mariei^c^ »  <IU0 ; 
les  pr^c^dentes  deliberations  sur  w  prises  sortiront  effect* 

Et  quant  aux  800  escus  demandez  par  ledict  seigneur 
gotr^emeur  de  testes  du  reman tage  de  rartillerie,  a  estS 
conclud  que  saus  prejodice  des  pr^c^dentes  deliberations 
prinses  les  ann^ed  dernieres  sai*  ce  mesttie  faict,  que 
ledict  seigneur  gouvemeur  est  encores  prii  de  se  faire 
payer,  dudict  Chantuel,  de  ladicte  somtne  s'il  se  trouve 
debiteur  d'icelle  par  la  verification  de  son  pris  faict  ou  k 
proportion  de  ce  qu'il  debvra.  Et  pour  le  surplus  y  sera 
pourveu  d'aillieurs  par  le  pais  au  contentement  dudict 
seigneur  gouvemeur.  Sur  laquelle  conclusion  les  deputes 
des  Gevennes  ont  proteste  n'estre  de  leur  part  tonus  de 
contribuer  k  ladicte  partie. 

Et  sur  la  demiere  proposition  du  faict  de  la  senechaus* 
seey  le  sieur  de  Saint  Auban,  commis  des  nobles  du  pais, 
a  remonstre  avoir  passe  procuration  pour  la  noblesse  du 
paTs  pour  poursuivre  la  suppression  de  ladicte  sene- 
chanssee ;  laquelle  procuration  M.  le  baron  de  Peyre  a 
advouee,  remonstrant  que  plusieurs  aultres  du  clerge  et 
Tiers-Estat  ont  faict  le  semblable,  et  par  ainsi  n*y  avoir 
lieu  d'en  deiiberer,  joinct  que  de  toutes  les  procurations 
des  deputes  de  Tassamblee,  aulcune  ne  porte  pouvoir  de 
traicter  de  cest  affaire.  H.  le  president  a  represente  aussi 
qu'il  ne  pouvoit  assister  en  ceste  assambiee  pendant  que 
Ton  traitteroit  du  faict  de  ladicte  seneschaussee,  attandu 
que  le.sieUr  Aldin  a  proteste  centre  luy  s'il  assiste  en 
ceste  deliberation  d'aultant  que  M.  de  Uende,  son  oncle, 
estoit  partie  formelle  en  ce  faict ;  occasion  de  quoy  il 
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prie  Tassambl^e  I'excuser  s'il  s'en  d6porte.  Et  sur  ce  n'a 
este  delib^rS  ny  conclud  aulcune  chose. 

Budict  jour  quatorziesme  juillet,  en  ladicte  assambl^, 

de  relev6e. 

Sur  la  requisition  faicte  par  M.  Jehan  Lagier,  commis 
de  M.  Rech,  tr^sorier  de  la  Bourse  de  Languedoc,  de 
pourveoir  au  paiement,  tant  de  la  somme  de  7,500  escus 
deue  audict  sieur  Recb,  suivant  Tarrest  de  condemnation 

f  ' 

de  la  Cour,  Contre  le  diocese  que  aultres  parties,  reve- 
nans  environ  de  15,000  escus  pour  le  recouvrement  des- 
quell^s  il  .a  s6joum6  deux  mois  en  ceste  ville  avec  ung 
huissier  de  Montpellier,  sur  Fesp^rance  que  MM.  les  com- 
mis luy  ont  donn^e  qu'il  seroit  pourveu  au  paiement 
dudict  sieur  Rech  en  ceste  assambl^e ;  de  quoy  il  re- 
quiert  les  Estatz;  protestant,  en  defFault  de  ce,  d'user  de 
contraincte  pour  ne  pouvoir  plus  sojourner  icy  k  grands 
frais  et  despens. 

A  est6  conclud  que  pour  donner  occasion  audict  Lagier 
de  faire  cesser,  de  la  part  dudict  sieur  Redh,  toutes  exe- 
cutions et  contrainctes,  tant  centre  le  gin^ral  du  dioc^ 
que  centre  les  particuliers,  pour  le  soulagement  du  pais, 
que  Testat  de  ses  joum^es  et  vacations,  ensemble  dudict 
huissier,  sera  arrest^  et  MM.  les  commissaires  requis  de 
comprendre  en  leur  despartement  ce  que  se  monteront 
lesdictes  journ6es  et  vacations  pour  le  remboursement  du 
sieur  Alm^ras  qui  sera  pri6  d'en  faire  I'advance. 

S'est  pr6sent6  k  Tassambl^e  le  sieur  de  Rufi^res  qui  a 
remonstre  avoir  une  rescription  de  M.  Clauzel,  tr^sorier 
principal  suf  le  sieur  S^v^rac,  de  la  somme  de  284  escus, 
pour  estre  pai^e  au  sieur  de  GrineyroUes  des  deniers  de 
la  subvention  de  Tann^e  1595  pour  Tentretenement  desa 
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compaignie  de  novembre  et  d^cembre  de  ladicte  ann6e. 
De  laquelle  somme  ayant  requis  payement  audict  S^v6- 
rac,  il  luy  a  respondu  avoir  rendu  coiQpte  au  pais  des 
dcniers  de  ladicte  subvention  et  qu'il  en  est  demeur^ 
quicte  et  descharge.  C'est  pourquoy  il  requiert  Tassam- 
blee  pourvoir  d'aillieurs  k  Taccpittement  de  ladicte  res- 
cription  et  sur  ce  n'a  est6  rien  delib^re. 

M.  Pierre  Parat,  receveur  dudict  diocese  es  ann^es 
i586  et  1587,  a  remonstre  qu'il  est  contrainct,  par  le 
commis  de  M.  Rech,  au  paiement  de  60  escus^  lesquelz  le 
pais  I'a  charg^  d*aquicter  par  la  closture  de  ses  comptes, 
ce  qu'il  n'a  moyen  de  faire  k  cause  de  I'interdiction  qui 
luy  a  est6  faicte  par  ledict  pais  de  lever  ses  restes,  et  pour 
ce  a  requis  les  Estatz  luy  oster  ladicte  interdiction  ou 
bien  que  le  pais  le  descharge  tant  de  ceste  partie  que 
des  aultres. 

Sur  ce  que  M.  Olivier  S6v6rac,  commis  a  la  recepte 
dudict  diocese  de  Mende,es  annees  1595  et  1594,  auroit 
remonstr6  aux  Estatz  que  voullant  rendre  ses  comptes  a 
la  Chambre,  sur  le  faict  de  la  recepte  des  deniers  com- 
muns  et  extraordinaires  imposez  audict  diocese  esdictes 
annees,  suivant  le  commandement  qui  luy  en  a  est6  faict 
en  vertu  d'une  ordonnance  de  ladicte  Chambre,  il  auroit 
requis  le  greffier  du  pais  luy  rendre  les  acquitz  par  luy 
fournis  en  rendant  ses  comptes  audict  pais,  de  la  recepte 
et  administration  des  deniers  extraordinaires,  comme 
estant  demeurez  es  mains  dudict  greffier,  ainsi  qu'il  est 
acoustum^.  Lequel  auroit  faict  refus  de  les  luy  rendre 
sans  ordonnance  des  Estatz  ou  de  MM.  leurs  deputez  et 
syndic  de  qui  il  deppend.  Et  d'aultant  que  sans  lesdicts 
acquitz  il  luy  seroit  impossible  de  rendre  lesdicts  comptes 
et  qu'en  deifault  de  ce  faire  il  pourroit  estre  contrainc^ 
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par  ladicte  Gbambre,  il  a  suppli^  et  requis  lesdicts  Estatz 
drdonner  que  lesdicts  acquitz  seront  remys  en  ses  mains 
pour  rendre  sesdicts'comptes.  A  est^  conclud,  attandu 
que,  suivant  les  privillege8  du  pais  de  Languedoc,  les 
comptes  des  deniers  extraordinaires  et  communs  dudict 
diocese  n'ont  acoustum^  d'es(tre  rendu2  k  ladicte  Gbam- 
bre ains  seuUement  aux  gens  des  Estatz  du  pais,  ce  qui 
a  est^  nagui^res  confirm^  par  arrest  de  la  Gour  de  nos 
seigneurs  des  Aydes,  occasion  de  quoy  lesdicts  acquitz 
ne  doibvent  estre  remys  eg  mains  dudict  S^v^rac  ;  qu'il 
est  expressement  deffendu  par  lesdicts  Estatz  audiet 
greffier  de  les  luy  rendre  ny  s'en  des^aisir  sans  mande- 
ment  exprez  desdicts  Estatz  ou'  desdicts  sieurs  deputes  et 
syndic.  Et  en  cas  de  contraincte,  que  le  pais  rel^vera  tant 
ledict  greffier  que  ledict  S^v^rac  de  tout  despens,  dom- 
mages  et  interestz,  et  le  syndic  dudict  diocese  prendra  la 
cause  pour  eulx  en  toutes  cours  et  pardevant  tous  juges, 
attandu  qu'il  s'agist  des  droicts  et  privilleges  du  pais,  et 
servira  la  pr^sente  deliberation  pour  les  aultresreceveurs 
dudict  diocese  en  ce  qui  est  des  deniers  extraordinaires. 
.  Lesdicts  Estatz  potir  relever  le  sieur  de  Saint  Auban  de 
partie  de  la  despense  qu'il  feit  demi^rement  s'estant 
rendu  ostage  et  s6journ6  environ  ung  mois  en  ceste  ville 
pour  asseurer  la  conduicte  des  deux  canons  de  Ghaliers 
sans  faire  aulcune  assambl^e  de  geiis  de  guerre  et  par  ce 
mOyen  soulager  le  pais  de  la  foulle  et  despense  que  les 
trouppes  y  eussent  apport6.  Ayans  oultre  ce  ledict  sieur 
de  Saint  Auban  faict  plusieurs  voiaiges  et  assembl^e  de 
ses  amis  pour  le  faict  de  ladicte  conduicte.  Onl  lesdicts 
Estatz  advis6  et  conclud  de  luy  accorder  la  somme  de 
300  escus,  leqaelle  Mid.  les  commissaires  de  I'assiette 
sont  requis  de  comprendre  en  leur  d^partement  extraor- 
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dinaire*  Alaquelle  cocclusion,  les  deputes  des  Gevennes 
'  ont  dit  ne  pouvoir  consentir,  estant  leurs  procurations 
Iimit^es,  ains  au  contraire  s'y  opposer,  comme  k  une 
contravention  faicte  aux  arrestz  de  ladicte  Cour  des 
Aydes  par  lesquels  les  gratifications  sont  prohib^es. 
Sur  la  remonstrance  faicte  par  le  sieur  de  Sei*ds  de  ce 
.  que  suivant  le  commadement  de  Mgr  le  Gonnestable  et  la 
volunte  de  MM.  les  commis  et  d^pul^s  de  ce  diocese,  lors 
de  la  fortification  du  retranchement  de  Marieujolz  il  se 
seroit  rendu  dans  ladicte  ville  avec  trois  cens  harquebu- 
siers  a  pied,  trente  arquebusiers  a  cheval  et  vingt-cinq 
maistres,  y  ayant  s6journ6  environ  trois  sepmaines  pour 
asseurer  ladicte  fortification  et  empescher  ceulx  de  la 
ligne  de  s'en  pr^valloir;  sur  quoy  il  auroit  presente  re- 
queste  k  Sa  Grandeur^  laquelle  par  son  ordonnance  Tau* 
roit  renvoye  aux  Estat:;,  pour  verification  faicte  des  fraiz 
par  luy  advances  k  Toccasion  susdicte,  estre  par  eulx 
pourveu  k  son  remboursement ;  reque;*ant  luy  en  faire 
raisoD,  suivant  Tintention  de  sadicte  Grandeur,  a  este 
conclud  que  les  Estatz  supplieront  tr^s-hurablement  le 
Roy^voulloir  recougnoistre  le  bon  service  que  le  sieur  de 
Seras  luy  a  faict,  tant  en  ceste  occasion  que  aultres  qui 
se  sont  presentees  es  quartiers  de  de^a.  Etsur  ce  qui*l  a 
aussi  remonstr^  qu'ayant  est^  nomni6  par  les  Estatz  tenus 
a  Chenac  I'annde  demi^re,  Tung  des  d^put^s  pour  verifier 
les  lieux  contribuables  k  Tung  et  b  Taultre  party  suivant 
la  teneur  de  la  trefve  et  pour  Tex^cution  d'icelle  en  ce 
diocese,  auquel  eflfect  il  seroit  venu  expr^s  de  Barre  eh 
la  ville  de  Marieujolz  et  s^journ^,  president  le  traitte  de 
cest  affaire  avec  les  aultres  deputes  k  ses  frais  et  despens ; 
requerant  lesdicts  Estatz  y  avoir  esgard,  A  est6  conclud 
qu'il  sera  dresse  estat  des  frais  et  vacations  exposez  tant 
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par  ledict  sieur  de  Seras  qiie  aultres  commis  k  Tex^Scution 
de  ladicte  trefve  pour  estre  pourveu  k  leur  payement. 

Sur  la  remonstrance  faicte  par  le  sieur  des  Alpi6s, 
envoy6  de  M.  du  Tournel,  baron  de  Tour,  la  pr6sente 
ann^e  que  ledict  sieur  du  Tournel  auroit  sujvant  Tan- 
cienne  coustume  du  pais  et  le  mandement  du  Roy  faict 
acheminer  aux  Estatz  gen^raulx  de  Languedoc  ung  d^put^ 
pour  y  assister,  tant  ceste  pr6sente  ann^e,  comme  estant 
en  son  tour  de  baron  dudict  diocese  pour  le  Tournel,  que 
de  Tann^e  derni^re,  k  cause  de  la  baronnie  de  Ceneret, 
s'asseurant  qu'il  seroit  rembourse  par  le  pais  des  frais 
desdicts  voiaigesainsi  qu*il  estacoustum^de  touteancien- 
net6,  n*estant  raisonnable  qu'il  ayi  faict  faire  lesdicts 
voiaiges  a  ses  despens,  ny  qu'il  soit  priv6  non  plus  que 
les  aultres  barons,  du  deffray  que  les  Estatz  avoient  tous- 
jours  accorde  aux  barons  du  Touf.  A  est6  advise  et  con- 
clud  que  la  somme  a  laquclle  le  deffray  des  barons  du 
tour  avoit  acousturae  d'extre  taxe,  sera  enaploiee  pour 
lesdicts  deux  ann^es  soubz  le  nom  dudict  sieur  du  Tour- 
nel dans  Testat  des  debtes  qui  sera  pr6senle  au  Roy,  pour 
supplier  Sa  Majeste  d'en  permettre  Timposition. 

Sur  plvssieurs  requestes  pr6sent6es  par  les  habitans  de 
diverses  paroisses  de  ce  diocese  pour  avoir  rembourse- 
ment  des  sommes  par  eulx  payees  pour  Tentretenement 
des  gens  d'armes  de  la  cdmpaignie  de  Mgr  deFosseux, 
soubz  promesse  de  remboursement ;  a  est£  conclud  que 
Testat  desdictes  sommes  sera  dress6  et  rapport^  aux  pro- 
chains  Estatz  pour  y  estre  pourveu. 

Sur  la  remonstrance  faicte  par  le  sieur  de  Ghanoillet  de 
ce  que  cy  devant  luy  auroit  est6  donne  assignation  au 
Gonseil  d'Estat  du  Roy  en  qualite  du  syndic  dudict  dio- 
cese, k  la  requeste  des  sieurs  de  Saint  Roman,  pr^s  Mil- 
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liau,  et  de  Larboux  pour  la  garantie  de  certaines  terres 
qui  out  apartenu  au  feu  sieur  de  Bussac,  adjug^es  audict 
diocese  pour  les  frais  de  la  poursuite  faicte  contre  ledict 
Bussac  et  depuis  ali^n^es  par  ledict  diocese  auquel  cest 
affaire  est  de  grande  importance;  requ^rant  a  ceste  occa- 
sion ladicte  assambl^e  de  donner  charge  a  quelqu'un 
pour  en  aller  faire  la  poursuite ;  a  est6  conclud  que 
MM.  qui  seront  del^guez  en  Cour  pour  les  affaires  du  pais 
seront  chargez  de  cest  affaire  et  que  pour  Tintelligence 
dMcelluy  ledict  sieur  de  Chanoillet  qui  en  est  instruict  en 
dressera  amples  m^moires  qui  seront  d^livrez  auxdicts 
sieurs  d^putez.  £t  sur  ce  que  ledict  sieur  de  Chanoillet  a 
diet  que  pour  se  presenter  a  Tassignation  qui  luy  avoit 
est6  donnee  audict  Conseil,  il  avoit  pri6  le  sieur  Jabin, 
allant  en  Cour,  de  faire  la  presentation  et  avoir  soing  de 
cest  affaire  comme  il  luy  avoit  promis  et  que  ledict  sieur 
de  Chanoillet  s'en  asseuroit  parce  que  M.  de  Bourges  y  a 
interest,  toutesfois  il  a  este  adverty  qu'il  avoit  este  leve  • 
deffault  contre  luy,  ne  scachant  d'oii  en  peult  estre  pro- 
venue  la  faulte,  ayant  de  sa  part  faict  ce  qui  estoit  de  son 
debvoir.  Requ^rant  les  Estatz  donner  ordre  aussi  a  faire 
retracter  ledict  deffault  et  Ten  relever  en  son  particulier, 
en  cas  qu'il  en  fust  molest^.  A  est6  advis6  que  lesdicts 
sieurs  deleguez  seront  instruictz  dudict  faict  pour  faire 
retracter  ledict  deffault  s'il  est  possible  et  que  le  pais  en 
rel^vera  ledict  sieur  de  Chanoillet. 

Du  quinzi^me  jour  dudict  mois  de  juillet,  du  matin. 

Lesdicts  Estatz  ne  se  sont  assamblez  en  corps. 

Dudict  jour  quinzi^me  de  juillet,  aprfes  mydy ,  en  Tassam- 

bl6e  desdicts  Estatz. 

Estant  venu  en  ladicte  assamblee  le  sieur  Sabatier, 
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premier  consul  de  yillefranclie«  en  Rouergue,  a  reinoiistr^ 
qu'il  avoit  est6  clepuiS  de  la  part  des  Estatz  dudict  paGfs 
de  Rouergue  pour  repri^senter  a  ladicte  assambl^e, 
comme  ils  out  accorde  entre  les  deux  partis  dudict  pais  la 
trefve  et  cessation  d'armes  pour  unc  ann^e.  Et  d'aultant 
que  poor  I'execution  de  quelques  articles  de  la^dicte 
trefve  il  est  n^cessaire  de  trailter  avec  ce  dioc^e  d^  la 
continuation  de  la  trefve  cy  devant  faicte  entre  cedict 
dioc^jse  et  celuy  de  Rouergue,  k  ceste  cause  il  a  diet  avoir 
charge  desdicts  Estatz  de  Rouergue  de  requerfr  ladicte 
assamblee  en  voulloir  entendre,  afBn  que  ces  deux  dio- 
ceses puissent  demeurer  en  bonne  amyti^  au  soulagement 
du  pauvre  peuple.  Sur  quoy  M.  le  vicaire  et  president  a 
tesmoigne  audict  sieur  Sabatier  que  les  Estatz  de  ce  pais 
avec  ceulx  de  Rouergue  estoient  pour  ce  regard  concur- 
rens  en  volunte  et  qu'il  ne  tiendra  a  ceste  assamblee  que 
le  pauvre  peuple  de  ces  prfis  no  demeure  soulag6  par  le 
moyen  de  la  trefve.  Mais  d'aultant  que  la  permission  et 
consentement  de  M.  le  gouveiiieur  y  sont  n^cessaires,  a 
est6  advis6  qu'il  sera  suppli6  prendre  la  peine  de  venir  en 
ladicte  assamblee  pour  entendre  fa  charge  dudict  sieur 
Sabatier  et  voulloir  perraettre  de  traitter  de  ladicte  trefve 
et  la  conclure  avec  ledict  pais  dc  Rouergue  pour  le  sou- 
lagement du  pauvre  peuple. 

Les  sieurs  de  Langlade  et  Loberie,  dc  Salgues,  s'estans 
pr^sentez  a  Tassamblee,  ont  remonstrS  comme  pour  le 
bien  et  faveur  qu'ils  ont  regeu  des  Estatz,  ayant  parleur 
inlcrcession  este  mis  ea  liberty,  ils  n'ont  vouUu  faillir  a 
l^ur  debvoir  d*en  venir  rendre  graces  k  Fassamblee  k 
laquelle  ils  seront  perp^tuellementobligez  de  cebienfait; 
la  suppliant  tres-humblement  leur  faire  encores  ceste 
grdce  de  les  tirer  de  la  peine  oii  ils  se  ti-ouvent  pour  rai- 


son  Aes  bledz  qui  estoient  dans  le  chasteau  de  la  Clause, 
lorsque  Mgr  de  Fosseux,  gouverneur,  y  entra  et  establit 
garnison  pour  le  service  du  Roy,  ayant  est6  promis  au 
sieur  de  Hongon  que  Icsdicts  bledz  qpi  luy  apartenoieut 
luy  seroient  conservez  et  renduz  avec  ledict  chasteau. 
Toutesfois  depuis  s'estant  ledict  seigneur  gouverneur 
servy  desdicts  bledz  comme  d'une  munition  pour  la  nour- 
ture  de  ladicte  garnison,  Ton  se  veuU  adresser  k  eulx 
pour  le  paiement  de  la  valleur  desdicts  bledz.  Et  d'aul- 
tant  que  ce  ne  seroit  chose  raisonnable,  attandu  que  les- 
diets  bledz  ne  sont  toumez  k  leur  profit,  mais  bien  du 
pals,  lequel  aultrement  eust  este  contrainct  de  faire  uue 
imposition  pour  la  nourriture  et  entretenement  de  ladicte 
garnison,  laquelle  eust  rapport^  beaucoup  plus  de  foulle 
et  incommoditS  au  pauvre  peuple;  a  ceste  cause  ils  ont 
supplie  Tassambl^e  pourveoir  au  paiement  du  pris  des- 
dicts bledz  et  les  en  relever.  Sur  quoy  lesdicts  Estatz 
3ans  consequence  ny  approbation  d'aulcun  debte,  ont 
liberallement  accord^  auxdicts  sieurs  Langlade  et  Lob^rie 
la  sonqime  de  500  escus,  de  laquelle  lesdicts  Estatz  sup- 
plieront  le  Roy  vouUoir  permettre  la  lev^e  et  imposition 
sur  tout  le  diocese,  A  quoy  les  deputes  des  Cevennes  se 
sont  opposez^  disant  que  c'est  une  gratification  prohib^e 
par  les  arrestz  de  la  Cour  des  Ay  des. 

M.  Leonard  Goste,  consul  de  Saint-£stienne-de-Valfran- 
cisque,  a  remonstre  qu'au  prejudice  des  privill6ges  des 
Estatz,  M*  Jehan  Lagier,  commis  du  sieur  Rech,  luy  a 
faict  commander  Tarrest,  soubz  pretexte  de  quelque 
debte  du  pais,  suppliant  les  Estatz  d'y  pourveoir.  Sur 
quoy  a  este  conclud  que  le  syndic  du  pais  poursuivra  la 
cassation  dudictarrestement,  comme  faict  centre  les  an- 
ciens  privilleges,  franchises  et  libertes  des  Estatz. 
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S'est  pr6sent6  M.  Hercules  Speronnat,  pourveu  par  le 
Roy  de  I'office  de  receveur  particulier  des  tailles  audict 
diocese,  ayant  est6  mand6  venir  en  rassambl^e,  auquel  a 
est6  propose  la  necessity  en  laquelle  se  trouve  le  pais 
pour  le  payement  des  deniers  du  Roy,  frais  des  Estatz 
g^n^raulx  et  aultres  portez  par  les  commissions  desdicts 
Estatz.  Lesquels  deniers  sont  presque  tons  venuz  a  terme 
sans  que  Ton  ayt  encores  eu  moyen  de  proc^der  au  des- 
partement  d'iceuh .  A  cause  de  quoy  le  pais  souffre  de 
grands  frais  et  despens  et  pourroit  encores  en  supporter 
davantage  k  faulte  de  payement  desdicts  deniers.  D'ail- 
lieurs  il  est  necessaire  de  foumir  une  bonne  somme  k 
M.  de  Fosseux  pour  luy  donner  moyen  de  faire  raarchQr 
sa  compaignie  d'ordonnance  vers  I'arm^e  du  Roy.  Et  ne 
pouvant  lesdicts   Estatz  pourveoir  k   ces  occurrences 
comme  il  est  necessaire  tant  pourle  bien  du  service  du 
Roy  et  affin  de  ne  retarder  ses  deniers,  que  pour  esvitcr 
les  frais  et  despens  que  le  pais  en  peult  encourir,  si  ce 
n'est  en  recouvrant  par  prest  et  avance  une  somme  de 
six  ou  sept  mil  escus;  a  ceste  cause  lesdicts  Estatz  ont 
prie  ledict  sieur  Sp6ronnat,  assister  de  M.  Jehan  Verger, 
gtenetier  k  Sommi^re,  oncle  et  curateur  dudict  Sp^ron- 
nat  et  de  noble  Anthoine  de  Saurin,  sieur  de  Saint-Andr^- 
de^Valborgne,  pleige  et  portionnaire  audict  offlce  de  re- 
ceveur, de  voulloir  faire  advance  audict  pais,  de  la 
somme  de  six  ou  sept  mil  escus,  en  Tindempnisant  des- 
dictes  advances  ,  ou  bien  consenlir  que  le  pais  puisse 
bailler  ladicte  recepte  pour  la  pr6sente  ann6e  a  celuy  qui 
fera  la  condition  meilleure    pour    subvenir   auxdictes 
advances.  Sur  quoy  ledict  Speronnat,  assiste  comme 
dessus,  aprfes  avoir  remonstr6  n'estre  tenu  d'entrer  en 
aulcunes  advances,  attandu  qu'il  est  pourveu  par  le  Roy 
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et  que  lesdicts  Estatz  ne  peuvent  refuser  de  luy  (^ 
livrer,  ou  k  celluy  qui  sera  par  ]uy  conunis,  1^ 
assiettes  et  d^partement,  tant  des  deniers  ordinaires  que 
extraordinaires  avec  les  gaiges  ou  li^ve  d'ung  sol  ppur 
livre  desdicts  deuiers  epitraordinaires,  suivant  r^it  4q 
creation  desdicts  offices ;  toutesfois,  pour  monstrer  aux- 
4icts  Eslatz  qu'il  d6sire  Tad  vancement  des  affaires  diidicl 
pais,  attandu  la  pri^re  qui  luy  en  est  faicte,  et  qu'il  ii'a 
moyen  de  faire  lesdictes  avai^ces,  il-  consent  et  perrpet 
audict  pais  de  commettre  k  ladicte  recepte,  pour  ce;9te 
aonee,  tel  que  bon  leur  sseii\blera,  sans  pr^udiqe  des 
gaiges  dudict  office  et  des  droictz  qui  luy  $ont  ac|[|uis 
pour  les  deniers  extraordinaires  et  dont  ils  feront  hon- 
neste  composition  audict  pais;  sans  pr^judicier  auis^i 
^ux  droictz  apartenans  audict  office,  hors  la  pr^sente 
ann^e.  Ge  que  lesdicts  Estatz  aiant  agr^able,  ont  libre- 
ment  accord^  auxdicts  Sp^ronnat,  Verger  et  Saint  Andr^, 
pour  leurs  pretentions  de  gaiges,  droicts  de  leveures  et 
aidtres  droicts  des  deniers  extraordinaires  et  sans  pr^ju- 
dicier  aux  gaiges  de  400  escus  qu'ils  ont  k  prendre  ^qr 
les  deniers  du  Roy ;  et  pour  aulcunement  les  recompeiM^er 
des  frais  qu'ils  peuyent  avoir  faicts  pour  entrer  en  exer- 
cice,  scavoir^  audict  sicur  dc  Saint  Andre,  pour  sa  moi-  • 
tie  dudict  office,  la  so.mme  de  iOO  escus  qui  luy  sera 
pay^e  par  celluy  qui  entrera  en  charge,  et  a  ceste  fin 
CQuch6e  en  Testat  de  Timposition  extraordinaire  pour 
son  remboursement,  et  audict  Speronnat,  encores  que 
lesdicts  Estatz  n'eussent  delib^re  de  requ^rir  MM.  les 
commissaires  de  Tassiette  d'imposer  la  pr^sente  ann6e 
que  le  tiers  de  la  somme  de  2,249  escuz  deue  parle  pais 
audict  Sp^ronnat  pour  restes  de  plus  grande  somme,  sui* 

Histoire,  «le.  35 
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vant  le  contract  pass6  avec  son  feu  pere ;  toutosfois  en 
consideration  du  susdict  consentemenl  presle  par  ledict 
Sp6rdnnat  pour  Texercice  de  ladicte  recepte  et  pour  la 
part  de  la  pretention  de  ses  droicts  desdicts  deniers 
extraordinaires  et  affin  qu'il  puisse  avoir  aultantou  plus 
d'advantage  que  ledict  sieur  de  Saint  Andr6,  luy  a  este 
accord6  et  promis  par  lesdicts  Estatz  de  conscntir^  per- 
mettre  et  requerir  Timposition,  en  la  prdsente  assi^te,  de 
liidicte  somme  enti^re  de  2,242  escus  55  sols,  et  oultre 
ce  de  115  escus  contenuz  en  ung  estat  de  liquidation  de 
dommages  et  interestz  arresle  en  Tassambl^e  dudict  pais 
k  Ghenac  le  15  juing  1594.  Moyenant  Timposition  et 
paiement  desquelles  deux  sommes  ledict  Speronnat , 
assiste  dudict  Verger,  a  quicte  audict  pais  les  gaiges» 
droicts  de  leveure,  interestz  et  frais  qu'il  pouvoit  pr6- 
lendre  au  droict  d'exercice  dudict  office  la  presento 
ann6e.  Consentant  aussi  aprds  le  paiement  desdictes  deux 
sommes  a  luy  accordees  par  ladicte  assamblee  aux  deux 
termes  de  1  assiette  de  la  presente  ann6e,  que  le  contract 
passe  avec  le  feu  sieur  Speronnat,  son  pere,  soit  cancelI6 
et  le  pais  entierement  descharg^  d'icelle,  le  tout  de  Tavis 
dudict  Verger  qui  a  approuv6  et  authorise  ledict  accord. 
Et  sur  la  deraande  faicte  par  lesdicts  Speronnat  et  de 
Saint  Andre,  comme  procureurs  du  sieur  Tardif  de  qui 
lis  ont  achapt6  ledict  office,  de  leur  payer  la  somme  de 
800  escus  pour  les  gaiges  dudict  sieur  Tardif,  des  annees 
1588  et  1589,  d'aultant  qu* en  ladicte  ann^e  1589  ne  fut 
faict  aulcun  despartement  des  deniers  du  Roy,  pour  I'in- 
j  ure  du  temps.  A  est6  conclud  que  la  somme  de  400  escus, 
deus  audict  Tardif  pour  ses  gaiges  de  ladicte  dernifere 
ann^e,  sera  mise  dans  I'estat  des  debtes,  et  icelle  pay6e 
audict  Tardif  apres  que  le  pais  aura  obtenu  permission 
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d'imposer  lesdicts  debtes  et  que  la  lev6e  en  sera  faicte, 
'Et  pour  les  400  escus  restans,  quails  pourront  faire  con- 
traindre  M.  Bernard  Dangles,  receveur  en  ladicte  ann6e 
1588,  ou  agir  contre  tout  aultre  qu'il  appartient.  Gc  que 
lesdicts  Sp6ronnat  et  de  Saint  Andr6  ont  accord^  sans  se 
despartir  des  provisions  obtenues  par  ledict  sienr  Tardif, 
pour  le  paiement  desdicts  gaiges,  ainsi  qu'il  est  contena 
au  contract  passe  en  ladicte  a3sambl6e  par  lesdicts  Sp^ 
ronnat,  Verger  et  Saint  Andre,  receu  par  M*  Jehan  Bom- 
par,  notaire  de  Mende. 

Apr^s  laquelle  deliberation  et  contract  pass^,  les  de- 
putes des  Cevennes  ont  proteste  de  se  rendre  opposant 
en  cas  que  Ton  les  voulust  faire  contribuer  au  paiement 
desdicts  400  escus  des  gaiges  dii  receveur  de  rann^e 
1589  ny  de  I'annee  precedente,  disant  qu'ils  estoient  lors 
de  contraire  party. 

M.  le  president  a  propose  a  Tassambiee  la  necessity 
qu  il  y.a  de  deleguer  quelques  notables  personnages  en 
Cour  pour  repr^senter  au  Roy  Testat  des  affaires  de  ce 
diocese  et  la  suppliier  d'y  pourveoir  et  exempter  ledict 
diocese  des  tailles  pour  quelques  annees,  attandu  sa  pau- 
vrete  et  pour  obtenir  et  poursuivre  Texpedition  de  plu- 
sieurs  aultres  affaires  importans  au  pais,  et  que  pour 
.  cest  effect  il  est  besoing  de  deiiberer  s'il  est  bon  de  con- 
tinuer  la  delegation  faicte  aux  Estatz  derniers,  tenus  a 
Chenac,  ou  bien  faire  une  nouvelle  delegation.  Sur  quoy 
n'a  este  rien  conclud. 

Lesdicts  Estatz  traittant  de  la  deiivrance  de  la  receptc, 
et  considerant  comme  pour  le  faict  d'icelle  auroit  este 
passe  contract  avec  M.  Simon  Almeras,  le  5*  jour  de  sep- 
tembre  dernier,  ratiffie  en  plaine  assambiee  desdicts 
Estatz  le  H  de  ce  mois,  et  que  depuis  s'esia\\t  presente 
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M.  Heceidds  Speronnftt,.  pourvea  de  Vot&em  da  rMeveiHr 
audict  diec^e^  qui  a  reqiuis  \es  desparieiavns  lUy  esjbvf 
dilivrez ;.  ledict  sieur  Almiiras  y  aucoit  cooseatyr^  dMeh 
rant  ne-se  vaulloir  servir  du  susdicl  ecmtFact- qw  four 
yasseuraooe  des  advances  par  luy  Caictes  e$  des  4e«i>p 
joa^s  et  interestz  qu'il  a  souffertz  k  la  passassion  duUiet 
oontract»  suivani  le  compte  qu'il  en  a  bailie  an,  pays^ 
yoyant  aussl  lesdicts  Estatz  qu'il  leur  convient  faire  pcMir 
les  deux  tiers  de  la  cotte,  dudict  dioc^,  desdeniersde 
Fayde,  octroy,  creue,  taillon  et  debtes  de  Languedoc 
dont  les  termes  sont  escheuz  cejourd'huy,  et  au  preoiier 
d'aoust  prochain  le  tiers  de  la  cottit^  de  rimposition 
faicte  a  Gastresi  et  oultre  ce,  d&livrer  comptant  ii  M.  de 
Fosseux,  gouverneur,  la  sommede  4,000  escus  et  encone 
recouvrer  la  somme  de  8  ou  900  escus,  tant  pour  le  paier 
ment  q^u'il  conviendra  faire  des  frais  de  la  pr^aonte 
assambl^e,  que  du  voiaige  de  ceux  qui  seront  d^^ez 
en  Gour,  pour  les  affaires  du  pais.  Etqu'ayant  faict  prier 
lediot  sieur  Speronnat  et  Verger,  son  curateur,  et  le  sieur 
de  Saint  Andr6,  son  portionnaire  k  TofSce  de  receveur, 
de  voulloir  faire  les  advances  n^cessaires,  k  Teffect  que 
dessus,  ils  n'y  auroient  voullu  entendre,  aios  consenty 
que  la  recepte  fust  d61ivr^  k  tel  aultre  que  le  pais  auroit 
agr^able  pour  ceste  annee  seuUemcDt  et  sana  cobs6- 
quence  ^our  Tadvenir  et  soubz  les  aultres  conditions 
portees  par  le  contract  pass6  avec  eulx.  Ge  que  lasdicts 
E'^tatz  auroient  accept^,  et  apr^s  faict  publier  qui  voul- 
droient  surdire  k  la  reoepte,  et  ne  s'estaot  tRouv6  per^ 
Sonne  qui  ayt  voulu  y  entendre,  Us  auroient  advis^  de 
faire  prier  ledict  sieur  Alm^ras  d'y  entrer.  Ce  qu'il  auroit 
offert  de  faire  et  en  seroit  demeurS  d'aocord  avea  lea* 
diets  Estatz,  lesquels  luy  ont  baill6  k  faire  ladicte  re- 
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cepte  et  lev^e  de  tous  deniers  ordinaires  et  extraordi- 
naires  qui  seront  imposez  en  tadicte  assambY^e  soubz  les 
pactes,  clauses  et  conditfoDS  respectives  contenues  au 
contract  que  en  a  est6  pass6  k  1'instant  en  ladicte  assam- 
b\^ey  receu  par  M.  Jehan  !6ampar,  notaire  de  Mende  ; 
suivant  lequel  se  sont  renduz  pleiges  pour  ledlct  sieur 
Alm^ras :  Antfaoine  Martin,  sieur  de  Corninon,au  diocese 
dUatfes,  et  Jehan  Blancard^  docteur  en  m^decine.  Et 
apr^'Ia  recitation  dudict  contract,  ledict  sieur  Alm^ras  a 
nornm^,  pr6sent6  et  aflSde  V.  Jacques  Saulze,  de  la  vitte 
d'Uz^s,  pour  son  principal  commis,  lequel  a  est6  receu 
par  Tassambl^e.  Laquelle  aussi  a  conclud  et  arreste  que 
les  deniers  de  T assiete  ordinaire  de  la  pr6sente  ann6e 
seroient  payables  par  les  paroisses,  es  mains  dudict  sieur 
Alm^ras,  en  deux  termes  esgaulx  aux  quinziesmes  jours 
d'aoust  et  d'octobre  prochains.  A  quoy  ledict  sieur  Alme- 
ras  a  consenty.  Sur  ce  que  les  consuls  de  Florae,  Saint- 
Estienne-Vallee-Francisque,  viguerie  de  Fortes  etBarre, 
deputes  des  Cevennes,  ont  remonsti^  que  nonobstant  les 
pr6cedentes  oppositions  et  protestations  par  eulx  cy- 
devant  faictes  en  Tassambl^e,  ils  auroient  est^  nommez 
et  comprins  dans  le  contract  de  la  recepte  pr^sentement 
pass^  au  sieur  Alm^ras,  en  quoy  il  seroit  faict  prejudice 
aux  droicts  qui  ieur  sont  acquis  en  vertu  des  arrestz  de 
la  Cour  et  de  nos  seigneurs  des  Aydes,  suivant  lesqueks 
lis  doibvent  estre  desdhargez  de  plusieurs  aultres  parties 
comprinses  audict  contract,  auquel  ils  ne  peuvent,  pour 
ceste  cause,  prester  aulcun  consentement,  protestant,  en 
cas  que  ladicte  assamblee  ne  declare  qu'elle  ne  veult 
empescher  lesdicts  des  Cevennes,  de  jouyr  de  I'effect  et 
contenu  en  leurs  arrestz,  et  qu'ils  ne  seront  comprins  ny 
nommez  audict  contract,  ny  en  aultres  parties  de  deniers 
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extraordinaires  suivant  leurs  procurations,  de  nouveau 
s'opposent,  n  approuvant  ledict  contract  sinon  pour  ce 
qui  concerne  les  deniers  du  Roy  et  aultres,  mandez  par 
les  Etatz  g6n6raulx  de  Languedoc.  A  este  advis6  et  con- 
dud  de  declarer  auxdicts  deputez  des  Cevennes  que  par 
ledict  contract  ny  requisitions  faictes  par  les  Estatz  k 
MM.  les  coramissaires  de  I'assiette  d'imposer  certaines 
sommes  de  deniers  pour  les  debtes  et  aultres  affaires 
communs  du  pais,  ils  n'ont  entendu,  corame  ils  n'enten- 
dent  faire  aulcun  prejudice  au  contenu  des  arreslz  de  la 
Cour  de  nos  seigneurs  des  Aydes,  pour  les  droicts  que 
par  iceulx  arrestz  pourroient  estre  acquis  auxdicts  des 
Cevennes. 

Sur  la  proposition  faicte  auxdicts  Estatz  par  M.  le 
vicaire,  president  en  iceulx,  de  deleguer  quelques  no* 
tables  personnages  devers  le  Roy,  pour  representer  k  Sa 
Majest6  Testat  des  affaires  de.ce  diocese  et  la  supplier 
tr^s-humblement  d'y  pourveoir.  Lcsdicts  Estatz,  apres 
avoir  sur  ce  deliber6  en  plaine  assamblee,  ont  esleu, 
nomme  et  depute  Mgr  Tevesque  de  Mende,  comte  de 
Gevaudan,  iMM.  le  baron  de  Peyre  et  Dumas,  juge  pour 
Sa  Majesty  au  Bailliaige  dudict  pais,  avec  un  depute  des 
Cevennes,  pour  s'acheminer  devers  Sa  Majeste  le  plustdt 
que  faire  se  pourra ;  luy  representer  Testat  des  affaires 
dudict  diocese  et  la  supplier  tr^s-humblement  d'y  pour- 
veoir, pour  le  bien  de  son  service,  repos  et  soulagement 
de  ses  fidelles  subjectz  dudict  pais,  selon  Tesperance 
qu'ils  ont  en  la  justice  et  bont6  de  Sa  Majesty  et  en  pour- 
suivre  etobtenir  d'icelle,  toutes  provisions  et  expeditions 
sur  ce  necessaires. 

Et  d'aultant  que  pour  les  frais  de  voiaige  desdicts 
sieurs  deputez  il  convient  leur  faire  fournir  une  somme 
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de  deniers,  a  este  advis6  que  suivant  le  contract  pass6 
avec  le  sieur  Alm^ras,  il  sera  prie  leur  fournir  et  d61i- 
vrer  presentement,  en  vertU'du  mandement  qui  en  sera 
expedie  par  MM.  les  commis  du  pais,  la  somme  de  500 
escus,  sans  qu'ils  puissent  estre  divertiz  ny  employez  k 
aultres  usages  el  que  MM.  les  commissaires  de  Tassiette 
seront  requis  la  comprendre  en  leur  departement  des 
deniers  extraordinaires  pour  le  remboursement  dudict 
sieur  Alm^ras,  attandu  Timportance  de  TafiFaire.  Sur 
quoy  Tenvoie  de  M.  le  baron  de  Florae  a  diet  qu'il  s'op- 
posait  a  toutes  impositions  extraordinaires. 

Du  sezieme  jour  dudict  mois  de  juillet,  en  ladicte  assam- 

blee,  du  matin. 

Le  sieur  Almeras,  receveur  dudict  diocese,  a  remons- 
tre  avoir  este  adverty  que  Tassambl^e  avoit  cy  devant 
arreste  do  faire  paier  par  forme  d'advance  par  celluy 
qui  entreroit  a  la  recette,  a  chascun  des  deputez  de 
Tassamblee,  ce  que  monteroient  les  frais  et  despense  de 
bouche  par  eulx  faictz  durant  la  tenue  des  Estatz,  selon 
Testat  de  la  taxe  qui  luy  en  seroit  delivr^e,  k  la  charge 
toutesfois  d'eslro  les  sommes  dudict  estat  repetees  sur 
les  parties  prenantes  en  cas  que  le  Roy  ne  voulust  autbo- 
riser  Timposition  desdictz  fraiz.  Et  d'aultant  que  en  pre- 
nant  par  luy  a  faire  la  recepte  dudict  diocese  et  non  de 
les  repeter  sur  les  particuliers  qui  les  auront  receuz 
comrae  il  ne  seroit  raisojinable  ;  il  a  requis  et  pri6  les- 
diclz  Estatz  avant  qu'entrer  auxdicts  avances,  voulloir 
pourveoir  a  ses  seuretez  tant  pour  le  regard  desdicts  frais 
comme  pour  les  aultres  advances  qu'il  fera  pour  le  dio- 
cese en  cas  que  ceulx  des  Cevennes  fussent  deschargez 
du  paiement  d'icelles  du  toutou  en  partie.  Sur  quoy  a 
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est^  conclud  que  en  cas  que  rimposition  desdictz  fraiz  ne 
fiikt  aathoris^e  par  Sa  Ifajeste  oxi  que  les  Ceveiines 
Ib^ent  desdharg^es  du  paiement  deteur  portion  desdicfe 
aVahces ;  ^tie  l6dict  dioc6se  sera  tenH  d^en  retnbourser 
ledict  sict^r  Ahii6ras  el  te  retever  de  todis  despens,  dom- 
mages  et  iuterestz  que  pour  rateon  de  ee  il  en  souffriroyt. 
Sur  les  diilficult^g  <:^oe  Mlii.  les  commi^aires  de  I'as- 
siette  font  d'impo^er  et  pertuectre  la  Iev6e  des  sommes 
de  deniers  dont  ilB  olat  est6  requis  par  les  Estatz,  tant 
pt)ur  racquictement  des  debtes  dudicl  diocese  et  suivant 
le^  ai^rest^  de  la  Goor  de  nos  seigneurs  des  Aydes  que 
pour  le  paiemetit  de  phisietrrs  parties  press^es  et  import- 
taotes  au  bien  du  service  du  Roy  et  des  affaires  dudicl 
diocese,  estant  necesstfire  d'obtenir  permission  du  Roy 
d'imposer  et  lever  sur  ledict  pais  lesdictes  sommes,  sui- 
vaiit  Testat  qui  en  Sera  faict  et  arreste  en  I'assamblee 
affin  d'esvfter  aux  frais,  despenses,  foulles  et  incommo- 
ditez  que  le  retardement  pourroit  rapporter  au  pauvre 
peuple ;  lesdicts  Estatz  ont  nomm6  et  d6put6  le  sieur 
Sfeverac  pour  aller  poursuivre  ladicte  permission  devers 
/Sa  Majest6  et  nos  seigneurs  de  son  conseil  d'Estat,  et  a 
ceste  fin  presenter  et  faire  toutes  requestes  et  remons- 
trances sur  ce  n^cessaires  pour  obtenir  ladicte  permis- 
sion et  en  requ^rir  et  lever  les  expeditions  et  procura- 
tions Gouvenables.  Ay  ant  advise  lesdicts  Estatz  pour 
fournir  aux  frais  de  ladicte  poursuite  et  despenses  du 
voiaige  dudict  sieUr  Severac ,  de  prior  ledict  sieur 
Alm6ras,  receveur,  d'advancer  la  somme  de  200  escus 
et  icelle  delivrer  audict  Sev6rac  et  de  requ6rir  MM.  les 
commissaires  de  Tassiette  de  la  comprendre  en  leur 
departement  des  deniers  extraordinaires  pour  le  rem- 
boursement  dudict  sieur  Almeras. 
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Sur  ce  que  Mgrde  Mende  a  faict  proposer  k  Tassamblee 
qu'ayant  est6  devers  le  Roy  pour  les  affaires  de  ce  dio- 
ctee,«uivant  la  d6t6gation  desEstatz  derniers,  il  pleut  a 
Sft  K!aje^6,  lors  de  son  parlement,  le  charger  d'une 
cr^ant^e  pour  la  feire  entendre  aux  gens  desdicts  Estatz  •; 
a  tsX^  advis^  que  MB.  le  t)aron  de  Peyre  et  Dumas,  juge, 
qui  ont  est^  del^guez  en  Cour  avec  ledict  seigneur  de 
Ibende  et  KM.  les  commis,  syndrc  et  d^putez,  seroni 
priez  d'aller  a  Chenac,  pour  recevoir  et  entendre  ladicte 
cr^nce  au  nom  de  Tassambl^e. 

le  sieur  de  Chanoillet  a  remonstr^  que  s'estant  desmis 
de  la  charge  de  syndic  du  pais,  il  est  n^cessaire  de  pour- 
voir  d'ung  aultre  en  sa  place  avant  que  les  Estatz  se 
s6pafent.  De  quoy  11  les  a  voulu  supplier  et  requirir, 
tant  pour  le  bien  des  affaires  dudict  diocese  que  pour  sa 
descliarge  parficuli^re  et  si  les  Estatz  ne  pouvaient  sitost 
pi*oc6der  k  Telefction  d'ung  aultre,  du  moings  qu'il  leur 
plaise  commettre  quelque  personne  pour  la  poui*suite 
des  proces  du  pais,  affin  que  par  ce  deffault  n'en  arrivasi; 
la  perte  de  quelqu'un ;  protestant  ne  voulloir,  de  sa 
part,  faire  d^sorraais  aulcun  acte  de  syndic  dudict  pais. 

Sur  la  proposition  faicte  par  M.  le  vicaire,  que  si  les 
Estatz  veullent  continuer  la  charge  accoustum^e  aux 
quatre  commis  et  d^putez  du  pais,  il  est  n^cessaire  pour 
Tadvenir,  a  cause  des  difficult^  qui  se  sont  cy  devant 
presentees,  leur  donner  ung  r^glement  sur  I'ordre  que 
lesdicts  Estatz  veullent  estre  par  eulx  tenu  aux  affaires 
qui  se  pr^senteront  durant  Tannee,  mesmes  pour  les 
mandemens,  ordonnances  et  deliberations  qu'il  leur  con- 
•viendra  faire  ;  a  est6  conclud  que  lesdicts  commis  pour- 
voiront  aux  affaires  du  pa'is  qui  surViendront  durant  I'an- 
ii6e  ainsi  qu  ils  avoient  acoustum6  de  faire,  a  la  charge 
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toutesfois  que  leurs  diets  mandemens,  ordonnances  et. 
deliberations  scront  faictes  et  sign^es  par  tous  quatre 
ensemble,  ou  du  moings  par  trois  d'entre  eulx,  Taultre 
deucment  appell6,  mesmes  en  ce  qui  regardera  la  con- 
vocation des  Estatz  ou  d'aulcuns  des  deputez  et  consuls 
des  villos  du  pais  ou  aullres  assambi^es  quh  se  pourroient 
faire  durant  Tann^e  par  mandement  ou  permission  de 
Sa  Majeste  ou  aultres  affaires  d'iraportance  03currens 
durant  ladicte  annee  ;  et  que  lesdicts  mandements, 
ordonnances  et  deliberations  scront  .aussi  signez  du 
greffier  dudict  pais.  Sur  la  proposition  cy  devant  faicte, 
par  M.  le  gouverncur,  de  desliberer  sur  la  poursuile  que 
MM.  les  oflicicrs  de  la  seneschaussee  de  Nismes  font  au 
nom  de  cc  diocese  de  la  suppression  de  la  s^nechaussee 
de  Monde  et  reunion  d'icelle  a  leur  siege,  le  sieur  Aldin 
a  requis  M.  le  president  de  faire  deliberer.  Sur  quoy 
M.  de  Saint  Auban,  commis  des  nobles'dudict  diocese,  a 
declare  qu'il  avoit  passe  procuration  pour  la  noblesse 
d'icelluy,  tendant  a  ladicte  suppression  et  qu'il  avoit 
^  estc  adverty  que  plusieurs  du  pais,  tant  de  Teglise  que 
du  Tiers-Estat,  avoient  faict  semblable  procuration  :  a 
cause  de  quoy  ny  avoit  lieu  d'en  parler  en  ladicte  assam- 
blee.  Et  sur  ce  n'a  est6  rien  conclud  ny  delib6re. 

Dudict  jour  sezi^rac  juillet,  en  ladicte  assamblee, 

de  relev6e. 

Estant  vcnu  en  ladicte  assamblee  Mgr  de  Fosseux, 
gouverneur  dudict  pais,  il  a  tesmoigne  aux  Estatz  la 
volunte  qu'il  avoit  de  satisfaire  a  leur  desir  touchanl 
la  trefve  d'entre  ce  pais  avcc  le  Rouergue,  affin  que 
le  peuplc  demeurant  6n  repos  fust  d'aultant  plus  soulage. 
Mais  parce  qu  il  avoit  faict  un  traitte  avec  M.  de  Sau- 
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vcnsa  pour  la  liberie  des  personnes  de  ce  pais,  detenuz 
par  le  capitaine  Graille,  et  pour  le  faict  de  la  place 
d'Aubrac,  doat  le  terme  de  I'ex^cution  expire  dans  deux 
jours,  a  cause  de  quoy  estant  n^cessaire  d'attendre  la 
fin  dudict  terme  pour  scavoir  ce  qui  en  r6ussira,  il  ne 
peult  plustost  entendre  a  la  trefve,  pour  ne  faire  chose 
contraire  k  ce  qu'il  a  promis  audict  sieur  de  Sauvensa. 
Sur  quoy  aiant  este  mande  et  pri6  venir  en  I'assambl^e 
•le  sieur  Sabatier,  premier  consul  de  Villefranche  et 
deput6  des  Estatz  de  Rouergue,  pour  la  negociation  de 
ladicte  trefve,  luy  a  este  represente  ledict  accord  faict 
par  ledict  seigneur  de  Fosseux  avec  ledict  sieur  de  Sau- 
vensa, et  comme  a  Toccasion  d'icelluy  ledict  seigneur  de 
Fosseux  ne  pouvoit  permettre  le  traitte  de  ladicte  trefve 
qu  au  prealable  le  terme  de  Texecution  dudict  accord 
ne  fust  expir6  pour  scavoir  ce  qui  en  reussira.  Et  parce 
qu'il  n'y  escheoitque  deux  joure  au  plus,  lesdicts  Estatz, 
pour  ne  perdre  I'occasion  de  ladicte  trefve,  apres  en 
avoir  longuement  confere  avec  ledict  sieur  Sabatier,  ont 
advis^  de  supplier  ledict  seigneur  gouverneur  d'accorder 
une  suspension  d'armcs  pour  dix  jours ,  pendant  les- 
quelz  ,  apres  que  ledict  terme  de  Taccord  faict  avec 
ledict  sieur  de  Sauvensa  sera  expir6,  Ton  pourra  n^go- 
cier  ladicte  trefve  ;  ce  que  ledict  seigneur  de  Fosseux  a 
Yoluntiei's  accorde,  a  la  charge  que  ceulx  du  contraire 
party  dudict  pais  de  Rouergue,  ferpnt  le  semblable.  Et 
ont  lesdicts  Estatz  prie  ledict  sieur  Sabatier,  s'en  retour- 
ner  en  Rouergue,  pour  arrester  de  leur  part  ladicte  sus- 
pension, comme  aussi  pour  adviser  du  jour  et  lieu  auquel 
jeurs  deputes  se  pourront  trouver  pour  traitter  et  con- 
clure  ladicte  trefve  avec  ceulx  de  ce  diocese  qui  ont  est6 
nommez  et  d^putez  ix  cest  eflfect,  assavoir  :  MM.  Mau- 


bert ;  baron  de  Peyre ;  de  Saint  Auban  ;  Dumas,  juge, 
et  Vnmel,  ttrtc  MH.  les  commis  du  pais.  Lesquels  sieurs 
ont  e^t^  prie:^  par  iadftte  assavnMi^e  se  transporter  au, 
Ui6tit)ni  sera  t4ioisy  pourladicte  n^gociation,  h  Tadvan- 
cement  de  iaquelle  Mgr  de  Mende  sera  supplid  voulloir 
emplaier  sa  faveur,  credit  et  authority,  pour  le  bien 
et  sDulaigement  du  pauvre  peuple.  Et  d'aultant  que  pour 
cest  eSBect,  conviendra  feire  des  frais  pour  la  despense 
desdicts  di^putez,  a  est6  advis^  que  ledict  sieur  Alm^ras, 
receveur,  sera  prife  d'eti  faire  Tadvance,  k  la  charge  d'en 
esire  rem1:rourse  par  le  pals  comme  des  aultres  sommes 
qu*^!  foumim  par  forme  de  prest  pour  les  affaires 
d'icdluy. 

fit  sur  la  proposition  qui  a  est6  r^itiree  en  l*as» 
satbblee,  de  la  part  dudict  seignevr  gouvemeur,  tou- 
chant  fa  partie  de  8*56  escus  que  ledict  seigneur  demande 
audiot  diocfese  pour  resles  de  plus  grande  somme  qu'il 
a  fournie  pour  faire  remonter  k  neuf  Tartillerie,  estant 
dans  la  citaddle,  k  ce  que  par  lesdicts  Estatz  fust  pour- 
veu  au  paiement  de  ladicte  partie,  d'aultant  que  le  sieur 
'  Chantuel ,  sur  lequel  te  pal's  favoit  assign^^  faict  refusde 
Pacquitter,  disant  qu'il  a  satisfaict  enti^rement  au  con- 
tract qu'il  avoit  pass6  avec  MM.  les  commis  pour  le 
remontage  de  deux  canotis,  et  ne  doibt  rien  au  pais ; 
lesdicts  Estatz  pour  faire  effectuer  les  deflib^rations 
prinses  les  ann^es  pr6cedentes  sur  la  verification  et 
estimation  de  Taffu^,  rouage  et  Equipage  de  deux  canons 
que  ledict  Chantuel  s'estoit  oblig6  de  faire  faire,  de  la 
quality,  valeur  et  bonte  portez  par  son  contract,  ont 
advis6  de  depoter  le  sieur  Gibilin^  premier  consul  du 
Malzieu,  et  le  sieur  Fournier,  commissaire  de  rartillerie 
en  Languedoc,  estant  de  present  en  ceste  ville,  pour 


veoir  et  visiter  laadicti^  affueU  et  rou^ges-at^  &ive  ^sn^timan 
tion  de  la  juste  TaUeur  d'iceub^  dcnpt  ib-  fecont*  ^pfte 

leur  rapportr  mo^numt  sennenokt^  paidevMi  M|I'.  de 

■ 

Pey;-e,  de  Saixxt  Aubajv  et  preaier  ooosui  de  Mend^  qw 
lesdiots  Estatz  OBt  nomiMz  etd^|Hite»pflyMr  dieidQN^€^ 
affaire,,  par  forme  d'arliitiaige^  avecledict  Ghaatuel^ 
Cfittlx  qu'il  Aou^janera  de  sa  part^^  pQur,  ladicte  estiiaaiioq 
foicte  et  arrest^  ^stre  pourveu  ^parr  les.  &UU  w  swplvs 
de  ce  qui  deffaaldra^  ouUre  ee  que  lediojt  Ghaatuel  ms^ 
eoBdajoj^ni'  de  pay:er  pour  £aire  ladicte  saauoae  de  834 
escusr  your  rentier  rembounsemfiut  dadjel  se^gp^eur  de 
FoBsewy  et  ledHpt  surplus  4iQwA^  ea  I'esMt  4e6  pai^ifs 
doBt  MM.  les  commissaires  de  Tasaiette  secont  veq^AS 
pourfaire  rimposition  pour  les  deiuers  6XitDaordiBajjpe& 

Et  quant  au  faict  qui  a  est6  de  rechef  propose  de  la 
part  dudict  seigneur  gouverneur,  pour  les  garnisons  de 
Flarac  et  ttarieojdk,  a  e^te  conclud  que  les  pr^cidentes 
deliberations  sortiront  effect.  De  quoy  les  sieurs  de 
La  Croix  et  de  Seras  ont  protest^  comme  cy  devant,  et 
d'en  avoir  recours  au  Roy  et  Mgr  le  Gonnestable. 

Sur  ce  que  le  cappitaine  Bonhomme,  de  Salgues,  a  re- 
monstrS  que  le  sieur  Pertains,  receveur  de  Timposition 
faicte  au  mois  de  jiriltet  de  i^ann^e  derni^re ,  faict 
difBcultS  d'allouer  sur  leur  portion  de  ladicte  imposition 
ting  mandement  de  MM.  les  commis  et  d^put^s  dudict 
pais  de  la  somme  de  huict  vingt  escus  par  eulx  ordonn6e 
pour  Teniretenement  de  la  garnison  de  ladicte  ville  de 
Salgues,  a  est^  conclu^  *que  ledict  Pertains  acceptera 
ledict  mandement  et  remploicra  en  la  despense  de  son 
compte  k  Tacquict  et  descharge  de  la  portion  des  habi- 
tans  dudict  Salgues. 

L'estat  abr^g^  des  sommes  que  les  gens  des  Estatz  ont 
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requis  MM.  les  commissaires  de  I'assiette  de  comprendre 
en  leur  despartement  des  deniers  extraordinaires  du 
diocese,  tant  pour  raquittement  des  debtes  d'icelluy  que 
pour  le  payement  d'aultres  parties  importans  le  service 
du  Roy  et  le  bien  des  affaires  dudict  diocese ;  a  est^ 
dress6,  leu,  clos,  arrest^  et  sign6  en  plaine  assambl6e  et 
coDclud  qu'il  sera  envoy6  Ji  Sa  Majesty  pour  la  supplier 
tres-humblement  octroyer  permission  d'en  faire  Timpo- 
sitjon  et  levee  sur  ledict  diocese.  Et  apr^s,  ledict  sieur 
vicaire,  president,  a  d6clar6  qu'iln'entend  avoir  faict 
aulcune  conclusion  en  la  pr^sente  assambl^e  toucfaant 
rimposition  des  deniers  extraordinaires,  que  soubz  con- 
dition d'obtenir  ladicte  permission  de  Sa  Majest6,  suivant 
ses  ordonnances  et  les  arrestz  de  la  Cour  de  nos  sei- 
gneurs des  Aydes,  qui  a  este  la  fin  de  ladicte  assambl^e. 

Signe  :  Ch.  de  Rousseau, 

vicaire-gen6ral  et  president. 
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APPBNDIOB. 


REUNION    AU    PUT 

DES    ^TATS     PARTICCI.IERS    DTJ    G^VACDAN.    DU    VELAY.    DU 
VIVAIUIS,    DU   VALENTINOIS   ET   D*AUVERGNE. 

1381. 

Jean,  fils  de  Roi  de  France,  due  de  Berri,  d'Auvergne, 
comte  de  Poitou,  lieutenant  de  Honseigneur  le  Roi 
'  ez  diets  pais  et  plnsieurs  aultres,  en  tout  le  Languedoc  et 
duch6  de  Guienne,  a  tous  ceux  qui  ces  pr6sentes  verront 
salut.  Scavoir  faisons  que  comme  par  plusieurs  fois  nous 
avons  fait  assembler  les  gens  des  trois  Estatz,  c'est  k 
scavoir  :  Gens  d'Eglise,  nobles  et  communes  de  nos  pays 
d'Auvergne  et  des  Montagues,  pour  avoir  advis  sur  le 
fait  de  la  guerre  et  sur  la  garde,  tuition  et  deffense 
desdicts  pays,  et  darri^rement  les  ayons  fait  venir  et 
assembler  au  Puy-Notre-Dame,  a  certaine  journ6e,  k 
laquelle  journ^e  les  gens  d'Eglise,  nobles  et  communes 
des  provinces  de  Gevaudan,  de  Velai,  Yivarez  et  de  Va- 
lentinois  ont  6te,  et  tous  les  dessusdits  ont  kxk  assembles 
et  d'un  commun  consentement  et  volont^  par  le  bien  et 
proifit,  garde,  tuition  et  deffense  desdicts  pais,  et  pour 
obvier  k  la  puissance  et  malavolont6  des  ennemis  de 
Monseigneur  le  Roi,  et  nous  ont  voulu,  consenti  et 
accords  entre  eux  les  choses  qui  s'ensuivent : 
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Premi^ement.  —  A  6t6  dit,  pact6  et  accord^  quo  pour 
obvier  et  r6sister  k  la  malle  volont^  des  ennemis  el  folle 
entreprinse  des  AngloisM^  autres  g^ns  d'armes  que  vou- 
droienl  piller,  rober  et  donner  dommage  auxdicts  pais 
afin  que  iceux  paYs  soient  p]us  forts  par  leur  deffense 
[a]  rencontre  lesdits  Anglois  et  autres  gens  dessus  de- 
clares est  faite  union  et  alliance  par  les  gens  desdits 
pais.  Premi^rement  avant   tout  ceuvre  pqu^  ^ecourir 
chAcun  desdits  pais  Tun  a  Tautre  toutefois  et  qqa^tes  fois 
que  besoin  sera  aux  gens  dudict  pais,  sans  enfraindre  ou 
despecer  ladicte  union  et  alliance  sans  la  licence  et 
volont^  des  gens  desdits  pays  ou  desdits  amez  gens 
commis  sur  ce  pajr  chjicun  desdits  pais  que  pour  l^ire 
guerre  auxdits  Anglois,  pill.eurs,  et  autres  gens  qui  sqw 
droient  domager  et  grever  lesdits  pdis<,  out  de  pc^sieiU 
ordonnd  et  mises  sus  400  hommes  d'armes  et  ccB^t  arba- 
lestriers  pour  4  mois  conajneACHns  le  1"  jpur  du  oiois.de 
juijiet  procbain  et  par  plus  de  teipps^  tant  comnoe  a  bQa 
leur  semblera^  desquelles  gens  d'^roaes  p;ayeront  les 
gfens  desdits  pays  d'A^ivergne^  diss  Mpntagnes  et  d'Au- 
vergne,  312  boo^mes  d'armes  et  septante  huit  arbalesr 
triers,  et  les  autr^  pays  de  G^vaudany.de  Velai  et  Vivar 
rais  et  aussi  de  Yalentioois  payeronl  et  bailleront  les 
autres  88  bomixies  d'armes  et  22  arbalesjtriers  pour 
aceomplir  le  noipbre  diessusdit,  lesquejs,  gens  d'armes 
et  arbalestriers ,  payeront  gigiges  suj^SfWpit,  tout  ain$i 
com  me  par  les  gens  desdiots  pays  sera  ordom^.e»  et  a  ce 
contribueront  tous  les  pais  et  sem^cbauss^es  d'Aiivergne, 
et  celui  des  Montagues  et  baillages  des  Montagpe$»  tout 
ainsi  qu'ils  ont  accoutum^  de  faire  ;  et  semblablemeit 
contribuerpnt  ceux  desdits  paysde  Geyaadan,  de  Velai, 
de  Vivarais  et  de  Valentinois,  comme  ils  ont  accoustum6 
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de  faire  en  tel  cas  c'est  k  scavoir,  Ics  subsidialles  du 
Roi,  not  re  sire. 

Item^  que  lesdits  pays  dessus  declares  ou  Estats  et 
ch^cun  d'iceux  procureront  avoir  ayde  toute  telle  qu'ils 
pourroient  avoir  des  autres  pays  circonvoisins  ou  autres 
habitans,  en  aucun  d'iceux  que  faire  le  voudront,  pour 
soutenir  les  gens  d'armes^,  arbalestriers  et  autres  frais  et 
charges  que  appartiendront  a  fitre  pour  la  cause  et  union 
dessusdite  selon  la  presente  ordonuance  et  pareillement 
que  les  pays  de  Languedoc  ou  autres  qui  ne  sont  de  la 
contenance  de  Monscigneur  et  aucuns  des  habitans  et 
iceux  que  voudront  soi  obvier  au  baillage  d'Auvergne  et 
ayder  a  icellui  pays  d'Auvergne  et  des  Montagnes,  toute 
celle  ayde,  viendra  et  sera  a  la  decbarge  du  pays  d'Au- 
vergne  et  semblablement,  toute  la  ayde  que  pourront  et 
prenent  iceux,  habitans  et  Etats  du  baillage  et  pals  de 
Gevaudan,  Velai,  Vivarais  et  de  Valentinois,  de  aucun  ou 
aucuns  desdits  habitants  ou  Estats  desdits  pays  et  bail- 
lages  que  mouvant  accofitume  ?  ne  sont  temis  a  sem- 
blables  aydes,  tout   ce    viendra   en  la  decharge  et 
ayde  desdits  pays  et  de  leure  frais  de  Gevaudan,  de 
Velai,  de  Vivarais  et  de  Valentinois,  sans  ce  que  lesdites 
aydes  ne  viondront,  tlendront  et  porteront  en  aucun 
pr6judic-e  ne  consequence  pour  le  terns  present  et  avenir 
de  ccux  aydes  a  leurs  privil^es,  immunit6s,  de  ceux  ont 
aucun  de  leur  en  aucune  maniere. 

Item,  procureront  tons  les  susdits  declares  que  Ic  pais 
de  Roiiergue,  lequel  est  en  frontifere,  faire  toute  Tayde 
et  secours  qu'il  pourra  faire,  laquelle  ayde  et  alliance 
sera  en  accroissement  du  nombre  des  gens  d'armcis 
arbalestriers  dessus  declares,  sans  ce  qu  il  vienne  k  nulle 

HUtaire,  el«.  36 
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d'echargc  d'aucuns  des  pais  dessusdits,  du  nombre  dcs 
gens  d'armes  et  arbalestriers  a  eux  aordonnez,  mais  en 
accroisseraent  et  secours  d'iceux. 

Item^  que  tous  autres  frais,  missions  et  dSpenses  qui 
seront  fails  par  aucuns  artifice&et  billemens  et  autres 
choses  a  ce  necessaires,  payeront  lesdits  pays  chAcun 
selon  leur  portion  des  gens  d'armes  et  arbalestriers  k  eux 
ordonr.ez. 

Item^  que  pour  regir  et  gouverner  lesdites  gens 
d'armes  soit  bailie  par  ch^cun  d'iceux  pais  un  capitani  a 
la  election  du  pays  dont  ils  seront,  chacun  capitain  pour 
gouvernel*  lesdites  gens  selon  leur  pouvoir. 

Itern^  que  par  ch&cun  desdits  pays  seront  divises  les- 
dites gens  d'armes  et  arbalestriers  et  chacun  desdits 
trois  Estatz  desdits  pais,  bailleront,  payeront  leur  part  et 
portion  k  eux  appartenant  desdits  gens  d'armes  et  arba- 
lestriers, imposeront  sur  eux  et  sur  les  aydans  par  la 
miani^re  dessusdite ,  telle  ayde  comme  ils  voudront 
pourvd  que  ladile  ayde  ne  soit  en  prejudice  mis  des 
autres- pais,  laquelle  ne  toumera  pas  par  le  tems  advenir 
en  nule  noele  servitude. 

Item^  que  il  soit  ordonn^  que  lesdites  gens  d'armes  et 
arbalestriers,  ne  pillent,  ne  raubent,  et  au  cas  que 
feroient  le  contraire  les  capitaines  que  en  auront  la 
charge  ou  leurs  commis  soient  tonus  a  rendre  ou  faire 
rendre,  ce  que  pille  ou  raub6  aura  ^tc  ou  leur  rabattre 
de  leurs  gages  et  que  les  capitaines  fassent  ordonnances 
que  nul  de  leur  dite  compagnie,  ne  pillent,  ne  raubent, 
ne  prenent  aucuns  vivres  sans  payer  en  la  meilleure  ma- 
ni^re  que  faire  se  pourra  et  devra. 

Iterriy  que  pour  ce  faire  et  les  autres  choses  a  ce  neces* 
saires  les  gens  desdits  pais  et  chacun  d'iceux,  et  les  d6« 
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putez  par  eux  sc  puissent  assembler  et  ordoDocr  sur  )e 
fait,  tout  ce  que  besoin  sera,  et  la  ou  ils  le  voudront 
dedans  lesdits  pays  toutes  fois  que  bon  sera. 

Item^  que  par  cette  ordonnance  ne  soit  fait  aucun  pre- 
judice ez  libertez  et  franchises  d'aucuns  desdits  pais  au 
tems  advenir  ne  demeurans  en  iceux. 

Item^  qu'ils  fassent  les  choses  dessusdites  ne  accrois- 
sant  ou  apetissant  lesdites  gens  des  pays  dessusdits  ne 
soient  tenus  do  faire  autres  aydes,  ne  contribuer  k  nulles 
autres  charges  que  a  eux  pourroient  demander  en  aucune 
mani^re  durant  les  choses  dites,  excepte  et  retenu  que 
se  aucun  ayde  ou  charges  etoient  faites  ou  mises  en  la 
sendchaussee  de  Beaucaire  et  par  eux  accordes  pendant 
ladite  union,  qu'elles  viennent  et  soient  a  la  ddcharge  de 
chdcun  desdits  pais  pour  sa  ratte  de  la  portion  a  leur 
appartenant  desdites  gens  d'armes  et  arbalestriers,  par 
telle  mani^re  que  se  plus  grande  somme  en  appartenoit 
a  payer  a  ceux  qui  Font  accoutume  et  y  sent  tenus 
comme  dit  est,  ils  en  seroient  tenus  a  faire  plus  grand 
ayde,  auxquelles  aydes  seront  les  susdits  Etats  desdits 
baillages  dessus  nommez,  pourvik  que  lesdites  gens  des- 
dits pais  de  Velai,  de  G^vaudan,  el  autres  dessus  nomr 
mez  soient  tenus  de  faire  et  accomplir  le  nombre  des 
gens  d'armes  et  arbalestriers  dessus  declares  par  la  ma- 
niere  que  dessus  est  dite  et  accord^e  par  eux  et  lesdits 
gens  desdits  pays  d'Auvergne  et  des  Montagnes  d'Au- 
vergnc,  et  ils  sont  ainsi  que  amprins  ce  que  nous  avons 
donn6  licence  et  congd  aux  dessusdits  assembles  et  faire 
accomplition  et  mandemens  les  choses  dessusdites  par  la 
mani^re  contenant  en  ses  pr^sentes  les  gens  des  trois 
Estats  desdicts  pays  d'Auvergne,  des  Montagnes  d'Au- 
vergne, de  Gevaudan,  de  Velai,  de  Vivarais,  de  Valen- 
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tinois,  si  sont  trahis  par  devers  nous,  en  nous  expres  ccs 
choses  et'en  suppliant   que   icelles    nous   plixi  avoir 
agreables.  Nous  en  d^lib^racion  et  avis  a  icelles  avec  les 
gens  de  nostre  Grand-Conseil  et  les  avons  faitcs,  Sire,  et 
regard6es.  Et  pour  ce  que  les  ordonnances  et  causes 
dessusdites  sont  speciales  auxdils  pais  et  de  pc6re  jus- 
tice, qu'elles  se  fassent,  accomplissent  bien  et  diligem- 
ment  sansintervalle,  attendula  occupation  de  plusieurs 
forteresses  que  lesdits  Anglois  a  et  usurpe  tenant  audit 
pais  et  aucuns  d'iceux  et  par  special  en  nos  pays  d'Au- 
vergne  et  Montagnes,  et  que  cette  saison,  qui  est  sur 
toute  la  meilleure,  est  bonne  saison  lesdits  pays  ont  tres- 
grand  besoin  de  secours  et  ayde,  lesdites  ordonnances 
octroyees  ez  choses  dessusdites,  circonstances  et  depcn- 
dances  d'icelle  de  n6tre  cerlaine  science  et  grace  spc- 
ciale  et  de  la  autorite  royale  a  nous  attribue,  avons  con- 
firmees et  approuvees,  confirmons  et  approuvons  par 
ces  presentes,  et  voulons  qu'elles  ayent  plain  effet,  el 
voulons  et  commandons  etroitement,  enjoignons  que 
tous  les  rebelles  a  faire  le  contenu  dans  ces  presentes 
soient  compelles  Etroitement  et  rigoureusement  a  les 
faire  et  les  acomplir  de  point  en  point  selon  leur  con- 
tenu. ^ 

Si  donnons  en  manderaent  a  tous  les  justiciers,  officiers 
et  sujets  de  mondit  seigneur  et  de  nous,  que  les  dessus- 
dits  laissent,  fassent  et  souffrent  joui'r  et  user  paisiblo- 
ment  du  contenu  en  ses  presentes  ez  choses  appartenans 
k  icelles  sans  les  emp6cher  ou  souffrir  6tre  emp6ch6s  au 
contraire  en  aucune  manifere  mais  leur  y  donner  con- 
seil,  confort  et  ayde  et  tout  ce  que  y  apparticndra  et  que 
par  les  dessusdits  ou  aucuns  d'eux  ils  seront  de  ch^cun 
acquis,  car  ainsi  le  voulons  nous  6tre  fait  et- observe, 
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nonobstant  quelconques  letires  subreptices  iropetrees  ou 
a  imp^trer,  a  ces  prisentes  contraires  ;  et  pour  ce  que 
ces  presentes  ont  besoin  plusieurs  fois  d'etre  apportees 
en  plusieurs  lieux,  nous  voulons  que  h  chacun  ou  plu- 
sieurs vidimus  en  soient  fails  sous  seel  autentique,  lequel 
ou  lesquels  nous  voulons  que  ayent  autant  de  force  et  de 
verlu  et  de  valeur  comme  ces  presents  originaux. 

Donne  au  Puy-Nolre-Dame,  sous  notre  seel,  le  15®  jour 
du  moisde  juin  1381.  A  requestes  Monseigneur  le  Due 
et  lieutenant:  Seguin,  et  plus  bas  :  Datum  per  coppiam 
et  collacio  facta  (i )  • 

J.  Bartuelesiy. 

M'  de  la  Bibliolheque  d'AubaLs  123-2, 
pag.  108-112. 


(1)  Nous  devons  a  la  Lienveiilance  de  M.  deBoziere,  membre  do  i'lns 
titQt,  inspecteur  gdn^ral  des  Archives,  la  copie  de  cu  document. 
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ETATS   PARTICULIERS   M  GfiVAUDAN 


4596. 

€uverture  des  Eiats,  —  Roh  des  membres  qui  les  com* 
posent.  —  Imposition  des  deniers.  —  Observation  du 
bailli  de  Gevaudan  et  de  M.  Brun,  consul  du  Mal:^ieu. 

—  Destitution  du  lieutenant  de  privdt  de  la  mari- 
chaussee  ei  nomination  a  sa  place  du  capitaine  Virgile, 

—  Imposition  pour  frais  de  justice.  —  Syndic  du  dio^ 
a  nommer.  —  Arrivee  du  commandeur  de  Palhers, 
membre  des  Etats.  —  M.  de  Fumel,  choisi  pour  syndic. 

—  Dette  en  faveur  de  M.  de  Reich  eide  M,  de  Florit  d 
verifier,  —  Plainte  des  habitants  de  Serverette  contre 
les  gens  de  guerre.  — >  Somme  due  au  marquis  de  Co- 
nilhac  et  a  la  ville  de  La  Canourgue,  —  Arrivie  de 
divers  deputes.  —  Pritentions  du  consul  de  Marvejols 
sur  la  presiance  quil  requerait  sur  celui  de  Mende.  — 
Differend  entre  les  envoy es  des  barons  d'Apcher  et  de 
lUindon.  —  Rang  et  seance  des  barons  de  tour  riglis-  — 
Hemonlrances  adressees  a  VassembUe  par  M.  S6virac, 
controleur  des  tailles,  pour  remidier  A  divers  abus  dans 
Ja  perception  des  tallies.  —  Le  diocese  refuse  Venregis* 
Irement  des  provisions  du  sieur  Aimer  as.  —  M.  de  jPos- 
seuse  confirmi  dans  la  charge  de  gouverneur  du  Givau-. 
dan. —  Les  Etats  adressent  des  exc^jises  i  ce  personnage 
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qui  7i'avait  pas  He  appeli  pour  assister  a  Vouverture  de 
rasscmbl^e.  —  Les  habitants  de  Serverette  ne  doivent 
pas  ^tre  vexes  par  les  gens  de  guerre.  —  M.  de  Fumel, 
syndic^  prie  les  Etats  d'agr^er  sa  demission,  qui  est  re- 
fusie.  —  U envoy e  du  baron  de  Bandon  assiste  a  la 
siance  et  opine  le  dernier  au  rang  des  barons,  —  Defense 
(Tacheter  des  rentes  sur  les  deniers  des  tailles,  — 
Plaintes  du  consul  du  Mahieu  contre  le  receveur  des 
tallies.  —  Demande  faitepar  M.  de  Reich  des  somvxes  a 
lui  deues  par  le  diocese.  —  Compte  de  M.  du  Bacon  a 
verifier.  —  Garnison  de  Martejol^  a  entretenir.  —  Veri- 
ficaiion  des  sommes  dues  a  M.  de  Reich.  —  J/,  de  Fos^ 
sense  assiste  a  la  stance,  du  5  avril^  et  fait  connaitre  a 
Fassemtdee  que  le  Roi  Va  confirme  dans  la  charge  de 
gouverneur  du  Givaudan  et  manifeste  le  desir  de  vivre 
en  bonne  intelligence  avec  le  pays.  —  Reponse  de  M.  le 
grand  vicaire,  president.  —  Remontrances  du  juge- 
mage.  —  M.  de  Chanoillet,  ancien  syndic,  ofjre  ses  ser^ 
vices  au  pays.  —7  Anivee  de  M.  de  Seras  de  Barre, 
membre  des  Etats  ;  il  demande  les  sommes  nkessaires 
pour  Ventretien  de  la  garnison  de  Mai^ejols.  —  Sommes 
empruntees  pour  la  garnison  de  Mende.  —  M.  Laus- 
sard,  avocnt  au  siege  presidial  de  Mende,  solUcite  son 
admission  4  Vassembiie,  —  Le  lieutenant  de  prevot, 
M.  Bodier,  demande  a  itre  maintenu  dans  ses  fonctions. 

—  BequStes  de  M.  de  Fosseuse  pour  diverses  depenses. 

—  Sommes  a  payer  au  sieur  Alm^ras,  receveur,  et  a 
M.  de  Saint  Auban.  —  Paiement  des  garnisons  de  Mar^ 
vejols  et  de  Florae.  —  Sommes  dues  pour  la  garnison 
de  Greses.  —  Creanciers  du  diocese.  —  M.de  Fosseuse 
declare  vouloir  vivre  en  paix  avec  Mgr  Cevique,  —  Les 
Etats  prient  le  gouverneur  de  faire  rendre  le  fori  du 
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ViUard  a  Vioique  de  Mende.  —  M.  Espironnaty  rece- 
veur  des  tailles  du  diocise,  se  disistepour  ceite  annie  de 
son  office*  —  Les  habitants  de  la  paroisse  de  Quizac 
sollicitent  F exemption  de  la  taille.  —  Sommesdues  au 
capitaine  Colombet^.  a  M.  de  Reich,  au  sieur  PortaUs  et 
autres  crianciers.  —  La  gamison  de  Mende  fixie  a  60 
hommes  et  Vitat  du  gouvemeur  a  200  livres  par  mois» 

—  Frais  de  construction  de  la  citadelle  de  Mende.  — 
Les  acquereurs  des  hiens  du  feu  sieur  de  Bussac  troubles 
dans  leurs  acquisitions.  —  Sommes  dues  par  le  pays  A 
M.  Almiras,  reeeveur  des  tailles.  —  Moderation  des 
impositions  sollicitee  par  certaines  paroisses. —  Plaintes 
contre  divers  receveurs.  —  Compte  de  M.  du  Bacon  a 
arriter.  —  M.  Paral,  creancier  du  pays.  —  Le  dio^ 
cese  cherche  d  se  faire  decharger  des  sommes  emprunties 
an  bas  pays  d*Auvergne  pour  Ventretien  de  Varmie  du 
due  de  Joyeuse.  —  Gages  de  M,  de  Fosseuse,  gouvemeur 
du  Givaudan.  —  Gamison  du  Villard  et  demande  de 
faire  rendre  la  tour  de  ce  lieu  a  V&otqve  de  Mende.  — 
Compte  du  sieur  Almeras  a  arreter.  —  Assistance  don- 
nee  aux  consuls  du  Malzieu^  Saint-Chily,  Saugues  et 
autres,contre  ceux  de  Marvejols  ausujetdes  impositions. 

—  Sommes  accordees  a  M.  de  Fosseuse.  —  Gratification 
a  Mgr  Viviquepour  frais  de  voyage.  —  Deputation  en- 
voy ie  au  gouvemeur  du  Givaudan.  —  Plaintes  des 
habitants  de  Mialanes  contre  les  gens  de  guerre.  —  Gar- 
nison  de  Mende  d  supprimer.  —  Les  deputes  des  Ce- 
vennes  ne  veulent  point  contribuer  a  certaines  dipenses. 
Le  sieur  Almiras  refuse  de  faire  la  levee  des  impostiions. 
Plaintes  contre  le  sieur  Sevirac.  —  M.  de  Saint  Andre 
de  Valborgne  refuse  la  charge  de  reeeveur  des  tailles.  — 
Diclaration  de  divers  membres  des  Etats  de  ne  vouloir 
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adhirer  a  la  poursuite  d'un  proces.  —  Depenses  faites 
par  les  personnes  qui  accompagnaient  M.  de  Fosseuse. 

—  Les  mandats  seront  signis  par  les  quatre  commis- 
saires  et  par  le  syndic  dupays.  —  Deputation  a  M.  de 
Fosseuse.  —  Invitation  aux  diputis  des  Cevennes  de  se 
trouver  a  Chanac  pour  assister  a  F audition  des  comptes. 

—  M.  Paul  Amauldf  receveur  altematifdes  tmlles  du 
diocise^  demande  la  verification  de  ses  provisions,  — - 
Etat  des  dettes  du  pays  a  dresser.  -  Crianciers  du  diocise 
d  satis faire.  —  Imposition  en  faveur  du  lieutenant  de 
prevSt  au  quartier  des  Cevennes.  —  M.  de  Palhers  de^ 
mande  ce  qui  est  accord^  aux  autres  membres  des  Etats 
pour  frais  de  sijour.  —  Sommes  allouies  a  M.  de  Fos- 
seuse et  4  divers  crianciers  du  pays. 

L'au  mil  cinq  cens  quatre  vingz  seize  et  le  mercredy 
troisi^me  jour  du  mois  d'avril,  environ  neuf  heures  du 
matin,  en  la  ville  de  Marieujoiz  et  dans  la  salle  de  la 
maison  d^  M.  Loys  Yidal,  lieu  acomod6  pour  tenir  les 
Estatz  dudict  diocese ;  les  gens  desdicts  Estatz  se  sont 
assamblez  apr^s  avoir^  suivant  I'ancienne  coustume,  ouy 
la  messe  de  Saint-Esprit  en  I'eglise  de  ladicte  ville.  En 
laquelle  assambl^e  sont  venuz  MM.  de  Guilleminet,  sieur 
de  Baillarguet,  commissaire  principal  de  Tassiett^,  et 
Trephine  de  Laun6  Picheron,  sieur  des  AuUes  Saynes, 
gentilhomme  servant  du  Roy,  bailly  de  G^vaudan  et 
rommissaire  ordinaire  de  ladicte  assiette.  Lequel  sieur 
de  Guilleminet  a  propos6  k  ladicte  assambl^e  qu'il  a  pleu 
k  MM.  les  commissaires  pr^sidens  pour  Sa  Majeste  aux 
Estatz  g6n6raulx  de  Languedoc,  tenus  en  la  ville  de 
P6z6nas,  au  mois  de  Janvier  dernier,  leur  d6cerner  leurs 
commissions  pour  I'assiette  des  cottitez  dudict  dioc^e 
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des  deniers  octroyez  et  accordez  k  Sa  Majesty  par  les- 
dicts  Estatz  g^neraulx.  Et  d*aultant  que  par  lesdictes 
commissions  il  leur  est  demand^  de  proc^der  diligem- 
ment  au  despartement  desdicts  deniers  en  la  maniere 
acoustumee  ct  appellez  ceulx  que  pour  ce  faire  sont  a 
appeler;  a  cesle  cause,  il  a  requis  et  interpelle  ladicte 
assambl6e  de  Tassister  pour-proc^der  audict  desparte- 
ment suivant  la  teneur  desdictes  commissions  qu  il  a 
remises.  Lesquelles  aiant  est6  leues  de  Tordonnance 
dudict  sieur  commissaire,  luy  a  este  diet  par  M.  de  Lar- 
nac,  vicaire  general  de  Mgr  de  Mende,  comte  de  Gevau- 
dan,  president  des  Eslalz  dudict  pais,  qu'encorcs  que  la 
mis^re  et  pauvrele  des  habitants  d'icelluy  soit  tr^s- 
grande,  loutesfois  leur  devotion  et  fidelile  au  service  de 
sadicte  Majesle  est  tellement  recommandee  entre  eulx 
qu'il  estime  qu'ils  s  efforceront  de  surpasser  que  est  de 
leurs  moyens  et  facuUes,  pour  satisfaire  au  desir  de  Sa 
Majeste  et  la  secourir  en  ses  affaires.  Et  affin  que  lesdicls 
£!=:tatz  puissent  en  effect  rendre  tesmoignage  de  leur 
affection  et  obeissance,  Icdict  sieur  vicaire  a  requis  les- 
dicts  sieurs  commissaires  permettre  auxdits  Estatz  de 
pouvoir  continuer  leur  assamblee  librement  pour  deli- 
berer  tant  sur  le  faict  desdictes  commissions  que  sur  les 
affaires,  dudict  diocese,  importans  le  bien  du  service  de 
Sa  Majest^  et  du  bien,  repos  et  soulagemenl  des  habi* 
tans  d'icelluy.  Laquelle  permission  leur  a  este  octroyee 
par  lesdicts  sieurs  commissaires. 

Apres  a  este  faicte  lecture  des  procurations  des  depu- 
tes et  envoyez  en  ladicte  assamblee,  y  pr6sident  noble  et 
venerable  homme  Caspar  de  Boi...,  sieur  de  Larnac, 
b^chclief  ez  droictz,  prieur  de  Saint-Martin-de-Boubaulx 
et  d'Alles,  vicaire  g6n6ral  de  Mgr  de  Monde,  comte  de 
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Gevaudan.  A  laqueJIc  assamblee  ont  comparu,  pour 
MM.  du  Chapitre  de  Teglise  cath6dralle  de  Mende  : 
51'  M*  Pierre  Maubert,  docteur  en  thiologie  et  chanoine 
de  ladicte  ^glise,  avec  procuration;  pour  M.  de  Sainte 
Enymie,  M'  M"  Jehan  Fumel,  docteur  ez  droicts  et  juge 
pour  ledict  de  Sainte  Enymie,  avec  procuration ;  pour 
M.  le  baron  d'Apchier,  noble  Jehan  d'Apchier,  sieur 
d'Auteville,  avec  procuration  passee  par  ledict  seigneur 
en  qualite  de  baron  de  tour;  pour  M.  le  baron  de  Florae, 
noble  Anloine  Du  Bourbier,  sieur  de  La  Croix,  en  verlu 
de  !a  procuration  par  luy  remise  Tannic  passee  ;  pour 
M:  de  Saint  Auban,  M.  Hugues  Sym^on,  docteur  ez  droitz 
et  juge  es  terres  dudict  sieur  de  Saint  Auban,  qui  a  este 
advoue  par  ledict  sieur  de  Saint^  Auban,  assistant  k 
ladicte  assamblee  comme  commis  des  nobles  dudict  dio- 
cese ;  pour  M.  de  Sev^rac^  M'  M*  Gilles  Bartbelemy, 
docteur  ez  droictz ,  avec  procuration  ;  pour  M.  d'Ar- 
pahon,  Pierre  CoJrat,  avec  procuration;  pour  les  con- 
sulz  nobles  de  La  Garde-Guerin  ,  noble  Francois  de 
La  Moleie ,  sieur  de  Felgeyrolles,  avec  procuration  ; 
M*"  M*  Anthoine  Aldin,  1"  consul  de  la  ville  de  Marieu- 
jolz,  en  personne  ;  M*  Pierre  Boissonnade,  notaire  royal 
et  !•'  consul  de  Chirac,  en  personne,  avec  procuration 
du  2*  consul  et  conseillers  de  ladicte  ville  de  Chirac ; 
M.  Anthoine  Martin,  notaire  royal  et  1''  consul  de  la 
ville  de  La  Canorgue,  en  personne,  avec  procuration  des 
habitans  deladicle  ville ;  pour  les  procureurs  de  Saint- 
Ch61y-d'Apchier,  M.  Ja(jques  Barlh^Iemy,  notaire  royal, 
avec  procuration  ;  Jean  Molinier,  consul  de  Salgues,  en 
pei-sonne,  assist^  de  M*  Anthoine  Enjalvin,  notaire  et 
pi*aticien,  son  assesseur ;  M.  Jacques  Brun,  docteur  en 
medecine,  1*'  consul  du  Malzieu,  en  personne ;  Anthoine 
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Coursfer,  syndic  d'Yspaniac,  en  personne ;  M*  Estienno 
Dubrueil,  notaire  et  1"  consul  de  Sainte  Enymie,  en  per- 
sonne, avec  procuration ;  M.  Bertrand  Roux,  procureur 
de  Serverette,  en  personne,  a^vec  procuration  ;  pour  le 
procureur  dc  Saint-Etienne-de-VaJfraucisque,  sieur  An- 
thoine  Paradis,  marchand,  avec  procuration  ;  pour  les 
procureurs  de  la  viguerie  de  Porles ;  M'  M*  Francois 
Dunoguier,  docteur  ez  droits,  avec  procuration  ;  pour  le 
procureur  de  Barre,  M.  Jehan  Rodier,  avec  proCuralion  ; 
pour  le  syndic  do  Saint- Alban,  M.  Bertrand  Meyronenc, 
avec  procuration  ;  pour  le  procureur  du  mandemcnt  de  , 
Nogaret,  Guillaume  Prejet,  le  jeune,  avec  procuration. 

Sur  le  laict  propose  par  ledict  sieur  de  Guilleminet, 
commissaire,  touchant  Timposition  des  deniers  portes 
par  les  commissions  des  Estatz  g^neraulx  de  Languedoc, 
desquelles  a  este  faicte  lecture  en  ladicte  assamblee; 
lesdicts  Estatz  ont  unanimement  consenty  et  libreraent 
accorde  que  le  desparleraent  et  levee  en  soit  faict  sur 
lout  Icdicl  diocese  en  la  maniere  acoustumce,  pour  tes- 
moigner  a  Sa  Majeste,  qu'encores  qu'ils  soient  acablez 
d'une  grande  pauvrete  et  d'une  infinite  de  debtes,  tou- 
lesfois  ils  n'ont  rien  de  plus  affectionno  que  le  bien  et 
advancement  dc  son  service  et  la  prosperitc  de  ses 
affaires. 

M.  le  bailly  a  remonstre  et  proposed  Tassamblee, 
qu'ayant  pleu  au  Roy  Thonorer  de  la  charge  6t  office  de 
bailly  pour  Sa  Majest6  en  ce  diocese,  il  a  estime  estre  du 
debvoir  dc  sad icte  charge,  entre  aultres  de  ne  laisser 
passer  aulcunc  chose  au  prejudice  du  bien  de  la  justice, 
commc  estant  le  fondement  de  tous  estatz  bien  ordonnez, 
principalement  en  ce  qui  regarde  la  punition  des  crimes. 
Et  d'aultant  qu'il  a  recougneu  que  Tung  des  grands  de- 
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faultz  dc  ce  pais  est  la  tolI6rance  des  crimes  commis  par 
]es  i;cns  de  guerre  et  aultrcs  qui  sent  de  la  jurisdiction 
du  prevost ;  a  ceste  cause  il  a  requis  Tassamblde  de 
commcttre  en  ceste  charge  ung  personnage  de  la  qualit6 
et  probitc  requise  pour  s'en  acquitter  dignement  pour  le 
bien  ct  contcntement  du  pais;  comme  aussi  de  pourvoir 
aux  abus  abus  qui  se  commettcnt  en  la  levee  et  recepte 
des  dcniers  tant  ordinaires  que  extraordinaires  dudict 
diocese,  parce  qu'au  lieu  de  faire  faire  les  executions  et 
contraincles  par  les  huissiers  ou  sergens  et  aullres  voyes 
de  la  justice  et  suivant  les  ordonnances  du  Boy,  les 
reccveurs  les  font  faire  par  des  soldatz  en  armes  ;  les- 
quelz  soubz  pretexte  de  ladicte  recelle  usent  de  con- 
cussion sur  le  pauvre  peuple  et  luy  font  payer  des  fi*ais 
el  despens  exccssifs  et  des  raisonnables. 

M.  de  Sainle  Enymie  ou  son  euvoye  a  remonstre  aussi 
que  Icsdicts  receveurs  corameltent  ung  aultre  grand 
abus  qui  tourne  a  la  foulle  du  peuple  ;  c'est  que  faisant 
faire  plusieure  executions  sur  diverses  paroisses,  ores 
qu'ellcs  soicnt  faictes  en  ung  mesme  jour,  ils  ne  laissent, 
ou  lours  commis,  dc  se  faire  laxer  de  grands  frais  et  des- 
pens pour  leur  voyage  ct  vacation,  a  cause  qu'ils  rapor- 
tcnt  industricusement  des  exploictz  separez  sur  chascune 
execution,  pour  avoir,  par  cc  moyen,  aultanl  de  taxes 
sur  chascune  paroisse,  comme  pour  divers  voiaiges. 

M.  Brun,  premier  consul  du  Malzieu,  en  continuation 
de  la  requisition  de  M.  le  bailly,  a  remonstre  aussi  que 
centre  ct  au  prejudice  de  la  teneur  du  contract  de  la  re- 
cetlc  passe  a  M.  Almeras,  Tannic  derni^re,  sur  la  lev^e 
des  deniers,  il  ne  laisse  de  bailler  rescriplions  aux  gens 
de  guerre  sur  les  deniers  de  sa  recepte,  comme  il  a  faict 
nagwicres  pour  la  paroisse  du  Malzieu,  au  moyen  de 
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quoy  se  commetlent  plusieurs  abus  et  ooncussions  sur  le 
peuple  auxquels  il  a  requis  Tassambl^e  de  pourveoir. 

Sur  quoy  a  est6  advise  et  concIud,en  ce  qui  regarde  le 
faict  de  la  recepte  et  lev^e  des  deniers  du  diocese,  que 
pour  empescher  que  tels  abus  ne  continuent  ^  Tadvenir, 
qu'il,  en  sera  mis  et  insure,  des  clauses  bien  expresses 
dans  le  bail  de  recepte  qui  sera  pass6  ceste  pr^sente 
annee  avec  celluy  qui  sera  commis  k  la  levee  des  deniers. 
Et  quant  a  la  r6quisition  faicte  par  ledict  sicur  bailly,de 
commettre  et  nommer  quelque  personnage  capable  en 
la  charge  de  provost,  d'aultant  que  c'est  chose  que  les- 
diets  Estatz  ont  recougneu  estre  bien  n^cessaire,  a  est6 
conclud  et  arreste  qu'ils  proc^deront  a  la  nomination  et 
Election  d*ung  provost.  Et  affin  que  ce  soit  plus  solide- 
ment,  ont  depute  MM.  les  envoyez  de  M.^d'Apchier  et  de 
Sainte-Enymie  et  MM.  le  consul  de  Marieujolz  et  procu- 
reur  de  la  viguerie  de  Portes^pour  dresser  et  ra porter  en 
Tassambl^e  une  liste  de  ceulx  qui  pourront  dignement 
exercer  ceste  charge,  pour  plus  facillement  et  meure- 
•ment  estre  faicte  election  de  Tung  d'iceulx. 

Dudict  jour  troisi^me  d'avril,  de  relevee. 

Le  sieur  Molines,  estant  venu  en  I'assambl^e,  a  re- 
monstr^  qu'il  a  eniendu  que  les  Estatz  voulloient  pro- 
ceder  k  nouvelle  Election  d'un  prevost,  et  d'auUant  qu'il 
a  este  cy  devant  esleu  et  nomm6  par  MM.  les  commit  du 
pais  k  Mgr  le  Connestable  qui  luy  en  auroit  expedi6  ^a 
Commission' et  auroit  est6  receu  et  agr66  par  les  Estatz, 
et  qu'en  Texercice  de  ladicte  charge  il  n'a  commis 
aulcune  faulte  pour  estre  diestitu^;  il  a  suppli6  Tassam- 
blee  le  vouUoir  maintenir  et  conserver  en  icelle  et  consi- 
derer  que  s'il  n'a  faict  tout  ce  qui  seroit  k  desirer  en 
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I'exercice  de  cest  office,  le  deiifauU  precede  de  ce  qu'on 
ne  luy  a  donn6  le  moyen  d'entretenir  aulcuns  archers, 
ainsi  que  luy  avoit  este  promis  el  que  luy  mesmes  n'a 
csl6  paye  de  ses  gaiges  pour  son  enlpetonement  et  Equi- 
page, tel  qu'il  eonvient  a  ung  prevost ;  et  que  sans  cela 
il  est  impossible  s'acquitter  de  son  debvoir.  Toutesfois, 
s'il  plaist  k  rassambl^e  d'y  donner  ordre  a  I'advenir,  il 
promet  de  fa  ire  lei  debvoir,  que  le  pais  en  recevra  con- 
tentcmcnt.  Sur  quoy  luy  a  este  ordonn6  par  M.  le  vicaire, 
president,  de  rcmeltre  ses  provisions  pour  estre  veues  en 
rassamb]6e.  Et  d*auhant  que  pour  ce  faire,  il  a  d^monde 
termc  de  deux  heures,  et  que  I'assamblee  ne  peult 
relarder  la  resolution  de  cest  affaire,  joinct  que  ledicl 
Molincs  est  charge  de  la  garde  d'une  place,  ce  qui  Tem- 
peschcroit  de  vacquer  a  Texercice  dudict  office  avec  la 
diligence  et  assiduity  qui  y  est  requise;  a  este  conclud 
que  Ton  procedera  h  la  nomination  d'ungaultre  provost. 
Ayant  Ics  envoyez  de  MM.  de  Sainle  Enymie  et  d'Ap- 
chicr  et  les  consulz  de  Marieujolz  et  procureurs  de  la 
viguerie  de  Porles,  suivant  la  charge  qui  lour  avoit  este 
donnce  par  Tassambl^e,  dressc  et  remis  une  listc,  conle- 
nant  le  nom  de  six  personnes  qu'ils  ont  pense  estre 
dignes  de  proposer  k  ladicte  assamblee  pour  estre  faicte 
eleclion  de  Tung  d*iceulx,  en  la  charge  et  office  de  pro- 
vost de  ce  diocese;  apr6s  que  lecture  a  est6  faicle  de 
ladicte  lisle,  Icsdicls  E^statz,  pour  la  parfaicle  fiance 
qu*ils  ont  des  sens,  suflizance,  loyau)t6,  preudhommie^ 
experience  et  bonne  diligence  du  cappitainc  Virgile, 
habitant  do  la  ville  de  Mende,  Tont  esleu  et  nomme  en 
ladicte  charge  et  office  de  prevost  dudict  diocese,  pour 
iccllc  exercer  avccle  groffier  ordinaire  du  pais,  ou  Tung 
dc  SOS  coramis,  et  le  nombre  de  cinq  archers,  aux  gaiges. 
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scavoir  :  pour  ledict  Virgile,  prevost,  de  200  escus  par 
an  et  de  66  escus  deux  tiers  pour  le  greffier,  et  pour 
cbascun  desdicts  cinq  archers  que  lesdicts  Estatz  luy  ont 
accord^  aux  conditions  suivantes  et  non  auUrement. 
Premierement,  qu'il  sera  tenu  faire  sa  residence  ordinaire 
en  la  ville  de  Mende,  capitalle  du  pais ;  qu'il  ne  prendra 
aulcuns  archers  qui  ne  soient  bien  cougneuz,  affidez  ct 
receuz  par  MM.  les  commis,  syndic  et  deputes  dudict 
diocese,  auxquelz  a  ceste  fin,  il  sera  tenu  de  les  pre- 
senter ;  qu'il  fera  ses  chevauchees  ordinaircs  par  tout 
ledict  diocese,  suivant  les  ordonnances  du  Boy ,  et  mesmes 
au  quartier  des  Cevennes  et  aullres  lieux  d'icclluy  dio- 
cese, incontinent  qu'il  en  sera  requis  par  les  consuiz, 
procurcurs  ou  sindics  des  lieux  oil  que  I'occasion  le  re- 
quera,  sans  cstre  appelle,  et  remettra  do  mois  en  niois 
les  verbaulx  desdicts  chevauchees  et  auUres  actes  et  pro- 
cedures du  faict  de  sadicte  charge  devers  ledict  greffier 
ordinaire  du  pais  pour  y  avoir  recours  et  en  faire  ou  faire 
faire  les  expeditions  quand  besoing  sera,  comme.test 
acoQstume  de  tout  temps,  sans  que  ledict  prevost  y 
puisse  employer  aultre  greffier.  Aussi  representcra,  par 
chascun  mois  auxdicts  sieurs  commis,  syndic  et  d6put6s, 
lesdicts  archers  en  bon  et  stiffizant  equipage  pour  faire 
Ic  service  requis  et  prester  le  serment  accoustum^ , 
comme  ledict  Virgile  qui  avoit  este  mande  a  cest  effect 
par  les  Estatz  la  preste  en  plaine  assamblee  es  mains  de 
M.  le  vicaire,  president  en  icelle.  Promettant  de  bien  et 
fidelleraenl  exercer  ladicte  charge  de  provost  audict  dio- 
cese et  administrer  justice  sans  acception  de  personne, 
en  la  maniere  et  aux  conditions  susdictes,  auxquelles  il 
a  promis  satisfaire,  au  conlentement  de  tout  le  diocese. 
Affin  que  ledict  prevost  ay  t  moyen  de  faire  le  debvoir 
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de  sa  charge  et  ne  prendre  aulcun  pr^texte  d'excuse,  a 
faulte  de  paiement  des  gaiges  qui  luy  ont  est6  accordez 
par  les  Estatz  et  audict  grefBer  ordinaire  et  archers ;  a 
este  conclud  que  MM.  les  commissaires  de  Fassiette 
seront  requis,  pour  le  bien  de  la  justice,  de  comprendre 
au  despartement  des  deniers  ordinaires  dudict  diocese* 
la  somme  de  600  escus  a  quoy  reviennent  lesdicts  gaiges 
pour  estre  paiez  auxdicts  provost,  gref&er  et  archers,  a 
chascun,  respectivement,  sans  que  que  ladicte  somme 
puisse  estre  divertie  ny  employee  aillieurs  pourquelque 
cause  ou  occasion  que  ce  soit,  et  que  pour  cest  effect  en 
sera  mis  une  clause  expresse  dans  le  contract  de  bail  de 
la  recepte  et  si  besoing  est  en  sera  pass6  obligation  parti- 
culi^re  par  celuy  qui  sera»commis  k  ladicte  recepte. 

Et  d'aultant  que  par  cy  devant  plusieurs  proems  cri- 
minelz  sont  demeurez  k  juger  et  consequemment  les 
crimes  impunis  au  grand  prejudice  du  bien  de  la  justice 
et  du  repos  de  ce  diocese  pour  n'avoir  est^  faict  aulcun 
fondz  de  deniers  pour  paier  les  frais  de  justice  que  sont 
les  rapportz  desdicts  proems  et  frais  de  Texecution  des 
jugemens  et  sentences  que  s'en  ensuivent  contre  les  cri- 
minelz  pr^vostables.  A  est6  aussi  conclud  que  lesdicts 
sieurs  commissaires  de  Tassiette  seront  pareillement  re- 
quis  de  comprendre  en  ladicte  assiette  ordinaire,  la 
somme  de  300  escus  pour  estre  emploi^e  par  les  man- 
demens  et  ordonnances  de  MM.  les  quatre  commis  et 
syndic,  a  Teffect  que  dessus,  sans  pouvoir  estre  divertiz 
pour  aulcune  occasion  que  ce  soit,  et  que  celuy  qui  sera 
commis  a  la  recepte  en  sera  expressement  charg^  par 
clause  ou  obligation  particuli^re,  commc  du  paiement 
desdicts  gaiges  du.  provost,  affki  qu'a  faulte  de  ce,  la 
punition  des  crimes  ne  soit  retard^e. 
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Sur  la  requisition  faicie  par  M.  le  premier  consul  de  la 
ville  de  Marieujolz  de  voulloir  faire  lire  en  ladicte 
assambl6e  et  enregistrer  es  registres  du  pais  certaines 
lettres  patenies  du  Roy,  touchant  la  confirmation  du 
pariaige  obtenues,  k  la  requeste  des  habitans  de  la  ville 
de  Marieujolz,  a  est6  conclud  que  lesdictes  Lettres  seront 
leues  et  enregistr^es  esdicts  registres  et  k  Finstant  en  a 
este  faicte  lecture  en  plaine  assamblee. 

Les  Estatz  ayant  cy  devant  escript  kM.de  Ghanoillet 
pour  le  prior  de  venir  en  ceste  ville  pour  informer  I'as- 
samblee  de  Testat  des  affaires  qui  s'estoient  passez  pen- 
dant les  annees  qu  il  a  exerc^  la  charge  de  syndic  dudict 
diocese ;  et  estant  advertiz  qu  il  estoit  arrive  dfes  hier, 
en  ceste  ville,  ont  d6put6  M.  le  premier  consul  de  La 
Ganorgue  pour  aller  prior  ledict  sieur  de  Ghanoillet  de 
venir  en  ladicte  assamblee  ;  ce  qu'k  est6  faict  par  ledict 
consul,  et  en  a  rapport^  que  ledict  sieur  de  Ghanoillet 
supplie  I'assambl^e  le  voulloir  excuser  pour  cejourd'huy 
et  que  demain  il  satisfera  k  la  volunt6  des  Estatz.  Sur 
quoy,  attandu  que  le  pais  ne  se  peult  passer  de  syndic 
et  qu'il  est  necessaire  de  le  cr^er  k  Tentr^e  de  ceste 
assamblee,  tant  pour  se  r^ndre  capable  des  affaires  qui 
y  seront  traittez  que  pour  y  faire  les  actes  et  fonctions 
qu'il  convient  pour  le  bien  et  soulagement  du  pais  ;  a 
este  advis^  qu'il  sera  proc6d6  k  la  nomination  et  election  . 
d'ung  syndic  dudict  pais. 

Noble  Guillaume  de  Verfueil,  chevalier  de  Tordre  de 
Saint  Jean  de  Jerusalem  et  sieur  de  Paliers,  s'est  [ire- 
sente  en  personne  et  luy  a  este  donn6  sa  place  acous- 
tum^e  en  ladicte  assamblee. 

Suivant  la  deliberation  cy  devant  prise,  par  laquelle  a 

HiiUnre,  etc.  2 
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esiik  adMise  qu'U.estoit  ndScessaire  pour  k  bien  des 
a&ires  dudict  djoo^se  de  piX)o6dcr  k  I'^lectioB  d'ung 
syndic,  taut  pour  le  rendire  capable  des  afiaires  qui  seroBil 
traitt^s  en  la  prteemte  assanibl^  que  pour  y  faire  \e$ 
actes  et  requisitions  et  fooctlons  coaveoables,  pour  le 
bien,  repos  et  soulagemenl  du.  palfs,  les  Estatz  a  plain 
Gonfiant  des  sens,  suffizance,  loyauUc>  preudhommie, 
experience  et  bonne  diligence  de  M'  M*  Jehan  de  Fumei, 
dooteur  ez.  droictzy  I'ont  esleu  et  nomine  k  Tofiice  et 
charge  de  syndic  dudict  diocese  de  Mende  et  pais  de 
Gevaudan,  pour,  en  icelle,  procurer  le  bien,  I'cpos  e4 
soulagemeni  dudict  pais  et  en  jouyr  aux  honncurs , 
auctoritbez  ,  prerogatives ,  pr^eminan6es ,  franchises , 
liberies,  droicts  et  gaiges  acoustumds  et  audict  office 
appartenans.  Apr^s  laquelle  nomination  et  plusieurs 
excuses  propos6es  par  ledict  sieur  Fumel,  avec  refus 
d'accepter  ladicle  charge^  il  a  finallement  presto  sere* 
ment,  en  plaine  assamblee,  es  mains  de  M.  le  vicaire, 
president  en  icelle,  de  bien  et  fidellemont  exercer  ledict 
office  et  procurer  autant  qu'il  luy  sera  possible  le  bien, 
repos  et  soulagement  dudict  pais  et  s'opposer  de  tout 
son  pouvoir  k  ce  qui  sera  contraire  et  pr^judiciable  au 
bien  public  d'icelluy.  Ce  que  ledict  sieur  Fumel  a  pro- 
mis,  suppliant  Tassambl^e  de  Tassistcr  et  fortifier  en 
Texercice  de  ladicte  charge. 

Pour  faire  la  verification  do  Testat  remis  par  M.  Rech, 
tr6sorier  de  la  Boui*se  du  pais  de  Languedoc,  touchaot 
les  restes  qu  il  pretend  luy  estre  deubz  par  ledict  dio- 
cese depuis  I'ann^e  1580  ,  tant  des  deniers  des  repa- 
rations, gratifications,  frais,  debtes  et  aultrcs  deniers 
dudict  pais  de  Languedoc  ;  ladicte  assamblee  a  commis 
et  d6pul6  les  envoyez  de  MM.  de  Canilliac  et  d'Arpajon 
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€t  le  syndic  dudict  diocese,  pour  apr^s  en  faire  leur 
rapport  k  I'assambl^e. 

Sur  la  requesle  presentee  par  noble  Guillaume  de 
Flourit,  sieur  du  Bacon,  tendant  a  ce  que,  suivani  Tap^ 
pointement  des  Estatz  dudict  pais,  mis  au  pied  d'aultre 
reqoestc  a  eulx  pr^sent^e  le  21  juing  1595  par  ledict  de 
Flourit,  il  plaise  k  l*assambl^e  comnaettre  et  d^puier 
quelques  personnages  pour  ouyr,  clorre  et  arrester  le 
compte  des  vivres  et  munitions  dont  la  charge  et  admi« 
nistration  luy.  fut  donn^e  en  Tannic  1585,  suivant  le 
commandement  de  Mgr  de  Saint  Vidal^  lors  gouverneur 
el  commandant  pour  le  service  du  Roy  en  ce  diocese  ;  a 
esle  advis6  que  lorsqu'il  sera  traitte  en  ladicte  assamblee 
de  serablables  affaires,  que  par  mesme  moyen  sera 
deliber6  du  faict  dudict  sieur  du  BacOn. 

Le  syndic  de  Serverette  a  remonstr6  qu'encores  que 
les  habitans  dudict  Servferctte  aient  loujours  csl6  fidelles 
et  obeissans  subjectz  et  serviteurs  du  Roy  et  comme  lelz 
ils  deussent  jouyr  de  la  mesme  liberie  CI  protection  que 
les  aultres  habitans  de  ce  diocese,  toutesfois  soubz  pre- 
textc  de  quelque  pretendu  exces  commis  conlre  le  capi- 
taine  Mcstre,  lieutenant  de  la  compaignie  du  sieur  de 
La  Croix,  establie  en  garnison  a  Mcndc,  les  habitans 
dudict  Serverette  sgnt  priv^s  elexCluz  de  la  liberie  du 
commerce,  n'ozant  aller  en  ladicte  villc  de  Mende  ny 
auUres  de  ce  diocese  pour  t  trafiquer  et  faire  leurs 
affaires,  a  cause  des  menasses  et  intimidations  qui  leur 
sont  faicles  paries  soldatz  de  ladicte  compaignie*.  Ce  qui 
tourne  au  grand  prejudice  et  dommage  desdicts  habitans 
et  au  relardemenl  des  deniers  des  lailles  pour  leur  por- 
tion et  cottite  a  laqucUe  it  leur  sera  impossible  de  satis- 
faire;  ils  sont  empeschez  au  faict  du  traficq,  n'ayant 
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aullres  moyen  d'y  suhvenir,  a  cause  de  quoy  a  requis  et 
pri6  Tassambl^e  faire  en  sorte  qu'ils  puissent  jouyr  du 
mesme  repos  et  liberty  que  les  aoltres  habitans  du  pays. 
Sur  quoy  a  este  advis6  et  conclud,  attandu  mesmes  que 
la  justice  a  prins  cougnoissance  du  faict  qui  s'est  passe 
contre  les  soldatz  du  capitaine  Mestre,  que  Mgr  de  Fos- 
seux,  gouverneur  dudict  pais,  sera  supplic  de  la  part  des 
Estatz  pour  les  raisons  cy  devant  mentipnn^es,  de  per- 
mettre  que  lesdicts  habitans  de  Scrvereilc  puissent  tra- 
ficquer  librement  et  faire  lours  affaires  comme  les  aultres 
habitans  -de  son  gouvernement,  et  faire  deffenses^  tant 
audict  capitaine  Mestre,  ses  soldats  et  tons  aultres  que 
besoing  sera,  de  troubler  ny  empescher  lesdicts  habitans 
en  leur  traficq  et  negoces  ny  leur  mesfaire  en  aulcune 
sorte,  laissant  a  la  justice  la  cougnoissance  etjugement 
de  leur  difiP6rend. 

Le  sieur  de  Bouzolz,  envoy6  de  M.  le  baron  de  Canil-^ 
liacy  d  prcsent6  une  lettre  close  que  Icdict  seigneur  a 
escript  a  MM.  les  commis,  ensemble  certaines  Lettres 
patentes  du  Roy,  avec  Tattache  de  nos  seigneurs  les  tr^ 
soriers  g^neraulx  de  France  en  Languedoc  pour  faire 
iraposer  la  partie  de  6,000  et]tant  d*escus,  deue  audict 
sieur  marquis,  pour  raison  du  prest  et  vente  des  bledz 
que  feu  M.  le  marquis  de  Canilliac,  son  p^re,  feit  au  pais 
pour  subvenir  a  la  nourriture  de  Tarmee  qu'il  avoit  pleu 
au  Roy  d'y  envoier  pour  14  reduction,  en  son  ob^issance, 
des  lieux  qui  y  estoient  occupez,  requ^rant  ledict  sieur 
de  BouSolz,  voulloir  donner  contentcment  auxdict  sei- 
gneur de  Canilliac,  et  ce  faisant,  imposer  ladicte  partie 
avec  les  apportz  qui  luy  sont  deubz  de  quatre  annies. 
Veu  lesquelles  Lettres  et  faicte  lecture  d'icelles,  en 
plaine  assambl6e,  a  este  conclud  que  ladicte  partie  sera 
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couch^e  dansVestat  des  debtes  du  pais,  pourapr^s  estre 
advis6  du  moyen  de  satisfaire  ledictsieur  marquis. 

Le  sieur  Martin,  consul  de  la  ville  de  La  Canorgue,  a 
remonstre  que  suivant  ks  deliberations  de  MM.  les  com- 
mis  du  pais,  les  habitans  de  ladicte  ville  auroient  fourny 
et  advanc6  la  somrae  de  1 ,200  et  tant  d'escus,  tant  pour 
satisfaire  a  Taccord  faiet  avec  le  sieur  d'Ayres  et  faci- 
liter  la  trefve  entre  ce  pais  et  celluy  de  Rouergue  les 
anodes  passees,  que  pour  r.entretenement  de  la  garnison 
establie  pour  le  service  du  Roy  et  bien  du  pais  en  ladicte 
ville,  ainsi  qu'est  porte  par  lesdictes  d61ib6rations  con- 
terians  promesse  du  .remboursement  desdicts  habitans, 
de  ladicte  somme,  du  paiement  de  laquelle  encores 
qu'ils  ayent  fort  souvent  requis  MM.  les  commis  et  les 
gens  des  Estatz  mesmes,  toutesfois  ils  n'en  ont  peu 
jamais  avoir  raison,  qui  a  este  cause  que  Icsdicts  habi- 
tans so  trouvant  pressez  de  leurs  crcanciers  desquelz  ils 
avoient  emprumpte  ladicte  somme  pour  Teffect  que 
dessus ;  ils  ont  aussi  est6  contrainctz ,  a  leur  grand 
regret,  recourir  a  la  Cour  de  nos  seigneui^s  des  Aydes  k 
Montpellier,  par  arrest  de  laquelle,  le  syndic  dudict  dio- 
cese a  este  condampne  k  leur  paier  la  somme  de  1,205 
escus  dans  ung  mois  et  aux  despens,  taxez  a  38  escus 
un  tiers  11  solz  5  dcniers.  Et  d'aullant  que  lesdicts  habi- 
tans sont  maintenant  plus  que  jamdis  vexez  et  molestez 
par  lours  dicl^  creanciere  et  qu'a  Toccasion  de  leur  mi- 
sere  et  pauvrcte,  notoire  a  chascun,  ils  n'ont  moyen  de 
leur  donner  contcnlement  et  faire  cesser  la  violence  de 
leurs  poureuittes  s'ils  ne  sont  paiez  de  ladicte  somme  par 
ledict  pais;  il  a  requis  et  supplic  Tassambl^e  de  pourvoir 
k  riraposition  d'icelle,  suivant  ledict  arrest  et  la  commis- 
sion de  ladicte- Cour ,  affin  que  lesdicts  habitans  ne 
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soient  reduictz  a  ceste  extreraite  de  faire  executer  ledict 
arrest  paries  voycset  rigueurs  de  la  justice.  Sur  quoy, 
veu  lesdictes  pieces,  a  esie  conclud  que  ladictc  parlie 
sera  employee  dans  Testat  des  debtes  du  pais  pour  apres 
en  estre  delib^re  lorsqu'il  se  parlera  du  faicl  desdicts 
debtes. 

Du  quatri^rae  jour  dudict  moisd'avril,  du  matin. 

Sc  sont  presentes  k  Tassamblee,  assavoir,  pour  M.  de 
Lengoigne  :  M.  Jehan  Chardon  ;  pour  M.  d'Allcnc  : 
M.  Sprit  Gailar,  docteur  ez  droictz  ;  pour  M.  de  Aliran- 
dol  :  M°  Jehan  Aldin,  docteur  ez  droiclz,  el  leurs  pn/cu- 
rations  leues  ont  este  receuz. 

Aussi  s  est  pr6sente  Vidal  Cayroche,  consul  de  Chii- 
teauneuf-de-Kandon,quiaestepareillementreceucomme 
consul,  sans  aultre  procuration. 

Sur  le  differend  meu  enlre  M^  M*  Barlhelemy  de  Ro* 
quoles,  docteur  ez  droictz,  qui  s'est  presenle  a  l^assam- 
blie  pour  y  estre  receu  comme  premier  consul  de  la 
ville  de  Mende  ct  Ic  premier  consul  de  la  ville  de  Marieu- 
jolz,  sur  ce  que  ledict  sieur  de  Roquoles  re(|ueroit  luy 
estre  donnc  pjacc  et  seance  devant  ledict  consul  de  Ma- 
rieujolz,  ainsi  que  Ics  consulz  dudict  Mende  avoient  de 
tout  temps  acoustumc  d'avoir  e^dictes  assamblees,  tant 
pour  estre  ladictc  ville  de  Mende  la  principalle  capitalie 
dudict  pais  que  pour  aultres  legitimes  causes  et  raisons 
par  luy  desduictes,  fondees  sur  bons  et  valables  tiltres 
dont  il  feroit  aparoir  en  temps  et  lieu.  Et  au  contraire, 
ledict  sieur  consul  de  Marieujolz  insistoit,  disant  qu'en 
consequence  du  pariaige  faict  entre  Ic  Roy  et  Mgr 
r^vesque  de  Mende,  les  Eslatz  du  pais  avoient  acoustume 
de  sassambler  aliernativement  une  annee  k  Mende  et 
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^'aultrea  Merienjolz,  sinon  depuis  quelque  temps,  que 
cet  ordre  avoit  est6  interrompa  a  l-oc^asion  dcs  troables. 
Mais  estant  maintenant  les  chores  restablies  k  rancienne 
forme  at  que  lesdicls  Estatz  sont  assamblez  la  presente 
annee  en  ladicte  ville  de  Marieujotz,  que  luy,  comme 
premier  consul  de  Marieujolz,  doibl  precWer  celuy  da 
Mende^  altandu  que  par  ledict  Pariaige  les  droits  com* 
mnns  d'entre  le  Roy  et  ledict  sietnr  6vesque  sont  esgaulx 
et  pour  aultres  raisons  fondees  en  tiltre  dont  ledict  sieur 
consul  de  Marieujolz  prometloit  faire  apparoir.  Apres 
que  les  opinions  des  assistant  ont  est6  recueillies  par 
M.  le  vicaire,  et  veu  certain  ancien  registres  des  Estatz, 
a  est6  conciud  que  ledict  sieur  premier  consul  de  Mende 
pr6cedera  en  seance  et  voix  deliberative  ce)luy  de  Ma- 
rieujols ;  lequel  sera  assiz  imm^diatement-  apr^s  ledict 
premier  consul  de  Mende  et  apr^s  ledict  premier  consul 
de  Marvejolz,  le  second  et  tiers  consul  dudict  Mende 
s'ils  s*y  trouvent. 

Sur  aultre  different  meu  entre  noble. Claude  de  Choi- 
sines,  sieur  de  Saint  Auban,  qui  s'est  pr6senl^  a Tassam* 
blee  avec  procuration  de  M.  le  baron  de  Randon  et  I'en- 
voy6  de  M.  le  baron  d'Apcbier,  disant  ledict  sieur  do 
Choisines  que  c'est  chose  notoire  et  de  tout  temps  obser- 
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v6e  en  assemblees  des  Estatz  de  ce  diocese  que  celuy  des 
^igneurs  barons  qui  est  en  tour  une  ann6e  precede  en 
s^nce  et  voix  deliberative  tous  les  aultres  barons, 
comme  ensemble  Tenvoy^  du  baron  du  tour  procede 
tous  les  envoyez  des  aultres  barons  en  icelle  ahn^e,  sui- 
vant  lequel  ordre,  bien  que  la  pr6s6ance  luy  doibve 
estre  donn^e  en  cesle  assamblce  comme  envoye  de  M.  le 
baron  de  Randon,  attandu  qu'il  est  en  tour  ceste  ann^e 
en  suite  de  M.  Du  Tournel  qui  le  fut  Tannic  pass^e ; 
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toutesfois  Tenvoye  de  M.  le  baron  d'Apchier  qui  a  occup6 
la  stance  ne  luy  veult  c^der  la  place,  chose  qui  seroit 
prejudiciable  au  droict  dudict  sieur  baron  de  Randon  et 
aux  privill^ges  et  ancienne  coustume  des  Estatz  dudict 
pais,  comme  se  peult  clairement  et  proroptement  justi- 
fier  par  la  figure  de  la  roue  des  barons,  invent^e  par 
leurs  predecesseurs  pour  retenir  I'ordre  et  empescher 
les  jalousies  et  diff6rens  qui  pouvoient  naistre  entre  les- 
dicls  barons  pour  les  pres^ances.  Au  contraire,  Tenvoy^ 
dudict  sieur  baron  d'Apchier  a  diet  et  remonstr6  que 
ledict  seigneur  estoit  en  tour  et  en  ceste  qualite  il  a  est6 
receu  par  vertu  de  sa  procuration  en  ceste  assarabl^e  et 
en  ce  rang  et  ordre  il  a  desja  opin^  sur  trois  ou  quatre 
affaires  d'importance  et  mesmes  sur  la  nomination  qui  a 
est6  faicte  d'ung  provost  et  d'ung  syndic.  En  quoy  I'as- 
sambl^e  a  tesmoign^  qu'elle  approuvoit  le  tour  pour 
ledict  sieur  baron  d'Apchier,  et  seroit  maintenant  luy 
faire  tort  de  le  d6poss6der  a  Tinstance  de  Tenvoy^  dudict 
sieur  de  Randon,  qui  debvoit  se  trouver  des  premiers  ou 
y  envoyer  k  Tentr^c  des  Estatz  s'il  pensoyt  eslre  en  son 
tour  de  baron  ceste  annee. 

Sur  lesquelles  contestations  I'envoye  de  M.  le  baron  de 
Florae  a  remonstr^  que  suivant  Tordre  de  ladicte  roue, 
de  tout  temps  et  anciennet6  observ6  en  ceste  com- 
paignie,  ledict  seigneur  baron  de  Florae  vient  imm^dia- 
tement  apres  ledict  sieur  baron  de  Randon,  et  par  ainsi 
requiert  que  le  tour  luy  soit  d6clar6  et  d6sign6  pour  la 
prochaine  assiette  et  convocation  ordinaire  des  Estatz, 
comme  k  luy  appartenant ;  aultrement  proteste  d*en 
appeler  et  d'en  avoir  recours  au  Roy  et  aillieurs  oil  il 
appartiendra.  Sur  quoy,  attandu  que  I'envoi^  de  M.  le 
baron  d'Apchier  a  occup6  le  premier  en  ceste  assambl^e 
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et  a  este  receu  a  Tentr^e  des  Estatz  comme  baron  du 
tour,  la  presente  anD6e,  et  a  opin6  en  ceste  quality,  k 
faulte  que  M.  le  baron  de  Randon,  pretendant  le  tour, 
ou  son  envoy6  n'a  comparu,  comme  il  estoit  tenu  faire  a 
Touverture  des  Estatz ,  a  est6  conclud  que  I'envoyfe 
dudict  sieur  d'Apchier  continuera  sa  stance  ainsi  qu'il  a 
commence,  sans  prejudice  du  tour  des  aultres  barons  k 
I'advenir ;  pour  raison  de  quoy  le  tour  de  la  roue  sera 
suivy  et  en  ce  faisant  ledict  tour  a  est^  declai6  et  d^ign^ 
audict  «ieur  baron  de  Florae,  Tann^e  prochaine,  pour 
estre  Tordre  de  ladicte  roue  continue  par  cy  apr^s,  sans 
interruption,  a  la  charge  n^antmoings  que  celuy  desdicts 
barons  qijii  debvra  faire  son  tour,  sera  tenu,  en  celle 
ann^e ,  d'aller  ou  envoier  aux  Estatz  g^n^raulx  de 
I^nguedoc  et  apr6s  se  trouver  a  Touverture  des  parti- 
culiers  de  ce  dioc6se :  aultrement,  a  faulte  de  ce,  perdra 
son  tour  pour  ceste  annee  la  au  baron  plus  prochain  en 
ordre,  suivant  ladicte  roue.  Laquellc  conclusion  en  ten- 
due  par  ledict  sieur  de  Choisines,  envois  dudict  sieur 
baron  de  Randon,  a  declare  qu'il  proteste  de  s'en  porter 
pour  appellant  et  ce  faict  s'en  est  sorty,  disant  ne  voul- 
loir  assistsr  en- ladicte  assamblee. 

Sur  la  remonstrance  faicte  a  Tassamblee  par  M.  Olivier 
Sev^rac  qu'il  a  pleu  au  Roy  le  pourvoir  de  Toffice  de 
eontrerfllleur  des  tallies  en  ce  diocese  de  Mende  et  pais 
de  G6vaudan,  estant  de  sa  charge  que  aulcune  imposi- 
tion ny  despartement  ne  se  peult  ny  ne  doibt  faire  sur 
i<5elluy  qu'il  n'y  soit  present  et  assistant  et  que  les 
assiettes  et  despartement  ne  jpeuvent  estre  d61ivrez  au 
receveur  qu'au  prealable  coppie  ne  luy  en  ayt'est^  bail- 
lee  ;  neantmoings  pour  csviter  ime  infinite  de  frequ^ns 
abus  et  malversations  qui  se  commettent  paries  syndicz, 
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consulz  ct  procureurs  des  villes  et  paroisses  dudict  dio- 
cese, a  la  foulle  et  surcharge  du  pauvre  peuple,  en  ce 
que  lorsqu  ils  font  les  cottizations  et  despartement  des 
fiommes  contenues  aux  mandz  a  eulx  envoiez  par  le 
greffier  du  diocese  ;  au  lieu  de  jastement  et  ^gallement 
despartir  sur  lesdiets  habitans  et  paroissiens  les  sommes 
cofitenues  es  mandz,  ils  imposent  souvent  et  en  plusieurs 
paroisses  dudict  diocese,  aultres  sommes  de  deniers  qui 
reviennent  quelquefois  au  double  ;  a  cause  de  quoy  les 
abus  y  ont  este  et  sonit  si  grandz  que  s  il  en  est  faict 
exacte  verification  il  se  trouvera  que  le  pays  en  est  de 
beaucoup  foull6  et  surcharge.  G'est  pourquoy  Sa  Majesty, 
k  bon  droict  et  juste  occasion,  affin  de  soulager  ses 
sujets,  auroit  pourveu,  audict  diocese,  ledict  Severac 
dudict  office  de  contrerolleur  des  tailles ;  ayant  este 
receu  a  Texercice  d'icelluy,  tant  par  MM.  les  tresoriers 
de  France  que  Chambre  des  Comptes  dont  il  a  exhibd 
les  provisions ;  requerant  icelles  eslre  enregistrees  es 
registres  du  pais,  et  neantmoings,  qu  il  soit  enjoinct  au 
greffier  de  luy  bailler  doresnavant  coppie  des  assiettes 
et  despartement,  pour  en  estre  par  luy  faict  et  tenu 
regislre.  Et  par  raesme  moyen,  qu*il  soit  enjoinct  a  tous 
les  syndics,  procureurs  et  consulz  desdietes  villes  et 
paroisses  dudict  diocese,  que  lorsqu'ils  auront  faict  le 
service  du  despartement  de  leurs  cottil^s  a  eulx'^mandez 
par  les  mandz  dudict  diocese,  qu'ils  le  remeltront  devers 
ledict  Severac,  contrerolleur,  pour  estre  veu,  calcule  et 
v^riffie  s'ils  qnt  plus  coltise  et  desparty  qu'il  ne  leur  a 
est6  mand6,  affin  que  observant  ung  tel  ordre,  conforme- 
ment  aux  Edicts  de  creation  desdicts  offices,  le  pauvre 
people  ne  soit  surcharge  comme  il  continuera  d'estre  si 
par  tel  moyen  il  n'y  est  obvi6 ;  au  moyen  de  quoy 
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ladicte  assamblec  ne  doibt  ny  ne  peuU  refuser  d*ob^yr 
et  satisfaire  a  I'iotentioa  du  Roy  et  entiere  execulion 
desdictes  provisions,  attandu  que  c*est  chose  qui  redonde 
au  soulagement  du  publicq  et  mesmes  que  les  gaiges 
attribuez  audict  office  seront  p^iez  des  propres  deniers 
de  Sa  Majeste  et  non  du  pais.  Apres  que  le  syndic  dudict 
diocese  a  remonstr^  qu'atandu  que  tels  offres  de  nou- 
vellc  erection  tournent  a  une  grande  fouUe  et  ruyne  au 
publicq,  ayant  pour  ceste  occasion  este  advise  par  les 
Eslatz  gen^raulx  do  Languedoc  que  Sa  Majeste  scroit 
suppliee  de  les  supprimer,  joinct  que  c'est  centre  les 
privilleges  dudict  pais  et  de  ce  diocese  que  les  Estatz  so 
doibvent  opposcr  a  la  reception  dudict  Severac,  a  est6 
conclud,  pour  les  susdictes  raisons,  que  ledict  diocese  ne 
peult  consentir  a  reoregistrement  desdictes  provisions  et 
reception  dudict  Severac,  suivant  les  deliberations*  des- 
dicts  Estatz  gen6rau1x  de  Languedoc. 

Le  sieur  de  Montguibert,  secretaire  de  Mgr  de  Fos- 
scux,  gouverncui  et  s^n^chal  audict  pais,  leur  a  diet 
avoir  comraandement  de  leur  faire  entendre,  de  la  part 
dudict  seigneur,  comn:e  il  avoit  pleu  au  Roy,  au  dernier 
voiaige  qu'il  a  faict  devers  Sa  Majeste,  luy  confirmer  la 
charge  et  pourvoir  que  Mgr  le  Gonneslable  luy  avoit  au- 
paravant  donne  pour  le  gouverneinent  de  la  villc  do 
Mende  et  dudict  pais  de  Gevaudan,  luy  en  ayant  faict 
expedierses  lettrcs  patcntes.  Et  affin  que  Icsdicts  Estatz 
soient  en  cela  plainement  informez  de  Tintention  dc  Sa 
Majeste  pour  s'y  conformcr,  ledict  seigneur  a  bien  voulu 
leur  faire  presenter  lesdictes  lettres  patentes,  ensemble 
deux  lettrcs  closes  de  Sa  Majeste  et  deux  aultres  de  raon- 
dict  seigneur  le  Connestable,  adressees  auxdicls  Estatz 
et  aux  coa\mis  et  deputes  dudict  pais.  Lesquelles  ledict 
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sicur  (le  Montguibert  a  exhib^es  et  remises,  requerant 
que  le  lout  soit  leu  en  ladicte  assaAibl6e  et  apres  enre- 
gistrees  es  regislres  dudict  pais.  Sur  quoy  ont  esl6  leues 
lesdiclos  Letcres  patentes,  portant  confirmation  du  pou* 
voir  et  charge  dudict  seigneur  de  Fosseux  au  gouverne- 
mcnt  de  ladicte  ville  de  Mende  et  dudict  pais  de  G6vau- 
dan,  ensemble  lesdictes  leltrcs  closes  du  Roy,  adres- 
santes  auxdicts  Estatz,  comnais,  d^putez  et  syndic  dudict 
pais,  par  lesquellos  Sa  Majeste  leur  faict  entendre  que 
s'estanl,  ledict  seigneur  de  Fosseux,  rendu  par  devers 
elle,  suivant  son  commandement,  il  Tavoit  satisfaicte  de 
ce  qu'elle  avoit  k  luy  demander  du  faict  de  sadictc 
charge ;  de  sorte  qu'elle  luy  auroit  faict  expcdier  scs 
Lettres  de  confirmation  dudict  pouvoir,  avec  lequel  s'en 
retournant  audict  pais,  elle  leur  commande  de  le  rece- 
voir  et  admetlre  en  toutes  assamblies  des  Estatz  et  en 
tous  aultres  cndroictz,  avec  tel  honneur  et  respect  que 
sa  qualite  le  requiert ;  s'asseurant  Sa  Majeste  que  ledict 
sieur  leur  fera  de  sa  part  tous  les  bons  offices  et  traitte*- 
ment  qu'ils  scauroient  dcsirer  de  luy,  que  Sa  Majesty  luy 
a  singuh'erement  recommand6  ;  i^yant  avec  luy  telle  cor- 
respondance  que  ce  soit  au  bien  de  son  service  et  sou- 
lagement  de  ses  subjeclz,  faisant  cesser  toiites  les  partia- 
lilcs  qu'il  y  a  cy  devant  eu  audict  pais,  ^ussi  ont  esle 
leues  lesdictes  lettres  de  mondict  seigneur  le  Connes- 
table,  contenant  pri6re  et  commandement  particulier 
que  ledict  seigneur  faict  de  la^partdc  sadicte  Majesty 
auxdicts  Estatz  de  rendre  audict  sieur  de  Fosseux,  son 
cousin,  le  debvoir  et  obeissance  que  sa  charge  permet  et 
faire  assopir  toutes  partialitez,  pour  avoir  a  Tadvenir  une 
bonne  correspondance,  suivant  Tintenlion  de  Sa  Majesty, 
ainsi  que  par  lesdictes  Lettres  est  plus  amp)ement  de- 
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dare.  Veu  lesquelles  Lettres  patentes  et  de  cachet  de  Sa 
Majesty  et  de  sadicte  Grandeur,  a  este  conclud,  k  la 
requisition  du  syndic  dudict  pais,  que  lesdictes  Lettres 
seront  enregistr^es  es  registres  d'icelluy,  pour  Thonneur 
et  respect  que  lesdicts  Estatz  doibvent  aux  commande- 
mens  de  sa^dicte  Majesty  et  de  sadicte  Grandeur  comme 
its  ont  tousjours  faict  paroistre  et  d^sirent  continucr  de 
tout  leur  pouvoir  et  se  maintenir  en  ceste  ferme  resolu- 
tion jusqu'au  dernier  souspir  de  leur  vie  comme  ayant 
este  tousjours  tr^s-humbles  et  fidelles  subjectz  de  Sa 
Majest6  et  ob6issans  serviteurs  de  Sa  Grandeur,,  sans 
avoir  jamais  chang6  ny  varie  en  leur  debvoir. 

Et  sur  ce  que  ledict  sieur  de  Montguibert  a  represent6 
a  ladicte  assambl6e,  comme  ledict  seigneur,  pour  ne  rien 
omettre  du  debvoir  de  sa  charge,  eut  bien  desir6  se 
trouver  a  Tou venture  des  Estalz,  et  que  pour  cest  effect 
il  s'estoit  achemin^  en  ceste  ville,  eslimant  que  pour 
estre  chose  acoTistumee  et  de  Tintention  du  Roy,  Ton  ne 
debvoit  pas  moings  d^f^rer  a  sa  quality  que  Ton  avoit 
faict  aux  aullres  gouverneurs  et  k  luy  mesmes  par  cy 
devant  en  semblables  occasions,  desirant  scavoir  la 
cause  de  ce  deffault,  puisqu'il  s'agist  de  Tauthorit^  de 
Sa  Majcst6 ;  a  est6  conclud  que  ledict  seigneur  gouver- 
neur  sera  supplic  prendre  en  bonne  part  Touverture 
desdicts  Estatz ,  faicte  en  son  absence ,  d*aultant  que 
le  terme  de  la  commission  estant  passe  de  trois  jours 
et  scjournans  les  commissaires  de  Tassiette  et  deputez 
desdicts  Estatz  a  grandz  frais  sans  advancer  aulcuns 
affaires,  joinct  que  le  temps  presse  k  cause  des  jours 
de  la  feste  de  Pasques  qui  sont  fort  proches,  ils  n'ont 
peu  differer  davantage  ladicte  ouverture  sans  retarder 
par  trop  le  paiement  des  deniers   du   Roy;   que  si 
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ledict  seigneur  eust  este  en  cesfc  ville  ils  lo  fussent  a)l^ 
tfouver  incontinent  pour  Thonneor  et  respect  quMIs 
doibvent  aux  coininandcmentg  qu'ils  ont  receu  de  sadicte 
Majesle.  Pour  fair(?  laquelle  remonstrance,  de  la  part 
desdicls  Estalz,  ont  est6  prioz  d'aller  vers  ledict  seigneur : 
MM.  de  Guilleminet,  commissairc  de  TassieUe;  de  Saint 
Auhan,  commis  des  nobles  ;  les  envoicz  du  Chapi(re  et 
dc  M.  le  baron  de  Canilliac  et  le  syndic  du  pais. 

Du'dict  jour  quatriemed^avril,  de  relevee. 

Lcs  deputes,  de  la  part  des  Estatz  devers  ledict  sei- 
gneur gouvcrneor,  ont  faict,  leur  rapport  a  Tassanablee 
par  la  bouche  de  M.  de  Saint  Auban,  ^oramissaire,  sui- 
vant  la  precedente  deliberation  ;  ils  ont  fait  la  remons- 
trance au  seigneur  gouverneur  dont  ils  avoienteslc  char- 
gez  par  I'assamblee,  touchant  Touverture  des  Estatz,  ce 
qu'il  a  prins  en  bonne  part  pour  lcs  raisons  qui  luy  ont 
este  representees,  bien  leur  a  diet  n'avoir  agreable  la 
nomination  faicte  par  lesdicts  Estatz  de  nouveaulx 
officiers  et  mesmes  d*.ung  pr6vost  audict  diocese,  pour 
deslituer  celuy  qui  y  esloit  auparavant,  d'aultant  qu  il 
est  pourvcu  tant  par  M.  le  provost  general  de  Languedoc 
que  par  Mgr  le  Connestable  et  par  le  Roy  mesmes  sur  la 
nomination  dudict  pais,  par  Icquel  aiant  oste  receu  en 
unc  assambl6e  desdicls  Estatz  et  ayant  longuemcnt 
cxeice  ladicle  charge,  il  ne  peult  ny  ne  doibt  estre  main* 
tenant  deslilue  sans  subject. 

El  quand  a  la  pricre  qu'ils  ont  faicle  aqdict  seigneur, 
de  jjermetlre  que  les  habitans  de  Serverelle  jouissenl 
librcment  du  commerce  comme  les  aulres  subjects  du 
Roy,  dudict  pais,  altandu  que  la  justice  a  prins  connais- 
sanco  de  Tcxccz  qu'on  pretend  avoir  este  commis  audict 
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Sef  verette  par  quelques  habitans  de  ladicte  ville,  ] edict 
seigneur  leur  a  volunliers  accorde  que  ceulx  qui  ne  sont 
coulpables  dudictexccz  puisseht  en  toute  liberty  jouyr 
dudict  cofDmerce  et  faire  leur  Irafiftq  acoustum6,  sans 
aulcunr  empescliefment,  tout  ainsi  que  les  aultres  habi- 
tans  du  pais,  duquel  il  fera  coimoistrc  qu'il  ne  desire 
quele  pepos  et  soulagement;  remerciant  les  Estatz  de 
I'enregistrement  qu'ils  ont  ordonn^  estre  faict  des  Lettres 
patentes  du  Roy  touchant  son  gouvernement  et  du  tes- 
moignage  de  leur  bonne  volunt^  qui  luy  a  est6  rendu  de 
leur  part  pour  le  service  du  Roy. 

Le  sieurde  Fumel,  syndic  du  pais,  a  remonstr6  a  Tas- 
sambl6e  qu'il  a  grandc  obligation  audict  pais  et  h  ladicte 
assamblee  de  ITionneur  qu'il  leur  a  plcu  luy  faire  de 
Teslire  et  noinmer  k  ladicte  charge  de  syndic,  laquelle 
il  a  este  contrainct  d'accepter,  non  pour  opinion  qu'il 
peust  prendre  de  s'en  aquicler  si  dignemcnt  qu'il  seroit  k 
desirer  k  cause  du  peu  de  cougnoissqnce  qu'il  a  des 
aflaires  du  diocese,  mais  seullement  pour  ob6yr  au  com- 
mandement  et  pri^re  desdicts  Estatz  et  affin  de  n'cstre 
veu  du  tout  destitu6  de  zile  et  affection  envers  le  public 
soubz  I'esp^rance  qu'il  prenoit  de  la  promesse  qu'il  avoit 
pleu  aux  Estatz  luy  faire  de  luy  faire  donner  par  M.  de 
Chanoillet,  auparavant  syndic,  Tinstruction  i*cquise  sur 
lesdicts  affaires,  avec  toute  assistance  de  leur  part;  mais 
recougnoissant  non*seullement  qu'il  ne  sera  pas  informe 
desdicts  affaires  ny  assist^  selon  qu'il  conviendroit,  mais 
qu'il  ne  sera  pas  m^smes  agr^able  aux  principaulx,  il  a 
suppli6  I'assamblee  de  I'excuser  de  ladicte  charge  et  y 
comroettre  tel  aultre  qu'il  leur  plaira  Jadviser.  Sur 
quoy,  il  a  e5t6  prie  de  ne  se  desmouvoir  de  sa  bonne 
volunt6  ^nvers  le  pais,  I'asseurant  qu'il  ne  manquera 
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d'assistance  uy  d'instruction  et  croire  qu'il  est  agr^able 
k  tous  ceulx  des  Estatz . 

Le  sieur  Molines,  cstant  venu  a  Tassambl^e,  a  re- 
mQnstr^  qu'il  avoit  pleu  au  Roy  par  ses  Lettres  patentes 
le  confirmer  en  la  charge  de  lieutenant  de  M.  le  provost 
g^n^ral  en  ce  diocese,  h  laquelle  il  avoit  est^  nomine 
par  le  pais,  lesquellcs  il  a  pr6sent6es  et  remises,  reque- 
rant  en  estre  faicte  lecture  et  retenu  registre  devers  le 
grefife  des  Estatz  et  luy  en  estre  expedie  acte  pour  luj 
servyr  en  ce  que  de  raison.  Sur  quoi  M.  le  vicaire,  pre- 
sident, a  diet  que  les  Estatz  y  ont  pourveu. 

Estant  revenu  en  I'assamblee  Tenvoi^  de  M.  le  baron 
de  Randon  qui  a  requis  luy  estre  donn6  place  en  icelle, 
declarant  y  voulloir  assister,  sans  prejudice  de  la  protes- 
tation par  luy  faicte  d*appeller  de  la  conclusion  c^ 
devant  prinse  touchant  le  tour  dudict  sieur  baron  de 
Randon  la  prSsente  annee ;  a  este  conclud  que  ledict 
sieur  baron  de  Randon  a  perdu  son  ^our  ceste  dicte 
ann6e,  que  son  diet  envoy^  sera  assis.et  opinera  le  der- 
nier au  rang  desdicts  barons. 

Suivant  la  requisition  dudict  syndic  dudict  diocese, 
lecture  a  est^  faicte  d'ung  arrest  de  nos  seigneurs  des 
Aydes  portant  deffenses  d'achepter  aulcunes  rentes  ou 
pensions  sur  les  deniers  des  tailles  et  equivallens  que  le 
Roy  prent  au  pais  de  Languedoc. 

Le  premier  consul  du  Malzieu  a  remonstrS  que,  centre 
la  teneur  du  bail  de  la  recepte  du  diocese,  le  sieur 
Alm^ras,  receveur,  a  baill6  rescription  sur  le  Malzieu  et 
paroisses  circonvoisines ;  et  d'aultant  qu'k  ceste  occasion 
il  a  est6  faict  sur  lesdictes  paroisses  de  si  grandes  et 
excessives  contrainctes  et  executions  que  les  despens  et 
frais  d'icelles  montent  presque  aultant  que  le  principal 
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de  rimpositioD  extraordinaire,  pour  laquelle  lesdictes 
contrainctes  ont  est6  faicles,  ce  qui  est  une  foulle  insup- 
portable au  pauvre  peuple ;  a  ceste  cause  il  a  suppli6  et 
requis  Tassambl^e  luy  en  faire  faire  raison  pour  le  passe 
et  donner  ordre  que  tel  abus  ne  continue  k  Tadvenir. 
Sur  quoy  a  est6  conclud  que  Indict  sieur  Alm^ras  sera 
ouy,  pour  apr^s  y  estre  pourveu. 

S'estant  pr&ent6  a  Tassambl^e  M.  Reich,  tr^sorier  de 
la  Bourse  du  pais  de  Languedoc,  a  remonstr^,  comme  il 
auroit  souven't  requis  et  somm6  le  diocese  de  luy  paier 
plusieurs  sommes  de  deniers  qui  luy  sont  deubz  des 
restes  par  ledict  diocese  depuis  Fannie  1580  jusques  a 
I'ann^e  dernifere,  k  quoy  ils  n'auroient  satisfaict,  telle- 
ment  qu'il  luy  est  encores  deu  de  restes,  environ  la 
somme  de  40,000  escus ;  laquelle  luy  aiant  est6  expres- 
s^ment  ordonne  par  les  Estatz  g6n6raulx  de  Languedoc 
de  lever  promplement  pour  la  convcrtir  au  faict  de  sa 
charge  et  aquictement  dudict  pais,  il  a  requis  lesdicts 
Estatz  de  pourveoir  au  paiement  de  ladicte  somme, 
aultrement  a  d6clar6  estre  venu  expr^s  pour  y  con- 
traindre  les  dioc^sains.  Et  affin  que  I'assamblee  puisse 
cougnoistre  d'ou  precedent  lesdicts  restes,  il  en  a  remys 
ung  estat  abrege  devers  le  greffier.  Sur  quoy  a  este 
advise  et  coniclud  que  les  Estatz  d^puteront  quelques 
ungs  de  la  compaignie  pour  faire  verification  tant  dudict 
Estat  dudict  sieur  Rejch  que  des  aultres  parties  press^es 
dont  plusieurs  cr^anciers  font  instance  au  pais,  pour 
esviter  les  frais,  despens,  dommages  et  interestz,  qu'a 
faulte  de  paiement  ils  pretendent  obtenir  contre  ledict 
pais.  Pour  faire  laquelle  verification  et  adviser  avec  les- 
dicts cr6anciers  la  commodity  qu'ils  vouldront  faire  au 
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diocese,  ayant  esgard  a  sa  pauvret^  ;  iesdicts  Estates  ont 
iiomm6  et  depute  les  envoiez  de  MM.  de  Lengoigne  et  de 
Canilliac  et  les  consulz  de  Mende,  de  Marieujolz,  du 
TMalzieU;,  procureur  de  la  viguerie  de  Portes  et  Baissenc, 
assesseur  dudict  consul  de  Mende ;  ayans  aussi  pri^'Jf .  de 
Guilleminet,  commissaire  principal  de  I'assiette,  vouloir 
prendre  la  peine  de  s'emploier  h  ladicte  verification. 

M.  de  Gibert^s  s'est  pr^sent6  et  a  est6  receu  en  Fas- 
samblee  comme  seigneur  de  Montrodat. 

Sur  la  requeste  pr6sent6e  par  le  sieur  du  Bacon,  ten- 
dantk  ce  que  suivant  une  aultre  deliberation  desEslatz, 
prinse  cs  annees  pass6es,  il  pleust  k  Tassambl^e  veoir 
clorre  et  arrester  le  compte  des  munitions  par  luy  admi- 
nistr^es  en  Tannee  1585,  par  commandement  deM.de 
Saint  Vidal,  lors  gouverneur  en  ce  pais,  et  le  faire  paier 
de  ce  qui  se  trouvera  luy  estre  deub ;  a  este  conclud 
que  ledict  compte  sera  veu  par  les  d^putte  k  la  verifi- 
cation des  debtes  pour,  ouy  leur  rapport,  y  estre  pourveu 
par  les  Estalz  comme  il  appartiendra. 

M.  le  consul  de  Marieujolz  a  pr6sent6  k  I'assambl^e 
certaines  Leltres  patentes  du  Roy  touchant  I'entrete- 
nement  de  la  garnison  ,  establye  au  fort  dudict  Marieu- 
jolz ;  requ6rant  que  lesdictes  Lettres  soient  leues  et 
registries  es  registres  du  pais.  Ayant  aussi  requis  k  M.  le 
commissaire  principal  do  Tassietle  d'eflfectuer  le  contenu 
d*icelles  et  en  ce  faisant,  imposftr  les  sommes  y  con- 
tenuis  pour  Tentretenement  de  ladicte  garnison.  Sur 
quoy  ledict  sieur  commissaire  a  ordonn6  que  lesdictes 
Lettres  seront  communiqu^es  auxdicts  Estatz. 

Du  oin^ui^iM  jopr4udipt  moisd'avril,  du  m^jtin. 

Les  d^put6s  a  la  verification  des  debtes  Wk^  vacqu6, 
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avec  Tassistance •  d'une  bonne  partie  des  Estatz,  k  la 
Y^rification  des  sommes  demand^es  par  M.  Reich,  tr^so- 
rier  de  la  Bourse  de  Languedoc,  pour  restes  des  frais, 
reparations,  gratifications  et  aultres  deniers  de  sa  re- 
cepte  depuis  Tann^e  i580  jusques  h  Tann^e  demi^re 
1595  exclue. 

Dudict  jour  cinquiesme  d'avril,  de  relevee. 

Eslant  venu  a  Tassambl^e,  Mgr  de  Fosseux,  gouver" 
neur  et  s^n^chal  dudict  pais,  accompaign6  de  M.  Martin, 
juge-mage  en  ladicte  s^n^chaussee,  deM.de Be^umes  et 
aultres  personnages,  ledict  seigneur  a  faict  entendre  aux 
Estatz  qu'aiant  I'ann^e  pass6e  receu  commandement  du 
Roy  de  Taller  trouver  pour  servip  en  son  arm^e  avec  sa 
compaignie  de  gendarmes,  incontinant  apr^s  avoir  r^* 
duict  en  Tob^issance  de  Sa  Majeste  le  chasteau  d'Aubrac 
et  pourveu  au  repos  et  a  la  seuret6  du  diocese,  il  s*iache-r 
mina  a  Lyon  ou  estoit  Mgr  le  Gonnestable,  avec  lequel, 
bientost  apr^s,  il  alia  trouver  Sa  Majesty  en  France,  et 
luy  ayant  rendu  compte  de  ses  actions  et  comporteoaent, 
pour  raison  de  sa  charge  et  gouvernement  de  ce  pais, 
Sa  Majesty  en  seroit  demeure  satisfaicte  contre  les 
calompnies  de  quelques  ungs  ;  k  cause  de  quoy  sadicte 
Majesty  luy  auroit  confirm^  ladicte  charge  et  gouverne- 
ment, luy  commandant  express6ment  de  revenir  en  ce 
pais  pour  faire  effectuer  ce  qui  estoit  de  son  intention, 
pour  lebien  de  son  service,  qui  consiste  principallement 
en  la  reception  de  son  pouvoir  en  ceste  assambl^e,  k 
Tentretenement  de  la  justice  dans  le  pais  et  Vex^cution 
des  provisions  et  Lettres  patentes  de  sadicte  Majesty  sur 
I'imposition  et  lev^e  des  deniers  qu'elle  ordonne  estre 
faicte  pour  le.bieo  de  son  diet  service.  A  quoy  il  a 


—  36  — 

exhort^  ladicte  assambl6e  de  satisfajre^  affin  qu'il  puisse 
retourner  vers  Sa  Majesty  ainsi  qu'elle  luy  a  command^ ; 
priant  aussi  ladicte  assamblee  de  veoir  ung  eslat  de  des- 
pense  qui  leur  sera  pr^sent6  de  sa  part  sur  le  faict  des- 
dictes  provisions  et  en  consequence  d'icelles  pour  y 
pourveoir  selon  qu'ils  adviseront  estre  n^cessaire  pour  le 
service  de  Sa  Majesty ;  les  asseurant  que  de  sa  part,  il  n'a 
plus  grand  d^sir  que  de  vivre  en  bonne  amy  tie  et  intel- 
ligence avec  ung  chascun  du  pais ;  oubliant  tout  le  pass6 
et  embrasser  plus  que  jamais  ce  qui  sera  de  la  conserva- 
tion, repos  et  soulagemenl  dudict  pais. 

De  quoy  lesdicts  Estatz,  par  la  bouche  de  M.  le  grand 
vicaire,  president,  Font  remerci6  et  suppli6  persister  en 
ceste  bonne  volunt^  d'embrasser  ce  qui  est  du  soulage- 
ment  et  repos  dudict  pais,  aiant  esgard  &  sa-mis^re  et 
pauvret^,  et  consid^rer  que  Iodic t  diocese  est  roainte- 
nant  paisible  et  du  tout  r6uny  soubz  Tob^issance  et  ser- 
vice de  Sa  Majeste,  n'ayant  besoing  de  gens  de  guerre, 
ny  moyen  de  les  entretenir. 

Apr^s  ledict  sieur  juge-mage  a  faict  une  longue  re- 
monstrance auxdicts  Estatz  touchant  entre  aultres  choses 
ce  qu'il  pensoit  estre  du  debvoir  d'ung  chascun  en  sa 
charge  et  vocation,  pour  disposer  leurs  voluntas  a  main- 
tenif  et  conserver  dans  le  diocese  la  s^nechauss^e  de 
Mende  centre  la  poursuite  de  Texecution  de  I'^dict  de 
suppression  de  ladicte  s^ii^chauss^e .  Et  a  cest  eflfeci  a 
requis  que  certaines  Lettres  obtenues  de  la  Court  du 
parlement  de  Thoulouze  fussent  leues.  Exhortant  aassi 
lesdicts  Estatz  de  pourveoir  ^  ce  que  les  anciens  officiers 
du  pais,  au  lieu  desquelz  ils  en  ont  nagui^res  nommi 
d'aultres,  soient  conservez  en  leurs  offices  comme  ny 
aiant  occasion  legitime  de  les  r^vocquer,  mais  au  con* 
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traire  de  les  continuer  pour  le  bien  de  la  justice  et  des 
affaires  dudict  diocese. 

Laquelle  remonstrance  finye,  d'aultant  que  par  icelle, 
I'ordre  eccl^siastique  et  de  la  noblesse  avoient  est6  bias- 
meZ:,  ledict  sieur  president  a  diet  audict  sieur  juge  qu'il 
debvoit  declarer  s'il  entend  parler  de  quelqu'un  de  la 
compaignie  en  particulier  qui  puisse  luy  respondre,  car 
pour  le  gSn^ral;  Tassamblee  ne  doibt  ny  ne  peut  estre 
bien  ^difi^e  de  son  discours.  Aussi  luy  a  est^  diet  par  le 
sieur  de  Saint  Auban,  commis  des  nobles  du  pais,  que 
I'occasion  qui  faict  insister  la  noblesse  a  veoir  Tex^cution 
des  edicts  de  suppression  dudict  s^n^chal  nouvellement 
erige  ne  precede  d'avarice,  comme  il  veult  faire  croire, 
mais  bien  du  mesme  z^le  dont  ceulx  de  Tordre  eccl^sias- 
tique  et  du  TiersEstat,  d^sirent  ladicte  suppression,  qui 
est  fonde  sur  la  trop  grande  experience  qu'ils  ont  que 
ceste  nouveaultS  et  multiplicite  d'officiers  n'est  qu'une 
vraye  chicanerie  qui  ne  raporte  que  trop  de  foulle  et 
oppression  au  pauvre  peiiple  et  d^sordre  dans  le  dioc^e* 
Apr6s  cela  iDnt  este  leues  deux  Lettres  patentes  du  Roy, 
une  pour  imposer  la  somme  a  quoy  revient  Tentre- 
teneinent  de  cent  cinquante  arquebusiers  pour  la  garni- 
son  de  Mende,  ceste  ann^e  et  aultres  suivantes,  tant  que 
la  n6cessil6  le  requera  et  jusques  a  ce  qu'aultrement  par 
Sa  Majesty  en  soit  ordonn6.  L'aultre,  pour  imposer  la 
somme  de  9,200  escus  pour  rembourser  ledict  seigneur 
gouverneur  des  restes  des  advances  par  luy  faictes  pour 
la  construction  et  bastiment  .  de  ladicte  citadelle  de 
Mende,  ladicte  commission  enregistr^e  en  la  Cour  de  nos 
seigneurs  des  Aydes  k  Montpellier. 

Aussi  a  est6  faicte  lecture  des  susdictes  provisions 
obtenues  de  ladicte  Cour  de  parlement  de  Thoulouse  tou- 
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chant  ledict  sen^chal  de  Mende,  et  apr^s  ont  est6  reti- 
rees par  M.  le  premier  consul  dudict  Mende. 

Le  sieur  de  Chanoillet,  docteur  ez  droictz,  cy  devant 
syndic  du  diocese,  a  remonstre  k  Tassamblee,  comiiiK> 
aiix  Estatz  derniers,  il  se  seroit  d^mis  de  Toffice  de  syn- 
dic, duquel  il  avoit  est^  honors  par  le  pais  durant  une 
vingtaine  d'ann^es,  estant  bien  marry  qu'il  n'ayt  peu 
cokilinuer  le  service  qu'il  doibt  audict  pais  pour  les  rai- 
sons  qu'il  a  representees  auxdicts  derniers  Estatz,  qu'il 
supplie  encores  Tassamblee  d'avoir  agr^ables  et  luy  coA- 
tin'ucr  la  bienveillance  qu  ilz  luy  ont  tousjours  despartie, 
comme  il  fera  aussi  la  tres-bumble  affection  qu'il  a  de 
tout  temps  eue  au  service  du  pais  ;  n'ayant  eu  aultre  but 
en  toutes  ses  actions  que  le  bien  et  soulagement  d'icelluy 
et  si  le  pais  cougnoist  qu  il  puisse  encores  faire  quelque 
service  en  son  particulier  pour  la  direction  des  affaires 
publiques,  il  ob^yra  h  tout  ce  qui  luy  sera  commande  de 
la  part  desdicts  Estatz.  Sur  quoy  a  cste  conclud  que 
ledict  sieur  de  Chanoillet  est  remerci6  du  service  qu'il  a 
faict  au  pais  en  ladicte  charge  de  syndic,  dont  lesdicts 
Estatz  demcurenl  fort  satisfaictz  et  ont  regret  qu'il  n'ayt 
voulu  continuer  ladicte  charge,  comme  c'ctoit  le  desir  et 
intention  dudict  pais  ;  neantmoings,  Tassamblee  I'a  pric 
d'assister  auxdicts  Estatz  et  aux  assambl^es  qui  se  feront 
durant  I'annee  pour  I'instruction  et  esclaircisscment  des 
affaires  qu'il  a  negotiez  durant  sadictc  charge  et  de  voul- 
loir  assister  le  syndic  moderne  aux  occurences  qui  se 
presenteront  pour  le  bien,  repos.et  soulagement  dudict 
pais,  a  la  charge  quil  sera  recognu  par  ledict  pais  des 
frais,  journeeset  vacations  qu'il  y  exposera,  ct  sera  ledict 
sieur  de  Chanoillet  appelle  auxdictes  assamblees  par 
ledict  syndic  pour  I'advancement  des  affaires  dudict  pais. 
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Ce  qu'ayaot  eniendu  par  la  bouche  de  M.  le  vicaire, 
president,  il  a  declare  qu  estant  adverty  des  affaires  qui 
surviendronty  il  ne  laissera  jamais  de  faire.  service  audict. 
pais. 

Le  sieur  de  Seras  de  Barre  s'est  pr6sent6  et  a  este 
receu  a  Tassambl^e  comme  seigneur  dudict  Barre.  Et 
apr^s  a  remonstr6  que  la  citadelle  de  Marvejols  luy  ayant 
estS  commise  pour,  avec  le  nombre  de  vingt  arque- 
busiers,  la  conserver  en  Tobeissance  duRoy,  il  auroit, 
.jusques  k  present,  faict  tout  ce  qui  luy  auroit  este  pos- 
sible, pour  y.retenir  les  soldatz  et  empescher  qu'il  n'en 
arrivast  inconvenient,  encores  que  depuis  dix  huict  mois, 
ils  n'ayent  receu  aulcun  paiement  du  pais  ;  mais  n'ayant 
plus  moyen  de  ^ubvenir  a  leur  entre tenement,  il  a  requis 
les  Estatz  d'y  pourveoir,  tant  pour  le  pass6  que  pour 
Tadvenir,  suivant  I'intention  du  Roy. 

M.  le  consul  de  Mende  a  rcquis  aussi  qu'il  soil  pour- 
veu  au  remboursement  de  1,800  escus  que  MM.  les  com- 
mis  avairnt  erapruntez  pour  Tcntretenement  de  la  gar- 
nison  de  Mende  durant  trois  mois,  et  que  pour  Tadvenir 
la  provision  du  Roy,  touchant  ladicte  garnison,  soit  effec- 
tuee,  aultrement  a  proteste  de  la  perte  de  ladicte  ville. 

Ayant  Thuissier  des  Estatz  faict  rapport  k  Tassamblie 
que  le  sieur  Laussard,  advocat  au  siege  pr^sidial  de 
Nismes,  estoit  k  la  porle  de  la  salle,  requerant  estre 
admis  aux  Estatz  pour  y  faire  quolque  remonstrance, 
M.  le  president  a  ordonne  audict  huissier  de  le  faire 
entrer.  Sur  quoy  MM.  les  consuls  de- Mende  et  Marieujolz 
ont  soutenu,  d'aultant  que  c'esto;t  pour  faire  intimer 
quolques  provisions  coAtre  le  s6nechal  de  Mende,  que 
Tentree  luy  debvflict  estre  refus^e,  et  en  cas  qu'elle  luy 
seroit  permise,  ils  protestent  centre  les  Estatz,  lesprenan^ 
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k  partie  et  apr^s  ledict  sieur  aiant  est^  admis  en  Tassam- 
bl^e,  il  a  bri^vement  repr^sente  les  causes  pour  lesquelles 
le  feu  Roy  avoit  supprim6  le  siege  de.s^n6chal  que  Sa  Ma- 
jest^  mesmes  avoit  peu  auparavant  ordonn6  estre  6rig6 
h  Mende,  et  comme  pour  les  mesmes  raisons,  le  Roy  a 
present  regnant,  auroit  confirm^  ladicte  suppression. 
Laquelle  pour  I'injure  du  temps ,  n'ayant  peu  estre 
enti^rement  ex^cut^e,  sadicte  Majesty  en  auroit  na- 
gui^res  faict  exp6dier  nouvelle  jussion  par  ses  Lettres 
patentes  que  le  sieur  Laussard  a  exhib^es.  Requerant  en 
estre  faicte  lecture  en  ladicte  assambl^e ;  ce  qu'&  est6 
faict,  et  apr^s  lesdictes  Lettres  luy  ont  cst6  rendues. 

Sur  la  remonstrance  faicte  par  le  sieur  Rodier,  de 
Barre,  qu'ayant  pleu  au  diocese  le  continuer  en  Texer- 
cice  de  sa  charge  de  lieutenant  de  provost,  au  quartier 
des  Cevenpes,  il  s'y  seroit  comport^  fidellement  et  avec 
toute  la  diligence  qui  luy  a  est6  possible,  sans  avoir 
aulcunement  d^linque  ni  forfaict  en  ladicte  charge ; 
toutesfois  il  a  entendu  que  les  Estatz  avoient  proced6  a 
la  nomination  d'ung  nouveau  pr6vost  audict  diocese  avec 
expr^  mandement  de  faire  ses  chevauch^es  par  tout 
ledict  diocese,  et  notamment  au  quartier  des  Gevennes, 
comme  pour  exclure  ledict  Rodier  de  la  charge  qu'il  y  a, 
attandu  m6mes  que  lesdicts  Estatz  n'en  ont  faict  aulcune 
reservation  ny  pourveu  k  ses  gages  en  ladicte  nomina- 
tion dudict  provost,  chose  qui  pr6judicie  grandetnent  k 
son  honneur.  Requerant,  k  ceste  cause,  qu'il  pleust  aux- 
dicts  Estatz  declarer  que  par  ladicte  nomination  n'a  est6 
d6rog6  k  sadicte  charge  et  qu'il  pourra  continuer  I'exer- 
cice  d'icelle  comme  il  avoit  acoustum^,  et  pour  c'est 
effect  sera  pourveu  au  payement  de  ses  gages.  Protestant 
^  deffault  de  ce,  de  s'opposer  k  ladicte  nomination.  A 
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este  conclud  que  ladicte  nomination  tiendra  selon  sa, 
forme  et  teneur  et  sera  respondu  audict  sieur  Rodier  sur 
sa  remonstrance  qu'il  y  a  e$t^  pourveu . 

Les  Estatz  d^lib^rans  sur  le  contenu  de  Testat  que 
Mgr  de  Fosseux,  gouverneur  dudict  diocese,  a  faict  re- 
mettre  devers  Tassambl^e,  touch^nt  les  sommes  de 
deniers  qu'il  demande  au  pais  pour  Tentretenement  de 
1 50  hommes  de  la  gamison  de  la  ville  et  citadelle  de 
Mende,  pour  son  estat  de  2,000  escus  par  an,  comme 
gouverneur  dudict  pais,  Tentretenement  de  douze  mais- 
tres  et  douze  arquebusiers  k  cheval ;  son  remboursement 
de  9,200  escus  qu  il  pretend  luy  estre  deubz  de  restes  de 
la  construction  de  la  citadelle ;  le  remboursement  de 
400  escus  au  sieur  Blanquart,  pour  restes  du  remontage 
de  Tartillerie ;  les  despenses  que  )edict  seigneur  a  faictes 
Tann^e  passee  pour  tenir  sus  pied  sa  compaignie  de 
gens  d'armes  ou  pour  la  conduire  en  Tarmee  de  Sa  Ma- 
jeste  et  dont  luy  sent  deubz  trois  mois ;  le  paiement  de 
dix  arquebusiers  pour  la  garuison  du  Yialar  despuis  le 
mois  d'octobre  dernier ;  son  remboursement  de  ce  qu'il 
a  foumy  pour  la  poursuite  de  la  confirmation  du  si^ge 
de  sin^chal  de  Mende,  ce  qu'il  remct  a  la  discretion  des 
Estatz,  et  pour  la  garde  du  fort  de  Grazes.  Apr^s  que  les 
d^put^s  des  Cevennes  ont  remonstr6  que  suivant  les 
arrestz  de  nos  seigneurs  de  la  Gour  des  Aydes,  les 
deputes  de  T^glise  et  de  la  noblesse  ne  doibvent  d61i« 
b^rer  quand  il  se  parlera  des  affaires  qui  tendent  k  faire 
imposition  sur  le  Tiers-Estat,  a  est6  conclud  que  ledict 
seigneur  gouverneur  sera  suppli6,  de  la  part  des  Estatz, 
d'avoir  esgard  a  Timpuissance  et  pauvrete  du  pais  et 
mod^rer  ses  demandes ;  ayant  est6  a  ceste  fin  d6put6s 
vers  ledict  seigneur :  MM .  de  Saint  Auban ;  de  Montrodat ; 
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Maubert,  envoye  du  Gbapitre  de  Meade ;  les  consulz  du 
Malzieu  et  de  Sainte  Enymie  et  UDg  des  Sevenoes  et. 
le  sieur  de  Ghanoillet. 

tfu  sixiesme  jour  dudict  liiois  d*avi*il,  d^  tnalin. 

Le  sieur  Alm^ras,  receveur  du  diocese  Tann^e  der- 
DJ^re,  a  remonstre  comiBe  a  Tinstante  requisition  de 
MM.  les  commis  et  deputez  du  pais  et  pour  radvan- 
cement  des  affaires  d'icelluy,  il  auroit  prins  la  charge  de 
leur  rccepte  et  seroit  entr6  pour  ledict  pais  en  advance 
de  plusieurs  notables  sommes  de  deniers,  soubz  Tasseu- 
rance  qui  luy  avoit  este  donn^e,  tant  par  lesdicls  sieurs 
commis  et  deputes,  comme  aussi  par  les  gens  des  Estatz 
en  leur  derni^re  assamblee  tenue  en  la  ville  de  Mende, 
qu'il  ne  recevroit  que  tout  contentement  du  traitte  qu'il 
avoit  faict  avec  le  pais  et  que  chacun  se  mettroit  en 
debvoir  de  paier  sa  cottit6  de  Timposition  faicte  en 
ladicte  assamblee  affin  qu'il  fust  rembourse  de  ses 
advances  et  le  pais  aquict6  dea  aultres  debtes  coraprins 
audict  desparteraent.  Mais  au  lieu  d'y  satisfaire,  la  plus 
grande  partie  de  ceulx  qui  avoient  requis  ladicte  impo- 
sition et  contracte  avec  lui,  se  seroient  renduz  opposans 
k  la  levee,  et  apres  appelans  de  ladicte  imposition  a  la 
Cour  des  Aydes.  Et  bien  que  par  arrest  d*icelle  ayt  este 
ordonne  par  provision  que  la  moitie  desdicts  deniers 
seront  levez,  toutesfois  Ton  ne  laisse  de  luv  donner 
toute  aultre  sorte  d'empeschement  a  ladicte  levee,  et 
neantmoings  il  est  presse  par  les  creanciers  du  pais 
d'aquicter  les  parties  qu'ils  'ont  en  son  assiettc  et  d'ail- 
lieurs  vcxe  et  moleste  par  ceulx  de  qui  il  a  empruntc  les 
deniers  pour  en  acommoder  ledict  pais,  dont  il  est  con- 
trainct  paier  de  grandz  apporlz,  auxquelz  tant  s'en  fault 
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qa'il  ayt  peu  donner  quelques  contentement  par  le 
moyen  de  ladicie  imposition  comme  il  esperoit,  qu'au 
contraire,  son  commis,  avant  que  touchei*  le  desparie* 
ment,  fut  forc6  de  faire  une  promesse  d'advancer  et 
prester  la  soqamede  1,800  escus,  pour  rentretenement 
de  la  garnison  de  Mende  durant  trois  mois,  aiant  estS 
emprisonne  a  ceste  occasion,  comme  il  fera  veoir  par 
bons  actes.  Et  d'aultant  que  pour  les  susdictes  raisons  il 
rcQoit  ung  tres-notable  interest  dq  retardement  et  des 
empeschements  qui  luy  sont  donnez,  il  a  prie  et  requis 
Tassamblee  luy  faire  declaration  si  elle  entend  qu'il  l^ve 
ladicte  imposition  en  tout'ou  en  partie,  affin  quesuivant 
cela  il  ayt  moyen  de  se  pourvoir  de  ses  remfedes,  tant 
pour  son  remboursement  des  sommes  par  luy  prestees 
au  pais,  que  pour  ses  dommages  et  interestz.  Et  en  cas 
qu'ils  approuveront  la  lev6e  enti^re,  qu'il  leur  plaise 
aussi  le  relever  des  dommages  et  interestz  qu  il  a  souf- 
fertz  pour  le  retardement  d'environ  1,600  escus  qui  luy 
sont  deubz,  lesquelz  le  pais  promettoit  iuy  paier  au 
premier  terme  de  ladicte  imposition  qui  dcbvoit  estre 
dans  deux  mois,  apr^s  la  delivrance  de  la  recepte  qui  fut 
le  13*  de  juillet  dernier.  Et  que  par  mesme  moien  ils 
veuillent  veoir  et  arrester  le  compte  des  fournitures  qu'il 
a  faictes  pour  le  pais  depuis  ladicte  derniere  assambl^e 
et  pourveoir  a  son  remboursement,  affin  qu'il  ayt  tant.  , 
plus  de  moyen  de  continuer  le  service,  qu'il  a  voue  au 
pays,  pour  lequel  il  a  offcrt  tout  ce  qui  pouvoit  dependre 
de  luy.  Sur  quoy  ja  este  conclud,  pour  le  regard  de  Tim- 
position  des  deniers  extraordinaires  de  Tannic  passee, 
que  ledict  sicur  Almeras  sera  prie  de  rctarder  la  levee  du 
second  terme  jusques  apres  la  cueillette  des  bledz  de  ce 
pais,  a  cause  de  Timpuissance  et  pauvrete  en  laquelle  le 
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pauvre  peiiple  se  trouve  maintenant,  k  la  charge  qu'il 
]uy  sera  faict  droict  sur  ses  dommages  et  interestz.  Et 
n^antmoings  qu'il  sera  pri6  d'entendre  a  la  recepte 
dudict  diocese  la  pr^sente  ann^e.  Aussi  a  est^  conclud 
que  son  compte  des  fournitures  par  luy  faictes  sera  ouy, 
cloz  et  arreste,  et  ce  qui  se  trouvera  luy  eslre  deub  par 
fin  d'icelluy,  sera  impost  en  I'assiette  des  deniers  extra- 
ordinaires  de  la  pr6sente  annee  pour  son  remboursement ; 
ayant  est6  nommez  et  d^put^s  pour  Taudition  dudict 
compte  MM.  les  envoiez  du  Chapitre  do  Mende,  de 
MM.  les  barons  d'Apchier  et  de  Canilliac  et  du  sieur 
d'Arpajon,  les  cohsulz  de  Saint-Chely,  du  Halzieu  et 
procureur  de  la  viguerie  de  Portes^avec  MM.  les  commis 
et  syndic  du  pais  et  1e  sieur  de  Ghanoillet  que  les  Estatz 
ont  pri6  d'y  assister ;  leur  donnant  plain  pouvoir  d'exa- 
miner,  clore  et  arrester  ledict  compte.  Et  d'aultant  que 
pour  la  briervet6  du  temps  et  proximity  de  la  feste  de 
Pasques,  les  Estatz  n'ont  moyen  de  proc^der  h  raudition 
des  aultres  compt^s  qui  sont  k  rendre  audict  pais,  ny 
vuyder  les  aultres  aifaires  occurens  d'icelluy  et  verifier 
les  parties  de  Tassiette  extraordinaire,  tant  de  I'annee 
derni^re  que  de  la  pr^sente,  dont  les  habitans  des  Ce- 
vennes  pretendent  estre  deschargez  par  lesarrestz  de  la 
Cour  des  Aydes,  les  Estatz  ont  donn6  charge  auxdicts 
.  sieurs  deputez  susnommez  d'ouyr,  clorre  et  arrester  par- 
devant  Mgr  de  Mende,  president  des  Estatz,  ou  H.  son 
grand  vicaire,  les  susdicts  coroptes,  pourveoir  auxdicts 
affaires  occurens  et  proceder  k  la  veriGcation  des  sus- 
dictes  parties  des  assiettes  extraordinaires  et  adviser 
d'en  demeurer  d'accord  avec  ceulx  desdictes  Gevennes 
pour  esviter  ung  nouveau  proems  et  descharger  le  pals 
des  frais  de  la  poursuite  d'icelluy,  et  qu'k  cest  effect  les* 
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diets  sieurs  d^putez  se  rendront  lendemain  de  Quasi- 
modo pres  dudict  seigneur  de  Hende  en  la  ville  de  Che- 
nac  o^  lesdicts  de  Gevennes  ienvoieront  aussi  leurs 
d6put6s. 

Sur  la  remonstrance  faicte  par  M.  de  Saint  Auban, 
commis  des  nobles  dudict  diocese,  qu'il  auroit  est^ 
adverty  comme  quelques  particuliers,  de  ceulx  qui  se 
sont  rendus  opposans  k  la  lev6e  des  deniers  de  Tassiette 
extraordinaire  de  Tann^e  derni^re,  auroient  diet  et  mys 
en  avant  pardevant  nos  seigneurs  de  la  Gour  des  Aydcs  k 
Montpellier,  que  la  partie  de  300  escus  couch6e  en 
ladicte  assiette  extraordinaire,  soubz  le  nom  dudict  sieur 
de  Saint  Auban,  estoit  une  gratification,  ores  que  chas^ 
cun  du  diocese  soit  bien  informe  du  contraire,  en  quoy 
aiant  est6  faict  prejudice  k  I'honneur  dudict  sieur  pour  la 
mauvaise  odeur  qui  en  pourroit  avoir  est6  donn^e  a 
ladicte  Gour,  par  le  moyen  de  ce  faulx  rapport,  il  desire 
luy  faire  veoir  la  verit6  du  faict ;  requ6rant  a  ceste  cause 
lesdicts  d*en  faire  leur  declaration  ;  a  este  conclud  que 
le  syndic  dudict  diocese,  au  nom  de  Tassamblce,  fera 
declaration,  tant  a  ladicte  Gour  des  Aydes  que  par  tout 
aillieurs  ou  besoing  sera,  que  personne  desdicts  Estatz 
en  g^n^ral  ny  en  particulier  n'a  entendu  et  n'entend  de 
former  aulcune  opposition  ny  donner  empeschement  a 
la  lev6e  et  paiement  de  ladicte  somme  de  300,  comme 
estant  vrayement  deue  audict  seigneur  de  Saint  Auban 
et  couch^e  en  ladicte  assiette  extraordinaire  pour  le  rem<> 
bourser  de  la  despense  qu'il  avoit  faicte  k  la  requisition 
du  pais,  et  suivant  le  commandement  de  Mgr  le  Gonnes- 
table,  pour  asseurer  la  conduicte  des  deux  canons  qui 
avoient  esti  prins  par  Mgr  de  Fosseux,  gouvemeur  dudict 
pais,  en  la  reduction  de  la  place  de  Chaliez,  pour  estre 
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menez  depuis  ledict  lieu  jusques  en  la  ville  de  Mende, 
aiant  k  cest  effect  appelle  et  traitt^  plusieurs  gentilz 
hommes  et  notables  personnages  en  sa  maison  de  Saint 
Auban,  par  divers  jours  et  apr^s  se  seroit  rendu  ostage 
en  ladicte  ville  de  Mende,  y  aiant  est6  retenu  avec  son 
train  durant  trois  sepmaines  ;  au  moyen  de  quoy  ladicte 
assambl6e  recougnoist  que  le  pais  a  receu  ung  grand 
soulagement,  d'aultant  que  sans  ledict  sjeur  de  Saint 
Auban,  il  eust  est6  n6cessaire  de  mettre  grand  nombre 
de  gens  de  guerre  de  cheval  et  de  pied  dans  ledict  pais, 
pour  asseurer  ladicte  conduicte,  ce  qui  nc  se  pQUVoit 
faire,  sans  une  excessive  despense,  oultre  la  fouUe  du 
*pauvre  peuple ;  qu'est  cause  que  lesdicts  Estatz  ont  re- 
merci6  ledict  sieur  de  Saint  Auban  de  ce  bon  office  et 
Tont  pri6  de  continuer  tousjours  son  affection  acous* 
tum^e  en  vers  le  pais. 

Le  sieur  de  Chanoillet  a  remonstr6  les  malheurs  et 
d6sordres  que  les  partialit^s  produisent  au  publiCq,  k 
cause  de  quoy  aiant  este  commence  ung  traitt6  pour 
la  reconciliation  d'entre  Mgr  le  gouverneur  et  Mgr  de 
Mende,  il  seroit  n6cessaire,  pour  le  bien  du  service  du 
Roy,  repos  et  soulagement  de  ce  pais,  qu'il  pleust  aux 
Estatz  de  Taffectionner ,  estant  a  craindre  que  ceste 
occasion  perdue,  il  soit  difficile  de  parvenir  a  leur  p6- 
conciliation.  Sur  quoy,  M.  de  Picheron,  bailly,  a  diet 
avoir  commence  ceste  n^gociation  et  a  prie  Tassambl^ 
de  Tassister  de  tout  ce  qui  sera  en  elle,  suivant  I'inten- 
tion  du  Roy ;  ce  que  lesdicts  Estatz,  par  la  bouche  dudiot 
sieur  president,  ont  tr^s-voluntiers  offert  de  faire,  priant 
ledict  sieur  bailly  de  continuer  sadicte  n^gociation,  pour 
Tadvancement  de  laquelle  lesdicts  Estatz  ont  advis6  de 
aire  tr^s^humble  pri^re  auxdicts  seigneurs  de  Mende  et 
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de  Fosseux,  pour  le  bien  du  service  du  Roy  et  soulage- 
ment  dudict  pafis  de  se  disposer  chascun  d'eirlx  k  la 
reconciliation. 

Plusieurs  requestes  pr6sent6es  auxdicts  Estatz  par 
aulcuns  particuliers  ont  est6  renvoyfees  k  Tassambl^e  des 
deputes  a  Chenac  pour  y  estre  par  eulx  pourveu  ainsi 
qu'ils  verront  estre  k  faire  par  iraison. 

Sur  la  requisition  faicte  par  les  sieurs  de  Seras  et  de 
La  Croix,  de  pourveoir  au  paiement  de  la  garnison  de 
Marieujolz  et  de  Florae  pour  Tann^e  demifefe  entifere, 
ainsi  qu'il  est  mand^  par  les  Lettres  patentes  du  Roy, 
que  ledict  sieur  de  La€roix  a  exhibees ;  a  est^  conclud, 
pour  le  regard  de  Marieujolz,  qu'attandu  que  le  pais  ^ 
permet  aux  habitans  dudict  Marieujolz  de  jouir  de  la 
descharge  par  eulx  pr^tendue  de  leur  portion  des 
deniers  extraordinaires  imposez  sur  ledict  diocese,  aux- 
quelz  ils  sont  contribuables ;  que  lesdicts  habitans  advi- 
seront  de  composer  et  demeurer  d'accord  avec  ledict 
sieur  de  Seras,  de  leur  dicte  garnison,  et  si  leur  portion 
des  deniers  extraordinaires  dont  ils  veullent  estre  des- 
chargez  ne  suffizent  au  paiement  de  ladicte  garnison, 
que  le  pais  suppl^era  k  ce  qui  en  defFauldra,  ou  aultre-' 
ment  qu'ils  payeront  pari  enticr  leur  cottit^  desdicts 
deniers  extraordinaires.  Ce  que  lesdicts  Estatz  entendent 
avoir  lieu.seullement  pour  le  pass^,  declarant  n'estre 
besoing  et  n'avoir  moyen  d'y  satisfaire  pour  Tadvenir. 
Quant  audict  sieur  de  La  Croix,  attandu  qu'il  n'y  avoyt 
aulcune  n6cessite  de  tenir  garnison  audict  Florae,  et  que 
par  le  moyen  de  la  garde  bourgeoise  des  habitans  de 
ladicte  ville,  elle  pouvoit  estre  conserv6e  en  Tobeissance 
du  Roy,  aussi  bien  lors  que  maintenant,  sans  garnison, 
sera  advis^  de  composer  avec  ledict  sieur  de  La  Croix,  de 
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ce  qu'il  peult  pr^tendre  pour  raison  d'icelle,  aultrement 
que  Ton  aura  recours  au  Roy  pour  eu  faire  descharger  le 
pais. 

Laquelle  conclusion  entendue  par  lesdicts  sieurs  de 
La  Croix  et  de  Seras,  ils.  ont  d^clar6  ne  pouyoir  entrer  en 
aultre  composition  que  d'estre  enti^rement  paiez  de  ce 
que  revient  ladicte  gamison,  suivant  ladicte  commission, 
attandu .  mesmes  que  par  icelle,  les  douze  mois  sont 
r6duictz  a  neuf,  qui  est  aultant  de  perte  et  diminution  de 
la  soldo  de  trois  mois  qu'ils  ont  est6  contrainctz  d'avancer 
fpour  retenir  les  soldatz  et  garder  qu  il  n'advint  faulte  et 
inconvenient  des  places.  A  cause  de  quoy  ils  ont  somm6 
et  requis  lesdicts  Estatz,  ensemble  MM,  les  commissaires 
de  Tassiette,  y  assistans,  d'effectuer  le  contenu  en  ladicte 
commission  et  k  ceste  fin  imposer  ce  que  monte  ledict 
entretenement  ainsi  qu'il  leur  est  mand6  parSa  Majest^. 
Et  par  mesme  moyen  y  poiu'veoir  pour  Tadvenir,  aultre- 
ment  ils  ont  proteste  centre  les  Estatz.  Offrant  n^ni- 
moings,  ledict  sieur  de  Seras,  de  garder  ladicte  citadelle 
de  Marieujolz  jusques  a  ce  que  par  le  Roy  en  soit  aultre- 
ment  ordonn6,  et  le  faisant  paier  enti^rement  de  ce  que 
monte  ladicte  gamison  durant  les  neuf  mois  portez  par 
ladicte  commission.  Attandu  laquelle  sommation,  les- 
dicts sieurs  commissaires,  par  la  bouche  deM.de  Guil- 
leminet,  commissaire  principal,  ont  requis  les  Estatz  de 
les  assister  k  Timposition  des  sommes  k  quoy  revient 
ledict  entretenement ;  protestant  k  leur  refus  de  passer 
oultre  a  Tex^cution  de  ladicte  commission. 

Dudict  jour  sixieme  d'avriU  de  relevee. 

Sur  la  requeste  prisent^e  par  le  sieur  de  Meyniez, 
tendant  k  ce  qu*il  pleust  aux  Estatz  pourveoir  au  paie* 
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iMnt  lie  Ja  spfnm^  de  5ji2  ^qwjs  par  luy  ^ournie  ^t 
.adv.aw6e  a  Je  solde  et  eq^retQu^n^At  d^  huict  arqij^ 
busiers  ^  pied,  establiz  ,powr  h  ^rvioie  du  Boy  en.gai7»i- 
sou  dans  Ja  tour  de  Gr^s^,  jsmyai;it  \es  oQjffimi^ion^  4^ 
Mgr  de  FosseuXy  gouveraeur  et  sen^Jbial  dfidict  .pa'i^,  ne 
luy  aiant  eslei>aiUe  a4)]c.un  entr^tepeipf^t  depuis  le.  pre- 
mier de  d^ioemJbxe  jugques  a  ^ir^s^pt  pour  Jesdicts  huict 
soldate,  By  auloun  appoiaatemeut  pour  luy,  a  quoy  il 
reqjoiert  des  Estatz  vQulIoir  avoir  ^^ard  et  faire  le  tout 
imposer  en  l!assietle  extraordijiaire,  a  este  conclud  que 
le  pais  n'est  tenu  au  paiemeut  de  ladicte  garaison,  .et 
qu'il  se  retire  si  boo  luy  seuil>le  au  proprietaire  de  la 
maison  de  Gr^ze. 

Sur  aultre  requeste  prQseotee  auxdicts  Estatz  .par 
M.  Jeban  Vergile,  notaire  royal  de  la  ville  de  Mende, 
aaary  de  Saudre  Destreche  et  tuteur  de  Firmin  PelagaU 
coh^ritiers  par  biaefice  d'jnventaire  de  feu  Pons  Des- 
treicb,  sieur  de  Garrejac,  a  ce  que.suivant  les  arrestz  de 
la  Gour  de  nos  seigneurs  de^  Aydes,  ladicte  assambl^c 
procedast  k  raudition  du  compte  de  Tiniposition  faicte 
sur  ledict  dioc^^e  par  commission  de  feu  Mgr  Tadpiiral 
de  Joyeuse,  Tannee  1586,  que  ledict  Yergile  avoit  en 
main. 

A  este  cor.clu.d)  atlandu  que  pour  la  briefvet6  du 
temps  et  proximite  de  la  festes.de  Pasques  lesdicts  Estatz 
jae  pouvAAt  vacquer  au  faict  des  Gomp(es  dudict  pais  ont 
eboisy  et  d^put6  certain  nombre  de  personpages  dc 
ladicte  •assamblee  paurpDOcMerii  I'audition  et  closture 
^  desdicts  comptes  pardevant  Mgr  de  Mepde  a  Chenac, 
auq^oel  lieu  pour  cest  affect  lesdicts  JEstatz  ont  donne 
charge  auxdicts  d6put6s  de  se  trouver  le  lendemain  de 
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.  Quasimodo,  pr6cis6ment  a  ceste  cause,  le  compte  dudict 
Yergile  est  renvoy6  comme  les  aultres  devers  lesdicts 
d6put6s  en  leur  dicte  assambl6e  pour  estre  par  eulx  pro- 
cM6  k  I'audition  et  dosture  d'icelluy,  selon  qu'ils  ver- 
ront  estre  raisonnable. 

Mgr  de  Fosseux,  gouvemeur  et  s6n6cha1  dudict  pais, 
est  venu  en  TassambUe,  laquelle  il  a  represent^Ie  devoir 
auquel  il  s'estoit  mis  pour  entrer  en  reconciliation  avec 
Mgr  de  Mende  pour  vivre  d^sormais  en  amitie  avec  luy 
et  chasser  toutes  partialit^s  et  divisions  du  pais  suivant 
Tintention  et  commandement  du  Roy  et  de  Mgr  le  Con- 
nestable,  pouc  le  bien  du  service  de  Sa  Majesty  et  repos 
dudict  pais,  k  quoy  il  desiroit  de  tout  son  coeur  de  pou- 
voir  parvenir,  mais  ledict  seigneur  de  Mende  se  rend  refu- 
sant  de  son  cost6,  s'arrestant  k  ce  que  sa  maison  du  Yialar 
luy  soit  rendue,  encores  que  ce  soit  chose  qui  depend  de 
la  voIunt6  de  Mgr  le  Connestable  qui  a  bailie  sa  commis- 
sion et  son  commandement  exprez  k  celuy  qui  est  dans 
ladicte  place  de  la  garder,  tellement  qu'il  ne  tient  k  luy 
que  ladicte  reconciliation  ne  se  face,  comme  il  a  pri6 
lesdicts  Estatz  vouUoir  prudemment  juger  les  articles  du 
traitte  qui  en  avoit  est^  commence  et  qui  ont  est^  leuz 
en  ladicte  assambl^e. 

Davantage  ledict  seigneur  gouverneur  a  propose  aux- 
dicts  Estatz  que  le  sieur  Molines,  pr6vost,  aiant  est^ 
nomm^  par  le  pais  et  obtenu  provisions  du  Roy  sur  son 
office,  il  estime  qu'il  doibt  estre  continue  k  Texercice  de 
sa  charge,  k  quoy  il  a  pri6  et  exhort^  lesdicts  Estatz  de 
se  voultoir  r^souldre,  affin  que  ledict  Molines  n*ayt 
occasion  et  peine  de  recourir  a  la  justice  pour  le  faict  de 
sadicte  commission. 

A.ussi  les  a  priez  de  le  voulloir  r^souldre  de  leur  inten- 
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tion  sur  le  contenu  des  provisions  du  Roy  et  de  Testat 
qu'il  leur  a  faict  presenter  et  apr^s  est  sorty  de  ladicte 
assamblee. 

Lesdicts  Estatz  desirans  faciliter  de  tout  leur  pouvoir 
Tenti^re  et  ferme  resolution  du  traitte,  commence  pour 
la  reconciliation  de  Mgr  le  gouverneur  avec  mondict 
seigneur  de  Mende  et-affin  dinviter  davantage  ledict 
seigneur  gouverneur  a  faire  rendre  ladicte  maison  du 
Yialar  audict  seigneur  de  Mende,  ont  advis^  d'aller  trou- 
ver,  tous  ensemble,  ledict  seigneur  gouverneur  en  son 
logis  pour  luy  faire  ceste  requeste  ;  ce  qui  a  este  faict 
par  lesdicts  Estatz.  Et  d*aultant  que  ledict  seigneur  leur 
a  rcspondu  que  c'estoit  chose  qui  d^pendoit  de  Mgr  le 
Connestable,  ils  Tout  encores  suppli^  pour  ne  laisser  ung 
si  bon  oBuvre  imparfait,  de  remettre  ladicte  maison  entre 
les  mains  du  syndic  dudict  pais  dont  tous  les  Estatz  se  ^ 
rendront  responsables,  attahdant  le  commandement  de 
Sa  Grandeur.  Sur  quoy  ledict  seigneur  gouverneur  a  diet 
qu'il  prendroit  advis,  qui  a  est^  cause  que  lesdicts  Estatz 
s'en  sont  retournez  au  lieu  de  leur  assamblee. 

M.  Abel  Chaudier,  procureur  de  M.  Hercules  Sp6- 
ronnat,  pourveu  par  le  Roy,  en  tiltre  de  Tofiice  de  rece- 
veur  des  tailles  dudict  diocese,  a  remonstr^  qu'en  la 
derni^re  assamblee  des  Estatz  dudict  diocese,  tenus  en 
la  ville  de  Mende,  ledict  Sp^ronnat  auroit  faict  deuement 
apparoir  de  ses  lettres  de  provision  en  bonne  forme  et 
des  actes  de  verification  d'icelles  et  des  cautions  par  luy 
baillees  suivant  les  ordonnances  de  Sa  Majeste,  au  moien 
de  quoy  il  auroit  faict  requ6rir  lesdicts  Estatz  de  Tad- 
mettre  k  Texercice  dudict  office  en  rann6e  derni^re  et  k 
ceste  fin,  luy  delivrer  ou  k  son  commis  les  assiettes  et 
despartement  des  deniers  ordinaires  et  extraordinaires 
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dudict  diocese,  pour  en  faire  la  recepte,  suivant  la  tenear 
^e  ses  provisions.  Ce  que  ladicte  assaroblee,  jugeant 
ir^s-raisonnaWe,  auroit  prdonn6  et  cohclud  que  lesd'icWs 
provisions  et  acles  seroient  enregislrees  ez  registres 
cludict  pais,  pour  jouyr,  par  ledict  Sp6ronnat,  de  Teffect 
et  c6ntenu  d*ice11es.  !Et  pour  ceste  cause,  ledict  Sp6ronnat 
avoit  r^solu  de  faire  la  charge  ladicte  ann^e.  Toutesfois 
pour  certaines  considerations  touchant  les  affaires  dudict 
diocese,  les  Estatz  ayant  requis  ledict  sieur  Sp^ronnat  de 
s'en  d6sister  pour  ladicte  ann^e  et  consentir  que  ladicte 
recepte  fust  <I61ivr6e  k  telle  personne  capable  quails 
adviseront,  pour  la  commddite  des  afraires  dudict  pais, 
il  se  seroit  finaKlement  accorde  au  d6sir  desdicts  Estatz 
soubz  les  conditions  toutesfois  qu'il  auroit  r^servees  gar 
te  contract  qui  en  Siuroit  este  sur  ce  passe,  mesmes  cntre 
aultres  de  pouvoir  faire  ladicte  recepte  Tann^e  presente. 
Auquel  effect  lui  aiant,  ledict  sieur  Speronnat,  pass6  pro- 
curation, il  s'est  expressement  achemine  en  ceste  assam- 
fcl6e ,  la  requ6rant  luy  faire  d61ivrer  les  assiettes  et 
d^partement  que  y  seront  arrestez  pour  en  faire  1h 
recepte,  suivant  lesdictes  provisions  et  la  teneur  de 
laclicte  procuration,  de  laquelle  il  a  remys  ung  extraict 
au  greffe  ;  aultrement  a  protest^  de  tons  despens,  dom- 
mages  et  interestz  que  ledict  Speronnat  en  pourroit 
souffrir. 

Sur  la  requeste  pr6sent6e  auxdicts  Estatz  par  les 
habitans  et  paroisse  de  Ou'fezac,  remonstrant  que  k  cabsc 
de  leur  extr6me.pauvret6  et  impuissance,  ils  se  seroient 
retirez  au  Roy  pour  estre  deschargez  des  tailles  et  impo- 
sitions de  tout  le  pass6  et  de  cefles  qui  leur  seront  mises 
sus  pour  six  annees  a  venir.  Sur  quoy  Sa  Majeste,  par 
ses  Lettres  patentes  du  VI'  jour  de  d^cembre  dernier,  les 
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auroit  renvoiez  a  MM.  les  tr^soriers  geucraulx  do  J^rance 
pour  informer  du  contenu  en  leur  requite  et  en  donner 
advis  h  Sa  Majeste.  Lesquels  sieurs.  tr^soriers,  par  appoin- 
tement  d'aujtre  requite  presentee  le  15  mars  dernier, 
auroient  ordonne  avant  de  proceder  k  la  v^rificatioa 
desdictes  Lett»res  patentes  ny  a  aulcune  information,  quQ 
les  supplians  coramuniqqeroient  le  tout  au  syndic  dudiQt 
diocese  CQ  la  presente  assiette,  pour  verifier  si  ledict 
diocese  y  ^  interest  poyr  ses  deniers  et  quels  sont  les 
receveurs  sur  lesquelz  les  supplians  sont  en  reste  pour  pe 
faict,  ct  le  tout  remys  au  bureau  en  estre  ordonif6 ; 
requerant  lesdicts  babitaos  pour  c^s  causes  el  atlandu 
quils  ne  doibvent  aulcunes  restes  de  tailles  que  de  Tan- 
nee  deroierc  el  que  ledict  pals  n'a  auleun  interest  k  la 
deschargequ'ilspogrspivent,  qu'il  pleust  auxdictsEstatz 
consentir  a  Tinterinement.  de  l^ur  dicte  requesle.  Les- 
dicts  Eslatz  aiant  yeu  ladicte  requeste  et  les  pieces  y  . 
menlionn^es,  ont  d6clar^  qu'ils  n*enteqt  empescher  la 
descharge  demandee  pqir  les  supplians,  exi  ce  qui  est  des 
deniers  du  Boy  qui  ne  sont  comprins  au  don  et  remise 
faicts  par  Sa  Majeste  audict  dioc^^  et  pais  pour  Tacquilr 
temenl  de  leurs  debt^s  et  aultres  affaires  d'icelluy,  et  a 
la  charge  que  leflict  pais  en  demeurera  d'aultant  quicte 
envers  Sa  MajestS  et  cq  que  paontera  ladicte  descl;iarge,  ' 
passe  en  reprise  h  la  redditiQn  des  pomptes  des  receveurs 
dudict  dioctee. 

Sur  la  requisition  faicte  par  le  cappitaine  Colombet, 
commandant  pour  le  serviqe  du  Boy  en  la  ville  de  Lea-  . 
goigne,  de  pourveoir  k  son  remboursement  de  la  somme 
de  576  escus,  d*une  part,  a  quoy  revient  la.  splde  et 
enlre.teqement  de  seize  a^rquebusiers  a  pied,  establiz  en 
garnison,  pour  le  service  de  Sa  Majesty  dans  ladicte 


—  64  — 

ville,  durant  neuf  mois,  k  commencer  du  premier  d'oc- 
tobre  1594.  Laquelie  somme  il  auroit  fournie  et  advanc^e 
de  ses  propres  deniers,  suivant  les  deliberations  de 
MM.  les  commis  et  deputes  du  pais ;  et  oultre  ce  la 
sommb  de  38  escus  pour  rimp^tratioa  des  Lettres  d'as- 
'  siette  qu'il  en  auroit  oblenues  de  Sa  Majesty  ;  lesquelles 
il  pretend  faire  verifier  pardevant  MM.  les  tresoriers 
g^n^raulx  de  France  et  avoir  leur  attache  sur  icelles^ 
pour  apres  en  poursuivre  Tex^cution ;  mais  parce  que 
ce  ne  sera  qu'augmentation  de  frais  et  despens  pour  le 
pais,  dont  il  a  regret,  il  a  bien  voulu  premi^rement 
s'adresser  a  Tassamblee,  affin  que  luy  donnant  conten- 
tement  de  bonne  volunt6,  il  n'ayt  occasion  de  continuer 
sa  poursuite.  A  este  advis6  et  conclud  d'accorder  audict 
cappitaine  Colombet,  pour  toutes  pretentions  qu'il  pour- 
roit  avoir  centre  le'  pais,  k  cause  de  ladicte  garnison,  la 
somme  de  200  escus,  de  laquelie  il  sera  pri^  se  conten- 
ter,  veu  Timpuissance  du  pais.  Ce  qu'ayant  entendu  par 
la  bouche  de  M.  le  vicaire,  pr6sident,  il  a  dictqu'il  estoit 
bien  d^sireux  du  soulagement  du  pais,  mais  qu'il  ne 
pouvoit  souiFrir  si  grande  perte ;  qui  a  est^  cause  que 
Fassambl^e  luy  a  accorde  pour  tout,  jusques  a  300  escus ; 
requ^rant  MM.  les  commissaires  de  la  comprendre  en 
leur  despartement  extraofdinaire,  k  la  charge  que  ledict 
Colombet  ne  pourra  pr6tendre  aultre  chose  centre  ledict 
pais  et  qu'il  remettra  devers  le  greflfe  d'icelluy  les  provi- 
sions  par  luy  obtenues  et  aultres  pieces  qui  en  depen- 
dent. 

La  requeste  presentee  par  le  sieur  Rodier,  lieutenant 
de  prevost  dudict  diocese,  au  quartier  des  Cevennes,  a 
ce  qu'il  pleust  aux  Estatz  poun^eoir  au  paiement  des 
fraiz,  journees  et  vacations  par  luy  exposez  en  plusieurs 
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chevauch^es  et  ei^^cution  qu'il  a  faictes  dans  le  diocese^  ' 
attandu  qu'il  n'a  aulcuns  gaiges ;  a  est6  ladicte  requeste 
renvoi^e  par  les  Estatz  k  MM.  les  d^put^s  k  I'audition  des 
comptes  du  pais  en  leur  assambl^e  assignee  a  Chenac 
devant  Mgr  de  Mende,  pour  y  avoir  tel  esgard  qu'ils 
jugeront  raisonnable. 

Sur  le  rapport  faict  par  les  d^putez  k  la  verification 
des  debtes  du  diocese  plus  importans  et  pressez  quils 
ont  veu  Testat  baill6  par  M.  Reich,  tr^sorier  de  la  Bourse 
du  pais  de  Languedoc,  par  lequel  iis  ont  trouv^  luy  estre 
deub  de  restes,  environ  la  somme  de  7,000  escus  depuis 
TannSe  1586,  jusques  comprins  I'ann^e  1594,  pour  raison 
des  deniers  de  sa  charge,  en  ce  non  comprins  1 ,920  escus 
employez  en  son  estat,  pour  les  frais  des  annees  1588  et 
1589,  d'aultant  que  ladicte  partie  doibt  estre  acquitee 
par  le  sieur  Alm^ras,  receveur  dudict  diocese,  I'ann^e 
derni^re,  comme  aiant  est^  couchee  et  impos^e  en  I'as- 
siette  extraordinaire  de  ladicte  ann^e ;  a  est6  conclud, 
attandu  Timpuissance  du  diocese,  que  ledict  sieur  Reich 
sera  pri6  se  contenter  de  la  somme  de  2,000  escus  que 
lesdicts  Estatz  ont  requis  MM.  les  commissaires  de  Tas- 
si^te  imposer  ceste  ann^e  pour  luy  estre  pai^e  en  deduc- 
tion des  parties  a  luy  deues,  et  le  surplis  6gallement  en 
deux  annees  suivantes,  a  la  charge  de  faire  cesser  toutes 
contraiiictes  et  executions  pendant  ledict  temps  centre 
ledict  diocese  et  de  ne  demander  aulcuns  dommages  ny 
apportz,  et  aussi  d'allouer  et  desduire  toutes  aultres 
sommes  de  deniers,  si  aulcuns  se  trouvoient  avoir  est^ 
pai^es  sur  lesdictes  parties  ou  desquelles  ledict  diocese 
deubst  estre  descharg^,  soit  par  deliberations  des  Estatz 
generaulx  de  Languedoc,  ou  en  quelque  aultre  sorte 
valable  que  ce  fust ;  ce  qu'aiant  entendu  ledict  sieur  de 


—  88  - 

R^icfa  et  ai^iit  (f6dsrr6  nef  pdovoit^  ^  cuoimefifefr  de  VAA^dtb 
sbinme  de  ifiM  ei^cud  la  pr^sente  dtiti6e,  d'auftent  <}a^ 
luy  a  estt  6iij6iiTCr  ptfr  Ids  Estatar  g^irtratil*  d^  taii- 
giiedoc  d6  vacquef  drllgemment  au  r^cotrtreoidnt  Afi^ 
&i6ts  Testes  y  &  cfsle  fiiialTeEfteAt  accOfdS  qti*i(s!ef0rt  iatpd^ 
cesle  anD^e  jusques  k  5,000  escus  et  le  surplus  eh  dent 
a1^n6es  sUiVatiteS.     ' 

Et  pmir  le  Regard  dd  la  scrmtfie  de  dhtmif  tam  d^eseus, 
dont  le  sieur  Portal^,  tr^sdfier  prdvliictal  de  Textttior- 
dinaire^  deS  gii^ffes,  fttict  d^Uiatidd  atidrct.dloctee,  pr^- 
tbndant  luy  e^ite  deae  pow  itJst^s  de  lar  coetit6  dinftct 
dtoc^se  des  deniers  de  la  sufyvention  de  Faunae  149!!, 
d^aultant  que  par  la  coppi^  d'tnig  estat  arrefst^  pat* 
m.  Mkrioti,  tr^rier  dePraruc^,  Id  II  avrfl  dtrdicft^tr,  est 
p6rt(6  que  la  sotntue  de1IS,M7  escus  2S  sbh:  2  demert,  ^ 
quoy  lUobtoit  la  portiou  d\idict  dioc^  de  ladtete  sub- 
veutioU  en  ladicte  ann^e,  avt>it  est^  r^durcte  par  rassaur-' 
hUe  de  Mbntpellier,  k  Vocciasiod  des  lieux  oecapez  et 
itupuissabs  dudict  dtoc^,  k  la  tuotti^,  mddtdut  H,0O$^ 
diSdus  4i  sotz  6  denier^.  A  ceste  cause,  ^  estS  advis^  et 
coiiclud  que  plus  ample  verification  sera  faicte  k  la  ^Yi^ 
g^nce  du  syddid  dudlct  dioc^^.  dd  Tadicre  descbar^e  dt 
i^ductiod,  soit  par  le  moYdtidu  verbal  de  ladidte  assaik!r- 
ltl6e  de  tfodtpdllldr  ou  auUretneut,  pdur  apr&s  y  estrd 
pourvdu  k  ta  procliaide  assadiblSe,  i^ltm  qu^il  sera  fftrcmS 
nkessaire  pour  h  descharge  et  soulagetuent  dudtct  did- 


*   tt  ^ur  1^  rappoft  dt  d^ndmbrdcaedt  faiet  par  r^dScte 

sieurs  di6pu(6s  poUr  fk  v^fificatioti  dds  debtes  dudidt  did- 
c'&se  dbs  aultfds  pattres  dont  les  crgMders  d'ibdlluy  torn 
idstaiice  dt  pour  raisou  desqudltds  9  souffle  et  peoH^ 
eucourir  phisieurs  finite,  dbmuragds  et  iKrteresti£^,  Ics^dict^ 
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Estatz  ont  conclud  de  requ6rir  MH.  les  commissaires  de 
rassiette  de  comprendre,  en  leur  despartement  des  de- 
niers  extraordinaires,  la  pr^sente  ann^e,  les  sommes  cy 
apr^s  d^ign^es  pour  estre  paiees  auxdicts  cr^nciers,  k 
Tacquict  dudict  diocese,  assavoir  :  k  M.  Fierre  CTauzeU. 
iresorier  provincial  de  Textraordinaire  das  guerres,  la 
somme  de  890  escus  pour  entier  paiement  de  ce  que 
Indict  diocese  luy  restoit  des  deniers  de  la  subvention  de 
Taonee  1593,  et  dont  il  avoit  obtenu  arrest  de  la  Cour 
des  Ay  des. 

A  Jacques  Missilier,  paieur  de  la  compaignie  de  gen- 
darmes du  sieur  Bu  Pujol ,  la  somme  de  566  escus  39  solz 
6  deniers,  tant  pour  aquittement  de  la  moiti6  de  la 
somme  de  711  escus  19  sols  S  deniers,  en  laquelle  ledict 
dioctee  a  est6  condampne  envers  luy  par  arrest  de 
ladicte  Cour  des  Aydes,  que  d'ting  taxat  qu'il  a  obtenu 
pour  les  despens  dudict  arrest. 

A  M*  Estienne  Motte,  marchand  d'Andu2;e,  comme  r^- 
missionnaire  de  M.  Anthoine  Barth61emy,  son  beau-pfere, 
la  somme  de  530  escus  15  soU  4  deniers,  en  deduction 
de  1,478  escus  52  sols  6  deniers,  en  laquelle  derni^re  * 
somme  ledict  diocese  a  est^  condamn6  envers  luy  par 
ladicte  Cour  pour  le  principal  et  51  escus  21  sols  S 
deniers  pour  les  despens. 

A*M.  Olivier  S^verac ,  receveur  dudict  diocfese  ez 
ann^es  1593  et  1594,  la  somme  de  1,847  escus  24  solz  k 
luy  deubz  par  arrestz  de  ladicte  Cour  et  dont  il  a  obtenu 
Eettres  patentes  du  Roy. 

A  H.  Pierre  PortalSs,  aussi  receveur  dudict  diocese  ez 
ann^es  1591  et  T592,  la  somme  de  6,556  escus  24  solz  k 
luy  deue  pour  les  causes  cpn^enues  ez  Lettres  patentes 
du  Roy,  v^rifi^es  en  ladicte  Cour  le  7  mars  dernier. 
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A  M .  Barth61emy  de  Roquoles,  la  somme  de  150  escus, 
pour  entier  paiement  de  300  escus  k  luy  deubz  comme 
r^missionnaire  de  Jehan  B^dos  et  Anthoine  YaDel. 

A  H.  le  marquis  de  Canilliac,  la  somme  de  2,611  escus 
6  solz  8  deniers,  en  deduction  de  7,833  escus  20  solz  k 
luy  deubz,  tant  h  cause  de  la  vente  qu'il  faict  au  diocese 
de  mille  sestiers  froment  et  300  sestiers  avoine,  pour  la 
la  nourriture  de  Tarm^e  de  feu  H.  Tadmiral  de  Joyeuse, 
que  pour  les  apportz  jusques  k  la  fin  de  ceste  annte  ; 
sur  quoi  il  a  obtenu  Lettres  patentes  du  Roy,  v^rifi^es 
par  MH.  les  ir^soriers  g6n6raulx. 

Aux  hoirs  de  feu  Claude  Corner,  marchand  de  Mende, 
la  somme  de  500  escus,  en  deduction  de  716  escus  que 
luy  sont  deubz  pour  restes  de  plus  grande  somme,  sui- 
vant  les  arrestz  de  ladicte  Cour. 

Aux  consulz  et  habitans  de  La  Canourgue,  la  somme 
de  400  escus,  en  deduction  de  1 ,243  escus  20  sols,  en 
quoy  ledict  diocese  a  est6  condampnS  par  arrest  de 
ladicte  Cour  des  Aydes,  comprins  les  frais  de  la  pour- 
suite  dudict  arrest. 

Aux  hoirs  de  feu  sieur  de  Costeregord,  de  Chanac,  la 
somme  de  300  escus,  en  deduction  de  1,971  escus  deubz 
de  restes  audict  Costeregord,  par  la  closture  du  compte 
par  luy  rendu  aux  Estatz,  Tannic  1582,  comme  commis- 
saire  des  vivres  en  Tannic  1580  ;  pour  avoir  paiement 
desquelles  restes  il  avoit  obtenu  Lettres  patentes,  v6ri- 
fi6es  par  lesdicts  sieurs  tresoriers. 

A  M.  Anthoine  Chevalier,  receveur  dudict  diocese  en 
Tannee  1582  et  1583,  sur  et  tant  moings  de  4,248  escus 
par  luy  demandez  suivant  plusieurs  arrestz  de  ladicte 
Cour,  pour  comptes  renduz  de  la  recepte  dudict  diocese 
desdictes  annies,  la  somme  de  500  escus. 
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A  H.  Yidal  Borrel,  aussi  receveur  dudict  diocese,  en 
Tann^e  1581,  la  somroe  de  1 ,594  escus,  ea  deduction  de 
4,781  escus  k  lui  deue  par  compte  rendu  de  ladicte 
recepte  ou  pour  parties  contenues  en  son  estat  et  dont 
y  a  Lettres  patentes  du  Roy,  v6rifi6es  par  lesdicts  si.eurs 
tresoriers  g£n6raulx. 

A  M.  Thibault  des  Hayes  et  Estienne  Moli^res,  huissiers 
de  ladicte  Cour  des  Aydes,  la  somme  de  50  escus  a  eulx 
cy  devant  ordonn6e  par  les  comniis  et  diputez,  pour 
frais  et  vacations  par  eulx  exposez  contre  ledict  diocese. 

Au  cappitaine  Puyolat,  152  escus  pour  la  rooicti^  de 
la  somme  de  504  escus  a  luy  deue  suivant  ung  arrest  de 
ladicte  Cour. 

Aux  hoirs  de  feu  cappitaine  Graveyrolz,  d'Allez,  142 
escus  20  solz  pour  la  moicty6  de  284  escus  40  solz  a  luy 
deue  par  ledvct  diocese. 

A  M"  Jacques  Langlade  et  Pierre  Loberie,  docleurs, 
habitans  de  Salgues,  la  somme  de  500  escus,  a  eulx 
accord^e  par  les  Estatz  derniers,  tenus  en  la  ville  de 
Mende  pour  les  causes  contenues  en  la  deliberation. 

A  M.  Guillaume  Boissonnade,  notaire  de  Montjuzieu, 
la  somme  de  75  escus  pour  entier  paiement  de  400  escus, 
h  luy  deue  par  transaction  pass^e  avec  ledict  diocese,  en 
ranneel578. 

A  cerlaius  particuliers,  habitans  de  la  ville  de  Mende, 
la  somme  de  100  escus  k  eulx  accord ee  pour  raison  de  la 
demolition  qui  fut  faicte  de  leurs  maisons  pour  bastir  la 
citadelle,  en  attandant  qu'il  soit  pourveu  par  le  Roy  au 
paiement  desdictes  maisons,  suivant  Testimation  qui  en 
fut  faicte. 

A  sire  Jehan  Vivian,  de  Mende,  la  somme  de  400 
escus,  en  deduction  de  plus  grande  somme  a  luy  deue, 
iBuivant  les  arrestz  de  ladicte  Cour. 


—  60  — 

Au  sicur  de  Bouzolz,  la  soniaie  de  160  e&cus,  en 
deductioQ  de  plus  grapde  soroipe  en  laquelle  il  s*obligea 
pQur  le  dioctee  envers  les  CQpsulz  de  Saint-Flour,  pour 
certaines  munitions  par  eulx  fournies  pour  le  faict  de  la 
reduction  de  Chirac,  en  Tann^e  1588. 

A  Estienne  Constautio,  muletier  du  lieu  de  Laval,  la 
son^nae  de  20  escus,  en  deduction  de  63  escus  qui  Uiy 
aojQl  deubz  pour  raison  d'une  execution  contre  luy  faicte 
par  Loys  Vidal»  comme  procureur  du  sieur  Speropnat, 
de  Pezenas,  pour  la  partie  a  Luy  deue  par  ledict  dioctee 
cemme  Testat  v6rifi6  cy  devantaudiql  Consiantin. 

A  Pierre  Poujol ,  muletier  de  Chenac,  pour  entier 
payenient  des  dommages  et  iixtereslz  a  luy  deubz  pour 
aultre  execution  contre  luy  faicte  par  ledict  Vidal,  sui- 
vaut  Testat  qu'en  fut  aussi  v^rifie  cy  devant,  la  somme 
de  20  escus. 

A  Pierre  Colrai,  Loys  Prieur  et  aultres  marchands,  la 
somme  de  150  escus  pour  les  dommages  et  interestz  par 
eulx  soulfertz,  pour  avoir  este  faictz  prisonniers  k  Lyon, 
k  la  requesie  du  sieur  Habert,  pour  les  2,000  escus  qui 
luy  sont  deubz  par  le  diocese. 

A  Guillaume  Jehan,  de  Mendc,  12  escus  pour  ce  qui 
luy  est  dcub,  tant  par  obligation  que  par  sentence  du 
Bailliage  de  G)6vaudan. 

A  M*'  Jacques  Bougrand  et  Jacques  Tei^ier,  de  Sal- 
gues,  consulz  de  ladicte  ville,  en  Tannee  1590,  la  somme 
de  100  escus,  en  deduction  de  200  escus,  en  quo^  le 
syndic  du  diocese,  par  sentence  du  s6nechal  de  Mende,  a 
est6  conda[Dpn6  pour  le  principal  de  9  escus  46  sqIs, 
6  dcniers  de  despens,  et  ce  a  cause  des  advances  faictes 
par  lesdicts  consulz  pour  la  garm'son  de  Salgues.. 

Au  sieur  Fontunye,  dudict  Salgues,  91  c^scus  17  solz  k 
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luy  deue-,  comme  receveur  dudict  diocese,  en  Tann^e 
1580^  pour  restes  djes  frais  du^pa'isde  Languedoc  qu'il  a 
paiez  a  M.  Reich,  receveur  de  la  Bourse  dudict  pais. 

A  M.  Francois  Tardif,  cy  devant  receveur  en  tiltre 
d'office  dudict  diocese,  la  somme  de  400  escus  pour  ses 
gaiges  de  Tann^e  1589,  d*au1tant  que  ladicte  ann6e  ne 
fut  faict  aulcun  despartement  des  deniers  du  Roy  a  cause 
des  troubles  et  que  ladicle  sonime  fut  obmise  en  Tas- 
siette  de  Tannee  passee,  aiant  est6  prorais  au  sieur  Sp6- 
ronnat,  resignataire  dudict  Tardif,  deluy  faire  imposer 
ladicte  partie,  suivant  le  contract  passe  avec  luy  par  les 
Estatz. 

Aussi  a  est6  advis6  et  conclud  que  lesdicts  sieurs  com- 
missaires  seront  requis  imposer  etcomprecdre,  en  ladicte 
assiette  extraordinaire,  la  somme  de  400  escus  pour  restes 
et  entier  paiement  de  la  fourniture  faicte  par  le  sieur 
Blancard  pour  le  remontago  de  Tartillerie  qui  est  dans  la 
citadelle  de  Mende,  suivant  la  charge  qu'il  en  avoit  dudict 
seigneur  de  Fosseux,  gouverneur,  sauf  a  recouvrer  ladicte 
partie,  suivant  les  deliberations  des  annees  pr6c6dentes, 
sur  M.  Jacques  Cbantuel,  a  faulte*  d'avoir  valablement 
satisfaict  au  contract  pass^  avec  luy  pour  le  remontago 
db  ladicte  artillerie. 

Sur  la  requisition  faicte  par  le  sieur  dc  Seras,  com- 
mandant pour  le  service  du  Roy  en  la  ville  de  Marieujolz, 
k  ce  que  lesdicts  Estatz  luy  fissent  declaration  s'lls 
veiiNIent  pourvcoir  au  paiement  de  ladicte  garnison  pour 
le  nombre  de  vingt  arquebusiers  et  durant  le  temps  de 
neuF  mois,  faisant  les  douze  de  Tannee  passiee,  ainsi  qu'il 
les  en  a  interpellez  et  requis  par  deux  fois  et  qu'il  leur 
est  enjoinot  et  ordonne  de  faire,  par  les  Lattices  patentes 
du  Roy,  v6rifi6es  en  la  Cour  des  Aydes,  et  desquelles  a 
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este  cy  devant  faicte  lecture  en  ladicte  assamblee,  ou 
bien  qu'il  plaise  auxdicts  Estatz  luy  bailler  ung  acte  de 
refus  pour  luy  servir  en  ce  que  de  raison,  a  est6  con- 
clud  que  lesdicls  sicurs  commissaires  de  Tassiette  seront 
requis  imposer,  avec  les  aultres  deniers  extraordinaires, 
la  pr^sente  ann6e,  la  somme  de  560  escus  pour  rem- 
boui*ser  ledict  sieur  de  Seras  de  ce  qu*il  a  fourny  et 
advanc6  pour  Tentretenement  desdicts  soldatz,  montant 
pour  lesdicts  neuf  mois,  faisant  douze,  suivant  lesdictes 
Lettres  patentes,  la  somme  de  720  escus;  ce  que  lesdicts 
Estatz  ont  accord^  sans  consequence  et  k  la  charge  que 
les  habitans  dudict  Marieujolz  seront  tenus  k  I'advenir  de 
paier,  si  b6n  leur  semble,  ladicte  gdrnison  et  en  des- 
charger  le  pais,  declarant  lesdicts  Estatz  que  ledict  pais 
en  est  aulqunement  tenu,  tant  parce  qu'il  est  maintenant 
paisible  et  n'a  besoing  d'aulcuns  gens  de  guerre  pour 
estre  entierement  r6uny  a  Tob^issance  du  Roy,  aussi  que 
les  habitans  dudict  Marieujolz  ne  contribuent  a  aulcuns 
affaires  de  la  communaule  dudict  diocfese,  au  moyen  de 
I'exemption  dont  le  pais  leur  permet  la  jouissance. 

Et  sur  aultre  requisition  faicte  par  le  cappitaine 
Seguyn,  de  pourveoir  k  son  remboursement  de  la  somme 
de  six  vingtz  escus  qu'il  a  fournie  k  dix  arquebusiers  k 
pied,  de  ladicte  garnison,  a  est6  conclud  que  ladicte 
somme  sera  aussi  impos^e  pour  ledict  remboursement  et 
entretenement  desdicts  dix  soldatz  pour  trois  mois,  /ai- 
sant  quatre,  suivant  Testa t  des  garnisons  de  Languedoc^ 
k  comroencer  du  prenaier  jour  de  Janvier,  et  ce  k  la 
mesme  charge  et  condition  de  la  pr6c6dente  deliberation. 

Le  dimenche  !?•  jour  dudict  mois  d'avril,  du  matin. 

Lesdicts  Estatz  ne  se  sont  assamblez  pour  trailter 
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d'affaires  ains  ont  vacqu6  k  pri^res,  aiant  assist^  le  matin 
au  service  divin  en  T^glise  dudict  Marieujolz. 

Dudict  jourseptiesme  dudict  mois  d'avriL  de  relev6e. 

Le  sieur  Fumel,  sindic,  a  diet  que  M.  de  Fosseux,  gou- 
verneur,  luy  avoit  command^  de  faire  souvenir  I'assam* 
blee  de  pourveoir  sur  le  contenu  en  Testat  qu'il  avoit 
faict  bailler  ces  jours  passez. 

Sur  quoy,  M.  le  vicaire,  president,  a  repr^sent6  aux 
Estatz  rimportance  de  cest  affaire,  les  exhortai^t  d'y  pen- 
ser  meurement  pour  plusieurs  raisons,  mesraes  d'aultani 
que  les  demandes  faictes  par  ledict  seigneur  de  Fo^eux 
sont  contraires  a  Tintention  du  Roy  et  aux  deliberations 
des  Estatz  g^n^raulx  de  Languedoc,  lesquelz  ont  reigI6 
la  garnison  de  Mende,  au  nombre  de  60  hommes,  et 
Testat  des  gouverneurs  particuliers  des  dioceses  k  200 
livres  par  mois,  ce  qui  ne  doibt  ny  ne  peult  estre  exc^d^ 
par  ladicte  assamblee.  Et  pour  le  regard  de  la  citadelle, 
attandu  que  par  }b  response  que  le  Roy  a  faicte  sur  le 
cahier  pr^sent^  k  Sa  Majeste  par  Mgr  de  Mende,  est 
ordonn6  que  verification  sera  faicte  de  la  valeur  des 
ouvrages  et  reparations  de  ladicte  citadelle,  avant  que 
proceder  au  remboursement  demande  par  ledict  seigneur 
de  Fosseux,  oultre  que  Sa  Majeste  a  faict  don,  audict 
seigneur  de  Mende^  des  deniers'qui  ont  este  paiez  pour 
ladicte  construction,  excedans  le  pris  de  Testimation  qui 
en  sera  faicte  par  ouvriers  et  gens  a  ce  cougnoissans, 
pour  estre  employez  a  la  reedification  de  reglise  cathe* 
drale.  Pour  ces  raisons,  lesdicts  Estatz  doibvent  adviser 
sur  cest  affaire,  protestant  de  sa  pait,  ledict  sieur  vicaire, 
qu'il  jfentend  assister  aux  deliberations  qu'ils  feront, 
pour  ce  regard,  affin  dc  ne  contrevenir  aux  ordonnances 
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du  Roy  ct  reiglement  de  Languedoc^  ny  a  son  pouvoir 
qui  est  en  cela  limile,  ordonoant  n^antmoings  que  la 
response  dudict  cahier  fust  leue  avec  une  lettre  de  Hgr  1e 
dac  4e  'Va^tadow,  escripte  isndiei  seigneur  de  Mende, 
que  ledict  sieur  vicaire  a  exhib6e  et  en  aiant  est6  faicte 
lecture,  publicquement  ont  est6  par  luy  retirees.   • 

Et  apr^s  TaiTaire  mis  en  deliberation  et  attandu  que 
ledict  sieur  vicaire  a  proteste  de  n'assister  a  I'assanibl^e, 
pendant  qu'il  se  traittera  dudict  affaire,  s'excusant  sur  ce 
que  son.pouVoir  est  limits,  a  est6  advis6  de  d^puter 
MM.  de  Maubert,  deput6  du  Chapitre,  etBrun,  !•'  consul 
du  Malzieu„devers  mondict  seigneur  de  Mende,  pour  le 
supplier  de  donner  pouvoir  libre  audictsieur  vicaire,  de 
^eonclure  en  tons  affaires  qui  sei*ont  delib^r^z  en  ladicte 
assambl6e  ainsi  qu'il  est  acoustum6,  et  a  ceste  tin  en  a 
est6  escript  audict  seigneur  de  la  part  desdicts  Estatz. 

Sur  la  remonstrance  faicte  par  ledict  sieur  de  Cha*-« 
noillet,  nagui^res  sindic  dudict  diocese,  de  ce  que  le 
sieur  de  Saint  Roman,  de  Milliau,  en  Rouergue,  et  cer- 
tains  auUresparticuIiers,auxquelz  le  diocese  avoit  vendu 
quelques  terres  des  biens  du  feu  sieur  de  Bussac  et  qui 
avoient  est6  adjug^es  audict  diocese  pour  les  frais  et 
despens  du  proems  et  jugement  dudict  Bussac,  pr^ten- 
dent  le  faire  appeller  en  garaniie  h  Toccasion  du  trouble 
qui  leur  est  donnS  en  la  possession  desdicte^  terres  par 
le  sieur  viscomte  de  Larboux  et  aultres  parens  dudict 
Bussac,  poursuivans  le  retractement  dudict,  jugement  et 
renvoy  de  la  cause  en  la  chambre  my  partie  ;  requerant 
ledict  sieur  de  Chlnoillet  auxdicts  Estatz  de  pourveoir  k 
la  deffense  de  leur  jdroict  et  h  son  indempnit6,  a  este 
conclud  qu'il  sera  present^  requesteau  Roy,  a  .ce  que 
suivant  plusieurs  arrestz  donnezen  .son  Gonseil,  il  luy 
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plaisc  y  reteoir  la  cause  et  ordonnerque  les  acqu^reurs 
seront  r^integres  et  maintenus  en  la  possession  des 
choses  a  eulx  vendues  par  ledict  diocese,  lequel  en  tout 
cas  prendra  la  cause  et  deffense  pour  ledict  de  Chanoille,t 
pour  raison  de  ce  que  dessus. 

Messieurs  les  deputes  k  Taudition  des  comptes  out 
rapbrt^  avoir  veu,  cloz  et  arreste  le  compte  des  foumi- 
tures  faictes  par  le  sieur  Alm^ras,  receveur  dudict  dio- 
cese I'annee  derniere,  par  lequel  se  trouve  luy  estre 
deub,  par  le  diocese,  la  somo^e  de  3,351  escus  34  sols 
1  denier,  dont  il  requiert  estre  repabourse.  Sur  quoy  a 
este  advise  et  conclud  que  MM.  les  commissaires  de  I'as- 
siette  seront  recjuis  imposer  ladicte  somme  en  Tassiette 
extraordinaire,  la  pr6sente  annee,  pour  le  remboursement 
dudict  sieur  Almeras,  a  la  charge  neantmoings  que  le 
sindic  dudict  diocese  fera  bannir  et  arrester  entre  les 
mains  du  tresorier  provincial  de  Textraordinaire  des 
guerres  en  Languedoc,  la  presente  ann^e,  la  somme  de 
1,837  escus  pour  faire  rembourser  ledict  diocese  de 
pareille  somme  que  ledict  sieur  Almeras  employe  en 
son  diet  compte  et  qu  il  a  fournie  el  advancee  a  la  gar- 
ijison  de  la  ville  et  citadelle  de  Mende,  des  deniers 
dudict  diocese,  et  qui  doibt  tenir  lieu  de  paiement  k 
ladicte  garnison,  suivant  la  deliberation  des  Estatz  g^n^- 
raulx  de  Languedoc,  a  commencer  du  premier  jour  de 
Janvier  dernier. 

Du  lundy,  huictieme  jour  dudict  moisd'avril,du  matin. 

Les  requestes  presentees  par  les  habitans  des  paroisses 
de  Saint-Georges-de-L^v^jac,  le  Recoux  et  aultres,  pour 
avoir  moderation  de  leur  cottitez  des  deniers  qui  seront 
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imposez  en  la  pr^sente  assarnblee,  avec  remboursement 
des  sommes  par  eulx  pai^es  pour  TentretenemeDt  de  la 
compaignie  de  gendanmes  de  M.  le  gouverneur,  en  vertu 
des  mandz  k  eulx  envoiez,  signes  Chaumont;  ont  este 
lesdictcs  requestes  renvoy^es  k  la  prochaine  assambl6e 
des  Estatz  dudict  diocese  pour  y  estre  pourveu  ainsi  que 
de  raison. 

Sur  la  plaincte  faicte  par  les  habitans  de  plusieurs  vil- 
laiges  dudict  diocese  toudiant  les  abus  que  les  receveurs 
ou  leurs  commis  font  en  Icurs  executions,  mesmes  en  ce 
que  sans  observer  Tordre  de  discussion  port6  par  les 
ordonnances  du  Roy  et  les  reiglemens  de  Languedoc,  il 
se  veoid  bien  souvent  une  partie  des  habitans  d'une 
paroisse  et  quelquefois  ung  seul  habitans,  ores  qu'il  ayt 
entiferement  pai6  sa  portion  de  la  taille,  estre  parlesdicts 
receveurs,  contrainct  et  execute  pour  la  cottit6  des  aultres 
qui  sont  rcfusans  ou  dylaians.  En  quoy  la  condition  des 
mauvais  paieurs  se  trouve  meilleure  que  non  pas  celle 
des  bons,  qui  finallement  sont,  k  cause  de  ceste  oppres- 
sion, r^duicts  k  indigence  et  pauvret6,  oultre  que  par 
cest  exemple,  les  paroisses  se  remplissent  de  tant  de 
mauvais  paieurs  que  les  deniers  du  Roy  etceulx  du  pal's 
en  sont,  non  scullement  retardez,  mais  aussi  beaucoup 
diminu^s.  Requ^rant  lesdicts  habitans  qu*il  fust  par  les- 
dicts  Estatz  pourveu  k  ce  desordre,  comme  aussi  k  ung 
aultre  abus  desdicts  receveurs  sur  ce  que  apr^s  avoir  use 
de  Texecution  sur  le  bestail  ou  aultres  meubles  parmy 
les  villaiges,  au  lieu  de  transporter  le  tout  comme  Us 
debvroient  en  la  plus  prochaine  ville,  pour  y  continuer 
les  exploictz  qui  sont  rcquis  en  suitte  de  Tex^cution  par 
les  voyes  et  formes  ordinaires  de  la  justice,  affib  que  les 
int^ress^s  y  peussent  avoir  recours,  au  contraire  lesdicts 
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teceveurs  ou  lesdicts  commis  roliennent  dans  tes  vil- 
laiges  le  bestail  pour  le  fairc  vendre  k  leur  discr^tioD, 
de  sorte  que  bien  souvent  le  prix  des  adjudications  n'est 
suffizant  pour  paier  les  despens  de  I'ex^cution,  sans  tou- 
cher au  principal  qui  est  une  autre  espfece  d'oppression 
au  pauvre  peuple  et  de  retardement  et  diminution  des 
deniers  de  Sa  Majesty.  Requerant  aussi  lesdicts  habitans, 
qu'il  y  fust  par  mesme  moyen  donn^  quelque  ordre  en 
ladicte  assambl6e.  A  este  conclud,  pour  r6primer  le 
cours  de  tels  abus,  qu'il  sera  expressement  enjoinct  au 
receveur  qui  entrera  en  charge,  la  presentc  annee,  de 
faiie  loutes  executions,  suivant  les  termes  de  droict  et 
reiglement  de  luy  et  du  pais  de  Languedoc,  sans  pouvoir 
conlraindre  ceulx  qui  auront  pai6  leur  portion,  pour  les 
cotlites  des  aultres,  et  n^antmoings  que  lesdictes  execu- 
tions faictes  en  la  forme  prescripxe,  lesdicts  receveurs 
seront  lenus  faire  transporter  le  bestail  et  aultres  meubles 
d^livrez  au  plus  offrant  et  dernier  encherisseur,  sans 
fraude,  suivant  les  voyes  ordinaires  de  la  justice,  affin 
que  les  interesscz,  en  cas  d'abus,  puissent  avoir  leur 
recours.  Et  d'aultant  que  la  cause  de  ce  dcsordre  proc^de 
en  partie  du  grand  nombre  de  commis  que  lesdicts  rece- 
veurs employent  et  de  la  diversite  des  lieux  oil  ils  font 
leur  recepte ;  a  est6  advis6  qu'ils  feront  ladiclc  re- 
ceple  en  la  ville  de  Mende,  capitalle  du  pais  et  non 
aillieurs,  sinon  en  cas  de  legitime  empeschement  et  sans 
prejudice  des  privilleges  de  la  ville  de  Maricujolz ,  si 
aulcuns  en  ont  pour  ce  regard.  Aussi  ne  pourra  ledict 
receveur  tenir  qu  ung  ou  deux  commis,  desquelz  il  sera 
responsable ;  ayant  este  enjoinct  au  sindic  dudict  pais 
tenir  la  main  k  I'observalion  de  ce  que  dessus  et  faire 
informer  des  abus  et  contravention-  four  en  poursuivre 
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la  puoitlon  en  justice,  a  la  requisition  et  au\  despens  des 
habiians  des  paroisses  inter^ss^es. 

Sur  la  requisition  reiteree  par  le  sieur  du  Bacon,  de 
voulloir  proceder  k  Taudition  du  compte  des  munitions 
par  luy  administrees  en  Tannee  1585,  par  commande- 
meot  de  Mgr  de  Saint  Yidal,  lors  gouverneur  du  pais, 
suivant  aultre  sommation  qu'il  en  a  faicte  auxdicts  Estatz, 
a  este  diet  que  lesdicts  comptes  sont  renvoyez  k  MM.  les 
d^putez  a  Taudition  des  comptes  pardevant  Mgr  de 
Mende  k  Chenac,  pour  y  estre  veuz  et  arrestez  ainsi  qu'ils 
trouveront  estre  de  raison. 

Sur  la  remonstrance  faicte  par  M.  Pierre  Parat,  cy 
devant  commis  a  la  rccette  dudict  diocese  ^s  ann^es 
1585, 1586  et  1587,  de  ce  que  il  auroit  exerc6  la  charge 
de  receveur  audict  diocese,  durant  lesdicts  trois  annees, 
et  comme  estant  lors  ledict  diocese  en  combustion,  a 
cause  des  guerres,  cela  fut  cause  que  les  deniers  de  sa 
recepte  furent  desnalures  et  pervertiz  pour  subvenir  a 
Turgente  necessite  des  affaires,  tant  en  vertu  de  cerlaines 
Lettres  patentes  du  Roy,  que  des  deliberations  et  ordon- 
nances  de  MM.  les  commis  et  d^put^s  du  pais ;  au  moyen 
de  quoy  il  se  trouve  maintenant  en  peine,  d'aultant 
qu'estant  presse  de  rendre  ses  comptes  k  la  chambre,  il 
preveoit  ne  pouvoir  esviter  de  se  trouver  redevable  k  la 
recepte  gen^ralle  d'environ  15,000  escus,  tant  a  cause 
dudict  divertissement  que  des  restes  qui  luy  sont  deues, 
desquelles  le  pais,  par  plusieurs  deliberations,  luy  a 
interdict  la  levee.  Ce  qui  a  contrainct  ledict  Parat,  faire 
assignor  lesdicts  sieurs  commis  et  deputez  en  ladiclo 
Chambre,  pour  assister  a  Texecution  desdicls  comptes, 
affin  d'eslre  condempnez  a  le  relever  de  toutcs  radiations 
€t  a  reprendre  lesdicts  restes  qui  montent  environ  sem- 


-  69  — 

blable  sonfnie  de  13,000  escus,  ne  pouvant  faillir  que 
ledict  pais  ny  soit  coDdampne  suivant  les  clauses  desdicts 
contractz  avec  despens^  dommages  et  interest  qui  mon- 
teront  beaucoup ;  toutesfois,  il  n'auroit  voulu  entrer  plus 
avant  en  poursuite  contre  ledict  pais,  sans  en  advertir  la 
cotnpaignie,  pour  adviser  les  nieilleurs  et  plus  conve- 
nables  moyens  que  leur  prudence  leur  pourra  sugg^rer 
de  rem^dier  a  cest  affaire,  soit  en  recourant  devers  le 
Roy,  afBn  d'obtenir  validation  de  I'employ  desdicts  de*^ 
niers  et  descharge  desdicts  restes  ou  aultrement ;  offrant 
ledict  Parat,  pour  cest  effect,  faire  Tadvance  des  frais 
n^cessaires  en  ceste  poursuite,  ^  la  charge  d*en  estre 
rembours^  par  ledict  pais  ;  aultrement  a  faulte  de  ce  a 
requis  la  revocation  des  pr^c^dentes  deliberations  des- 
dicts sieurs,  et  en  ce  faisant,  qu'il  luy  soit  permis  de 
lever  lesdicts  restes  et  de  prendre  main  forte,  attandu 
les  notoires  rebellions  qui  luy  ont  e3t6  faictes.  A  est^ 
conclud  que  le  sieur  de  Chanoillet,  nagui^res  syndic 
dudict  diocese,  est  prie,  de  la  part  desdicts  Estatz,  de 
dresser  les  memoires  et  minutes  des  provisions  qu'il  est 
necessaire  d'obtenir  pour  faire  tenir  quicte  et  descharge 
ledict  diocese  desdictes  parties  envers  le  receveur  gene- 
ral particulier  et  tous  aultres  et  ce  au  nom  dudict  syndic 
et  k  lacharge  que  ledict  Parat,  suivant  son  offre,  advan- 
cera  lesfraiz. 

Aussi  a  este  priS  ledict  sieur  de  Chanoillet  de  dresser 
memoire  sur  la  poursuite  qu  il  est  necessaire  de  foire  en 
Cour,  au  nom  du  sindic,  pour  faire  descharger  k*  pais 
des  obligations  consenties  au  pro6t  de  ceulx  du  Tiers  et 
commun  Estat  du  bas  pays  d'Auvergne,  pour  les  vivres 
fournis  a  Tarm^e  de  feu  M.  Tadmiral  de  Joyeuse,  par 
commandement  du  feu  Roy,  pour  estre,  lesdicts  m6- 
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moires,  envoyez  en  Cpur,  pour  faire  les  poursuites  neces- 
saires,  selon  que  par  MM.  les  deputcz  a  Taudition  des 
cotnptes  k  Chenac,  pardevant  Mgr  de  Mende  sera  advis6. 
Estans  revenviz  les  sieurs  Maubert  et  Brun  qui  avoient 
este  deputez  devers  Mgr  de  Mencje,  ils  ont  rendu  une 
lettre  que  ledict  seigneur  escript  aux  Estatz ,  oultre 
laquellc  ils  ont  diet  qu'il  escriroit  a  M.  son  vicaire  une 
aultre  lottrc,  luy  faisant  entendre  par  ieelle  ce  qui  estoit 
de  son  intention  touchant  la  pri^re  que  lesdicts  Estatz 
luy  faisoient  d'envoyer,  a  son  diet  vicaire,  ample  pou- 
voir,  avcc  liberie  de  conclure  en  toutes  deliberations, 
mcsmes  touchant  les  sommes  de  deniers  demajidees  aux 
Estatz  par  M.  de  Fosseux,  gouverneur.  El  apr^s  avoir 
este  faicte  lecture  de  la  Lettre  que  mondict  seigneur  de 
Mendc  escript  auxdicts  Estatz,  M.  de  Guilleminet,  com- 
missaire  principal  de  Tassiette,  a  diet  que  ledict  seigneur 
de  Fosseux  luy  a  faict  signifier,  et  aux  auUres  sieurs  com- 
missaires,  les  Lettres  patentes  du  Boy,  qu'il  a  obienues 
touchant  imposition  des  parties  qu'il  demande,  avec 
sommation  d'y  satisfaire,  a  peine  de  s'en  prendre  a  eulx 
en  leur  propre  et  privi  nom  ;  au  moyen  de  quoy  ledict 
sieur  de  Guilleminet  a  requis  Tassambl^e  d'en  deiiberer. 
Sur  quoy  M.  le  vicaire,  president,  a  diet  que  Mgr  de 
Mende  persiste  en  sa  premiere  opinion,  que  Ton  ne  doit 
imposer  aulcuns  deniers  cxtraordinaires  k  la  foulle  et 
surcharge  du  pauvre  peiiple  et  contre  Tintention  et 
volunte  du  Boy,  Edict  de  pacification,  arrest  de  la  Cour 
des  Aydes  et  reiglemens  de  Mgr  de  Vantadour  et  des 
Estatz  gen^raulx.  Toutesfois  pour  esviter  aux  inconve- 
niens  dont  lesdicts  Estatz  sont  en  crainte,  il  est  d'advis 
nommer  quelques  ungs  dc  la  compaignie,  pour  traitter 
avec  luy  sur  le  faict  de  son  estat  de  gouveraeur  et  do  la 
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citadelle,  sans-toucher  aux  auUres  demandcs  contenucs 
csdicts  articles,  et  k  ceste  (in  ont  este  nommcz  MM.  de 
Saint  Auban,  d'Hauteville  et  de  Bouzolz. 

5ar  la  rcqueste  presentee  par  le  cappitaine  Molines,  do 
pourveoir  au  paiement  de  ce  qui  luy  est  deub  pour  Ten- 
tretenement  de  la  gariiison  du  Villar,  depuis  plusieurs 
mois,  suivant  la  commission  de  Mgr  le  Conneslable  et 
dudict  sieur  de  Pqsseux,  gouverneur,  a  est6  diet  que  le 
pais  n'y  est  tenu,  ains  sera,  ledict  seigneur  gouverneur, 
suppli^  de  rechef,  de  la  part  desdicts  Estalz,  faire  effec- 
tuer  ce  qui  est  de  Tintention  du  Roy  et  en  ce  faisant, 
ordonner  audict  Molines  de  rendre  audict  seigneur  dc 
Mende  ladicte  tour  du  Villar  comme  estant  sa  maison.  . 

Les  requisitions  que  le  sieur  Alm6ras,  receveur  du 
diocese,  Tannic  derni^re,  a  bailie  par  escript  aux  Estatz, 
ont  este  leues  en  plaine  assambl6e,  et  d'aultant  qu'il 
s'agist  des  dommages  et  interestz  par  luy  souffertz  et  a 
souflfrir  k  faultc  d'avoir  peu  faire  la  lev6e  des  deniers  de 
la  derni^re  imposition  extraordinaire  pour  les  raisons 
contenues  en  ses  dictes  requisitions,  a  este  conclud  que 
par  MM.  les  deputez  qui  ont  veu  et  arrest^  son  compte 
de  fouruitures  par  luy  faictes,  sera  aussi  precede  a  la 
liquidation  desdicts  dommages  et  interestz  et  en  demeu- 
reront  d'accord  avec  luy. 

MM.  les  consulz  du  Malzieu,  Saint-Ch61y,  Saulgues  et 
aultres  adherans,  ont  diet  que  la  principale  occasion  qui 
les  avt)it  faict  rendre  opposans  a  la  lev^e  des  deniers  de 
I'assiette  extraordinaire  de  Tannic  passee,  estoit  la  sur- 
charge de  la  portion  des  Cevennes  et  mesmes  de  la  ville 
de  Marieujolz  que  Ton  avoit  rejectee  sur  eulx,  a  cause  de 
quoy  ont  requis,  par  la  bouche  dudict  sieur  consul  du 
Malzieu,  qu'il  soit  enjoinct  au  syndic  du  pais  de  prendre 
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la  cause  poor  eulx  en  la  poursuite  par  culx  commencee 
k  Montpellier  a  ce  qu'il  soit  diet  que  lesdicts  habitaos  de 
Marieujolz  contribueront  auxdicts  deniers  extraordmaires 
comme  les  aultres  habitans  dudict  dic^cese.  A  o$te  con- 
clud  que  ledict  sindic  assistera  lesdicts  consulz  en  la 
poursuite  et.en  tant  que  besoing  prendra  la  cause  pour 
eulx,  au  nom  du  general  du  pais,  pour  faire  contribuer 
lesdicts  habitans  de  Marieujolz  aux  deniers  extraordi- 
naires,  nonobstant  leur  exemption,  attandu  qu'elle  ne  se 
peult  estendre  plus  avant  qu  aux  deniers  du  Roy. 

Les  deputes  a  la  verification  des  dommageset  interest 
demandez  par  le  sieur  Almeras  ont  rapporte  y  avoir 
vacqu^  et  liquidation  faicte  d'iceulx,  ils  auroient  accord^^ 
audict  sieur  Almeras,  pour  les  deepens,  docdmages  et 
inlerestz,  par  luy  pretenduz,  k  la  somme  de  700  escus  ; 
moyennant  Icsquelz  il  se  desmet  de  toutes  aultres  pre- 
tentions et  inlerestz  jusques  au  premier  jour  d'octobre 
prochain.  Laquelle  liquidation  (it  accord,  lesdicts  Estatz 
aiant  agr^able,  Ont  advis^  et  coiiclud  que  MM.  les  com* 
missaires  de  I'assi^te  seront  requis  imposer  ladicte  somme 
de  700  escus  en  la  presente  assiet6  des  rfeniers  extraor* 
dinaires  pout*  estre  paies  audict  sieur  Almeras  et  que 
ledict  sindic  prendra  le  faict  et  cause  pour  luy,  au  nokn 
du  pais,  au  proems  pendant  en  la  Cour  des  Aides  contre 
les  opposans  k  la  levee  de  ladicte  imposition  extraor- 
dinaire  et  k  ceste  tin  en  fei'a,  en  ladicte  Cour,  {outes 
poursuites  n^cessaires.  Aussi  que  ledict  sieur  Almeras  se 
pourra  rembourser  des  sommes  a  luy  deues  et  couchees 
en  ladicte  assiSte,  a  proportion  de  ce  qu'il  i^vera  des 
deniers  de  ladicte  assi^te. 

MM.  de  Saint  Auban,  d'Hauteville  6t  de  Bouzolz  qui 
avoient  est^  d^putez  vers  mondict  seigneur  de  f^osseux. 
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poar  Ic  prier  de  soulager  le  pais  sur  les  demandes  qu'il  a 
propos^es  aux  Estatz,  se  contentant  de  ce  que  lesdicts 
Estatz  luy  pourront  accorder  librement  pour  le  faict  d0 
la  citadelle  et  pour  son  estat  de  la  presente  ann^e,  ont 
faict  rapport  a  Tassamblee  qu*ils  avoient  supplii  ledict 
seigneur,  de  ce  que  dessus  et  encores  de  voulloir  faire 
rendre  le  Yillar  k  Mgr  de  Mcnde.  Sur  quoy  il  leur  auroit 
diet  ne  pouvoir  leur  rendre  response  certaine.  qu'il  ne 
fust  asseure  du  contentement  que  les  Estatz  luy  veullent 
donner  sur  lesdicts  deux  pointz  dc  son  cstat,  comme 
gouverneur  et  de  ladicte  citadelle.  Ce  qu  ayant  est^  pro- 
pose et  mis  en  deliberation  en  ladicte  assamblee,  a  estS 
advise  et  conclud,  pour  ThoDneur  et  respect  que  lesdicts 
Estatz  doibvent  aux  commandemcnts  du  Boy,  que  pour 
ceste  aonee  seullement  et  sans  consequence ,  qu'ils 
accordent  audict  seigneur  de  Fosseux  pour  son  estat  de 
gouVerheur  la  sommc  de  1,600  escus.  Et  pour  le  regard 
du  remboursement  des  irais  de  la  citadelle,  les  Estatz, 
oultrc  12,000  escus  qu  il  en  a  receu  du  pays,  luy  ont 
encores  accorde,  pour  toutes  restes,  la  soipme  de  3,000 
escus,  sans  prejudice  de  Taction  que  le  pais  a  centre  le 
eapitaine  Bl^janes,  pour  la  restitution  de  ce  qu'il  a  plus 
receu  que  les  ouvrages  ne  seront  estimez,  et  h  la  charge 
aussi  que  ledict  seigneur  sera  pri6  de  remettre  audict 
pais  la  provision  qu'il  a  obtenue  du  Roy  pour  ledict  rem- 
boursement, et  d'en  faire  acquit  final  au  dos,  pour  la 
descharge  dudict  diocese. 

Et  sur  ce  que  les  deputes  des  Cevennes  ont  protest^  de 
$e  rendre  opposans  en  cas  que  les  Estatz  les  vouldroient 
comprendre  au  d^partement  des  deniers  extraordinaires 
pour  les  parties  dont  ils  doibvent  estre  dcschargez  sui- 
vant  les  arrestz,  requerant  k  ceste  fin  qu  il  leur  soit  bailie 
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coppiedes  articles  dc  Tassiette  extraordinaire,  pour  de^ 
olarer  ceulx  a  qui  ils  vcullcnt  librement  oontribucr,  a 
Oe$ti6  condud  qu'ils  en  comEnuniqueront  arec  le  sieur  de 
Ghanoillet  et  le  sindic  du  pais,  pour  adviser  s'ils  pour- 
roient  dcmeurcr  d'accord  desdicts  articles. 

Les  Estatz  aiant  est^  bien  advertiz  de  la  despense  et 
frais  que  mondict  seigneur  de.Mende  avoit  cste  contraincl 
de  faire  au  deniier  voiaige  qu'il  feit  devers  le  Roy  pour 
les  afTaires  dud^ct  diocese,  suivant  la  priere  et  delegation 
de  la  derniere  .assamblee  des  Estatz  dudict  diocese,  tenus 
en  la  ville  de  Mende,  au  roois  de  juillet  dernier,  attandu 
qu'il  n'a  rien  touch6  de  ce  qui  avoit  est6  deslinfe  pour 
ledict  voiaige  en  Tasiette  extraordinaire  de  Vann6e 
passee,  ains  que  (;a  est6  a  ses  propres  const  el  despens, 
luy  ont  acconle  la  sonime  de  500  escus  pour  le  rem- 
bourser  desdicts  frais  et  despenses,  et  qu'a  cest  eflFect 
MM.  les  commissaires  de  Tassi^te  sont  requis  comprendre 
ladicte  somme  en  Icur  despartement  extraordinaire  de 
ceste  annie  ;  ce  que  ledict  seigneur  de  Mende  sera  sup- 
pli6  avoir  agreable. 

Sur  Tadvis  que  lesdicts' Estatz  ont  eu  que  aiondict 
seigneur  de  Fosseux  se  dispose  de  partir  ce  matin  de 
ceste  ville  pour  s'en  retourner  k  Mende,  ont  advis6  de 
Taller  trouver  tous  •n  corps  d'Estatz  avant  son  parte- 
ment,  pour  le  supplier  vouUoir  avoir  agr6able  et  se  con- 
tenter  des  sommes  qu'ils  luy  ont  accordees,  tant  pour 
son  estat  que  pour  le  faict  de  la  citadelle,  et  qu'il  luy 
plaise  aussi,  observant  les  Editz  et  ordonnances  du  Roy 
et  reiglement  de  Mgr  le  Connestable,  faire  mectre  au 
pouvoir  de  Mgr  de  Mende  sa  maison  du  Vialar,  ainsi  que 
lesdicts  Estatz  les  ont  cy  devant  pri^,  comme  aussi  celle 
de  Grezes,  es  mains  du  propri^taire,  et  ce  pour  le  repoa 
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et  soulagement  duclict  diocese.  £t  s'estant,  lesdicts 
Estatz,  a  ceste  fin,  acheminez  au  logis  dudict  seigneur  de 
Fosseux,  pour  luy  pairler,  a  este  diet  qu'iJ  n'y  avoit 
moyen  de  luy  parler  parce  qu'il  estoit  occup6  pour  son 
partement ;  a  cause  de  quoy  lesdicts  Estalz  s'en  soot 
retournez  au  lieu  de  leur  assambl^e. 

Sar  la  requeste  presentQe  par  les  habitans  du  villaige 
de  Mialanes,  jurisdiction  de  Saint  Auban,  disant  que  le 
14*  jour  de  septembre  dernier,  certains  soldalz,  en  nom- 
bre  de  dix  a  douze,  k  cheval  et  a  pied,  armez,  vindrent 
audict  villaige  ou  de  voye  de  faict  et  par  force  et  vio- 
lence, prindrent  le  bestail  gros  des  supplians  et  icelluy 
emmen^rent  en  Auvergne,  disant  que  c*estoil  pour  la 
taille ;  battirent  aulcuns  desdicts  habitans  jusques  a 
eiFusion  de  sang  et  contraignirent  lesdicts  supplians,  pour 
recouvrer  leur  diet  bestail,  de  bailler  la  somme  de  unze 
vingtz  escus,  sans  leur  monstrer  aulcun  pouvoir  ny  faire 
aparoir  d'aulcun  debte.  Et  d'aultant  que  c'est  chose 
grandement  odieuse  et  centre  la  liberty  du  pais  et  Tau- 
tbo/ite  du  Roy  qui,  Dieu  graces,  d^s  longtemps  aupara- 
vanl  ledict  exc6s  estoit  recougneu  en  ce  pais,  lesdicts 
supplians  ne  peuvent  moings  faire  que  d'amener  ladicte 
entreprisc  aux  Estatz,  les  suppliant  ordonner  que,  par  le 
syndic  dudict  diocese,  le  prevost  general  du  Languedoc 
ou  celluy  dudict  dioc6se,  sera  requis  d'informer  dudict 
excez  avec  les  tesmoings  qui  seront  nommez  par  les 
supplians,  et  Tinformation  faicte,  que  les  coulpables 
seront  poursuiviz  par  ledict  sindic,  au  nom  dudict  pais, 
jusques  k  punition  exemplaire,  telle  que  le  faict  merite  ; 
a  est6  conclud  que  le  provost  dudict  diocese  sera  requis 
par  ledict  syndic,  d'informer  dudict  excez  pour  Tinfor- 
mation  faicte,  estreles  coulpables  poursuiviz  par  ledict 
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sindic,  au  nom  dudict  pais,  jusques  a  punition  exem- 
plaire. 

Dudict  jour  huicti6aie  d'avril>  de  relevee. 

Le  sieur  de  Guilletuinet,  commissaire  principal  de 
J'assiette,  a  de  rechef  propose  commc  ledict  seigneur  de 
Fosseux  luy  avoit  faict  intimer  la  commission  du  Roy, 
par  luy  obtenue,  pour  Tentretenement  de  la  garnison  de 
Mende,  avec  sommation  de  proceder  au  despartement 
des  sommes  k  quoy  monte  ledict  entretenement.  Sur 
quoy  ledict  sieur  de  Guilleminet  a  requis  lesdicts  Estatr 
de  delib^rer  pour  luy  servir  en  ce  que  de  raison ;  aultre- 
meiil  a  proteste  de  passer  oullre  a  Tex^cution  de  ladicte 
commission. 

Laquelle  proposition  enterid'ue  par  M.  le  vicaire  presi- 
dent, il  a  aussi  proteste  de  ne  se  trouver  en  aulcune  deli- 
beration touchant  les  impositions  extraordinaires  sur  le 
diocese. 

M.  le  premiei>  consul  de  Mende  a  protest6  aussi,  en 
cas  que  les  Estatz  ne  donnent  contentement  audict  sei- 
gneur de  Fosseux,  de  s'opposer  a  tout  ce  qui  a  est6  faict 
el  qui  se  feroit  et  qu'il  n*y  eonsentoit  en  aulcune  sorte. 
Apres,  Taffaire  aiant  este  mis  en  deliberation,  attandu 
que  les  Estatz  generaulx  de  Langu^doc  y  ont  pourveu  en 
leur  derni^re  assamblde,  tenue  k  Pez^nas,  aiant  rSduiCt 
ladicte  garnison  a  soixante  arquebusiers ,  pour  estre 
paiez  sur  la  crue  d'ung  escu  qui  se  l^ve  sur  chascun 
quintal  de  sel,  au  paysde  Languedoc  ;  oultre  que  sur 
Taccord  faict  avec  M.  de  Joyeuse,  le  Roy  a  retranch^  de 
nouveau  les  garnisons  de  Languedoc,  a  este  conclud 
qu'il  n*y  a  lieu  d'entrer  en  despense  pour  Tentretenement 
de  ladicte  garnison,  et  qu*a  ceste  cause,  ledict  seigneur 
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de  Fosseux  sera  supplic  d'en  descharger  ledict  diocese. 
A  laquelle  conclusion,  M.  le  consul  de  Mende  s'est 
oppose,  protestant  de  la  perte  de  ladicte  ville.  Despuis 
lesdicls  Estatz,  pour  certaines  considerations,  ont  con- 
clud  et  arreste  de  consentir  que  MM.  lescomraissajres  de 
I'assiete  se  dispensent  d'imposer  la  somme  de  1 ,000  escus 
^n  Tassiete  extraordinaire,  oultre  les  5,000  escus  accor- 
dez  audict  seigneur  de  Fosseux  pour  son  remboursement 
de  la  despense  faicte  a  la  construction  et  bastiraent  de  la 
citadelle,  suivant  les  Lettres  patentes  du  Roy. 

Les  deputes  des  Cevennes  ont  remonstre  qu'ils  ont 
est6  advertis  que  Ton  veult  proceder  k  la  taxe  du  deffray 
des  Estatz.  Et  d*au1tant  que  c'est  chose  de  laquelle  ils 
sont  deschargez  par  les  arreslz  de  la  Cour  des  Aydes,  ils 
proteslent  de  s*opposer  a  I'lmposition,  en  cas  que  Ton 
vouldroit  les  y  comprendre,  comme  d^s  a  present  ils  s'y 
opposcnt.  A  quoy  lesdicts  Estatz  ont  respondu  unanime- 
ment  que  la  qualite  est  pendante  au  Conseil  du  Roy  et 
jusques  a  ce  qu'il  en  ayt  cste  ordonn^  par  Sa  Majeste, 
que  les  privill^ges  du  pais  en  cela  et  aultres  choscs 
doibvent  estre  maintenus  et  conservez. 

Sur  la  pri^re  que  les  Estatz,  par  la  bouche  de  M.  le 
vicaire,  ont  faicte  au  sieur  Almeras  d'entendre  a  la  re- 
recepte  de  ce  diocese,  la  pr6sente  annee,  pour  le  desir 
et  contentement  que  le  pais  auroit  de  le  veoir  continuer 
ladicte  charge,  ledict  sieur  Almeras,  apr^s  avoir  remer- 
cie  les  Estatz  de  leur  bonne  volunte,  les  a  priez  de  Tex- 
cuser  paur  ceste  ann6e,  estaat  bien  raarry,  pour  plu- 
sieurs  raisons,  qu'il  ne  puisse  faire  ce  service  au  pais, 
bien  a  offert  de  s'employer  en  toute  aultre  chose  oil  il 
en  aura  le  moyen  et  mesmes  do  faire  attandre  par  M.  le 
ireceveur  general  dc  Langucdoc,  le  paiement  des  deniers 
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,  de  ce  diocdse,  jusques  a  la  fin  du  mois  d'aoust,  sans  que 
le  paKs  en  soufFre  aulcunes  executions  ny  contrainctes ; 
desquelz  ofifres  lesdicts  Etatz  Tont  remerci^  et  en  tant 
que  besoing  est  les  ont  accept6es,  le  priant  de  continuer 
en  sa  bonne  volunte  envers  le  diocese. 

MM.  les  consulz  du  Malzieu  el  Saint-Ch^ly  ont  re- 
monstr6  que  le  sieur  S6v6rac  aiant,  en  vertu  d'une  res- 
eription  de  M.  Almeras,  faict  plusieurs  executions  centre 
les  habitans  desdictes  villes  et  paroisses,  encores  qu'ils 
fussent  opposans  a  la  levee  des  deniers  de  Tassiete 
extraordinaire,  auroit  neantmoings  faict  condamner  les- 
diets  habitans  en  une  notable  somme  de  deniers  pour  les 
despens  qui  est  porte  par  les  arrestz  de  ladicte  Cour.  Et 
d'aultant  que  c*est  affaire  regarde  tout  le  general  du  dio- 
cese, ils  ont  requis  en  estre  d^libere  par  ladicte  assam- 
blec. 

Sur  quoy  a  eslc  conclud  que  la  verification  des  des- 
pens, exposez  legitimemeat  par  ledict  Sev6rac  audict 
proces,  sera  faicte  en  presence  dudict  Almeras  comme 
aiant  bailie  ladicte  rescription  audict  Sev^rac  sur  lesdicts 
lieux  du  Malzieu  et  Saint-Chely,  pour  adviser  d'en  de* 
meurer  d'accord  ou  bien  k  deffault  de  ce  serarenvoy6  a 
Tassamblee  desdicts  deputez  k  Taudition  des  comples  a 
Chenac,  pour  y  pourveoir. 

Les  deputes  des  Cevennes  se  sent  opposez  a  tout  ce 
qui  sera  fajct  en  ceste  assan?blee ,  contrevenant  aux 
arrestz  de  la  Cour  des  Aydes  et  qui  leur  concerne,  ne 
consentant  a  aulcune  imposition  de  deniers,  sinon  5  ceulx 
des  commissions  des  Estalz  generaulx  de  Languedoc, 
•  suivant  leurs  procurations. 

Estant  venus  en  rassambl6e  le  sieur  de  Saint  Andre  de 
Yalborgne,  les  Estatz  Tont  prie  et  semond  d'enlendre  k 
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la  recepte  dudict  diocese  la  presente  ano6e,  tant  parce 
qu'il  a  part  a  roffice  de  recevcur,  aussi  cpi'il  est  du  pais 
et  a  moyen  de  soulager  le  diocese  en  faisant  ladicte 
recepte  dont  il  sera  recogneu,  De  quoy  ledict  sieur'de 
Saint  Andr6  a  remercie  lesdicts  Estatz;  les  priant  de  I'ex- 
cuser,  bien  a  offert  d'assister  ung  nomine  Chaudier  en 
ce  qu'il  pourra,  comme  aiant  este  envoie  par  le  sieur 
Speronnat,  receveur  dudict  diocese,  pour  faire  la  charge 
cesle  annee. 

Les  consulz  de  La  Canorgue,  Sainte-Enymje,  Marieu- 
jolz,  Le  Halzieu,  Saint-Ch61y,  Salgues,  Chirac  el  Tenvoy^ 
de  M,  le  marquis  de  Canilliac  ,  ont  faict  declaration 
publicquement  en  ladicte  assamblee  ne  voulloir  adherer 
a  la  poursuite  du  proc^s^d'appel  ny  des  oppositions  for- 
mees,  pendant  en  la  Cour  des  Aydes,  sur  imposition  et 
levee  des  deniers  de  Tassi^te  extraordinaire  de  Tann^e 
pass^e,  et  si  aulcuns  d'eulx  y  avoient  adhere  ou  con- 
.senty,  ils  s'en  despartent  et  y  renoncent  des  k  pr«^sent. 

Sur  ce  que  M.  le  premier  consul  de  Mende  a  remonstr6, 
qu  estant  venu  Mgr  de  Fosseux  en  ceste  ville,  pour  se 
trouver  aux  Estatz,  y  ayant  men^  une  bonne  co|hpagnie 
avec  luy,  il  estimoit  qu'il  seroit  bien  honorable  de  faire 
paier  leur  despense  chez  les  hostes  oii  ils  ont  log6 ; 
aianl  aussi  este  adverty  que  la  pluspart  s'cn  sont  allez 
sans  paier ;  a  este  conclud  qu'il  sera  couche  a  cest  effect 
ung  article  dans  I'estat  de  deffray  soubz  le  nora  dudict 
seigneur. 

M.  de  Guilleminet,  commissaire  principal,  a  propos^^ 
atiandu  que  M.  le  premier  consul  de  Mendo  s'est  retire 
de  I'assambl^e  et  ne  se  trouve  point  pour  y  assister, 
comme  il  est  tenu,  assavoir,  si  on  luy  doibt  passer  ses 
parlies  en  I'assiete,  ou  si  il  en  doiht  eslre  privc,  requ6- 
rant  qu'il  soit  mis  en  deliberation. 
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Sur  la  proposition  faicte  p^r  M.  le  vicaire,  president 
desdicts  Estalz,  de  depuler  quelqu*un  pour  aller  it  la 
Cour,  poursuivre  les  affaires  du  diocese  concernant  le 
soulagement  et  repos  d'icelluy  ou  bien  d'y  eiivoyer  seul- 
lement  ung  lacquais  poar  le  present,  avec  memoires  et 
Lettres  a  M.  le  provost  do  Teglise  de  Meade,  pour  le 
prier  de  s'y  employer  pendant  qu'il  est  sur  le  lieu ;  a  esti^ 
diet,  attandu  que  la  compaignie  est  contraincte  se  retirer 
et  mettre  fin  a  la  presente  assamblee,  pour  estre  la  feste 
de  Pasques  fort  proche,  qu'il  sera  pourveu  aux  susdicts 
affaires  et  aultres  occiirrens  du  pais  par  MM.  les  d^putez 
desdicts  Estatz  sur  Taudition  des  comptes,  en  leur  pro- 
chaine  asscmbl^e  a  Chenac,  pardevant  Mgr  de  Mende. 
selon  qu  ils  jugeront  la  necessite  et  importance  desdicts 
affaires  et  requerir  avec  le  seigneur  de  Mende: 

A  este  aussi  advis6  et  conclud  que  les  mandemens  qui 
s6rout  doresnavant  cxp6diez  par  MM.  les  commis  et  de- 
putes du  pais  seront  signez  de  tous  quatre  et  du  sindic. 
et  que  lesdicts  mandemens  n'excederont  la  somme  de 
53  escus  20  solz  pour  une  fois  et  en  uug  mesme  affaire, 
hors  de  ce  qui  sera  couch6  es  assietes,  desquelles  ils  ne 
pourront  pervertir  les  deniers ;  aussi  ne  leur  sera  loisible 
de  faire  aulcune  imposition  ny  despartement,  soit  par 
forme  d'emprunt  ny'aultrement,  sans  appeller  et  advertir 
les  consulz  du  diocese  qui  ont  voix  aux  Estatz. 

Aussi  a  est^  advise  de  deputer  devers  mondict  seigneur 
de  Fosseux  a  Mende,  M'  Maubeit,  envoye  du  Chapilre 
dudict  Mende,  et  M.  Brun,  premier  consul  du  Malzieu, 
pour  luy  faire  entendre,  comme  les  Estatz  luy  ont  finalle* 
ment  accorde  jusques  a  la  somme  de»  6,000  escus, 
assavoir  :  pour  son  cstat,  1,600  escus:  pour  la  citadello, 
4,200  escus,  et  pour  son  deffray,  150  escus. 
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.  Sur  les  protestations  faictes  paries  deputes  des  Ce- 
vennes,.  de  se  rej^dre  opposs^s  k  la  lev^e  de  certaines 
parties  extraordioaires  que  les  Estatz  ont  advis^  de  faire 
imposer,  disant  qu'ils  ne  sont  tenus  d'y  contribuer,  ains 
en  soDt  d^cbargez  par  les  arrestz  de  la  Cour  des  Aydes ; 
a  est^  conclud,  pour  esviter  a  d^sordre  et  releTer  le  pais 
des  fraiz  de  la  poursuite  d'ung  proces,  que  lesdicts  d6- 
putez  des  Ce venues  se  trouveront  k  Chenac  en  Tassam- 
bl^e  de  MM.  les  d^putez,  a  Taudition  des  comptes^  pour 
y  estre  faicte  verification  des  parties  dont  les  habitans 
desdicts  Cevenues  doibvent  estre  deschargez  et  en 
demeurer  d'accord  avee  lesdicts  deputez. 

Sur  la  requeste  pr^sent^e  par  M.  Paul  Arnauld,  sieur 
de  la  Cassaigne,  comme  dez  le  26*  novembre  dernier,  il 
auroit  contract6  avec  M.  Francois  Bon,  secretaire  de  la 
Gbambre  du  Roy,  pour  Toffice  de  receveur  alternatif  dos 
tallies  en  ce  diocese,  aiant,  icelluy  sieur  Bon,  promis  par 
les  conventions  de  leur  contract  fournir  audict  Arnauld, 
Lettres  de  provision  en  bonne  forme  dans  le  fnois  de  Jan- 
vier dernier  passe.  A  quoy  ledict  sieur  Bon  n'auroit  satis- 
faict,  quelles  protestations  et  requisitions  que  par  ledict 
Arnauld  luy  en  ayent  est6  faictes  jusques  au  3'  jour  de 
ce  mois,  que  lesdictcs  Lettres  luy  furent  presentees  en 
ceste  ville,  par  M.  Olivier  Severac,  contr61eur  des  tailles 
au  present  diocese.  Lcsquelles  provisions  ledict  Arnauld 
n'auroit  voulu  accepter  que  par  ung  pr^alable  il  ne  fust 
asseure  qu'il  seroit  receu  en  J'exercice  et  jouissance 
dudict  office  en  la  pr^sente  assamblee  et  les  desparie- 
mens  des  deniers  ordinaires  et  extraordinaires  a  luy 
baillez,  craigiiant  que  lesdicts  Estatz  fondent  ung  refus 
sur  le  deffault  de  la  reception  du  suppliant  qui  n'a  assez 

Hittoire,  etc.  6 
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de  temps  pour  s'aller  'presenter  et  faire  recevoir  en  la 
Ghambre  ^es  Comptes  et  bureau  des  finances  ou  il  doibt 
presenter  ses  cautions;  bien  que  cela  ne  doibve  em- 
pescher  sa  reception,  puisqu'il  appert  auxdicts  Estatz 
desdictes  provisions  qui  sont  en  bonne  et  deue  fornae  et 
qu'il  offre  et  promet  de  faire  recevoir  en  ladicte  Gham- 
bre et  bureau  des  finances  dans  quinze  jours  ou  ung'mois 
pour  tout  delay,  et  y  bailler  ses  cautions  en  tel  cas 
requises  et  acoustumees,  avant  que  les  deniers  de  ladicte 
recepte  soient  paiables  et  que  les  termes  en  soient 
escheuz.  Requerant  a  ces  causes  qu'il  pleut  auxdicts 
Estatz  ordonner  que  les  despartemens  des  deniers  ordi- 
naires  et  extraordinaires  luy  seront  baillez  comme  estant 
bien  et  deuement  pourveu  dudict  office  de  receveur  pour 
Toxercer  la  presente  ann^e,  comme  estant  celle  de  son 
tour  et  rang ;  requerant  aussi  response  sur  le  contenu  en 
ladicte  requeste  pour  s'en  servir  en  temps  et  lieu  et 
contre  qu'il  apartiendra  par  laison  et  que  le  registre  du 
pais  soit  charge  du  contenu  en  ladicte  requeste  et  off  res. 
A  este  advise  et  conclud  qu'apr^s  que  le  suppliant  aui-a 
presente  ses  provisions,  tant  en  la  Ghambre  des  Comptes 
que  au  bureau  des  finances  oii  il  doibt  prester  le  serment 
et  bailler  les  cautions  en  tel  cas  requises  el  n^cessaires 
et  que  le  sindic  du  present  pais  y  sera  ouy  pour  repre- 
sentor et  faire  ordonner  sur  Finterest  que  ledict  pais 
recevra  de  la  pretendue  verification  desdictes  provisions 
pour  les  causes  qu'il  a  a  desduire  et  alleguer,  il  luy  sera 
respondu  sur  les  fins  requises  comme  il  apartiendra  par 
raison  et  justice. 

Du  neufvi^me  jour  dudict  mois  d'avriP,  du  matin. 

L'assamblee  a  esle  occiipee  a  dre^er  I'estal  des  debtes 
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du  pais  et  parlies  extraordinaires  qu  il  conviendra  im- 
[joser  la  presente  ann^e  pour  radvancement  des  affaires 
dudict  pais,  ayant  nsle  advis6  encores  de  comprendre, 
dans  ledict  estat,  les  sommes  qui  s'ensuivent,  assavoir  : 
la  somme  de  180  escus  50  solz  accordee  au  sieur  de 
La  Croix,  commandant  pour  le  service  du  Roy,  k  Florae, 
pour  la  moiclie  de  ce  que  monte  la  solde  et  entre- 
tenement  de  quaranle  ai'quebusiers,  establiz  en  garnison 
dans  ladicte  ville,  durant  neuf  mois,  faisant  les  douze  de 
Tannee  passee,  suivant  les  Lettres  patentes  du  Roy,  qa  il 
on  avoit  obtenues. 

A  M.  Jacques  Saulze,  commis  du  sieur  Almeras,  la 
somme  de  55  escus,  ,a  luy  deue  par  ung  comptereau  de 
fournitures  faiclcs  pour  les  proces  que  le  pais  a  en  la 
Cour  dcs  Aydcs,  centre  les  opposans  et  aultres  menues 
parties. 

Plus  la  somme  de  10  escus  accordez  a  M*  Jehan  Mau- 
rin,  aultre  commis  dddict  sieur  Almeras,  au  quartier  de 
Lengoigne,  suivant  le  roolle  par  luy  remis  aux  Estatz. 

Aussi  la  somme  de  55  escus  20  solz  accord^s  a  M.  Dal- 
boy,  secretaire  de  Mgr  le  due  de  Yanladour,  lieutenant 
pour  Ic  Roy  au  pais  de  Languedoc,  pour  les  despesches 
et  expeditions  par  ledict  sieur  Dalboy,  faictes  pour  ledict 
diocese,  durant  deux  annees. 

Plus  la  somme  de  50  escus  accordes  au  sieur  Blancard, 
pour  le  relever  de  la  perte  d'ung  dheval,  allant  k  Pez6- 
nas,  pour  les  aflFaircs  dudict  diocese. 
Plus  26  escus  20  solz  au  sieur  de  Roquoles,  pour  avoir 

'  assiste  le  second  consul  de  Mende  en  Tassambl^e  tenue  h 

*  Bezibrs  Tannee  derniere. 

A  M.  Jehan  Bompar,  pour  le  voiaigc  et  sejour  qu'il 

'foil  a  Montpellier  au  mois  de  feb\ri'M-  dornier  pour  les 
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prbcts  pendans  en  la  Cour  des  4ydes  et  aultres  affaires 
du  diocese,  la  somme  de  15  escus. 

Et  ayant  lesdicts  Estatz  esgard  que  MM.  les  commis  et 
deputes  dudict  pais,  assavoir  :  MM.  le  vicaire  de  Mgr  de 
Meode,  commis  pour  Tiglise  ;  de  Saint  Auban,  coramis 
des  iiobles,  et  les  premiers  consulz  de  Mende  et  de  Ma- 
rieujolz,  commis  du  Tiers-Estat,  ne  peuvent  vacquer  et 
s'einployer  darant  Tannee  comme  ils  font  ordinairement 
i  tous  les  aifaires  occurrens,  s'ils  ne  sont  paiez,  a  tout  le 
moings  de  leurs  gaiges  ordinaires  et  acoustumez ;  a  cste 
advise  que  la  somme  de  208  escus  a  quoy  reviennent 
lesdicts  gaiges  sera  comprise  oudictEstat  pour  estre  cou- 
ch^e  en  ladicte  assi^te  extraordinaire  ainsi  qu*il  a  este 
faict  par  cy  devant  es  assi6tes  prec6dentes. 

Dudict  jour  neufvieme  avril,  de  relev^e. 

Sur  la  requisition  et  instance  que  le  sieur  Rodier,  lieu- 
tenant de  prevost  dudict  dioc^se^  au  quartier  de  Barre  et 
Cevennes,  a  faicte  auxdicts  Eslatz  de  luy  accorfer  telle 
somme  qu'il  plaira  au  pais  pour  son  entretenement  et 
gaiges  de  la  pr^sente  annce,  promettant  faire  si  bicn  son 
debvoir  en  ladicte  charge  que  le  pais  n  aura  regret  de 
I'avoir  continu6 ;  a  est6  advis6  et  conclud  que  lesdicts 
sieurs  commissaires  de  Tassi^te  seront  requis  de  com- 
prendre  en  leur  assi6te  extraordinaire  avec  les  aultres 
parties  de  Testat,  la  somme  de  100  escus  accordes  audict 
sieur  Rodier  pour  sesdicts  gaiges  et  entretenement  durant 
ceste  annee,  a  la  charge  de  remettre  de  trois  en  troismois 
devers  le  grelfe  du  pais  en  la  pr6voste  les  verbaulx  de 
ses  chevauch^es  et  aultres  actes  et  prQc6dures  du  faict 
de  sadicte  charge. 

Le  sieur  de  Paliers  a  remonstr6  qu  il  avoit  assisie  Wi 
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J^assambl^e  des.  Estatz  tenus  a  Mtede,  rann^e  demi^re, 
comme  les  aultres  deputez^  au  moyen  de  quoy  il  esioit. 
bien  raisonnable  qu'il  fust  pai6  de  semblable  deffray  qui 
leur  avoit  este  accorde ;  toutesfois  parce  que  ung  -joutj 
auparavant  la  fin  de  leur  assambl^e ,  il.s'en  alia  en 
Roucrgue  par  coromandement  de  Mgr  de  Fosseu^,  cela 
est  cause  qu'aiant  est6  obmis  en  Testat  dudict  defiPray,  il 
n'a  peu  estre  pai6  parle  sieur  Alm^ras,  receveur,  qui  en 
faict  difficult^  sans  ordonnanee  deTassambl^e,  craignant 
qu'il  ne  luy  soit  pass6  en  ses  comptes  ;  requ^rant,  ledict 
sieur  de  Paliers,  en  estre  faict  ordonnanee  audiet  rece* 
veur,  a  est^  conclud  que  le  sieur  Alm6ras  paiera  iO  escus . 
audicl  sieur  de  Paliers  pour  semblable  deffray  accord^ 
aux  aultres  deputes  de  sa  quality,  comme  a  est6  v6rifi^ 
par  ledict  Estat,  laquelle  somme  de  10  escus  sera  pass6e 
en  son  compte  sans  dificult6. 

Les  sieurs  Maubert  ct  Brun,  estans  de  retour  devers 
Mgr  de  Fosseux,  ont  raporte  a  Tassambl^e  avoir  faict 
entendre  audiet  seigneur  la  resolution  des  Estatz  tou* 
chant  les  6,000  escus  qu*ils  luy  avoient  accordez  pour 

a 

luy  donner  contentement,  Tayant  suppli6  de  la  part  des- 
dicts  Estatz  d'avoir  esgard  a  la  pauvrete  et  impuis- 
sauce  du  peuple.  Toutesfois  ledict  seigneur  leur  a  faict 
cougnoistre  qu'il  n'estoit  entiferement  satisfaict,  leur 
aiant  donn6  charge  de  luy  faire  scavoir  si  les  Estatz 
veullent  pourveoir  a  Tentretenement  de  la  garnison  de 
Mende,  suivant  la  commision  du  Roy,  et  qu*il  desire 
aussi  que  lesdicts  Estatz  facent  response  sur  chascun  de 
ses  articles.  Sur  quoy  lesdicts  Estatz,  par  la  bouche  de 
M.  le  vicaire,  pr^sid^nt,  ont  remercie  lesdicts  sieurs 
Maubert  et  Brun,  de  la  peine  qu'ils  ont  prise  en  ceste 
affaire.  Lcquel,  aiant  de  rechef  mis  en  deliberation,  a 
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est6  advis6  ct  conclud,  pour  ne  donner  mescontentement 
addict  seigneur  de  Fosseux,  qu'il  iuy  est  accord<&  oultre 
la  somme  dc  1 ,600  escus  pour  son  estat,  Tenticre  somme 
de  5,200  escus  pour  restes  et  cntier  paiement  de  17,200 
esqus  par  Iuy  pretendus  pour  la  construction  dc  la  cila- 
delle  de  Mendc,  et  encores  150  escus  pour  son  deffray. 
De  quoy  il  sera  suppli6  de  la  part  des  Estatz  se  voulloir 
contenter  el  remettre  les  provisions  du  faict  de  ladicte 
citadelle  et  en  faire  acquict  final  au  doz  d'icelles. 

Sur  la  remonstrance  faicte  par  le  sieur  Almeras,  rec4j- 
v^ur  dudict  diocese.  Tannic  demi^re,  de  cq  qu'il  est  fort 
press6  de  paier  aulcunes  parties  couch6es  en  son  assi^te 
extraordinaire,  suiyant  les  deliberations  des  Eslalz  der- 
niers;  a  quoy  il  faict  difficulti,  craignant  que  si  eUes 
estoient  ray6es  par  la  Cour  des  Aydes,  sur  ladicte  assi^te 
au  proems  qui  en  est  pendant  en  ladicte  Cour,  que  par 
apr^s  le  pais  fist  difficultd  de  les  allouer  en  la  despense 
de  son  compte,  encores  que  ce  soit  a  I'acquict  et  des- 
charge  dudict  pais ;  a  este  conclud  que  lesdictes  parties, 
si  aulcunes  sont  paiees  par  ledict  sieur  Almeras,  seront 
pass^es  et  allouees  en  la  despense  du  compte  du  sieur 
Almeras  sans  dificulte. 

Sur  la  requisition  faicte  par  le  sieur  d'Hawteville , 
envoy6  de  M.  le  baron  d'Apcher,  de  Iuy  faire  coucher  au 
despartement  semblable  deffray  qui  avoit  acoustume 
d'estre  accoixld  ancienneraent  aux  envoiez  de  MM.  les 
Barons  de  tour  ;  a  este  conclud  que  la  taxe  des  envoyis 
de  MM.  les  barons  sera  esga|le  cest  annee  el  ne  sera 
accordc  plus  grand  deffray  a  celluy  de  tour  quaux 
aultres,  ayant  lesdicts  Estatz  prie  M.  le  bailly  de  faire  ^l 
taxe  dudict  deffray  dont  ils  se  remettent  a  sa  discn^tion^ 
Sur  quoy  les  deputes  des  Cevennes  se  sont  opposed 
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comme  h  chose  contraire  aux  arrestz  de  ladicte  Cour  des 
Aydes. 

:  Lesdicts  Estatz  ont  accorde  a  M.  Loys  Vidal,  appothi- 
caire  tie  la  ville  de  Marieujolz,  tant  pour  avoir  faict 
acomoder  la  salle  ou  sc  tient  ]a  pr^sente  assamblee, 
avoir  fourny  le'bois  et  les  collations,  durant  la  tenue  des 
Estatz,  la  somme  de  35  escus20  solz  qui  sera  employee, 
en  Testa t  du  deflfray.  ; 

« 

Du  dixi^me  jour  dudict  morsd'avril,-  du  matin. 

•  -      • 

La  response  des  articles  de  mondict  sieur  de  Fosseux, 
gouverncur,  a  est^  dressee,  leue  et  arrestee  en  ladict? 
assambl^e  pour  en  estre  despech6  coppie  par  le  greffier* 
audict  seigneur  ainsi  qu'il  disoit. 

A  este  aussi  advis6  par.  lesdicts  Estatz  de  requerir 
MM.  les  commissaires  de  Tassi^te  d'imposer,  avec  les 
deniers  extraordinaires,  la  sommc  de  150  escus,  accord^e! 
k  M.  de  Saint  Auban  pour  le  reraboursement  des  fraiz 
de  plusieurs  voiaiges  qu  il  a  faicLs  pour  le  diocese, 
mesmes  pour  estre  venus  expr^s  de  Languedoc  en  ce 
diocese,  par  cominandement.de.  Mgr  le  due  de  Venta- 
dour,  pour  la  reconciliation  de  Mgr  de  Mende  ayec  mon- 
dict seigneur  de  Fosseux,  et  que  lesdicts  sieurs  commis- 
saires  seront  pareillement  requis  comprendre.audict  des* 
partement  extraordinaire,  la  somme  de  300  escus  par 
eulx  accord^e  a  M.  de  Picheron,  bailly  de  G^vaudan, 
pour  le  rembourser  de  plusieurs  frais  par  luy  exposez 
durant  six  sepmaines  qu'il  a.  cst^  contrainct  de  demeurer 
et  sojourner  en  ce  diocese,  tant  k  I'occasion  desdicts 
Estatz  que  pour  aultres  affaires  concemans  le  bien,  repos 
ei  soulagement  d'icelluy  et  pour  ung  voiaige  qu  il  a  faict» 
pour  lesdicts  affaires,  devers  Mgr  le  due  de  Ventadour, 


i 
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ostant  a  quaire  chevaulx,  et  pour  I'occasionner  k  s'em- 
ployer  pour  le  pais  au  voiaige  qu'il  va  faire  a  la  Coiif . 
Laquett^  conclusion  entendue  par  ledict  sieur  Bailly,  il 
en  a  remerci^  les  Estat2;,  les  priant  disposer  de  luy  en 
tout  ce  qu'il  aura  moyen  de  servir  le  pais  et  de  luy  bail- 
ler,  a  cest  effect,  m^moires  des  aflfaires,  lorsqu'its'en  ira 
k  Iff  Cour,  promettant  de  s'y  employer  fidelletnent  et 
soigneusement. 

Le  coiitractide.Ia- recepie  duidiDo66e,k  pi^eote  atim^e, 
a  est6  passS  k  M.  Jacques  Saulze,  de  la  ville  d'Uz^,  ei 
apr^s  a  este  leu  et  stipuI6  en  plaine  as$atnbI6e  par 
M.  Jehan  Bompar,  notaire  royal. 

Aussi  ont  este  leuz  et  stipulez  par  ledict  Bompar^  en 
ladicte  assamblee,  ung  contract  d^accord  faict  entre  les^ 
diets  Estatz,  d'une  part,  et  les  sieurs  de  Saint  Andr^, 
Du  Verger  et  Chaudier,  d'aultre,  p6ur  raison  du  faict  de 
ladicte  recepte,  et  une  procuration  pass^e  audict  sieur 
Alm^ras,  pour  emprunter  la  somme  de  6,800  escus  j^our 
la  d^livrer  audict  seigneur  de  Fosseux,  en  acquictemenl 
de  pareille  somme  accord6e  par  lesdicts  Estatz  audict 
seigneur.  Ayant  liesdtcts  Estatz  advis6  et  conclud  que  Id 
contenu  aux  susdicts  contractz  et  procuration  sera  eflfec- 
tu6  pour  le  bien  des  affaires  dudict  dioc^e  et  repos 
d'icelTuy  et  k  ceste  fin,  fiU.  les  commissaires  de  Tassi^te, 
sont  requis  imposer  les  parties  qui  deppendent  diesdicts 
contraclz  et  procurations. 

Surla  drficult6  faicte  par  les  deputes  des  Cevennes,  de 
signer  le  contract  de  recepte  et  d'aprouver  Testat  des 
despartemens  extraordinaires,  cpiil  sera  faict  en  la  pre- 
sence assambI6e,  a  este  conclud  que  tous  les  d^putfe 
dtidict  pais  signeront  ledict  contract  comme  Tayant  jur6 
et  stipule  et  qu'en  Tassamblee,  qui  se  fera  k  Chenac  dans 
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ce  mois  d'avril,  seront  v6rrfi^  les  parties  couch^es  es 
impositions  extraordinaires  de  Tann^e  pass6e  et  de  la 
pr6sente,  esqucUes  lesdicts  habitans  des  Cevennes  ne 
doibvetit  entrer  comme  en  estant  descb^rgez  par  arrestz 
de  nos  seigneurs  de  la  Cour  des  Aydes,  pour  estre  d'aul- 
tant  deschargez  de  leurs  cottil^s,  et  que  M*  Jacques 
Saulze>  receveur  dudfct  diocese^  sera  prie  leur  tenir  en 
con:pte  Icdict  deschargement,  selon  la  rfeolution  tju'eit 
sera  prinse  audict  CHenac  et  n6antmoings  acquicter  les 
cr^anciers  dudi'ct  pais,  couchez  audict  estat,  k  la  charge 
que  le  pais  Ten  remboursera  avec  ses  dornmages  et 
interestz. 

L'estat  des  parties  et  sommes  de  deniers  que  les  gens 
<lesdicts  Estatz  requi^rent'MM.  les  commissaircs  de  Tas-* 
siete  d'asseofr  et  d^partir  sur  ledict  diocese  la  pr^sente 
ann6e,  tant  pour  aquicter  plusieurs  debtes  que  pour 
subvenir  aux  aultres  afftiires  d'icelluy,  a  est6  leu,  arrest6 
et  sign6  en  plaine  assanibl6e  et  conclud  pour  Ic  soulage- 
ment  du  peiiple,  et  affin  qu'il  ayt  moyende  respirer,  que 
les  termes  de  poiement  des  assi^tes  de  la  pr^sente  annce 
seront  aux  premier  jour  d'aoust  et  premier  d'octobre 
procbains  par  esgalles  portions.  Cela  ftlict,  M.  le  vicaire, 
pr^ident  desdicts  Estatz,  selon  I'ancienne  coustume,  a 
donn6  la  benediction  aux  assistans,  qui  a  est6  la  fin  de 
ladieteassambt^e. 

Sign^:  DetBikki'^  vie.  el  president. 

Mby  escrivant,  signe  :  BRufiEiROif . 
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Les  commissaires  de  Cassiette.  —  Rdk  de  MM.  des  Etals. 
—  Diffirent  entre  les  barons  de  Peyre  et  d^Apchier  pour 
la  presiance.  -^  Motion  du  seigneur  d^Apchier  au  sujet 
du  consul  de  Mende.  —  Adrhission  de  F envoy i  de  M.  de 
Canillac.  —  Aucun  depute  ne  sera  disormais  re^  sil 
nesi  de  la  qualiU  requise.  —  DiffHreni  entre  les  barom 

de  Handon  et  de  Florae  et  autres  gentilshommes  pour  la 

>  *  *         ,         «  ■  •  •  • 

presence.  —  M.  C envoy e  de  M.  de  Severac  est  regu  ja 

Jassamblee.  —  Les  Etats  cherchent  aretablir  lapaix 

entre  MM,  de  Saint  Auban  et  d^Apchier.  —  De  la  de- 

molition  de  la  citadelle  de  Mende  et  du  licencienient  de 

la  garnison.  —  Contestation  pour  lapreseance  entre  les 

.  envoyes  de  MM.  de  Canillac  et  de  Cinaretj  de  Randon 

.  et  de  Cenaret ;  de  MM,  de  Sainte  Enimie  et  de  Lan- 

,  gogne.  —  Citadelle  de  Mende  a  dimolir.  t-  M,  Totidut, 

procure ur  du  diocese,  en  la-Cour  des  Aides ,  rend  conipte 

.  aux  Etats  des  proch  du  pays.  —  Proces  a  poursuivre 

confre  les  habitants  de  Marvejols  et  justification  donnie 

par  les  consuls  de  cette  ville.  —  Nigociation  avec  M.  de 

Fosseuse.  —  Rapport  des  commissdires.  -^Invitation  a 

M.  ^Apchler  de  revenir  a  Va&samblie,  —  Jn .  Almeras 

•  •■•••>•       »   . 

estpiHd  d'avancer  cei^taines  sommes  d' argent.  —  Mesures 
pour  h  reduction  de  la  ville  de  Mende,  occupeepar 
M.  de  Fosseuse,  —  Les  commis  du  diocese,  malgre  Vab* 
sence  du  premier  consul  de  Mende,  s'assembleront  durant 
Fannie  pour  trailer  de  r administration  des  affaires.  — 
Nominatian  des  au^ditenrs  des  comptes^  —  Demission  de 
M,  de  Fumel,  sindic  du  pays.  —  Suppression  de  la 
s^nichaussee  de  Mende.  —  Protection  en  faveur  des  per ^ 
sonnes  du  bos  Languedoc  qui  conduisent  leurs  troupeaux 
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en  Gevau'dan,  pendant  Teti.  —  R6le  des  foumitares  ei 
vacations  de  M,  TohduL  —  Leltre  ei  requite  i  envoijer 
A  M.  d4  Ventadour,  '—.Letle  du  pays  en  faveur  du  bas 
pays  (T Auvergne.  -^.Sommes  a  imposer  pour  la  reduc- 
r  tion  de  la  ville  de  Mende.  —  Publication  de  la  recette 
des  tailles,  —  Delte  en* faveur  de  MM.  de  Canillac  ei  de 
Bouzols.  —  Rapport  des  auditeurs  des  comptes,  —  De- 
mande  de  M.  Almeras,  receveur.  —  Les. deputes  de 
Mende  retournent  dnns  cette  ville .  avec  pro7nesse  de 
revenir  a  Fassarhblee,  —  Emprunts  pour  les  preparatifs 
de  guerre  contre  le  sieur  de  Fosseuse.  -r-  M.  Speronnat 
requiert  Fassamblee  de  lui  dilivrer  la  recette  des  tailles. 
—  Mime  demande  par  M.  de  Mani fader.  —  Different 
entre  Venvoye  du  consul  de  Mende  et  le  consul  de  Mar- 
vejols  pour  la  seance,  —  Sommes  dues  A  MM.  Borrel, 
Almdras  et  de  La  Croix,  qui  en  demandent  le  rembour- 
sement.  —  M,  Chantuel  offre  de  faire  la  levee  des  tailles. 
'^Imposition  pour  les  affaires  imprivues.  —  Delie  en 
faveur  du  bds  pays  d'Auvergne,  offre  de  MM,  des  Etats 
et  protestations  de  divers  deputes.  —  M^  Chantuel^ 
chargi  de  la  recette  des  tailles.  —  La  moitii  des  deniers^ 
ordinaires  donni  par  le  Roi  aux  habitants  de  la  ville 
de  Mende  sera  employee  aux  besoins  dupays.  —  Impo- 
sition en  faveur  de  M.  A  Imiras,  receveur  et  crmncier 
du  diocese.  —  M.  Tondut,  procureur  du  pays  et  itat 
des  proces.  —  Dette  en  faveur  de  M.  de  Reich.  — 
Sommes  dues  au  sieur  Alm^c^.  —  Suppression  de  la 
sinichaussie.  —  Nomination  d'un  substitul  du  commis 
de  la  noblesse  et  du  greffier  des  Estats.  —  M.  DumaSj 
juge  du  Chapitre,  est  disigni  pour  aider  le  syndic.  — 
Nomination  de  M.  Bazalgette,  sieur  du  Barret,  4  Tew- 
ploi  de  prevdt  de  la  marichaussie,  vacant  par  la  dimis^^ 
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siondUi  sieur  VirgiU.  —  Imposition  pour  foumir  aux 
poursuites  des  pro€es\criniineh  qui  n'ont  point  de  parties 
civiles.  —  DttttenfcKceur  du  has  pays  d^Auvergne.  — 
Cldlure  des  comptes.  du  sieur  Ahniras.  —  Deite  en 
faveur  M.  Motte^.d'Anduze,  —  Compte  du  sieur  SM* 
roc.  4 —  Somme  due  au  sieur  de*  Saint  Andri  de  Vol-- 
borgne.  —  Gratification  en  faveur  de  MM.  Sama^oni^et 
Martinony  diputis  du  has  pays.  d^Auvergne.  —  De- 
tnandes  de  MM.  Almeras.  et  Saulze,  receveurs  des 
tailles.  —  Frais  de  voyagesk  —  Gratifioation  en  faveur 
du  lieutenant  deprivdt  de  la  mar^haussie.  —  Interits 
du8  au  sieur  ChantueL  — <  Frais^  dipenses^  vacations, 
gratifications.  —  M\  Borrel  assistera  aux  dMibiratiwis 
d  la  place  du  premier  consul  de  Mende,  son  beau^frere^ 
atlendu  P occupation. de  la  villede  Mende  par  M.  de  Fos- 
seme  et  mesures  prises  par  la  tenue  dex  assemblies^  — 
Beglement  de  ladSpense  de  ceux  qui  seront  envoyis  a  la 
Cour  ou  ailleurs,  pour  les  affaires  du  pays.  —  Nomi- 
nation d^uniSubstitut  du  syndic.,^^  M^  Dumas,  docteur 
is  droicts,  doit  itre  appeli  lorsquHl  s'agira  des  proces 
intentes  ou  a  intenter.  —  Rapport  des  diputis  envoyes 
vers  M.  de  Ventadour  au  sujet  de  la.riduction  de  la  ville 
de  Mende  et  de  la  demolition  dela  dtadelle.  -  Deniers 
de  rassiettCy  demands  d\un  dilai,.  —  Deite  en  faveur  de 
M.  PortaliSy  trisorier  provincial  de  V extraordinaire  des 
guerres  en  Languedoc.  -^  M,de  la  G^issaignej  criander 
du  pays.  —  Offres  faites  a  Mi  de  Fosseuse  pour  F en- 
gager d  quitter  Mende,  -^  M.  deyentadour  requiert  les 
Etats  d^envoyer  un  d4puii  A  rassemblee  convoquSe  a 
Pizinas.  —  NeminOitiion  du  substitui  du  syndic). 

L'an  mil  cinq  cens  quatre^viogt-dix-sept  et  le  jeudy 
douzi^mc  jour  du  mois  de  juiog,  environ  neuf  heures  du 
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matin,  dans  la  maison  commuae  de  la  ville  de  Chenac, 
se  soDt  assamblez  les  gens  des  trois  Estatz  du  diocese  de 
Mende  et  pais  de  G^vauldan,  suivant  les  commissions, 
taDt  de  nos  seigneucs  les  commissaires,  pr^sidens  aux 
Estatz  gen^raulx  de  Languedoc,  tenuz  k  B6ziers,  au  mois 
de  d^cembce  dernier,  que  de  Mgr  le  due  dc  Ventadour, 
pair  de  France,  lieutenant  general  pour  Sa  Majeste  audict 
pais  de  Languedoc.  En  laquelle  assamblee  estans  venuz 
M'  M*  Pierre  de  Guilleminet,  greffier  et  secretaire  du 
Roy,  auxdicts  Estatz  gen^raulx,  commissaire  principal 
de  Tassi^te  dudict  diocese,  et  M.  de  Picheron,  gintil- 
homme  ordinaire  de  la  Chambre  d^  Sa  Majest^,  bailly 
dudict  pais  de  G^vauldan,  commis&aire  ordinaire  de 
ladicte  assi^te  et  commis  aussi  par  sadicte  Majeste,  pour 
se  trouver  en  icelle ;  ledict  sieur  de  Guilleminet  a  pro- 
pose le  faict  desdictes  commissions  desdicts  Estatz  gen^- 
raulx  et  a  exhort^  et  requis  lesdicts  Estatz,  de  satisfaire 
promptement  au  contcnu  d'icelles,  en  ce  qui  les  re- 
garde,  et  ce  faisant,  Tassister  affaire  le  despartement  des 
sommes  de  deniers  port^es  par  lesdictes  commissions, 
aultrement  a  proteste  centre  eulx.  Et  neantmoings  leur 
a  declare  qu'a  leur  reffuz,  absence  ou  retardement,  il 
proc^dera  audict  despartement  selion  qu'il  luy  est  mande 
par  lesdictes  commissions ;  ayant  ordonne,  a  ceste  fin, 
qu'elles  scront  leues  en  ladicte  assamblee  par  le  greffier 
du  Bailliaige  et  desdicts  Estatz. 

Apres  lecture  faicle  desdictes  Acommissions,  le  sieur  de 
Fumel,  sindic  dudict  pais,  a  requis  lesdicts  sieurs  com- 
missaircs  voulloir ,  suivant  I'ancienne  coustume ,  per- 
mettre  la  continuation  de  Tassambl^e  desdicts  Eslatz 
affin  qu'ils  puissent  meurement  et  librement  delib6rer, 
feant  sur  le  faict  d'icclles  que  sur  aultres  affaires  impor- 
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•tans  le  service  du  Roy  et  le  repos  et  soulaigement  dudict 
diocese ;  laquelle  permission  lesdicts  sieurs  commis- 
isaires  ont  octroy^  k  ladicte  assamblee,  a  la  charge  de  ne 
traicter  aucune  chose  pr6judiciable  au  service  de  Sa  Ma- 
jeste,  ny  contre  le  bien  publicq.  Sur  quoy  Mgr  de  Mende, 
comle  de  Gevauldan,  conseiller  du  Roy  ei»  son  Conseil 
d'Estat  et  president  en  ladicte  assamblee,  a  repr^sente 
ausdicts  sieurs  commissaires  la  bonne  volunte  que  les- 
diets  Estalz  ont  de  salisfaire  auxdictes  commissions,  mais 
qu'cstant  cc  diocese  reduict  a  une  grande  pauvret6, 
oullfc  plusieurs  affaires  qu  il  a  sur  le  bras,  important  le 
bien  du  service  de  Sa  Majesle  ct  le  repos  de  ses  subjectz, 
il  luy  est  impossible  d'effectuer.entierement  le  contenu 
auxdictes  commissions  et  paier  les  deniers  portez  par 

•  icelles,  ains  au  contraire  auroit  juste  occasion  de  supplier 
le  Roy  de  les  leur  donner  et  remectre,  et  h  ccste  fin  re- 
querir  lesdicts  sieurs  commissaires  d'en  sui'seoir  le  des- 
partemeht.  De  quoy  lesdicts  Estalz,  par  la  bouche  dudict 
seigneur  president,  les  ayant  requis  et  pries,  lesdicts 
sieurs  commissaires  leur  ont  respondu  qu'ils  n'em- 
peschent  lesdicts  Estatz  de  se  retirer  devers  Sa  Majeste 
pour  obtenir  le  don  et  remise  desdicts  deniers,  sans  lou- 
tesfois  que  de  leur  part  ils  puissent  retardcr  le  departe- 
ment  ny  la  levee  d'iceulx.  Et  incontinent  apres,  par 
ordonnance  de  mondict  seigneur  de  Mende  et  suivant 
Tancienne  coustume,  ont  este  appellez  les  sieurs  deputes, 
tant  de  Teglise,  de  la  noblesse,  que  du  Tiers-Estat,  qui 
ont  seance  et  voix  deliberative  en  ladicte  assamblee,  en 

.  laquelle  a  este  faicle  lecture  de  leurs  procurations  et  s'y 
sont  Irouvez  assistans,  assavoir,  pour  Testat  ccclesias- 
•tique  :  MM.  Andre  de  Chanoillel,d6cteuren  droict  canon, 
'et  Pierre  Males,  chanoines  on  Teglise  cathedrale;-  [d6putcs 
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ilu]  chapitre  de  ladicte  ^glise ;  frere  Pierre  Raugiou 
[religieux],  scindic  d'Aubrac,  envoyc  pour  M.  d'Aubrac ; 

M ,  docteur  ez  droiclz,  juge  dudict  chappitre  de 

Mende,  envoy6  de  JM.  de  Sainte  Enimyc :  frere  Claude 
Clavel,  reb'gieux  et  aulmosnier  du  prieure  de  Lengoigne, 
envoye  dudict  sieuip  prieur  dudict  Lengoigne  ;  M.  Pol 
Albaric,  docteur  ez  droictz,  juge  du  sieur  commandeur 
de  Saint  Jehan,  comparant  pour  ledict  sieur  de  Saint 
Jehan.  Pour  Testat  de  la  noblesse  :  M.  le  baron  d'Ap- 
chier,  en  personne ;  M.  le  baron  de  Peyre,  en  personne ; 
M.  le  baron  Du  Tournel,  en  personne  ;  noble  Anfcoine 
Du  Bourbier,  sieur  de  La  Croix,  bailly  des  terres  de  M.  le 
baron  de  Florae,  envoye  dudict  sieur,  comrae  estant 
baix)n  du  tour,  la  presente  annee  ;  noble  Claude  de  Choi- 
sines,  envoye  de  M.  le  baron  de  Randon  ;  noble  Estienne 
de  Sabran,  sieur  des  Alpiez,  envoye  de  M.  le  baron  de 
Generet;  noble  Jehan  de  Retrun,  sieur  de  La  Roche, 
envby6  de  M.  le  baron  de  Canilliac ;  M.  de  Seras,  sieur 
de  Barre,  en  personne;  Andre  Vivian,  envoy6  de  M.  d'Al- 
lenc  ;  noble  Francois  de  Lormay,  envoy6  de  M.  de  Saint 
Auban  ;  noble  Francois  de  La  Mollette^  sieur  de  Fel- 
geyrolles,  envoye  de  M.  de  Mirandol ;  Mathieu  Bazal- 
gette,  sieur  de  Barret,  envoye  deM.de  Severac  ;  An- 
thoine  de  Saint  Martin,  sieur  du  Villaret,  envoye  de 
M.  de  Gabriac  ;  M.  Jacques  Ducros,  docteur  ez  droictz, 
.  envoye  de  M.  de  Portes;  Pierre  Melliac,  sieur  du  Mon- 
tet,  envoye  de  M.  d'Arpajon  ;  Vidal  Borrel,  bourgeois, 
envoy6  de  MM.  les  consulz  nobles  de  La  Garde-Gu6rin. 
Kt  pour  le  Tiers-Eslat  :  M.  Robert  de  Chanoillet,  docteur  . 
ez  droictz  et  premier  consul  de  la  ville  de  Mende ; 
M*  Michel  Jordan,  premier  consul  de  Marieujolz  ;  Jehan 
Cazes,  consul  de  Chirac;  Pierre  Lacam,  consul  de  La 
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Ganorgue ;  Pierre  Albet,  consul  de  St-Gh^Iy-d*Apchier ; 
Pierre  .Gi  ran  ton,  consul  de  Salgues;  Jehan  Bony,  consul 
duMalzieu;  Jehan  Gr^goire,  pour  le  sindic  d'Yspaignac ; 
Ligier  Pag^s,  procureur  de  Sainte-Enimye ;  Jehan  Aigly, 
consul  de  Chdteauneuf-de-Randon  ;  M.  Robert  Brolhet, 
procureur  de  Serverette  ;  Jehan  Bodet,  procureur  de 
Lengoigne ;  Guillaume  Noguier,  procureur  de.Ia  viguerie 
de  Portes;  M.  Gabriel  Roffiac,  scindic  de  Saint  Auban; 
Barthelemy  Privat  de  Saint  Germain,  pour  le  procureur 
du  mandement  de  Nogaret.  A  tous  lesquelz  assistans, 
moiylict  seigneur  le  president  a  faict  prester  le  serment 
de  procurer  le  bicn  et  service  du  Roy  et  des  affaires 
audict  pais  et  de  [ne]  rev61er  les  secretz  desdicts  Rslatz. 
M.  le  baron  de  Peyre  a  remonstr6  que  despuis.quelque 
temps  il  avoit  recouvr6  une  transaction  passee  entre  feu 
MM.  Anthoine  de  Peyre,  seigneur  et  baron  de  Peyre  et 
de  Saint-Chirc,  d'une  part,  et  Frangoi^  d'Apchier,  sei- 
gneur et  baron  d'Apchier,  d'aultre  en  Tannee  1554,  sui- 
vant  laquelle,  bien  qu  il  eut  occasion  de  demander  la 
pres6ance  en  ceste  assamblee  devant  M.  le  baron  d'Ap- 
chier et  loutz  les  aultres  sieurs  barons  qui  ne  sont  en 
tour ;  toutesfois,  pour  Tamitie  qui  est  entre  ledict  sieur 
baron  d'Apchier  et  luy,  laquelle  il  desire  conserver,  il 
luy  auroit  communicque  ung  extraict  dudict  liltre.  Et 
d'aqltant  que  ledict  sieur  d'Apchier  pr6tend  faire  apparoir 
k  la  prochaine  assamblee  de  quelques  tiltres  contraires 
au  sien,  ne  voullant,  ledict  sieur  de  Peyre,  entrer  main- 
tenant  en  contestation  de  la  pres^ance,  a  declare  que 
d'amitie  et  courtoysie  il  consent  que  pour  ceste  annee 
ledict  sieur  d'Apchier  aye  la  preseance  en  ladicte  assam- 
blee, sans  prejudice  toutesfois  a  Tadvenir  du  droict  a 
luy  acquis  par  ladicte  transaction  el  a  la  charge  que  lo 
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contenu  d'icelle  sera  suivy  et  entretetiu  si  de  dedans  les 
prechains  Estatz  ledict  sieur  d'Apchier  ne  faict  apparoir 
du  tiltrecontraire.  Veu  Textraict  de  laquelle  transaction 
dont  a  est6  faicte  lecture  a  ladicte  assambl6e^  du  consen- 
tement  doidict  sieur  d'Apchier,  a  est6  conclud  qpii  si 
dedans  les  prochains  Estatz  dudict  diocese  il  ne  faict 
apparoir  de  tiltre  contraire  d  ladicte  transaction,  qu'elle 
sera  suyvie  et  aura  lieu  auxdicts  Estatz  pour  Tadvenir. 
De  quoy  ledict  sieur  baron  de  Peyre  a  requis  acte. 

Sur  ce  que  M.  le  baron  d'Apchier  a  diet  qu'il  seroit. 
bon  de  faire  d^liberer  si  le  consul  de  Mende  doit  oppiner 
Ik  present  en  Fassambl^e,  attandu  que  les  habitans  de 
ladicte  ville  n  y  sont  pas  en  liberty,  pour  estre  occup^e 
par  les  gens  de  guerre  qui  y  sont  maintenant  en  gar- 
nison,  au  moyen  de  quoy  les  oppinions  dudict  consul, 
en  ce  qui  touche  le  faict  de  la  reduction  de  ladicte  ville, 
peuvent  estre  contrainctes  et  Torches  par  la  craincte  des- 
dicts  gens  de  guerre  ;  le  sieur  de  Chanoillet ,  premier 
consul  de  Mende,  a  diet  que  quant  bien  ladicte  ville  ne 
seroit  en  liberty,  comme  il  a  pleu  audict  sieur  d'Apchier 
de  dire,  toutesfois  cella  ne  pourroit  empdcher  que  ses 
oppinions  ne  tendissent  au  repos  et  solaigement  dudict 
diocese;  remonstrant  en  oultre  que  le  privilege  que  les 
consulz  de  ladicte  ville  de  Mende  ont  acoustume  d'avoir, 
d'assister  et  oppiner  en  ladicte  assambl6e  ne  deppend 
poinct  de  la  deliberation  desdicts  Estatz;  et  sur  ce  n  a 
este  aucuue  chose  d^lib^r^e  ny  conclud  par  ladicte 
assamblee . 

Le  sieur  de  La  Roche,  envoye  de  M.  le  baron  de  Ganil- 
liac,  s'est  presente  en  ladicte  assamblee,  requ^rant  y 
estre  receu  en  vertu  d'une  LeUre  missive  dudict  sieur  de 


—  98  — 

Ganilliac,  luy  mandant  d'assister  ou  se  presenter  auxdicts 
Estatz.  Yeu  laquelle  Lettre,  et  attandu  les  bons  offices 
que  ce  diocfese  a  receu  et  espfere  encores  de  recevoir 
dudict  sieur  de  Ganilliac,  ladicte  assamb16e  a  donne 
stance  audict  sieur  de  La  Roche  pour  ceste  fois  seulle- 
ment  et  sans  consequence  a  Tadvenir  et  k  la  charge  de 
porter  et  remectre,devers  le  greffier  des  Estatz,  ratifi- 
^cation  dudict  sieur  de  Ganilhac  de  ce  qui  sera  arrest^  en 
a  pr^sente  assambl^e. 

D'aultant  qu*ils  se  sont  pr6sentez  en  ceste  assambl^e 
quelques  envoy^s  qui  ne  sont  de  la  quality  de  ceulx  qui 
les  ont  depputez  et  que  c'est  chose  qui  porte  conse- 
quence ;  aussi  que  les  Estatz  de  ce  diocese  sont  institu^s 
k  rinstar  des  Estatz  gen^raulx  de  Languedoc  qui  ne  per- 
mectent  la  reception  d'aucuns  envoyez  s'ils  ne  sont  de 
la  quality  de  ceulx  qui  les  del^guent,  a  est^  conclud  qu'ii 
Tadvenir  ntil  envoy 6  ne  sera  receu  aux  Estatz  de  ce  dio- 
cese s'il  n'est  de  la  quality  de  celuy  qui  Taura  depput^  ; 
et  bien  que  ce  soit  chose  souvent  r^solue  ez  assamblees 
prec6dentes,  toutesfoys,ayantest6jusques  icy  mal  obser- 
v^e,  a  este  enjoinct  au  greffier  de  mectre  pour  I'advenir 
aux  Lettresde  la  convocation  desdits  Estatz,  que  ceulx 
qui  n'y  pourront  venir  en  personne  y  envoyent  de  dep- 
putez de  leur  qualite  et  qu'aultrement  ils  n'y  seront  point 
receuz. 

Surle  different  meu  entre  le  sieur  de  Choisines,  envoye 
de  M.  le  baron  de  Randon  et  le  sieur  de  La  Croix,  envoyS 
de  M.  le  baron  de  Florae,  disant  ledict  sieur  que  ledict 
baron  de  Randon  estoit  en  tour  Tann^e  passee  et  bien 
qu  il  se  prison tast  aux  Estatz,  toutesfois  son  rang  et  place 
luy  furent  occuppez  par  I'envoye  de  M.  le  baron  d'Ap- 
chier ;  au  moyen  de  quoy  il  doibt  estre  r^int^gre  en  son 
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tour  la  pr^sente  annSe,  comme  il  en  a  requis  rassam- 
bl6e ;  aultrement,  k  fauUe  de  ce  faire,  a  protest^  d'en 
avoir  recoups  au  Roy  ou  aillieurs  oii  besoing  sera,  Au 
coDtraire  le  sieur  de  La  Croix  disoit  que,  par  deliberation 
des  Estatz  demiers,  fut  diet  et  dSclar^  que  ledict  sieur 
baron  de  Florae  seroit  en  tour  la  pr6sente  ann^e,  comme 
il  est  k  la  v^rite,  suivant  I'ordre  ancien  desdicts  barons, 
d'aultant  que  ledict  sieur  de  Florae  vient  imm^diatement 
apr^s  ledict  sieur  de  Randon  et  que  s'il  a  pecdu  son  tour* 
rann^e  pass^e,  que  ledict  sieur  de  Florae  n'en  est  pas 
cause  et  ne  peult  cella  pr^judicier  k  son  droict  ny  d^ro- 
ger  k  la  deliberation  desdicts  Estatz.  A  este  conclud  que 
ledict  sieur  de  Florae  demeurera  en  tour  aux  pr^sentz 
Estatz,  suivant  ladicte  deliberation,  et  neantmoings  que 
I'assambiee  advisera  de  desdomaiger  ledict  sieur  de  Ran- 
don de  ce  qu'il  peult  pretendre  de  Toccupation  de  son 
diet  tour  de  Tannee  passee.  A  laquelle  conclusion,  mon- 
diet  seigneur  le  president,  ayant  prie  ledict  sieur  de^ 
Ghoisines  pour  ne  retarder  les  Estatz  sur  les  principaulx 
affaires ;  ledict  sieur  y  a  acquiesse  pour  ceste  foys,  sans 
consequence  ny  prejudice  des  droictz  dudict  sieur  de 
Randon  k  Tadvenir. 

Sur  aultre  differend  d'^ntre  les  sieurs  de  Montrodat,  de 
Barre,  Mirandol  et  aultres  de-  la  noblesse  de  ladicte 
assambiee  disant  ledict  sieur  de  Montrodat  qu'il  debvoit 
avoir  son  rang  immediatement  apr^s  MM.  les  barons  et 
preceder  les  autres  gentilshommes,  qui  soubztenoient  et 
prethendoient  le  contraire  leur  appartenir ;  a  este  con- 
clud que  pour  la  presente  assambiee  et  sans  consequence 
ny  prejudice  du  droict  des  parlies,  I'ordre  et  le  rang 
auqu^l  lesdicts  nobles  se  trouvent  maintenant  en  ladicte 
assambiee  sera  continue  durant  la  tenue  des  presentz 
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Estatz,  aflin  de  ne  retarder  les  affaires  dudict  diocese  et 
que  pour  r^gler  ces  differentz  k  Tadvenir,  tanl  pour  le 
regard  de  MM.  de  T^glise,  barons  et  noblesse  que  du 
Hers-Estat,  il  est  enjoinct  au  syndic  de  faire  recherche 
de  tous  les  anciens  rolles  et  tiltres  touchant  Tordre  des- 
dicts  Estatz,  pour  les  remectre  et  en  venir  prest  a  la  pro- 
chaine  assamblee,  affin  que  par  icelle  y  soict  plus  am- 
plement  pourveu  pout  la  conservation  des  droictz  d'ung 
chascun.  Sur  quoy  le  sieur  du  Villaret,  envoy6  dudict 
sieur  de  Gabriac,  a  diet  qu'il  proteste  du  prejudice  qui 
peult  estre  faict  cependant  afux  droictz  de  preseance 
dudict  sieur  de  Gabriac. 

Sur  la  lecture  qui  a  est6  faicte  des  procurations  des 
envoyes  auxdicts  Estatz,  ayant  remarqu6  qu'il  y  en  a 
aucunes  qui  sont  limit^es,  mesmes  celles  des  envoyes  de 
M,  de  Severac  et  d'Arpajon,  qui  est  chose  contraire  a  la 
lib^t6  desdicts  Estatz,  a  est6  conclud  que  pour  ceste 
fois  seullement  et  sans  consequence  attandu,  I'offre  faicte 
par  lesdicts  envoyes  de  faire  ratiffier  par  les  constituans 
tout  ce  qui  sera  arreste  en  la  presente  assamblee,  lesdicts 
Estatz  consentent  a  leur  reception,  en  vertu  desdictes 
procurations,  a  la  charge  de  rapporter  lesdictes  ratifi- 
.  cations  devers  le  greffier  des  Estatz  auquel  a  est6  enjoinct 
de  faire  mention  pour  Tadvenir,  aux  Lettres  de  convo- 
cation des  Estatz  que  les*  procurations  ny  seront  plus 
receues. 

Mondict  seigneur  le  president  a  represent^  a  ladicte 
assambl6e  que  c'est  chose  fort  utille  et  n^cessaire  pour 
le  bien  et  advancement  des  affaires  de  ce  diocese  qu'il  y 
ayt  bonne  amyti6  et  correspondance  entre  les  personnes 
d'une  si  bonne  compaignie,  et  parce  qu'il  a  reconnu  quel- 
que  petit  commancement  de  differend  entre  MM.  d*Ap> 
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chier  et  de  S.  Auban,  il  pense  estre  expedient  pour  cou- 
per  cherain  au  mal  qui  en  pourroit  arriver,  de  les  prier 
toutz  deux,  de  mectre  soubz  le  pied  toutes  occasions  de 
discorde  et  vivre  en  amylie  comme  bons  voisins,  quand 
ce  ne  seroit  que  pour  le  respect  du  bien  publicq.  Sur 
quoy,  apr^s  que  ledict  sieur  de  Saint  Auban  a  diet 
n'avoir  jamais  occasionn6  ledict  sieur  d'Apchiernyaultre 
personne,  aussi  ne  pourroit-il  souffrir  d'estre  offenc6. 
Lesdicts  Estatz  les  ont  unanimement  priez  toutz  cleux 
vouloir ,  pour  les  susdictes  considerations,  \ivre  en 
amytie  et  raectre  en  oubly  toutes  occasions  de  differend 
el  discorde  entre  eulx. 

A  este  aussi  repr^sente  a  ladicte  assamblee  par  mon- 
dict  seigneur  le  president  desdicts  Estatz,  comme  pour 
faciliter  Texecution  de  T^dict  faict  par  le  Roy,  en  ce  qui 
regarde  le  razement  des  citadelles  de  Mende  et  licea- 
ciement  de  toutes  garnisons  dans  ledict  diocese,  il  auroict 
recherche,  a vec  MM.  les  commis,  toutz  les  moiens  de  la 
doulceur  dont  ils  se  seroient  advisez  pour. disposer  M.  de 
Fosseux  h  ce  debvoir ;  toutesfois  quelques  oifres  qui  luy 
ayent  este  faictes  et  quelques  commandements  qu  il  en 
ayt  receu  du  Roy  et  dc  Mgr  le  Connestable,  il  n'en 
auroict  voulleu  rien  faire.  A  cause  de  quoy  Sa  Majest6 
auroit  decern^  ses  commissions  h  Mgr  le  due  de  Yenta- 
dour,  lieutenant  general  de  sadicte  Majeste  en  Langue- 
doc.  Mais  avant  que  d'en  venir  a  ceste  extr^mit^,  auroit 
encores  est6  advise  de  prier  mondict  seigneur  de  Venta- 
dour  d'envoyer  en  ce  pais  MM.  Despond illian,  delegu^, 
et  de  Gondin,  pour  parler  audict  sieur  de  Fosseux  et  le 
disposer  d'ob6yr  aux  commandemens  du  Roy  et  de  mon- 
dict seigneur  le  Connestable,  et  en  ce  faisant,  d^molir 
lesdictes  citadelles    et  cong6dier  lesdictes  garnisons. 
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Auquel  effect  lesdicts  sieurs,  Testant  venu  trouver  et. 
I'ayant  sommS  de  parolle  et  par  escript,  d'y  satisfaire,  il 
leur  auroit  respondu  qu'aprfes  que  les  provisions  obtenues 
sur  ce  faict  auroient  est6  veriffi^es  en  la  Cour  de  parle- 
ment ,  il  feroit  ce  qui  seroit]  de  son  debvoir.  Aprte 
laquelle  response,  auroient  est6  encores  fa ictes  quelques 
aultres  ouvertures,  lesquelles  lesdicts  sieurs  seroient 
all6s  proposer  audict  sieur  de  Fossenx,  k  Hende,  et  sur 
lesquelles  ils  escripvent  audict  seigneur  president  une 
Lettre,  portant  advis  comme  ledict  sieur  de  Fosseux  leur 
auroit  rendu  quelque  partrculier  tesmoiniaige  qu'il  estoit 
serviteur  du  Roy  et  ne  seroit  jamais  aultre,  avec  pro- 
messe  que  d^s  qu'ils  auroient  parI6  k  Mgr  de  Yentadour, 
qu'il  ne  fera  faulte  de  Taller  trouver  au  bas  Languedoc 
pour  accommoder  toutes  choses  et  faire  sur  ce  leurs  des- 
p6ches  au  Roy  et  Hgr  le  Connestable,  estant  d'advis,  les- 
dicts sieurs  Despondilian  et  DeI6gues  sur  ceste  nouvelle 
occurrance,  que  ledict  seigneur  de  Mende  doit  faire  par- 
tir  incontinant  le  sieur  d'Ispaniac,  son  nepveu,  pours'en 
aller  avec  eulx  devers  mondict  seigneur  de  Ventadour, 
pour  estre  plus  particuli^rement  instruict  de  son  inten- 
tion sur  ce  subject y  et  que  cependant,  pour  empdcher 
les  courses  et  levies  extraordinaires  que  la  garnison  de 
Mende  pourroict  faire,  que  le  plus  n^cessaire  et  meillieur 
seroictdela  r^gler  etluy  donner  quelque  entrectenement 
pendant  le  temps  de  ceste  negotiation.  Sur  quoy  mondict 
seigneur  le  president  a  exort6  I'assambl^e  de  voulloir 
d^lib6rer  pour  couduire  cest  oeuvre  a  quelque  bonne  fin. 
Et  apr6s  avoir  faict  lecture  de  ladicte  Lettre  et  I'affaire 
mis  en  deliberation ,  a  est^  conclud  que  MM.  dlspaniac, 
de  Gibert^s,  de  Bressolles  et  Dumas,  sont  priez  et  dep- 
putez  d' aller  trouver  k  Mende  lesdicts  sieurs  Despondil- 
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lian,  Delegues  et  de  Gondin  pour  les  prier^  de-  la  part 
desdicts  Estatz,  de  prendre  leur  chemin  par  ce  lieu  de 
Chanac,  affin  d'avoir  moien  de  conttrer  avec  eulx,  ou 
bien,  en  de£fauU  de  ce  faire,  que  les  sieurs  de  Gondin  et 
de  Bedos  demeurent  en  ce  diocese  quelques  jours  apr^ 
leur  parlement,  pour  parachever  ce  qui  pourra  rester  de 
leur  n^gociation  et  que  cependant  lesdicts  sieurs  dlspa- 
niac  et*de  Gibert^s  qui  ont  est6  depputez  par  lesdicts 
*  Estatz  yront  trouver  mondict  seigneur  de  Yentadour,  de 
la  part  de  ceste  compaignie,  sur  ceste  nouvelle  occur- 
rance  et  seront  priez,  lesdicts  sieurs  Despondilian  et 
Delegues,  prendre  asseurance  dudict  sieur  de  Fosseux, 
qu'il  ne  fera  aucunes  courses  ny  levies  d'impositions, 
repparations  ny  fortiffications  pendant  le  voiaige  desdicts 
sieurs  depputez ,  et  n^antmoings  a  estS  conclud  que  les- 
dicts Estatz  pourront  cependant  adviser  aux  moiens  de 
la  force  suivant  les  commandemens  du  Roy  et  de  Mgr  le 
Connestable,  pour  s'en  pouvoir  servir  apr^s  le  retour  de 
leurs  diets  depputez,  en  cas  qu'il  leur  soit  command^ 
par  mondict  seigneur  de  Yentadour  et  que  la  voye  de  la 
doulceur  n'aye  pen  r^bssir. 

Dudict  jour,  doutziime  de  juing,  en  Tassambl^e  desdictz 
Estatz  tenue  au  lieu  de  dessus,  de  rellev6e. 

S'estant  meu  diff^rend  entre  ledict  sieur  de  La  Roche, 
comme  envoyS  de  M.  le  baron  de  Canilliac  et  le  sieur 
des  Alpiez,  pour  M.  le  baron  de  G^neret,  h  cause  de  leurs 
stances  en  ladicte  assambl6e,  a  este  conclud  que,  san$ 
consequence  k  Tadvenir  ny  prejudice  du  droict  des  par- 
ties, lesdicts  deux  envoy ^s  $e  pr^c^deront  ceste  ann^e 
alternativement  Tung  un  jour  et  Taultre  ung  aultre  et 
que  ledict  sieur  des  Alpiez,  qui  se  trouve  maintenant 
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assiz  le  premier,  centinuera  son  rang  en  ceste  sorte  pour 
tout  ce  jourd'hui ,  et  ledict  sieur  de  La  Roche  le  precfed«ra 
demain,  et  continueront  ainsy  altcrnativement  durant  la 
tenue  des  presents  Estatz ,  et  que  pour  I'annee  pro- 
chaine,  ils  y  seront  regies  par  les  anciens  rolles  et  tiltres 
du  pays  ;  lesquelz,  Tassamblee  a  charg^  le  syndic  de 
recouvrer  k  cest  efiFect  suivant  aultrc  deliberation  cy 
devant  prise,  afiin  que  doresnavant  il  ne  puisse  inter- 
venir  aucung  differand  pour  ce  regard. 

Sur  aultrc  difT^rand  survenu  enlre  ledict  sieur  de  Choi- 
sines,  pour  M.  le  baron  de  Randon  et  ledict  sieur  des 
Alpiez,  pour  M.  le  baron  deC6neret,  a  cause  de  leurs 
stances,  a  este  aussy  conclud  que,  sans  consequence  ny 
prejudice  du  droict  des  partie.s  et  jusques  avoir  veu  les- 
dictz  tiltres  etroolles,  que  ledict  sieur  de  Randon  pre- 
c^dera  ledict  sieur  de  Ceneret. 

Aussi  sur  aultre  dififerend  d'entre  les  envoyes  de 
MM.  do  Sainte  Enymie  et  de  Langoigne,  a  cause  de  leurs 
stances,  disant  celluy  de  Lengoigne,  qu  estant  prebtre 
religieux,  de  la  quality  de  son  maistre,  il  doibt  preceder 
ledict  de  Sainte  Enimye,  lequel  alicontraire  disoit,  qu'a 
cause  de  sa  qualit6  de  docteur,  laquellc  a  lousjours  este 
receue  en  ceste  assambl6e  au  lieu  et  place  des  eccl6sias- 
tiques,  la  pr^seance  luy  debvoit  estre  donnee,  joinct  que 
ledict  sieur  de  Sainte  Enimye  a  tousjours  pr^c^de  aux 
Estatz  ledict  sieur  de  Lengoigne ;  a  estS  conclud  que 
Tenvoy^  dudict  sieur  de  Sainte  Enimye  sera  pri6  voulloir 
p%r  modestie  c^der  a  I'envoy^  dudict  sieur  de  Len-- 
goigne,  a  cause  de  son  ordre.  Laquelle  conclusioo  ea* 
tendue  par  ledict  envoy6  dudict  sieur  de  Sainte  Enimye, 
ft  d^clar^  ne  pouvoir  assister  auxdictz  Estatz  en  ce  raag, 
pour  ne  pr^judicier  aux  droictz  dudict  sieur,  et  iEOontir 
est  sorly  de  ladicte  assambl^e. 
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M.  de  Picheron,  baillyde  G^vaudan,  a  faict  entendre 
aux  Estatz,  comme  dernidrement,  apr^s  la  surprinse 
d'Amyans,  le  Roy  estant  adverty  de  quelques  remeue- 
mens  qui  se  faisoient  en  divers  lieux  de  son  royaulme, 
mesmes  en  ce  pais,  il  a  est6  despeche  de  sa  part  vers 
Mgr  de  Ventadour,  son  lieutenant  g6n6ral  en  Languedoc, 
pour  luy  faire  entendre  son  intention  sur  Texecution  de 
son  edict,  touchant  la  demolition  de  la  citadelle  de 
Mende  et  licenciement  des  garnisons  dudict  diocese. 
A  quoy  mondict  seigneur  de  Ventadour,  desirant  promp- 
tement  d'y  satisfaire ,  Tauroict  renvoye  vers  sadiete 
Majesl6,  avec  ung  estat  de  la  despence  necessaire  pour 
I'enlretenement  des  forces  et  recouvrement  des  muni- 
tions de  guerre  requises,  pour  rendre  Sa  Majeste  ob6ye. 
Laquelle  continuant  en  sa  premiere  volunte,  auroit  faict 
desp^cher  plusamples  provisions  pour  la  promple  execu- 
tion d'icelle,  avec  expresse  revocation  du  pouvoir  dudict 
sieur  de  Fosseux  et  autres  particularit^s  portees  par  les 
commissions  et  despjfeches  de  sadiete  Majest6,  suivant 
lesquelles  et  le  commandement  de  mondict  seigneur  de 
Ventadour,  ledict  sieur  Bailly  s'est  achemine  en  ce  pais, 
ou  il  a  faict  toutes  les  diligences  qu'il  lu.y  a  esle  pos- 
sibles, pour  Tadvancement  de  cest  affaire  et  recouvre- 
ment des  canons,  pouldres  et  munitions  pour  parvenir 
en  Tenti^re  execution  des  commandemens  de  sadiete 
Majeste.  En  quoy  il  offre  d'employer  tout  ce  qui  sera  ea 
luy  ;  requerant  aussi   et  sommant  lesdicts  Estatz  d'y 
apporter  de  leur  part  leur  ayde,  moiens  et  assistance,  et 
si  besoing  est,  leur  propre  vies,  attandu  qu'oultre  le  ser- 
vice de  Sa  Majest6,  il  s'agist  de  leur  repos  et  solaige- 
ment  et  de  la  conservation  de  leurs  vies  et  families.  Sur 
qtioy  a  este  faicte  lecture  des  Lettres  clozes  de  sadiete 
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Majesty  et  de  Mgr  le  Gonnestable,  adressante,  tant  aux- 
dicts  Estatz  que  k  mondict  seigneur  de  Mende,  ensemble 
de  la  coppie  de  la  commission  portant  revocation  du 
pouvoir  dudict  sieur  de  Fosseux.  Aussi  ont  estS  leues  les 
commissions  et  Lettres  clozes  de  mondict  seigneur  de 
Yentadour,  pour  Timposition  de  deniers  n^cessaires  pour 
subvenir  k  partie  des  fraiz  qu'il  conviendra  faire  pour 
ladicte  execution.  Et  apr^s  que  mondict  seigneur  de 
Mende  a  lou^  la  bonne  diligence  et  affection  que  ledict 
sieur  bailly  a  apport6  auxdictz  affaires  et  en  avoir  re- 
merci^  et  pry6  de  continuer,  il  a  exorte  lesdicts  Estatz 
d'y  rapporter  tout  ce  qui  sera  de  leur  pouvoir  sans  uzer 
d'aucune  dillaction  k  ung  affaire  de  tel  importance,  ains 
mectre  la  main  a  I'oeuvre  promptement,  et  en  ce  faisant, 
recouvrer  les  moiens  n^cessaires  pour  subvenir  aux  fraiz 
de  I'arm^e  et  entretenement  des  garnisons  qu'il  convient 
establir  ez  environs  de  Mende,  pour  reserrer  ledict  sieur 
de  Fosseux  et  emp^cher  qu'il  ne  face  la  r^colte,  en  attan- 
dant  la  venue  de  ladicte  arm^e.  Ce  qu'ayantest6  mis  en 
deliberation,  MM.  les  envoy^s  du  Chapitre  de  T^glise  de 
Mende  et  consul  de  ladicte  ville  ont  diet,  qu'encores 
qu'ilz  ayent  tousjours  estS  fidelles  subjectz  et  affection- 
n^s  serviteurs  de  Sa  Majesty  et  qu'ils  seroient  bien  marris 
d'avoir  pens^  de  rapporter  aucung  retardement  h  son 
service ;  mais  au  contraire  d^sirent  d'avoir  tout  Tadvan- 
cement  qu'il  leur  seroit  possible,  comme  ils  ont  tousjours 
faict,  ne  \oullans  en  cella  c^der  a  nulz  aultres,  et  mesmes 
en  I'occasion  qui  se  pr^sente,  en  laquelle  ils  sont  les  plus 
int6ress6s  ;  toutesfois  seroient  d'advis  de  diffSrer  la  deli- 
beration du  faict  de  la  guerre  jusques  k  demain,  que 
MM.  qui  ont  este  depputez  pour  aller  a  Mende  seront  de 
retour,  affin  que  par  precipitation  I'occasion  de  la  voye 
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de  la  doulceur,  comme  la  meillieure,  plus  prompte  et 
moingz  dommaigeable  au  pauvre  peuple,  ne  soil  inter* 
rompeue.  Sur  quoy  a  est6  conclud  qu'il  sera  dresse  ung 
estat  des  fraiz  n^cessaires,  iant  pour  rentretenement  de 
ladicte  arm^e,  que  desdictes  garaisons,  pour  estre  eii'- 
Yoy6  a  mondict  seigneur  de  Yeniadour  affin  qu'il  luy 
plaise  pourvoir  sur  le  tout,  sellon  qu  il  advisera  pour  le 
mieulx ;  ayant  lesdicts  Estatz  pri6  MM.  les  baillif  et 
barons  d'Apchier  et  de  Peyre,  de  dresser  ledict  estat,  k 
I'assislance  des  envoyis  de  MM.  d'Aubrac  et  de  Len- 
goigne  et  des  consulz  de  Saint-Ch^ly,  Salgues^  Le  Mal- 
zieu^  La  Canourgue,  Sainte-Enimie  et  procureur  de  la 
viguerie  de  Portes. 

Le  sieur  de  Ghanoilhet,  premier  consul  de  la  ville  de 
Mende,  assist^  des  depputez  de  ladicte  ville  et  des  en- 
voy6s  du  Ghapitre  de  T^glise  dudict  Mende,  a  remonstrS 
que  suivant  leur  privill^ges  et  Tancienne  coustume,  ils  se 
sont  trouvez  en  ceste  assambl^e  pour  y  procurer  tout  ce 
qui  est.de  I'advancement  da  service  du  Roy  et  du  repos 
et  solaigement  dudict  diocese,  comme  ils  ont  tousjours 
faict  de  tout  leur  pouvoir,  ne  voullans  en  cella,  ny  aultre 
chose  de  leur  debvoir,  c^der  a  nulz  aultres,  et  bien  que 
suivant  la  franchize  des  Estatz,  leurs  advis  et  opinions 
qui  ne  tendent  qu'au  bien  du  service  de  sadicte  Majest6 
et  des  affaires  dudict  diocese  deussent  estre  libres  ,  tou- 
tesfoys,parce  que  aucuns  ont  r6vocqu6  en  double  et  voulu 
mectre  en  deliberation  s'ils  devaient  oppiner  en  ladicte 
assambl^e,  faisans  par  cella  cognoistre  que  leur  pr^sance 
n'estoit  agr^able  k  Tassambiee ;  a  ceste  cause  ilz  sup* 
plient  lesdicts  Estatz  ne  trouver  mauvais  s'ils  s'en  relirent 
comme  y  estans  inutilles,  puisque  il  ne  leur  est  permis 
d'y  oppiner  librement ;  aussi  que  le  pouvoir  qui  leur  a 
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cste  bailie  par  les  habitans  de  ladicte  ville  est  limits  a 
cela  de  ne  consentir  k  aucune  imposition  sur  le  diocfese 
pour  le  faict  de  la  guerre,  comme  grandement  pr^judi- 
ciable  au  solaigement  dudict  diocese  et  tendant  a  la 
niyne  entiere  d'icelluy,  veu  Fcxtrfirae  pauvrele  et  mis^re 
en  laquelle  il  est  dcsja  r6duict.  Sur  quoy  mondict  sei- 
gneur de  Mende,  president  desdicts  Eslatz,  leur  auroit 
represenle  qu'encores  qn'il  aye  este  propoze  en  ladicte 
assamblee  s'ilz  y  debvoient  oppiner,  attandu  que  les 
habitans  de  ladicte  ville  de  Mende  ne  sont  maintenant 
en  la  plaine  liberte  qu'ils  doibvent  eslre ;  au  moien  de 
quoy  les  oppinions  desdicts  sieurs  consulz  et  deppulez 
pourroient  estre  forcees  par  la  craincte  qu'ils  peuvent 
avoir  des  sens  de  guerre  qui  occupent  ladicte  ville; 
toutesfoys  lesdicts  Estatz  ne  seroient  entrez  en  delibera- 
tion et  n'auroient  rien  conclud  sur  ce  subject,  en  quoy 
lis  ont  tesmoign^  le  desir  qu'ils  ont  que  lesdicts  consulz 
et  depputez  continuent  leur  assistance  et  oppinion  en 
ladicte  assamblee  avec  la  mesme  liberie  et  franchise 
qu'ont  les  aultres,  comme  ledict  seigneur  president  en  a 
requis  et  exhortez  au  nom  de  ladicte  assamblee,  envers 
laquelle,  au  contraire,  lesdicts  consulz  et  depputez  ont 
continue  leurs  excuses  ,  la  priant  de  leur  permectre  de 
se  relirer  avec  leur  bonne  gr^ce  et  incontinant  apr^ 
sont  sorlis  de  ladicte  assamblee. 

Du  vendredy  trezi^me  jour  dudict  mois  de  juing, 

de  matin. 

En  Tassamblee  desdicts  Estatz.  tenue  au  lieu  que 
dessus. 

Estant  venu  en  ladicte  assamblee  M.  Pierre  Tondul, 
procureur  dudict  diocfese,  en  la  Cour  des  Aydes  a  Mont- 
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pellier,  Mgr  de  Mende  luy  a  diet  que  les  Estatz  estaient 
bien  ayses  qu  il  se  soict  pr^sente  pardevant  eulx  affin 
qu'ilz  piiissent  entendre  Tcstat  des  affaires  et  proc&s 
dont  il  a  heu  charge  pour  le  pais,  en  ladicte  cour,  pour 
scavoir  la  cause  de  la  perte  de  plusieurs  proems  dont  les 
parties  ont  obtenu  arrest  centre  le  pais,  mesme  de  celluy 
centre  les  habitans  de  Marvejolz,  pour  Texemption  de 
leur  cotte  de  toulz  deniers  extraordinaires  durant  neuf 
ann^es,  qui  est  de  tr^s-grand  prejudice  et  consequence 
aud'ict  pais  et  de  celluy  de  M.  le  tresorier  Portales,  pour 
la  somme  d'environ  10,000  escus,  en  laquelle  ledictpais 
a  este  condampn6  envers  luy,  pour  restes  de  la  subven- 
tion de  I'ann^e  1592,  encores  que  ledict  diocese  en 
doibve  demeurer  descharg6.  Sur  quoy  ledict  Tondut  a 
respondu  que  la  seulle  occasion  de  son  voiaige  en  ce 
pais  a  est6  pour  ce  presenter  en  ceste  assamblee  d'Estatz, 
le  renaercier  de  rhonneur  qu'il  leur  a  pleu  luy  faire  de 
luy  donner  la  charge  de  leur  procureur  et  leur  rendre 
raison  de  leurs  affaires  et  proems  dont  il  a  fait  les  pour- 
suites  en  ladicte  Cour;  neantmoings,  la  supplier  tr^s- 
humblement  croyre  qu'il  a  faict  tout  ce  qui  a  este  en  luy 
pour  le  bien  et  advancement  desdictz  affaires,  et  si  quel- 
ques  proems  ont  este  perdus,  il  en  est  bien  marry  et  n'y  a 
rien  de  sa  faulte,  comme  I'assamblee  pourra  juger  cl^re  - 
ment  s'il  luy  plaict  d'entendre  particuli^rement  Festat 
desdicts  proems,  mesmes  des  dessusdictz  centre  Marieu- 
jolz  et  Portal6s,  dont  il  a  rendu  compte  par  le  menu  k 
ladicte  assamblee;  et  parce  qu'il  avoit  demeur^  un  an  ou 
plus,  soict  parce  que  le  pais  a  estS  longuement  sans 
scindic,  ou  pour  Finjure  du  temps,  qu'il  n'a  peu  recevoir 
aucuns  m^moires  ny  instructions  sur  lesdicts  proems  de 
la  part  dudict  pais,  quelques  Lettres  qu'il  en  ayt  souvent 
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escriptes  k  MM.  les  commis,  occasion  de  quoy  il  luy 
auroit  este  impossible  de  defFendre  si  bien  auxdicts  pro- 
ems comme  il  heust  faict  s'il  en  eust  est^  instruict  de  la 
part  dudict  pais,  comme  il  estoit  n6cessaire.  A  ceste 
cause  il  auroit  obtenu  deux  requestes  civilles  surlesdicts 
deux  arrestz,  desquelles  il  a  faict  lecture  en  plaine 
assambl^e,  la  suppliant  de  luy  faire  entendre  son  inten- 
tion et  luy  donner  aniple  instruction,  tant  sur  le  contenu 
desdictes  requestes  que  sur  les  aultres  proems  dont  il  a 
pr^sent6  la  liste,  a  ce  qu'il  pleust  &  ladicte  assambl6e  la 
voir  ou  bien  commectre  k  cest  eflFect  telles  personnes 
qu'il  leur  plaira  adviser  si  ladicte  assambl^e  a  agr^able 
de  I'honorer  de  la  continuation  de  ladicte  charge.  Sur 
quoy  a  est6  conclud  que  ledict  Tondut  remectra  le  bre- 
vet desdicts  proofs  k  MM.  de  Chanoilhet,  consul  de 
Mende;  de  Fumel,  scindic  ;  juge  Albaret;  envoy6  de 
M.  de  S.  Jehan,  et  Dumas,  juge  du  Chapitre,  envoy 6  de 
M.  de  Ste  Enimye,  et  leur  fera  entendre  particullifere- 
ment  Testat  d'iceulx  pour,  sur  ce,  dresser  mSmoires  et 
instructions  et  adviser  si  lesdictes  requestes  civilles  sont 
spubstenables,  et  du  tout  rendre  instruict  ledict  Tondut, 
af&n  qu  il  puisse  continuer  la  poursuitle  desdicts  proc^ 
suivant  la  charge  qu'il  a  du  pais';  laquelle,  en  tant  que 
besoing  seroit,  lesdicts  Estatz  luy  ont  confirm^  et  con- 
firment  ;  I'exortant  d'y  faire  de  bien  en  mieulx  son 
debvoir  et  de  ne  prester  au  nom  dudict  pa'is  aucung  con- 
sentement  de  consequence  et  qui  puisse  pourter  preju- 
dice aux  droiclz  d'icelluy,  sans  avoir  Texprfes  advis  et 
mandement  de  MM.  les  commis  et  depputez  ou  du  moingz 
dudict  scindic,  qui  sera  tenu,  au  pr^alable,  d'en  prendre 
Tadvis  desdicts  sieurs  commis. 

Ayant  este  propose  en  ladicte  assambl6e  si  Ton  doibt 
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poursuivre  le  proems  sur  la  requeste  civille  obtenue 
centre  lesdicts  habitans  de  Maruejolz  pour  raison  de  leur 
dicte  exemption  de  neuf  ann6es  dont  il  leur  reste  a  jouir 
encores  deux  ann^es,  attandu  le  grand  interest  que  c'est 
au  pais  de  porter  sur  luy  la  cottit6  desdicts  habitans  de 
toute  sorte  de  deniers  extraordinaires  qui  s'impozent 
audict  dioc^e,  oultre  que  c' est  chose  d'une  grande  con- 
sequence. H.  le  premier  consul  dudict  Marieujolz  a  re- 
monstr^  k  Tassambl^e  I'estat  miserable  et  la  calamity  en 
laquelle  lesdicts  habitans  sont  r^duictz  et  que  de  les 
remectre  maintenant  en  proems  apr^s  ung  arrest  par  eulx 
obtenu,  ce  leur  seroit  double  affliction,  joinct  que  quant 
bien  il  seroit  ordonn6  qu'ilz  payeront  lesdicts  deniers 
extraordinaires,  leur  impuissance  est  telle  qu'ilz  n'au- 
royent  moyen  d!y  satisffaire,  d'ailleurs  il  n'y  va  plus  que 
de  deux  ann^es  qui  ne  peuvent  estre  a  grand  charge  au 
pais  mais  k  eulx  ce  seroict  leur  enti^re  ruyne.  Pour  les- 
quelles  considerations  il  a  supplii  Tassambiee  voulloir 
permettre  qu'ils  jouissent  paisiblement  de  leur  dite  exemp- 
tion, sans  les  inqui^ter  par  le  renouvellement  dudict 
proces.  Sur  quoy,  ayant  est6  conf6r6  par  les  Estatz,  n*a 
este  prinse  aucune  conclusion  et  a  est6  remis  k  y  desli- 
b^rer  plus  amplement  apr^s  disner,  et  ayant  est6  ledict 
consul  rappelle  a  I'assamblee ,  mondict  seigneur  de 
Mende  luy  a  remonstr6  Toccasion  que  les  Estatz  ont  de 
poursuivre  ledict  proems  tant  pour  Tinterestz  qui  est  k 
tout  le  pais  que  pour  les  niauvais  offices  que  ladicte  ville 
de  Marieujolz  rend  au  publicq,mesme  pour  la  tolleration 
et  assistance  que  les  officiers  et  consul  de  ladicte  ville 
donnent  a  tous  ceulx  qui, sans  permission  ny  autorit6  du 
Roy  et  consentement  dudict  pais,  font  lev^e  des  deniers 
sur  le  peuple.  De  quoy  ledict  consul  s'est  fort  excus6  et 
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a  diet  qu'encores  que  pour  estre  leur  ville  du  tout  ruynee 
et  ouvertc  de  toutes  partz  ils  soient  contraiuctz  prendre 
la  loy  des  plus  fortz  et  souffrir  k  leur  grand  regret  quel- 
ques  fois  des  choses  qui  ne  sont  pas  du  debvoir.  Toutes- 
foys  ilz  n'ont  pas  Iaiss6  de  chasser  et  faire  retirer  sou- 
vent  ceulx  qui  faisoient  lesdictes  levees,  estant  bien 
marris  qu'ils  n'ont  plus  de  moien  de  les  empescher.«Sur 
lequel  propos  estant  arrives  k  ladicte  assambl^e  MM.  des 
Baulmes,  juge  dudict  Marieujolz,  et  de  Ghambrun,  m4- 
decin,  depputez  de  ladicte  ville,  mondict  seigneur  de 
Mende  leur  a  faict  semblable  remonstrance  qu'il  avoit 
faicte  audict  consul,  mesmes  de  ce  qu'en  ladicte  ville 
Ton  ne  faict  aulcune  justice,  ains  y  sont  toll6rez  ceulx 
qui  Invent  deniers  sur  le  peuple  sans  authority  du  Roy. 
A  quoy  lesdicts  sieurs  de  Baulmes  et  de  Chambnin  ont 
respondu,  faisant  entendre  plusieurs  raisons,  tant  pour 
leur  descharge  et  justiiScation  particuli^re  que  de  toute 
la  ville ;  supplians  Tassambl^e  de  croire  qu'ils  n'ont 
rien  tant  en  affection  que  le  bien  et  advancement  du  ser- 
vice du  Roy  et  le  repos  et  soulaigement  du  pais,  et  qu'ils 
d^eirent  de  se  maintenir  et  conserver  tousjours  en  ceste 
bonne  volunte,  mais  aussi  vouldroyent  ilz  prier  les 
Estatz  de  les  recognoistre  comme  membres  de  leurs 
corps  et  avoir  esgard  a  leur  mis6re,  sans  les  porter  au 
d^sespoir  comme  il  semble  qu'on  veult  faire  par  les  tra- 
verses et  empeschemens  qu'on  leur  donne  en  leurs 
affaires,  mesmes  en  la  construction  de  leurs  murailles  et 
jouissance  de  leur  exemption.  Sur  quoy  n'a  est^  rien 
d^lib^r^. 
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Dudict  jour  trezieme  juing,  de  rellev6e,  en  Tassambl^e 
desdicts  Estatz,  tenus  au  lieu  que  dessus. 

Est  arriv6  k  ladicte  assamblee  M.  de  Gondin  avec 
MM.  de  Guilleminet,  d'Ispaniac,  de  Gibertes  et  Dumas 
que  avoient  est6  hier  depputez  par  lesdicts  Estatz  pour 
aller  a  Mende  devers  MM.  Despondillian  et  de  Legues  ; 
lequel  S'  de  Gondin  a  diet  qu'il  a  est6  charge  par  lesdicts 
sieurs,  de  leur  faire  entendre  qu'ilz  sont  bien  marris  de 
n'estre  peu  passer  par  ce  lieu,  s'en  retournant  en  Lan- 
guedoc  comme  lesdicts  Estatz  desiroicnt,  mais  que  la 
maladie  survenue  audict  sieur  de  Legues  les  a  contraincts 
de  parlir  plustost  qu'ilz  n'eussent  voulleu  pour  I'advan- 
cement  des  aflFaires  de  ce  diocese  et  de  reprendre  leur 
chemin  droict  a  Florae ,  sans  passer  icy.  Toutesfoys 
qu'ayant  faict  en  leur  negocialion  tout  ce  qui  leur  a  este 
possible  envers  M.  de  Fosscux,  ils  ont  advise  de  laisser 
en  ce  pays  ledict  sieur  de  Gondin  si  lesdicts  Estatz  le 
trouvent  bon,  pour  tenir  la  main  a  I'observation  de  ce 
qui  a  est6  accord6  avec  lesdicts  sieurs  de  Fosseux  pour 
dix  jours,  pendant  lesquelz  lesdicts  Estatz  envoyeront 
leurs  depputez  devers  Mgr  de  Ventadour  pour  entendre 
son  intent  on  et  commandement  sur  la  n^gociation  des- 
dictz  sieurs  Despondilian  et  de  Legues,  mesmes  sur  la 
declaration  et  tesmoinaige  particulier  que  ledict  sieur  de 
Fosseux  leur  a  donne,  qu'il  estoit  serviteur  du  Roy  et  nc 
voulloit  estre  aultre,  avec  promesse  d'aller  trouver  raon- 
dict  seigneur  de  Ventadour  incontinant  apres  qu'il  aura 
heu  nouvelles<lesdicts  sieurs  Despondillian  et  de  Legues, 
ne  restant  quant  a  present  pour  I'observation  des  articles 
accordes  avec  ledict  sieur  de  Fosseux  pour  lesdictz  dix 
jours  que  de  trouver  promptemcnt  la  somme  de  500 
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escus  qui  luy  ont  esti  accordes  pour  le  solaigement  da 
peuple  af&n  de  faire  cesser  la  lev^e  des  restes  de  rim- 
position  faicte  sur  plusieurs  paroisses  dudiet  dioc^ 
pour  rentretenement  de  la  garnison  de  Mende.  A  quoy 
ledict  sieur  de  Gondin  a  pri6  et  exort^  lesdicts  Estatz  de 
satisfaire  le  plustost  qu'il  leur  sera  possible,  taut  pour  le 
bien  et  solaigement  dudiet  pais,  que  pour  la  satisfaction 
et  contentement  desdicts  sieurs  Despondillian  et  de 
L6gues,  qui  ont  traict6  cest  affaire  soubz  Tautorict^  de 
Mgr  de  Yentadour.  Ayant  encores  ledict  sieur  de  Gondin 
pri6  lesdicts  Estatz  de  s'asseurer  que  tout  ce  qu'il  pourra 
rapporter  de  sa  part  en  ses  affaires  il  ne  s'y  espargnera 
aucunement,  estant  tout  dispoz6  de  faire  ce  qu'ils  advi- 
seront  bon  estre,  soict  pour  demeurer  icy  durant  lesdictz 
dix  jours  ou  bien  s'en  retourner  devers  mondict  seigneur 
de  Yentadour.  Sur  quoy  mondict  seigneur  de  Hende,  au 
nom  desdicts  Kstatz,  a  remercie  ledict  sieur  d& Gondin, 
de  la  peyne  qu'il  luy  pleu  prendre  pour  ce  pais  et  du  tes- 
moinaige  qu'il  leur  rend  de  sa  bonne  volonte  en  laquelle 
il  I'a  pri6  de  continuer  et  vouUoir  pour  tenir  la  main  k 
Tobservation  desdictz  articles,  sojourner  en  ce  dioc^ 
durant  le  temps  desdictz  dix  jours. 

Aprfes,  ledict  sieur  Dumas,  Tung  desdictz  depputez  vers 
lesdicts  sieurs  Despondillian  et  dcff^^gues,  a  faict  aussi 
rapport  auxdictz  Estatz  de  leur  delegation  et  a  repr6- 
sent6  les  difficult^s  survenues  en  icelle.  Avec  toutce  qui 
avoit  est6  arresl6  ne  restant  qu'a  recouvrer  500  escus 
pour  faire  cesser  lesdictes  courses  et  impositions  et  a 
faire  rendre  ung  soldat  de  la  garnison  de  Mende  que 
ceulx  de  Sainte-Enimye  tiennent,  dont  ledict  sieur  de 
Fosseux  faict  grand  instance.  Aussi  a  rapporte,  ledict 
sieur  Juge,  Tasseurance  que  lesdicts  sieurs  Despondillian 
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6t  de  L^gaes  leur  ont  donnSe  que  ledict  sieur  de  Fosseux 
estoit  serviteur  du  Roy  et  ne  voulloit  estre  aultre  el  Tes- 
p^rance  qu'ilz  avoi^nt,  qu'allant  trouver  mondict  sei- 
gneur de  Yentadour,  comme  il  leur  avoit  promis,  les 
difficult^s  s'accomoderoient  au  contentement  desdicts 
Estatz  et  soIaigen:eiit  dudict  pais. 

La  lettre  que  ledict  sieur  Despondillian  et  de  L^gues 
ont  escripte  sur  le  subject  que  dessus  k  MM.  des  Estatz, 
a  est6  leue  en  ladicte  assambl^e,  ensemble  les  articles 
de  ce  que  ledict  sieur  de  Fosseux  a  promis  d'observer 
pendant  lesdicts  dix  jours  et  apr^s  que  lesdicts  articles 
ont  est^  rendus  audict  sieur  de  Gondin  et  qu'il  s'est  retird 
de  ladicte  assambl^e,  a  est6  propose  par  mondict  sei-* 
gneur  de  Mende  si  pour  Tex^cution  desdits  articles  Ton 
doibt  faire  fournir  ladicte  somme  de  300  escus.  Sur  quoy 
auroit  est6  d^lib^r^  et  conclud  que  les  consulz  de  Mende 
respondront  aux  hostes  de  ladicte  ville  de  ladicte  somme 
de  500  escus  pour  I'entretenement  de  ladicte  garnison, 
ou  bien  en  cas  qu'ils  ne  s'en  vouldroient  contraicter, 
sera  advis6  d'emprumpter  ladicte  somme,  de  ceulx  qui  la 
vouldront  prester  au  pais,  affin  que  cella  ne  soict  cause 
d'interrompre  la  n^gociation  commanc^e  par  lesdictz 
Despondillian  et  de  L^gues  pour  le  solaigement  dudict 

pais. 

Et  d'aultant  que  M.  le  baron  d'Apchier  s'est  absent^ 
de  I'assambl^e  pour  quelque  petit  mescontentement,  ont 
est6  priez  MM.  le  baron  de  Peyre,  de  Guilleminet,  de 
Gibertes,  pour  le  prier  de  faire  cest  honneur  a  Tassam- 
bl6e  d'y  voulloir  continuer  son  assistance,  ainsi  qu'il 
avoit  commence. 
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Du  sabmcdy  quatorziesme  jour  dudict  mois  de  juing, 

du  matin. 

Mondict  seigneur  de  Mende  a  represent^  k  ladicie 
assamblee  que  leur  principal  affaire  estoit  celluy  de  la 
liberie  du  pais,  pour  le  recouvrement  de  laquelle  il 
auroit  eslc  advise  de  preparer  les  moiens  necessaires  a  la 
reduction  de  Mende,  et  k  ceste  fin  en  dresser  ung  estat 
touchant  rentretenement  de  Tarmee  et  des  garnisons  qui 
seront  establyes,  en  attandant  icelle,  ez  environs  de 
Mendo.  Aussi  a  represent^  qu'il  est  bien  requis  de  pour- 
voir  au  voiaige  de  MM.  d'Ispaniac  et  de  Gibertes,  deppu- 
tez  vers  mondict  seigneur  de  Ventadour,  et  de  faire 
advancer  leur  partement  le  plustost  qu'il  sera  possible? 
affin  que  la  longueur  ne  soict  prejudiciable  au  pais  ; 
attendu  qu'il  ne  reste  plus  que  huict  jours  de  dix  qui  ont 
est6  accord^s  de  surs^ance  avec  que  ledict  sieur  de  Fos- 
seux  pour  ledict  voiaige.  Et  parce  qu'il  est  besoing  faire 
d^livrer  argent  auxdicts  depputez  pour  fornir  ^  la  des- 
pence,  a  este  conclud  de  prier  M.  Almeras  de  prester  a 
cest  effect  la  sommc  de  50  escus,  ce  que  ledict  sieur 
Almeras  a  promis  de  faire  pour  le  d^sir  qu'il  a  de  conti- 
nuer  Ic  service  qu'il  a  vou6  au  pais  ;  a  la  charge  qu'il 
plaise  a  Tassambl^e  luy  faire  rendre  ladicte  somme  par 
le  receveur  qui  entrera  en  charge  la  presente  annee. 

Aussi  a  este  prie,  ledict  sieur  Almeras,  par  lesdicts 
Estatz,  voulloir  faire  ce  plaisir  au  pais  de  fournir  la 
somme  de  300  escus  pour  satisfairc  a  ce  qui  a  este  arrestc^ 
par  MM.  Despondillian  et  de  L^gues,  avec  leHict  sieur  de 
Fosseux  ;  ce  que  ledict  sieur  Almeras  a  semblablement 
promis  de  faire,  k  la  mesme  charge  d'estre  reinboui-se 
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par  ledict  receveur  qui  entrera  en  exercice  la  presente 
annee. 

Sur  ce  qui  a  esl6  represente  par  mondict  seigneur  le 
president,  que  pour  le  recouvrement  des  canons  neces- 
saircs  a  la  reduction  de  ladicle  ville  de  Mende^  par  la 
voye  de  la  force,  si  celle  de  la  doulccur  ne  peult  avoir 
lieu,  il  est  tres  requis  d'adviser  aux  moyens  qu'il  fault 
lenir  et  mesmes  aux  asseurances  qu'il  conviendra  a  ceulii. 
qui  presteront  lesdiclz  canons,  affin  que  par  ce  deffault 
le  service  du  Roy  ne  soit  retarde  et  que  Texecution  de 
son  commandement,  touchant  ladicte  redduction,  no 
demeure  illusoire  el  sans  effect.  Apres  que  Taffaire  a 
este  mis  en  deliberation  en  ladicle  assamblee,  a  este 
conclud  ot  arresl6  que  M.  d'Apchier  sera  prie  de  faire  ce 
bien  a  Festal  de  ce  pais,  d'employer  la  faveur  et  credit 
qu'il  a,  tant  k  Tendroict  de  MM.  de  Chevriers  et  de  Les- 
trange,  que  de  MM.  les  consulz  et  habitans  de  la  ville  du 
Puy,  comme  aussi  a  Tendroict  de  Mme  la  vicomtesse  de 
Polignac,  pour  le  recouvrement  de  quatre  ou  cinq  canons 
qui  sont  en  leur  pouvoir,  pour  estrc  exploictcz,  par 
Mgr  de  Veutadour,  pair  de  France,  lieutenant  general 
pour  Je  Roy  en  Languedoc,  a  la  redduction  de  ladicte 
ville  de  Mende  en  Tobeissance  de  Sa  Majesl6,  suivant  ce 
qu'il  luy  a  pleu  d'en  ordonncr  par  ses  Lettres  patentes 
et  Lettres  clozes  qu'elle  leur  en  a  escriptes  par  M.  le 
bailly  Picheron,  et  sur  ce  leur  representer,  oultre  Tad- 
vancemont  du  service  du  Roy,  Tinlerest  particulier  qu  ilz 
peuvent  avoir  a  ladicte  redduction  et  encores  ledict  sieur 
est  prie, , ensemble  MM.  de  Bouzolz  et  Chantuel,  leuV 
offrir  les  obligations  particuli^res  et  generalles  qu'ilz 
pourront  demander,  et  si  tant  est  qu  ilz  ne  se  contentent 
de  Tobligation  dudict  seigneur  d'Apchier,  qu'il  est  ins- 
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tamment  pri6  d'eu  voulloir  faire  sur  les  seuret^s  et  contre 
obligation  que  lesdicts  Estatz  luy  en  font  lesdictz  sieurs 
de  Bouzolz  et  Ghantuel,  ensemble  les  consulz  de  Salgues 
sont  priez  aussi  d'en  voulloir  faire  en  leur  propre  et  priv6 
nom  les  obligations  particuli^res  et  necessaires,  soubz 
Tobligation  et  respontion  que  ceste  dicte  assambl^e  faict 
audict  sieur  de  Bouzolz^  Ghantuel  et  consulz  de  Salgues^ 
de  les  reliever  desdictes  obligations  et  les  garantir 
d'icelles  et  de  toutz  despens,  domaiges  et  interestz  qu'ilz 
en  pourroient  souffrir.  Et  quant  au  recouvrement  de  Tar- 
tillerie  qui  est  en  la  ville  de  Rodd^s,  M.  de  Peyre  est 
aussi  instamment  pri6  et  d616gu6  pour  se  transporter 
vers  M.  de  Roquelaure,  M.  d'Arpajon,  Mme  de  Senuensa 
et  heritiers,  et  vers  MM.  les  consulz  de  Rodd^s  et  scindic 
dudict  pais  de  Rouergue  pour  les  prior  et  requ6rir,  de  la 
part  de  ceste  dicte  assambl6e,  de  voulloir  par  lesdictz 
sieurs  de  Roquelaure,  consulz  et  scindic,  effectuer  en 
cost  endroict  les  commandements  qu'ils  ont  receu  du 
Roy  par  ledict  sieur  bailly ,  pour  le  prest  desdicts 
canons,  estant  en  ladicte  ville  de  Rodd^s  et  aultres  lieux 
du  pais  de  Rouergue,  et  prier  aussi  lesdictz  sieurs  d'Ar- 
pajon  et  dame  de  Senuensa  et  h^ritiers  bailler,  ceulx 
qu  ils  ont  en  leur  pouvoir.  Et  pour  la  seuret^  desdictz 
canons,  MM.  de  Toilet,  de  Treslans  et  de  Pommayrol  et 
de  Fabr^gues  sont  instamment  priez  et  requis  de  faire 
tant  de  bien  a  cedict  pais,  d'en  respondre  audict  seigqeur 
de  Roquelaure,  consulz  et  habitans  de  Rodd^s  et  scio- 
dicz  du  pais  de  Rouergue,  Villefranche  et  aultres  lieux, 
ensemble  audict  seigneur  d'Arpajon,  dame  de  Senuensa 
et  h^ritiers,  de  leur  rendre  lesdictz  canons  aux  fraiz  et 
despens  de  cedict  pais,  six  sepmaines  apr^s  qu'ilz  les 
auront  prestez,  ou  bien  la  valleur  d'iceulx  en  ce  deffault. 
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sellon  et  ainsi  qu'ilz  en  pourront  demeurer  d'accord.  Et 
pour  reliever  indempne  lesdicts  sieurs  de  Toilet,  de 
Treslans,  de  Pomeyrol  et  de  Fabr^gues  et  les  garantir  de 
toutz  despens,  domaiges  et  interest  qu'ils  en  pourroinct 
souffrir,  Mtf.  de  La  Roche,  de  Bouzolz,  de  Muret  et  de 
Salelles  sont  priez  de  s'obliger  solid^rement  en  leur 
propre  nom  k  ladicte  garantie  et  indempnitS  soubz  la 
promesse  et  obligation  que  ceste  compaignie  leur  faict 
de  les  reliever  indennpne  de  ladicte  garantie  et  de  toutz 
domaiges  et  interest  qu'ilz  en  pourroient  souffrir.  Et 
quant  aux  cinq  canons  qui  sont  dans  Yssoire,  M.  le  bailly 
Picheron  est  instamment  pri^,  par  ceste  compaignie,  en- 
semble M.  de  La  Roche,  d'aller  trouver  M.  le  marquis  de 
Ganilliac,  pour  le  prier  de  faire  tant  de  bien  h  ce  pais  de 
voulloir  prester  deux  desdictz  canons  etune  bastarde 
pour  I'exploict  que  dessus,  pour  estre  employes  par  mon- 
dict  de  Ventadour  et  luy  representer  que,  oultre  le  bien 
du  service  du  Roy  il  y  va  de  son  particulier  et  qu'il  ett 
si  affectionn^  au  service  de  Sa  Majesty  et  au  repos  et 
solaigement  de  cedict  pais,  que  lesdicts  Estatz  s'asseurent 
qu'il  ne  refFuzera  pas  la  bien  humble  pri^re  qu'ilz  luy  en 
font  sur  Tex^cution  du  commandement  de  Sa  Majeste  et 
qu'il  luy  plaise  encores  faire  tant  de  bien  h  ce'dict  pais 
d'assister  mondict  seigneur  de  Ventadour  de  sa  personne 
et  de  ses  forces,  sellon  Toffre  qu'il  luy  a  pleu  d'en  faire, 
et  qu'k  ceste  fin  les  Lettres  et  despesches  n^cessaires,  au 
nom  desdictz  Estatz,  en  seront  faictes  et  exp^di^es  tant 
audict  seigneur  de  Ganilliac,  de  Chevriers,  de  Roque- 
laure,  consulz  et  scindicz  que  aultres  k  qui  besoing  sera. 
S'est  pr6sent6  ledict  sieur  Alm6ras  qui  a  diet  estre 
prest  de  faire  fournir  les  500  escus  qu'il  a  promis  aux 
*£statz  pour  I'accord  faict  par  MM.  Despondillian  et  de 
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L^gaes,  priant  rassambl6e  luy  declarer  a  qui  veult  elle 
qu'il  les  bailie.  Sur  quoy  a  esle  conclud  que  ledict  sieur 
Almeras  d61ivrera  ladicte  somme  de  500  escus  au  sieur 
Furacl,  scindic  dudict  pais  qui  en  fera  quiclance  audict 
sieur  Almeras,  rapporlant  laquelle  ladicte  somme  luy 
sera  remboursce  par  le  receveur  qui  entrera  en  charge  la 
presente  annee  suivant  les  precedentes  deliberations. 

Et  sur  ce  que  ledict  scindic  a  prie  Tassamblee  luy  de- 
clarer aussi  a  qui  elle  entend  qu'il  delivre  ladicte  somme 
de  500  escus,  apres  qu'il  Taura  receue  dudict  sieur 
Almeras;  luy  a  este  ordonne  de  la  delivrer  entre  les 
mains  de  M.  de  Gondin  qui  la  baillera  a  M.  de  Fosseux 
suivant  ce  qui  a  este  arreste  par  MM.  Despondillian  et 
de  Legues. 

Sur  ce  que  Mgr  de  Mende  a  propozc  que  se  presentant 
durant  Tannic  plusieurs  affaires  importans  le  bien  du 
pais,  lesquelz  ne  se  peuvcnt  differer,  ains  est  besoing  dV 
pourvoir  promptement  et  a  ceste  fin  faire  assambler 
MM.  les  commis  ainsi  qu'il  est  acoustumc  de  tout  temps. 
Et  parce  que  M.  le  premier  consul  de  Mende  est  Tung 
desdictz  commis  et  que  pour  estre  dans.une  ville  qui 
n'est  maintenant  libre,  il  ne  peult  se  trouver  aux  assam- 
blees,  comme  il  seroit  necessaire  ;  au  moyen  de  quov 
les  affaires  pourroient  demeurer  en  arriere,  comme  ilz 
ont  faict  quelquesfois  Tannee  pass6e  au  prejudice  dudict 
pais,  a  est6  conclud  que  nonobstant  que  ledict  consul  de 
Mende  ne  soict  present  ausdictes  assamblces,  a  cause  de 
Toccupation  de  ladicte  ville  de  Mende,  les  aultres  com- 
mis ne  laisseront  de  s'assembler  et  pourvoir  aux  affaires 
durant  Tannic,  tout  ainsi  que  si  ledict  consul  de  Mende 
y  estoit.  Et  sur  ce  ayant  est^leu  la  deliberation  prinse  . 
aux  Estatz,  tenuz  k  Maruejolz  le  8'  avril  1596,  par 
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laquelle  est  diet  que  Ics  mandcmeiKz  qui  scront  dores- 
navant  expedies  par  MM.  les  commis  et  depputez  du  pais 
seront  signez  de  toutz  et  du  scindic,  et  que  lesdictz  man- 
dementz  n'exc^deront  la  somme  de  35  cscus  ^0  solz 
pour  une  fois  et  en  ung  mesme  affaire,  hors  de  ce  qui 
sera  couche  ez  assiettes  desquelles  ilz  ne  pourront  per- 
veriir  les  deniers;  aussi  ne  leur  sera  loisible  de  faire 
aucune  imposition  ny  despartemont  par  forme  d'em- 
prunipt  ny  autrement  sans  appellor  et  advertir  les  con- 
sulz  dudict  diocese  qui  ont  voix  aux  Estalz  ;  a  este  con- 
clud  que  ladicte  deliberation  sera  suivyc  et  observee,  et 
que  ausdictes  assarablees  seronl  encores  appellez  ung  ou 
deux  de  Teglise,  ung  des  barons,  assiste  du  baron  du 
tour  ou  de  son  envoye  et  ung  aultre  de  la  noblesse  ;  le 
lout  sans  prejudice  a  Tadvcnir,  lorsque  ladicte  ville  de 
Menfdesera  libre,  du  privilege  que  ledict  consul  de  Mende 
a  tousjours  heu  d'assister  aux  assambl6es  du  pais,  comrae 
premier  commis  du  Tiers-Estat. 

Pour  Taudilion  et  cloisture  de  comptes  des  sieurs 
Almeras  et  Saulze,  receveurs  du  diocese  de  Mende,  des 
annees  1595  et  1596,  ont  este  nommez  et  depputez, 
scavoir,  pour  Teglise  :  MM.  de  Lengoigne  el  de  Saint 
Jehan  ;  pour  la  noblesse  :  MM.  de  Peyre,  de  Florae  et 
de  Barre,  et  pour  le  Tiers-Estat  :  MM.  les  consulz  de 
Maiiiejolz,  La  Canorgue,  Salgues,  Le  Malzieu  et  Saint- 
Chely. 

Le  sieur  de  Fumel,  scindic  dudict  diocese,  a  remonslre 
ausdictz  Estatz  qu'il  leur  auroit  pleu,  Tann^e  passee  en 
leur  assambl6e,  tenue  a  Maruejolz,  Thonorer  de  la  charge 
de  scindic  dudict  diocese,  plus  pour  la  bonne  oppinion 
qu'ilz  avoient  de  son  z^le  et  affection  a  Tadvancement 
du  bien  du  pais  que  pour  aultre  consideration,  aussy  re- 
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arrestz  donnoz  au  Conseil  d*Estat  ct  inhibitions  faictes  a 
la  Gour  de  parlement  de  Thoulouse,  d'cn  cognoistre. 
A'Cause  de  quoy,  a  requis  que  lesdicts  arrestz  soient 
leuz  en  ladictc  assamblee  et  enregistres  au  greffe  des- 
dictz  Estatz,  affin  que  personne  n*en  pr6lhende  cause 
d'ignorance  etque  pour  l*observation  d*iceulx,  les  habi- 
tans  dudict  pais  puissent  avoir  recours  audicl  registre. 
Aprcs  laquelle  requisition  ledict  Malgoires  s'estant  retir^, 
a  este  deliberc  et  conclud  que  lesdicts  arrestz  seront  leuz 
et  enregistres  ez  registres  desdicts  Etatz  pour  servir  a 
ung  chascun,  en  tant  que  besoing. 

Dudict  jour  qualorziemc  dudict  mois  de  juing, 

de  rellev6e. 

Sur  ce  que  mondict  seigneur  de  Mende  a  propoze  qu  il 
a  este  adverty,  commc  plusieurs  personnes  dii  bas  pais 
dc  Languedoc  desiroicnt  faire  venir  en  ce  pais,  ainsi 
qu'ilz  ont  acoustume  durant  le  temps  de  lest6  ung  grand 
nombre  de  bestail  menu  et  qu'k  ceste  fin  ayant  relire 
asseurance  de  M.  de  Fosseux  que,  de  sa  part,  ne  leur 
scroit  donne  aucung  emp^chement,  ilz  vouldroient,  par 
mesme  moi'en  estre  asseures  de  la  part  desdictz  Estatz  ; 
(^  qu'ayant  este  trouv6  tres  raisonnable  et  utille,  k 
cedict  pais,  a  este  conclud  que  Icsdictz  Estatz  tiendront 
la  main  a  ce  que  aucung  desordre  ny  inconveniant  n'ad- 
vienne  de  leur  part  au  susdict  bestail  dans  ledict  diocese. 

Sur  la  requisition  faicte  par  ledict  sieur  Tondut,  pro- 
cureur  dudict  diocese  en  la  Cour  des  Aydes,  a  Montpel- 
lier,  de  voir  le  rolle  de  ses  fournitures  et  vaccations  pour 
les  procos  dudict  diocese  et  en  arrester  la  taxe,  a  este 
conclud  que  la  veriffication  et  taxe  dudict  roolle  est  ren- 
voy^  aux  depputez  qui  ont  est6  cy  devant  commis  pour 
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voir  la  liste  et  brevet  desdictz  proces,  pour  icelle  arres- 
ter ainsy  qu'ilz  verront  estre  raisonnable. 

Ayant  esle  faicte  lecture  en  ladicle  assambl^e  de  la 
minute  d'une  lettre  et  requeste  que  les  Estalz  avoient 
arreste  d'envoyer  a  Mgr  de  Ventadour  par  MM.  d'Ispaniac 
et  de  Gibertes,  depputez  vers  Sa  Grandeur,  a  este  con- 
clud  qu'elles  seroient  signces  par  lesdicts  Estalz  et  bail- 
lees  auxdictz  sieurs  depputez. 

Surla  requisition  faicte  par  Ic  sieur  Savaron,  conime 
ayant  charge  de  MM.  du  Tiers  et  coramung  Estat  du  bas 
pais  .d'Auvergne,  a  ce  que  par  ladicte  asssamblce  fut 
pourveu  au  payement,  tant  de  la  somme  de  25,900  tant 
d'escus,  en  laquelle  ledict  pais  de  Gevauldan  estoict 
oblig6  envers  iceulx  pour  les  bledz  qu'ilz  ont  fournys 
avec  les  vins  et  aultres  munitions,  k  Tarmee  conduicle 
devant  Maruejolz,  que  des  interestz  de  ladicte  somme, 
despuis  Tannee  1586,  le  tout  conform^ment  a  Tarrest  du 
Conseil  d'Eslat,  obtenu  par  lesdictz  d'Auvergne  conlre 
'edict  pais  de  Gevauldan  ,  avec  Lettres  d'assiette  de 
Sa  Majeste  pour  Timposition  sur  ledict  diocese  de  ladicte 
somme  principalle  et  interestz  ;  offrant  ledict  Savaron, 
de  s'accommoder  des  termes  de  payement,  de  telle  sorte 
que  ledict  diocese  en  recevra  du  solaigement  pourvein 
que  lesdictz  Estatz  vueillent  arrester  et  licquider  ledict 
debte;  apres  que  par  mondict  seigneur  de  Mende  ont  est^ 
desduictes  plusieurs  raisons  pour  monstrer  que  ledict 
diocese  ne  doibt  estre  tenu  au  paiement  d'une  si  grande 
somme  de  deniers  et  que  les  provinces  circonvoisines 
dudict  pais  de  Gevaudan  y  doibVent  contribuer,  pour  la 
commodicle  et  solaigement  qu'ilz  ont  receu  de  la  red- 
duclion  £aictc  de  ladicte  ville  de  Maruejolz  par  le  moien 
de  ladicte  armee ;  veu  aussy  la  commission  obtenue  a  la 
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requeste  du  scindic  dudict  diocese  pour  faire  appeller  au 
Conseil  d'Estat,  lesdictz  sieurs  du  Tiers  et  commung 
Estat  dudict  bas  pais  d'Auvergne  que  des  aultres  pro- 
vinces circonvoisinesy  pourse  Veoir  condampner  k  contri- 
buer  au  paiement  desdictes  sommes ;  a  est^  conclud  que 
ledict  sieur  de  Guilleminet,  de  Picheron  et  Gavallery, 
sont  depputez  pour  voir  les  papiers  dudict  Savaron  et  en 
faire  rapport  a  Tassambl^e,  pour  en  estre  plus  ample- 
ment  d^Iib6r6. 

Le  sieur  Fumel  a  r6iteyr6  k  Fassambl^e  la  requisition 
par  luy  faicte  le  jour  d'hier  de  commectre  quelqu'ung  en 
sa  place  pour  I'exercice  de  la  charge' de  scindic  dudict 
pais  de  laquelle  il  s'est  desmis,  protestant  qu'il  ne  s'en 
veult  plus  mesler  ny  entremectre  ny  assister  k  ladicte 
assamblee  en  quality  de  scindic. 

Snr  la  lecture  qui  a  est6  faicte  en  ladicte  assamblie, 
de  Testat  de  la  despence  n^cessaire  pour  I'achapt  des 
munitions  de  vivres,  pouldres,  fraiz  de  conduicte  d'artil- 
lerie,  port  de  balles^a  canon  et  aultres  despences  de 
Tarm^e  ordonn6e  par  Sa  Majeste  et  mondict  seigneur  de 
Ventadour,  pour  la  reduction  de  la  ville  de  Mende,  et  ce 
pour  le  temps  d'ung  moi^^,  non  comprins  la  solde  et 
j{aiement  des  gens  de  guerre  qui  se  fera  des  deniers  im- 
posez  sur  le  g^n^ral  de  Languedoc  ;  a  est6  conclud  que 
MM.  les  commissaires  de  Tassiette  seront  requis  imposer, 
sur  ce  diocese,  la  somme  de  1^000  escus,  k  laquelle 
ledict  estat  a  este  reduict  et  mod^re  par  ladicte  assam- 
blee j)our  estre  icelle  somme  employee  a  Tefifect  que 
dessus,  sellon  et  ainsi  que  par  mondict  seigneur  de  Yen- 
tadour  sera  ordonn6. 

La  recepte  des  deniers  ordinaires  et  extraordinaires  k 
impozer  sur  ledict  diocese,  en  la  prSsente  assamblee,  a 
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est6  publi^e  ez  places  et  carrefours  de  la  pr^sente  ville 
de  Chenac  par  Grespin  Gras,  sergent  ordinaire  de  ladicte 
ville,  ainsi  qu'il  a  rapport^  k  ladicte  assambl6e. 

Sur  la  remonstrance  faicte  par  ledict  sieur  de  La  Roche, 
au  nom  de  M.  le  marquis  de  Ganilliac,  de  ce  que  aux 
Estatz  tenuz  k  Maruejolz  I'ann^e  pass^e,  liquidation 
auroit  est6  faicte  k  la  somme  de  7,835  escus  20  solz 
pour  tout  ce  qui  estoit  deu  par  ledict  diocese  audict  sieur 
marquis,  tant  en  principal  que  interestz  jusques  k  la  fin 
de  TannSe  derni^re ;  ayant  est6  impost  la  somme  de 
2,611  escus,  sur  Tassiette  de  ladicte  ann6e  pour  ung 
tiers  dudict  debte  ;  mais  ladicte  imposition  n'auroit  est6 
lev6e  ny  ledict  sieur  marquis  pai6  de  ladicte  somme^  qui 
auroit  est^  cause  qu*il  se  seroit  retir6  k  la  Gour  des 
Aydes,  laquelle  par  son  arrest,  auroit  condapmne  ledict 
diocese  k  paier  ledict  debte  en  deux  ann^es ;  requ6rant 
ledict  sieur  de  La  Roche,  k  ladicte  assamblee,  de  satis- 
faire  audict  arrest.  A  est6  conclud  que  lesdictz  sieurs 
commissaires  de  I'assiette  seronfrequis  impo'ser  la  pr6- 
sente  annee  la  mesme  somme  de  2,611  escus  qui  avoit 
est6  couchee  Fannie  denii^re  et  que  ledict  sieur  marquis 
sera  pri6  se  contanter  de  ceste  partie  pour'ceste  dicte 
annee,  ayant  esgard  aux  aultr3s  grand2  afiaires  du  pa'is. 

Sur  la  remonstrance  fe^icte  par  le  sieur  deBouzolz,  de 
ce  que  en  TassamblSe  de  Tann^e  pass^e  auroit  est6  cou- 
che  la  somme  de  160  escus,  en  tant  moingz  de  la  somme 
de  560  escus,  en  laquelle  despuis  Tannic  1588  il  est 
oblige  envers  les  consulz  de  la  ville  de  Saint-Flour,  a  la 
requisition  de  MM.  les  commis  et  d^putez  dudict  dioc^ 
pour  certains  vivre^  fournis,  par  lesdicts  consulz,  aux 
trouppes  de  MM.  d'Apchier  et  de  Ganilliac,  dress6es  en 
ladicte  ann^e  pour  la  reduction  de  Ghirac  ,  estant  ledict 
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sieur  de  Bouzolz  maintenant  poursuivy  et  inquiet^  par 
lesdicts  consulz  a  faultc  de  paiement  de  ladicte  parlie ; 
requeraiit,  a  ceste  occasion,  qu'il  plaise  ausdictz  Estatz 
pourvoir ,  n'ayant  cst6  ladicte  somme  de  160  escus 
acquicl^e ,  bien  qu'elle  fust  impozee  en  ]a  derniere 
assiette,  pour  n'en  avoir  cste  faicle  la  recepte  ;  a  este 
conclud  que  lesdicts  sieurs  coramissaircs  seront  requis 
imposer,  en  la  prcscntc  assiette,  ladicte  somme  de  160 
escus,  pour  estre  delivr^e  audict  sieur  de  Bouzolz  en 
deduction  de  ladicte  obligation. 

Eslantz  venus  a  Tassamblee  MM.  les  depputez  a  Tau- 
dition  des  comptes  du  sieur  Almeras,  receveur  dudict 
diocese,  en  I'annee  1595,  ont  faict  rapport,  par  la  bouche 
de  M.  Peyre,  d'avoir  procede  a  I'audition  dudict  coaapte, 
n'y  restant  qu'une  dificulte  qui  dcppend  de  la  delibera- 
tion des  Estatz  pour  scavoir  si  la  somme  de  seizecens  et 
tant  d'escus ,  que  ledict  sieur  Alnieras  employe  en 
reprise,  a  cause  des  restes  de  certaines  parroisses,  doibt 
estre  passee  et  allouee  en  la  de^pense  dudict  compte, 
disant,  ledict  sieur  Almeras  luy  estre  impossible  de  lirer 
payement  desdictz  restes  a  cause  de  la  grand  pauvrete 
desdictes  paroisses,  Sur  quoy  ayant  este  veu  la  liste 
desdictes  paroisses  et  juge  par  Tassamblee  qu'elles 
estoient  solvablcs,  a  este  conclud  que  ledict  sieur  Alme- 
ras les  contraindra  au  paiement  desdictz  restes,  et  ladicte 
reprinse  sera  rayee  en  sondict  compte  au  proffict  dudict 
diocese. 

Sur  la  remonstrance  faicte  par  ledict  sieur  Almeras,  de 
ce  que  k  Toccasion  de  ladicte  recepte,  il  souffre  de 
grandz  fraiz,  dommaiges  et  interestz  pour  les  sommes 
de  deniers  qu'il  a  est6  contrainct  emprumpter  pour  les 
affaires  dudict  diocese,  requerant  luy  en  estre  faicte  rai- 
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son  ;  a  estS  conclud  qu'il  dressera  Testat  de  ses  preten- 
tions pour  icelluy  veu,  y  estre  pourveu  par  ladicte 
assambl^e,  sellon  quelle  advisera  estre  raisonnable. 

Le  dimenche,  quinziesme  dudict  mois  de  juing,  de  matin. 

Lesdicts  Estatz,  aprfes  avoir  est6  k  T^glise,  ont  vacqu6 
i  faire  la  desp^che  de  MM.  d'Ispaniac  et  de  Gibert^s, 
depputez  vers  Mgr  le  due  de  Yentadour. 

Dudict  jour  quinziesme  de  juing,  de  rellevee. 

Le  sieur  de  Ghanoilliet,  premier  consul  de  Mende  et 
aultres  d^putez  de  ladicte  ville^  ont  est^  appell^s  et  priez 
de  venir  a  ladicte  assmbl6e ;  oil  estantz,  mondict  sei- 
gneur de  Mende  leur  a  represent^  que  lesdicts  Estatz 
ayant  est6  advertis  qu'ils  estoient  sur  le  poinct  de  s'en 
alter  k  Mende,  ont  bien  voulleu,  avant  leur  despart,  les 
prior  et  exorter  encores  une  fois  de  demeurer  et  assister 
a  ladicte  assambl6e,  leur  remonstrant  qu*ils  n'ont  occa- 
sion de  s'en  retirer  de  ceste  sorte  sur  Toppinion  qu'ils 
ont  conceue  que  lesdicts  Estatz  procurent  la  reduction 
de  ladicte  ville  de  Mende,  plus  par  la  voye  de  la  force 
que  non  pas  de  la  doulceur ;  car  bien  que  ils  ayent  mis 
en  deliberation  de  preparer  les  mo'iens  de  la  guerre  pour 
ladicte  reduction,  toutesfoys  Tintention  desdicts  Estatz 
n'a  pas  este  de  les  y  employer,  sy  ce  n'est  k  Textremite 
et  apr^s  que  toutes  les  voyes.de  la  doulceur  leur  deffaul- 
dront  ou  qu'aultrement  leur  feust  ordonne  par  le  Roy  ou 
Mgr  de  Yentadour.  Mais  au  contraire  mondict  seigneur 
de  Mende  les  a  asseures  qu'ils  n'ont  pas  eulx  roesmes 
plus  d'affection  au  bien  de  leur  ville,  ny  plus  de  regret 
de  la  ruyne  d'icelle  que  lesdicts  Estatz  en  .ont ;  et  par- 

Hittwrif  $te.  9 


'taht  les  a  eilcofites  pti^s  iifsttftomiShttte^oe'se  voulloir  di^ 

^pAt6r  deUadifcte  SlssAriiblfee  sans  occasidn. '  Sar  (jaoy 

ledifctsiritlr'ayttsul'a  httffiWementTenretciA  lesdr^^ 

de  leur  bonne  volunte  et  les  a  pri^s  d!y  continuer  et  de 

croyre  quails  ite  se  retirent  poinct  pour  ducune  oppinion 

^(jmtrajf  e'  qu'ils^  en  i  ay^mi,-  -mafis^^  que '  l^r  ipetirvoir  egtant 

iM6t&  cottiine)  il  e^t  et  >  ^'ils  Tout  desjk'  remcnslri,^  As 

sont  contrainctz,^a%n  de  fie  T^xc^der,  de  se  retiher'ta 

ladicte  ville,  avec  esp^rance toutesfoys den'y  demeurer 

inutille  pour  Tadvancement  du  traict^  commence  par 

^IdM.  DesponieKlttan,  DeliSgues  3t  Oondin.  Promeenant 

^ditefey  def^^nir  denainen  kdi^te  assambl^e  s'il  leur 

*^t  ptisstlble^^Hti^obHYiant'apn^,  se  sont  retires. 

'Ayant'^t6  cy 'devaht  Corfclud  et  at-rest^  en  la  pr^seMe 

^*asSatobl^e-q\l'il'seroit  podfveu'aux  pr^paratifz  neces- 

« skire's  pour  la  reduction  de  la  ville  de  Mende  par  la  Yoye 

'dcf'lsi^f6fce;'Hffin'qae  tes'rftoiensen  feussetat  ptestr^au 

'^teitips  iq[U6  sfefrait  t)hioft*6|)ar  niondrct^elgneur  dcf^Vten- 

^^tadt^ur^^'lfes'^etai^^yer'-en  cas  que  c^ulx  de  la  doiilcefur 

^'iie  pourroient  profficter  k  T-ei^roict  de  M.  deFosseux, 

'  mesmes  p6ur  Tetttretenement  des  garnisons  qu-il  fault 

''^stabli^  aux  tovirons  de  ladicte  ville  de  Mende,  suivant 

te  qui  avoit  est6  cy  devant  ordonnS  parmondict  seigneur 

^  s'il  continue  en  ceste  resolution,  au  relour  de  MM.  d*Ys- 

paniac  et-de  Gibfert^a  quy  ont  esti  depputez  vers  lu^^par 

"lesE^latz,  affin  de  blocqner  ladicte  ville  de  Mende  et 

'empescher  qu'ils  ne  face  la  r6cahe,  en  attendant  la 

venue  de  Tarmee  qui  sera  dress6e  par  mondict  seigneur, 

pour  rassi^geraeut  de  ladicte  ville,  et  ayant  est6  faict 

ung  estat  touchant  lesdictes  garnisons,  il  a  este  leu  en 

ladicte  assambl^e  et  trouver  revenir  Ji  la  somme  de 

7,900  escus,  tant  pour  la  levee  de  six  compagnies  pour 


il 
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la  solde  d'icdles  pour  ung  mois,  achaipt  de  deax  cens 

•  ■  •  •  ■  ,      ,  -         •  ■    ' 

cestiers  bled,  Sfcbapt  de  trois  charges  pouldre,  une 
charjge  corde  k  mesche,  deux  quintaulx  plomb,  pour 
mectre  en  maguasin,  construction  et  bastiment  de  trois 
bloquspour  mectre  lesdictes  garnisons  et  munitions  et  la 
lev^e  et  entretenement  de  spixanle  maitres  pour  tenir  la 
campaigne.  Yeu  lequel  estat  et  ['affaire  mis  en  d<61ib^ra- 
tioh,  a  esle  conclud  que  lesdicts  commissaires  de  I'as- 
siette  seront  requis  imposer  sur  tout  ledict  diocese  la 
somme  de  20,000  esous.  A  laquelle  la  despence  dudict 
estat  a  est6  r^duicte  pour  le  temps  de  trois  mois  qu'elle 
pourra  (durer  en  attendant  Tarrivee  de  mondict  seigneur 

•  •  •  * 

de  Ventadour,  avec  ladicte  arm^e,  de  laquelle  somme 
de  20,000  escus,  ensemble  des  15,000  escus  qu'il  a  est6 
advise  de  faire  imposer  pour  la  conduicte  des  balles  et 
canons,  achaipt  de  ppuldres  et  aultres  fraiz  de  ladicte 
arm^e,  suivant  la  commission  de  mondict  seigneur,  sera 
faict  une  assiette  separ^e  des  aultres  deniers  extraordi- 
naires  dudict  diocese  el  en  cas  que  lesdictes  deux 
spmmes  ne  feussent  necessaires  au  faict  de  la  guerre, 
qu'elles  seront  employees  a  ce  qui  sera  advise  pour  le 
bien  des  affaires  dudict  pais  et  seront  lesdicts  deniers 
distribuez  setlon  les  mandemens  et  ordonnances  de 
MM;  les  commis  et  depputez,  assistez  de  ceulx  de  trois 
Estatz  que  la  pr^sente  assambl^e  a  cy  devant  nomm6  et 
arrest6  de  faire  convocquer  sur  Toccurrance  des  affaires 
plus  importans  dudict  pais. 

Et  d'aultant  qu'il  avoit  est6  cy  devant  faict  une  imposi- 
tion par  forme  d'emprumpt  surquelques  paroisses  dudict 
diocese,  en  verlu  d'une  commission  de  mond  ict  seigneur 
de  Ventadour,  montant  environ  5,500  escus  pour  Tentre- 
tenement  des  garnisons,  lors  ordonn^es  estre  establyes 
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en  certain  lieu  dudict  diocfese,  partie  desquelles  ont  este 
dressees  et  demeure  longtemps  sus  pied,  sans  entrer 
dans  le  diopfese  affin  de  n  interrompre  le  traicte  d'accord 
commenc6  par  MM.  Despondillian  et  Delfegues  avec  ledict 
sieur  de  Fosseux  et  que,  maintenant  queiques-unes  des- 
dictes  paroisses  font  dfficulte  paier  leur  cottite  dudict 
emprumpti  pour  craincte  de  n  en  estre  rembourcees  par 
le  g6n6ral  dudict  dioctee;  a  este  conclud  que  toutes 
lesdictes  paroisses  emprumpt^es,  en  vertu  de  ladicte  im- 
position ,seront  rembourcees  de  ce  quelles  aurontpaiede 
leur  dicte  cottit^,  ou  bien  leur  sera  tenu  en  comple  par 
et  tant  moings  de  ladicte  imposition  de  20,000  escus ;  et 
en  cas  que  ladicte  imposition  n  auroit  lieu,  ledict  rem- 
boursement  se  fera  sur  I'assiette  extraordinaire  des 
debtes  dudict  diocese  de  la  presente  ann6e. 

Aussi  a  este  conclud  que  des  deniers  qui  restent  a 
lever  dudict  emprumpt,  sera  paie  la  somme  de  800  escus 
aux  quatre  compaignies  a  pied  qui  avoient  est6  levies 
pour  lesdictes  gam isons,  pour  garder  qu'elles  ne  se  des- 
bandent  et  les  tenir  encores  sus  pied  durant  quinze  jours, 
attandant  la  resolution  et  commandement  de  mondict 
seigneur  de  Yentadour  et  sera  la  monstre  et  reveue  des- 
dictz  gens  de  guerre,  faicte  par  M.  le  bailly  k  I'assistance 
du  scindic  dudict  pais. 

A  este  conclud  aussy  que  ledict  Borrel,  qui  faict  la 
levee  dudict  emprumpt,  remectra  le  compte  de  ce  qu  il 
en  a  receu  pour  estre  veu  et  arreste. 

S'est  presente  M"^  Estienne  Motte,  d'Anduze,  lequel  au 
moien  de  M.  Hercules  Esperonnat,  receveur  en  tiltre 
d'office  dudict  diocese,  a  requis  I'assambiee  de  luy  deli- 
vrer  la  receple  des  deniers  ordinaires  et  extraordinaires 
dudict  diocese  qui  seront  impozes  la  presente  annee, 
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auUrement  k  faulte  de  ce  faire,  a  protest^  de  toutz  des- 
pens,  domaiges  et  interest?  centre  le  diocese. 

S'est  aussi  pr6sent6  k  ladicte  assambl^e  M.  Marcelin  de 
Manifacier,  lequel  a  remonstrS  qu*il  a  est6  pourveu  par 
le  Roy  de  TofGce  de  receveur  altematif  des  tallies  de  ce 
diocese  et  a  estS  receu,tant  en  la  Chambre  des  Comptes 
de  Montpellier  que  pardevant  MM.  les  trisoriers  g6ne- 
raulx  de  France  en  Languedoc,  comme  appert  par  ses 
Lettres  de  provisions  et  actes  de  sa  reception,  en  bonne 
et  deue  forme.  Lesquelles  il  a  presentees  k  ladicte  assam- 
bl^e ;  requerant,  suivant  icelles,  estre  receu  et  install^  a 
Texercice  dudict  office,  et  qu'k  ceste  fin,  sesdictes  Lettres 
de  provisions  et  actes  de  sadicte  reception  seront  enre- 
gistr^es  ez  registres  des  Estatz,  et  les  assiettes  et  despar- 
temens  qui  seront  faictz  en  la  presente  assambl6e,  tant 
des  deniers  ordinaires  que  extraordinaires  luy  seront  d6- 
livrez  pour  en  faire  la  recepte,  ainsi  qu'il  est  pourt^  par 
sesdictes  previsions ;  aultrement  a  protest^  du  retarde- 
ment  des  deniers  du  Roy  et  de  toutz  despens,  domaiges 
et  interestz  qu'il  pourroit  encourir  k  faulte  de  luy  dilivrer 
lesdictz  desparteraens.  Sur  quoy  ayant  est^  d^lib^ri  par 
lesdicts  Estatz  et  attandu  que  ledict  office  a  est^  supprim6 
par  Sa  Majesty,  au  proffict  dudict  pais,moyenant  le  rem- 
boursement  que  ledict  pais  auroit  faict  de  la  finance 
dudict  office  ;  occasion  de  quoy  il  ne  pent  ny  ne  doibt 
estre  restably  au  prejudice  de  ladicte  suppression  et  des 
privileges  dudict  pais.  Pour  ces  causes  et  aultres  raisons 
et  considerations  a  est6  conclud  que  le  scindic  dudict 
diocese  formera  opposition  sur  les  provisions  et  reception 
dudict  Manifacier,  soict  pardevant  le  Roy  et  son  Conseil, 
nos  seigneurs  des  Aydes  ou  ailleurs  od  besoing  sera,  et 
sur  ce,  fera  toutes  les  poursuittes  n^cessaires  au  nom 
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dudict  diQC^se.  El  n^antmoings  a  est^aussi  conclud,  en 
cas  que  ledict  sieur  de  Manifacier  vouldroit  entendre  a  la 
recepte  des  deniers  extraordinaires  dudict  diocese,  ily 
pourra  estre  receu  comme  personne  priv^e,  en  faisant  la 
condition  du  pais  meilleure.  Laquelle  conclusion  enten^' 
due  par  ledict  sieur  Manifacier,  il  a  protesie  comme 
d.ei^us  et  veu  le  reffus  faict  par  lesdicts  Estatz,  a  requis' 
MM.  les  commissaires  de  Tassiette '  de  le  recevoir  en^ 
I'exercice  dudict  office  et  k  ceste  fin  luv  faire  d^livrer  les 
despartemens,  taiit  des  deniers  ordinaires  que  extraordi- 
naires  et  ordonner  que  ses  provisions  demeureront  enre- 
gistr^es  ez  re^istres  de  Tassiette.  Sur  laquelle  requisition 
le  sieur  de  Guilleminet,  commissaire  principal  de  ladicte 
assiette,  et  M.  de  Picberon,  bailly,  de  G^vaudan,  com^ 
missaire  d'icelle  assiette,  ont  respondu  qu'ils  consentent 
en  tant  qu  k  eulx  est  k  la  reception  dudict  Manifacier  en 
I'exercice  dudict  office  de  receveur  des  tailles  dudict 
dioc^e  ;  ordonnanl  a  ceste  fin  que  ses  Lettres  demeu- 

reront  enregistrees,  sauf  les  oppositions,  sur  lesqueltes 

•  ill  • 

les  parties  se  retireront  au  Roy  oii  k  nos  seigneurs  de  sa 
Cour  des  Aydes  k  Montpellier. 

Lai  recepte  des  deniers  ordinaires  et  extraordinaires 
dudict  diocese  qui  ^eront^  imposes  en  la  pr^sente  assam* 
blee  a  est6  de  rechef  publi6e  ez  places  et  carrefours  de 
ladicte  ville  de  Chanac,  ainsi  qu'^  est6  rapport^  par 
Crespin  Gras,  sergent  ordinaire  dudict  Chaiiac. 

Bu  lundy  seizi^tne  jour  du  mois  de  juih,  de  matin. 

Sur  le  differant  d'entre  M.  Anthoine  Chevalier,  depput6 
du  consul  de  Mende,  et  M*  Michel  Jorddn,  premier  consul 
de*Maruejolz,  pour  raison  de  Iteur  stance  en  ladicte 
assamblee,  a  est6  conclud  que  ledict  Chevalier,  comme 
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rppjr^sentaatJedicjt  consul  cle  MpadtJ^  pr6c^dera  c^Huy. 

M<  Vidal  Borrel  a  remoQS(r^,qu*au  moys  de  Janvier. 

dernier  MMw  le3  cojumis  et,  depputez,  dudict  diocese,,. 

esteotz  assembles  ei^  la.vjUe  de.Qh£(;iac,  pour  pourvx)ir 

au  payement  de  la  garnjsQ.n  de  Mende  ppur  les  mois  de 

janyier  et  fevrier  affin d'esviterla.foulle  et  r8|va.iges,.q\i;k| 

fauUe  de  ce^  ledict  pa'i$  ep  eust  souffert^  ilauroit  este^, 

press6  par,  lesdictz  sieursr€ompiis  etdepputez^  d*accoin7 

mpder  ledict  pais,  de  la  sopt^rae  de  1,500  escus:  k  luy. 

dew.  et  couchee  en  ujng  article  de  Tassiette  de  Tannee, 

derni.6re.  A^quoy  il  auroit  finalleqaent  consenty  pourr  le^ 

desir  qu'il  a  tousgours  heu  de  faire  service  au  pais.,  Et, 

d'a,«Uant  que  par  la  d^liberatioQ.  qui  en  fugJt  Iprs  prise. 

paiT  lesdictz  sieurs  depputez^  luy  auroit  est(^  promts  de^ 

faijce.imposer  en  la  preseqte  assiette-,  tant  ladicte  soiufne; 

de^  i,500  escus  pour  son  remboursen^ent  avec  les  ipfe- 

testo.  d'icelle  qu'aultre  pai*tie  h  luy  deue  p^r  arrest  ^t,. 

dosture  de  ses  comptes  ain^i  qu'est  poit6  par  ladicte 

deliberation  ;  il  a  requis  et;suppji4  Va^samblj^c,,.  youUoi^ 

satisfaire  au  conienu  d'ic.ejle,^  e(  k  cei^te  ijp,  fajre  in^poser 

lesdictes  sommes.  Sur  quoy  a  est^  conclud  que  la  spmrne 

de  900  esous,  mentionnee  en  ladicte  deliberation,,  commo 

faisant  part^  de  ladicte  somme  de  1  ,,500  escuj9^,ser^  [tn^<h 

si^  en  la  presente  asriette..  Et  pour  le  regard  de  fiOO/psjcus 

restaus  pour  parfaire  ladicte  sprowe  de  1,50.0  e^QUfi^,  fai-^ 

saut  ap(;aroir  par  ledict  Barrel  de  deliberation  ou  o^nr 

demeiat  desdictz  sieurs  cpnxnjtteet  deppi(tez  pour  le  pi;est. 

de. ladicte  somme,  luy  sera  sembl^iblement  pouifVQu  ps^r 

ladicte  assambiee. 

'  Depuys  ayant  este  remonstr^  p^r  ledict  sieur  Borrel 

quq  ladicte  sQwmei  emiejra  dQ  l,bOQ  escu^  jiyoit.  est6 
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fournys  k  Teffect  que  dessus,  comme  a  est6  attest^  k 
ladicte  assambl6e  par  ledict  sieur  Alm^ras  et  qu'il  en  a 
faict  apparoir  par  les  mandements  de  MM.  les  commis, 
ayant  est6  aussi  veryffi6  que  le  dit  sieur  Almeras  oa 
M.  Jacques  Saulze,  receveur  dudict  dioctee  Tann^e  der- 
ni^re,  a  pai6  par  les  mesmes  consideration^  la  somme  de 
1,100  escus  a  ladicte  gamison  de  Mende,  en  tant  moingz 
de  1 ,500  escus  k  quoy  revenoit  Ventrec  tenement  d'icelles 
pour  les  mois  de  mars  et  d'avril  derniers  et  que  k  ceste 
fin  lesdictz  sieurs  commis  et  depputez  se  seroient  aydis 
et  servis  d'aucunes  parties  couch^es*  en  Tassiette  dudict 
Saulze,  assavoir :  de  500  escus  d'ung  article  de  M*.  Estienne 
Motte,  d'Anduze;  500  escus  des  hoirs  de  feu  Claude 
Gorrier,  de  Mende,  et  aultres  500  escus  des  hoirs  de  feu* 
Jacques  du  Brueil,  sieur  de  Gosteregord,  k  la  charge  de 
les  faire  imposer  en  la  pr^sente  assiette  pour  leur  rem- 
boursement.  A  estS  conclud  que  lesdictes  parties  seront 
mises  dans  I'estat  qui  sera  dress^  des  dehtes  plus  pres- 
s6es  dudict  diocese  pour,  icelluy  veu  en  ladicte  assam- 
bl^e,  estre  pourveu  a  I'imposition  d'icelle. 

Et  d'aultant  que  pour  faire  ladicte  somme  de  1 ,500 
escus  pour  le  payement  de  ladicte  gamison  desdicts  mois 
de  mars  et  d'avril,  feust  arreste  par  ladicte  deliberation 
desdictz  sieurs  commis  et  depputez,  de  prendre  la  somme 
de  400  escus  qui  revenoient  bons  audict  pais,  de  Tarticle 
de  1^00  tant  d'escus  couches  en  Tassiette  dudict  sieur 
Saulze,  soubz  le  nom  de  M.  Olivier  Sevdrac,  comme  est 
porte  par  ladicte  deliberation  et  que  neantmoingz  ladicte 
somme  de  400  escus  a  este  tenue  en  surceance  par  nos 
seigneurs  de  la  Gour  des  Aydes,  a  este  c-onclud  que  le 
scindic  dudict  diocese  presentera  requeste  a  ladicte  Gour, 
k  ce  qu'il  luy  plaise  descharger  ledicf  Saulze,  de  ladicte 
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partie  de  400  escuS;  comme  appartenant  audict  pais  et 
employee  pour  les  affaires  d'icelluy . 

Sur  ce  que  a  est6  remonstr6  ausdictz  Estatz  par  ledict 
sieur  Alm^ras,  au  nom  dudict  sieur  Clauzel,  tr^sorier  de 
Textraordinaire  des  guerres  en  Languedoc,  comme  oultre 
la  somme  de  800  tant  d'escus,  impos^e  l^ann^e  pass6e 
pour  restes  des  deniers  de  la  subvention  de  Tann^e 
1585,  luy  est  encores  deub  la  somme  de  1,500  escus  des 
restes  de  la  subvention  de  Tann^e  1594;  requ^rant 
icelle  somme  estre  imposee  en  la  presente  assiette  pour 
la  descharge  et  acquictement  dudict  diocese ;  aultrement 
a  proteste,  au  nom  dudict  Clauzel,  d'uzer  de  contrainctes 
qu'il  a  en  main.  A  est6  conclud  que  ladiote  somme  sera 
employee  dans  ledict  estat  des  debtes  pour  en  estre  plus 
amplement  d^liber^  par^'assambUe. 

Sur  ce  que  le  sieur  de  La  Croix  a  remonstr^  que  pour 
Tentrectenement  d'une  compaignie  estant  en  garnison 
pour  le  service  du  Roy  en  la  ville  de  Hende,  soubz  sa 
charge,  il  auroict  est6  contrainct,  pour  subvenir  au  paie- 
ment  d'icelle,  emprumpter  du  sieur  de  Rousses,  Gisquet 
et  aultres  habitans  de  ladicte  ville,  certaine  quantity  de 
bledz ;  au  payement  de  laquelle  il  auroit  est6  despuis 
condampn^,  bien  que  ce  fust  pour  le  service  du  Roy  et 
les  affaires  dudict  diocese  ;  requ^rant,  au  moien  de  ce, 
qu'il  pleust  k  Tassambl^e  pourvoir  k  son  rembourse- 
ment;  a  estS  conclud,  attandu  que  cen'est  le  faiot  da 
pais,  lequel  a  cy  devant  impoz^  et  faict  des  fondz  pour 
I'entrectenement  de  ladicte  garnison  et  que  le  paiement 
d'icelle  en  a  est^  faict  &  M.  de  Fosseux,  son  g6n6ral, 
ledict  sieur  de  La  Croix  se  retirera  devers  luy,  si  bon  luy 
semble,  pour  s'en  faire  payer,  n'ayant  pour  ce  regard 
aucune  action  centre  ledict  diocese. 
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Sur  aultre  requisition  faicte  a  ladicte  assamblee  .par 
ledict  sieur  de  La  Croix  de  pourvoir  au  paiement  de  la 
somme  de  880  tant  d'escus  a  luy  deue  de  restes  de  Ten- 
trectenement  de  la  garnison  de  Florae,  suivant  les  deli-r 
b^ratioDS  prises  en  Tassambl^e  des  Estatz  tenus  a, 
Maruejolz  en  I'ann^e  derni^re.;  a  este  conclud  que 
ladicte- somme  sera  mise  dans  I'estat  des  parties  et  des 
debtes  plus  press^es  pour  icelluy  veu  en  ladicte  assamr 
bl^e  en  estre  plus.amplement  deliber^. 

La  recepte  des  deniers  qui  seront  impoz^  en  la  pc6- 
sente  assiette  ayant  estd  publi^e,  s'est  prdsent^  le  sieur 
Ghantuel  qui  a.  offertla  faire  des  deniers  extraordinaires 
k  semblables  gaiges  qui  furent  accord^  Tannic  pass(^ 
au  sieur  Saulze,  oiFrant  faire  advance,  dans  dix  jours,  au 
pais,  de  la  somme  de  4,000  escus,  pour  les  affaires 
d'icelluy  et  oultre  ce  la  somme  de  500  escus  pour  le 
deffray  des  g^ns  des  Estatz  de  ladicte  assamblee,  et, 
encores  de  fournir  les  munitions  de  Tarm^e  qui  sera 
dress^e  pour  la  reduction  de  la  ville  de  Mende,  lorsque 
Mgr  de  Ventadour  viendra  en  ce  pais ;  pourveu  que  la 
pr^ferance  de  la  fourniture  desdictz  vivres  luy  soit  bail* 
l^e  au  mesme  pris  de  ceulx  qui  feront  la  condition  meil- 
lieure ;  ayant  aussy  d^clair^  que  les  domaiges  et  inte- 
restz  qu  il  souffrira  en  faisant  lesdictes  avances  il  s'en 
remect  k  la  discretion  et  bonne  volunt6  des  Estatz  pour 
y  avoir  tel  esgard  qu'ils  adviseront. 

Le^dictz  Estatz  ayant  juge  n^cessaire,  pour  le  bien  dfu 
service  du  Roy  et  advancement,  des  affajres  dudict  die- 
c^e,  de  faire  fondz  au  receveur  d'une  somme  de  deniers 
pour  subvenir  a  plusieurs  affaires  occurrans  durant  Tan- 
n^e,  fraiz  de  voaiges  et  aultres  despenses  pressees  et 
importantes  et  qui  ne  peuvent  estre  differdes  que  au 
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grand  prejudice  dudict  diocese  et  mcsmes  la  pr6sente 
annee,  pour  le  mauvais  estat  auque)  les  affaires  sont 
r^duict  a  cause  de  la  dettention  de  la  ville  de  Mende. 
A  est6  conclud  que  MM.  les  commissaires  de  I'assiette 
seront  requis  imposer,  au  desparlement  des  debtes 
diidict  diocese,  la  somine  de  1,000  escus,  pour  estre 
employee  ausdictz  affaires  ocicurrans  durani  Tann^e  ainst 
qu'il  est  acoustum^  de  tout  temps,  et  ce  par  les  mande-- 
mens  et  ordonnances  desdictz  sieurs  commis,  scindic  et 
depputez ,  sellon  qu'il  est  porte  par  la  dMib^ration  * 
prinse,  a  Maruejolz,  Tann^e  pass6e  en  Tassamblee  des 
Estatz  sur  la  distribution  des  deniers. 

Le  sieur  Manifacier  ayant  est6  pri6  de  venir  a  Tassam- 
bl^.e,  luy  a  est6  diet  Toffre  que  ledict  sieur  Cbantuela 
faisl  de  prendre  la  recepte  des  deniers  extraordinaires' 
dudict  diocese  affin  qu'il  d^claire  k  Tassarabl^e  s'il  y 
veult  entendre  comme  personne  priv6e.  Sur  quoy  il  a 
demand^  terme  d'une  heure  pour  leur  rendre  responce,f 
et  incontinant  est  sorty  de  ladicte  assamblde. 

Sur  la  requeste  presentee  par  les  sieurs  Savaron  et 
Martinon,  corame  ayantz  charge  et  procuration  expresse 
de  MM.  du  Tiers  et  commung  Estat  du  bas  pais  d'Au- 
vergne,  tendant  k  ce  que  par  lesdicts  Estatz  dudict  dio- 
c^se  fust  pourveu  au  payement,  tant  de  la  somme  de 
23,966  escus  deux  tiers  que  interestz  d'icelle,  despuis 
unze  ann6es  en  Qa,  deue  par  ledict  diocese  ausdictz 
sieurs  du  bas  pais  d'Auvergne,  k  cause  des  obligations 
consenlies  par  ceulx  dudict  dioc^e  envers  ceulx  dont  ils 
auroient  obtenus  jugement  pardevant  le  senechal  de 
Clermont ;  arrest  du  Conseil  d'Estat  et  Lettres  d  assiette 
pour  Timposition  d'icelle  en  deux  ann6es.  Protestant,  a 
faulte  de  ce  faire,  de  s'ayder  de  toutes  les  rigueurs  et 
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voyes  de  justice  qui  leur  sont  permises,  oultre  les  dee- 
pens, doniaiges  et  interestz  et  mesmes  les  ravaiges  qui 
s'en  pourroient  ensuivre  contre  ce  diocese-  OfTranlz  que 
en  arrestant  le  principal  et  interestz  avecq  eulx,  d'accor- 
der  audict  diocese  le  temps  de  quatre  ann^es  pour  luy 
donner  m'oyen  d'en  faire  le  paiement  avec  plus  de  facil- 
lit6,  en  leur  payant  toutesfoys  les  apportz  au  denier 
douze.  Et  ou  ledict  diocese  ne  vouldroict  accepter  ledict 
oflFre,  ils  s'en  despartent.  Sur  quoy,  ouy  le  rapport  de 
M.  de  Guilleminet,  commissaire  de  I'assiette  qui  avoit 
est6  prie  de  voir  les  obligations  et  aultres  papiers  desdictz 
sieurs  Savaron  et  Martinon,  a.est^  conclud  que  ledict 
sieur  de  Guilleminet  est  encores  pri6  d'en  conferer  avec 
eulx,  pour,  s'il  est  possible,  en  demeurer  d' accord  k 
Tamyable,  et  a  cesle  fin  leur  faire  offre,  de  la  part  des- 
dicts  Estatz  de  l£i  somme  de  10,000  escus  pour  toutes 
leurs  pr6thenlions ,  sans  approuver  toutesfoys  ledict 
debte,  mais  seulement  pour  se  redimer  de  vexations  et 
conserver  I'amy ti6  qui  a  tousjours  est6  entre  lesdicts  pais 
d'Auvergne  et  de  G6vauldan.  Ladicte  somme  paiable 
esgallement  en  quatre  annfies  k  commencer  Tannic  pro- 
chaine. 

Et  en  cas  que  lesdictz  Savaron  et  Martinon  ne  voul- 
droient  accepter  ledict  offre,  a  est^  conclud  de  faire 
appeller  au  Gonseil  du  Roy,  tant  les'  depputez  dudict 
pais  d'Auvergne  que  ceulx  des  provinces  de  Rouergue, 
Yelay  et  aultres  qui  doibvent  contribuer  au  paiement 
desdictes  sommes,  en  vertu  de  la  commission  dudict 
Gonseil,  pour  ce  obtenue,  k  la  requeste  du  scindic  dudict 
diocfese  du  13*  septembre  dernier,  et  que  ledict  scindic 
ou  aultre  sera  depput6  pour  aller  faire  ladicte  poursuitte 
audict  Gonseil  et  faire  descharger  ledict  dioctee  du 
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payement  desdictes  sommes,  et  pour  cest  effect^  les 
papiers  qui  sont  ez  mains  de  M.  Jacques  de  Chasalmar- 
{in,  touchant  cest  afiaire,  seront  retires  par  ledici  syndic, 
pour  s'en  servir  a  ladicte  poursuitte.  Et  d'aultant  qu'il  a 
est6  rapporte  a  ladicte  assamblee  que  ledict  Chasalmar- 
tin  faict  difficult^  de  les  rendre,  que  premi^rement  il  ne 
soict  pai6  de  ce  qu'il  pr^thend  luy  estre  deub,  k  cause 
du  Yoiage  par  luy  faict  en  Gour  par  ledict  diocese,  en 
I'annee  4588,  a  est6  conclud  que  le  compte  dudict 
voiage  sera  veu  et  arrest^  par  MM.  les  commis  et  dep- 
putez  et  ledict  de  Chasalmartin  pay6  de  ce  qui  se  trou- 
vera  luy  estre  deub  par  le  closture  dudict  compte  et  ce 
des  mil  escus  qui  seront  imposes  pour  les  affaires  ocdur- 
rans  dudict  diocese  la  pr^sente  ann^e. 

Aussy  a  est6  conclud  que  lesdicts  sieurs  Savaron  et 
Martinon  seront  gratiffi^s  de  quelque  somme  pour  les 
frais  des  voiages  qu'ils  ont  faict  en  ce  diocese,  affin  de 
les  occasionner  a  so.  rendre  plus  facilles  k  Taccord  dudict 
affaire  et  que  le  sieur  president  Gensanet  et  aultres  qui 
ont  heu  administration  des  vivres  et  les  ont  vandus  apr^s 
le  despart  de  Tarm^e  seront  poursuivis  d'en  rendre 
compte  et  prester  le  reliqua. 

Apres  lesquelles  conclusions,  le  sieur  de  La  Groix  a 
diet  que  les  subjectz  de  M.  le  baron  de  Florae  n'ont 
aucun  interest  en  cest  affaire,  protestant  pour  eulx  ne 
voulloir  contribuer  ausdictz  deniers  et  n'y  estre  tenus 
comme  estant  lors  du  contraire  party.  M.  le  baron  de 
Peyre,  les  consulz  de  Maruejolz  et  le  consul  de  la  vigue- 
rie  de  Portes,  pour  les  habitans  des  Gevennes,  ont  faict 
mesmes  protestations,  et  oultre  ce  ledict  sieur  de  Peyre 
a  diet  que  les  Estatz  doibvent  faire  declarer  nulle  par  la 
justice,  la  clauze  des  obligations  passdes  a  ceulx  d'Au- 
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Tergne  pourtant  submission  de  la  personne  des  habitans 
dudict  diocese,  attandu  que  ceulx  qui  ont  passe  lesdictes 
obligatiops  ne  pouvoient  obliger  la  personne  desdictz 
habitans. 

Oludict  JQur»;.9fiizi4iQe  de  juin,.ei^  rafisamblSe,  de  nslle- 
v6e^esci?ipvanl  en  vQelledM?  Pierre  londut  pour  Je  grcf- 
Qer  du.  piais,  k  cause  de  son  indisposition. 

Mondict  seigneur  de  Mende  ayant  interrog6  le  sieqr 
Manifacier,  pour  veoir  s'il  estoit  resoleu  faire  la  charge 
de  la  recepte  des  deniers  extraordinaires,  soubz  les  con- 
dictions  qui  lui  ont  est6  dictes  et  sur  lesquelles>,il  avoit 
demand^  temps ;  ledicl  sieur  Manifacier  a  respondu  que 
pour  raison  de  rimposition  extraordinaire  il  n'y  prethend 
rien,  sinon  le  droict  de  ses  leveures  qui  lui  sont  attribu^ 
par  ses  provisions  el  non  de  faire  la  charge  pour  Timpos- 
sibilit6  qu'il  a  de  fournir  tant  de  deniers  par  advance, 
corame  celluy  qui  cest  offert  pour  ledict  extraordinaire, 
et.  quant  k  Tordinaire,  diet  qu'il  veult  faire  sa  charge. 
Laquelle  responce  ayant  este  accept^e  par  lesdipts  Estatz 
en  ce  qui  est  de  ladicte  recepte  extraordinaire  et  attandu 
qu'^il  est  question  du  bail  de  recepte,  sur  laquelle  le  pais 
a  besoing  de  grandesiavances,.joinct  que  la  charge  de 
ladicte  recepte   extraordinaire  deppend  de  T^lection 
dudict  pais  qui  a  coustume  de  tout  temps  de  la  bailler  k 
celluy  qui.faict  la  condition  meilleure  au  proffict  du 
pais,  a  este  conclud  qu'elle  sera  d61ivr6e  pour  lesdictz 
deniers  extraordinaires  audict  M*  Jacques  Chantuel,  veu 
que  apr^s  plusieurs  proclamations  deuement  faictes  qui 
y  vouldroient  entendre  k  meillieure  condition,  personne 
aultre  ne  s'est  offert,  et  ce  aux  conditions  portees  par  le 
conlract  qui  en  sera  dress6  et  pass6  avec  luy  et  telles 
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qui  ont  est6  kla  stance  de  ce  matin  par  luy  offertes  et 
aux  auUres  charges  et  conditions  du  contract  qui  fut 
pass^par  les  Estatz  a^M*  Saulze  I'annie  derni^re.  Oultre 
lesquelz  pactes,  il  y  sera  mis  que  ledict  Chantuel  ne  sera 
tenu  audict  Hanifacier  ny  aultres  pour  raison  des  gaiges 
qu'il  pourroit  prethendre  desdicts  deniers  extraordi- 
naires ;  de.quoy  ledict  pais  I'en  d^chargera  et  Ten  relle- 
vera  et  qu'il  ne  sera  loysible  audict  Chantuel,  faire  taxer 
aucuns  despens  de  ses  executions  que  par  les  juges  plus 
-proches.des  lieux  oh.  lesdictes  executions,  saisies  et  con- 
duictes  seront  faictes,  appellees  les  parties  int^ress^es. 
.  Attandu  la  n6cessit6  uirgente  du  pais  et  qu'il  pourroit 
avoir  besoing  de  deniers  oultre  ce  qui  sera  inopoz^  Qn 
ladrcte  assiette  extraordinaire,  il  a  €ist6  deiib^re  et  con- 
clud  que,  pour  ne  surcharger  le.pauvre  peuple,  il  sera 
prins  la  moitie  des  deniers  ordinaires  donnas  par  le  Roy 
aux  habitans  deMende,  sauf  k  leur  pourvoir  de  rempla* 
cement  une  aultre  ann^e,  veu  que  cella  se  faict  pour  la 
reduction  de  ladicte  ville  a  Tobeissance  de  Sa  Majesty, 
ce  que  ceulx  qui  seront  depputez  en  Cour,  $upplieront  le 
Roy,  d'agr^er  treuver  bon^  et  en  feront,  3ur  ce,  toutes  les 
instances  et  poursuittes  necessaires. 

M.  le  baron  de  Peyre  avec  le  consul  de  Maruejolz  ont 
rapporte  a  Tassambiee  que  en  oyant  le  compte  du  sieur 
Alm^ras  ou  Saulze,  il  a  est6  treuv^  deux  difficuUes  que 
les  audictenrs  n'ont  volleu  passer  -sans  deliberation  ; 
c'est  qu'ayant  emprumpte,  ledict  sieur  Almeras  6,800 
escus  pour  le  pais,  qui  luy  en  fist  procuration,  les  int6- 
restz  ne  luy  ayant  este  passez  cy  devant  que  pour 
six  mois,  il  en  demande  raison  pour  une  annee,  attandu 
qu'il  n'a  pu  paier  le  debte  et  qu'k  la  reprise  qu'il  faict 
pour  10^500  escus  des  lieux  interdictz  et  opposans  il 
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demande  allocation  de  ladicte  somme  et  les  interestz  de 
ce  qu  il  a  pay^  sans  recevoir.  Sur  quoy  a  .est6  conclud 
qu*il  est  accord6  audict  Almeras,  pour  Tint^rest  desdictz 
6,800  escus,  la  somme  de  600  escus,  laquelle  sera  im- 
pos^e  au  despartement  et  assiette  qui  se  fera  des  deniers 
extraordinaires.  Et  quand  k  la  reprise  des  opposans, 
qu'il  continuera  sa  lev6e  sur  les  d^biteurs.  Et  pour  faci- 
liter  icelle,  que  le  scindic  luy  assistera  k  faire  vuider  le 
proems  qui  est  en  la  Gour  des  Aydes  pour  raison  des 
opposans.  Et  pourses  prethentions  des  interestz  qu'il  luy 
sera  impoz6  en  Tassiette  de  Tann^e  prochaine  la  somme 
de  600  escus. 

Ledict  M*  Tondut,  procureur  du  pais,  a  repr^ent^  k 
Fassambl^e  que  suivant  ce  qui  feust  ordonn6  ces  jours 
passes,  il  a  tache  d'instruyre  les  sieurs  qui  furent  deppu- 
tez  pour  Touyr  sur  les  proems  qui  sont  pendantz  en 
ladicte  Gour  des  Aydes  pour  s'instruyre  des  deffences 
n^cessaires  ;  mais  k  cause  des  grandz  et  importans 
affaires  esquelz  tons  les  Estatz  ont  6t6  occupez,  il  n*a 
peu  faire  aultre  chose  que  le  r6cit  de  Testat  desdictz 
proems  par  la  liste  et  rolle  qu'il  en  a  bailie,  contenant 
ample  brevet  d'iceulx.  Par  quoy  a  requis  qu'elle  soit  re- 
ceue  pour  la  faire  veoir  et  luy  ordonner  ce  qu  il  a  a&ire 
pour  n'en  courir  reproche.  Sur  quoy  a  est6  conclud  icelle 
estre  veue  en  la  prochaine  assambl^e,  ainsi  qu'il  a  este 
faict  en  la  pr^sance  dudict  seigneur  de  Mende,  et  sar 
chascun  article  d'icelle  ordonn6  audict  Tondut  de  faire 
les  poursuittes  et  deffences  n6cessaires  en  attandant  plus 
amples  m^moires  et  instructions,  et  que  lesdictes  re^ 
questes  civilles  seront  poursuivyes  et  communiquees  par 
ledict  Tondut  au  Gonseil  du  pais,  k  Montpellier,  le  sicur 
de  Morillian  et  aussi  lesdictz  m^moires. 


—  146  — 

Se  sont  pr^sentez  k  rassambl^e  MM.  Nicolas  etLagier,. 
toutz  deux  commis  du  sieur  Reich,  tr^sorier  de  la  bourse 
de  Languedoc,  lesquelz  out  diet  que  pour  leur  paiement 
de  7^000  et  taut  d'escus,  qui  sont  deubz  audict  sieur 
Reich,  de  restes  des  deniers  de  sa  charge,  depuys  plu- 
sieurs  annees^  lis  sont  longtemps  en  ce  pais,  k  grandz 
fraiz  et  despens,  requ^rant  estre  pourveu  sur  leur  satis- 
faction, aultrement  protestent  des  despens  de  leur  s^jour 
et  du  retardement  desdicts  deniers.  Sur  quoy  a  est6  d6- 
lib^re  et  conclud  que,  veu  la  n^cessit^  des  affaires  du 
diocese  ceste  ann^e  et  pour  la  contenter  aucunement 
dudict  debte ,  consid6r6  que  le  sieur  Alm^ras  ou 
H.  Jacques  Saulze  est  charg6  d'en  pai'er  sur  Timposition 
derni^re,  la  somme  de  3,000  escus,  il  sera  impost  au 
d^partement  des  deniers  extraordinaires  la  somme  de 
1,000  escus. 

Du  dix-septi^me  jour  dudict  mois  de  juing,  en  ladicte' 
assambl^e,  du  matin,  escripvant  en  icelle  M.  Jehan 
Bompar,  commis  dudict  greffier. . 

Sur  la  r6quisition'faicte  par  M.  Symon  Alm6ras,  rece- 
veur  dudict  diocese,  d'ouyr,  clorre  et  arrester  ses 
comptes  et  luy  payer  la  somme  de  5,000  escus  qu'il  a 
prestez  au  pais  pour  bailler  k  M«  de  Fosseux,  affin  d'em- 
pescher  la  fouUe  que  ledict  pais  en  eust  peu  souffrir, 
luy  paier  aussi*aultres  sommes  k  luy  deues  et  coucher 
en  Tassiette  la  pr^sente  ann6e,  ce  que  monte  les  gaiges 
de  toutesles  sommes  enti^res,  contenues  en  ses  assiettes ; 
attendu  les  advances  qu'il  a  faictes  suivant  son  contract 
et  procuration  sur  ce  prinse,  ou  en  tout  ^v^nenient,  des 
sommes  par  luy  advanc^es,  aultrement  et  k  faulte  de  ce 
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faii-e,  a  pn9teRt6  de  tous  despens^  domaiges  6t  interestz. 
A  esle  cohclud  qu'il  sera  proc6d6  ^  Taudition  des 
ei^mptes  desdicts  sieurs  Almeras  et  Saulze  par  les  audi- 
teurs  h  ce  nomm^s  pour  apr^s  iceulx  cloz  et  arreslez  luy 
estfe  pourveu  sur  rimposition  par  luy  requise  ainsi  qu'il 
)iera  advis^  par  lesdicts  Estatz,  le  plus  raisonnablement 
qu'il  leut*  sera  possible,  et  que  les  interestz  des  somBies 
par  luy  advanc^es,  dont  il  en  baillera  estat,  luy  seroBt 
imposees  h  la  prochaine  assambl^e  et  pour  le  temps  qui 
^era  ladvis^  par  lesdictz  sieurs  auditeurs.  Lesquelz  inte- 
restlE  il  sera  pri6  d'attendre  jusques  audict  temps,  en- 
semble ce  que  luy  sera  plus  accord^,  heu  esgard  aux 
ufgens  affaires  et  a  la  pauvret^  du  pais. 

S'est  pr6seflt6  M*  Jehdn  Du  Roure,  docteur  ez  droictz 
€t  advocat  en  la  s^n^chauss^e  de  Nismes,  qui  a  remoivs- 
tr6  estre  del6gu6  par  MM.  du  s6n6chal  pour  venir  prier 
et  Jrequerir  Tassambl^e  d'enregistrer,  au  registre  des 
deliberations  des  Estatz  de  ce  pais,  les  arrestz  par  eulx 
obtenus  du  priv6  Gonseil  du  Roy,  portant  confirmation 
de  la  suppression  de  la  s^n^chaussee  de  Mende  etpai 
d^  Gevauldan,  r^unye  par  lesdicts  arrestz  a  ladicte 
B^n^chauss^e  de  Nismes,  si  faict  n'a  est6  suivant  la  pr^ 
seotation  faicte  desdicts  arrestz  par  le  sieur  pr^VosI  de 
ladicte  senechaussie  dudict  Nysmes.  Et  en  cas  que  sur 
taeste  suppression  il  y  auroit  des*  oppositions,  a  requis 
ladicte  assambli^e  d'ordonner  au  scindic  du  present  pais 
se  joindre  en  Tinslanoe  avec  eulx  et  avec  le  seindic 
gi6n6ral  de  Languedoc  pour  les  fairc  desmeotre  de  leur 
opposition  et  ^n  faire  les  poursuittes  n^oessairee^  el  ii 
eeste  fin  impozer  telle  somme  de  deniens  qu'il  plaint 
ttuxdictz  Estatz  pour  subvenir  aux  frait  n^cessaires  et 
pour  les  reliever  de  la  grande  despence  qu'ils  out  esti 


<3iontraiiict2  de  supporter  pour  faire  lesdictes  poursuittes^ 
attaadu  qu'il  importe  au  bien  public  et  solaigement  dU 
peuple,  que  ladicte  sen^hauss^e  de  Mende  demeure 
supprim^e  suivant  plusieurs  conclusions  quy  ont  est6 
souvent  prinses  en  aultres  asssambl^es  ainsi  que  ledict 
Iki  Roure  a  faict  appparoir.  A  est6  conclud  que  venatit 
cas  d'opposition  sur  lesdictz  airestz  de  suppression  de 
ladicte  s^nechauss^e  de  Mende,  desquelz  a  este  faicte 
lecture  ey  devant  en  ladicte  assamblee  et  ordonn6  iceulx 
esire  enregistr^es  par  le  gfeffier  ez  registres  des  Estatz, 
que  le  scindic  audict  pais  se  joindra  avec  le  scindic 
g^n^ral  de  Languedoc  pour  faire  les  poursuittes  ni^ces- 
saires  poor  Tenti^re  execution  de  ladicte  suppression 
dudict  senechal,  sans  que  pour  ce  le  pais  puisse  entrer 
en  aucungz  fraiz,  attandu  la  pauvret6  d'icelluy^* 

Sur  ce  qui  a  est6  represents  par  mondict  seigneur  de 
Mende,  qu'il  est  necessaire,  attandu  les  urgens  affaires 
du  pais,  que  pour  traicterd'iceulx>  MM.  lescommis,  syn- 
dic et  depputez  s'assamblent  souvent  en  eeste  ville  de 
Chauac,  causant  roccuppation  de  la  ville  de  Mende  et 
que  M.  de  S»  Auban,  commisde  la  noblesse  de  ce  dio- 
0^  en^est  beaucoup  esloignS,  joinct  que  la  plus  grande 
partie  du  temps  il  demeure  au  bas  Languedoc >  luy  estant 
par  ce  moyen  impossible  de  se  treuver  auxdicie^  assam- 
bl^s  en  personne  comme  il  seroit  bien  requis ;  au 
moyen  de  quoy  il  est  expedient  de  fair^  ellection  d'ung* 
gedtilhomme  du  diocese,  proche  de  ce  lieu,  pour  estre 
mibslituS  dudict  sieur  de  S.  Auban,  affiu  qu'il  ayt  moieti 
de  se  trouver  esdictes  assamblSes  k  toutes  occasions  que 
]($  requeront)  soubz  le  bon  plaisir  loutesfoys  dudlcft  sienr 
de  S.  Auban.  Ayant  estS  sur  c^  re<iueillies  les  oppiniotis 
par  mondici  seigneur  le  ptSsid^at,  iuiv^t  la  plur&lit6 
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d*icelles,  a  est6  faicte  nomination  de  noble  Jehan  de 
Retrum,  sieur  de  La  Roche,  pour  exercer  la  charge  de 
substitu6  dudict  sieur  de  S-  Auban,  comme  comrois  des 
nobles,qui  a  faici  promesse  et  serment,  de  bien  et  deue- 
ment  exercer  ladicle  charge,  et  k  Tinstant  receu  en 
ladicte  assambl6e,  a  la  charge  que  ledict  sieur  de  Saint 
Auban  sera  pri6,  de  la  part  d'icelle,  d'agreer  ledict  sieur 
de  La  Roche. 

De  mesmes  a  est^  faicte  ellection  pour  substitu^  de 
M.  Jehan  Brugeiron,  greffier  du  Bailliaige  et  des  Estatz 
du  present  diocese,  de  M.  Raimond  de  S.Bauzille,  secre- 
taire de  mondict  seigneur  de  Mende,  pour  escripre  les 
deliberations  de  MM.  les  commis  dudict  pais,  en  I'ab- 
sence  dudict  Brugeyron,  causant  Tempechement  qui  luy 
est  donne  pour  ne  pouvoir  aller  ny  venir  librement  en 
ceste  ville  de  Ghanac,  pour  Toccuppation  de  la  viUe  de 
Mende  ou  il  faict  sa  residence  ordinaire,  et  ce  sans  pre- 
judice des  gaiges  et  aultres  droictz  accoustume  dudict 
Brugeiron,  greffier,  et  a  la  charge  que  ledict  subztitue  se 
fera  agreer  par  ledict  Brugeiron,  greffier. 

A  este  aussi  deiibere  et  conclud,  attandu|les  grandz 
affaires  et  proems  que  ce  pais  a  centre  plusieurs  per- 
sonnes,  a  la  poursuitte  desquelz  le  scindic  ne  peult  seul 
subvenir ,  estant  besoing  de  le  faire  secourir  de  quelque 
personnaige  de  conseil,pour  le  bien  et  advancement  des- 
dictz  affaires,  qtie  M*  Deode  Dumas,  docleur  ez  droictz 
et  juge  du  Ghappitre  de  Mende,  sera  prie  d'assister  ledict 
scindic  en  la  consultation  et  direction  desdictz  proems  et 
affaires,  et  qu'^  ceste  fin  ses  gaiges  luy  seront  couches 
pour  une  annee  en  la  present  assiette,  comme  il  estoit 
acoustume  anciennement  en  pareille  occasion. 

Sur  le  besoing  qu'il  y  avoit  d'ung  prevost  des  mares- 
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chaulx  en  ce  pais,  ayant  este  Mgr  de  Vantadour,  con- 
trainct  d'y  employer  celluy  de  Nysmes,  k  bien  grandz 
fraiz,  d*aultant  que  M.  Jehan  Vergile,  qui  avoit  est6  esleu 
et  nomme  aux  derniers  Estatz,  n'avoict  encores  exerc6 
ladicte  charge,  s'est  present^  Martin  Bazalg^te,  sieur  de 
Barret,  habitant  de  la  ville  de  Leogoigne,  qui  a  remons- 
tr6  a  Tassambl^e,  qu'il  ofifroit,  si  le  pais  le  trouve  bon, 
d'exercer  ladicte  charge  de  pr6vost  en  ce  pays,  et  par 
le  moien  d'icelle,  empescher  les  courses  et  ravaiges  que 
une  infinite  de  volleurs  font  en  icelluy,  et  iceulx  faire 
punyr  par  la  voye  de  la  justice,  et  pour  ce  faire,  d'y  em- 
ployer sa  vie  et  ses  moiens,  s'il  plaisoit  a  ladicte  assam- 
bl6e  le  recevoir,  avec  tel  nombre  d'^rchers  qu'elle  advi- 
seroit  bon  estre  et  luy  accorder.  ,Et  attandu  que  les 
termes  de  Timposition  prochaine  pourront  estre  longs 
pour  leur  payement  de  leurs  gaiges  et  entrectenement, 
offre  d'advancer  et  fornir  Targent  n6cessaire,  tant  des- 
dictz  archers  que  du  greffier,  pour  les  monter  de  bons 
chevaulx  et  entrectenir  diirant  le  premier  quartier  sur  e* 
tant  moings  de  leurs  gaiges  et  en  luy  donnant  aussi 
lionneste  entrectenement,  affin  qu'il  ayt  d'aultant  plus 
de  moien  de  s'acquicter  de  son  debvoir.  Sur  quoy  par 
mondict  seigneur  de  Mende,  president  desdicts  Estatz, 
luy  auroit  este  remonstre  que  ledict  Vergile  avoit  este 
pourveu  dudict  office  et  charge  de  pr6vost  sur  la  nomi- 
nation et  ellection  qui  fust  faicte  en  la  derni^re  assam- 
bl^e  des  Estatz  de  Maruejolz  et  qu'il  n'y  avoit  lieu  de 
proc^der  a  aucune  aultre  nomination  sans  la  demission 
dudict  Vergile,  et  pour  cest  effect,  ledict  Vergile  a  est6 
mand6  venir  en  ladicte  assamblee,  qui  a  diet  et  d^claire 
ne  pouvoir  exercer  ladicte  charge  non  plus  qu'il  n'a  heu 
moyen  de  faire  durant  I'annee  dernifere,  tant  k  faulte  de 
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moiens  pour  son  entrectenement  que  pour  ses  archert^, 
et  aussi  pour  rempeschement  et  opposition  fournies  par 
M*  Francois  Molines,  prethendans  avoir  eshk  pourveude 
ladicte  charge  et  office  de  pr6vost,  contre  lequel  il  ea  a 
obtcnu  arrest  de  la  Gour  de  parlement  de  Thoulouze, 
portant  confirmation  de  sa  nomination.  Sur  quoy  ladicte 
assamblee,  par  ledict  seigneur  president,  a  declare  ne 
voulloir  proceder  k  aucune  nouvelle  election  et  nomina- 
tion sy  non  en  tant  que  ledict  Vergile  ne  vouldroit  exer- 
cer  ladicte  charge,  pour  Tasseurance  qu'elle  a  hcu  qu'il 
s'en  acquicteroit  en  homme  de  bien,  et  pour  cesl  effect 
qu'il  en  viendroit  la  presdinee,  pour  faire  entendre  son 
intention.  A  laquelle  apres  disnee,  s'est  presente  Fran- 
cois Fontanes,  capitaine  de  Lengoigne,  qui  a  prie  lesdicls 
sieurs  le  recevoir  en  ladicte  charge  et  ofCce  de  prevost, 
offrant  Texercer  aux  mesmes  conditions  et  de  faire  sem- 
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blables  advances  que  ledict  sieur  de  Barret.  Apres  avoir, 
par  ledict  seigneur  president,  faict  appeller  Ics  voix  sur 
les  nominations  des  personnes  desdictz  sieurs  de  Barrel 
et  Fontaneset  que  ledict  Yergile  a  eftt6  mande  \enir  a 
ladicte  assamblee  et  qu  il  s'est  desmis  dudict  estat  eolre 
les  mains  d'icelle  et  declaire  ne  le  voulloir  exercer,  el  a 
requis  de  faire  nomination  en  son  lieu  dudict  sieur  de 
Barret,  comme  personnaige  capable  et  pour  le  bon 
moyen  qu'il  avoit  de  se  bien  monter  et  ses  archjers 
comme  il  est  tout  notoire  et  iqu'il  a  appareu  a  ladicte 
assamblee  de  bonne  vye,  meurs,  cappacit^,  loyauUe, 
preudhomye  et  dilligence  dudict  sieur  de  Barret ;  a  est^ 
esleu  et  nomm6  par  lesdicts  Estats  en  ladicte  charge  et 
office  de  prevost  dudict  diocese  pour  icelluy  exercer 
avec  le  nombre  de  cinq  archers  et  ledict  greffier  olrdi- 
naire  du  pais,  aux  gaiges  acoustum^,  soavQir  powr  ledici 
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sieur  de  Barret,  pr6vost :  200  escu8  par  an ;  66  escus 
deux  tiers  pour  Testat  dudict  greffier,  et  pour  chascun 
desdictz  cinq  archiers  semblable  somme,  que  lesdicta 
Estatz  luy  ont  'accordee  aux  conditions  suivantes  et  non 
aultrement.  Premiferement  qu'il  sera  tenu  faire  sa  r6si* 
dence  ordinaire  en  la  ville  de  Mende,  cappitalle  du  pais, 
lorsqu  elle  sera  reduicte  en  I'obeyssance  du  Roy  ou  bien 
en  la  ville  de  Chanac  et  de  Maruejolz,  plus  ppoche  de 
ladicte  \ille  de  Mende,  pendant  Toccuppation  d'icelle 
ville ;  qu'il  ne  prendra  aucuns  archiers  qui  ne  soient 
bien  cogneuz,  affides  et  receuz  par  MM.  les  commis, 
scindic  ot  depputez  dudict  diocese ;  ausquelz,  a  ceste 
jBn,  il  sera  tenu  de  les  presenter  en  ladicte  ville  de  Cha* 
nac,  en  laquelle  lesdicts  commis,  scindic  et  depputez 
s'assemblent  ordinairement  pour  les  affaires  dudict  pais 
et  ce  toutz  les  quartiers,  de  trois  mois  en  trois  mois  et 
loutes  et  quantesfoys  qu'il  en  sera  requis  pour  en  eslire 
iaicte  par  eulx  la  reveue.  Aussi  sera  tenu  de  faire  ses 
chevauchees  ordinaires  par  toutes  les  villes  dudict  dio- 
cese de  trois  mois  en  trois  mois,  suivant  les  ordonnances 
du  Roy.  Aiissi  sera  tenu  de  reroectre  les  informations  et 
procedures  devers  ledict  greffier  dudict  pais,  greffier 
ordinaire  de  ladicte  prevosti  pour  y  avoir  recours  et  T.en 
faire  ou  faire  faire  les  expeditions  quand  besoing  sera 
comme  est  acoustum^  de  tout  temps,  sans  qu'il  soit  loy-^ 
&ible  audict  pr6vost  d'y  pouvoir  employer  aultre  greffier, 
k  peyne  de  nulUte  de  ses  actes  et  revocation  des  gaiges 
que  le  pays  luy  accorde.  Lequel  ^effier  sera  tenu  de 
Kassister  et  acompaigner,  oule  commis  qu'il  luy  baillera, 
tors  et  en  ce  qu'il  sera  besoing  et  n^cessaire  mx  faict  de 
sa  charge  comme  de  tout  temps  est  acoustum^  d'estre 
faiot.  Representera  aussi ,  ledict  provost  par  chascun 
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quartier,  ausdictz  sieurs  commis  et  depputez,  lesdicts 
archers  en  boa  st  satisfaizant  6quipaige  k  ladicte  monstre 
et  reveue  pour  faire  le  serement  acoustum^  ainsi  que 
ledict  sieur  de  Barret  Ta  faict  et  prest6,  en  plaine  assam- 
bl6e  ez  mains  dudict  seigneur  de  Mende,  president  en 
icelle,  de  bien'et  fidellement  exercer  ladicte  charge  de 
provost  audict  diocese  et  administrer  la  justice  sans 
acception  de  personne,  a'ux  conditions  susdictes  et  sans 
aucune  corruption  ,  passion  ny  vindicte ,  suivant  les 
ordonnances  du  Roy,  comme  il  luy  a  este  remonstre  par 
ledict  seigneur  president  et  qu'a  chascune  reveue  des- 
dicts  Estatz  il  fera  apparoir  des  proems  verbaulx  et  du 
debvoir  qu'il  y  aura  faict,  sans  prendre  ny  demander 
aucune  chose  que  sesdictz  gaiges  pour  Texercice  de 
sadictej  charge  et  sauf  a  avoir  esgard  aux  assambl^es 
desdicls  Estatz  et  le  recognoistre  et  gratiffier,  si  besoing 
est,  et  que  de  Tadvance  qu'il  fera,  tant  pour  son  entree- 
tenement  ]que  desdictz  greffier  ordinaire  et  archiers  pour 
ledict  premier  quartier,  ensemble  des  cazaques  qu'il  a 
promis  faire  faire  ausdicts  archiers,  ausquelles  il  sera 
tenu  de  faire  mectre  la  Ggure  de  I'espee  de  connestable 
en  broderye,  qu'il  en  sera  rembourc6  par  le  recepveur 
du  pais,  sur  Timposition  qui  sera  faicte  dudict  entrecte- 
nement,  de  quartier  k  aultre  et  k  la  raison  que  dessus  et 
de  ce  que  lesdictes  cazaques  luy  auront  pen  couster, 
jusques  k  dix  ou  douze  escus  chascune  d*icelles,  soict 
sur  la  longueur  qui  pourra  estre  de  Tassiette,  que  sur 
aultre  nature  de  deniers  revenans  bons  au  pais,  et  qu'il 
obtiendra  du  Roy  ou  de  Mgr  le  due  de  Ventadour,  lieu- 
tenant g6n6ral  pour  Sa  Majesty  en  Languedoc  ou  de  H.  le 
provost  general  la  commission  confirmative  sur  la  pre- 
sente  nomination  et  election,  ainsi  qu  il  est  acoustum6 
d'estre  faict. 
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Sur  la  remonstrance  faicte  par  ledict  sieur  Rodier, 
lieutenant  de  pr^vostde  ce  diocese  et  pour  Le  quartierde 
Cevennes,  tendant  h  ce  que  si  Tassambl^e  trouve  agria- 
ble  qu'il  continue  Texercice  de  sa  charge,  qu'il  luy  plaise 
pourvoir  k  Taugmentation  et  payement  de  ses  gaiges  qui 
ne  sont  que  de  100  escus  et  encores  n'en  a-t-il  peu  estre 
paye  ny  rembours6  de  ce  qu'il  a  fourny  pour  Tentrec- 
tenement  d'un  archier*  qu'il  luy  feust  accorde  Tannic 
pass6e  ;  ayant  est6  aussi  contrainct  d'entrer  en  plusieurs 
fraizy  tant  pour  la  conduicte  de  plusieurs  prisonniers 
prisonniers  privostables  qu'il  a  faict  executer  tant  en  la 
ville  de  Mende  qu'en  la  presente  ville  de  Chanac,  Saint- 
Estienne-du-Valdonnez  et  aultres  lieux,  comme  appert 
par  les  roolles  desdictz  fraiz  qu'il  a  en  main.  Requirant 
estre  pourveu  a  son  remboursement  de'  ce  qui  se  trou- 
vera  luy  estre  deub,  ensemble  aux  fournitures  fai^tes  et 
vaccations  extraordinaires  du  commis  du  greffier  ordi- 
naire du  pais  et  de  ladicte  pr6voste,  ensemble  les  gaiges 
dudict  archer  de  I'annie  dernifere,  qui  luy  feurent  tenus 
en  souffrance  en  I'assiette  ordinaire  par  nos  seigneurs  de 
la  Cour  des  Aydes  a  Montpellier  et  qu'il  luy  plaise  aussi 
augmenter  sesdictz  gaiges  et  luy  accorder  deux  archers 
pour  Tadvenir.  A  est6  conclud  que  ledict  sieur  Rodier 
continuera  Texercice  de  sadicte  charge  et  sera  pri6  de  se 
contenter  des  mesmes  gaiges  de  100  escus  pour  son  en- 
trectenement  durant  ung  an,  et  de  deux  archiers,a  raison 
de  66  escus  deux  tiers  pour  chascun  ;  k  la  charge  qu*il 
sera  tenu  de  faire  ses  chevauchies  par  le  present  pais  et 
de  remectre  les  procedures  et  informations  devers  le 
greffe  du  Bailliaige  et  pais  de  G6vauldan,  comme  il  est 
acoustumi  et  de  n  en  employer  au  faict  de  sadicte 
charge  aultre  greffier  que  celluy  dudict  Bailliaige  et  pais 
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au  Tung  de  ses  comiDis,  ainsi  qu'il  a  cy  devant  promis  k 
sa  r^ceplion. 

Et  affin  que  les  criminels  ne  demeurent  impugais,  ny 
les  jugemens  des  proems  retard<^sk  faulte  de  payement; 
rapportz  et  execution  des  condampnds  qui  n  ont  poinct 
de  partie  civille  pour  fournir  ausdicts  fraiz,  a  este  con- 
clud  que  pour  y  su^venir,  il  sera  impoze  en  I'assiette 
des  deniers  ordinaires,  la  somm^  de  533  escus  20  solz, 
pour  estre  employee  k  reflfect  que  dessus,  suivant  les 
mandemens  qu'oD  serbnt  faictz  par  MM.  les  commig, 
scindic  et  depputez  dudict  pais,  et  sans  que  lesdictz  de- 
niers puissent  estre  convertis  a  aultres  uzaiges,  k  peyue 
de  repetition. 

Sur  la  remonstrance  faicte  par  le  scindic  dudict  dio* 
cese  comme  les  sieurs  Savaron  etMartinon,  depputez  da 
Tiers  et  commung  Estat  du  bas  pais  d'Auvergne,  ae 
s'estans  voullus  contanter  de  la  conclusion  le  jour  d*hier, 
prinse  en  la  pr<^sente  assamhlee  pour  le  faict  de  leur 
n^gociation,  luy  auroit  faict  faire  unacte  de  requisition, 
receue  par  notaire,  a  laquelle  il  n'auroit  voullou  res*^ 
pondre  sans  la  communicquer  a  ladicte  assamblee,  d'aul- 
tant  qu'ils  ne  sont  \oulleuz  venir  en  accord  avec  les 
sieurs  de  Guilleminet  et  Chevalier,  depputez  pour  traio- 
ter  de  cest  affaire  avec  eulx,  quelques  remonstrances  el 
considerations  qu  ilz  leur  ayent  sceu  representer  et  qu'il 
est  besoing  d'en  prendre  une  bonne  et  roeure  delibera- 
tion, k  cause  de  Timportance  de  ce  faict  et  causant  que 
la  despance  de  Tarmee  eavoyee  par  le  Roy  en  Gevaudan 
pour  la  reduction  des  villes  et  places  en  son  obeyssance 
qui  estoient  lors  occupies,  doibt  estre  porlee  anx  dee- 
pens commungz  des  quatre  provinces,  asscavair  :  du 
haut  et  bas  Auvergne,  le  Rouergue,  Yelay  et  G&vauldaA 


poar  le  reguard  des  vivres  et  munitions ,  tout  aiosi 
qu'elles  onl  este  contrainctes  de  faire  pour  le  reguard 
d«s  deniers  afFectes  et  ordonnez  par  le  Roy  pour  Ten- 
trectenement  de  ladicte  arm^e,  revenant  pour  chascune 
k  23,000  escuS)  suivant  ce  qu'il  feust  arreste  et  conclud 
par  le  Roy  en  son  Gonseil  des  Finances,  les  depputez 
desdictz  quatre  provinces  ouys,  il  est  raisonnable  qw 
ledlct  pais  d'Auvergne  enlre  pour  son  quatriesme  ,  en 
cas  que  la  partie  par  eulx  demandee  fut  legitimenaent 
deue.  D'aillieurs  que  les  no^unitions  achaptees  par  ceulx 
de  Clermont  ont  este  vandues  en  la  presence  et  assis- 
tance du  sieur  pr^ident  Gensanet,  deppute  de  ladicte 
province  du  pais  d'Auvergne,  sans  appeller  le  scindic  de 
cepais,  comme  il  estoit  requis,  parce  que  lesdictes  mu^ 
nitions  ne  pouvoient  estre  vandues  h  son  prejudice, 
d'au}tant  que  par  arrest  du  Gonseil,  est  diet  que  lesdictes 
muaitions  demeureroient  au  profict  dudict  diocese,  d'ail- 
lieurs  que  ladicte  pr^thendue  obligation  a  est6  faicte 
par  expres  commandement  du  Roy  et  pour  les  afFaires 
importans  le  bien  de  son  service,  qu'ayant  ladicte  assamr 
blee  est6  poursuivie  par  les  sciDidicz  desdictz  quatre  pro«^ 
vinces ;  au  moyen  des  courses,  ravaiges  et  entreprises 
que  faisoient  ordinairement  les  garnisons  des  places 
Otccup^es  sur  la  fronti^re  desdictes  provinces,  qui  cons* 
dituaict  toutes  lesdictes  provinces  en  grand  fraiz,  pour 
Fentrectenement  des  garnisons  des  villes  et  places 
d'icelles ;  duquel  entrectenement  et  auUres  fraiz  et  des^ 
]Mfaces  qui  les  constituoit,  ont  est^  par  le  rnoia^  de 
ladicte  reduction,  descharg^es,  et  aultres  raisons  et  inj'- 
portantes  considerations  repiresent^es  par  ledict  scfaidio 
et  M*  Anthoine  Chevalier,  qui  avoit  est6  cy  devant  dep^ 
pul^  en  Gour  pour  b  pioursuitte  dudict*  proofs  et  jusques^ 


« t 


:   I 


—  166  — 

avoir  obtenu  arrest  dudict  Gonseil,  par  lequel  a  est6 
ordonn6  quo  les  commis,  scindic  et  depputez  desdictes 
provinces  seroient  appell6s;  et  cependant  inhibitions  et 
deffenses  auxdictz  de  Clermont  de  faire  aucunes  con- 
trainctes.  En  vertu  duquel  arrest  et  au  moien  des  troubles 
survenus,  ledict  scindic  n'a  peu  faire  appeller  les  deppu- 
tez desdictes  provinces.  Au  moyen  de  quoy  a  est6  con- 
clud  qu'il  n'y  a  lieu  de  pouvoir  satisffaire  k  la  sommation 
desdictz  Savaron  et  Martinon,  jusques  k  ce  que  le  Roy 
en  ayt  aultrement>ordonn6  en  son  Gonseil  ,auquel,  sur  la 
requeste  presentee  par  le  scindic,  il  a  este  naguiferes 
ordonnS  que  lesdictes  parties  seront  appellees  ;  toutes- 
fois  pour  le  d6sir  que  lesdictz  Estatz  ont  de  vivre  en 
bonne  paix  et  union  avec  MM.les  eschevins  de  Clermont, 
ont  commis  et  depput6  MM.  de  Guilleminet,  commis- 
saire,  et  ledict  Chevalier,  pour  traicter  et  compozer  de 
cedict  aflFaire  par  la  voye  gracieuse,  s'il  en  est  possible 
avec  lesdictz  Savaron  et  Martinon,  etplustost  se  laisser 
aller  jusques  k  la  quatriesme  partie  de  ladicte  pr^tendue 
obh'gation,  sans  toutesfoys  approbation  d'icelle,  comma 
ayant  est6  falcte  par  expr^s  commandement  du  Roy  et 
pour  son  service  et  sans  procuration  especialle  pour  faire 
ladicte  obligation.  Et  ou  lesdictz  sieurs  Savaron  et  Mar- 
tinon  ne  vouldroient  accepter  ledict  offre,  que  le  pais 
envoyera  et  depputera  devers  lesdictz  sieurs  eschevins, 
ledict  sieur  de  La  Roche,  assist^  dudict  scindic,  pour  leur 
faire   entendre  lesdictes  raisons  el  considerations   cy 
dessus  desduictes  et  pour  essayer  s'il  est  possible  d'en 
demeurer  gracieusement  d'accord.  Ausquelz  sieurs  de 
La  Roche  et  scindic  donnent  plain  pouvoir  pour  traicter 
de  cest  affaire,  avec  promesse  d'agr^er  ce  que  par  eulx 
sera  faict  et  n6goci6.  Et  oil  ils  ne  vouldroient  entendre  a 
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une  raison,  que  les  depputez  desdictes  provinces  seront 
appends  a  la  requeste  dudict  scindic  audict  Cooseil,  pour 
estre  ledict  diocese  descharg6  de  ladicte  obligation. 

Dudict  jour  dix-septiesme  de  juing,  en  ladicte  assamblee, 
de  rellev6e,  escripvant  en  icelle  ledict  Bompar. 

MM.  les  depput^s  k  Taudition  des  Gomptes  ont  faici 
rapport  k  Tassambl^e,  par  la  bouche  de  M.  le  baron  de 
Peyre,  d'avoir  ouy  «t  arrest^  le  e^nptedusieur  Alm^ras, 
receveur  des  tallies  dudict  pais,  en  I'annee  1595,  des 
impositions  k  luy  baiJlees  a  lever,  et  par  la  closture 
d'icelluy  se  trouve  luy  €«tre  deub  10,800  escus  11  solz 
10  denierS)  ^proc^dant  de  ce  qu'il  n'a  peu  enti^rement 
lever  lesdictes  impositions.  Ayant  k  ceste  fin  baill6  pour 
17,014  escus  27  solz  11  deniers  de  reprises ;  lesquelles 
luy  ont  est6  ray^es  pour  faire  plus  amples  dilligences  et 
en  faire  le  recouvnBment  «'il  s«  peult. 

Ledict  sieur  de  Peyre  a  diet  aussi  avoir  est6  ouy,  cloz 
et  arrest^  par  lesdictz  depputez,  aultre  compte,  bailli 
par  ledict  sieur  Alm^ras,  des  sonmes  a  luy  deues  par 
ledict  pais  et  non  impoz6es,  se  montant  par  la  closture 
d'icelluy,  la  somme  de  5,456  escus  43  solz  7  deniers. 
Ayant  esi&  arrest^  qu'il  en  sera  impoz^  en  la  present 
assiette  la  somme  de  4,956  escus  45  solz  7  deniers,  et 
aux  Estatz  prochains  les  600  escus  restans  pour  son 
entier  remboursement. Aussi  a  diet,  ledict  sieur  de  Peyre, 
avoir  est6  par  eulx  cloz  et  arrest^  le  compte  de  M.  Jacques 
Saulze,  receveur  dudict  pais,  en  Tannic  demi^re,  des 
sommes  par  luy  fournies  pour  l^icl  pais,  non  impos^es ; 
par  la  fin  duquel  compte  se  treuve  luy  estre  deub  la 
somme  de  4,031  escus  10  solz.  Ayant  est6  aussi  arrest^ 
que  sur  et  tant  moingz  luy  sera  impost,  en  la  present 
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assi^Ue,  la  sovotDB  d6  3,201  escus  30  solz  et  aux  pro<- 
<Aains  Estatz,  les  830  escus  10  sol2  restans. 

Et  incontinant  apr^s  a  est6  foicte  lecture  des  estatz 
finaulx  des  susdictes  comptes,  et  ayant  este  trouves  coa- 
formes  au  rapport  qui  en  a  est6  faict  par  lesdicts  sieurs 
depputez,  ont  este  approuv^s  et  agr^^s  par  ladicte  assam- 
bl^e  et  conclud  q\\e  lesdictes'  sommes  deues  audict 
Alm^ras  et  Saulze,  seront  imposees  ainsi  qa  il  est  porti 
par  lesdictz  estatz  finaulx,  soubz  ie  bon  plaisir  du  Roy  et 
de  nos  seigmeurs  des  Aydes.  Et  pour  le  regard  du  compte 
de  Timposition  faicte  aux  Estatz  tenus  a  Maruejolz  Fan^^ 
Ii6e  demiere  dont  ledict  Saulze  faict  la  recepte,  a  esl6 
conclud  qu'il  sera  surcis  k  Vaudiiion  dudict  compte  et 
que  cependant  ledict  Saulze  continuera  sa  recepte  et 
acquictera  les  sommes  qui  luy  ont  est^  baillees  par  estat, 
pour'  apr^s  en  rendre  compte  aU  pal's,  k  la  premiere  r^ 
quisition  du  scindic. 

Sur  la  requisition  faicle  par  le  sieur  Motte,  d'Anduze, 
deluy  fdir6  imposer  la  somme  de  1 ,000  esous  pour  restids 
de  la  somme  de  1 ,478  escus  52  solz  et  6  deniers,  k  lay 
deue  comme  r^missionnaire  de  M.  Anthoine  Barih^leiiiy, 
60n  beau^^re,  en  laquelle  ledict  pai$  a  este  condampa6 
«vers  luy  par  arrest  de  la  Cour  des  Aydes,  pour  le  prin- 
(sipal,  et  en  51  escus  21  solz  5  deniers  pQur  les  despe&», 
a  este  conclud  qu'il  est  renvoy^  k  la  prochaine  assfiKft* 
bl^e  pour  luy  estre  faict  droict  sur  ce  qui  se  trouviMia 
luy  estre  l^gitimement  deu. 

Sur  la  Inquisition  faicte  par  M.  Jehan  S^v^rac,  du  lieu 
d^  Gaux,  de  vouiloir  ouyr  et  arrester  les  comptes  que 
feu  H.  Olivier  S6v6rac,  jadis  receveur  du  pr^ent  pais, 
son  fri^re,  debvoit  rendre,  tant^  cause  de  l-iinpostttontde 
5,000  escus>  faicle  pour  la  construction  de  la  caiadeHe 
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de  Mende  que  dtt  voiaige  par  lliy  faict  6n  Cour,  pottr 
rauthorisation  de  Tassiettede  Tann^e  1595,  et  fairo  im- 
poser  ce  qui  se  treuvera  luy  estre  deub  par  la  fin  des- 
dictz  comptes ;  a  est6  conclud  -qu'il  est  renvoy6  a  la  pro- 
chaine  assamblee  pour  luy  esire  pourveu. 

Sur  la  requeste  pr6sent6e  par  le  sieur  de  S.  Andr^  de 
Valbornye,  tendant  k  ce  que  la  spmme  de  600  escus  k 
liiy  accordee  aux  Estatz  tenus  k  Maruejolz  Tann^e  der- 
ni^re  pn  consideration  de  ce  qu'il  estoit  lors  en  Tann^e 
de  son  exercice  comme  receveur  ancien,  avec  M.  Her^ 
cules  Esperonnat,  des  tailhes  dudict  diocese,  it  auroit 
preste  consentement  au  proffict  dudict  diocese  que  la 
recepte  desdictes.  tailhes,  feust  baill6  k  celluy  que  bon 
leur  sembleroit,  icelle  somme  lu\  feust  pay6e  ou  en 
desny  de  ce  le  contract  sur  ce  par  luy  pass6  avec  MM.  les 
depputez  du  pais  rescend6  et  cancelle  et  luy  remis  en 
son  premier  estat ;  a  este  conclud  qu'il  est  renvoy6  a  la 
prochaine  assambl6e  des  Estatz  dudict  diocese  pour  luy 
estre  pourveu. 

Sur  la  repuisition  faicle  par  les  sieurs  Savaron  et  Mar- 
tinon,  depputez  du  Tiers  et  commung  Estat  du  bas  pais 
d'Auvergne,  de  pourveoir  k  la  taxe  et  payement  do  la 
d^spence  qu  il  leur  a  convenu  faire  en  ce  diocfese  y 
estantz  venus  pour  traicter  des  affaires  qu'ils  ont  avec 
icelluy,  mentionnez  aux  pr6c6dentes  deliberations,  leur 
a  este  accorde  pour  toutz  deux  la  somme  de  iOO  escus 
qui  leur  sera  paiee  par  le  receveur,  et  k  ceste  fin  leur 
sera  impozee  en  ladicte  assiette. 

Sur  le  faict  de  plusieurs  parties  qui  avoient  est6  impo- 
zies  en  Tassiette  extraordinaire,  tenue  k  Maruejolz^  au 
mbis  d'avril  1596,  dont  la  lev^e  a  este  t^nue  en  souf- 
(Irance  par  nos  seigneurs  de  la  Cour  des  Aydes,  k  Mont- 
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pelKer,  a  est^  conclad,  attandu  que  cella  importe  k  la 
liquidation  des  debtes  et  affaires  de  cedict  diocese,  que 
lesdictes  parties  seront  r6impoz6es  en  la  pr6sente  assiette 
et  ladicte  Gour  supplide  de  les  autoriser  et  quk  ceste  fia 
seront  remises  a  la  dilligence  du  scindic  les  pieces  n^ces- 
saires  pour  la  veriffication  et  restablissemeni  desdictes 
parties.  Et  pour  le  regard  des  aultres  sQmmes  et  parties 
qu'il  conviendra  imposer  en  la  pr^dnte  assiette  pour 
aultres  debtes  et  affaires  dudict  pais,  qu'il  en  sera  faict 
>t  arrest6  ung  estat  sur  lequel  MM.  les  com missa ires  de 
Tassiette  seront  requis  de  proc^der  au  despartement, 
soubz  le  bon  plaisir  du  Roy  et  de  ladicte  Gour,  et  a  la 
charge  d'estre  remis  devers  icelle  pour  en  obtenir  I'au- 
thorisation. 

Pour  traicter  des  affaires  urgens  du  pais  au  retour  des 
sieurs  d'Ispaignac  et  de  Gibertes,  d^l^gues  par  les  Estatz 
devers  Mgr  le  due  de  Yantadour,  et  aussi  pour  assister 
au  calcul,  veriffication  et  cloisture  des  assiettes  et  pour 
veoir  b  ce  qui  restera  a  faire  apr^s  la  tenue  des  Estatz, 
pour  le  bien  et  solaigement  dudict  diocese,  ont  esti 
depputez :  M.  le  baron  de  Florae  ou  son  envoy6,  comme 
baron  du  tour,  M.  de  Ste  Enimye  et  MM.  les  consuiz  de 
Maruejolz,  de  La  Ganorgue,  Saint-Gh^ly,  le  Malzieu  et 
Salgues.  A  est6  aussi  conclud  et  arrest^  que  les  deniers, 
tant  de  I'assiette  Ordinaire  que  Textraordinaire  des 
debtes  de  la  pr^sente  ann^e  seront  lev6s  en  deux  termes, 
scavoir,  les  premiers  jours  de  septembre  et  deraiers 
d'octobre  prochain ,  et  que  pour  avoir  surcdance  du 
payement  desdictz  deniers  ordinaires,  jusques  aprte  les- 
dictz  termes,  sera  pr6sent6  requeste  k  ladicte  Gour  des 
Aydes,  au  nom  et  k  la  dilligence  du  scindic  dudict  pa& 
et  les  fins  de  ladicte  requeste  seront  fond^,  tant  les 
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causes  du.retardement  dp  la  tenue  .des  Estatz  dtidict 
diocese,  (^ue  ^ur  la  mis^re  et  pauvrett6  d'icelluy,  affin 
gue^  par  le  moyen  de  ladic^te  surc6apce,  il  se  pui^i^se 
examter  et  garantir  des  fraiz  et,despens  que  M.  le  recp- 
vei^r  g^D^ral  et  Iresocier  de  la  bourse  du  pa'ifs  de  I-pp- 
guedoc  .pourroit  faireaudict  diocese,  k  cs^use  du  jeta^r- 
demeut  de  la  levee  desdictz  deniers. 

.....  '  •  •    •  '  r 

Sur  les  ^requisitions  faic^es  ppr  les  sjeurs  Alm^ras  et 
Saulze,  receyeurs  dudict  diocese  ez  deux  annees  ,d6r- 
nifei^es,  de  leurlaisser  cntre  l^urs^mains  les  pieces  justi- 
ficatives  deleurs  demiers  comotes  par  eulx  rend  us  en 
la  prpsentQ  assambl^e,  pour  ppursyivre  rautorisation  ^es 
jBommes  a  eulx  deues  .par  lesdjctz  cpmptes  qu'Jls  prife- 
thendent  leuf  estre  impoz6es  la  prison  te  an  pee,  suivant 
les  deliberations  des  Estatz,  af^n  c^e  ppuvoir  faire  ya|i- 
der,  en  la  Cour,  les  articles  qui  seront  pour  ce  regard 
couches  esdictes'assiettes,  a  est6  conclud  pt  arrestd  que 
lesdictes  pieces  mentiopn6es  es  ^ostilles  de  leurs  dictz 
comptes,  demeureront  entre  leurs  mains,  pour  s'en  ser- 
vir  a  I'effect  que  dessus,  et  qu'ils  s'en  chargeront  par 
r^c^pisse  au  pied  desdictz  comptes,  pour  les  re^necjtre 
au  pouvoir  du  greffier  du  pais,  a  la  premiere  requisition 
qui  leur  ^n  sera  faicte,  et  jusques  k  les  avoir  remis,  pe 
leqr  sera  faict  paienpeut  par  le  Tecevevir  des  sommes  a 
eulx  deues  par  lesdiclz  comptes. 

Ledict  .sieur  Alm^ras  a  remonstr^  avoir  charse  du 
^ieur  CJauzel,  tresorier  provincial  de  Textraprdin^iire  des 
fiuerres,  en  Languedoc,  de  requei^ir  I'assambiee,  comjne 
il  a  cv  devant  faict,  de  luy  impozer  la  somme  de  1,500 
jCScus  k  luy  deue,  des  restes  de  la  subvention  de  Tanipee 
iS94,  et  endeffault  de  ce,  leur  dedairer  qu'il  a  deiibe.r6 
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de  les  y  contraindre  par  la  voye  de  la  justice,  affin 
qu'ils  ayent  k  y  pourvoir,  pour  empescher  les  despens, 
domaiges,  interestz  que  le  dioc^e  en  pourra  encourir. 
Sur  quoy  a  est6  conclud  qUe  ledict  sieur  Clauzel  sera 
pri6  d'attendre  ladicte  somme  jusques  k  la  prochaine 
assiette  en  laquelle  ladicte  somme  sera  impoz6e. 

Sur  les  comptes  pr6sent6s  de  la  pait  de  M.  d'Yspaniao 
et  par  le  sieur  de  S.  Bauzile,  pour  raison  des  voyaiges 
et  fournitures  par  eulx  faictes,  tant  en  la  Cour  que  devers 
mpndict  seigneur  de  Tantadour,  pour  les  affaires  dudict 
diocese,  a  est6  conclud  que  lesdictz  comptes  seront  veuz 
et  arrestez  par  MM.  les  depputez  des  Estatz'qui  demeu- 
reront  en  la  pr^sente  ville  de  Chanac  apres  la  tenue  de 
la  pr^sente  assambl6e,  pour  estre,  la  somme,  qui  se 
treuvera  due  par  lesdictz  comptes,  impos6e  en  la  pr6. 
sent  assiette  et  apr^s  pai6e  ausdictz  sieurs  d'Ispaniac  et 
de  S.  Bauziile. 

Pour  satisfaire  k  M.  Mo'ise  Malgoyres,  lieutenant  de 
prevent  de  MM.  les  mareschaulx  de  France,  son  greffier 
et  deux  archiers  qui  se  sont  achemin^s  efn  ce  pais  pour 
effectuer  le  commandement  du  Roy  et  de  Mgr  de  Venta- 
dour,  son  lieutenant  g^n^ral  en  Xanguedoc  et  pour  in- 
former sur  les  courses  et  ravaiges  faictz  par  les  gens  de 
guerre,  qui  sont  dans  la  ville  de  Mende  et  aultre  chose 
contenuc  en  ses  commissions,  leur  a  este  taxe,  scavoir  : 
audict  sieur  provost,  a  raison  d'ung  escu  par  jour ;  k  son 
greffier,  de  40  solz,  et  k  chascung  desdictz  archiers,  de 
30  solz  bouche-court  pour  le  temps  qu'ilz  ont  demeur6 
en  ce  pais,  s6jour  et  retour,  et  suivant  le  compte  qu'il 
en  a  rendu  aux  depputez  a  Taudition  de  comptes,  la 
somme  de  102  escus  40  solz,  pour  laquelle  somme  lay 
sera  exp6di6  ung  mandement  sur  le  receveur  qui  sera 
tenu  de  les  paier. 
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Sur  la  requisition  faicte  par  H.  Jacques  Ghantuel, 
commis  h  faire  la  recepte  des  deoiers  extraordinaires  de 
ce  diocese,  la  pr^sente  annee,  de  pourveoir  au  paiement 
des  apportz  de  la  somme  de  4,000  escus  qu'il  est  tenu 
d'advancer  pourles  aflFaires  dudict  diocese  et  ce,  jusques 
au  temps  de  son  remboursement,  suivant  le  contract  de 
bail  de  recepte  ce  jourdliuy  pass6  avec  luy,  receu  par 
M'  Jean  Bompar,  notaire  de  la  ville  de  Mende,  commis 
du  ,gref6er  des  Estatz ;  a  est6  conclud  qu'il  luy  sera 
faict  droict  sur  lesdictz  interestz  k  la  r^dition  de  son 
compte,  en  la  prochaine  assamblee  des  Estatz  dudict 
diocfese. 

Ledict  sieur  Alm^ras,  lieutenant  de  viguier  a  Baniolz, 
a  prie  les  Estatz  pour  et  au  nom  du  sieur  Daugier,  pro- 
vost g^n^ral  de  Languedoc,  de  faire  asseoir  et  imposer 
en  la  pr^sente  assiette  la  somme  de  2,086  escus  50  solz, 
deue  par  ledict  diocese  de  Mende  audict  sieur  Daugier, 
par  ordonnance  de  M.  le  s6n6chal  de  Nismes,  du  4*  juing 
lb94,  et  pour  les  causes  y  contenues.  Pour  laquelle 
somme  il  auroit  obtenU;  de  Sa  Majesty,  lettres  d'assiette 
avec  Tattache  de  MM.  les  tr^soriers  g6n6raulx  et  aultres 
Lettres  patantes  de  sadicte  Majeste,  pour  faire  paier 
audict  sieur  Daugier  ladicte  somme  par  le  receveur 
dudict  diocese.  Protestant,  tant  ledict  sieur  d'Almeras, 
audict  nom,  de  toutz  despens,  domaiges  et  interestz 
eontre  ledict  diocese  en  deffault  de  paiement  de  ladicte 
somme.  Sur  quoy  lesdicts  Estatz  ont  respondu  que  ledict 
diocese  n'y  est  tenu  pour  n'y  avoir  aucung  interestz. 

Ayant  lesdictz  Estatz  jug6  raisonnable  de  pourvoir  au 
paiement  de  la  despence  faicte  par  le  sieur  Gondin,  pour 
s'estre  achemine  en  ce  diocese,  par  commandement  de 
Mgr  de  Venladour  et  y  avoir  s6journ6  environ  ung  mois, 
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ppur  p§sayer  de  pa§sifier  les  affaires  dudioc^^eettenir 
la  main  a  Tobservation  de  ce  qui  avail  este  accorde  avec 
que  M.  de  Fosseux  par  MM.  Despondillian,  Del^gues  el 
le  sieur  de  Gondin.a  este,arrest6  que  le  scindic  du  pais 
avec  le  consul  de  Maru^olz,  spnt  d6putez  pour  sonder 
^dudicl  sieur  de  Gondjn  ce  que  peuvent  monler  les  fraiz 
de  son  voiaige  depuis  son  parlemenl  de  sa  maison  ^et 
adviser  d'en  demeurer  d'accord  kvec  luy.  Et  depuis  ien 
ayanl.este  cQnf^r6  en  ladicle  assajnblifee,  luy  a  est^ 
accord^,  ponrlesdiclz  despens  jusques  a  ce  jourd'huy,  la 
spmme  d^  60  escus  qui  sera  impoz6e  la  pr^senle  assi^te. 

Le  sieur  de  Guilleminel  a  represent^  k  ladicle  assaxn- 
blee  que  par  commandenaenl  de  Mgr  de  Ventadour,  et  4 
la  requisition  de  MM.  les  commis  et  depputez  dudict 
diocese,  il  a  faict  plusieurs  voyaiges  durant  ceste  annee, 
tant  £n  ce  dipce&e,  La  Voullef  que  aultres  lieux,  poor 
I'sfdva^cement  des  affiaires  dudict  diocese,  mesmes  pour 
procurer  la  reduction  de  la  ville  de  Mende.  Ayanl  pour 
Cfcst  effect  employe  plusieurs  jours,  a  ses  fraiz  et  d^- 
pens,  oullre  les  fournitures  par  luy  faictes  pour  les  causes 
cqntenues  en  Testat  qu'il  en  a  remis ;  requ^rant  qu'il 
soil  veu  et  arresld  et  .pourveu  h  son  remboursement. 
A  esl6  cqnclud  que  ledict  estat  est  renvoy6  pardevanl 
MM.  les  audileurs  de  comptes^  pour  icelluy  clorre  et 
arrester  et  taxer  lesdictz  voiaiges  a  la  raison  de  deux 
,  escus  par  jour,  tant,ppur  la  despence  que  vacation  sui- 
yant  le  r^glement  de  Languedoc. 

Suivant  laquclle  conclusion  ledict  estat  ayanl  esl6  \ea 
et  arreslo  par  lesdictz  audileurs,  il  s'est  trouv6  eslre 
deub  audict  sieur  de  Guilleniinet  la  somme  de  24  escus 
3p  solz,  tant  pour  sesdictes  jpurn6es  et  vaccations  que 
pour  certaijies  fournitures  par   luy  faictes;   laquelle 


sointne^  ladictiEi  assiatmbt^e  a  concliid  crestre  impbzSe  ea 
la  prSsente  assiettis'  pour  estre  pai6e  audict  si^ur'  de 
Guflleaiinet' par  le  receveurde  Tassiette  extraordinaire 
la  pr^sente  aririfee. 

Le  sieiir  de  Fumel,  scindic^  a  reinohstre  qtie  pour  les 
urgens  affaires' diidict  dioc&e,  il  luy  a  coriveneu  faire. 
plusieurs  et  divers  voyaiges  et  fdurnitures  de  ses  pi'opres' 
deiniers,  revenans  k  la  somme  de  119  esciis  52  solz', 
comme  apper't  par  le  compte  qu'il  en  a  pr^sent6  avec 
les' pieces  justificatives  ;  requerant  icelluy  estre  oiiy  et 
aicreste  et  pourveu  par  Istdicte  assanibl6e  a  son  renolbbur^' 
sement  et  avoir  tel  esgard  a  sies  peyiies  et  vaccations 
que  ladicte  assanibl^e  jugera  raisbnhable.  Sur  qiiby 
a  este  conclud  que  ledict  compte  sera  veu  ei  arrest^  par 
MM.  les  depputez  a  Tauditioii  de  comptes  et  ce  qui  se 
trbuvera  luy  estre  deub,  luy  sera  impbze  avec  les  deniers 
extraordinaires  de  la  presente  ann6e,  dt  peu  apres  les-    ^ 
dictz  sieurs  auditeurs  ont  rapport^,  a  ladicte  assambl^ej 
avoir  veu  et  arrest6  ledicJt  compte  que  par  la  cloistiire* 
d^icelluy  ladicte  somme  de  119  escus  52  solz  se  trouve 
estre  due  audict  sdindic  poiir  foumitures  d'argent  par  luy 
d^bburse.  Laquelle  spmme  sera  impbsee  comme  diet  est 
pour  son  rembourcemeiit.     ' 

Siir  la  taxe  de  despens,  journees  et  vaccatioiis  requises 
par  les  comrrtissaires  envoy^s  par  le  sieur  Reich,  tr^so- 
rier  de  la  bource  de  Languedoc,  pour  cbntraindre  ce  dio- 
cese au  paiembnt  de  restes  a  luy  deubz  des  deniers  de 
sa'  charge  ;  desquelz  despens,  jburn^es  et  vaccations 
lesdiciz  commissaircs  ont  pr^sentife  le  roolle,  a  estfe  con- 
clud que  ledict  sieur  de  Guillemihei  et  les  sfeurs  de^ou-» 
zblz  et  scindic  du  pais  sent  priez  et*  deflpuiez  pour 
accorder  avecqiief  eiili,  k  I'amyable  ou  precede?  k  leiir  ' 
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taxe  ainsi  qu'ils  vefront  estre  raisoonable  pour  estre,  la 
somme  qu'il  leur  sera  deue,  estre  imposee  en  Tassiette. 
En  consideration  des  voyaiges  faictz  en  Cour  par  Mgr 
de  Mendc,  compte  de  G6vaudan,  k  Tinstante  priere  des- 
dictz  Estatz  pour  la  poursuitte  du  r^glenient  faict  par  le 
Roy,  sur  la  rdvocation  des  gouverneurs  particuliers  et 
abattemens  des  citadelles  du  pais  de  Languedoc,  fors 
celles  de  fronti^res  et  obtenir  les  provisions  necessaires 
pour  Texecution  dudtct  r^glement  en  I'endroict  dudict 
sieur  de  Fosseux  et  empescher  qu  il  n'obtint  la  revo* 
cation  d'icelles  provisions  par  sa  priere,  comrac  il  auroit 
auparavant  faict  celles  que  ledict  seigneur  de  Mende 
avoit  obtenues  lorsque  le  Roy  estoit  k  Lion  et  faire 
ordonner  en  cas  de  d^sob^issance  et  qu'il  ne  vouldroict 
entendre  a  rendre  ce  debvoir  par  la  voye  de  doulceur^ 
comme  il  n'a  voulleu  faire,  qu'il  y  seroict  contraincl  par 
Mgr  de  Ventadour,  avec  la  force  et  autorit6  du  Ro^',  ainsi 
qu'il  luy  a  est6  expressement  ordonn6  par  Sa  Majeste  de 
faire,  apr^s  avoir  est6  deuement  inform^  de  sadicte  d6so 
b^issance ,  et  pour  les  fraiz  et  despences  des  expeditions 
necessaires   qu'il  en  a  obtenues  et  plusieurs  aultres 
voiaiges  qu'il  a  faict  faire  en  Cour,  durant  I'annee,  et 
aux  assamblees  des  commis,  scindic'et  depputez  dudict 
pais  en  la  ville  de  Chanac  et  celles  qu'il  a  faites  durant 
la  tenue  des  Estatz,  <comroe  il  est  tout  notoire,  et  encores 
pour  le  desdomaiger  et  d6sint6resser,  oultre  lesdictz 
deux  voyaiges,  d'ung  aultre  qu'il  avoit  auparavant  faict 
k  Lion,  le  Roy  y  estant,  suivant  la  delegation  desdict^ 
Estatz,  pour  lequel  il  luy  auroit  est6  accordd  la  somme 
de  500  escus  qui  n'auroit  est6  lev6e,  ny  paiee,  sellon  la 
v6riffication  qu'en  a  est6  faicte  et  desdicls  fraiz  et  des- 
pences par  les  sieurs  de  Peyre  et  depputez  pour  les 
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compter ;  ausquelz  ladicte  vi^riffication  a  est^  renvoy^e, 
et  aprds  iceulx  avoir  est6  ouys  en  ladicte  assambl^e, 
faisantleur  rapport  de  ladicte  v^rifficatioDy  et  veu  les- 
dictes  delegations,  fraiz  et  despences  desdictes  expedi- 
tions, lesdicts  Estatz  ont  accord^,  audict  seigneur  de 
Mende,  la  somme  de  1,700  escus,  pour  toutes  les  choses 
cy  dessus,  comprins  ladicte  somme  de  500  escus  que 
lesdicts  Estatz  luy  avoient  en  la  derni^re  assamblee, 
tenue  a  Maruejolz,  accord^e  pour  ledict  voiaige,  faict  en 
ladicte  ville  de  Lion,  lorsque  Sa  Majesty  y  estoit,  tant 
pour  lesdicts  trois  voiaiges,  despences  qu'il  s'offre  k 
toutes  les  assambl^es  desdictz  commis,  scindic  et  dep- 
putez  et  celles  qu'il  a  souffertes  pendant  la  tenue  des- 
diets  Estatz  et  qu'il  ppurra  souffrir  aux  assambl^es  par- 
ticulj^res  qui  ont  este  ordonn6es  estre  faictes  en  ceste 
importante  occasion  qui  se  prdsente,  de  Tassi^gement 
de  ladicte  ville  de  Mende. 

Lesdicts  Estatz  d^sirant  aussy  faire  rembourser  M.  de 
La  Volte,  des  fraiz  et  despens  du  voiaige  qu'il  feist  en 
Court  avec  ledict  seigneur  de  Mende,  pour  les  afiaires 
importantes  dudict  diocese,  suivant  la  delegation  qu'il 
luy  en  feust  faicte,  luy  onl  accord^  la  somme  de  400 
escus,  laquelle  MM.  les  commissaires  de  Tassiette  sont 
requis  impozer  et  comprendre  au  despartement  des  de- 
niers  extraordinaires  et  debtes  dudict  diocese  de  la  pr^- 
sente  ann^e  pour  le  remboursement  dudict  sieur  de  La 

Volte. 

Sur  I'entrectenement  de  la  compaignie  dress^e  par  le 
cappitaine  Gibrat  pour  la  seurte  des  pr^sentz  Estatz  et 
aultre  compaignie  du  cappitaine  Salles,  a  est6  arrest^ 
que  leur  estat  sera  veu  par  MM.  les  auditeurs  des  comptes 
pour  apr^s  leur  estre  pourveu  par  Tassambiee. 
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Pour  rembourcer  le  sieur  Dalboy,  de  la  somme  de  80 
escus/pour  fournitures  par  luy  faictes  pour  les  affaires 
dudict  diocese,  suivanl  un  rolle  qui  en  a  este  present^  k 
Tassainbl^e,  et  pour  le  recognoistre  des  peynes  et  vacca- 
tions  qu'il  a  employees  pour  ledict  diocese ,  tant  en 
voiaiges  que  aultremeht,  lesdicts  Estatz  luy  ont  accorde, 
poiir  tout,  la  somme  de  sept  vingt-six  escus  quarante 
solz,  qui  luy  sera  impoz^e  la  pr^sente  annee  et  pay6e 
par  le  receveur  des  deniers  extraordinaires. 

Au  clerc  dudict  sleur  Dalboy^  a  este  aussy  accord^  la 
somme  de  15  escus  pour  plUsieurs  desp^ches  qu'il  a 
faictes  durant  ceste  ann6e  pour  les  affaires  du  pais,  n'en 
ayant  heu  aucune  recognoissance. 

Aussy  a  este  arreste  qu'il  sera  impoze  eu  ladicte 
assiette  extraordinaire  12  escus,  p'our  aiicunement  re- 
cognoistre  M.  Jacques  Colomb,  Tung  des  secretaires  de 
mondict  seigneur  de  Mende,  de  plusieui*s  desp^cbes  par 
luy  faictes  pour  les  affaires  dudict  diocese  et  Herail  Pou- 
get,  d'ung  voiaige  qu'il  fist  k  la  Cour  au  mois  de  fevrier 
dernier,  pour  lesdictes  affaires. 

Le  sieur  de  La  Croix  a  reitere  la  requisition  par  luy 
cy  devant  faicte  de  luy  impozer  la  somme  de  860  tant 
d'escus  it  luy  deue  par  ledict  pais  pour  restes  de  Ten- 
trectenement  de  la  gamison  de  Florae.  Sur  quoy  a  este 
d^liberS  que  MM*  les  commissaires  de  Tassiette  seront 
requis  impozer,  en  I'assiette  extraordinaire,  la  moictie 
de  ladicte  partie,  et  que  pour  le  surplus  luy  sera  pourveu 
aux  prochains  Estatz.  De  laquelle  conclusion,  ledict  sieur 
de  La  Croix,  ne  s'estant  contanl6,  a  proteste  de  toutz 
despens,  domaiges  et  interestz  centre  ledict  diocdse. 

Sur  semblable  requisition  faicte  par  le  sieur  de  S^ras 
de  luy  faire  imposer  la  somme  de'560  escus  pour  restes 
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de  rentrectenem^nt  de  la  garnlson  de  Maruejolz,  protes- 
tant,  a  faulte  de  ce,  d'en  avoir  recours  a  justice;  a  est6 
conclud  que  la  moiclie  de  ladicte  somme  sera*  impoz^e 
la  presente  ann^e,  et  le  surplus  aux  procbains  EstatZy 
atlandu  la  pauvret^  du  pais.  De  quoy  ledict  sieur  de 
Seras  a  protest^  comme  dessus. 

Plusieurs  requestes  presentees  h  ladicte  assamblee  par 
aucQus  particuliers  ont  este  renvoy^es  au  scindic  pour  y 
pourveoir  ainsi  qu'il  verra  estre  k  faire  pour  raison. 

Le  sieur  de  La  Croix,  comme  envoye  de  M.  le  baron 
de  Florae,  a  requis  lecture  estre  faicte  de  Lettres  clozes 
du  Roy  et  de  Mgrle  Connestable,  baron  dudict  Florae, 
pour  luy  estre  pourveu  sur  les  droiciz  acoustum^  et  a 
luy  deubz,  comme  baron  du  tour  des  pr^sentz  Estatz 
pour  deux  annees  qu'il  a  estS  en  tour,  pour  lesquelles 
ne  luy  a  est6  rien  bailie ;  aultrement  a  proteste  d'eii 
avoir  recours  k  Sa  Majeste.  Sur  quoy  M.  le  baron  du 
Tomel  s'est  opppos6  en  cas  qu'il  ne  luy  soict  faict  mesme* 
droict  pour  deux  aultres  annees  qu'il  a  est^  en  tour  de 
baron.  Et  d'aultant  que  lesdictes  Lettres  clozes  sont  de- 
meurees  au  pouvoir  du  greffier  des  presents  Estatz  qui 
s'est  achemine  ce  jourd'huy  en  la  ville  de  Mende  pour 
certaines  affaires  press^es ,  n'a  peu  estre  faicte  lecture 
desdictes  Lettres,  ny  rien  conclud  sur  cest  affaire. 

Yeu  Testat  ou  comple  de  plusieurs  voyaiges  faictz  par 
le  sieur  de  Picheron,  bailly  de  Gevaudan,  tant  devers  le 
Roy.  et  Mgr  le  Connestable,  que  devers  Mgr  de  Yen- 
tadour,  pour  affaires  importans  le  service  de  Sa  Majesty 
et  le  repos  etsolaigement  de  ce  diocfese,=et  mesmes  pour 
rex^cution  de  I'ecdicl,  faict  par  le  Roy,  sur  le  razement 
des  citadelles  et  licenciement  des  garnisons  en  ce  qui 
regarde  ce  dioc^e.  En  quoy  ledict  sieur  de  Picheron 
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auroit  longuement  travaillS  et  faict  plusieurs  despences ; 
icelluy  compte  a  est6  cloz  et  arrest^  et  rabattu  200  escus 
qu'il  avoit  receuz  de  M.  Jacques  Saulze,  receveur  dudict 
diocese,  Tano^e  derni6re,  et  encores  aultres  140  escus 
du  sieur  Fumel,  scindic  dudict  diocese,  reveDant  le  tout 
ensemble  k  310  escus;  a  este  advis6  luy  accorder  en- 
cores pour  toutes  ses  pr6tfaentions  la  somme  de  500  escus 
qui  luy  sera  impoz6e  avec  les  deniers  extraordinaires,  la 
presente  ann^e.  De  quoy  ledict  sieur  bailly,  ne  s'estant 
contant^,  luy  a  este  accord^  100  escus  de  plus,  qui  est 
en  tout  400  escus. 

Sur  aultres  demandes  et  requisitions  faictes  par  plu- 
sieurs particuliers  de  leur  impozer  plusieurs  parties  et 
soromes  de  deniers  h  eulx  deues  et  pour  lesquelz  ils  pr6- 
tendoient  mettre  le  pais  en  proems,  pour  pouvoir  uzer  de 
contraincte  centre  icelluy,  a  est6  accorde  qu  il  sera 
dress6  ung  estat,  tant  desdictz  menues  parties  que  de 
toutes  aultres  plus  notables  et  press^es  qu'il  convient 
impozer  la  presente  ann^e  et  paier  aux  cr^anciers,  afBn 
d'esviter  les  despens,  domaiges  et  jnterestz  que  ledict 
diocese  en  pourroict  souiFrir.  Et  apr^s  ayant  est^  ledict 
estat  dress6,  leu  et  moder6  en  ladicte  assamblee,  a  est6 
treuy6  revenir  k  la  somme  de  27,645  escus  54  solz,  en 
ce  comprins  10,527  escus  10  solz  de  Tassiette  de  I'annte 
passee  qui  avoit  est6  tenue  en  surs^ance,  comprins  aussy 
.  Tenti^re  partie  demand^e  par  les  sieurs  de  La  Croix  et 
de  Seras,  et  a  est6  conclud  que  lesdictz  sieurs  commis* 
saires  seront  requis  impozer  en  leur  assiette  extraordi- 
naire ladicte  premiere  somme  pour  Tacquictement  des- 
dictes  debtes  et  liquidation  des  affaires  dudict  pais. 

Et  d'aultant  que  le  premier  consul  de  la  ville  de  Hende, 
qui  est  Tung  des  commis  pour  le  Tiers-Estat,  ne  peuU 
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assister  aux  assambl^es  des  commis,  scindic  et  depputez 
du  pais,  pour  la  captivity  et  subjection  en  laquelle  il  est 
et  les  habitans  de  ladicte  ville  dettenue,  ainsi  qu'il  est 
tout  notoire  et  que  jpour  son  absence ,  Ton  pourroit 
mectre  en  difficulte  les  conclusions  et  deliberations  qui 
pourroient  estre  prinses  par  les  trois  aultres  commis,  qui 
seroit  ung  tres  grand  prejudice  au  bien  des  affaires 
dudict  pais ;  ce  qu'ayant  est6  mis  en  deliberation,  a  est^ 
conclud  et  arreste  que  au  lieu  dudict  premier  consul  de 
Mende,  sire  Vidal  Borrel,  merchant  dudict  Mende,  son 
beau-frcre,  apresent  demeurant  en  la  ville  de  Cbanac, 
assistera  auxdictes  deliberations  en  Tabsence  dudict  pre- 
mier consul  de  Mende  et  les  conclusions  et  deliberations 
qui  seront  par  luy  faictes  avecq  le  consul  de  Maruejolz, 
tous  deux  depputez  du  Tiers-Estat,  en  Tassambiee  des- 
dictz  sieurs  commis,  seront  de  tel  effect  que  si  ledict 
premier  consul  de  Mende  y  assistoit ;  auquel  Borrel,  les 
gens  des  Estatz  ont  donne  pouvoir  de  ce  faire  et  de 
signer,  avecq  lesdictz  sieurs  commis,  les  ordonnances 
qui  pourront  estre  par  eulx  faictes  ensemblement  et  ce 
jusques  k  lajsomme  de  100  livres,  suivant  les  conclusions 
et  deliberations  des  Estatz  tenuz  en  la  ville  de  Maruejolz 
I'annee  derniere. 

Et  lorsque  les  affaires  plus  importans  se  presenteront, 
le  scindic  ou  son  substitue,  sur  le  premier  ad  vis  et  man- 
dement  qu'if  recevra  de  Mgr  de  Mende,  president  des- 
dictz  Estatz,  sera  tenu  de  mander  et  convoquer  oultre 
lesdictz  commis  et  depputez,  assavoir :  deux  de  i'eglise, 
soit  le  Chapitre  de  Mende  ou  le  premier  des  chanoynes 
qui  se  Irouvera  en  la  ville  de  Chanac,  pour  lacaptivite  en 
laquelle  il  est  aussi  tout  notoire  que  ledict  Chapitre  est 
dettenu  et  tel  aultre  d'eglise,  du  corps  desdictz  Estatz 
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que  ledict  seigneur  president  advisera  des  lieux  plus 
prochfts.  Et  pour  le  regard  de  la  noblesse,  oultre  le  cona- 
mis  des  nobles  ou  son  substitue  en  son  absence,  le  baron 
qui  est  en  tour  ceste  annee,  ou  son  envoy^  et  encores 
MM.  les  barons  de  Peyre  et  du  Tournel  et  de  Seras  ou 
deux  d'iceulx,  seront  semondz  et  invitez  par  ledict  scin- 
die  de  se  trouver  ausdictes  assamblees  desdictz  sieurs 
(iommis.  Et  en  cas  que  leur  commodicte  ne  permist  d'y  ^^ 
p^uvoir  assister,  lesdicts  sieurs  commis',  assamblez  comme 
dessus,  ne  laisseront  de  passer  oultre  aux  affaires  occur- 

•  •  •  • 

rantz.  Et  pour  le  regard  du  Tiers-Estat,  oultre  et  par-, 
dessus  ledict  consul  de  Mende  ou  ledict  Borrel  pour  luy 
et  consul  de  Maruejolz,  ledict  scindic  sera  tenu  de  faire  * 
convoquer  les  consulz  de  Sainte-Enimye,  de  La  Ca- 
nourgue,  du  Malzieu  et  de  Saint-Chelyi^  pour  assister 
ausdictz  sieurs  commis,  sans  que  pour  leurs  voyaiges, 
comparutions  et  s6jour  qu'ils  pourront  faire,  ny  aussl 
lesdictz  gens  d'^glise,  barons  et  noblesse,  puissentappor-' 
ter  aucungz  fraiz  et  despens  au  pais  ains  k  leurs  despeni^ 
ou  des  villes  d'ou  ilz  sont  consulz.  Et  ou  ilz  feront  diffi-' 
cuUe  de  se  trouver  ausdictes  assamblees,  lesdictz  com- 
mis,  scindic  et  depputez,  assambl^s  comme  dessus,  pas- 
seront  oultre  a  leur  conclusions  et  deliberations  comme 
ilz  ont  de  tout  temps  acoustumc  de  faire,  pour  ne  retar- 
der  les  affaires  dudict  pais.  Lesquelz  commis  et  deppu- 
tez, assistes  comme  dessus,  signeront  les  ordonnances 
qui  seront  faictes  au  receveur,  sur  les  deniers  affectez 
aux  affaires  du  pais  et  non  aultres,  de  quelque  nature  ef 
quality  que  soient  lesdictz  affaires,  en  attandaht  que  Iffgr 
le  due  de  Vantadour  y  ayt  auUrement  pourveu.  Pour  le* 
regard  de  ceulx  de  la'  guerre  et  les  ordonnances  aiiJsi 
signees,  tant  pour  lesdictz  sieiii*s  commis  qu'assistainsy 


t 

I 


-^3  - 

>'ilz  se  .trppvept  .aijiscjictes.assambl^es,  ,ppUre  fit, par 
dessus.ljssdictz  ^00  livresserpnt  de.lel  effect, et  yalleur 

.  .que  b\  elli^s avoyjent eslesigijees par Jp^dictz £st£|tz,.saQS 

.que  les  audit^urs  des  coinptes  du  rejceveur  en  puisfiqnt 

iairiB  difficulte  en  Taudition  etrediiion  desdictz  coropt^s. 

£t  .pour  obvier  aux  graodes  despences  qui  pnt  j^st6 

..Dagpj^res  est6  faictes  pour.les  vojaiges  faictz  cn^CoMr 

#devers  uioodict^seigpeur  de  Veqtadour  et  auUres  licpx 

^  ,parce:ulxquyont  est6.envoyes,qui  cai|se  et  apporte  qpe 
grande  fpulle  et  charge  au  pauvre  peuple,  il  a  este.cpn- 

'  clud  et  arreste.  que  ledict  scindic,  estant  depputtez  ^u 
a,i|)(re  de  sa  qujalit^  en'son  lieu^.pour  aller  en  Coor  on 

VauUresJjepx  pour  les  affjaires  dudict  pajis,  il  ne  popr^a 

jnener  quun  chiQval,  h  raison  d'ung.escu  pour  sa  des- 

'pence  par  jpur,.et  ^emy  .escu .pour  sa  yaccalion  pendant 

fit  durant  le.ten^psqu il  sera  employ^  ausdictz  voiaigjes. 

Que  si  le  grand  vicaire  f|udict  seigneur  de  Mende  e^^pit 

depputte  par  lesdictz  Estatz  ou  par  ladicte  assamblj^e 

desdictz  sieurs  coipnois,  scindic  et  deppute^,  assistez 

comme  dessus,  ne  pourra  aller  .qu*a  deux  chevaulx,  a 

.yaisou  d'ung  escu  parlour,  chesque  cheval,  comprins  son 

lacquay,  tant  pour  aller,  sejourner  que  retourner.  Que 

Ip  gcQtilhomme  estant  depput6,  ne  pourra  aller  avec  plus 

.grai^d  traip  que  de  dei^x  chevaulx,  k  ladicte  raispn 

.cydessus.  Et  si  quelquun  desdictz  barons  est  depput6, 

^ict  par  lesdictes  gens  des  Estatz  ou  en  ladicte  assaip- 

jl^lee.desdictz.sieurscompis  etdeppulez,  assistez  comrpe 

dessus,  qu'il  ne  pourra  aller  aveq  plus  grand  train  que 

.quatre  ch&vauh,  qui.spnt  |4  escqs  par  jour,  et  s^ns  au- 

-pppe  v3Pcatipn,soipt.pour.leur. regard  du  grand  vicaire 

que  gentiljiomipe  .qui  pourra  pstre  commjs,  bien  l^ur 

sera.faiptrexpbpqrpi;p[i/9Pt.c|[ps  fraiz. qu'il  pourroit  a.voir 
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expoz6s  pour  la  poursuUte  des  affaires  et  des  expeditions 
k  leur  retour  et  saulf  a  avoir  esgard  k  quelques  gratiffi- 
cation  qui  leur  pourra  estre  faicte  k  la  prochaine  assam- 
bl6e  des  Estatz  s'il  y  eschet  et  sans  que  lesdictz  sieurs 
commis  et  depputtez  et  assistans  puissent  ordonner 
audict  receveur  plus  grande  somme  de  denier  pour  les- 
dictz voiaiges  que  celles  cy  dessus  port^es  par  ce  present 
reiglement,  ny  que  le  scindic  ou  substitu6  puisse  estre 
tenu  de  signer  lesdictes  ordonnances,  mais  d'en  faireung 
registre  particulier  pour  servir  de  conterolle,  comme  il 
est  acoustum^  de  tout  temps. 

Et  pour  ce  que  ledict  scindic  a  faict  plusieurs  protes- 
tations qu'il  ne  se  voulloit  plus  empescher  de  sadicte 
charge,  lesdictz  Estatz  ont  donn6  pouvoir  ausdictz  com- 
mis et  depputtez,  assistez  comme  dessus,  de  commectre 
iing  substitud.  Ou  il  en  feroit  difficult^,  soit  ledict  sieur 
Dumas  Borrel  ou  tel  aultre  qu'ilz  adviseront  bon  estre, 
en  leur  prochaine  assambl^e,  affin  que  la  poursuitte  des 
affaires  de  ce  pais  ne  demeure  par  ce  deffault  et  ce 
jusques  k  la  prochaine  tenue  des  Estatz. 

Et  quand  il  sera  question  de  traicter  des  affaires  tou- 
chant  les  proems  intantez  ou  k  intanter,  tant  au  Gonseil 
du  Roy,  Cour  de  parlement,  qu'en  celle  des  Aydes,  les- 
dictz sieurs  commis  et  depputtez  appelleront  M*  Dtede 
Dumas,  doctcur  es  droigtz,  juge  du  Chappitre  et  des 
terres  de  M.  le  baron  du  Tournel,  advocat,  pour  servir 
dc  conseil  esdictes  poursuittes,  comme  il  est  acoustumi 
d'estre  de  tout  temps  faict  et  observe. 

Apr^s  lequelles  conclusions,  estans  lesdictz  affaires  des 
Estatz  achevez,  Mgr  de  Mende,  sellon  I'ancienne  cous- 
tume  en  a  rendu  graces  k  Dieu  et  a  donn^  sa  benediction 
aux  assistans  qui  a  est^  la  fin  de  ladicte  assambl^e. 

Sighe  :  Adam,  ^v^que  de  Mende,  president. 
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L'an  mi]  cinq  cens  quatre  vingtz  dix-sept  et  le  vingt- 
quatri^me jour  du  susdict  mois  de  juin,  apr^s  midy,  dans 
la  salle  du  cbdteau  de  Chanac,  pardevant  mondict  sei- 
gneur de  Mende,  comte  de  G^vauldan,  conseiller  du  Roy 
en  son  Conseil  d'Estat,  et  president  desdictz  Estatz  dudict 
pais,  assist^  de  MM.  de  Guillieminet,  commissaire  prin-- 
cipal  de  Tassiette ;  de  Picheron,  bailly  de  Gevaudan  ; 
dlspaniac,  vicaire  g^n^ral  de  mondict  seigneur  de  Mende ; 
de  Gondin  et  de  Gibertes ;  se  sont  assamblez  les  sieurs 
de  La  Croix,  envoye  de  M.  le  baron  de  Florae,  estant  en 
tour  de  baron  la  prfeente  ann^e  ;  Dumas,  jugs  du  Cha- 
pitre  de  Mende,  envoy 6  de  M.  le  baron  de  Sainte-Enimye ; 
Des  Alpiez,  envoye  de  M.  le  baron  de  General ;  Jourdan, 
I"  consul  de  Maruejolz ;  Delacalm,  consul  de  La  Ca- 
norgue  ;  Albet,  consul  de  Saiht-Ch61y,  et  Bony,  consul 
du  Malzieu  qui  ont  este  depputtez  par  lesdicts  Estatz^ 
pour  apr^s  la  tenue  d'iceulx  pourvoir  aux  affaires  men- 
tionn^es  en  leurs  deliberations. 

Mondict  seigneur  de  Mende  a  repr^sente  ausdictz  dep- 
puttez  comme  en  la  derni^re  assambl6e  desdicts  Estatz 
les  sieurs  dlspaniac  et  de  Gibertes  furent  delegu^s  vers 
Mgr  de  Ventadour  pour  entendre  sa  derni^re  resolution 
sur  rex6cution  du  commandement  dii  Roy,  touchant  le 
razement  de  la  citadelle  de  Mende  et  licenciement  des 
gamisons  et  aultres  gens  de 'guerre  dudict  pais  de  G^- 
vauldan,  ayant  est6  trouv6  bon  par  lesdictz  Estatz  sui- 
vant  Fad  vis  de  MM.  Despondilian,  de  L^gues  et  de  Gon- 
din, depputez,  par  mondict  seigneur  de  Yantadour,  en  ce 
diocese,  de  difF6rer  Texecution  par  les  voyes  et  moiens 
de  la  guerre,  jusques  a  ce  qu'ilz  eussent  faict  entendre  a 
mondict  seigneur  quelquef  cr^ance  qu'ils  avoient  receue ' 
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sur  ceste  occasion,  de  H.  de  Fosseux,  avec  tesmoiuaige 
parlicpljer  qu  il,p'ayoit  auUre  intenljon  que  de  depa^urer 
^^^rvj^prcju  Rpy^tde^Mgr  le,  (iopnestabjie,  pur  Jaquelle 
^pccurrancp  lesdiclzsieucs  d'Yspaniac  et  de  Gyj^)ertes  s'es- 
toieptachen^ipes  .vers  moijdicjt  seigpeur  deVanta^Qar, 
^t  estiE|nt  mjaintej)j^pt  de  relQiir,  il  est  n^pe^saire  d'ap- 
prendre  par  leuPjl^piiche  la  resolution  jdeoest  affaixe. 
^ur  quoy  Indict  sj^ur  d'Ispaijiac  a  diet,  qu'j^yant  trquv^ 
.Qippdict$(^jgn(^ur  ja;Monvozcn,,iIs  luy  aurqi^nt  faict  en- 
tendre la  clause  de  leur  d^legus^tion  (fevers  luy,  et.apr^ 
,luy  avoir  bai|le  l^s  Lettres^des  Estatz  avec  leurs  jnstrpo 
jt/qns  et  represente  tout  ce  qui  jieppendoit  de  ji^ur  charge, 
^  -Grandeur  remist^i  l^s  de^p^cher  jusqu^s  a  ce  qu'iK 
^p^st  communiqiji6  decest  affaire  avec  MH.,}e  president 
X)ai*i^oye  /et  ^r^sorier  Marjon,  ()u[il  a^roit  maiide  vftnir 
vers  luy  k  c^§te,fip.  jEt  japr^s  a|voir  heu  leur  advis,,ilz 
aqroi^nt  jfjg6  eslfe,t)|[^n.de  disposer  ledict  sieur  de  Fps* 
^sieijx  de.le.v^nir  voir  pour  luyn^Qnstrer  en  ses  mains  les 
propres  originaulx  de  plusijeurs  Lettres  patentes  du  Roy 
et  un  grand  nombre  de  Lettres  clozes  de  Sa  Majesty  et 
de  Mgr  le  Connestable,  touchant  le  razement  de  ladicte 
citadelle  de  Mende,  licenciiement  desdictz  gens  de  guerre 
et  la  revocation  du  pouvoir  dudict  sieur  de  Fosscux,  affin 
qu'il  n  eust  plus  aucune  occasion  ou  pretexte  d'en  dou-* 
ter,  comme  il  a  tousjours  faict,  ains  prendre  sur  icelles 
une  ferme  resolution  de  satisfaire  en  ceila  k  Tintention 
de  Sa  Majesty,  mondict  seigneur  le  Connestable,  sans 
aultre  relardement ;  mais  parce  que  mondict  seigneur  de 
Yaritadour,  en  cas  que  ledict  siieur  de  Fosseux  soict  rd- 
soleu  de  Taller  trouver,  desire  que  cella  soict  dans  dix 
jours  au  plus  tard  et  que  pour  ceste  cause  il  juge  n^ces- 
saire,  durant  les  dix  jours  et  aultre  temps  qui  pourra 
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aller  pendant  que  ledict  sieur  <Je  Fosseux  demeurera 
prfez  de  luy  et  que  ceste  n^gociation  se  fera,  d'accorder, 
audict  sieur  de  Fosseux,  Tentretenement  de  200  hommes 
de  pied,  pour  faire  cesser  toutes  levies,  impositions, 
courses,  fortifications  et  aultres  despences  qu'il  pourroit 
faire  sur  ledict  diocese,  pendant  ung  mois ;  ledict  sei- 
gneur de  Ventadour  auroit  k  ceste  fin  desp^chd  sqn 
ordonnance,  pour  prendre  la  somme  de  800  escus  sur 
les  20,000  escus  que  les  Estatz  ont  d6Iib6r6  d'impozer 
pour  les  garnisons  dudict  diocese,  comme  aussy,  affin 
que  ledict  sieur  de  Fosseux  ne  puisse  prendre  advantaige 
de  Toccasion  de  ceste  n^gociation,  et  que  le  pais  en  cas 
de  la  rupture  d'icelle,  ne  so  trouve  desnu^  des  gens  de 
guerre,  pour  s'opposer  a  ceulx  dudict  sieur  de  Fosseux 
QjL  leur  empescher  la  r^colte.  Ledict  seigneur  a  faict 
exp6dier  semblable  ordonnance  de  pareille  somme  de 
800  escus,  pour  le  paiement  des  soldatz  qui  se  treuveront 
sur  pied  des  400  hommes  qu  on  leur  a  faict  entendre 
avoir  est6  desja  levez  par  ses  commissions  pour  les  gar- 
nisons dudict  diocese.  Mais  ledict  seigneur  desire  que 
cella  se  fasse  avec  te'l  espargne  et  si  bon  mesnaige  que 
Timposition  de  20,000  escus,  puisse  servir  a  achever  cest 
affaire,  soit  par  la  doulceur  ou  par  la  force  ;  en  quoy 
ledict  seigneur  a  offert  auxdictz  depputez  tout  ce  qui 
deppend  de  luy,  et  mesmes  sa  propre  personne,  leur 
ayant  declair6,  qu'en  cas  que  ledict  sieur  de  Fosseux 
n'allast  devers  luy  dans  les  dix  jours,  qu'il  luy  mande,  il 
trouve  bon,  en  ce  cas,  que  le  pais  continue  en  la  pre- 
miere resolution  que  les  Estatz  avoient  prise  de  s'op'poser 
audict  sieur  de  Fosseux,  offrant  pour  cest  effect,  au  pais, 
50  maistres  de  sa  compaignie,  pai^s  pour  ung  quartier 
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de  leur  solde  ordinaire.  Lequd  rapport  faict  par  ledict 
sieur  dlspaniac  avee  la  lecture  des  Lettres  que  mondict 
seigneur  a  escript  (ant  aux  Estalz  que  a  mondict  seigneur 
de  Mende  et  k  M.  Gondin,  sur  ce  subject,  lediet  sieurde 
Picbenon,  bailly,  a  diet  qu'il  avoit  assez  amplement  re- 
present^  aux  Estatz  le  commaBdement  qu'il  avoit  pleu 
au  Roy  luy  donner,  de  procurer,  tant  envers  mondict 
seigneur  de  Vantadour  que  envers  lesdicts  Estatz,  Texi- 
cution  des  Lettres  patantes  et  commission  du  Roy  sur  la 
revocation  du  pouvoir  dudict  de  Fosseux.  En  quoy  il  se 
seroit  fidellement  employ^  et  y  auroit  faict  tout  ce  qui 
deppendoit  de  luy  ;  raais  voyant  maintenant  que  Von 
prend  utie  aultre  voye,  il  desire,  pour  faire  apparoir  de 
la  dilliijence  et  bon  debvoir  qu  il  y  a  rendu,  qu'il  plaise 
•  k  ladicte  assambl^e  luy  donner  quelque  acte,  par  lequel 
Sa  Majesty  puisse  recevoir  tesmoinaige  et  satisfaction  de 
son  diet  debvoir ;  ce  que  ladicte  assambl6e  luy  a  volon- 
tiers  accorde.  Et  apr^s  avoir  deiib^r^  sur  le  faict  de  la 
delegation  desdicls  sieurs  depputtez,  a  este  eonclud, 
pour  oster  toute  occasion  de  pretexte  audict  sieur  de 
Fosseux,  de  ne  retarder  le  voiaige  qu'il  a  proi^is  faire 
devers  mondict  seigneur  de  Vantadobr ;  que  ledict  de 
Gondin,  dlspaniac  et  de  Gibertes  sont  priez  de  s'acbe- 
miner  k  Mende  pour  luy  faire  entendre  la  voulonie  de 
mondict  seigneur  et  faciliter  tant  qu'ilz  pourix>nt  son 
partiment,  et  a  ceste  fin  Tasseurer,  de  la  part  du  pais,  du 
paiement  desdictz  800  escus,  ordonn^s  par  mondict 
seigneur,  a  sadicte  garnison  pour  ung  mois,  du  jour  qu  il 
partira  pour  Taller  trouver,  et  que  pendant  ledict  temps, 
semblable  somme  die  800  escus  sera  pai^e  suivant  i*iii- 
tention  et  ordonnance  de  mondict  seigneur,  aux  com- 
paignies  lev6es  par  ledict  dioc6se.  Et  pafce  que  revene- 
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ment  dudict  traits  qui  se  faiot  avec  lediol  sieur  de  Foa- 
seux  est  incertaiD  et  que  soubz  ombre  d'lcelluy,  il  se 
pourroit  pr^valloir  du  temps  qui  [s'^coulera]  en  ceste 
nf&gociation,  pour  avoir  moien  et  oommodicti  de  faire  la 
r^colte  et  muoir  de  vivres  ladicte  ville  de  Mende  sans 
empeschement ;  a  est6  conclud  de  pourvoir  en  tout  c^ 
aux  moiens  de  la  guerre,  ainsi  qu'il  a  esi&  advis6  par  les- 
dictz  Estatz  et  qu  il  a  est^  trouv6  bon  par  mondict  sei- 
gneur de  Vantadour  et  pour  cest  eflFect  que  d^s  mainte- 
nant  I'imposition  de  la  somme  de  20,000  escus  sera  faicte 
pour  estre  lev^e  sur  ledict  diocese ,  en  deux  termes 
es  quinziesme  jour  de  julliet  et  d'aoust  prochains  et  les 
deniers  d'icclle  empIoy6s  au  faict  de  la  reduction  de 
ladicte  ville  de  Mende  et  non  allieurs  par  les  manden^ens 
et  ordonnances  de  Mgr  de  Ventadour,  a  peyne  de  r^p6- 
tition  sur  le  receveur  en  son  propre  nom,  et  en  cas  qu'il 
n'y  eust  lieu  de  continuer  la  lev6e  de  ladicte  imposition 
de  20,000  escus,  pour  ladicte  reduction,  en  ce  cas  ladicte 
lev^e  cessera  et  les  paroisses  cpii  auront  pai^  leur  cottit^ 
ou  partie  d'ic^elle,  en  seront  rembourc^es,  ou  bien  leur 
tiendra  lieu  sur  leur  portion  de  Tassiette  extraordinaire 
des  debtes  de  la  pr6sente  ann^e. 

Et  sur  ce  que  ledict  sieur  de  Guillieminet,  commissaire 
principal  de  Tassiette,  a  propose  d'arrester  les  termes  de 
payemens,  tant  des  deniers  de  Tassiette  ordinaire  que  de 
ceux  de  Textraordinaire  desdictes  debtes,  a  est6  conclud, 
suivant  aullre  deliberation  des  Estatz,  que  lesdicts  sieurs 
commissaires,  sent  requis  mectre  lesdictz  termes  des 
deniers  des  susdictes  deux  assiettes  aux  premiers  jours 
de  septembre  et  dernier  d'octobre  prochains,  par  ^galles 
portions.  Et  affin  que  ledict  diocese  ne  soict  molest^  k 
cause  du  retardement  du  terme  desdictz  deniers  ordi- 
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naires,  attandu  qu'ils  en  sont  desjk  escheu  deux  quartiei^ 
et  que  le  troisiesme  est  fort  proche,  a  este  conclud  que 
le  scindic  dudict  diocfese  poursuivra  devers  MM.  les  tr6" 
soriers  g6n6raulx,  surc^ance  du  payement  desdictz  de- 
niers  ordinaires  jusques  apr^s  lesdictz  termes,  heu  esgard 
k  la  pauvret6  du  pais  et  au  retardemeut  de  la  tenue  des 
Estats;  au  moyeu  de  quoy  lesdictz  deniers  deniers 
n'ont  peu  estre  cottiz6s  plustdt. 

Du  vingt-cinqui^me  jour  dudict  mois  de  juing  de  matin, 
en  I'assambl^e  desdictz  sieurs  depputez  tenue  au  lieu 
qde  dessus. 

Sur  la  requisition  faicte  k  ladicte  assambl^e  par  le 
sieur  Pertains,  tresorier  provincial  de  Textraordinaire 
des  guerres  eri  Languedoc,  de  luy  paier  la  somme  de 
10,563  escus  26  solz  5  deniers,  qu  il  pretend  luy  estre 
deue  par  ce  diocese,  en  vertu  d'ung  arrest  qu'il  a  obtenu 
de  la  Gourdes  Aydes  k  Montpellier  a  cause  des  restes 
des  deniers  de  la  subvention  impozee  en  Languedoc, 
Fannie  1592 ;  apr6s  avoir  est6  veu  en  ladicte  assamblee 
la  descharge  obtenue  par  le  scindic  de  cedict  diocese,  le 
14  auril,  en  ladicte  ann6e,  sign^e  par  M.  Marion,  treso- 
rier de  France,  par  laquelle  appert,  que  cedict  dioc^ 
demeure  descharge  de  la  somme  de  11,605  escus  41  solz 
6  deniers,  en  tant  moings  de  25,207  escus  23  solz  2  de- 
niers, a  quoy  revenoit  la  portion  dudict  diocese,  de 
ladicte  subvention  ;  ayant  est^  ladicte  descharge  accor- 
d6e,  k  cause  des  lieux  occupez  et  impuissans  dudict  dio- 
cese et  que  en  consideration  de  ladicte  descharge, 
MM.  ies  depputez  des  dioceses  de  Languedoc  en  leur 
assamblee,  tenue  k  Montpellier  le  14' jour  d'avril,  audict 
an  1592,  auroient  arrest^  d'imposer  ung  s^pplemeol  de 
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ladicte  subventioD,  dont  la  portion  dudict  diocese  reve- 
noit  k  la  somme  de  2,587  escus  2  solz  2  deniers.  Lesdictz 
depputtez  dudict  diocese  ayant  mis  en  consideration  ce 
que  dessus  et  aultres  raisons  desduictes  en  ladicte  assam- 
bl6e,  mesmes  que  M.  Pierre  Portalfes,  receveur  parti- 
culier  dudict  diocese,  en  ladicte  ann^e  1592,  a  rendu 
compte  par  lequel  appert  qu'il  a  aquicte  ledict  dioc^e 
des  deniers  de  ladicte  subvention  pour  15,000  tant 
d'escus ;  a  este  advis6  et  conclud  que  ledict  diocese  ne 
doibt  paier  la  somme  demand^e  par  ledict  sieur  Portal^, 
tr^sorier  de  Texlraordinaire,  et  que  pour  avoir  este  ledict 
arrest  obtenu  par  surprise,  les  Estatz  particuliers  dudict 
dioc^c,  derni^rement  tenus  en  ceste  ville  de  Gbanac, 
auroient  conclud  que  la  requeste  civille  que  le  scindic  a 
obtenue  contre  icelluy  arrest,  seroit  poursuivy  par  le 
procureur  dudict  pais,  sellon  les  memoires  qui  lui  en 
en  seront  d^livrez  par  le  scindic. 

Sur  auUre  requisition  faicte  k  ladicte  assambl^e  par  le 
sieur  de  La  Gassaigne,  pour  et  au  moien  de  M.  Delhom, 
cy  devant  tresorier  provincial  de  Textraordinaire  des 
guerres  en  Languedoc,  et  maintenant  tr6sorier  de  France, 
de  paier  audict  siQar  Delom,  la  somme  de  503  escus, 
qu'il  prethend  luy  estre  deue  par  ledict  diocese,  en  vertu 
d'ung  arrest  qu'il  a  obtenu  de  la  Gour  des  Aydes,  et  ce 
pour  la  portion  de  8,000  tant  d'escus,  k  quoy  les  dio- 
ceses de  Languedoc,  ob^issans  au  Roy,  auroient  est^ 
condampnez  par  ledict  arrest ;  apr^s  que  ledict  arrest  a 
este  leu  en  ladicte  assambl^e  et  veu  que  par  icelluy  est 
expresscment  diet  que  en  cas  qu*il  se  trouveroit  que 
ladicte  j[)artie  auroit  este  cy  devant  impozee  par  lesdictz 
dioceses,  en  vertu  de  la  commission  de  MM.  les  tresoriers 
generauh  de  France,  en  ce  cas  ledict  sieur  Delom, 
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s'adresseroii  aux  i^eceveurs  particuliers  desdictz  dioc^siBs 
et  que  par  ce  moien^  cd  faict  consiste  en  verification. 
A  est6  enjoinct  au  scindic  dudict  dioctee  de  proc^der  k 
ladicte  v^riffication,  et  en  faire  rapport  k  la  prochaine 
assambl^e  des  Estatz  dudict  diocese,  k  laquelle  ledidt 
sieur  Dellon  se  pourra  Idrs  adresser  pour  y  estr^  pour- 
veu,  sellon  qu'il  sera  advise  bon  estre ;  attandu  aussi  que 
la  pr6sente  assambl^e  a  son  pouvoir  limite,  ne  luy  estant 
permis  de.  faire  aucune  imposition  de  deniers  sur  ledict 
dioci^se; 

t)u  vingt'Sixiesme  jour  du  mois  de  juing,  en  ladicte 

assambl6e,  de  rellev6e. 

&tans  venus  en  ladicte  assambl^e  les  sieurs  de  Gon- 
din,  d'Ispaniac  et  de  Gibert^s,  qui  avoient  est^  priez 
le  jour  d'hier  par  ladicte  assamblde  d'aller  parler  a  M.  de 
Fosseux  k  Mende,  ont  diet  quails  ont  faict  entendre  audici 
sieur  de  Fosseux,  ce  qui  avoit  est6  arreste  en  icelle,  et 
luy  ay  ant  offert  de  la  part  du  pais  de  luy  faire  fournir  b 
soranie  de  800  escus,  le  jom*  qu  il  sera  prest  de  partir 
pour  aller  trouver  mondict  seigneur  de  Vanladour,  a  la 
charge  de  faire  cesser,  durant  son  voyaige,  toutes 
courses,  lev6e  de  deniers,  contributions  et  fortifications 
sur  le  pais ;  toulesfoys  il  n'y  auroit  voulleu  entendre, 
quelques  raisons  qu'ilz  luy  ayent  proposees,  sinon  en  lay 
faisant  fournir,  dans  le  jour,  la  somme  de  1,200  escus, 
pour  rentrectenemet  de  sa  garnison,  durant  ung  mois  et 
sans  s'obliger,  a  promis  d'aller  trouver  mondict  seigneur, 
ce  qu^M.  le  premier  consul  de  Mende,  qui  est  venu  en 
ladicte  assamblee,  a  aussi  tesmoign6.  Sur  quoy,  aprte 
que  M.  de  Picheron,  bailly  de  G6vjauldan,  a  diet  qui! tie 
pouvoit  assister  k  ladicte  assambl^  pour  ne  conseiilir 
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qu'il  soict  bailie  de  Targent  ni  auUres  moiens  audict  sieur 
de  Fosseux,  attandu  que  le  Roy  a  revoque  son  pouvoir ; 
a  est^  conclud  que,  pouj  faciliter  le  voiaige  dudict  sieur 
de  Fosseux,  devers  mondict  seigneur  de  Ventadour  et 
acheminer  par  ceste  voye  la  redduction  de  la  ville  de 
Hende,  que  oultre  la  somme  de  800  escus,  cy  devant 
accordee,  luy  sera  encores  offert  200  escus  qui  est  en 
tout,  la  somme  de  1,000  escus ;  de  quoy  ledict  sieur  de 
Gondin  et  premier  consul  de  Mende  ont  est^  pri^s  por- 
ter la  parolle  audict  sieur  de  Fosseux  et  luy  donner 
asseurance  du  payement  de  ladicte  somme  au  jour  qui 
sera  advis^,  mesme  de  luy  faire  fournir  dans  deux  jours 
la  somme  de  400  escus,  en  deduction  desdictz  100  escus, 
et  le  surplus  dans  un  brief  d^lay. 

Du  yingtseptiesme  jour  dudict  mois  de  juing,  en  I'asissam- 
bl6e  desdictz  sieurs  depputez^  de  rellev6e. 

Mgr  de  Mende  a  represents  k  ladicte  assamblSe  qu'il 
avoit  receu  Letlres  dudict  sieur  de  Gondin,  par  laqaelle 
il  luy  donne  advis  que,  quelques  raisons  qu'il  ayt  repre- 
sentees a  M.  de  Fosseux,  il  n'a  voulleu  accepter  Toffre 
qu'il  luy  a  faict  de  la  part  de  I'assamblee,  de  la  somme 
de  1,000  escus,  et  qu'il  demeure  r6soleu  de  ne  rien  faire 
k  moins  de  1,200  escus,  qu'il  veult  avoir  dans  domain, 
comptant,  avcc  aultres  conditions  qui  tesmoignent  le  peu 
de  volunte  qu'il  a  d'aller  trouver  ledict  seigneur  de  Ven- 
tadour, ny  de  satisfaire  au  commandement  du  Roy. 
A  cause  de  quoy  il  est  besoing  d'adviser  k  ce  qui  est 
nScessaire  de  faire  sur  ceste  occurrance.  Et  ayant  est6 
TafFaire  mis  en  deliberation,  a  est6  conclud  d'envoyer 
promptement  ung  homme  k  cheval,  exprte,  devers  mon- 
dict seigneur  de  Vantadour  pour  le  tenir  adverty  de  ce 
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que  dessus,  affin  qu'il  luy  plaise  pourveoir  a  la  seuret^ 
et  conservation  du  pais  et  empescber  les  courses  que 
pourra  ledict  sieur  de  Fosseux  faire,  et  adviser  anx 
aultres  moiens  n^cessaires  pour  Tex^cution  des  comman- 
demens  du  Roy:  Qu'il  sera  envoy6  porleur  expr^s  k  la 
Cour,  pour  faire  entendre  a  Sa  Majeste  et  k  Mgr  le  Con- 
nestable,  Testat  des  affaires  dudict  diocese.  Aussi  sera 
escript  k  MM.  d'Apchier,  de  Peyre,  du  Tournel,  cappi- 
taine  Salles  et  aultres  que  besoing  sera^pour  les  prier  de 
tenir  leurs  gens  de  guerre  prdtz  pour  s'opposer  audict 
sieur  de  Fosseux. 

Sur  le  contenu  de  la  Lettre  qu'il  a  pleu  a  Mgr  de  Ven- 
tadour,  lieutenant  general  pour  le  Roy  en  Languedoc^ 
escripre  aux  gens  des  Estatz  du  present  dioctee  le  26*  de 
ce  mois,  par  laquelle  il  mande  de  faire  trouver  ung  dep- 
put6  de  la  part  desdicts  Estatz,  a  Tassambl^e  qu'il  a  con- 
voquee  k  P^zenas  au  6*  de  julhet  prochain,  pour  pour^ 
voir  aux  affaires  mentionn^es  en  la  Lettre  cloze  que-  le 
Roy  escript  aux  habitants  de  la  ville  et  diocese  de  Mende 
du  21*  may  dernier,  suivant  deux  commissions  de  Sa  Ma- 
jesty dont  ledict  seigneur  due  a  envoye  la  coppie,  et  ce 
touchant  le  secours  que  Sa  Majest6  demande  aux  habi- 
tans  du  pais  de  Languedoc,  pour  avoir  moien  de  s'op- 
poser aux  ennemys  de  ce  royaume,  et  pour  faire  imposer 
sur  le  g6n6ral  de  ladicte  province,  I'enti^re  somme  de 
22,355  escus  29  solz  pour  la  redduction  de  la  ville  de 
Mende.  Aprfes  avoir  est6  faicte  lecture  desdictes  Lettres 
et  commission,  a  est6  d61ib6r6  et  conclud  que  M.  Jehan 
Michel,  est  nommS  et  depput6,  ensemble  M.  Remond  de 
S.  Bauzille,  comme  son  acesseur  pour,  en  Fabsence  da 
scindic  dudict  diocese  et  au  nom  d'icelluy,  se  pr^enter 
et  assister  k  ladicte  assambl^e  et  en  icelle  oppiner,  re- 
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monster,  requ6rir,  accorder,  consentir  et  discentir  tout 
ce  qu  il  verra  bon  estre,  tant  pour  le  faict  desdictes  com- 
missions que  aultres  choses  importans  le  bien  et  service 
du  Roy  et  des  affaires  de  ladicte  province  et  particuli^re- 
ment  dudict  dioc^e,  et  g6n6ralement  faire,  dire  et  pro- 
curer en  ce  que  dessus,  tout  ce  que  ledict  scindic  et 
depputez  dudict  dioctee  feroient  ou  faire  pourroient  s'ilz 
y  estoient  en  personne ;  promectant  le  reliever  indempne 
du  faict  de  ladicte  charge  et  pourvoir  au  payement  des 
frai2  de  son  voiaige  et  vaccations,  ou  bien  au  rembour- 
sement  de  ce  qu*il  fournira  et  advancera  pour  cest  effect. 

Aussi  ont  donn6  charge  et  le  pouvoir  audict  sieur 
Michel,  de  poursuyvre  en  la  Cour  des  Aydes  k  Montpel- 
lier,  Tauthorisation  des  affaires  des  deniers  extraordi- 
naires  impozes  sur  ce  diocese  en  ceste  demi^re  assam* 
bl6e  des  gens  des  trois  Estatz  d'icelluy. 

Et  d'aultant  que  pour  les  protestations  faictes  par  le 
sieur  Fumel  en  la  derniere  assamblee  desdicts  Estatz,  de 
ne  se  vouUoir  plus  empescber  de  la  charge  de  scindic 
dudict  diocese,  lesdicts  Estatz  auroient  donn6  pouvoir 
aux  depputlez  de  la  pr^sente  assamblee,  d'eslire  et 
nommer  ung  substitute  soit  le  sieur  D6od6  Dumas,  doc- 
teur  et  juge  du  Ghappitre  de  Mende,  le  sieur  Borrel  ou 
tel  aultre  que  par  ladicte  assamblee  seroit  advis6,  en  cas  ' 
que  ledict   sieur  Fumel   ne  vouldroit  plus  continuer 
sadicte  charge,  affin  que  la  poursuite  des  affaires  du 
dioc^e  ne  demeure  en  arri^re  jusques  k  la  prochaine 
assamblee  des  Estatz.  A  ceste  cause  et  en  consequence 
de  ladicte  deliberation,  les  depputez  de  ladicte  assam- 
blee ont  esleu  et  nomme  pour  substitut  dudict  scindic 
lesdictz  Michel,  S.  Bauzile  et  le  premier  d'eulx  pour,  en 
Tabsence  d*icell(iy  et  jusques  a  la  tenue  desdicts  Estatz 
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prochains,  faire,  gerer,  procurer  et  negocier  les  a&ires 
dudict  diocese ,  pour  le  bien ,  repos  et  solaigement 
d'icelluy,  tout  ainsi  que  ledict  scindic  feroict  et  qu'il 
appartient,  a  la  charge  de  son  substitut  en  son  absence. 

Sign6  :  Adam ^  iv^que  de  Mende^  pre«dent. 
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Rdle  de  MM.  des  Eiats.  —  On  procede  au  departement 
des  deniers,  verification  des  detteSy  en  attendant  le  retour 
des  diUguis  d  la  Cour.  —  Le  bailli  du  Gevaudan  de- 
mande  lecture  des  commissions  relatives  :  l^  au  serment 
a  pr&ter  a  Sa  Majesti  par  ses  sujets ;  2*  accordant  la 
sui^vivance  du  gouvernement  de  Languedoc  a  Henri  de 
Montmorency,  —  Admission  des  procureurs  de  Saint- 
Alban  et  de  La  Garde-Guirin.  —  Propositions  de  M.  de 
Reich,  tresorier  de  la  bourse  de  Languedoc^  du  sujet  des 
depensespour  la  reduction  de  la  ville  de  Mende.  —  Les 
deniers  de  Hassiette  doivent  etre  levis  par  le  receveur 
pariiculier,  et  eh  deux  termes.  —  M.  de  Bouzol  esi 
adjoint  aux  commissaires  chargis  de  la  verification  des 
deltes  et  de  V audition  des  comptes.  —  Etat  des  deniers 
ordinaires  a  dresser.  —  Caution  du  pays  en  faveur  de 
M.  de  S.  Alban.  —  Comptes  de  feu  Pons  Destriciis^ 
sieur  de  Garrejac,  i  verifier.  —  Imposition  en  faceur 
de  divers  crianciers.  —  Admission  de  M.  de  Chambrun 
en  qualM  d'assesseur  du  consul  de  Marvejols.  —  Refus 
de  M.  Du  Verger,  namme  receveur  des  tailles  du  dio^ 
cese.  —  Fonds  allouis  pour  la  verification  des  dehtes  du 
pays  et  avis  de  M.  de  Seguin,  envoyi  du  baron  de 
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P^yfiRj  sur  Vemploi  de  ces  fonds.  -^  Remontrances  et 
protestalion  de  divers  deputis  qui  refusent  d'appronver 
la  precedeute  dilibiraiion  des  Etais,  n'y  ay  ant  pas  iti 
appelis.  —  Avis  du  consul  de  Mende.  — ^  Protestalion 
du  consul  de  Marvejolsy  au  sujet  de  rassasstnat  commis 
sur  lapersonne  du  chanoine  Pouget.  —  Avances  4  faire 
par  le  receveur  des  frais  de  verification  des  dettes.  — 
Admission  du  consul  de  Sainte-Enimie.  —  Disculpation 
et  offres  de  service  de  Jacques  Chantuel^  commis  a  la 
tecette  des  deniers  du  diocese.  —  Troubles  A  Altier,  i 
t  occasion  du  re  fas  fait  par  les  habitants  de  payer  leur^ 
impositions.  —  Fixation  des  heures  des  travaux  de 
Vassamblie,  -^  Gratification  accordie  A  M.  de  Rignac^ 
conseiller  a  la  Cour  des  Ay  des.  —  Sommes  4  payer  a 
divers  creanciers.  —  Exhortation  adressie  aux  procu- 
reurs  des  Civennes  de  cesser  leur  poursuite  contre  le 
pays  au  sujet  d6s  impositions.  —  Refus  du  sieur  Vergier 
de  faire  la  recette  des  tailleSjpreiendant  que  cest  le  sieur 
Manifacier  qui  doit  la  faire.  —  Sommes  dues  au  sieur 
PortaleSj  qui  demunde  la  virification  de  ses  comptes.  — 
Examen  de  celui  du  sieur  Almeras.  —  Admission  de 
M.  de  Seras,  sieur  de  Barre.  —  M,  Saulze  prisente  son 
compte  et  en  demande  la  virificatiou.  —  Empietement 
des  consuls  de  Montpellier  sur  la  propriiti  et  la  desti- 
nation des  colleges  fondes  dans  leur  ville  par  le  pape 
Urbain  V  en  faveur  des  Givaudanais.  —  Destitution  du 
prevot  de  la  marichaussee.  —  M.  Motte,  d'Anduze, 
criancier  du  dioche.  —  Etat  des  dommages  et  interSts 
demandis  par  le  sieur  A  Imiras.  —  Impositions  des  frais 
de  la  Province.  —  Protestations  des  diputis  des  Cevennes 
et  reponse  des  Etats.  —  Examen  du  compte  du  sieur 
Almeras.  —  Le  pays  contribue  aux  frais  du  prods 
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contre  les  assassins  du  sieur  de  La  B 
due  ou  sieur  Bonnefoy,  —  Virificatm. 
ficalion  des  comptes  et  et  ripartilion 
Crianciers  du  pays.  —  Contestation  a 

—  Compte  du  sieur  Portal^s.  —  Pla 
du  Chambon,  paroisse  de  Saint-Syt 
Pierre  Gourde  et  Mme  de  Pockebaron 
Vacans.  —  Prods  entre  le  sieur  Chan, 
lailles,  et  les  fiabitans  d'Altier.  —  M. 
vejols,  demande  le  remboursement  de. 
payies  en  1 568  pour  I'acquisition  d'ur\ 
ancien  propriitaire.  —  Summet  i  imf 
divers  crianciers.  — ■  Don  de  500  4c\ 
L^preux  de  Mende  dont  la  maison  ava 
du  siige  de  Mende.  —  Demande  d'une 
le  sieur  Marcon,  apothicaire.  ■ —  Cl6tt 
sieur  Portalis.  —  Protection  des  Et 
sieurs  Reversat.  —  Compte  presenti  j 
tables.  • —  Empnint  sur  la  ville  de  i 
Fosseuse.  —  Compte  du  sieur  Ckazal 
de  recevoir  le  sieur  Colomby  pour  lieu 

—  Revision  des  comptes  de'divers  recev 
offerls  d  Mgr  le  Conneslable  et  &  Myr 
Bemandes  de  M.  Dujardin.  —  Com 
Barrel.  —  Cldture  de  divers  compl 
dipenses  faites  par  MM.  Despondilio 
ArrSt  obtenu  par  M.  Manifacier.  —  i 
pays  d" Auvergne.  —  Affaires  du  dio 
(ions  aux  diligues  des  Etats.  —  Vin 
dation  des  deltes.  —  Plaintes  du  sieur  . 
de  Saint-Chily.  —  Priire  aM.de  I 
diocise,  de  continuer  ses  services  au 

■  diverses,  etc. 
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L'an  mil  cinq  cens  quatre  vingt  dix  huict  et  le  premier 
jour  du  mois  de  juillet,  environ  septheures  du  matin,  en 
la  ville  de  Mende  et  dans  une  des  chambres  haultes  des 
maisons  ^piscopalles,  pardevant  tr^s  reverend  p^re  en 
Dieu,  M'*  Adam,  6vesa{ue  et  seigneur  de  Mende,  comte 
de  Gevaudan,  conseiller  du  Roy  en  son  Conseil  d'Estat  et 
president  des  Estaiz  dudict  pais  de  G^vaudan,  estans 
assamblez,  suivant  les  deliberations  d'aultre  assamblee, 
tenue  en  ladicte  ville  de  Mende  le  septiesme  jour  du  mois 
de  may  dernier,  assavoir  pour  Testat  eccl6siastique  : 
MM.  M*'  Pierre  Malos,  chanoine  et  bailie  du  Chapitre  de 
r^glise  cathedralle  de  Mende,  et  Andr6  de  Chanoillet, 
aussi  chanoine  de  ladicte  eglise  et  deputes  dudict  Cha- 
pitre, aveC  pouvoir  d'icelluy .  Pour  la  noblesse :  M"  Aymar 
de  Calvisson,  sieur  de  S.  Auban,  chevalier  de  Tordre  du 
Roy  et  commis  des  nobles  dudict  pais,  en  personne ; 
noble  Estienne  de  Seguin,  sieur  dePeyreflche,  envoye  de 
M.  le  baron  de  Peyre,  avec  procuration ;  noble  Anthoine 
Du  Bourbier,  sieur  de  La  Croix,  bailly  et  envoi6  de  M'.  le 
baron  de  Florae,  en  vertu  du  pouvoir  qu'il  a  remys  ez 
pr^c^dentes  assambl6es  ;  Claude  Pollalion ,  sieur  de 
Bouzolz,  envoys  de  M.  le  baron  de  Canilliac ;  M*  Phi- 
lippes  de  Gibilin,  docteur  ez  droictz,  envoy6  de  M.  de 
S6v6rac,  avec  procuration  ;  M*  Gilles  Barlh^lemy,  aussi 
docteur  ez  droictz,  envoiede  M.  d'Arpajon,  avec  procu- 
ration ;  Andr6  Vivian,  sieur  de  Freluquet,  envoy6  de 
M.  d'Hallenc,  avec  procuration.  Et  pour  le  Tiers-Estat  : 
MM"  Jehan  Dumas,  docteur  ez  droictz;  conseiller  du 
Roy,  juge  au  Bailliaige  de  Givaudan  et  premier  consul 
de  ladicte  ville  de  Mende;  Jacques  Gibilin,  second  con- 
sul de  la  ville  de  Maruejolz  ;*  Jehan  Hugonnet,  consul  de 
la  ville  de  Chirac ;  Estienne  Portalier,  consul  de  la  ville 
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de  La  Ganorgue  ;  Jeban  Duron,  procureur  de  la  ville  de 
Saint-Ch^ly-d'Apcher ;  Jean  Bouc,  consul  de  la  ville  de 
Salgues,  et  Pierre  Vigier,  consul  de  la  ville  du  Malziea. 
Tous  lesdictz  assistans  repr^entans  le  corps  et  comma- 
nault6  dudict  pais  de  Gj&vaudan  et  diocese  de  Mende. 
Est  venu  en  ladicte  assambl^e  M.  de  Picheron,  conseiller 
du  Roy,  gentilhomme  ordinaire  suivanf  de  Sa  Majesty, 
bailly  de  Gevaudan,  commissaire  ordinaire  de  I'assiette 
du  diocese  de  Mende ;  lequel  a  remonstrS  et  propos6 
que  les  comraissaires  de  MM.  les  comraissaires  presidents 
pour  le  Roy  aux  Estatz  g^n^raulx  de  Languedoc,  tou- 
chant  Tassi^te  dudict  pais  de  Gevaudan,  liry  ayant  esti 
nagui^res   remises  ;   il  s'est  acfaemin^  en  la  pr6sent« 
assambl6e  pour  proceder  au  despartement  des  sommes  k 
quoy  ledict  pais  et  diocese  de  Mende  a  este  cottize,  sui- 
vant  lesdictes  commissions,  ainsi  qu'il  luy  est  mande  par 
icelles.  Mais  d'aultant  que  la  pr^senle  assambl6e  n'est 
compos^e  que  d'une  partie  des  d^put^sdes  trois  Estatz 
dudict   pais    qui    ont   acoustum^    d'assister   auxdictes 
assietes,  joinct  qu'il  a  est6  adverty  que  Ton  veult  re- 
mectre  I'assambl^e  ordinaire  desdicts  Estatz    aprds  le 
retour  des  d6put6s  dudict  pais  qui  sont  allez  h  la  Cour,  ce 
qui  ne  se  peull  faire  sans  les  commissions  desdictz  sieurs 
commissaires,  pr6sidents  auxdicts  Estatz  g^n6raulx  ou 
sans  interrompre  et  changer  Tordre  acoustum^  audict 
pais.  A  ceste  cause  a  ordonn6  qu'auparavant  proceder  k 
aultres  actes,  suivant  les  privill^ges  et  ancienne  coustuoae 
dudict  pais,  tous  les  aultres  d6put^  desdicts  Estatz  seront 
deuement  appellez  si  mieulx  les  assistans  n'ayment, 
pour  ne  retarder  Timposition  des  deniers  de  Sa  Majesty, 
faire  declaration  que  la  pr^sente  assamblee  et  non  celle 
qui  a  est6  remise  apres  le  retour  desdictz  deputez  de  la 
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€oup,  poi^iera  le  nom  et  tiendra  lieu  des  Estatz  dudict 
diocese  po^r  ta  pr^sente  ann^e,  ordonnant  acte  luy  estre 
exp^ie  de  la  pr^sente  proposition. 

SiiF  quoy,  par  Mgr  de  Mende,  au  nom  de  ladicle 
assambl^e  a  est^  remoiistr6  audict  sieur  Bailly ,  que  pour 
plusieurs  bonnes  considerations  importans  le  bien  du  ser- 
vice du  Roy  et  le  repos  et  soulaigement  de  ce  dioc^ 
auroit  est^  cy  devant  arrest^  que  Tassamblee  desdicts 
Estatz  seroit  diffi^r^e  jusques  au  retour  desdicts  d^putez 
de  la  Cour,  et  n^antmoings,  pour  ne  porter  aulcun  pr^ 
judice  ny  retardement  au  service  du  Roy  et  lev6e  de  ses 
deniers  que  la  pr^sente  assambl^  seroit  convocqu6e 
pour  proc6der  au  despartement  desdicts  deniers  et  par 
mesme  moyen  vacquer  k  la  verification  des  debtes  deubz 
par  ledict  diocese  et  k  la  revision  des  comptes  des  rece- 
veurs  et  aultre  qui  ont  ad  ministry  les  deniers  dudict  dio- 
cese, depuis  vingV-cinq  ans,  tellement  que  pour  le  pre- 
sent il  n'y  va  d'aulcun  interest  aux  affaires  de  Sa  Majesty 
ny  du  public.de  ce  diocese  que  ceste  assambiee  tienne 
lieu  et  porte  nom  d'Estatz  ou  d'assamblee  d'aulcuns 
d^putcz  des  Estatz,  mais  au  contraire,  ce  seroit  d'aultant 
reculer  le  despartement  desdictz  deniers,  s'il  fallait 
maintenant  faire  une  aultre  convocation  de  tons  les 
aultres  deputez,  parce  qu'il  y  escheroit  dix  ou  douze 
jours  de  temps  davantage. 

•a 

Apr^s  laquelle  remonstrance  a  este  ordonne  par  ledict 
sieur  bailly,  commissaire  susdict,  que  sa  proposition  de- 
meurant  escripte  et  sans  consequence  k  I'advenir  sera 
faicte  lecture  des  commissions  desdicts  Estatz  generaulx 
et  suivant  icelles  precede  au  despartement  des  sommes 
de  denier  k  quoy  ce  diocese  a  ete  taxe ;  requerant,  les- 
dicts  deputez,  de  Tassister  a  Texecution  desdictes  com- 
missions. 
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A  est6  en  oultre  ordonn6  par  ledict  sieur  bailly,  com- 
missaire,  suivant  la  teneur  des  instructions  joinctes  a  sa 
commission,  que  lecture  sera  faicte  d*une  commission  de 
Mgr  le  due  de  Vantadour,  lieutenant  general  pour  le 
Roy,  en  Languedoc,  touchant  le  serment  que  les  subjectz 
de  Sa  Majesty  en  ladidte  province,  doibveni  faire  pour  se 
maintenir  en  paix^  soubz  Tob^issance  de  sadtcte  Majeste, 
comme  aussi  la  commission  de  la  survivance  qu'il  a  pleu 
au  Roy  accorder  du*  gouvemement  .de  la  province  en 
favour  de  M.  Henry  de  Montmorency^  affin  que  personne 
n'en  pretende  cause  d'ignorance  et  que  le  tout  sera  en:- 
registre  au  greffe  dudict  dioc^e.  Et  incontinant  apres,  les- 
dictes  commissions,  tant  pour  le  faict  desdictz  deniers 
avec  les  instructions  y  attach^es  que  pour  ledict  serment 
d'union  et  survivance  dudict  gouvemeur  ont  este  leues 
en  ladicte  asssambl^e  par  le  greffier  des  Estatz  dudict 
diocese,  et  suivant  Tancienne  coustume,  mondict  seigneur 
de  Mende,  president,  a  requis  ledict  sieur  Bailly,  au  nom  i 
desdicts  d^putez,  promectre  la  continuation  de  ceste 
assamblee  pour  d^liberer  sur  le  faict  desdictz  deniers  et 
aultres  affaires  imporlans  le  repos  et  soulagement  dudict 
diocese ;  ce  que  ledict  sieur  bailly ,  commissaire ,  a 
octroy^,  k  la  charge  de  ne  ti*aitter  en  ladicte  assamblte  | 
aulcune  chose  centre  le  service  du  Roy  et  le  repos  de 
son  peuple.  Et  ce  faict  ledict  sieur  est  sorty. 

Les  procurations  des  envoyez  k  ladicte  assamblee  ont 
este  leues  en  icelle,  bien  que  quelques-unes  n'ayent  es\& 
trouv^es  suffizantcs,  toutesfois,  pour  ne  retarder  les 
affaires,  ont  estS  receues  sans  consequence  a  TadveDir. 

Lesdictz  deputes  delib6rans  sur  la  proposition  faicte        i 
par  ledict  sieur  bailly,  touchant  le  departement  des 
deniers  port^s  par  lesdictes  commissions  des  Estatz  g^ne- 
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raulx,  bien  que  ledicl  diocese  soict  r^duict  a  une  grande 
mis^re,  a  cause  des  ruynes  qu'il  a  souffertes,  tant  par  les 
gens  de  guerre  du  sieur  de  Fosseux  que  a  Toccasion  du 
passaige,  s^jour  et  entretenement  de  Tarm^e  de  Sa  Ma- 
jeste,  conduicte  par  Mgr  le  due  de  Vantadour,  pour  la 
reduction  en  son  obeissanee  de  la  ville  de  Mende,  oultre 
le  passaige  et  sejourdes  trouppes  de  M.  le  due  de  Bouil- 
lon ;  toutesfois  pour  Thonneur  et  obeissanee  qui  est  deue 
a  Sa  Majest6,  k  este  conclud  qu'il  sera  proc6d6  au  des- 
partement  de  loutes  et  chascunc  les  sommes  contenues 
esdictes  cotamissions  pour  les  coltitez  dudict  diocese. 

Et  pour  le  regard  dudict  serment  de  Tunion  entre  les 
subjectz  de  Sa  Majest6,  d'aultant  qu'en  Tassambl^e  du 
pais  tenue  en  ceste  ville  le  8'  jour  de  may  dernier ;  ledict 
serment  y  fut  faict  et  prest6  suivant  la  commission  de 
roondicl  seigneur  de  Vantadour  et  la  deliberation  des 
Estatz  g^neraulx  que  d^s  lors  y  fureht  representees ; 
a  este  diet  n'estre  besoing  de  faire  nouveau  serment 
pour  ce  regard  en  ceste  assambiee ;  seullement  sera 
enjoinct  k  chascune  des  villes  dudict  diocese  faire  le 
semblable  et  enregistrees  ez  registres  des  maisons  com- 
munes ladicte  commission  si  ja  n'a  este  faict. 

Et  quant  k  la 'commission  concernant  M.  Henry  de 
Montmofency  pour  la  survivance  qu'il  a  pleu  au  Roy  luy 
accorder  du  gouvernement  de  Languedoc,  lesdicts  de- 
putes s'en  jpuissant  infiniment  de  ceste  occurance  pour 
la  continuation  qu'ils  esp^rent  par  ce  moyen  du  bon 
ordre  et  soulaigement  auquel  il  a  pleu  a  Mgrle  Connes- 
table  laisser  le  pauvre  peuple  de  ceste  province  de  Lan- 
guedoc; ont  conclud  et  arreste  que  ladicte  commission 
sera  enregistree  ez  registres  des  Estatz  dudict  diocese, 
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affin  que  nul  n  en  puisse  pretendre  cause  d'ignorance. 

Les  deliberations  prinses  par  les  coramis  et  depulez 
dudict  diocese,  touchant  les  affaires  d'icelluy,  mesiues 
depuis  le  premier  jour  de  mars  dernier,  ont  este  Icuesen 
plaine  assamblee  ;  laquelle  les  ayant  pour  agr^abfe, 
comme  faictes  pour  le  bien,  soulaigement  et  repos  dudict 
diocese,  les  a  approuv6cs  et  confirmees  sehin  leur  forme 
et  teneur. 

Dudict  jour,  premier  de  juillet,  de  relev^e. 

Se  sont  presentez  M.  Pierre  Metge,  pour  te  scindic  de 
S.  Auban,  et  Francois  de  Fontanes,  pour  les  consulz 
nobles  de  La  Garde-Gu6rin ,  avec  leurs  procurations, 
desqucllcs  faicte  lecture  en  ladicte  assamblee,  a  este 
diet  qu'ils  serortt  receuz  en  icelle,  a  la  charge  de  faire 
reformer  lesdictes  procurations,  avec  clauze  d'assisleret 
consentir  au  des*partement  des  dcniers. 

Sur  ce  que  le  sieur  Nicolas,  pour  et  au  nom  du  sieur 
Reich,  tresorier  de  la  bourse  de  Languedoc,  a  remonstre, 
comme  en  Tassamblce  des  Estatz  generaulx  derniers, 
tehuz  a  Pezenas,  auroit  est6  entre  aultre  prinse  delibe- 
ration par  laquelle  ledict  pais,  pour  aulcunement  relever 
le  diocese  de  Mendc  des  extremes  despences  qu'il  a 
faictes  pour  Tassiegement  et  reduction  de  la»  ville  de 
Mende  en  Tobeissance  de  Sa  Majeste,  luy  auroit  remys  la 
somme  de  1,249  escus  57  solz  6  deniers  d'unc  part,  a 
quoy  revient  la  cottite  dudict  diocese,  de  riniposition 
faicte  au  mois  de  may  dernier,  et  oultre  ce  4,000  escus, 
sur  ce  qu*il  peult  devoir  audict  receveur  de  la  bourse,  el 
s'il  ne  doibt  ladicte  somme,  qu'il  sera  paie  des  plus 
clairs  deniers  desdictz  restes.  Et  d'aultant  que  par  la 
mesme  deliberation  est  port6  que  ou  ledict  diocese  n'ac- 
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cepteroit  ledict  offre,  qu'il  sera  descheu  de  ladicte  grati- 
fication, enjoignant  audict  reccveur  de  la  bourse,  en  ce 
cas,  de  contraindre  ledict  diocese,  au  payement  desdictes 
sommes ;  a  ceste  cause,  ledict  sieur  Nicolas  a  requis 
rassamblee  luy  declarer  s'ils  acceptent  ladicte  delibe- 
ration pour  luy  servir  en  ce  que  de  raison.  Sur  quoy  par 
mondict  sieur  le  president  a  est6  diet  audict  sieur  Nico-  * 
las  que  ladicte  assamblee  ne  luy  pefilt  faire  response 
certaine,  d'aultant  que  la  resolution  de  cest  affaire  dep- 
pend  de  Tassamblee  des  Estatz  dudiot  diocese  et  que 
ceste  compaignie  a  son  pouvoir  limitte  et  n'a  aulcune 
charge  de  toucher  a  cest  affaire. 

Lesdictz  deputes  traitlans  du  faict  de  la  recepte  et 
levee  des  deniers  du  Roy  et  aultres  de  I'assiette  ordi- 
naire, apres  avoir  mis  en  consideration  la  pauvrete  du 
peuple  dudict  diocese,  les  grandes  sommes  de  deniers 
qu'il  a  este  contrainct  paier  Tannic  passee  pour  Tentre- 
tenement  de  Tarmee  de  Sa  Majeste,  emploiee  soubz  la 
charge  de  Mgr  le  due  de  Vantadour  pour  la  reduction  de 
la  ville  de  Mende,  en  Tobeissance  de  sadicte  Majeste, 
oultre  la  foulle  du  passaige  et  sejour  de  ladicte  armee  ; 
considere  aussi  qu'auparavant  que  Tassielte  puisse  estre 
cloze  ny  les  mandz  faictz  et  envoyez  et  les  cottizations 
particulitres  faictes  en  chascune  paroisse,  le  temps  de  la 
r^colte  sera  arrive,  qui  est  la  saison  de  Tannee  la  plus 
incommode  a  lever  les  tailhes,  pour  estre  lors  le  pauvre 
peuple  contrainct  d'employer  non  seullement  son  labour,, 
mais  le  peu  de  moyens  qu  il  peult  avoir  pour  subvenir 
aux  fraiz  necessaires  de  la  recoltQ,  et  que  d'assigner  les 
termes  de  pavement  des  deniers  de  ladicte  assiette  en  ce 
temps-Ik;  ce  seroit  empescher  la  cueillete  et  ruyner  en- 
ti^rement  le  pauvre  peuple,  et  par  ce  moyen  reculer 
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la  lev6e  desdictz  deniers  au  lieu  de  Tadvancer ;  ont 
advise  et  conclud  de  requerir  MM.  les  commissaires  de 
Tassiette  d'ordonner  que  lesdictz  deniers  seront  levez 
par  le  receveur  particulier  dudict  dioceso,,  en  deux  ter- 
mes  el  payements  esgaulx,  aux  preniiers  jours  de  sep- 
tembre  et  de'novembre'  prochains,  ou  du  moings  aux 
quinzi^me  d*aoust  et  quinzi^me  d'octobre,  a  la  charge 
que  ledict  receveur  ne  pourra  uzer  d'ex^cution  contre 
les  cottizez  lusques  aux  premiers  jours  de  septembre  et 
d'octobre,  affin  qu'ilz  ayent  temps  et  moyen  de  cottizer 
et  recouvrer  les  deniers  pour  satisfaire  k.leurs  taxes.  Et 
cependant  affin  que  le  diocese  ne  soit  moleste  par  les 
receveurs  g6n6raulx  de  Languedoc,  par  faille  de  paie- 
naent  desdictz  deniers,  pour  les  termes  escheuz,  aux  re- 
oeptes  g^n^ralles,  qu'il  sera  pr^sent6  requesle  k  nos 
seigneurs  les  tresoriers  g^neraulx  de  France,  a  ce  que 
pour  les  susdictes  raisons,  aussi  que  le  retardement  de 
Tassiette  et  despartemeni  desdictz  deniers  precede  de  ce 
que  les  commissions  des  Estatz  g6n6raulx  n'ont  est^ 
envoy^es  audict  diocese  que  depuis  trois  jours,  api*es 
plusieurs  plainctes  que  ledict  diocese  a  faictes  k  mondict 
seigneur  de  Yantadour  contre  ceulx  qui  usoienl  de  cesie 
retention,  il  plaise  k  nosdictz  seigneurs  les  tresoriers, 
donner  surceance,  au  receveur  particulier  dudict  dio- 
cese ,  du  payement  des  sommes  de  ladicte  assiette, 
jusques  ausdictz  premiers  jours  de  septembre  et  de 
novembre  prochains,  avec  deffense  ausdictz  receveurs 
gSn^raulx,  d'uzer  auparavant  ledict  temps  d'aulcune 
execution  ny  contraincte  contre  ledict  receveur  parti- 
culier ny  les  habiUins  dudict  diocese. 

Que  par  mesme  moyen  sera  escript,  au  nom  de  I'as- 
sambl6e,  a  MM.  les  receveurs  gcneraulx,  tant  pour  les 
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deniers  du  Roy  que  de  la  bourse  du  pays,  a  ce  que  pour 
les  mesmes  raisons  il  leur  plaize  soulager  ce  diocese, 
sans  le  constituer  en  fraiz  ny  despens  pource  regard. 

Le  sieur  de  Bouzolz,  envoye  de  M.  le  baron  de  Canil- 
liac,  a  este  nomme  pour  estre  joinct  au  nOmbre  des 
deputez,  a  la  verification  des  debles  et  jiudiction  des 
comptes  des  receveurs  dudict  diocese.  .  , 

A  est6  aussi  conclud  que  I'estat  des  deniers  de  Tas- 
siette  ordinaire  sera  dresse  par  MM.  les  commissaires 
ordinaires,  k  Tassistance  de  deux  deputez  de  I'eglise, 
deux  de  la  noblesse  et  quatre  du  Tiers-Estat,  pour  estre 
par  apres  rapporte  et  veu  en  rassambl6e. 

Sur  ce  que  M.  de  S.  Auban  a  remonstr6  que  le  sieur 
Donnat  auroit  derni^rement  contrainct  son  agent,  estant 
au  bas  Languedoc,  de  s'obliger  envers  ledict  sieur  Don- 
nat, en  la  somme  de  440  escus  pour  les  apportz  de 
4,000  escus  que  ledict  sieur  de  S.  Auban,  k  la  requisition 
dudict  diocese  ernprunta  dudict  sieur  Donnat,  pour 
payer  partie  de  la  somme  accordee  au  sieur  de  Fosseux, 
pour  la  reddition  de  la  ville  de  Mende ;  a  cause  de  quoy 
ledict  sieur  de  S.  Auban  a  requis  I'assamblee  le  relever 
tant  de  ladicte  somme  principalle  que  des  apportz,  n  es- 
tant raisonnable  qu  il  en  soit  en  peine,  pour  avoir  faict 
plaisir  et  service  au  pais;  a  este  conclud  que  ledict  dio- 
cese rel^vera  ledict  sieur  de  S.  Auban,  tant  de  ladicte 
somme  principalle  que  de  celle  de  ses  apports. 

M'  Jehan  Vergile,  notaire  royal  de  la  ville  de  Mende, 
comme  mary  de  Sandre  Destr^che  et  luteur  de  Firmin 
Pelagal,  coheritiers,  par  benefice  d'inventaire  de  feu 
Destreclz,  sieur  de  Garrejac,  a  requis  I'assamblee  ouyr  et 
arrester  le  compte,  qu'il  a  cy  devant  par  plusieurs  fois 
present^,  de  la  recepte  et  despence  faicte  par  ledict  feu 
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sieur  de  Garcjac,  des  deniers  imposes  audict  diocese  en 
septcmbre  i58G,  en  vertu  des  commissions  de  feu  M.  I'ad- 
miral  de  Joyeuse,  lieutenant  general  pour  le  Roy,  en 
Tarmee  de  Sa  Majesle,  estant  devant  la  ville  de  Marue- 
jolz.  Sur  quoy  este  diet  que  ledicl  compte  sera  ouy  en  la 
presenle  assamblee  comme  les  aultres  comples  des  rece- 
veurs  dudict  criocese. 

Sur  la  requisition  et  sommation  que  le  sieur  Bernard 
de  Vic,  comme  ayant  charge  de  demoiselle  Francoise  de 
Cezelly,  vefve  de  feu  sieur  de  barry,  en  son  vivant  gou- 
verneur  de  Laucatc,  a  faicte  a  MM.  de  S.  Auban,  commis 
des  nobles  dudict  pais  de  Gcvaudan,  et  Dumas,  premier 
consul  de  Mende,  Tung  des  commis  du  Tiers-Eslal  dudict 
pais ;  et  parlant  a  eulx  aux  aultres  sieurs  commis,  scindic 
et  deputez,  de  luy  payer  la  somme  de  1,366  escu§  deue 
a  ladicte  demoiselle  par  M.  de  Fosseux,  ealaqueUe,  par. 
manderacnt  signe  de  sa  main,  du  24'  jour  d'avril  der- 
nier, enregistr6  au  greffe  dudict  pais,  il  auroit  assigne  a 
Iddicte  demoizelle  le  paiement  de  ladicte  somme,  sur  le 
transport  de  10,497  escus  faict  p.ar  ledict  sieur.de  Fos- 
seux a  sieur  Philip  Marimond,  marchand  de  Pezenas,  sar 
la  partie  de  26,000  taut  d'escuz  accordee  audict  sieur  de 
Fosseux  a  la  rcddition  de  ladicte  ville  de  Mende  ;  a  est6 
conclud  que  lorsq^ie  Timposition  se  fera  audict  diocese 
de  ce  qui  sera  deub  audict  sieur  de  Fosseux,  ladicte  par- 
tie  de  1,566  escus,  sera  employee  en  ladicte  imposition 
comme  les  autres  parties  deues  par  ledict  sieur  de  Fos- 
seu^i,  selon  qu  il  sera  trouve  raisonnable  jusques  a  con- 
currence ou  a  proposition  de  ce  qui  sera  deub  audict 
sieur  de  Fosseux  par  ledict  diocese. 

Sur  aultre  requeste  pr^sent6e  par  le  sieur  Hannibal 
Montaigne,  Philip  Marimond  et  Dimenche  Destrige,  mar- 
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chans  de  Pez6nas,  tendaiit  a  ce  qu'il  soil  diet  et  ordonne 
que  des  premiers  deniers  qui  seront  imposes  sur  ledict 
diocese  pour  racquiltement  de  la  parlie  deuc  a  M.  de 
Fosseux,  ils  seront  payez  do  la  somme  de  6,fi00  escuz  a 
eulx  deue  par  ledict  sieur  de  Fosseux,  suivant  les  trans- 
portz  qu'il  en  a  faictz  sur  et  tant  moings  (\c  ce  qui  lui  est 
deub  par  ledict  pais  de  Gevaudan,  lesdicts  transportz 
aiant  eslc  enregistrez  au  greffe  dudict  pais.  A  este  con- 
clud  que  lorsque  Timposition  se  fera  audict  diocese  de  ce 
qui  sera  deub  audict  sieur  de  Fosseux,  ladicte  partie  de 
6>800  escus  contenue  auxdicts  transportz  sera  eiuployee 
en  ladicte  imposition,  corame  les  autres  parties  deuces 
par  ledict  sieur  de  Fosseux,  selon  qu'il  se  trouvera  rai- 
sonnable,  jusques  a  concurrence  ou  k  proportion  de  ce 
qui  sera  deub  audict  sieur  de  Fosseux  par  ledict  diocese. 

Du  second  jour  dudict  mois  de  juillet,  du  matin. 

Est  arrive  M.  Pierre  de  Chambrun,  docteur  en  mede- 
cjne,  qui  s'est  presente  et  a  este  receu  en  ladicte  assam- 
blec  com  me  assesseur  du  consul  de  Maruejolz,  suivant  la 
procuration  qu'il  a  remise. 

M'  Jehan  du  Verger,  curateur  de  M.  Hercules  Sp6ron- 
n^t,  receveur  en  titre  d*office  des  tailles  du  diocese  de 
Mende,  estant  venu  en  ladicte  assamblee,  a  este  ordonne, 
en  sa  presence,  par  M.  le  bailly,  que  Tassielte  des 
deniers  ordinaires  et  extraordinaires  la  presente  annee 
sera  baillee  audict  du  Verger,  curateur  dudict  Speronnat, 
comme  estant  Tannee  de  son  exercice,  pour  en  eslre  par 
luy  faicte  la  recepte  en  deux  termes  et  payeijiens  esgaulx^ 
assavoir  :  aux  quinziesmes  jour  d'aoust  et  d'octobre 
pijochains,  sans  toiitesfois  uzer  d'execution  centre  les 
cottizez,  jusques  aux  premiers  jours  de  septembre  et 
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novembre  apres  suivans,  ainsi  qu'il  a  este  advise  par 
ladicle  assambl6e  et  aux  charges  et  conditions  portees 
par  les  instructions  de  MM.  les  commissaires  prestdens 
pour  le  Roy  aux  Estatz  g6n6raulx  de  Languedoc ;  le  tout 
n^antmoings  sans  prejudice  du  privill6ge  que  ledict  dio- 
cese de  Mende  et  pais  de  G^vaudan  a  eu  de  tous  temps 
de  commettre  telle  personne  capable  que  bon  luy  sem~ 
bleroit ,  faisant  la  condition  meilleure  ;  ce  qu'il  n*a 
moyen  de  faire  ceste  annee,  pour  ne  s'estre  encores  pre- 
pr6sente  aulcung  qui  veuille  entendre  k  ladicte  recepte, 
joinct  que  pour  la  modicil6  desdictz  deniers  extraordi- 
naires,  il  a  est6  advis6  que  pour  ceste  dicte  annee,  sans 
consequence,  ils  seront  incorporez  en  une  seulle  assiette 
avec  les  deniers  ordinaires.  Sur  quoy  ledict  Verger  a  res- 
pondu  qu'il  n  estoit  tenu  faire  ladicte  recepte  et  que  ce 
n  estoit  Tannee  de  Texercice  dudict  Speronnat  ains  du 
sieur  Manifacier.  Et  ledict  sieur  Manifacier,  y  present,  a 
d6clar6  qu'ayant  faict  la  charge  Tannee  pass^e,  comme 
estant  en  exercice,  il  ne  prethend  aulcune  chose  au  faict 
de  ladicte  recepte  la  pr^sente  ann6e. 

Sur  la  remonstrance  faicte  par  M.  Dumas,  premier 
consul  de  la  ville  de  Mende  et  Kung  des  commis  du  pays, 
de  ce  que  en  la  derni^re  assambl^e  des  d^putez  des 
Estatz  tenue  en  ladicte  ville  le  7*  may  dernier,  fut  entre 
aultres  choses  r6soleu  et  arrest6  que  en  la  presente 
assambl^e  seroit  proc6d6au  despartement  des  deniers  du 
Roy  et  aultres^  portez  par  les  commissions  des  Estatz 
g6n6rau1x  par  MM.  les  commissaires  ordinaires  de  Fas* 
siette  et  que  par  niesme  moyen  les  deputez  de  ladicte 
assambl6e  vacqueront  a  la  verification  des  debtes  et  au- 
dition des  comptes  des  receveurs  dudict  diocese,  pour 
adviser  les  moyens  de  couper  chemin  aux  despensi 
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dommaiges  al  interestz  que  lesdictes  debtes  apportent 
audict  diocese,  et  quk  cest  effect  lesdictz  sieui's  commis- 
saires  ordinaires  seront  requis  imposer  la  somme  de 
2,000  escus,  tant  pour  fournir  aux  fiaiz,  despens  et  vaca- 
tions de  ceulx  qui  travailleront  a  ladicte  verification  qui 
seront  vingt  ou  vingt-trpis  en  nombre,  que  pour  subvenir 
aux  aultres  affaires  occurens  et  plus  pfessez  dudict  dio- 
cese. Ce  qui  auroit  est6  cause  que  ledict  sieur  consul,  en 
Tabsence  et  deffault  d'ung  scindic  se  seroit  tellement 
employ^,  que  plusieurs  cr^anciers  auroient  surceu  la 
poursuite  des  proems  qu'ilz  avoient  intentez  centre  ledict 
diocdse  en  ladicte  Cour  des  Aydes  k  Montpellier,  pobr 
plusieurs  notables  sommes  de  deniers,  dont  ilz  pr6ten- 
dent  de  grands  despens,  dommages  et  interestz,  par  le 
moyen  des  taxatz  qu'ilz  esp^rent  d'en  obtenir ;  ayant- 
lesdictz  creanciers  promis  audict  sieur  consul  de  differer 
ladicte  poursuite,  attandant  que  par  quelque  bon  expe- 
dient fust  pourveu  k  leurs  affaires  en  ladicte  assamblee. 
Requ^rant  k  ceste  cause  ledict  sieur  consul,  estre  advis6 
et  delib^rc  par  Tassambl^e  ce  qui  sera  plus  utile  et  con- 
venable  en  ceste  occcasion,  pour  le  bien  des  affaires 
dudict  diocese  et  pais.  A  est6  conclud  et  arreste  confor- 
m^ment  aux  pr^c^dentes  deliberations  et  affin  de  r^di- 
mer  le  pais  des  vexations,  fraiz,  despens,  dommages  et 
interestz  qu  il  souffre  a  Toccasion  desdictes  debtes  et 
prendre  k  I'advenir  un  bon  ordre  et  reglenjent  poiir 
Tacquitement  d'iceulx,  au  plus  grand  soulaigement  du 
peuple,  que  faire  se  pourra;  que  par  les  deputez  de 
ladicte  assamblee  sera  precede  k  la  verification  desdictz 
debtes  et  audition  desdiclz  comptes,  a  Teffect  que 
dessus;  et  que  pour  donner  moyen  ausdictz  deputez 
pour  leurs  affaires  particuliers,  comme  ilz  pourroient 
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faire,  a  cause  du  grand  nombre  de  comptes^ct  de  debies 
cfu'il  y  a  a  verifier,  en  quoy  il  conviendra  em[)loyer  ung 
fort  long  iemps,  que  lesdictz  sieurs  commissuires  ordi- 
naires  seront  requis  comprendre  audict  despartement 
desdiclz  deniers  ordfnaires,  la  presenle  ann6e,  la  sonune 
de  2,000  escus  pour  fournir  k  la  despense,  vacations  at 
aultres  fraiz  de  ladicte  verification,  comme  aussi  pour 
subvenir  aux  affaires  occurrens  dudict  pais,  par  les  man- 
demens  ct  ordonnancfes  de  MM.  les  commis,  scindic  ei 
depulez  d'icelluy: 

Sur  laquelle  conclusion,  le  sieur  de  Seguin,  envoye 
potir  M.  le  baron  de  Peyre,  a  diet  qu'il  conformoit  son 

.  opinion  a  la  plus  grande  et  saine  parlie  des  aultres 
deputez,  et  ce  faisant,  qu'il  estoit  d'advis  d'impozer 
ladicte  somrae  de  2,000  escus,  sinon  en  cas,  que  Von 
vouldroit  employer  ladicte  sommeou  parlie  d'icelle  pour 
le  voiaige  des  depulez,  qui  sent  allez  a  la  Cour,  pour  les 
affaires  dnditt  pais  ;  auquel  cas  il  n'entend  aulcunement 
y  consentir,  niais  au  coiitraire  s'y  oppose,  attandu  que 
aii  lieu  et  place  de  quelques  ungsdes  deputez  quiavoient 
este  nomraez  en  Tassamblee  oil  ledict  sieur  de  Peyre 

^  assisloit,  en  ont  este  depuis  subrogez  d'aultres,  sans  son 
advis. 

Et  sur  la  mesme  conclusion,  le  sieur  Gibilin,  consul  de 
la  ville  de  Maruejolz,  assiste  do  M.  Pierre  Chambrun, 
docteur  en  medecine,  son  assesseur,  a  remonstr^  que  a  la 
derniere  assamLlee  tenue  en  ceste  ville  de  Mende,  se 
prindrent  des  deliberations  qui  tendent  a  ruyne  et  sub- 
version de  la  ville  de  Maruejolz.  Car  si  les  dom  el 
exemptions  qui  ont  e^i&  accordez  a  ladicte  ville  par 
Sa  Majeste  estoient  revocquez,  comme  on  a  requis  par  le 
cahyer  qu  on  a  envoye  au  Roy,  ladicto  ville  ne  se  pour- 
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roit  jamais  relever  du  milieu  de  ses  cendres,  au  grand 
prejudice  de  Sa  Majeste,  par  la  perle  qu'elle  y  fait  de 
ses  lailles,  loz  et  ventes  et  aullres  droits  seigneuriaulx, 
que  du  pais  qui  re^oit  un  notable  interest  en  sa  ruyne. 
Laquelle  au  lieu  qu'on  debvoit  tascher  de  remectre,  affin 
que  le  second  membre  de  ce  corps  puisse  faire  ung  jour 
ses  fonctions  et  porter  les  charges  qu  il  ne  peult  suppor- 
ter maintenant,,k  cause  de  son  impuissance,  on  tasche 
d'extenuer  davantage  ce  pauvr^  paralitique,  pour  le 
rendre  du  tout  inutille  et  le  priver  de  la  liberalite  de 
sadicte  Majeste,  en  luy  ostant  les  moyens  qu'elle  a  trou- 
vez  raisonnablcs  et  convcnables  pour  restaurer  saditte 
ville,  pour  le  bien  de  ses  affaires  et  du  present  pais.  Que 
ce  n'est  pas  unir  le  corps  dudict  pais,  suivant  le  com- 
mandement  de  Sa  Majeste  et  seremcnt  d'amytie  que  Mgr 
le  due  de  Vantadoura  faict  jurer  aux  habitants  des  villes 
de  Mende  et  Maru^jjolz,  que  prendre  telles  deliberations 
qui  tendent  plustost  a  division  que  a  union,  comme  faict 
la  delegation  en  Cour  de  quatre  faicte  par  certains  parti- 
culiei;s  en  la  pretendue  assambl6e,  peccante  en  la  ma- 
tidre  et  en  la  forme,  comme  ilz  desduiront  en  temps  et 
lieu  ;  d'aultant  que  pour  ostcr  tous  ombrages  et  main- 
tenir  Tunion  que  font  unc  bonne  partie  du  corps  du  pre- 
sent pays,  on  debvoit  nommer  ung  depute  de  ladicte  re- 
ligion suivant  leurs  prec^dentes  requisitions,  n'estant, 
en  oultre  les  terres  du  Roy,  dont  Maruejolz  est  le  chef, 
de  si  petite  consequence  audict  pais,  qu'elles  ne  soient 
en  pariaige  avcc  Ip  comte,  et  que  ladicte  ville  de  Marue- 
jolz ne  jouisse  de  mesraes  privilleges  que  ladicte  ville 
de  Mende,  comme  est  porte  par  ledict  pariaige.  Partant 
on  remonstre  ladicte  ville  de  Maruejolz  et  aultres  terres 
propres  au  Roy,  debvoir  avoir  ung  deput6  en  Cour,  et 
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ladicte  ville  de  Mende  ung  aultre  seullement.  Et  que 
c'est  trop  fouler  le  pais  d'en  avoir  envoy^  quatre,  e&tan^ 
assez  de  deux,  prins  des  deux  villes  capitales.  Et  sur  ce 
ont  requis  ladicte  assambl6e  de  r^vocquer  les  susdictes 
deliberations  cy  devant  prinses  contre  ladicte  ville  de 
Uaruejolz,  tant  pour  la  revocation  desdictz  dons  et 
exemptions  que  aultrement,  comme  contraire  au  bien  du 
pais  et  k  la  restauration  de  ladicte  ville  du  Roy;  et qu'on 
Domme  ung  depute  de  la  Religion  pour  aller  en  Cour, 
representor  a  sadicte  Majesty  leurs  dol^ances  avec  deli- 
beration expresse,  que  ceulx  qui  seront  desja  partiz,  ne 
pou)*suivront  rien  qui  altire  le  repos  du  pais  et  particul- 
lierement  le  restablissement  de  ladicte  ville  de  Marue- 
jolz.  Et  a  faulte  de  ce  faire,  protestent  comme  ont  pro- 
leste  cy  devant  et  s'opposent,  tant  aux  deliberations 
prinses  la  derni^re  assambiee  que  k  la  presente,  sauf  en 
ce  qui  touche  le  serement,  les  commissions  du  Roy  et 
des  Estatz  generaulx.  Requerant  que  leur  presente  requi- 
sition et  opposition  soit  ins6ree  dans  le  verbal  des  pr4- 
sentz  Estatz  et  exraict  d'lcelluy  leur  en  estre  depesche. 
Et  M.  Gibilin,  docteur  ez  droictz,  envoyc  du  sieur  de 
Severac,  a  semblablement  diet  sur  Udicte  conclusion, 
que  n'ayant  point  assiste  a  la  precedente  assambiee, 
tenue  en  ceste  ville  de  Mende,  au  mois  de  may  dernier, 
pour  n'y  avoir  este  ledict  sieur  de  Severac  aulcunement 
appelie,  quoyque  de  toute  anciennete  et  par  ses  privil- 
leges  il  ayt  seance  et  voix  deliberative  en  toutes  les 
assambiees  qui  se  font  audict  pais.  II  ne  peut  aussi  con- 
sentir  k  la  deliberation  qui  a  este  prise  et  dont  lecture  en 
a  este  faicte  par  le  greffier  des  Estatz,  mesmes  en  ce  qui 
touche  a  Timposition  de  deux  mil  escuz,  k  laquelle 
comme  du  tout  contraire  a  ce  qui. est  porte  paries  com- 
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missions  du  Roy,  il  s'oppose,  ensemble,  k  la  d^l^gation 
qui  a  est6  faicte  de  ceux  qui  sont  allez  k  ]a  Cour,  pour 
regarder  plustost  le  bien  particulier  de  ceste  dicte  ville 
que  celluy  du  pais  duquel  toutesfois  on  I'a  couverle. 
Requerant  M.  de  Picheron,  bailly  et  commissaire  de  I'as- 
siete,  son  opposition  et  dire,  estre  escriptz  et  acte  d'icelle 
luy  estre  exp6di6. 

Par  mesme  moyen  M*  Gilles  Barth^lemy ,  ^docteur 
ez  droictz,  envoy^  du  sieur  d'Arpajon,  a  diet,  qu'estant 
averty  de  certaine  deputation  faicte  en  Cour,  d'aulcuns 
de  ceste  ville  de  Mende,  par  une  assambl^e  demi^rement 
tenue  en  ceste  dicte  ville,  a  laquelle  ledict  sieur  debvoit 
avoir  est6  appelle,  suivant  la  coustume  ancienne,  et 
comme  y  ayant seance  et  voix  deliberative,  il  ne  peut 
consentir  k  ladicte  deputation  ny  k  rien  qui  deppende 
d'icelle,  en  tant  que  pour  raison  d'icelle,  le  pais  seroit 
constitue  en  fraiz  et  desp^ens  inutilles,  et  s'y  oppoze.  Et 
au  cas  aussi  on  vouldroit  imposer  aultres  deniers  que  les 
deniers  du  Roy  et  fraiz  portez  piar  les  commissions  des 
Estalz  g^n^raulx  lev^s  en  la  presente  assambl^e  centre 
les  edictz  et  ordonnances  de  Sa  Majesty  et  arrestz  des 
Cours  souveraines*.  Requerant  son  dire  estre  escript  au 
verbal  pour  luy  servir  en  ce  que  de  raison. 

Apres  lesquelles  remonstrations  et  protestations,  le 
sieur  Dumas,  premier  consul  de  ladicte  ville  de  Mende, 
a  diet  que,  d'aultant  qu'en  I'absence  ou  deffault  de  syn« 
die  du  pais,  il  est  contrainct  comme  Tun  des  commis 
dudict  pais  de  deflfendre  a  tons  les  proems  intentez  centre 
ledict  pais  par  plusieurs  et  divers  cr^anciers,  au  moyen 
de  quoy  il  recougnoist  par  experience  estre  plus  utille, 
apres  une  bonne  et  bien  exacte  verification  des  debtes 
viayment  deubz  par  ledict  pais,'de  s'accommoder  avec 
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les  creanciers  que  non  pas  de  se  laisser  consoramer  sans 
occasion,  en  proces,  pour  les  excessifz  despens,  dom- 
mages  et. interest  que  lesdiclz  creanciers  en  pourraient 
obtenir  centre  ledict  diocese,  comme  il  se  vcoit  journel- 
Icment  arriver,  ce  qui  tourne  a  une  grande  foule  au 
pauvrc  peuple,  sans  diminution  des  sommes  principales 
pretendues  par  lesdictz  creanciers  ;  telleraent  qu'au  lieu 
d'acquUter  le  diocese  et  liquider  les  affaires  d'icelluy,  on 
le  plonge  plus  avant  en  la  confusion  et  desordre  ou  la 
guerre  Tavait  mis.  A  ceste  cause,  il  persisle  en  la  pre- 
miere deliberation  prinse  touchant  la  verification  desdictz 
debtes.  Et  en  cas  qu'il  y  avroit  quelqu'un  qui  vouldroit* 
s'y  opposer,  il  proteste  au  nom  du  pais  centre  luy  et 
mesmes  (jontre  ledict  consul  de  Maruejolz  et  envoyez 
des  sieurs  de  S6v6rac  et  d'Arpajon,  de  tous  despens, 
dommages  et  interestz  que  ledict  pais  en  pourroit  souf- 
frir.  A  laquelle  protestation  toute  Tassambl^e  unanime- 
ment  a  d6clar6  voulloir  adherer,  lant  centre  lesdictz  con- 
sul de  Maruejolz  et  envoyez  des  sieurs  de  S^verac  et 
d'Arpajon,  que  centre  tous  aultres  qui  vouldroient  s'op- 
pozer  a  Teffect  de  ladicte  deliberation. 

Sur  ce  que  par  ledict  sieur  consul  de  Maruejolz  a  e^te 
remonstre  coname  ^  Toccasion  du  meurtre  qui  fut  com- 
mis  dernierement  dans  ladicte  ville  de  Maruejolz  en  la 
personne  de  M.  Heral  Pouget,  chanoine  en  Teglise  dudict 
lieu,  MM.  les  d^putez  des  Estatz  du  pais,  cstant  lors 
assamblez  en  c^ste  ville  ou  quelques  jours  apres,  auroient 
prinse  une  deliberation  qui  semble  chJrger  Thonneur  des 
consulz  et  habitans  de  la  Religion  dudict  Maruejolz, 
mesmes  en  ce  qu'il  est  port6  par  icelle  qu'ils  ont  uze  de 
connivence  en  ce  faict.  Et  d'aultant  que  lesdictz  sieurs 
deputes  n  avoient  este  lors  de  ladicte  deliberation  Men 
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informez  de  la  verite  de  cest  inconvenient,  ny  debvoir 
auqucl  lesdicts  consulz  s'estoient  mis  pour  poursuivre  la 
punilion  de  ce  crime,  et  que  pour  rien  du  monde  ils  ne 
vouldroient  encourir  ceste  tache  d'y  avoir  uze  de  conni- 
vence, Tayant  bien  faict  cougnoistre  par  la  vifve  pour- 
suite  qu*ilz  ont  faicte  contre  ceulx  qui  en  sont  prevenuz, 
pour  avoir  faict  saisir  Yung  d'iceulx  et  poursuivy  en  la 
Chambre  de  Tedict  jusques  a  une  sentence,  tant  ledict 
prisonnier  que  les  aultres  qui  n'ont  peu  estre  aprehendez, 
.par  defFault  et  cbntumaces,  en  sorte  qu  ils  esperent  leur 
faire  servir  d'exemple.  A  cause  de  quoy,  et  que  ladicte 
deliberation  leur  pourroit  estre  prejudiciable ;  icelluy 
consul  a  requis  Tassamblee  voulloir  r^vocquer  ladicte 
deliberation.  A  este  diet,  attandu  la  diligence  faicte  par 
lesdicts  consulz  et  babitans  de  Marieujolz  contre  lesdicts 
prevenuz,  ayant  faict  prendre  prisonnier  Tung  d'iceulx 
et  faict  faire  son  proces  a  Castres,  et  qu  ilz  sont  en  dili- 
gence de  faire  saisir  les  aultres  et  cependant  de  les  faire 
condampner  par  deflfaulx  et  contumaces,  que  Vassambl6e 
loue  grandement  en  eulx  ce  bon  debvoir  et  les  cxhorte 
et  prie  de  continucr  jusques  k  la  fin,  pour  faire  que  la* 
punition  exemplajre  s'en  ensuyve  bientost. 

Estant  venu  a  Tassarablce  M.  Jehan  Verger,  curateur 
de  M.  Hercules  Speronnat,  receveur  du  diocese  de  Mende, 
la  presente  annee,  luy  a  este  diet  par  Mgr  de  Mende,  au 
nomd'icelle  assamblee,  qu'il  Uvoit  este  arreste  de  faire 
comprendre  en  Tassiete  des  deniers  ordinaires,  la  somme 
de  deux  mil  escus,  pour  estre  employez  aux  fraiz  et  des- 
penses  qu'il  conviendra  faire,  pour  proceder  a  la  verifi- 
cation des  debtes  deubz  par  ledict  diocese  et  a  Vaudition 
et  revision  des  comptes  des  Tcceveurs  d'icelluy  depuis 
vingt-cinq  ans  ;  et  pour  cesle  cause  il  est  n^cessaire  que 
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ledicl  sieur  Verger  fasse  Tadvance  d'uoe  partie^  du  moins 
jusques  k  7  ou  800  escus,  aultrement  ladicte  verification 
serait  retardee  au  grand  prejudice  des  affaires  dudict 
pais.  Sur  quoy  ledict  sieur  Verger  a  respondu  qu  il  n*avait 
moyen  de  faire  aulcune  advance. 

Francois  de  Fumel ,  consul  de  Sainte-Enymie ,  s*est 
pr6sente  en  ladicte  assanoiblee,  en  laquelle  il  a  est6 
receu  et  exhort6  par  M.  de  Mende,  president,  de  venir 
une  aultre  foys  plusldt. 

M*  Jacques  Chantuel,  commis  a  faire  la  recepte  des 
deniers  extraordinaires  du  diocese  de  Mende,  Tann^e 
derni^re,  a  remonstr6  qu'il  a  esleadverty  commesur  le 
subjet  de  Tarrest  oblenu  centre  Juy  en  la  Cour  des 
Aydes,  par  le  sieur  Manifacier,  receveur  des  tailles  audict 
diocese,  pour  raison  des^gaiges  et  leyeures  desdictz 
deniers  extraordinaires,  quelques-uns  auroient  diet  en 
ladicte  assambl^e  qu'en  la  poursuite  dudict  arrest,  il  y 
avait  eu  de  rintelligence  entre  eulx  deulx  pour  faire 
tomber  sur  ledict  pais  ce  que  ledict  sieur  de  Manifacier 
pretend  luy  estre  adjug6  par  ledict  arrest.  Et  parce  que 
c'est  chose  qui  touche  son  honneur  et  qu'il  seroit  marry 
d'y  avoir  seuUement  pens6  et  que  le  bon  debvoir  qu'il  a 
faict  en  ceste  poursuite  n'ayant  obmis  aucune  chose  de 
ce  qui  estoit  req.uis  k  la  deffense  de  ceste  cause,  rend 
suffizant  tesmoignaige  du  contraire.  II  a  supplie  Tassam- 
bl^e  n'adjouster  foy  aux  calumnies  de  ses  ennemis,  mais 
au  contraire,  prendre  asseurance  de  son  affection  et  fid^- 
litc  au  service  du  pais,  n^antmoings,  d'aultant  que  par 
ledict  arrest  il  est  condampn6  de  rendre  compte  compte 
audict  sieur  Manifacier,  comme  de  clerc  a  maitre,  et  ledict 
paiis  a  le  relever  et  luy  faire  bons  ses  gaiges,  il  supplie 
Tassamhlee  se  servir  de  luy  soit  pour  entrer  en  accord 
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avec  ledict  Manifacier  ou  en  uzer  auUrement  selon  qu'il 
plaira  a  ladicte  assamblee  adviser  pour  le  bien  dudict 
pais ;  lequel  il  ne  desire  pas  moings  que  sa  d^harge 
envers  ledict  sieur  de  Manifacier. 

A  remonstr6  aussi  ledict  Chantuel  que  la  paroisse 
d'AItier  estant  comprinse  ez  assi^tes,  dont  la  recepte  loy 
a  est6  commise,  il  auroit  souvent  faict  sommer  les  habi- 
tans  de  ladicte  paroisse  de  luy  paier  la  somme  de  huit 
cens  tant  d'escus  a  quoy  reviennent  leurs  cottitez  des- 
dictes  assi^tes ;  mals  ils  n'y  auroient  jamais  voulu  satis- 
foire,  ains.au  contraire  uze  de  rebellion  centre  les  ser-^ 
gens.  Ce  qui  luy  auroit  donne  juste  occasion  de  s'acbe^ 
miner  luy  mesme  sur  le  lieu  avec  ung  sergent  et  deu:8L 
tesmoingSy  assistez  de  vingt-einq  arquebusiers,  pour  main 
forte  k  la  justice^  affin  de  pouvoir  faire  execution  sur  les 
biens  desdicts  habitans  comme  auroit  este  faict,  ayant 
ledict  sergent  saisy  un  troupeau  de  moutons ;  mais  il 
seroit  advenu  que  conduisant  icelluy  pour  le  faire  vendre 
k  rinquant  au  plus  prochain  lieu,  lesdictz  habitans  s'es- 
tans  armez  de  bastons  a  feu  et  auUres  armes  offensives, 
les  auroient  tellement  poursuiviz  en  chemin  et  chargez 
d'une  telle  fureur  et  violence,  qu  ilz  les  auroient  con* 
trainctz  de  quiter  ledict  troupeau,  que  lesdictz  habitans 
en  auroient  ramen^.  Et  parce  que  k  Toccasion  de  la  def- 
fense  en  laquelle  lesdictz  soldatz  se  seroient  mys  pour 
se  garantir  et  sauver  leurs  vies,  Tung  des  agresseurs  y 
auroit  est6  tu6,  il  a  requis  I'assambl^e,  attandu  que  la 
chose  est  advenue  en  faisant  service  au  pais  et  pour  ung 
affaire  de  cons^uence,  le  vouUoir  assister  en  la  deffense 
de  sa  cause  centre  lesdictz  babitans  tfui  pr^tendent  le 
poursoivre  dudict  meurtre. 
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Davantage  a  rcmonstrS  qu'il  travaille  k  dresser  son 
comple  pour  le  presenter  au  premier  jour  k  la  com- 
paignie ;  mais  parce  que  cependant  MM.  les  commis-^ 
saires  de  I'assi^te  et  d^partement  des  deniers  qui  doib- 
vent  estre  imposez  en  ce  diocese  et  que  ladicte  assam- 
blee  ne  peult  entrer  en  doubte  ores  qu'elle  n'ayt  veu  son 
compte  qu'il  ne  luy  soit  deub  par  le  pais  une  bonne 
somme  de  deniers,  k  cause  des  grandes  advances  qu'il  a 
faictes  pour  Tentretenement  de  Tarm^e  de  Sa  Majesty, 
estant  devant  la  ville  de  Mende  et  les  empeschements  et 
difficult^s  qu'il  a  trouvez  en  sa  recepte,  tant  pour  les 
oppositions  des  habitans  des  Cevennes  que  aultres ;  pour 
ceste  cause  a  requis  et  suppli^  I'assamblee,  preoaiit  piti6 
de  luy  et  ayant  esgard  au  service  qu'il  a  faict  au  pais  en 
ceste  derni^re  et  importante  occasion  de  I'entretenement 
de  ladicte  arm6e,  ayant  emprunt6  tous  ses  amys  pour  y 
subvenir,  dont  il  paye  de  gros  interestz,  il  luy  plaise 
imposer  pr^sentement  quelque  partie  en  deduction  de  ce 
qui  luy  pourra  estre  deub,  au  moings  pour  satisfaire  aux 
dommaiges  et  interestz  qu'il  soufFre  k  cause  desdictes 
advances,  attandu  mesmes  qu'il  a  est6  cause  que  le  pais 
n'a  supporte  aulcuns  despens  et  n'a  receu  aulcunes 
plaintes  de  luy  k  cause  de  sa  dicte  recepte.  Sur  quoy  a 
est6  conclud,  qu'apr^s  que  le  compte  dudict  Cbantuel 
aura  est6  ouy  et  examine,  il  luy  sera  pourveu  tant  sur  la 
premiere  que  ^r  la  derni^re  requisition  qu'il  a  faicte, 
tant  sur  le  faict  de  I'arrest  obtenu  centre  luy  par  le  sieur 
Manifacier,  que  sur  le  paiement  de  ce  qu'il  pretend  luy 
estre  deub  a  cause  desdictes  advances,  selon  qu'il  sera 
trouv6  raisonnable.  Et  pour  le  regard  de  la  rebellion 
faicte  par  les  habitans  de  la.paroisse  d'Altier^  atuindu 
I'importance  et  consequence  du  faict ;  que  le  scindic  da 
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pays  se  joindra  audict  Ghantuel  en  la  poursuite  civille  et 
criminelle  contre  lesdictz  habitans  et  totis  aultres  qui  les 
ont  assistez  et  favorisez  en  cesle  rebellion ;  et  cepen- 
daut  qu'il  sera  escript  au  sieur  Du  Champ,  duquel  les- 
dictz habitans  sont  subjectz,  une  lettre  au  nom  de  I'as- 
samblee ,  pour  luy  repr^senter  combien  Tassambl^e 
trouve  estrange  ladicte  rebellion  et  la  resolution  qu'elle 
prend  d'en  avertir  le  Roy  et  ne  souflFre  plus  telles  d6so-fc  * 
b^issance. 

A  este  arrest^  que  d^sormais  Fassambl^e  entrera  le 
matin  k  dix  heures  pour  travailler,  jusques  a  dix,  et 
apr^s  disner  a  une  heure  jusques  k  cinq  et  que  Ton  com- 

4  m 

mencera  par  le  compte  de  M.  Alm6ras,  receveur  dudict 
diocese  en  Fannie  1595. 

Dudict  jour  second  de  juillet,  de  relevee. 

Sur  la  requeste  de  M.  de  Rignac,  conseiller  du  roy 
g^n^ral  en  sa  Cour  des  Aydes  k  Montpellier,  tendant  k 
ce  que  en  consideration  qu  ayant  accompaign^  Mgr  le 
due  de  Yantadour,  lieutenant  g6n6ral  pour  Sa  Majesty  au 
pais  de  Languedoc,  en  I'armee  par  luy  conduicte  au  dio- 
cese de  Mende  et  pais  de  G^vaudan  pour  la  reduction  de 
la  ville  de  Mende  en  I'ob^issance  de  Sa  Majeste,  oultre 
la  charge  qu'il  estoit  tenu  faire  prez  ledict  seigneur  d'in- 
tendant  surle  faict  de  la  justice,  il  auroit  vacqu6  tant  a 
laWerification  des  estatz  de  ceulx  qui  avoient  est6  com- 
mis  par  ledict  pais  de  G6vaudan  k  faire  la  recepte  et 
despense  des  impositions  mises  sus  pour  le  si6ge  de  la 
^'ille  de  Mende  que  des  commissaires  et  garde  de  maga- 
sin  des  vivres ;  ayant  par  plusieurs  et  divers  jours  pro- 
cede  a  faire  Tessay  du^bled  qui  estoit  dans  ledict  magazin 
eh  la  ville  de  Ghanac,  comme  aussi  de  la  pouldre  qui 
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estoit  dans  le  magazin  des  munitions  de  guerre.  Et 
d'abondant  auroit  est6  envoy6  pendant  le  siege  de  ladicte 
ville  de  Mende  par  mondict  seigneur,  a  la  requite  des 
d^putez  dudict  puis  de  G6vaudan  qui  estoient  prez  de 

~  luy,  ez  villes  et  lieux  du  paYs  des.Cevennes,  diet  bas 
G^vaudan,  pourleur  faire  entendre  l*intention  de  mon- 
dict seigneur,  sur  le  payement  de  leurs  cottes  desdictes 

« impositions  faictes  pour  ledict  siege,  lesquelles  n'estoient 
encores  cottiz6es  par  ceulx  desdictes  Cevennes.  Ayant 
aussi  le  sieur  de  Rignac  assiste  mondict  seigneur  de 
Mende»apr6s  la  reduction  de  tadicte  ville,  k  faire  les  m^ 
moires  pour  la  depesche  qui  fut  faicte  devers  Sa  Majesty 
pour  le  bien  et  soulaigement  dudict  pais.  Pour  ces  consi- 
derations et  eu  esgard  que  durant  le  camp  il  s'est  tou- 
jours  librement  employe  aux  affaires  dudict  pais  de 
Gcvaudan,  il  pleust  aux  depatez  de  ladicte  assamblee 
luy  ordonner  telle  somme  qu'ils  trouveroient  bon  ;  s'en 
remettant  quant  ^  ce  k  leur  discretion.  A  este  conclud 
qu  en  proc^dant  k  Taudition  des  comptes  de  M.  Jacques 
Chantuel,  qu'il  doibt  presenter  au  premier  jour,  il  sera 
pourveu  audict  sieur  de  Rignac  sur  le  fondz  quo  ledict 
Chantuel  pourra  avoir  des  deniers  de  sesassi^tes,  destinez 
au  faict  de  la  reduction  dudict  Mende,  dont  ceste  affaire 
deppend. 

Sur  la  remonstrance  faicte  k  ladicte  assamblee  de  la 
part  de  damoiselle  Tuf^me  de  Rozel,  vefve  de  feu  noble 
Jehan  de  Yalernod,  quand  vivait  sieur  de  Chanfagot^ 
administraresse  de  ses  enfants,  tendant  k  ce  qu*il  pleust 
.  k  ladicte  assamblee  luy  payer  et  imposer  la  somo^  de 
1,278  escus  40  solz  k  elle  deue  par  le  sieur  de  Fosseux 
et  de  laquelle  il  luy  auroit  pass6  transport  sur  les 
27,444  escus  a  luy  accordez  par  ledict  dioc^e  de  Mende 
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et  pays  de  Gevaudan ;  ledict  transport  aiant  est6  cnre- 
gistre  au  greffe  dudict  pais  et  ordonn^  par  la  Cour  des 
Aydcs  que  les  obligez  audict  sieur  de  Fosseux  seroient 
contrainctz  au  payement  de  ladicte  partie  de  1,278  escug 
40  sols.  A  est6  conclud,  veu  ledict  transport,  ensemble 
Tordonnance  de  ladicte  Cour  des  Aydes  sur  ce  inter- 
venue,  portant  contraincte  enregistr6e  au  grefiFe  dudict 
pais,  que  ladicte  somme  sera  pai^e  a  ladicte  damoizelle 
des  premiers  deniers  qui  seront  imposez  pour  Tacquitte- 
inent  de  la  somme  accordee  par  ledict  diocese  audict 
sieur  de  Fosseux  par  le  traitte  de  la  reddition  de  la  ville 
de  Mende. 

Sur  la  requisition  faicte  a  ladicte  assambl^e  par  H.  de 
S.  Auban,  chevalier  de  Tordre  du  Roi  et  commis  des 
nobles  dudict  pais,  pour  avoir  payement  de  la  somme  de 
5,500  escus  a  luy  deue  par  M.  de  Fosseux,  par  obligation 
et  transport  que  ledict  sieur  de  Fosseux  luy  en  auroit 
faictz  et  passez  sur  la  somme  de  27,444  escus  k  luy 
accordee  par  ledict  pats  de  G6vaudan,  ledict  transport 
^nregislre  aux  registres  dudict  pais.  A  est6  conclud  et 
arreste,  veu  ledict  transport,  que  des  premiers  deniers 
qui  se  I^veront  de  Timposition  qui  sera  faicte,  de  ladicte 
somme  de  27,444  es>cus,  ladicte  partie  de  3,500  escus 
sera  pay6e  au  sieur  de  S.  Auban  par  le  receveur  qui  k  ce 
sera  commis. 

A  est6  aussi  conclud,  k  la  requisition  des  sieurs  de 
Chanoillet  et  de  Rousses,  Gibrat  et  Borrel,  que  les 
sommes  a  eux  deues  par  ledict  sieur  de  Fosseux,  par  ses 
promesscs,  rescriptionsou  mandatz,enregistrez  au  grefie 
dudict  pais ,  leur  seront  aussi  payees  des  premiers 
deniers  de  ladicte  imposition  qui  sera  Faicte  de  ladicte 
somme  de  27,444  escus  accordee  par  le  dioc^e  audict 
sieur  de  Fosseux. 
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Aussi  a  estd  conclud  que  la  somme  de  4,000  escus  que 
le  sieur  de  S«  Auban,  k  la  pri^re  et  r^uisition  dudict 
diocese  de  Mende  et  pais  de  G6vaudan,  a  cy  devant  em* 
pruntee  pour  ledict  diocese  et  payee  audict  sieur  de 
Fosseux  en  deduction  de  la  somme  de  35,555  escus 
20  sols,  qui  luy  fut  accord^e  pour  la  reddition  de  la  ville 
de  Mende,  sera  imposee  sur  ledict  diocese,  au  mois 
d'octobre  prochain,  ensemble  la  somme  de  de  440  escus, 
k  quoy  Tagent  dudict  sieur  de  S.  Auban  a  este  contrainct 
s'obliger  envers  le  sieur  Donat,  pour  les  interests  desdictz 
4,000  escus,  pour  estre  lesdictes  deux  sommes  payees 
audict  sieur  de  S.  Auban  pour  Tacquittement  dudict  pais 
de  pareille  somme. 

Sont  arrivez  k  I'assamblie  M.  Pierre  des  Pons,  nolaire 
royal,  procureur  pour  le  sieur  de  Gabriac ;  David  Michel, 
sieur  de  Colas,  procureur  des  consulz  de  la'  ville  de 
Florae ;  Francois  Dunoguier,  docteur  ez  droictz,  pro- 
cureur des  consulz  du  bailliaige  de  Saint-Estienne-de- 
Yalfrancisque  et  viguerie  de  Portes-Bertrand ;  sire  Jehan 
Rodier,  procureur  des  consulz  de  Barre,  qui  ont  pr^sent^ 
leurs  procurations,  lesquelles  ont  est6  veues  et  leues  en 
ladicte  assambl6e,  et  deliberation  prinse  sur  icelles, 
d'aultant  qu  elles  ont  est6  jug6es  par  trop  limitees  au 
prejudice  des  privilleges  des  Estalz  dudict  pais,  a  este 
conclud,  pour  la  conservation  desdictz  privilleges,  qu'ilz 
ne  seront  receuz  en  ladicte  assambl^e  en  vertu  desdictes 
procurations,  lesquelles  ils  seront  tenuz  de  faire  reformer 
avec  les  clauses  qui  seront  requises  et  acoustumees  en 
tel  cas,  et  neantmoings  seront  lesdictz  procureurs 
exhortez,  au  nom  de  ladicte  assambl^e,  par  mondict 
seigneur  de  Mende,  president  en  icelle,  de  la  r^souldre  k 
une  bonne  correspondance  et  union  avec  le  corps  dudict 
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diocese  de  Hende  et  pais  de  G^vaudan,  pour  le  bien^ 
repos  et  soulaigement  d'icelluy  et  k  ceste  fin  se  d^sister 
de  la  poursuite  des  proems  qu'ilz  ont  introduictz  en  la 
Gour  de  nos  seigneurs  des  Aydes  centre  ledict  diocese, 
pour  raison  de  leurs  cottitez  des  sommes  de  deniers  qui 
furent  imposes  Tann^e  derniere  sur  tout  ledict  diocese, 
en  vertu  des  commissions  du  Roy  et  de  Mgr  le  due 
de  Vantadour,  lieutenant  general  pour  Sa  Majesty  au 
pais  de  Languedoc,  pour  employer  k  la  nourriture  et 
entretenement  de  I'armee  de  Sa  Majeste,  estant  devant  la 
ville  de  Mende,  pour  la  reduction  d'icelle  en  son  ob^is- 
sance ;  et  ce  faisant,  se  mectre  en  debvoir  de  payer  leurs 
dictes  cottites  desdictes  impositions,  comme  faictes  pour 
le  bien  du  service  du  Roy  et  repos  commun  dudict  dio- 
cese. Et  pour  le  regard  des  deniers  des  aultres  imposi- 
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tions  auxquelz  lesdictz  des  G^vennes  pr^tendent  n'estre 
contribuables,  que  lesdictz  procureui*s  seront  exhortez 
et  requis  de  cotter  les  articles  des  Sssiettes  qu'ils  pr6- 
tendent  estre  de  ladicte  qualite,  affin  que  s'il  est  trouv6 
raisonnable  de  les  en  descharger,  les  Estatz  ou  ladicte 
assambl^e  advisent  d'y  pourveoir  k  leur  contentement, 
sans  aultre  forme  de  proems,  pour  r^dimer  ledict  diocese 
des  vexations,  despeng,  dommaiges  et  intereslz  qu'il  a 
souflFertz  et  souffre  encores  journellement  k  cause  de  la 
confusion  et  d^sordre  ou  il  est  plough  par  cette  division. 
Ce  qu'ayant  este  apres  represent6  par  mondict  seigneur 
de  Mende  ausdictz  procureurs  des  G^vennes,  ils  ont  diet 
n'avoir  aulcune  charge  pour  ce  regard,  ains  seuUement 
de  consentir  a  Timposition  et  lev^e  ordinaire  des  deniers 
du  Roy  et  non  aultre«i,  et  de  s'opposer  k  Timposilion  et 
lev^e  de  tous  aultres  deniers. 
S'est  pr^sente  a  Tassamblee  M.  Jehan  Yergier,  comme 
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curateur  de  M*  Hercules  Sp^ronnat,  receveur  des  tallies 
du  diocfese  de  Mende,  assist^  de  David  Michel ,  sieur  de 
Colas,  comme  procureur  de  noble  Anthoine  de  Saurin, 
sieur  de  S.  Andrfi,  associ^  audict  office ;  lequel  a  re- 
monstr6  que  ce  jourd'huy  matin  M.  le  bailly,  commis- 
.saire  de  rassiette,  avoit  ordonn6  qu'il  feroit  la  recepte 
de  cedict  diocese  la  pr^sente  ann^e.  Et  d'aultant  que 
Tannic  pass^e  estoit  celle  de  son  exercice  et  non  la  pri- 
son te,  k  ceste  cause  11  ne  peult  ny  ne  doibt  prendre  la 
charge,  moins  bien  le  sieur  Manifacier  qui  a  insist^  et 
soutenu,  en  presence  dudict  Vergier,  que  ledict  Spiron- 
nat  avec  ledict  Vergier  auroient  opte  et  estoient  de- 
meurez  d'accord  que  ledict  de  Manifacier  exerceroit 
ladicte  annie,  ledict  Vergier  affirmant  le  contraire  et 
disant  y  avoir  instance  pendant  en  la  Gour  des  Aydes 
pour  ce  regard.  A  est6  conclud,  affin  de  ne  retarder  la 
lev6e  des  deniers  du  Roy,  que  ledict  Spironnat  exercera 
sa  charge  et  fera  la*recepte  la  prisente  ann6e,  suivant  ce 
qui  luy  a  este  cy  devant  ordonn6  par  ledict  sieur  com- 
missaire  de  Tassiite,  sans  prejudice  de  ses  droitz  ny  de 
rinstance  pendante  en  ladicte  Gour  centre  ledict  de  Ma- 
nifacier, auquel  lesdictz  Vergier  et  de  Golas  ont  farct 
offre  de  rendre  les  gaiges  des  deniers  extraordinairss  ou 
a  tout  aultre  a  qui  ilz  appartiendront. 

Aprfes,  I'assamblie  a  semond  ledict  Vergier  d'advancer 
quelque  somme  de  deniers  sur  et  tant  moings  des 
2,000  escuz  qui  seront  couch ez  en  Tassiite  ordinaire 
pour  subvenir  k  la  despense  d,e  I'assaniblie  pendant 
qu'elle  vacquera  aux  comptes  et  a  la  verification  des 
debtes  dudict  diocese.  Sur  quoy  ledict  Vei^ier  a  rcsr 
pondu  n'avoir  moyen  de  faire  aulcune  advance. 
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Du  troisi^me  jour  dudict  mois  de  juillet,  du  matin. 

Sur  la  requeste  pr^sent^e  par  M.  Pierre  Portal^s,  com- 
mis  k  la  recepte  d'une  imposition  faicte  sur  ledict  dio- 
cese au  mois  de  juillet  de  I'ann^e  1594,  disant  que  M.  de 
Fosseux,  lors  gouvemeur  pour  le  Roy  audict  diocese, 
auroit  bailie  a  MM*  les  consulz  et  habitans  de  la  ville  de 
Mende,  ung  mandement  par  lequel  ledict  sieur  de  Fos- 
seux luy  ordonne  de  payer,  auxdiclz  sieurs  consulz  et 
habitans,  la  somme  de  600  escuz  et  icelle  luy  rabattre 
sur  leur  portion  de  ladicte  imposition,  lequel  mandement 
lesdicts  sieurs  consulz  aurotent  gard6  entre  leurs  mains 
jusques  au  mois  de  mars  dernier  qu'ilz  le  luy  auroient 
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rendu,  encores  qu'il  ne  I'ayt  accepte  en  aulcune  fa^on  et 
luy  auroient  retenu  ladicte  somme  sur  leur  dicte  portion 
de*  ladicte  imposition,  requ^rant,  au  moyen  de  ce,  luy 
faire  payer  ladicte  somme  de  600  escus  contenue  audict 
mandement  conceu  au  nom  desdictz  sieurs  consulz  de 
Mende  par  le  receveur  dudict  diocese  et  icelle  rabattre 
sur  la  somme  dont  le  pais  est  debiteur  envers  le  sieur  de 
Fosseux,  attandu  que  cela  regarde  le  profit  de  ladicte 
ville  de  Mende,  qui  a  droict  de  retention  de  ladicte 
somme ;  a  este  conclud  que  lorsque  Timposition  se  fera 
de  ce  qui  est  deub  audict  sieur  de  Fosseux,  ladicte 
somme  de  600  escuz  y  sera  employee  comme  les  aultres 
parties  deues  par  ledict  sieur  de  Fosseux  jusques  a  con- 
currence ou  a  proportion  de  ce  qui  se  trouvera  deub 
audict  sieur  de  Fosseux  par  ledict  diocese. 

Sur  la  requisition  faicte  par  ledict  sieur  Pertains,  de 
voulloir  proceder  k  Faudition  de  son  compte  du  tiers 
denier  des  vacans  dudict  diocese  qui  luy  fut  ordonn^  de  . 
lever,  a  est6  conclud  que  ledict  compte  sera  veu  apr^ 
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celluy  des  sieurs  Alin^ras  et  Saulze  et  celui  de  M*  Jehan 
Virgile  apr^s. 

Ledict  sieur  Almeras,  commis  a  faire  la  recepte  dudict 
diocese  tant  des  denierz  ordinaires  que  extraordioaires 
Tannee  1595,  a  present^  son  compte  g^n^ral  k  ladicte 
assambl^e,  laquelle  a  proc^de  et  vacque  a  Texamen 
d'icelluy  durant  cette  seance. 

Dudict  jour  troisi^me  dejuillet,  derelevee. 

Le  sieur  de  Seras,  sieur  de  Barre,  s'est  presenle  et  a 
este  receu  k  ladicte  assamblee,  laquelle  a  continue  de 
vacquer  k  Taudition  et  examen  du  compte  dudict  sieur 
Alm^ras. 

M*  Jacques  Saulze,  commis  a  faire  la  recepte  des  de- 
niers  ordinaires  et  extraordinaires  du  diocese,  Tannee 
4596,  a  presente  son  compte  general,  requ6rant  qu*il 
pleust  a  Tassamblee  de  proceder  k  I'audition  d'icelluy, 
ce  qu'elle  a  promis  faire  apr^s  celluy  dudict  sieur  Alme- 
ras. 

Du  quatri^me  dudict  mois  de  juillet,  du  malin. 

Sur  la  remonstrance  faicte  par  mondict  seigneur  de 
Hende,  president  de  ladicte  assambl^e,  de  ce  que  MM.  les 
consulz  et  habitans  de  la  ville  de  Montpellier,  soubz 
pr6texte  de  certaine  deliberation  par  eulx  prize,  de 
voulloir  dresser  en  ladicte  ville  ung  college  pour  faire 
instruire  la  jeunesse  aux  lettres  humaines,  se  sont  lieen- 
ciez  jusques-la  de  prendre,  de  leur  authority  privee,  et 
uzurper  la  roaison  du  college  appel6  le  college  du  pape, 
fond6  en  ladicte  ville  en  la  faculte  de  medecine,  en  faveur 
et  au  profit  des  escolliers  originaires  du  pais  de  Gevaa- 
dan,  et  de  faict  lesdictz  consulz  ont  chass^  de  la  maisoa 
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les  escolliers,  ensemble  le  sieur  Nurit,  recteur  el  procu- 
reur  dudict  college,  qui  est  venu  exprez  en  ceste  ville 
pour  s'en  plaindre.  Et  d'aultant  que  c'est  ung  affaire 
tr^s-iraportant  audict  pais  de  Gevaudan,  pour  le  pre- 
judice qui  est  faict  aux  habitans  d'icelluy,  en  les  privant 
de  la  commodicte  dudict  college ;  cela  auroit  occasionn^ 
les  commis  et  d^putez  dudict  pais,  de  prendre  delibera- 
tion de  faire  toutes  les  poursuiles  necessaires  centre  les- 
dictz  consulz  et  habitans  dudict  Montpellier,  tant  en  la 
Cour  de  parlement  de  Thoulouze  que  par  tout  aillieurs 
oil  besoing  seroit  pour  faire  reparer  ceste  entreprise  et 
remectre  ledict  college  en  son  premier  estat,  en  ayant 
est6  lesdictes  poursuites  commenc^es  en  ladicte  Cour  de 
parlement,  au  moyen  desquelles,  lesdictz  sieurs  commis 
et  deputez  esp^roient  que  lesdictz  consulz,  a  tout  le 
moins,  se  desisteroient  de  leur  entreprise ;  mais  tant  s'en 
fault  qu'ils  le  facent,  qu'au  contraire  ils  y  continuent  plus 
obstinement  que  jamais  avec  plusieurs  menaces  et  in- 
digniles  qu'ilz  font  audict  Nurit ;  lequel  a  ceste  occasion 
n'oze  plus  rentrer  audict  college,  ayant  pour  ces  justes 
considerations,  mondict  seigneur,  exhort6  Tassambiee 
de  prendre  sur  ce  une  bonne  deliberation,  ensemble 
pour  ung  aultre  college  fonde  pareillement  audict  Mont- 
pellier en  faveur  et  au  proGt  des  escolliers  originaires 
dudict  pais  de  Gevaudan,  estudians  aux  loix,  qui  a  este 
aussi  uzurpe  par  les  chanoines  et  chapitre  dudict  Mont- 
pellier. Apres  que  ledict  sieur  Nurit  a  este  ouy  sur  ce 
que  dessus  en  ladicte  assambiee  et  qu'il  a  tesmoigne 
estre  venu  exprez  dudict  Montpellier  pour  Tadvertyr  et 
luy  faire  plaincte  de  tout  ce  que  dessus,  affin  qu  il  luy 
pleust  d'y  pourvoir ;  a  este  conclud  que  la  poursuite 
commencera  suivant  la  deliberation  desdictz  sieurs  com- 
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mis  et  d^putez  contre  lesdictz  consulz  et  habitans  dudict 
Montpellier  pour  raison  de  I'usurpation  de  ladicte  mai- 
son  et  college  du  pape,  fond6  en  ladicte  ville  en  ladicte 
faculty  de  m6decine,  y  sera  continu^e  jusques  k  ung 
arrest  definitif,  voire  si  besoing  est,  pour  Timportance 
du  faict,  en  sera  faicte  instance  au  Roy  et  k  nos  seigneurs 
de  son  Gonseil  d'Estat,  comme  aussi  pour  Taultre  college 
des  Loix ;  le  tout  au  nom  et  aux  fraiz  communs  dudict 
pals  de  G6vaudan,  et  qu'a  cest  effect  seront  exp6diez  les 
mandements  n^cessaires  par  lesdictz  sieurs  commis  et 
deputes,  des  sommes  qu'il  conviendra  fournir  ausdictes 
poursuites,  a  prendre  sur  les  plus  clairs  deniers  affectez 
aux  affaires  communs  dudict  pais  ;  qu'il  sera  aussi 
exp6di6  mandement,  au  sieur  Nurit,  de  la  somme  de  50 
escus  sur  les  2,000  escus,  couchez  en  Tassiete  ordinaire 
de  la  pr6sente  annde  pour  Taudition  des  comptes  et  veri- 
fication des  debtes  et  aultres  affaires  dudict  dioc^  et  ce 
pour  rembourser  ledict  sieur  Nurit  des  fraiz  qu'il  a  four- 
niz  et  advancez  aux  poursuites  qu'il  a  commenc6es  sur 
lesdictes  affaires,  ensemble  pour  le  voyaige  qu'il  en  a 
faict  exprez  en  ceste  ville. 

Sur  la  lettre  que  Mgr  le  due  de  Vantadour,  lieutenant 
g6n6ral  pour  le  Roy  en  Languedoc,  a  escript  aux  commis, 
scindfe  et  deputes  du  pais  de  Gevaudan,  du  19*  du  mois 
pass6,  presentees  a  ladicte  assamblee  par  le  sieur  de 
La  Croix,  envoy6  de  M.  le  baron  de  Florae,  par  laqaelle 
et  pour  les  plainctes  que  Mgr  a  receues  des  mauvais 
d^portemens  de  Martin  Bazalg^te,  exer^ant  sa  charge  de 
prevost  audict  diocfese  et  le  mauvais  debvoir  qu*il  rend 
en  icelle,  n'ayant  faict  faire  aulcune  execution  des  vol- 
leries  et  aultres  mal^fices  qui  se  commettent  journelle* 
ment  dans  ledict  diocese,  il  ordonne  ausdictz  commis, 
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scindic  et  deputez  d'y  prendre  garde  et  que  si  le  sieur 
Bazalg^te,  se  trouvast  convaincu  des  crimes  qu'on  luy 
met  suSy  qu'il  en  soit  chasti6,  et  cependant  depose  de  sa 
charge  pour  Tinterest  que  tout  lo  pais  y  a.  Veu  par 
ladicte  assambl^e  ladicte  lettre,  et  attandu  les  plainctes 
ordinaires  que  lesdictz  commis,  scindic  et  deputez  ont 
receues,  oultre  celles  quy  sont  journellement  faictes  k 
ladicte  assambl6e,  des  abuz,  malversations  et  aultres 
crimes  dudict  Bazalg^te;  veu  aussi  la  deliberation  cy 
devant  prise  par  lesdicts  commis,  scindic  et  deputes  sur 
lesdictes  piainctes ;  a  este  conclud  et  arrest^  que  la  pour* 
suite  desdictz  abus,  crimes  et  malversations  sera  faicte 
et  continuee  au  nom  dudict  scindic  et  aux  frais  et  des- 
pens  communs  dudict  pa'is  de  G6vaudan,  tant  en  la  Cour 
de  parlement  de  Thoulouse  que  partout  ailleurs  ou 
besoing  sera.  Et  cependant,  affin  que  les  volleries  et 
aultres  mal^fices  qui  se  commettent  dans  ledict  dioc^e 
et  pais  ne  demeurent  sans  justice  et  punition,  qu*il  sera 
pr^sente  requeste  k  ladicte  Cour  de  parlement  de  Tou- 
louse»  qui  est  desja  saisie  de  la  mati^re  et  proems  dudict 
Bazalg^te^  k  ce  qu'il  luy  plaise  permectre  aux  d6put6s 
desdicts  Estatz,  suivant  les  privill^ges  et  Tancienne  cous- 
tume  de  tout  temps  observ^e  audict  pais,  de  proceder  a 
nouvelle  election  et  nomination  d'iin  provost,  avcocom- 
mandement  audict  Martin  Bazalgete  et  a  Vidal  Bazalg^te, 
son  cousin,  et  tous  aultres  dont  ledict  Martin  s'est  indiffe- 
remment  servy  pour  greffier  k  sa  discretion  et  volunt^, 
contre  les  ordonnances  du  Roy  et  lesdictz  privilleges  et 
coustume  dudict  pais,  de  remettre  dans  quinze  jours, 
apres  intimation,  par  devers  le  greffier  du  bailliaige  de 
G^vaudan,  qui^est  greffier  ordinaire  en  ladicte  pr^voste^ 
tous  et  cha5:cuns  les  actes>  informations  et  procedures  du 


—  J42  — 

faict  de  ladicte  pr^voste,  qu'ilz  ont  en  leur  pouvoir,  k 
peine  de  mil  escus,  pour  demeurer,  lesdictz  actes  et  pro- 
cedures, devers  ledict  greffier  du  bailliaige,  et  en  estre 
par  luy  faictes  les  expeditions  requises,  ainsi  qu'il  est 
acoustume  pour  le  bien  de  la  justice  et  punition  des 
crimes  dans  ledict  pais. 

Aussi  a  est6  conclud  et  arrest^  qu'il  sera  notifi6  au  re- 
ceveur  dudict  diocese  de  ne  payer  aulcuns  gaiges  audict 
Bazalg^te,  ny  ses  archers  et  pr^tenduz  greffierSyet  neant- 
moings,  en  attendant  la  permission  de  proc^der  a  ladicte 
nouvelle  Election,  que  M.  Anthoine  Rodier,  provost 
dudict  diocese,  au  quartier  des  C6vennes,  exercera  sa 
charge  en  toute  r^tendue  dudict  pais,  jusques  k  ce  que 
en  la  place  dudict  Bazalg^te  y  en  ayt  ung  aultre  ou  que 
par  les  Estatz,  ou  leurs  dictz  commis,  scindic  et  deputes 
soit  aultrement  advise. 

Proc^dant  k  I'audition  des  comptes  de  M.  Jacques 
Saulze,  a  est^  conclud  qu'il  sera  escript  aux  deputes  da 
pays  qui  sent  a  la  Cour  et  leur  sera  envoyi  une  coppie 
de  Tarrest  obtenu  en  la  Cour  des  Aydes  par  M*  Estienne 
Hotte,  d'Anduze,  r^missionnaire  de  M.  Anthoine  Barth^- 
lemy ,  centre  ledict  diocese,  pour  la  somme  de  1 ,478  escus 
52  sols,  affin  d*obtenir  commission  pour  faire  appeller 
ledict  Motte  au  Conseil,  pour  veoir  casser  ledict  arrest  et 
ordonner  que  ledict  diocfese  sera  descharg6  du  payement 
de  ladicte  somme,  despens,  dommaiges  et  interestz  par 
ledict  Motte  pr^tenduz  pour  raison  d'icelle,  attandu 
qu'elle  precede  des  restes  des  impositions  faites  durant 
les  troubles,  par  ceulx  de  la  religion ;  au  payement  des- 
quelz  ledict  diocese  de  Mehde  a  estS  condampni  par 
ladicte  Cour  des  Aydes,  ores  qu'il  n'y  soit  tenu  et  que 
ceulx  de  ladicte  religion  ayent  est6  deschargez  des 
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deniers  imposez  audict  diocese  par  les  catholiques, 
durai^t  les  mesmes  aDn6es  des  troubles,,  suivant  aultre 
arrest  de  la  mesme  Cour  des  Avdes.  Et  seront  advertiz 
lesdictz  sieurs  d^put^s,  de  faire  mettre,  en  ladicte  com- 
mission, la  clauze  inhibitoire  audict  Motte,de  contraindre, 
vexer  ny  molester  ledict  diocese,  pour  raison  de  ladicte 
partie,  qu'aultrement  n'en  soil  ordonnS  par  le  Roy  en 
son  ConseiK 

Dudict  jour  quatrifeme  juillet,  de  relev^e. 

A  est6  veu  par  ladicte  assambl^e  Testat  des  dommages 

et  interestz  demand^s  par  le  sieur  Alm6ras,  pour  raison 

de  la  recepte  par  luy  faicte  des  deniers  ordinaires  et 

extraordinaires  imposez  audict  diocese  Tannic  4595, 

*  suivant  les  contractz  passez  avec  luy. 

.  Suivant  les  pr^cMentes  deliberations  I'estat  des  par- 
ties qui  doibvent  estre  couchees  en  I'assiette  ordinaire, 
ayant  est^  dress^  et  rapport^  par  ceulx  qui  a  ce  avoient 
este  deputes  emicelluy,  veu,  arrest^  et  sign^  en  ladicte 
assambl^e,  a  este  conclud  que  la  somme  de  14,398  escus 
27  solz  9  deniers  k  quoy  les  parties  dudict  estat  onl  est^ 
trouv6es  monter  et  revenir,  tant  pour  les  deniers  d'ayde, 
octroy,  creue,  taillon,  reparations,  fraiz  de  Languedoc, 
que  pour  les  fraiz  et  affaires  communs  dudict  dioc^e, 
sera  impos^e  sur  le  g^n^ral  d'icelluy,  et  qu'a  ceste  fin, 
MM.  les  commissaires  ordinaires  seront  requis  proc^der 
au  despartement  de  ladicte  somme  et  comprendre  le 
tout  en  une  seule  assiette. 

Apr^s  laquelle  conclusion,  les  deputes  des  Gevennes 
ont  remys  certaines  requisitions  et  protestation  par 
escript,  requerant  estre  inserees  au  present  verbal,  estans 
de  telle  teneur :  M.  Pierre  Desfons,  procureur  pour  le 
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seigDeur  de  Gabriac ;  David  Michel^  siear  de  Colas^pro* 
cureur  des  coosulz  de  la  ville  de  Florae  ;  Francois  Du- 
BOguier,  docteur  ez  droictz,  procureur  des  consulz  du 
bailliaige  de  Saint-Estienne-de-Valfrancisque  et  viguerie 
de  Portes-Bertrand ;  sieur  Jean  Rodier,  procureur  des 
GODSulz  de  la  ville  de  Barre,  pour  se  presenter  en  I'as- 
sambl^e  des  Estatz  du  diocese  de  Mende,  convocques  en 
ceste  ville  de  Mende^  au  mois  de  juing  et  presentement 
disent,  suivant  leurs  procurations,  qu  ils  veullent  entrer 
aux  deniers  du  Roy  et  aultres  impositions  mand^es  par 
les  commissions  des  Estatz  g6n6raulx  de  Languedoc,  der- 
ni^rement  ten'uz  en  la  ville  de  Pez6nas ;  mais  au  cas  que 
on  vouldroitimposer  d'aultres  que  ceulx  desdictes  com- 
missionSy  ils  s'y  opposent*  et  requi^rent  a  vous  H.  de 
Picheron,  commissaire  desdictz  Estatz,  de  vouloir  leur  • 
opposition  les  retivoyer  en  la  Cour  de  nos  seigneurs  des 
Aydes  pour  leur  y  estre  faict  droict,  aussi  sur  la  contra- 
vention aux  arrestz  de  ladicte  Cour,  par  lesquelz  il  est 
expressement  deffendu  d'imposer  aultre  obose  que  ce  qui 
est  desdictes  commissions  et  mesmes  de  faire  aulcun 
deffray  a  MM.  du  Clerg6  et  de  la  noblesse,  d'y  assister, 
lorsqu'il  sera  question  d'imposer.  Et  d'auUant  que  vous 
mondict  sieur  le  commissaire  le  pourriez  ignorer,  vous 
requi^rent  d'en  faire  lecture  publique,  ayant  desjk  estd 
enregistrez  par  le  greffier  des  Estatz,  ez  registresd'iceulx, 
auxquelz  arrestz  il  a  estS  nqtoirement  contrevenu,  mes- 
mes  en  ce  que  en  vostre  pr^euce,  Mgr  Tevesque  de 
Mende,  encores  qu'ilz  ayent  stance  et  voix  deliberative 
ausdictz  Estatz  en  vertu  de  leurs  procurations,  remises  . 
devers  le  greffier,  leur  a  interdit  Tassistance  en  iceulx  et 
diet  de  se  retirer,  non  a  aultres  fins  que  pour  ce  qu'ilz 
avoient  h  demander,  conune  ilz  le  demandent,  I'obser-. 
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vation  desdictz  arrestz  et  erapescher  que  la  d616gation 

faicte  en  Cqur,  par  certains  particuliers  dudict  diocese, 

pr^judiciable  au  corps  du  pays ,  quoy  cpi'en  aulcuns 

articles  en  apparence   elle  semble  procurer  le  bien 

d'icelluy  et  des  personnes  dudict  Mende  qui  leur  sont 

suspectz  et  ausquelz  ont  est6  baill6es  quelques  parti- 

culieres  creances  ainsi  que  le  cahier  de  leurs  doleances 

en  est  cbarg6,  que  personne  de  ceulx  que  y  ont  principal 

interest  ne  scavent  mesroes  qu'elle  a  este  6chang^e  et 

rechang^e  comme  leur  a  este  rapport6,  et  on  a  prins 

ceulx  que  on  a  trouve  plus  propres  pour  servir  a  la  ville 

de  Mende  contre  le  reste  dudict  pais ;  prptestant,  en  cas 

que  vous  mondict  sieur  le  commissaire  vouldriez  cou- 

cher  et  imposer  aulcuns  deniers,  aultres  que  les  susdictz, 

soit  pour  ledict  voiaige  et  delegation  faicte  en  une  assam- 

blee  et  saqs  commission  et  laquelle  ilz  d^savouent  tant 

que  besoing  seroit  que  aultrement  en  voslre  propre  et 

prive  de  ladicte  contravention  d'arrest,   et  d'en  avoir 

recours  en  ladicte  Cour  de  nos  seigneurs  des  Aydes,  et 

mesmes  en  cas  que  vous  vouldriez  faire  convocation 

d'autre  assamblee  d'Estatz,  comme  quelques-ungs  se 

jactent  le  voulloir  faire,  pour  tousjours  avoir  moyen 

faire  imposition  sur  imposition,  fraiz  et  despens  au  pais, 

que  est  du  tout  ruyne ;  requerant  ceste  requisition  estre 

escripte  en  vostre  proems- verbal,  coppie  d'icelluy  et  de 

nos  procurations,  autrement  en  desny  de  c^,  appellent. 

Desfons,  procureur  dudict  sieur,  et  sans  prejudice  du 

droict  particulier  d'icelluy,  De  Colas,  Dunoguier,  J.  Ro- 

dier. 

Lequel  escript  ayant  este  veu  et  leu  publiquement  en 
ladicte  assambl6e,  et  par  la  teneur  d'icelluy  aiant  est6 
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recogneu  que  rintention  de  ceulx  des  G^vennes  n'est 
aultre  que  de  tenir  ledict  diocese  en  ung  perp^iuel  labi- 
rinte  de  procte,  comme  ilz  ont  de  tout  temps  faict,  afin 
d'esviter  par  tel  moyen  le  paiement  de  leur  cottitez  des 
impositions  qu'il  a  convenu  et  convient  n^cessairement 
faire  audict  diocese  pour  aquitter  les  debtes  et  satisfaire 
aux  despenses  communes  des  affaires  d*icelluy,  selon  les 
occurences,  attandu  aussi  que  Timposition  extraordinaire 
de  2,000  escus,  sur  laquelle  ilz  fondent  leur  opposition^ 
a  est6  par  la  derni^re  assamblee  des  deputez  des  Estatz 
jug6e  utile  et  n^cessaire  pour  subvenir  k  la  despense  que 
pourroient  faire  les  deputez  commis  par  ladicte  assam- 
blee en  nombre  de  vingt,  assavoir  :  quatre  de  Teglise  ; 
quatre  de  la  noblesse  ;  huit  du  Tiers -Estat  et  les  commis 
et  deputez  ordinaires  du  pais,  coropris  le  sieur  de  S^ras 
et  de  Barre  pour  la  noblesse  des  C^vennes  et  le  consul 
de  Florae,  pour  le  Tiers-Estat  desdictes  C6vennes,  aussi 
deputez  et  commis,  tant  pour  proc^der  k  la  verification 
et  liquidation  des  debtes  l^gitimement  deubz  par  ledict 
dioc^e  et  adviser  de  le  r^dimer  d'une  infinite  de  proc^ 
oil  les  cr6anciers  Font  plong6  qui  le  consomment  jour- 
nellement  en  fraiz,  despens,  dommaiges  et  interestz, 
affin  de  couper  chemin  a  ce  mal,  soit  en  accordant  gra- 
cieusement  avec  lesdictz  cr^anciers  pour  leur  oster  tout 
subject  et  pr6texte  de  plaider,  comme  a  est^  faict  en 
Vellay,  Viverez  et  aultres  diocfeses,  en  prenant  aultres 
Tem^des  selon  qu'il  sera  trouv6  plus  expedient  et  utile 
pour  le  bien  et  soulaigement  dudict  diocese,  que  pour 
vacquer  par  mesme  moyen  a  la  revision  des  comptes  des 
receveurs  pour  voir  Tadministration  des  deniers  du  pais 
depuis  vingt-cinq  ans,  et  s*il  y  auroit  fondz  pour  aquiter 
quelque  portion  desdictz  debtes,  pour  a  quoy  vacquer 
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exactement,  estant  bien  requis  d'emploier  beaucoup  de 
temps,  du  moings  jusques  k  deux  ou  trois  mois,  k  cause 
du  grand  nombre  de  debtes  et  de  comptes  qu'il  y  a  et  ne 
se  pouvant  telz  affaires  si  importans  et  utilles  au  pais  et 
d'une  si  longue  dur^e,  s'advancer  et  parfaire  sans  les 
moyensdu  pais,  ladictoderni^re  assambI6e  auroit  arrest^ 
d'imposer  ladicte  somme  de  2,000  escus,  tant  pour  four- 
nir  auxdictz  fraiz  et  despens  que  pour  subvenir  a  plu- 
sieurs  aultres  affaires  communs  dudict  pais,  mesmes  pour 
la  poursuite  de  plusieurs  proems,  pendans  en  la  Cour  des 
Aydes,  comme  aussi  des  proems  nagui^res  intentez  au' 
Gonseil  du  Roy  contre  le  pais  d'Auvergne  et  le  scindic 
g^n^ral  de  Languedoc  qui  importent  de  150,000  escus, 
encores  pour  la  poursuite  des  proems  criminelz  des  pr6- 
voslables  qui  n'ont  partie  civiile,  dont  le  pals  a  acous- 
tum6  faire  les  fraiz.  Pour  toutes  ces  justes  raisons  et  con- 
siderations, a  este  conclud,  suivant  lesdictes  delibera- 
tions de  la  precedente  assamblee  que,  ladicte  somme  de 
2,000  escuz,  sera  comprise  et  demeurera  audict  d^parte- 
fnent  de  la  pr^sente  ann^e  pour  estre  employee  aux 
effectz  que  dessus  et  non  aillieurs.  Et  pareillement  de- 
meureront  audict  despartement  les  aultres  parties  con- 
tenues  en  Testat  arrest^  en  la  present  assamblee  touchant 
le  remboursement  d'aulcuns  fraiz  faictz  pour  le  pais, 
voiaigesj  gaiges  et  taxations  des  officiers  d'icelluy,  des 
pr^vostz  des  mareschaulx,  greffier  et  archers,  comme 
choses  ordinaires  et  acoustum^es  chascune  ann^e ;  le 
tout  neantmoings  soubz  le  bon  plaisir  du  Roy  et  de  nos 
seigneurs  de  la  Cour  des  Aydes  de  Montpellier. 

Pour  le  regard  de  ceulx  qui  sont  allcz  en  Cour,  tant 
pour  lesdictz  proems  contre  le  pais  d'Auvergne  et  scindic 
general  de  Languedoc  que  pour  representor  a  Sa  Majeste 
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Testat  de  ce  pais  et  poursuivre  le  don  et'  remise  des 
tallies  au  pauvre  people  et  auUres  affaires  concernans  le 
soulaigement  dudict  pais,  d'aultant  que  par  la  preo4- 
dente  assambl^e,  representant  Tesiat  de  ce  pais  bien  ei 
deuement  ooDvocqu6e  et  cODgr^g^e,  en  ceste  ville  de 
Mende,  suivant  la  commission  de  Mgr  le  due  de  Yenta- 
dour,  lieutenant  general  pour  le  Roi  en  Languedoc  et  en 
presence  des  officiers  de  Sa  Majesty,  lesdictz  d6put4s 
out  e8t6  esleuz,  choisiz  et  nommez,  comme  personnes 
d'honneur  et  capables  de  telle  charge,  et  qu'il  n'a  tenu 
que  ausdictz  des  Cevennes  qu'ilz  ne  se  soient  trouvez  en 
ladicte  asamblee  pour  en  avoir  e6t6  priez,  semondz, 
requis  et  interpellez  par  plusieurs  fois,  non  seullemeni 
par  lettres,  mais  aussi  par.le  sieur  Jourdan,  assesaeur  du 
consul  de  Maruejolz,  qui  fut  envpye  exprfes  devers  eulx 
par  les  com'mis  et  deputez  du  pais ;  joinct  que  de  quaire 
personnages  qui  ont  est6  d^putez^  il  n'y  en  a  que  deux 
qui  sont  de  la  ville  de  Mende,  capitalle  du  pais,  et  que 
le  cahier  qui  leur  a  est6  baill6  a  est6  resoleu  et  arrest^ 
en  plaine  assambl^e  et  ne  contient  chose  aulcune  qui  ne 
tende  au  bien,  repos  et  soulaigement  du  pauvre  people 
dudict  diocese  ;  aussi  que  le  cahier  a  est^  cpmrnuniqn^ 
par  le  greffier  des  Estatz  ausdictz  d6put6s  des  Cevennes 
pour  voir  s'il  y  avoit  est6  rien  oublie  touchant  le  bien  et 
soulaigement  dudict  diocese,  avec  offre  qui  letir  a  est6 
fkicle  d'en  escrire  ausdictz  d^leguez  pour  Vadjouster 
audict  cahier  et  en  faife  lee  poursuites  necessaipes , 
comme  des  aultres  poinctz  et  articles  d'icelluy ;  et 
attandu  que  lesdictz  d616guez  sont  desjk  en  Gour,  k  In 
poursuite  dcsdictz  afiaires ,  a  .est^  conclud  qu'il  n'y  a 
lieu  de  les  r6vocquer  ny  changer,  et  encores  moings  d'y 
en  envoyer  d'aultres,  d'aultant  que  le  nombre  enaesl6 
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juge  assez  grand  par  ladicte  assambl^  et  que  ce  ne 
seroit  que  chose  inutille  et  surcharge  au  pals ;  toutesfois 
si  lesdictz  opposans  veullent  y  envoyer  quelqu'un  de  la 
part  desdictes  CSvennes  pour  faire  les  mesmes  poursuites 
desdictz  affaires,  avec  lesdictz  del^guez,  faire  le  pom^ 
rent,  s'ilz  jugent  et  cougtioissent  y  avoir  quelque  inte^ 
restz  particulier. 

Quant  k  ce  qu'ilz  disent  Tassistance  leur  avoir  es\A  in* 
terdicte  en  ladicte  assambl^e  par  Mgr  de  Mende,  presi- 
dent, bien  que  lesdictz  d^put^s  des  Cdvennes  n'ayeni 
aulcune  raison  de  se  plaindre  sur  ce  subject,  parce  qu  ilz 
s^avent  la  verit6  estre  telle,  qu'encores  que  pour  I'en- 
tretenement  et  observation  de  Tancienne  coustume  et 
privilleges  des  assamblees  du  pais,  il  eust  est6  conclud, 
veu  que  leurs  procurations  estoient  limit^es  et  que  quel- 
ques<-uns  d*entre  eulx  n'estoient  de  la  qualite  requise  et 
mesmes  M*  Pierre  Desfons,  notaire,  envoye  deM.de' 
Gabriac,  qu'ilz  ne  pouvoient  estre  receuz  en  ladicte 
assambl^e,  en  vertu  desdictes  procurations,  lesquelles 
i\x  seroient  tenuz  d«  faire  reformer  aveo  les  clauses  r»» 
quises  et  acoustum^es  en  tel  cas ;  toutesfoys  ilz  n'ont 
laisse  d*y  assister,  sans  aulcune  contradiction  ny  empes** 
chement,  comme  n'ayant  ladicte  assamblee  aultre  inteor 
lion  que  de  veoir  lesdictes  C6vennes  en  bonne  union  et 
eorrespondance  avec  le  corps  dudit^t  dioc^»e,  pour  le 
bien  et  soulaigement  d'lcelluy.  Et  pour  la  mesme  raison 
^t  affin  d'oster  tout  ombrage  et  pr^texte  auxdictz  d^ptt** 
tez  des  Cevennes  de  persister  en  leur  division  et  partial 
Kt6,  a  est^  conclud,  sans  consequence  ny  prejudice  de 
Fancienne  coustume  et  privill^ge  des  assamblees  dudict 
pais,  qu  ilz  seront  invitezet  semondz  de  continuer  d'as-* 
sister  en  la  pr^sente  assamblee  pour  y  entendre  Testat 
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des  affaires  liudict  dioc^e,  veoir  les  grandz  debtes  qu'iV 
a,  les  despens,  dommaiges  et  inlerestz  qu  il  souffre  jour- 
nellement  et  les  dSsordres  et  confusions,  avec  beaucoup 
de  ruyne  et  surcharges  dont  leur  partialite  a  est^  cause, 
af&n  que  de  leur  part,  au  lieu  d'oppositions,  empesche- 
mens  et  protestations,  ilz  y  rapportent  le  bon  conseil,' 
Tayde,  le  secours  et  les  vraiz  rem^des  que  chacun  doibt 
rendre  a  son  pais  miserable  et  afflig^  comme  cestuy  cy, 
et  n^antmoingz  pour  leur  oster  subject  de  playder 
d'avantage  centre  ledict  dioc^e,  comme  ilz  font  h  tout 
propos  en  la  Cour  des  Aydes,  et  affin  de  vuyder  et  termi- 
ner leurs  differendz,  a.  est6  couclud  que,  pour  le  regard 
des  impositions  dont  lesdictz  des  Gevennes  sont  opposans 
et  pretendent  estre  deschargez,  cellesqui  onteste  faictes 
par  commission  du  Roy  et  de  Mgr  le  due  de  YanVadour^ 
pour  le  faict  de  la  guerre,  lesquelles  ne  peuvent  estre  re- 
Vocqu6esen  double,  et  moins  entreren  dispute  ny  con- 
tradiction, ladicte  assambl6e  s'en  soubmetlra  a  la  sea- 
tence  et  jugement  de  huict  arbitres,  sea  voir  :  quulre  quy 
seront  nommezpar  ladicte  assamblee  et  quatre  par  les- 
dictz des  C6vennes,  qui  s'assambleront  dans  huict  jours, 
en  ceste  ville,  pour  essayer  de  vuyder  lesdictz  diff^rendz, 
par  la  voye  amyable.  Et  au  cas  qu'ils  ne  se  pourroient 
accorder,  qu'il  sera  nomm6  deux  cinquiesmes,  ung  de  la 
part  de  ladicte  assamblee,  et  ung  aultre  de  la  leur,  ou 
bicn  ladicte  assamblee  en  remettra  le  jugement  au  Con- 
seil  du  Roy,  si  ainsi  est  advis6,  sauf  et  reserve,  attanda 
que  lesdictz  differendz  sont  sur  le  poinct  d'este  jugez  par 
la  Cour  des  Aydes  ou  le  proems  en  est  pendant,  que  si 
auparavant  la  sentence  desdictz  arbitres,  en  estoit  inler- 
yenu  arrest,  en  ce  cas  ce  que  sera  juge  et  determine  par 
ledict  arrest  demeurera  jug6,  sans  que  lesdictz  arbitres 
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puissent  cougnoistre  ny  decider  que  de  ce  qui  pourra 
rester  desdictz  diff^rendz,  sauf  aussi  aux  parties  k  se 
pourveoir  par  les  voyes  de  droict  centre  ce  qui  pourroit 
estre  juge,  si  bon  leur  semble.  Laquelle  conclusion  ayant 
est6  representee   ausdictz  deputez  des  C6vennes  par 
mondict  seigneur  le  president,  de  la  part  de  ladicte 
assambl^e,  et  eulx  interpellez  de  s'y  voulloir  conformer, 
et  pareillement  assister  k  la  presente  assambl6e  pour 
ladicte  verification  des  debtes  et  audition  des  comptes, 
tout  ainsi  que  faict  ledict  sieur  de  S^ras,  pour  ladicte 
noblesse  des  Cevennes,  attandu  qu'ilz  avoient  este  depu- 
tez a  cest  effect,  lesdictz  deputez  onl  refuz^  de  ce  faire, 
disant  n'en  avoir  aulcun  pouvoir,  mais  qu  ilz  feroient 
assambler  lesdictz  Gevennes  pour  leur  en  communiquer. 
Et  d'aultant  que  ladicte  opposition  faicte  par  ledict 
M*  Pierre  Desfons,  notaire,  pour  ledict  sieur  de  Gabriac, 
qui  a  voix  aux  Estatz,  est  directement  centre  les  prLvil- 
leges  dudict  pais,  ladicte  assamblee  a  somme  et  inter- 
pelie  ledict  Desfons,  audict  nom,  declarer  s'il  en  tend 
persister  pour  ledict  sieur  de  Gabriac  a  sadicte  opposi- 
tion et  sommatiop  pour  y  estre  apres  pourveu  par  icelle  ; 
sur  quoy  ledict  Desfons  a  declare  n'entendre  prejudicier 
aux  privilieges  de  la  noblesse. 

Et  apres  a  este  arreste  par  ladicte  assanibiee  que  la 
susdicte  deliberation  et  conclusion  sera  transcripte  k  la 
fin  de  Topposition  desdictz  (deputez  des  Gevennes  et  que 
M.  le  bailly  et  commissaire  de  Tassiette  seront  requis 
Tinserer  dedans  leur  verbal. 

L'audition  et«examen  du  compte  du  sieur  Almiras, 
receveur  dudict  diocese  eti  I'annee  1595,  estant  achevez, 
ledijCt  compte  a  este  cloz  et  arreste  et  par  la  fin  d'icelluy, 
la  despense  montant  58,060  escus  5  sols  6  deniers,  et  la 
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recpte  59,549  escus  45  sols  4  deniers ;  ledict  sieur  Alm^ 
ras  se  trouve  d^biteur  de  1 ,489  escus  41  sols  9  deniers. 
Laquelle  somme  a  est6  diet  qu'il  payeroit  des  deniers  de 
sa  reprise  qui  luy  a  este  ray6e  et  ordonn6  d'en  continuer 
la  lev^e,  pour  aquiter  ledict  debte  et  se  rembourser  de 
ce  qu'il  peult  avoir  plus  pay6  que  receu,  a  la  charge  de 
compter  de  la  neprise,  apr^s  avoir  faict  plus  amples  dili- 
gences et  qui  de  ses  gaiges  et  leveures  sera  desdict  et 
rabatu  a  proportion  des  sorames  qui  luy  pourront  estre 
passees  en  reprise,  d'aultant  que  lesdictz  gaiges  luy  ont 
est6  allouez  par  entier. 

Par  mesme  moyen,  Testat  des  dommages  et  interestz 
demand6s  par  ledict  sieur  Alm^ras  au  dioc^e,  a  est^  cioz 
et  arrest^.  Et  d'aultant  que  par  icelluY  s*est  trouve  lay 
estredeub  par  ledict  diocese  3,297  escus  39  sols  9  de- 
niers, a  esl6  conclud  que  ladicte  somme  luy  sera  im- 
posee  en  Tassi^te  qui  se  tiendra  audict  diocfese  en  vertu 
des  commissions  des  prochains  Estatz  generauiz  de  Lan- 
guedoc,  pour  luy  estre  estre  payee  aux  mesmes  termes 
que  les  deniers  desdictes  commissions ;  et  moyenant  ce, 
ledict  sieur  Alm6rSis  ne  pourra  pr^tendre  aulcuns  inte- 
restz, tant  de  ceste  annee  que  de  la  prochaine,  sans  pr6* 
judice  toutesfois  ny  retardement  de  la  lev6e  des  deniers 
de  sa  reprise  du  susdict  compte  ;  k  la  charge  aussi  que 
ledict  sieur  Alm6ras  r6vocquera  tous  ses  commis  et  ferti 
cesser  la  lev6e  de  ses  restes  sur  ledict  diocfese,  jusques 
apr^s  la  saison  de  la  r^colte.  Ce  que  ledict  sieur  Alm^ras 
a  librement  promis  de  faire. 

Lo  dimanche  cinqui^me  jour  dudict  mois  de  juilleU 

Lesdictz  sieurs  d^putez  ne  se  sont  asftamblez  pour 
traitter  d^aulcuns  affaires  ayant  esti  ee  jour  employ^  en 
pri^res  et  au  service  de  Dieu. 
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Du  sixi^me  juillet  du  matin,  en  ladicte  assambl^e. 

W  Michel  Jourdan,  de  la  ville  de  Maruejolz,  a  remons* 
Xri  au  nom  de  Mile  de  La  Roche,  vefve  de  feu  sieur  de 
La  Roche  de  S.  Germain,  comme  ledict  sieur  faisant  ung 
voiaige  devers  M.  le  marquis  de  Ganilliac,  Fannie  dei^ 
Biere,  suivant  le  commandement  et  pri^re  de  MM.  des 
Esiatz  dudict  pais,  tenu2  a  CheDac,  seroit  advenu  qu'^ 
sonretour  il auroit est6 assassine en chemin  par quelquea 
gentilzhommes  d'Auvergne.  De  quoy,  MM.  lescommis  et 
d^utez   dudict  diocese,  advertiz  en  une  assamblSe 
tenue  audict  Ghenac,  auroient  conclud  et  arrest^  que  la 
poursuite  dudict  assassinat  serait  faicte  contre  les  coul«« 
pables  au  nom  du  scindic  et  aux  despens  commung 
dudict  diocese.  Et  d'aultant  que  ladicte  vefve  qui  est 
chargee  de  plusieurs  enii»nts  dudict  sieur  de  La  Roche, 
s'a  moyen  faire  oeste  poursuite,  il  a  supplie  et  requis 
I'assambl^e,  suivant  ladicte  deliberation,  voulloir  ordoii'* 
ner  et  enjoindre  audict  scindic  de  poursuiyre,  au  nom 
dudict  diocese  et  aux  deepens  d'icelluy,  la  punition  de  ce 
crime  auparavant  que  la  m^moire  s'en  perde,  et  k  ceste 
fin  destiner  certaine  somme  de  deniers.  Sur  quoy,  aprte 
avoir  est6  faicte  lecture  de  la  pr^c^dcnte  deliberation, 
ensemble  d'une  lettre  que  M.  le  marquis  de  Ganilliac  en 
a  escripte  a  ladicte  assambl^e,  la  priant  ne  permettre 
que  cest  acte  demeure  impuny ;  a  est^  conclud  que  lonH> 
qu'il  aparoistra  que  ladicte  vefve  aura  commence  de 
iaire  quelques  dtligevces  k  ladicte  poursuite,  le  sindic 
dupa'is  s'yjoindra  iooontinant  et  contribuera  aux  fraiz 
B^cessaires,  et  ee  des  deniers   qui  sent  affectez  aox 
affaires  oecurrens  dudict  pais  par  les  mandemens  ei 
orionnances  qui  luy  en  seront  exp^diezparMM.  les  ooib- 
mis  et  d^putez  d'icelluy. 
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Sur  la  requeste  presentee  par  Jacques  Bonnefoy, 
maistre-pasticier  de  la  ville  de  Mende,  tendant  a  ce  qu'il 
pleust  k  Tassambl^e  ordonner  que  sur  rimposition  quy 
sera  faicte  audict  pais  de  G^vaudan  de  la  somme  de 
27,444  escus,  accord^e  kM.de  Fosseux,  luy  soit  paye 
par  celuy  qui  sera  commis  k  la  recepte  d'icelle,  la  somme 
de  150  escus  qu'il  auroit  est^  contrainct  fournir  audict 
sieur  de  Fosseux,  lequel  finallement  luy  en  auroit  faict 
sa  promesse ;  laquelle  a  est6  enregistr6e  aux  registres 
du  pays ;  a  est6  conclud  que  lorsque  Timposition  se  fera 
de  la  partie  dudict  sieur  de  Fosseux,  ladicte  somme  de 
150  escus,  contenue  en  ladicte  promesse,  sera  employee 
ladicte  imposition  comme  les  autres  parties  deues  par  le 
sieur  de  Fossenx,  selon  qu'il  sera  trouv6  raisonnable, 
jusques  k  concurrence  ou  a  proportion  de  ce  qui  sera 
deub  audict  sieur  de  Fosseux  par  ledict  pais. 

A  est6  arrest6  que  les  soubz  nommez  vacqueront  k 
la  verification  des  debtes  et  audition  et  revision  des 
comptes,  assavoir :  deux  envoyez  de  MM.  du  Chapitre 
de  Mende  et  M.  de  S.  Jehan  pour  T^glise;  pour  la  no- 
blesse :  MM.  les  barons  de  Peyre,  du  Tournel  et  de  Flo- 
rae, et  pour  Tabsence  dudict  sieur  du  Tournel,  M.  le 
baran'de  Ganilhac,  M.  de  Montrodat  ou  en  son  absence, 
M.  d'Allenc,  M.  de  Barre ;  et  pour  le  Tiers-Estat :  MM.  les 
consulz  de  Chirac,  La  Canourgue,  Saint-Ch61y,  Salgues, 
Le  Malzieu,  Sainte-Enymie  et  ung  des  consulz  des  Ce- 
Tennes,  avec  MM.  les  quatre  commis  et  d^put^s  ordi- 
naires  du  pais.  Et  a  6te  tax6  ung  escu  par  jour  a  chascua 
des  deputes  du  Tiers-Estat  et  a  chascun  des  greffiers  ou 
commis.  Et  pour  le  regard  de  MM.  les  envoyez  de  r^glise 
et  de  la  noblesse,  ont  est6  priez  par  ceulx  du  Tiers-Estai 
se  contenter  de  semblable  taxe,  k  la  charge  que  chascun 
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desdictz  deputes  sera  tenu  assister  ordinairement  k  toutes 
les  seances  quy  se  feront  le  matin,  depuis  six  h^ures 
jusques  k  dix  et  de  relev6e  depuis  une  heure  jusques  k 
cinq,  et  que  les  defaillans  k  Tentr^e  desdictes  seances 
seront  mulctisz  de  I'amende  d'ung  teston  pour  chascun 
deffault  applicable  aux  pauvres. 

A  este  aussi  arreste  que  MM.  le  bailly  Dumas,  consul 
de  Mende  ;  Gibilin,  consul  de  Maruejolz,  commissaires 
de  Tassiette,  avec  deux  ou  trois  consulz  des  villes  et  le 
greffier  ou  Tung  de  ses  commis,  pourront  travailler  a 
part  au  despartement  des  deniers,  suivant  Testat  qui  en 
a  est^  cy  devant  dresse  et  arrest^  en  Tassambl^e. . 

Le  surplus  de  ceste  stance  a  est^  employ^  k  I'audition 
et  examen  du  compte  de  M.  Jacques  Saulze^  receveur  de 
ladicte  ann^e  1596. 

Dudict  jour  sixiesme  de  juillet,  de  relev6e.' 

L'audition  dudict  compte  a  est^  continu^e  et  finalle- 
ment  I'arrest  et.closture  d'icelluy  en  a  est6  faicte,  par 
laquelle  Tentiere  despense,  y  compris  la  partie  de  1,157 
escus  43  sols  2  deniers,  tenue  en  souffrance,  soubz  le 
nom  de  M.  Bertrand  Reich,  revient  a  la  somme  de 
46,747  escus  26  sols  2  deniers,  et  la  recepte  k  47,067 
escus  7  ^ols  2  deniers ;  au  moyen  de  quoy  ledict  Saulze 
esl  d^biteur  de  319  escus  41  sols  1  denier.  Lesquelz  il 
payera  des  deniers  de  sa  reprise  qui  luy  a  este  rayee  et 
ordonne  d'en  continuer  la  lev6e  pour,  acquitter  ledict 
debet,  ensemble  ladicte  partie  de  1,157  escus  43  sols  2 
deniers,  tenue  en  souffrance  au  dernier  chapitre  de  la 
despense  dudict  compte,  soubz  le  nom  dudict  Reich, 
pour  avoir  este,  ladicte  partie  comprise  en  la  somme 
totalle  de  la  despense  dudict  compte,  aussi  pour  se  rem- 
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bourser  de  ce  qli'il  peuU  avoir  plus  paye  que  receu' 
actuellement  do  la  6omme  de  53  escus  20  solz  qu'il  a 
payee  coroptant  a  MM.  les  auditeurs,  a  la  charge  qo'il 
comptera.de  ladicte  reprise,  apres  avoir  faict  plus  amples 
diligences,  et  que  de  see  gaiges  et  leveures,  sera  desduid 
et  rabatu  a  proportion  des  sommes  qui  luy  pourronteslre 
passees  en  ladicte  reprise,  d'aultant  que  lesdiciz  gaiges 
ont  est6  allouez  par  entier  au  susdict  comple. 

L'estat  des  demandes  dudict^aulze  a  est^aussi  arrest^, 
et  par  icelluy  s'est  trouv6  luy  estre  deub,  par  le  diocesei 
la  somme  de  1 ,755  escus,  laquelle  sera  impos^e  a  la  pro<- 
chaine  assiette  qui  se  tiendra  en  vertu  des  com  missions 
des  prochains  Estatz  g^n^raulx  de  Languedoo,  pour  luy 
estre  pay6e  aux  mesmes  termes  que  les  deuiers  desdictes 
commissions,  et  moyenant  ce,  ledict  Sauize  ne  pourra 
pr^teiidre  aulcuns  interestz,  tant  de  ceste  annee  cou- 
rante  que  de  la  prochaine,  sans  prejudice  ny  retarde- 
ment  toutesfoys  de  la  lev6e  des  deniers  de  la  reprise  du 
comple  par  luy  rendu  ce  jourd'huy  h  l*assambI6e. 

Du  septiesme  jour  dudict  mois  de  juillet,  du  matin. 

M*  Pierre  Portalte  a  pr6sent6  son  compte  de  Timposi- 
tion  faicte  sur  ledict  diocese  par  forme  d'emprumpt  au 
mois  de  iiovembre  1592,  de  la  somme  de  3,047  escus  57 
solz,  pour  Tentretenement  des  garnisons  et  a  est^  pA- 
c6d6  incontinant  k  Taudilion  et  examen  dudici  compte 
durant  ceste  stance. 

Dudict  jour  septi^me  juillet,  de  relev6e. 

Sur  le  diff^rend  qui  est  entre  le  corps  dudict  dioe^ 
de  Mende  et  les  habilans  des  Cevennes  qui  sont  membres 
dudict  corps,  pour  raison  des  imposittons  des  deiiiei« 
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extraordinaires  quise  Invent  audict  diocese,  apr^s  avoir 
confine  et  traitl6  avec  les  quatre  deputes  des  cgnsulz 
desdictes  C^vennes  et  de  leur  consentement ,  a  est6 
arrest^  de  tous  lesdictz  diff^rendz,  except^  les  imposi-^ 
tions  faictes  par  <>ommission  du  Roy  et  de  Mgr  le  due  de 
Vantadour  que  Ton  ne  veult  ny  ne  doibt  r^vocquer  ea 
doubte,  sera  jug6  et  decide  par  huict  personnages  qui 
seront  nommez,  assavoir  :  quatre  par  ladicte  assambl^e, 
pour  le  corps  dudict  diocese,  et  les  aultres  quatre  par 
lesdictz  des  C^vennes ,  et  ce  dans  huict  jours  preci- 
z^ment.  Et  ou  il  ne  se  pourroient  accorder,  que  de  chas^ 
can  cost6  sera  prins  ung  cinquiesme  pour  faciliter  la 
resolution  de  cest  accord,  ef  que  lesdictz  deputes  des 
C^vennes  donneront  ordre  de  faire  nommer  leurs  arbitres 
dans  ledict  terme. 

Le  sieur  de  Ghambrun,  docteur  en  m^ecine  et  asses- 
seur  du  consul  de  Maruejolz,  a  requis  Tassamblee  de 
vouUoir  accorder  a  ceux  dudict  Maruejolz  et  des  C^ 
vennes,  ung  deput6  de  la  religion ,  qu'ilz  nommeront 
pour  aller  en  Cour,  aux  despens  dudict  diocese  ;  aultre- 
ment  k  desny  de  ce,  protestent  comme  ilz  ont  faict 
cy  devant  de  s^ayder  de  leurs  oppositions  pour  faire  re- 
vocquer  la  delegation,  cy  devant  faicte,  des  deputes  qui 
sont  de  present  en  Cour,  pour  les  affaires  dudict  diocese* 
fiur  quoy  a  este  diet  qu'ayant  este  cy  devant  prise  deli- 
beration sur  c^st  affaire,  il  n'y  a  lieu  de  le  remectre  aux 
opinions. 

Le  surplus  de  ceste  semce  a  este  employe  k  Texanojen 
du  compte  cy  devant  present6  par  ledict  M*  Pierre  Por- 
tales. 
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Du  huicti^me  jour  dudict  mois  de  juillet,  de  matin. 

A  esl6  conlinu^e  Taudition  dudict  compte  dudict  sieur 
Portai^s,  durant  cesle  stance,  avec  la  closture  qui  a  est6 
faicte  d'icelluy,  par  laquelle  la  recepte  totalle  monte 
.3,147  escus  57  solz,  et  la  despense  4,4*8  escus  55  sols  4 
deniers,  et  les  reprises  ray^es  qui  demeurent  au  profit 
dudict  Porlal^s  2,180  escus  46  sols  7  deniers,  et  par  ainsi 
se  trouve  estre  deub  audict  Portal^s  970  livres  58  sols 
4  deniers ,  en  ce  comprins  240  escus  couchez  audict 
compte,  soubz  le  nom  du  capitaine  Gomte ;  de  laquelle 
il  doibt  rendre  dans  ung  mois  le  mandement  et  quitance, 
a  peine  de  radiation  ;  au  payement  de  laquelle  somme 
de  970  livres  53  sols  4  daniers,  lui  sera  pourveu  k  la 
prochaine  assambl^e  qui  se  tiendra  en  ce  dioc^e,  aprte 
la  tenue  des  Estatz  g^n^raulx  de  Languedoc,  sans  qne 
pour  ladicte  somme  ledict  comptable  puisse  pr^tendre, 
sur  ledict  pais,  aulcuns  despeiis,  dommaiges  ny  interest. 

Dudict  jour,  huictiesme  de  juillet,  de  relev6e. 

Sur  la  remonstrance  faicte  par  M*  Jacques  Brun,  doc- 
teur  en  m^decine,  commis  en  Tannic  1594,  lui  estant 
premier  consul  de  la  ville  du  Malzicu,  il  fut,  k  cause  de 
sa  charge  et  sur  quelque  intimation  k  luy  faicte  a  la 
requeste  de  M*  Olivier  Sev^rac,  receveur  de  ce  dioc^ef 
en  ladicte  ann6e,  condampne  en  Tamende  de  10  escus 
par  la  Cour  des  Aydes,  pour  le  recouvrement  de  laquelle 
est  arrive  en  ceste  ville  ung  huissier  qui  le  veult  con- 
traindre ;  requ^rant,  a  ceste  cause,  ledict  sieur  Brun, 
attandu  qu'il  a  est6  condampn6  en  exergant  ladicte 
charge  de  consul,  qu'il  plaise  a  I'assambl^e  de  Ten  re- 
lever  ;  a  est6  conclud  qu'il  luy  sera  expedi6  mandement, 
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sur  le  receveur  du  diocese,  la  pr^sente  ann^e,  de  la 
somme  de  dix  escus  pour  le  relever  de  ladicte  amande, 
attandu  sa  quality  et  sans  consequence. 

S'est  present^  M*  Jehan  Vergier,  au  nom  et  comme 
curateur  de  M*  Hercules  Sp6ronnat,  receveur  dudict 
diocese,  qui  a  remonstrS  que  le  sieur  Nicolas,  commis  de 
de  M*  Bertrand  Reich,  tr^sorier  de  la  bourse  de  Langue- 
doc,  luy  auroit  faict  faire  commandement  de  luy  paier  la 
somme  de  2,300  tant  d'escus  qui  luy  sent  deubz  par  le 
dioc6se  des  deniers  de  sa  charge,  la  pr^sente  ann^e ;  et 
d'aultant  qu*il  n'esl  encores  en  exercice  et  que  Tassi^te 
et  despartement  des  deniers  qui  doibvent  estre  imposez 
ceste  ann^e  ne  luy  a  est6  encores  baill6e,  il  a  requis 
rassambl6e  le  relever  des  despens,  dommages  et  into- 
restz  qu  il  pourroit  souffrir  k  ceste  occasion. 

M.  Dumas,  juge  aubailliaige  de  G6vaudan  et  l^con^ 
sul  de  la  ville  de  Mende,  Tung  des  commis  du  pais,  a 
remonstre  aussi  k  ladicte  assambl^e,  comme  ledict  Nico- 
las luy  avoit  faict  donner  assignation  en  la  Cour  des 
Aydes,  k  faulte  de  payement  de  ladicte  somme  dehe 
audict  sieur  Reich,  ou  pour  les  despens  par  ledict  Nicolas 
pr^lendus  centre  ledict  pais  k  cause  des  voiaiges  qu  il  a 
faictz  en  ce  diocese,  pour  raison  de  ladicte  partie;  au 
moyen  de  quoy  ledict  sieur  Dumas  a  pareillement  requis 
d'estre  relev6  du  tout  par  ledict  diocese,  n'estant  raison- 
nable  qu'en  son  particulier  il  entre  en  fraiz  pour  le 
general.  Sur  quoy  n'a  est6  rien  conclud. ' 

M.  Pol  Arnauld,  sieur  de  La  Cassaigne,  pour  et  au  nom 
du  sieur  Pertains,  tr6sorier  principal  de  Textraordinaire 
des  guerres  en  Languedoc,  a  requis  Tassambl^e  d'im- 
poser,  en  la  pr6sente  assi^te,  la  somme  de  5,750  escus, 
deue  audict  sieur  Pertains,  suivant  Tobligation  sur  ce 
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pass^e  entre  luy,  au  nom  dudict  sieur  Portal^s  et  MM.  les 
commis  ct  d^putez  du  pais,  et  Tarrest  de  condempnation 
qu'il  en  a  obtenu,  en  la  Cour  des  Aydes,  centre  ledict 
diocese ;  aultrement,  k  fauUe  de  ce  faire,  a  proteste  d'en 
avoir  de  recbef  recours  a  ladicte  Cour.  Et  n^antmoings, 
en  cas  que  ladicte  assambUe  n'auroit  agr^able  le  con- 
lenu  audict  contract,  a  offert,  comme  procureur  susdict, 
consentir  d6s  maintenant  a  la  r6cizion  et  cancellation 
d'icelluy  en  le  remboursant  de  ses  fraiz  et  despens.  Sur 
quoy,  apr^s  avoir  ouys  quelques  ungs  des  deputez  de 
Tassamblee  qui  ont  remonstr^  qu'il  seroit  bpn,  avant  que 
passer  oultre  en  cest  affaire,  d'adviser  pour  la  derni^re 
fois  s'il  y  auroit  moyen  de  trouver  la  deliberation  qu*on 
diet  avoir  este  prinse  en  Tassambl^e  des  deputez  des 
Estatz  g6neraulx  du  Languedoc,  tenue  k  Montpellier 

Tan par  laquelle  deliberation  on  pretend  que  ce 

diocese  fut  descharge  de  11,000  et  tant  d'escus  pour  la 
moitie  de  sa  portion  de  la  subvention ,,montant  23,000  et 
d'escuz ;  estimant  que  ladicte  deliberation  se  trouvera 
au  pouvoir  du  sieur  de  Guilleminet  si  Ton  luy  en  escript 
de  bon  encre  par  ung  homme  capable,  comme  Taffaire  le 
requiert,  pour  estre  de  telle  importance  au  piais  que 
ladicte  deliberation  se  trouvdnt,  il  seroit  non  seullement 
descharge  de  ladicte  obligation  envers  ledict  sieur  Por- 
taies,  mais  encore  se  trouveroit  qu'il  Tauroit  de  beau- 
coup  surpaye.  A  este  conclud  que  Ton  envoyera  promp- 
tement  ung  homme  capable  devers  ledict  sieur  de  Guil- 
leminet, greffier  pour  le  Roy  ausdictz  Estatz  generaulx, 
qui  avoit  escript  en  ladicte  assambiee  de  Montpellier  les 
deliberations  du  pays,  en  Tabsence  du  greffier  d'icelluy, 
pour  essayer  de  recouvrer  ung  extraict  de  ladicte  delibe- 
ration, et  que  jusques  en  avoir  receu  des  nouve^fs  cer- 
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tainesy.ron  ne  peult  prendre  resolution  sur  la  cancel- 
lation dudict  contract  ny  sur  I'imposition  requize  par 
ledict  La  Gassaigne. 

Du  neufviesme  jour  dudict  mois  de  juillet^  de  matin: 

Sur  la  requisition  faicte  par  M'  Jehan  Blancard,  doc- 
teur  en  m6decine ,  de  luy  imposer  et  faire  payer  la 
somme  de  432  escus  et  les  apportz,  despuis  le  jour  que 
le  delay  escherra,  jusques  a  I'efectuel  payement  d'icelle, 
attandu  I'arrest  de  restablissement  par  luy  obtenu  de 
nos  seigneurs  de  la  Cour  des  Aydes  de  ladicte  partie  qui 
avoit  este  cy  devant  rayee  par  ladicte  Cour,  sur  Tassiete 
de  Tann^e  1596 ;  ledict  arrest  portant  condampnation 
contre  ledict  diocfese.  Protestant  iceliuy  sieur  Blancard, 
a  faulte  de  cc  faire,  d'avoir  recours  k  ladicte  Cour,  pour 
avoir  plus  forte  contraincte  avec  liquidation  des  despens, 
dommages  et  interestz  contre  ledict  diocese ;  a  este,  con- 
clude veu  ledict  arrest  de  restablissement,  que  ladicte 
somme  de  4^2  escus  sera  imposee  k  la  prochaine  assiette 
pour  estre  pai^e  audict  sieur  Blancard,  sauf  audict  dio- 
cese, son  recours  pour  ladicte  somme  contre  M*  Jacques 
Ghantuel  et  aultres  qu'il  appartiendra,  suivant  les  deli- 
berations sur  ce  prinses  par  les  Estatz  ez  annees  prece- 
dentes. 

Le  sieur  de  Lacroix  a  remonstre  aussi,  qu'aiant  assiste 
aux  Estatz  dudict  diocese  Tannee  demiere,  pour  M.  le 
Gonnestable,  c6mme  baron  de  Florae,  baron  de  tour, 
ladicte  annee,  il  luy  auroit  este  accord6  pour  ledict  tour, 
ainsi  qu'il  est  acoustume,  la  somme  de  100  escus.  qui  fut 
imposee  en  Tassiete  derniere  et  depuis  rayee  par  nos 
seigneurs  de  la  Cour  des  Aydes ;  an  moyen  de  quoy  il 
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atiroit  poui^aivy  et  bblenu  arredt  de  Udicte  Cour,  pw- 
tant  festablisseMent  de  ladicte  partie,  avec  condempna* 
tion  centre  ledict  dio.cfese ;  requ6rant  Tassamblee  rfe 
faiFe  imposer  kidicte  sonme  pour  luy  estre  payil  la 
pr^sente  ann^e.  A  est6  conclude  veu  ledict  arrest,  que 
l*adi(5te  somme  de  100  escus  sera  imposee  en  la  pny- 
ohaiDe  assietle  pour  estre  par  apr^s  pay^e  audicl  sieur 
de  Lacroix,  en  Tacquict  dudict  diocese. 

Sur  la  requeste  presentee  par  les  habitans  du  lieu  et 
Aiandement  de  Chambon,  en  la  paroisse  de  Saint-Sym- 
phorien,  tendant  ^  ce  que  pour  les  fouUes  el  ravaiges 
que  le  sieur  de  Pierre  Gourde  et  la  dame  de  La  Roueleur 
font  souffrir,  menlionn6es  en  ladicte  requesle,  ilpleuta 
I'assambl^e,  attandu  que  la  misfere  et  pauvret^  des  sup- 
plians  ne  leur  permet  de  se  tirer  de  roppression  dudict 
sifeur  de  Pierre  Gourde  et  dame  de  Rochebaron  elleurs 
adherans  tiy  de  les  poursuivre  en  justice  pour  raison 
desdictz  excfe,  voulloir  ordonner  que  lapoursuileen 
sera  faicte  par  deVant  tous  juges  qu'il  apartiendra,  par 
le  scindic  au  nom  et  despens  dudict  pais  et  enjoindre  au 
pfivost,  de  tenir  main  forle  audict  scindic  toutes  lesfois 
que  besoing  sera  pour  ledict  affaire;  a  est6  conclud  qull 
sera  escript  au  nom  de  ladicte  assambl6e  audict  sieur  de 
Pierre  Gourde  et  dame  de  La  Roue,  pour  les  prier  de 
faire  cesser  telz  dfeordres,  affin  d'oster  le  subject  aux 
supplians  de  continuer  leurs  plainctes,  aultrement  quCf 
pour  I'importance  et  consequence  du  faict,  s'agissantdu 
repos  public  de  ce  diocfese,  que  Tassambl^e  ne  peult 
moiqgs  faire,  adh^rant  a  leurs  plainctes,  que  de  prier  el 
requ6rir  M.  le  procureur  g^n^ral  du  Roy,  de  leur  assisler 
pour  y  rapporter  Fauthorite  de  la  justice,  et  que  le  scin- 
dic dudict  pais  se  jofndra  ausdictz  plaignans  pour  le§ 
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poursiiites  n^cessaires.  Et  0\x  ils  n^aurbtient  ihoy^n  d^y 
^ubvenir,  que  le  pais  leur  accorde  la  somme  de  20  esciiis, 
jiour  estre  employez  a  cest  eflfect  et  rion  auUreinent. 

M^  Pierre  Portal^s,  comiiiis  i  fair6  la  rec^pte  du  dio^ 
cese  de  Mende,  Tann^e  1592,  a  pr^sent6  le'  comjile  du 
tiers  des  vacai^s  des  deniers  brdinaires  de  ladicle  aiih^e, 
qu'il  iuy  fut  ordonri6  de  lever ;  requ^rant  ladicte  assaiii- 
bl6e  voulloir  ouyr,  clore  et  arrester  ledict  compte.  Sur 
quoy  a  esle  conclud  que  ledict  compte  seiti  ouy  au  pre- 
mier jour. 

D'aultant  que  ledict  PortaliSs  n'a  acquict6,  des  deniers 
de  sa  recepte  de  ladicte  ann6e,  la  somme  de  50  escus 
accord^e  au  feu  sieur  de  La  BroUsse,  par  les  Estatz  dii 
diocese,  siiivaiit  ung  article  d'asdiette  de  ladicte  ann^e, 
el  que  le  collecteur  de  la  paroisse  de  Dolan-Blanquefort, 
Tayant  pai6e  audict  sieur  de  La  Brousse,  auroit  est6  coii- 
trainct  de  repayer  audict  Portal6s,  Iuy  a  est6  ordonnS 
icelle  rembourser  au  collecteur  de  ladicte  paroisse  de 
l!)6lan,  21  la  charge  de  lu\  estre  pass^e  en  la  despense  de 
son  compte  et  pay^e  par  ledict  pais,  en  cas  que  ledict 
Portales  ne  se  trouveroit  d^biteur  enters  icelluy  par  la 
fin  de  son  diet  compte. 

Dudict  jour  neufviesme  de  juillet,  de  relev6e. 

ft 

S'est  pr6sent6  M*  Jacques  Chantuel,  receveur  des  de- 
niers extraordinaires  de  ce  diqc^se.  Tannic  derni^re,  qui 
a  remonstr6  que  faisant  faire  execution  le  24*  de  juing 
dernier  sur  la  paroisse  d'Altier,  a  faulte  de  paiement  des 
deniers  sur  eulx  imposez,  les  habitans  de  ladicte  paroisse 
Itjy  auroient  ost6  le  bestail  saisy  et  auroient  bless6  le 
sergent  et  ses  recordz,  et  Iuy  estant  au  lieu  du  Blaymar 
faict  prisonnier  par  le  sieur  de  Serres,  fils  du  sieur 
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Du  Champ,  qui  Teustlu^  sans  qu'il  fut  contrainct  lui  pro- 
ixi^tre  la  somrae  de  100  escus  et  luy  bailler  pour  caution 
M*  Morel,  dudict  Blaymar.  Et  oultre  ce  luy  en  admena 
son  cheval.  De  quoy  aiant  faict  informer,  tant  de  Tau- 
tborit^  du  bailliaige  de  G6vaudan  i|ue  de  nos  seigneurs 
de  la  Cour  des  Aydes,  lesdictz  habitans,  pour  entrer  en 
recrimination,  en  font  aussi  informer  de  leur  part.  Et 
d'aultant  que  cest  affaire  regarde  le  pais,  comme  il  a 
cy  devant  represent^  h  Tassambl^e,  requiert  quele  scin- 
die  preigne  la  cause  pour  luy,  pour  en  faire  les  pour- 
suites  n^cessaires  aux  despens  dudict  pais.  Sur  quoy  a 
estS  conclud  que  pour  la  poursuite  dudict  proc^,  le  syn- 
dic du  pais  assistera  ledict  Chantuel. 

M*  Jehan  Virgile,  notaire  royal  de  Mende,  comme 
mari  de  Sandre  Destreictz  et  tuteur  de  Firmin  Pelagal,  a 
pr6sent6  le  compte  de  I'administration  des  deniers  de 
Timposition  faicte  en  Tann^e  1586,  k  la  lev6e  de  laquelle 
M*  Pons  Destreictz,  sieur  de  Garrejac  avait  est6  commis; 
requ^rant  Tassambl^e  vouUoir  proc^der  a  Taudition 
d'icelluy. 

Sur  les  despens  pr^tenduz  par  le  i^ieur  Nicolas,  commis 
de  H.  Reich,  tresorier  de  la  bourse  de  Languedoc,  a  est^ 
diet  qu'il  baillera  ses  articles  pour  estre  veuz  et  faicte 
response  sur  iceulx. 

M*  Pierre  Portales,  receveur  dudict  dioc6se  ez  ann^es 
1591  et  1592,  ayant  pr^sente  ung  estat  des  demandes 
qu*il  faict  k  Tassambl^e  et  proc^dant  a  I'examen  d'icellay 
sur  le  paiement,  qu'il  pretend  centre  le  pais,  des  deniers 
prins  par  M.  d'Apchier,  pendant  la  guerre,  apres  avoir 
est6  bien  veu  par  ladicte  assambl^e  les  lettres  d'abolition 
g6n6ralles  et  particulidres,  I'arrest  de  la  Cour  des  Aydes 
obtenu  par  ledict  sieur  d'Apchiet*  et  aultres  pieces ;  a 
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6st6  conclud  que  a  la'prochaipe  assamblSe  des  Estatz 
dudict  diocese,  le  sindic  fera  entendre  le  contenu  des 
susdictes  pieces,  pour  y  estre  pourveu  selon  et  ainsi  que 
par  elle  sera  advis6. 

A  est6  aussi  conclud  et  arrest^  que  tous  commissaires 
et  commis  a  la.recepte  et  administration  des  biens  et 
munitions  faictes  et  impos^es  en  Tann^e  1580  pour  le 
si^ge  de  la  ville  de  Mende,  lors  occup^e  par  le  cappitaine 
Merle,  seront  appellez  et  contrainctz  par  le  sindic  du 
pais  k  venir  rendre  leurs  comptes  et  prester  le  reliqua. 

La  declarationtles  fraiz  et  despens  que  M.  Pierre  Por- 
tales,  commis  k  faire  la  recepte  des  deniers  imposez  au 
mois  de  juillet  i  594,  diet  avoir  pay6  aux  huisssiers,  ser- 
gens  et  recors,  par  luy  employes  en  la  lev6e  des  deniers 
deubz  par  les  habitans  des  C^vennes  de  ladicte  imposi- 
tion a  est6  veue  et  arrestee  en  ladicte  assambl^e,  et  sur 
icelle  luy  a  est6  accorde  la  somme  de  25Q  escus,  pour 
tous  fraiz,  despenses  et  aultres  choses  mentionn^es  en 
ladicte  deliberation. 

Aussi  a  este  yeu  et  apostill6,  par  ladicte  assambl^e, 
Testat  des  demandes  et  requisitions  k  elle  pr^sente  par 
ledict  M.  Pierre  Pertains,  receveur  dudict  diocese  ez 
annees  1591  et  1592,  et  d'une  imposition  de  rann^e 
1594,  et  a  este  trouv6  revenir  k  la  somme  de  6,527  escus 
17  solz  6  deniers,  pour  le  pai^ment  de  laquelle  somme, 
ensemble  pour  les  dommages  et  inl^restz^par  ledict  Por- 
talfes  pr^tenduz,  a  est6  diet  qu  il  luy  sera  pourveu  aux 
prochains  Estatz  dudict  diocese  selon  et  ainsi  que  par 
lesdicts  Estatz  sera  advise. 


Du  dixi^me ^our  du  mois  de  juillet,  du  watin. 

•  M^  Anthoine  Vachery,  de  la  ville  de  Maruejolz,  a  re- 
mODStre  a  Tassamblee  comme  sur  une  commission  du 
Roy  adressante  au  feu  sieur  de  C^neret,  gouvecoeur,  pour 
Sa  Majeste  en  ce  pais,  I'ann^e  1568,  pour  la  vente  du 
bien  de  ceulx  de  la  religion  pr6tendue  ;  ledict  sieur 
de  C^neret  contraignit  feu  Guy  Vachery,  son  pfere, 
d'achapter  ung  pr6  scitu6  aux  appartenances  dudict  Ma- 
ruejolz,  djpartenant  k  feu  Jacques  Girbal,  sieur  de  La 
Robhe,  moyenant  le  prix  convenu  et  acord6,  qui  fut  mis 
es  mains  de  M*  Anthoine  Gleize,  lors  receveur  dudict 
diocese,  pour  estre  employd  aux  affaires  de  la  guerre  a 
qupy  il  estoit  destiil^,  suivant  ladicte  commission  ;  ayant 
est6  ladicte  vente  depuis  authoris^e  par  le  sieur  M0I6, 
commissaire  en  ceste  partie,  d^put6.  Et  quelque  temps 
apres,  sur  Fex^cution  de  I'edict  de  pacification,  par 
lequel  lesdictz  de  la  religion  furent  reint^grez  en  leurs 
biens,  par  sentence  dudict  sieur  M0I6,  Tung  des  ex^cu^ 
t«urs  dudict  ^dict,  son  diet  p^re  fut  condampn6  k  r6in- 
t6grer  ledict  Girbal  dudict  pred,  sans  restitution  dudict 
pris  qu'il  en  avoit  pay6.  Sur  laquelle  sentence  il  fit 
appeler  le  sindic  dudict  diocese  pour  se  veoir  condamner 
k  luy  rendre  ladicte  somme,  pour  laquelle  ledict  pred 
luy  avoit  este  vendu  avec  despens,  dommages  et  inte- 
restz.  Ce  qu'il  auroit  obtenu  par  sentence  qu'il  en  a  en 
main  ;  requ6rant  luy  imposer  la  somme  portee  par 
icelle.  Sur  quoy  a  est6  conclud  qu'il  n'y  a  lieu  que  ledict 
pais  rembourse  ledict  Vachery  de  la  somme  par  hiy  pr6- 
lendue  en  principal,  ny  d'aulcuns  despens,  dommages  et 
interestz,  et  que  sur  sa  requisition  il  se  retire  au  Roy  si 
bon  luy  semble.  Et  ou  il  se  youldroit  ayder  de  ladicte 


hi 
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seAteace  par  luy  jall^u^^  qide  lie  si^dio  4u  pais  en  re- 
]^veK!9  app^l  ^t  panraMfiv^  la  oassation  d'ioelle,  attandi^ 
^Aie  ie  paJLS  n'est  tenu  aud^ct  re^oursement  ^t  que  cest 
i]|ig  faict  du  Rpy,  joinct  que  le  sipdic  n'a  est6  ouy. 

Apr^  a  e$te  procedS  par  T^^ambl^,  durant  ceste 
Sj^aijice,  k  raudition  du  Gompte  pr^nt^  par  ledict  Poff 
1^16$  du  tiers  de$  vacans  <ludict  dioo^e  des  depiers  ordi*- 
Bi^res  de  Tannee  1592. 

Dudict  jour,  dixi^me  juillet,  de  relevie. 

!)[•  Pol  Arnauld,  sieur  de  La  Cassaigne,  a  requis  Tasr- 
samblee  pour  et  au  nom  de  M.  de  Lhom,  oy  d^vant  tr4- 
sprjer  provincial  -de  Textraordinaire  des  guenres  en  Lan- 
guedoc  et  maintenant  tr^rier  de  France,  de  faire  im- 
ppser  en  la  presente  assi6te  et  payer  p^  le  receveur, 
qui  sera  commis  k  la  lev6e  des  deniers  d'icelle,  audict 
i^eur  Delhom,  la  somme  de  505  escus  4  luy  deue  p^r  C9 
diocfese,  sulvapt  ung  arrest  de  nos  seigneurs  de  la  Cour 
des  Ay  des,  pour  la  portion  dudiot  d^oc^se,  de  8,0(10  et 
tant  d'escus,  a  quoy  les  dipcfeses  oheissans  au  Roy  ^^. 
pais  de  Languedoc,  ont  est6  cwdampnez  par  ledi^Jt 
axrest.  Sur  quoy ,  yeM  la  deliberation  prinse  p^f  les 
Estatz  tenuz  k  Chenax!,,  Tann^e  pass6e  siw  sembUbJp  ri^'- 
quisition,  a  est^  conclud  qu'il  ^era  escript  a  M.  Gras^^t» 
sindic  general  4udict  pais  de  Languedoc,  pour  le  pri^r 
dopner  advis^,  au  dioctee,  d'ou  proc^e  p^ste  partie,  ej  si 
elle  doibt  estre  payee  par  ccdiQt  dipp^se,  auquel  c^s 
sera  pojurveu  a  la  proohaine  Assi6tp  sur  to  r^quisiition 
iMict  sieur  de  La  (Ja,ssaigne,  tant  sur  le  principal  que 
s^r  les  interestz,  dpnt  iJ  ^  faict  awssi  iijstance,  seton  .(jve 
p^ar  l^ssamblee  des  Es,tati^  sera  ad vis6 . 

^jr  la  requeste  pr6se<ite^  paf  tes  heritiers  Ae  feu 
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M*  Jehan  Sp^ronnat,  tendant  k  ce  qae  il  pleut  k  rassam- 
blee,  leur  faire  droict  sur  les  dommages  et  interest  par 
eulx  demandez  pour  raison  de  la  somme  de  2,300  et 
tant  d'escus  k  eulx  deubz  par  le  present  diocese,  laquelle 
auroit  est6  impos^e  aux  Estatz  tenuz  en  ceste  ville.  Tan- 
nee  1595,  sans  que  lesdictz  h^ritiers  en  ayent  peu  retirer 
ung  seul  denier,  ayant  lesdictz  heritiers  quitt^  I'exercice 
de  la  recepte  de  ladicte  annee,  soubz  Tobligation  que 
ledict  pais  leur  auroit  passee  pobr  racquittement  de 
ladicte  somme  en  ladicte  ann6e,  ayant  este  encore  im- 
post, en  Tann^e  1596,  la  somme  de  2,000  escus,  assavoir : 
pour  quieter  la  recepte,  a  M®  Jacques  Saulze  600  escus ; 
a  M.  Tardif  400  escus,  qui  luy  estoient  deubz  pour  ses 
gaiges,  et  1,000  escus  qui  furent  d616guez  par  M.  Pierre 
Portales  au  sieur  JehanVergier  sur  la  partie  de  6,000  et 
tant  d'escus  qui  luy  furent  imposez  en  ladicte  ann^ 
1596 ;  revenant  lesdictes  parties  ensemble  k  4,500  escus 
dont  ledict  sieur  d'Almeras  ou  Saulze  auroient  bailie  des 
rescriptions  auxdictz  heritiers  sur  les  paroisses  dudict 
diocese,  mais  ils  n'en  auroient  peu  receToir  payement ; 
protestant  en  cas  qu'il  ne  leur  seroit  faict  droict  par 
ladicte  assambl^e  sur  lesdictz  dommages  et  int^restz,  de 
mettre  ledict  diocese  en  proems  et  de  faire  casser  les  con- 
tractz  passez  aVec  lesdictz  heritiers  comme  par  trop 
pr^judiciables.  A  est6  arrest^  et  conclud,  attandu  les 
oppositions  et  .aultres  empeschemfens  que  les  receveurs 
dudict  diocese  ont  euz  en  la  lev^e  des  deniers  de  leur 
recepte,  au  moyen  de  quoy  le  payement  desdictes  par- 
ties a  est6  diff6r6,  qu'il  est  accord^  la  somme  de  100 
escus  pour  tous  dommaiges  et  interestz  pretendus  pour 
ledict  retardement,  pour  estre  ladicte  somme  impos^e  en 
Fassi^te  de  Tannic  prochaine  et  pay6e,  par  le  receveur, 
audict  M*  Jehan  Vergier,  curateur  desdictz  heritiers. 
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Sur  la  remonstrance  faicte  par  les  sieurs  Alm^ras  et 
Saulze,  receveurs  dudict  diocese  ez  ann6es  1595  et 
1596,  de  ce  quelques  paroisses  font  refuz  d*imposer  les 
deniers  de  leurs  cottitez  et  quelques  aultres  uzent  de  re* 
bellion  sur  les  executions  qui  leur  sont  faictes,  requ6- 
rant  estre  assistez  par  ledict  dioc^e  en  la  poursuite  qu'il 
leur  convient  faire  centre  lesdictes  paroisses ;  a  estA 
conclud  que  en  ces  deux  cas,  le  sindic  du  pais  assistera 
lesdictz  receveurs  esdictes  poursuites^  sans  toutesfois 
constituer  ledict  pais  en  fraiz,  et  aussi  k  la  charge  qu'ils 
diff^reront  loutes  executions  et  conlrainctes  centre  les- 
di(*.tes  paroisses^  jusques  aprfes  la  recolte,  et  qu'il  sera 
permis  ausdictz  receveurs  s'adresser  aux  plus  aisez  des-^ 
dictes  paroisses  esdictz  deux  cas  de  rebellion  ou  reffiiz 
d'imposer  et  que  la  pr^sente  deliberation  servira  pareil- 
lement  pour  M*  Pierre  Portal^s,  receveur  dudict  dioc^ 
€fz  annees  1591  et  1592,  et  d'une  imposition  de  Tann^e 
1594  qui  a  faict  semblable  requisition  a  ladjcte  assam- 
biee. 

Sur  la  requeste  presentee  par  les  pauvres  de  la  mala- 
drerie  de  la  ville  de  Mende,  tendant  k  ce  qu'en  consid6- 
.  ration  de  la  ruyne  qui  fut  faicte  en  leurs  maisons  et  ter- 
roir,  prez  ladicte  ville  de  Mende,  pour  y  avoir  estS 
construict  ung  fort  ou  blpcuz  de  terre  et  faissine,  afSn  de 
tenir  en  seurete  une  partie  de  Tarmee  de  Sa  Majeste, 
estant  devant  ladicte  ville  Tannee  dernifere  pour  la  r6- 
duire  en  Tobeissance  de  sadicte  Majeste  ;  au  moyen  de 
quoy,  ilz  sont  reduictz  h  une  extreme  mis^re  et  desola- 
tion, il  pleut  a  Tassambiee,  attandu  que  le  tout  a  este 
faict  pour  le  service  ^u  Roy  et  la  liberte  et  conservation 
du  pais,  leur  ordonner  la  somme  de  500  escuz,  tant 
pour  remettre  ladicte  maison  et  terroir  en  I'estat  qu'ilz 
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estQient^  que  pour  subyepir  a  leur  npiirrityre  et  entre- 
)eneme^t ;  a  est^  conclud  que  sur  Ja  clQ^.ture  des 
CQmptes,  leur  sera  poujrveu  au  payement  de  6  escus  qu^ 
l'assambl6e  leur  a  accprd^s  par  a^Imosne  ou  en  deffauU 
de  ce  seroDt  imposez  a  la  prochaine  assiSte  pour  i^ur 
estre  payez  par  le  receyeur  qui  sera  en  charge. 

Sur  aultre  requeste  pr^sent^e  par  M*  Jehap  Marco^^ 
apothicaire  de  ladicte  ville  de  Mende,  a  ce  que  en  coo- 
sid^ratiop  de  plusieurs  voiaiges  par  luy  faictz  I'ann^e 
passee,  durant  Tassiegement  de  ladicte  ville,  pour  des- 
couvrir  les  entreprises  qui  se  faisoient  pour  le  secours 
des  a$si6g6s,  occasion  de  quoy  il  auroit  faict  de  notables 
perAes  oultre  le  dangler  de  sa  personne  qu'il  auroit 
exposee  libreijneQt,  ayantcouru  fortune  de  sa  vie,  il  pleut 
a  Tassambl^e  luy  ordoi;iner  recompense  et  satisfaction 
tant  de  ses  jpurn6es,  peines  et  vacations  que  des  pertes 
p^r  luy  souffertes,  a  estS  conclud  qu'il  luy  est  accorde  la 
somme  de  10  escus,  laquelle  sera  imposee  k  la  prochainQ 
assi^te  pour  estre  pay^e  audict  Marcon,  par  le  receveMr 
qui  sera  en  charge  ladicte  ann6e. 

Sur  la  remonstrance  faicte  par  M*  JehaiD  Vergier,  pour 
et  au  nom  de  H.  Hercules  Speronnat,  receveur  dudict 
diocese,  de  ce  que  le  sieur  Nicolas,  commis  de  M.  Reich, 
^r^sorjer  de  la  bourse  de  L,anguedpc«  lui  a  faict  com- 
n^ander  les  arrestz  pour  les  depiers  pajables  audict  sieur 
Reich,  la  pr^sente  ann^e  ^  cause  de  sa  charge,  pour  bt 
pprtion  dudict  dipc^se  des  reparations  et  fraiz  de  Lan- 
guedoc ;  requ^rant  I'assambiee  )e  ti.rer  de  ceste  peine  et 
Jie  rejever  de  tons  despens,  dommages  et  JDterestz^ 
9}^ti9pdu  qu'il  fle  luy  a  est6  encores  deiivr6  le  de$partd9- 
meot ;  a  esl^  conclud  qu'il  sera  pr^sente  requeste  i 
IfM.-  les  tree^rlers  gen^raul?:  d,^  Prance^  au  uom  du  sw-- 
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die  et  xeceveur  dudict  diocese;  k  ce  qu'il  leur  plaise 
ordonner  inhibitions  et  deffenses  estre  faictes,  tant  au 
receveur  general  que  audict  receveur  de.  la  bourse  de 
Languedojc,  de  contraindre  ledict  receveur  dudict  dio- 
ctee,  jusques  k  ce  que  les  termes  de  payement  de  Tas- 
siete  soient  escheuz,  attandu  qu'il  a  est6  impossible  pro- 
c^er  plustost  au  despartement  des  deniers  dudict  dip- 
cfese,  pour  avoir  est6  les  commissions  retepues  par  ceulx 
^ui  les  avoient  en  leur  pouvoir,  et  que  ledict  sieur  Ver- 
nier fera  la  poursuite  n^cessair^  pour  obtenir  ladicte 
ordonnance  desdictz  sieurs  tr^sorigrs,  et  icelle  oblenue, 
la  fera  signifier. 

JLe  compte  cy  devant  jpr6sent6  par  M.  Pierre  Porta\16s 
^yant  est6  enti(ferement  examin6  pour  la  recepte  et  des- 
pense  par  luy  faicte  du  tiers  des  vacans  des  deniers  ordi- 
naires  de  T^nn^e  1592,  a  este  cloz  et  arreste  et  par  la  fin 
d'icelluy  ,a  est6  trouv6  la  despense  totalle  se  monter 
jfOM  escuSf  et  la  recepte  961  escus  51  sols;  et  par 
^insi  estre  deub  audict  Portalds  153  escus  26  sols  7  de- 
niers, et  n^antmoings  d.emeure  le^dict  Porlalte  descharg6 
d,e  I9  reprise  dudict  compte,  revenant  3uivant  Testat 
qu'il  en  a  bailie  a  3,161  esus  36  solz  9  denierS;  et  ^ce 
pour  les  causes  coatenues  .en  la  postijle  du  chapitre  de 
ladicte  reprise. 

Sur  la  requeste  presentee  par  Melchior  et  Jehan  Re- 
versatz,  fr^res,  marchans  de  la  ville  de  Mende,  de  ce  que 
en  Fan  1S93,  estant  allez  exi  iA  ville  de  Aodez,  a  1^  foire 
Sainit-Andr^,  ilz  auroioiiU  est6  arrestez  a  la  requeste 
d'ung  nomme  Jehan  R^3;  roarchaad  de  la  ville  de  SaiQ,(r 
Go$^e,  en  &ouergue«  pour  }a  sQ^me  de  360  escu^  ^quil 
pretend  luy  eslre  deue  p^r  jce  diocese,  en  vertu  de  fiejsr 
taine  obligation  des  d^putez  d'icelluy  pour  quelques 
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vivres  fourniz  au  camp  de  Haruejolz.  Sur  quoy  les  sup- 
plians  auroient  formS  instance  pour  leur  eslargissement 
devant  le  juge  ordinaire  dudict  Rodez ,  par  sentence 
duquel  auroit  est6  diet  qu'ilz  seroient  eslargiz  en  cau- 
tionnant  dans  le  pais  de  Rouergue  de  paier  ladicte 
somme,  ce  que  n'ayans  peu  faire,  ledict  Melchior  se 
seroit  garanty  aiant  abandonn6  sa  marchandise  et  ledict 
Jehan  Reversat  reserr6  en  prison  *  ce  qui  i'auroit  con- 
trainct  de  composer  pour  la  d^Iivrance  de  sa  personne  et 
de  leur  marchandise  k  la  somme  de  50  escus  qu'il  auroit 
r^allement  baill^e  audict  R^gis,  suivanile  contrat  sur  ce 
passe  et  la  quictance  de  ladicle  somme  ;  oultre  laquelle 
ils  ont  souffertz  plusieurs  despens,  dolnmages  et  inte- 
restz,  comme  ilz  feront  apparoir'par  le^  acies  et  compte 
sur  ce  dressez ;  requ6rant  ladicte  assamblee  voulloir 
iceulx  verifier  et  apr^s  faire  imposer  sn  la  pr^sente 
assiette  pour  leur  remboursement  ce  qui  se  trouvera 
leur  estre  deub  k  ceste  occasion ;  a  est6  conclud  que 
le  scindic  dudict  diocese  assistera  lesdictz  supplians 
en  la  poursuite  qu'ilz  feront  pardevant  tous  juges  qu'il 
apartiendra  centre  ledict  R^gis  ou  aultres  qui  sont  tenus 
k  leur  remboursement,  tant  desdictz  50  escus  de  princi- 
pal que  des  despens,  dommases  et  interestz  par  eulx 
souffertz  sans  que  ledict  pays  soit  constitu6  en  frais. 

Du  unzieme  jour  dudict  mois  de  juillet,  du  matin . 

Le  sieur  Andr6  de  Chanoillet  a  pr^ent6  son  compte  de 
Temploy  de  500  escus  qui  furent  mis  en  ses  mains,  Tan- 
nic 1586,  pour  le  faict  de  la  demolition  des  murailles  de 
la  ville  de  Maruejolz,  et  a  est6  proc^d^  k  Taudition  et 
examen  dudict  compte  durant  ceste  stance. 
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Dudict  jour  unziesme  dudict  mois  de  juillet,  de  relevie. 

Ledict  compte  dudict  sieur  de  Chanoillet  a  est6  cloz  et 
arrest^  el  par  la  fin  d'icelluy  s'est  trouv6  luy  esire  deub 
la  somme  de  29  escus  36  sols  4'deniers,  de  laquelle  a 
est6  diet  qu'il  luy  seroit  exp^die  mandement  par  MM.  les 
commis  du  pais  sur  les  2,000  escuz  couchez  en  Tassiette 
de  la  pr^sente  ann6e  pour  les  affaires  communes  dudict 
diocese. 

Aprks  a  este  proc6d^  k  Taudilion  et  examen  du  compte 
cy  devant  pr6sente  par  M.  Jehan  Yirgile,  notaire  royal 
de  Mende,  de  la  recette  faicte  par  le  sieur  de  Garr6jac, 
en  Fannie  1586. 

Du  dimanche  douzi^me  jour  dudict  mois  de  juillet. 

« 
Les  deputes  n6  se  sont  assamblez  durant  ce  jour  pour 

vacquer  aux  affaires ,  mais  seullement  au  service  de 

Dieu. 

Du.tr^zi^me  dudict  mois  de  juillet,  du  matin. 

En  proc^dant  k  I'audition  du  compte  dudict  Yirgile, 
cy  devant  mentionn^,  a  est^  reveu  ung  compte  remis 
par  ledict  Yirgile  sur  certains  articles  de  sa  despense  de 
Tad  ministration  de  certains  deniers  faicte  par  Pierre  Sa- 
laville,  rendu  pardevant  les  auditeurs  a  ce  deputez  par 
H.  le  juge  du  bailliaige  de  G^vaudan  et  par  eulx  cloz  et 
arrest^,  et  a  este  d61ib6re  et  conclud  par  ladicte  assam- 
bl^e  que  apr^s  ladicte  closture  seroit  ins^r^  I'acte 
cy  aprfes  escript.  Le  present,  compte  de  M.  Pierre  Sala- 
ville  ayant  charge  de  M.  Jehan  Gibert,  commis  de 
M*  Jehan  Destrectz,  sieur  de  Garejac,  rendu  pardevant 
les  auditeurs  k  ce  commis  par  MM.  les  officiers  du  bail- 
liaige de  G^vaudan  le  8  juing  1590,  ayant  est6  rapport^ 
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pit  tf .  fehan  Yirgile  sur  le  chapitre  de  la  reprise  dti 
oompte  dudict  Garrejac  ei  reveu  par  nous  soubsignez 
d6putez  k  Taildition  et  revision  des  oomptes  dudict  pats, 
a  est^  par  nous  arre^tS^que  la  somme  de  200  escuz  d'une 
part,  aIlou6e  par  lesdictz  auditeurs  en  utig  article  de  la 
despense  dudict  compte  pour  les  fraiz  par  ledict  Sala- 
ville,  faictz  au  recouvrement  des  deniers  de  sa  recepte  et 
aultres  considerations  contenues  en  I'apostille  dudict 
article,  demeurera  rayee,  sauf  son  recours  contre  le  re- 
ceveur  pour  le<}u^l.  il  a  faict  ladicte  recepte ;  comme 
ausst  demeurera  ray^  la  sotnme  de  2,165  escus  69  sols 
1  denier,  allou^e  audict  cbapitre  de  ladicte  reprise  dudict 
compte  revenant  les  deux  ensemble  k  la  somme  de 
2,365  cscus  5h  sols  6  deniers,  sauf  aussi  audict  Salaville 
k  se  pourveoir,  pour  sa  descharge  sur  le  faict  de  ladicte 
reprise,  pardevant  contre  qui  et  afnsi  qu'il  appartient. 
Et  partant  ledict  Salaville  se  trouve  d^bjteur  par  \edkt 
compte  dela  somme  de  i,957  escus  50  sols  4  deniers, 
procedant  de  ce  que  ladicte  reprise  luy  est  rayee  comme 
diet  est. 

Aussi  a  est6  veu  aultre  compte  dudict  Salaville  sur  la 
reprinse  dudict  pr^cSdent  compte  par  Testat  final  duquel 
ledict  Salaville  doibt  la  mesnie  somme  de  1,957  escus 
50  sols  4  deniers,  procedant  de  ce  que  la  reprise  par  luy 
baill^e  luy  est  ray^e,  sauf  k  se  pourveoir  pour  icelle 
pardevant  qui,  contre  qui,  et  ainsi  qu'il  appartient,  selon 
qu'il  est  plus  amplement  contenu  en  Facte  insure  a  la  fin 
dudict  precedent  compte  dudict  Salaville. 

L'audition  et  examen  du  compte  dudict  sieur  de  Gar- 
rejac, pr6sent6  cy  devant  par  ledict  Virgile,  a  est6  conti- 
nuee  et  apr^s  a  est6  cloz  et  arrest6  et  par  la  fin  d'icelluy, 
la  recepte  enti^re  se  trouve  monter  17,686  escus  50  sols 


9  deniers  et  la  despehse,  eH  ce  cbrnpriDS  les  dehiers  ren- 
duz  et  non  receufi:  baillez  en  I'eprise  qui  ont  est6  allouez, 
16,911  escas  19  sols  6  deniers  obole;  estant  k  noter 
que  dans  ledict  compte  sont  cOmprins  et  incorporez  les 
deux  comptes  dudict  Salaville  cy  devant  mehtidnnez. 

Dudict  jour  tr^zi^me  de  juillei,  de  relev^e. 

Sur  la  Inquisition  (aicte  par  M.GibertBaissenc,  pro- 
cureur  de  la  ville  de  Mende^  d6  vouUoir  ordonner  que 
lorsque  le  diocese  fera  proc^der  au  despartement  et 
lev^e  de  la  somme  de  2^,000  et  tant  d'escus,deue  k  M.  de 
Posseux,  plusieurs  habitans  de  ladicte  ville  qui  luy  ont 
preste  diverses  sommes  suivant  Testat  que  ledict  Bais- 
senc  en  a  remys  et  les  promesses  et  receuz  qui  en  ont 
est6  enregistrez  au  greffe  du  pais,  en  seront  payez  et 
remboursez  par  le  receveur  qui  sera  en  charge  ;  a  est^ 
conolud  que  lorsque  Timposition  se  fera  audict  diocifese 
de  £6  que  sera  deub  audict  sieur  de'  Fosseux,  lesdict^s 
sommes  pay6es  et  prest^es  audict  sieur  par  lesdictz 
habitans  comme  les  autres  parties  par  luy  deues  selon 
qu'il  sera  trouv6  raisonnable;  jusques  a  concurrence  ou 
a  proportion  dudict  deble. 

M^  Jacques  de  Chazalmartin,  d^put^  par  ledict  diocese 
aux  Eslatz  g6neraulx  de  France,  tenus  en  la  ville  deBlois 
ez  annees  1588  et  1589,  a  pr^sent^  Testat  ou  compte 
des  fraiz  de  son  voiaige,  k  I'audition  duquel  a  est^  pro- 
c^de  durant  ceste  stance  et  finallement  cloz  et  arrest^, 
luy  estant  deub,  pour  toutes  restes,  la  somme  de  SO 
escuz,  oultre  laquello  luy  a  este  accord^  20  escuz,  en 
consideration  du  long  scjour  qu'il  a  faict  k  la  Cour  par 
les  affaires  dudict  diocese  et  du  retardement  qu'il  y  a  eu 
au  payement  de  ce  qui  luy  est  deub,  de  laquelle  somme 
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de  20  escus,  luy  sera  expedi^  mandement  sur  le  rece- 
yeur  de  ceste  ann^e  pour  icelle  payer  k  M.  Jacques 
Tiph^ne,  chanoine  de  Saint-Martin-de-Tours,  en  Tacquit 
dudict  diocese  envers  ledict  de  Gazalmartin,  pour  pareiUe 
somme  qu'il  luy  debvoit  comme  il  a  d^lar^ ;  et  pour 
les  60  escus  restans,  seront  imposez  en  Tassi^te  extraor- 
dinaire dudict  diocese,  I'annee  prochaine  et  paiez  audict 
de  Gazalmartin  par  le  receveur  d'icelle. 

Du  quatorzi^me  dudict  mois  de  juillet,  de  matin. 

Sur  la  presentation  de  certaines  lettre  de  provision, 
baillee  par  M.  Daugier,  provost  general  de  Languedoc, 
d*une  de  ses  lieutenances  particuli^res  au  pais  de  G6vau* 
dan,  comt6  d'Allez,  viguerie  d'Anduze  ct  Sauve,  au  nom 
de  M.  Loys  Colomby,  attandu  t|ue  par  privill^ge  et  cous- 
tume  de  nommer  les  lieutenant  dudict  prevost  general 
audict  pais,  joinct  qu  il  y  a  un  lieutenant  dudict  sieur 
provost  pour  le  quart ier  des  Cdvennes  audict  dioc^ 
longtemps  nomm6  et  poiirveu  et  exergant  sa  charge  et 
qu'il  n'est  point  n6cessaire  d*y  en  establir  ung  aultre  ; 
a  est6  conclud  qu  il  n'y  a  lieu  de  recevoir  ledict  Colomby 
,  en  ladicte  charge. 

Le  reste  de  ceste  stance  a  este  employ^  par  ladicte 
assambl6e  k  la  revision  des  comptes  de  M.  Jehan  Vivien, 
receveur  dudict  jdiocfese  ez  ann6es  1576  et  1577. 

Dudict  jour  quatorzi^me  juillet,  de  relev^e. 

La  revision  desdictz  comptes  a  est6  continu6e  durant 
ceste  stance  et  pour  la  v6rificatiort  d'iceulx  a  est6  faicte 
recherche  de  plusieurs  papiers  qui  ont  este  veuz  en 
*|adicte  assambl^e. 
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Du  quinzi^me  jour  dudict  mois  de  juillet,  de  matin. 

Les  comptes  de  M.  Gu^rin  Fontanie,  receveur  dudict 
diocese  ez  ann^es  1578,  4579  et  1580,  ont  est6  auwi 
re^euz  et  examinez  durant  ceste  s^nce. 

Dudict  jour  (juinzi^me  de  juillet,  de  relev^e. 

« 

A  est6  continu^e  durant  ceste  stance  la  revision  des- 
dictz  comptes  dudict  Fontuoie. 

Du  s^zi^me  jour  dudict  mois  de  juillet,  du  matin. 

A  est^  encores  vacqu6  a  Texamen  et  recherche  de0 
comptes  desdictz  Vivien  et  Fontunie,  pour  verifier  Tem*- 
ploi  et  certain  emprumpt  faict  sur  ledict  dioc^e,  de 
t5,005  livres,  Tannic  1587,  par  forme  d'advance  sur 
Vimposition  dudict  Vivien  de  81,000  livres. 

Dudict  jour  s6zi^me  juillet. 

Ledict  examen  a  est6  continue  k  cause  dudict  em- 
prumpt. 

Du  dix-septi^me  jour  de  juillet,  du  matin. 

Ladicte  verification  et  examen  desdicts  comptes  deo- 
dictz  Vivien  et  Fontunie  a  est^  continu6e  comme  aussi 
des  comptes  cy  devaht  renduz  par  M*  Mathieu  Farnier, 
receveur  dudict  diocese  en  Tann^e  i582,  des  restes  de 
plusieurs  impositions. 

Et  d'aultant  que  proc^dant  par  les  d^putez  de  ladicte 
assambl^e  k  la  revision  et  examen  desdictz  comptes  des- 
dictz Vivien,  Fontunie  et  Farnier  a  est6  v6rifi6  sur  ras* 
si^te  des  deniers  ordinaires  et  extraordinaires  dudict 
dioctee,  faicte  en  Tann^e  1585,  qu'il  fut 'impost  2,261 
escus  55  sols,  pour  estre  payez  par  M.  Pierre  Parat^ 

HUlmr$p  m.  17 ' 
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commis  de  M. 'Francois  TanKf,  rece\'eiir  en  l&dicte  ann^, 
:MA\^t  VM^m  FaF9M»F^  QR  r^cqiHCt  ^u^iQt  diOG^, 

,ifc  quay  U  n'wr^itsiitvsfaiGt, coiwp*  a  e§t6  Ht^M  y^  le 
compte  qu'il  ^  renda  au  p?^  d?s  ^^oijera  <Xe  La^icfe 
assi6te^  ores  que  I'es.tat  final  d'icelluy  compte.,  il  soil  r^ 
liquataire  adict  diocese  de  la  somme  de  1,311  escus 

•  80  sols,  di^doction  faicto  de  ce  qui  luy  estoit  deub  par 
aultre  compte  de  ladicte  annee,  oultreqU'il  eatait  tenu 
d'acquitei;,  envers  ledict  sieur  Fa^roier,  Is^dicte  somipe  de 
2;263  escus  35  sols  et  aultres  parties  couch^eseo  I'as- 
sifete  de  ladicte  annee  ;  •Ji  cause  de  quoy,  ledict  Famier 
et  aultres  cr^anciers  poursuivent  maintenant  le  payement 
desdictes  parties,  avec  les  dommages  et  interestz  qu'ilz 
pr6tendent  contrs  ledict  dioc^oe.  Et  d'aultant  que  ledict 
Parat  a  eotfi  commis  k  Texercice  de  ladicte  recepte  par 
ledict  sieur  Tardif,  reqeveur,  pourveu  en  tiltre  d'office, 
suivant  la  procuration  q./il  luy  en  a  pass^e,  tant  pour  les 
deniers  ordinaires  que  extraordmaires ;  a  est^  conclud 
que  ledict  sieur  Tardif  sera  pourayivy ,  par  les  deputes  du 
diocese  qui  sont  en  Cour,  du  payement  des  debetz  des 
^mptes  dudict  Parat,  ensemble  de  la  somme  de  2,263 

;  496CUS  35  sols  et  aultres  dont  il  eat  ten^i  ji'aqaicler  ledict 
.diocese,,  tai^t  envers  ledict  Farnier  que  aultres  cr^ociecs, 

/^^uivant  les  articles  des  assietes,  des  ^nnees  de  sa  recofile 
et  les  apostilles  des  comptes  avec  les  despens,  dommagjes 

.  et  interestz  que  ledix^t  paisppurroitsouffrir  par  le d^ault 
.dudict  Par^t,  et  que  ladicte  ppur$]ifite  en  serafaict^*  sftit 

.  i(U  Conseil  du  ]QU)y,  requestes  du  Palais  014  ^iltie^is  oil 

;  le^dJcjLz  d^puti^s,  ^dvis^ront  ))Qp  estre. 

,      Sera  au.^  faicte  ppursui  te  par  |e  fis^^iCi  CjO^re  Jl .  H|i{ie 

, ;  GbeivaLier,  cowme  cautipn  dJ^dict  Parj^t  el  U>i|tas  au}tae5 
cautious  qui  se  trouveront  avoir  est6  bailli^s  par  luy, 


pardevafti  MM.  Les  tr^aoviers  g^oitadix  que  aiUieurt^ 
eomme  aussi  kous  associez  el  entreofc^leuiis  de  la  recispte 
dudiot  Parat.  Ei  seront  envoyez  aiodiciz:  d^putez  kB 
.  pieces  n^ssaires  et  mesmos  la  ooppie  da  la  procura^iw 
dudict  sieur  Tardif,  du  bail  de  recepte  des  assi6tes  9t 
compter. 

Le  reste  de  jcesle  stance  a  esi&  employ 6  k  raudition  du 
eompte  pr^ent^  par  U.  Claude  Farnier,  6Is  et  h^ttier 
dudict  feu  Mathieu  Farnier,  quaod  vivoit,  commis  par  le 
pais,  en  Tanik^e  1583  a  faire  la  lev^e^  tant  des  restes  de 
ijiDposition  des  deniers  extraordiuaires  deTann^e  i578 
que  des  restes  des  reprises  baillees  par  M.  Jehan  Yiviea, 
en  ladicte  ann^e,  pour  raison  d'autres  impositions  de 
mesmes  deniers,  faictes  sur  iceliuy  pals  en  Tacn^e  1577, 
et  ce  tant  des  parties  deues  k  son  diet  feu  p^re,  que  de 
ce  qu'il  avoit  lev^  et  aquict^  le  pais  depuis  le  6*  jo'ar  de 
juillet  1583,  que  ledict  feu  Farnier,  rendit  aultre  comply 
jusques  a  son  d6c^. 

Dudict  jour  dix-septi^me  dudict  mois  de  juillet, 

de  relev^e. 

L'audition  et  examen  dudict  eompte  dudict  Farnier  a 
est6  conti^u^e  durant  ceste  stance. 

Du  dix^huicti^me  jour  dudict  mois  de  juillet^  du  matin. 

Ledict  oompte  dudict  sieur  Farnier  a  est^  cioz  et 
arrest^,  etpar  la  fin  d'icelluy^  la  despense  monte  15,040 
escus  25  sols  II  deniers;  la  reprise  19,687  escus  59  sois 
3  deniers,  et  la  recepte  totale  23,384  escus  45  sols 
10  deniers,  et  partant  est  deub  au  comptable  11,343 
escos  49  sols  4  deniers  obole,  doBt  a  est^  conclud  qu'il 
seroit  &iet  rappOrt  k  la  prechaine'.  assamblee  des  Bataitz 
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dudict  pais,  pour  estre  par  elle'  pourveu,  tant  sur  les 
tennes  de  la  lev6e  que  ledict  Farnier  comptable  fera  des 
deniers  de  ses  reprinses  pour  se  payer  de  son  debet,  re* 
venant  k  la  susdicte  somme  de  11,343  escus  49  sols 
4  deniers,  obole ;  comme  aussi  sor  les  apportz  par  luy 
pr^tenduz,  et  jusques  alors  ledict  Farnier  a  promis  de  ne 
faire  aulcune  demande  ny  poursuite  contre  ledict  pais. 

Sur  plusieurs  plainctes  que  se  font  des  abus  et  con- 
cussions que  font  les  commts  des  receveurs  dudict  dio-> . 
c^se,  k  cause  de  la  diversity  et  grand  nombre  qu'il  y  en 
a ;  a  est6  conclud  que  le  sindic  du  pais  pr^ntera  re- 
queste  k  M.  le  juge  du  bailliage  de  G^yaudan  pour  faire 
commettre,  en  diters  lieux  dudict  diocese;  personnes 
capables  pour  informer  deuement  desdictz  abus  et  con-- 
cussions  pour,  les  informations  faictes,  estre  proc^^ 
contre  les  coulpables  ainsi  qu'il  apartiendra^  et  neant- 
moings,  pour  couper  chemin  k  ce  d^sordre  a  I'advenir, 
qu'il  n'y  aura  d^rmais  qu'ung  seul  comrais  qui  se 
tiendra  au  bureau  de  la  recepte  dudict  dioc^  en  la 
ville  de  Mende,  el  non  s^ultre  lieu.  Et  k  ceste  fin  sera  la 
pr^sente  deliberation  intimee  ausdictz  receveurs,  affin 
qu'ilz  n'en  pretendent  cause  d'ignorance. 

En  consideration  des  pr^c^dentes  deliberations  prises 
par  Tassambiee  sur  le  debet  des  comptes  de  M.  Pierre 
Parat,  commis  de  M.  Francois  Tardif,  receveur  jadis 
dudict  diocese ;  a  este  conclud  que  pour  avoir  payement 
dudict  debet,  attandu  que  Toffice  de  receveur  alteraatif 
des  tailles  dudict  diocese,  dont  ledict  Tardif  estoit  pour- 
veu, est  et  demeure  ypotheque  au  payement  des  debtes ; 
que  ledict  office  sera  saisy ,  ensemble  les  gaiges  d'iceliuy 
qui  en  est  pourveu  k  present,  pour  la  seuret^  desdictz 
debted  et  ledict  pourveu  appelie  en  la  Ck)ur  des  Aydes, 


—  J6I  — 

pour  se  voir  condampner  au   payement  d'iceuli^,  et 
A^ntmoings,  suivant  les  pric^dentes  conclusions,  que  ' 
Ton  escripra  auz  d^putez  qui  sont  en  Gour,  pour  la  pour- 
suite  centre  ledict  Tardif. 

M.  Pierre  Meillac,  sieur  du  Montet,  de  La  Ganourgue, 
a  pr^nte  son  compte  de  la  somme  de  600  escus  par  luy 
receuz  dudicl  diocese  pour.l'achept  de  certaine  quantity 
de  vin  pour  subvenir  a  Tarm^e,  estant  devant  Maruejolz, 
pour  la  reduction  d'icelle  en  I'ob^issance  du  Roy  en 
Fannie  1586 ;  ^  Taudition  et  examen  duquel  a  est^  pre- 
cede durant  ceste  stance. 

« 

Dudict  jour  dix-huicti^me  juillet,  de  relev^e. 

L'audition  dudict  compte  dudict  sieur  de  Montet  a  est6 
continuee  et  apr^s  a  este  cioz  et  arrest^  et  par  icelluy,  il 
demeure  debiteur  audict  diocese,  rabatu  20  escus  a  luy 
accordez  sur  ung  estat  de  quelques  voiaiges  par  luy 
faictz  pour  les  affaires  dudict  diocese ;  rabatu  aussi 
dix  escus  qu'il  a  payez  pour  Taudition  dudict  compte.de 
la  somme  de  91  escus  44  solz  6  deniers ;  laquelle  luy 
est  ordonn6  de  payer  dans  six  mois  prpchains  par  les 
mandements  de  MiM.  les  commis  et  deputes  pour  les 
affaires  ^udict  diocese. 

Le  dimenche  dix-neufvi^me  jour  dudict  mois  de  juillet. 

Lcsdictz  deputes  n'ont  vacque  aux  affaires  dudict  dio- 
cese ains  seuUement  au  service'de  Dieu  et  a  pri^res  et 
oraisons. 

Du  lundy  vingtieme  jour  dudict  mois  de  juillet,  du  matin. 

A.  este  conclud  qu  il  sera  escript  aii  sieur  de^Guille- 
minet  de  faire  venir  le  sieur  Cappelle,  pour  rendre' 
.compte  des  munitions  par  luy  administr6es  Tannic  pas- 
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diie,  eb  l>rm^  ^stlrart  de^aDl  k  ^Ule  d^  Mende,  et  « 
ea^  qu'il  ne  VMfldra  db^yr,  qu'il  seiiat  eseript  aux  d^pnite 
qm  soni  &  la  Cour,  poar  avoir  ph>Vlsion  portant  con- 
traincte  a  cest  effect. 

Qu'il  sera  aussi  cscript  k  S^v^rac  de  venir  poor  reodre 
abn  compte,  €ft  cependa/^t  d'envoyerla  provision  qu'il  a 
touchant  les  vacans  de  co  diocese. 

M*  FrangoYS  Da  Jardin,  Gommis  de  M.  Charles  de  Re- 
Ifbefort,  reoeveor  du  diocese,  en  I'aDnte  1599,  a  present^ 
cMg  estat  des  demandes  et  pretentions  comre  le  pais, 
.proc^dant  a  la  verification  duquel,  ayaot  est^  mandd 
venir  Anthoine  Didier,  concierge  des  prisons,  et  inter- 
roge  s'il  avait  receu  40  escus  dudictDu  Jardin,  ainsi  qu'il 
affirmoit  pour  la  despense  par  luy  faicte  durant  le  temps 
qii'il  fui  arreste  en  ladicte  prison,  k  la  requeste  de  sieur 
Jehan  Vivian,  pour  la  somme  de  400  tant  d'escus.  Ledict 
tidier,  geollier,  a  declare  et  af(im6  que  toute  la  des- 
pense par  luy  faiete  ausdictes  prisons  ne  pouvoit  monter 
10  eseus  au  plus,  d'aultant  que  la  plus  grande  part  del 
temps  on  luy  portoyt  la  viande  de  sa  maison,  et  que  s*il 
se  trouve  une  quittance  de  luy  de  40  escus,  que  c'est  une 
chose  faulsse  ou  qu'il  a  est^  surprins  en  la  faisant. 

Dudict  jourXX^juillet,  de  relev6e. 

Sur  la  demande  faicte  a  Tassambl^e  par  M*  Jehan 
Bouc,  consul  de  la  ville  de  Salgues,  de  la  somme  de 
1,035  escus  10  solz,  deue  a  ladicte  ville  par  la  closture 
d'un  compte  qu'il  a  en  main,  arreste  par  feu  M.  de  Saint 
Vidal,  lors  gouverneur  pour  le  Roy  en  ce  diocese,  et 
aultres  par  luy  d^putez  k  I'audition  d'iceliuy;  a  est^ 
^conclud  que  partie  de  56  escus  46  sols  couch^e  en  ung 
article  du  compte  rendu  par  ledict  Qaude  Famier  en  h 
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pr6sente  assamb^Se,  en  d^ducticMi  desdiclz  10,034  escuz 
leur  sera  resta'blte  suivant  la  deliberation  prise  en  la 
ville  de  Mende^  le*second  jour  de  may  1582,  nonobstant 
aultre  deliberation  de  I'assamblee  tenue  en  la  ville  de 
La  Ganourgue,  et  sera  signifi^  audict  Farnier,  de  surceoir 
toutes  executions  contre  les  habitans  de  ladiete  ville  de. 
Salguos  en  g^n^ral  ny  particulier  et  mesmes  contre 
M.  Noe  Chabanel,  denomm6  audict  article,  et  ce  jus^ues 
k  la  prochaine  assamblee  des  Estatz  dudict  dioc6se,  en 
laquelle  sera  pourveu  a  son  remboursement  de  ladiete 
somme  de  56  escus  40'Solz,  ensemble  au  payement  du 
surplus  de  ladiete  somme  principalle,  selon  que  par 
ladiete  assamblee  sera  advis^. 

Le.  surplus  de  ceste  seance  a  est6  employ^  k  la  veri- 
fication de  Testat  des  demandes  cy  devant  mentionn^, 
preseute  par  ledict  Du  Jardin. 

Du  vingt-uni^me  dudict  roois  de  juillet,  du  matin. 

Pour  la  dificulte  que  faict  M*  Jehan  S^v^rac  de  venk 
rendre  compte  an  pais  de  certains  deniers  et  munitions 
administrez  par  feu  M.  Olivier  Sev^rac,  son  fr^re,  comme 
aussi  M.  Gapelle,  des  munitions  de  Tarm^e  estant  devant 
ceste  ville  Tann^e  derni^re;  a  este  conclud  qu'il  leur 
sera  mande,  dela  part*de  ladiete  assamblee,  de  venir 
rendre  leurs  dictz  comptes,  et  neantmoings  sera  pr^sente 
requeste  k  nos  seigneurs  de  la  Cour  des  Aydes  pour  avoir 
provision  pour  les  y  contraindre,  ensemble  tons  aultres 
comptables. 

Qu'il  sera  bailie,  aux  consulz  des  villes,  ung  extraipt 
de  Testat  des  reprises  que  les  receveurs  ont  employe  en 
leurs  comptes  pour  verifier  sur  les  lieux  si  elles  sont 
toutes  veritables. 
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Qu'il  sera  faicte  une  descharge.  en  Gour  aux  d^putfe 
pour  leur  mander  d'obtenir  les  provisions  n^cessaires 
«ur  le  faict  des  deniers  prins  par  M.  d'Apchier,  de  la  re- 
cepte  de  M.  Pierre  Poi'talis  ;  comme  aussi  pour  le  faict 
des  vacans  et  le  don  des  restes. 

Ayant  est6  consid6r^  par  Tassambl^e  que  bien  il  im- 
porte  de  tesmoigner  a  Mgr  le  Connestable  et  k  Hgr  le  due 
de  Yantadour  I'obligation  que  ce  diocese  ressent  leur 
avoir  de  la  faveur,  ayde,  secours  et  bonne  assistance 
dont  il  leur  a  pleu  honnorer  cedict  diocese  en  tous  ses 
affaires,  mais  principallement  en  la  derni^re  occurrence 
de  la  reduction  de  la  ville  de  Mende  ;  a  est6  conclud 
qu'il  leur  sera  faict  ung  present  de  six  muIletE,  s^voir : 
deux  a  Mgr  le  Connestable  et  quatre  a  mondict  seigneur 
de  Yantadour,  et  que  pour  I'achept  et  )3aiement  d'iceulx 
sera  exp6die  mandement  du  pris  necessaire  sur  les 
2,000  escus  couchez  en  la  pr^sente  assi^te,  pour  la  veri- 
fication des  debtes  et  aultres  affaires  dudict  diocese. 

'  L'assambl^e  ayant  veu  I'estat  des  demanded  de  M.  Fran- 
Qois  Du  Jardin,  cy  devant  mentionne,  a  conclud  et 
arrest^  qu'il  sera  faict  response  sur  chascun  article  en  la 
forme  qui  s'ensuyt  : 

Sur  la  preihier,  que  ledict  Du  Jardin  sera  tenu  rap- 
porter  Tarrest  mentionn6  audict  article,  k  la  prochaine 
as^ambl^e,  et  icelluy  veu,  luy  sera  par  elle  pourveu 
comme  il  appartient. 

Sur  Ic  deuxiesme,  de  mesmes  et  fera  ledict  Du  Jardin 
apparoir  des  pr^tendus  despens  qu'il  a  faictz,  d'aultant 
qu'il  a  est6  tesmoign6  k  I'assambl^e  qu'il  ne  scauroit 
avoir  desbours6  pour  la  liquidation  mentionn6e  en  Far- 
ticle  plus  de  10  escus  en  la  Cour  du  bailliaige. 

Sur  les  in%  IY%  Y*  et  sixifeme,  n6ant. 
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Sur  le  septiesme,  d'aultant  que  la  partie  de  400  tani 
d'escus  mentionnSe  en  Tarticle,  est  comprisee  au  debet 
du  compte  dudict  Du  Jardin,  des  deniers  extraordinaires 
noDobfitant  922  escus  ?  sols  et  qu'il  pretend  luy  estre 
deub  interestz  de.Ia  partye,  il  n'y  a  lieu  pour  lesdictes 
rai&ons  et  aultres  contenues  en  Tarticle  XI  de  sa  de- 
mande,  parc^  que  ce  seroit  payer  deux  fois  interestz 
(I'une  mesme  chose. 

Sur  le  huicti^me,  veu  Tarrest  de  condemnation ,  le 
pats  n'est  tenu  au  contenu  dudict  article,  d'aultant  que 
iedict  Du  Jardin  a  est^  condamne  en  Tamende  pour  soa 
fol  appel,  et  d'aillieurs  qu'il  a  la  partie  encores  entre 
ses  mains. 

Sur  le  neufvieme  article,  n^ant.  ' 

Sur  le  dixi^me,  aussi  n6ant,  attendn  qu'il  n'a  pai6  le 
sieur  Tardif  et  que  le  fonds  est  encore  entre  ses  mains. 

Sur  le  unzi^e,  hdict  Du  Jardin  faict  veoir  qu'il  esl 
de  mauvaise  foy  de  pr^tendre  la  somme  y  mentionn^e, 
provenant  du  debet  de  922  escus  luy  estre  deue,  tant 
parce  qu*il  n'a  acquit^  la  partie  de  400  escus  de  gages 
dudict  sieur  Tardif,  qu'il  n  a  encores  payez,  que  aussi 
pour  avoir  encores  devers  luy  510  escus  de  fondz  qui  luy 
ont  ont  este  passez  en  la  despense  de  ses  comptes,  d'aul- 
tant qu'il  ne  les  a  a^uittez,  assavoir  :  au  compte  de 
Tordinaire,  sur  I'article  des  pensions,  120  escus;  poor 
les  fraiz  de  la  reddition  de  son  compte  h  la  Chanibre 
qu'il  n'a  encores  rendu,  50  escus;  et  en  1' extraordinaire 
440  escus ;  du  remboursement  des  habitans  de  Sauv&- 
terre  et  de  Champerboux,  pour  pareille  somme  par  eulx 
paiee  k  Loys  Yidal ,  commis  du  sieur  Sp^ronnat,.  en 
Taquict  dudict  Du  Jardin,  et  30  escus  k  luy  accordez  ei 
passez  au  compte  des  garnisons  de  Languedoc,  pour 
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faire  eslat  k  MM.  les  tr^soriers  g^n^rauh ,  oe  que  ioutes- 
fais  U  n'a  faiet ;  comme  ansst  pour  esrtre  demeur^  re- 
devable  aft  pais  par  la  clostpre  du  comple  desdictes  gar- 
msens,  de  la  soknme  de  1,258  escoQ  49  sots  11  deoiers^ 
le  S  decembre  1590,  mesme  mois  et  asn^e  qae  le 
com'pte  des  deniers  <extraordmaires  a  est^  par  luy  reinlu, 
aesavoir  :  de  635  esoiis  5  sols  2  deeiers,  tenuz  en  souf- 
france  pour  six  mois,  pendant  lesquelz  ilz  debvoit  faire 
dtligeftCe  valables  de  se  faire  paier  sur  les  paroisses  les 
plus  aisS^s  et  liquides  du  dioc^e,  a  quoy  il  n  a  satis- 
faict,  et  la  somme  de  625  escus  46  sols  9  deniers  par  lay 
deoe  de  nect,  revenans  a  la  somme  de  4,258  escus 
41  sols  11  deniers;  tellement  que  compensation  faicte 
desdictz  945  escus  7  sols  9  dei^iers  d'une  part,  et  222 
esjcus  38  sols  6  demiers  d'aultre,  revenant^  1,165  escus 
par  luy  demandez,  quand  bien  ilz  luy  seroient  legitime- 
ment  deubz,  ce  que  non  pour  les  raisons  susdictes,  il 
debvoit  encores  de  reste  94  escus  5  sols  6  deniers,  saos 
oom'prendre  les  parties  qu  il  a  en  fondz  ri^res  Jtiy  cy 
devant  men-tionn^es,  joinct  que  le  concierge  des  prisons 
a  desclare  k  Tassambl^e  que  la  quittance  de  40  escus, 
que  ledict  Du  lardrn  a  faict  obmprendre  aux  arrestz  de 
o^ftdempnatron  pK>ur  la  despense  par  luy  faicte  ausdictes 
pi^isons,  n  est  veritable  et  qu'il  n'a  receu  dudict  Du  Jar- 
din  la  valleur  de  10  ^cus,  estant  ceste  quittance  sup- 
pos^e;  d'aillteurs  ledict  Du  Jardin,  par  son  compte  de 
Fordinaire  est  tenu  rapporter  quictance  du  sieur  Bon, 
peoeveur  general  de  Languedoc,  de  2,285  escus,  et  audicl 
oompte  des  garnisons  doibt  quictance  du  sieur  Delboni, 
«ke  1 ,531  escus  38  sols,  k  quoy  il  n'a  encores  satisfaict ; 
Mitre  que  par  la  i^visiofo  de  sesdicts  comptes,  a  esl& 
t^fi6  qiB^fl  avmt  employ^  deux  fois  plusieurs  parties 
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qui  luy  farent  ray6es,  mesmes  soubz  le  nom  du  m&w 
Felice  CoUi^  de  185  esoiis,  eC  du  sieiir  de  Lambrandez^ 
de  2SrO  escus,  ^n  quoy  se  recougnoist  sa  mauvaise  f6y ; 
pour  toutes  leequeUes  scsdicCes  raisocs,  ne  iuy  est  deufc 
aulcune  chose  de  cest  article  et  partant,  n^nt. 

Sur  les  douzi^me  et  tr^zt^me  articles,  neant,  pour  les 
mesfues  raisons. 

N^aDtmoings  pour  sortir  enti^remeat  de  proems  avec 
ledict  jDu  Jardin,  luy  a  est^  ofFert,  par  Tassambl^e,  de 
faire  compensation  des  sonames  qu  il  doibt  audict  dio^ 
o^se  pour  sesdictz  comptes,  cy  dessus  mentionm^s,  avec 
ctlles  qu  il  pretend  luy  estre  deues,  revenans  k  la  somme' 
de  1,165  escus. 

H*  Jacques  Ghantuel,  comisis  a  faire  la  recepte  des 
deniers  extraordinaires  dudict  diocese,  Tannic  derni^rOi 
a  {»r^entd  son  compte  de  rimposttion  de  26,000  escus. 

Dudict  jour,  vingtuni^me  juillet,  de  relevee. 

Ledict  compte  dudict  Ghantuel  a  est^  ouy  et  examine 
durant  ceste  seance. 

Du  vingt-deuxi^me  dudict  mois  de  juillet,  du  matin. 

L'examen  et  audition  dudict  compte  a  est6  continue 
pendant  ceste  seance. 

Du  vingt-deuxi^me  juillet,  de  rellev^e. 

Le  compte  cy  devant  rendu  par  M.  Vidal  Borrel,  com- 
mis  a  la  lev^e  de  rimposilion  faicte  par  forme  d'em*- 
prunt,  sur  certaines  paroisses  de  ce  diocese,  le  5«  juin 
1597,  a  est6  receu  par  hdicte  assarablte  et  arrest^  enii 
ce  que  conceme^uatre  ou  cinq  articles  des  despenses 
pkt  luy  fAictes  dejyuis  le  pr^wier  arrest  et  closture  dudiet 


compte,  ayaot  e^Vk  advise  et  conclud  qu'api-te  lesdicte 
articles  seroit  mis  Tacte  ea  forme  qui  s'ensuy t  :  c  Le  22 
juillet  1598,  ledict  Borrel,  comptable,  a  repr^nte  oe 
compte  h  I'assambl^e  des  d6put^  desEstatz  dudictdio- 
c^e  et  a  exhib^  les  acquictz  mentionnez  ez  quatre  pre- 
miers articles  cy  dessus  escript,  ainsi  qu'il  luy  a  est& 
ordonn6  par  mondict  seigneur  de  Vtntadour,  k  la  clos- 
tare  dudict,  montant  la  somme  de  305  escus  50  sols ; 
laquelle  joincte  avec  les  sommes  26  escus,  tant  pour  le 
remboursement  de  6  escus  par  luy  paiez  k  divers  mes- 
sagers  envoyez  pour  les  affaires  dudict  diocese  que  pour 
la  despense  ei  vacations  de  plusieurs  voiaiges  par*luy 
faictz  pour  ledict  diocese  en  diveis  lieux  d'icdluy,  ainsi 
qu'il  est  contenu  ez  articles  XI  et  XII  dudict  compte  et 
au  dernier  article  de  10  escus  50  sols  cy  dessus  escript, 
et  23  escus  50  sols,  tant  pour  le  voiaige  que  ledict  comp- 
table  fit  vers  mondict  seigneur  de  Yaiitadour,  a  la  Voulte, 
que  pour  le  rembourser  de  la  despense  qu'il  a  fournie 
au  sieur  Faulchet,  venant  en  ceste  ville,  de  la  part  de 
mondict  seigneur,  vers  M.  de  Fosseux,  ains/  qu'il  est 
contenu  au  XIII*  article  dudict  compte,  revenant  lesdicte 
trois  parties  ensemble,  a  la  somme de  354  escus  20  sols ; 
laquelle  desduictes  de  454  escus  20  sols  que  ledict 
comptable  debvoit  par  la  closture  dudict  compte,  il  reste 
encores  debiteur  de  la  somme  de  100  escus;  sur  laquelle 
il  a  pay 6  }0  escus  a  HM.  les  auditeurs,  et  les  91  escus 
restans,  il  payera  aux  personnes  et  selon  qu'il  luy  sera 
ordonn6  par  MM.  les  commis  du  pais.  • 

Aus^i  a  est^  arrest^  ledict  compte  de  20,000  escus 
dudict  Chantuel,  en  la  forme  que  s'ensuy t : 

Somme  totale  de  la  despense  de  ce  compte,  comprins 
les  parties  que  ledict  Chantuel,  comptable,  doibt  acquiter 


suivaDt  les  apostilles  d'icelluy,  en  ce  non  comprins  les 
articles  des  gaiges  de  la  recetie  et  des  despens  et  apportz 
par  luy  pr^tenduz,  15,968  escus  48  sols  8  deniers ;  et  la 
recepte  monte  21,505  escus  48  sols  8  deniers.  La  partie 
ray6e,  et  n^antmoings  tenue  en  souffrance  audict  comp- 
table,  pour  ung  tnois  en  ung  article  de  despense,  pour  le 
remboursement  des  paroisses  de  Tassi^  de  remprumpt 
lev6  par  le  sieur  Borrel,  monte  3,890  escus.  La  reprise 
allant,  suivant  Tordonnance  de  Hgr  de  Vantadonr,  pour 
la  portion  de  la  ville  de  Mende  de  ladicte  imposition  de 
20,000  escus,  monte  758  escus  38  sols  3  deniers.  Les 
aultres  reprises^  non  allonges  monteni  3,205  escus  57  sols 
8  deniers.  Desquelles  demi^res  reprises  ledict  comptable 
continuera  la  lev^e  et  en  rendra  compte  ad  pais  a  la 
prochaine  assambl^e  des  Bstatz  d'icelluy,  par  laquelle 
assamblee  luy  sera  lors  pounreu  sur  lesdictz  gaiges  et 
aultres  pretentions,  selon  qu'elle  jugera  estre  k  faire  par 
raison. 

Aussi  a  este  arrest^  le  compte  des  pionniers  comme 
s'ensuit :  « 

'  Somme  de  la  despense  de  ce  compte,  comprins  les 
parties  que  ledict  Ghantuel,  comptable,  doibt  aquitter 
suivant  les  apostilles  dudicl  compte,  non  comprins  les 
articles  des  gaiges  de  la  recepte  el  des  despens  et 
apportz  par  luy  pr^tendus,  1,580  escus  19  sols  11  de- 
niers ;  et  la  recepte  monte  2,138  escus  46  sols  9  deniers ; 
les  reprises  montent  898  escus  58  sols.  Desquelles  re^ 
prises  ledict  comptable  continuera  la  lev^e  et  en  rendra 
compte  au  pais  k  la  prochaine  assamblee  des  *Estatz 
d'icelluy  ;  par  laquelle  assamblee  luy  sera  lors  pourveu 
sur  sesdictz  gaiges  et  aultres  pretentions,  selon  qu'elle 
jugera  estre  k  faire  par  raison. 


-Du  ving^troisi^me  joar  dudict  mois  de  joillet,  du  matin. 

Ledict  Chantuel  a  present^  le  compte  de  rimposition 
de  30,000  escus  faiote  Tann^e  paso^e  pour  la  reduction 
de  la  ville  de  Msnde  en  robilosance  du  Roy,  et  a  esl6 
procide  a  Texamen  d'icelluy  durant  ceste  stance. 

Dudiot  jourvingt-troisi^mejuillet,  de  relev^e. 

A  est6  continu6  durent  ceste  seance  Faudition  et 
examen  dudict  compte  de  50,000  escuz  dudict  Chantuel. 

Du  vingt-quatrifeme  dudict  mois  de  juillet,  du  matin. 

Sur  le  differend  qui  est  catre  li.  Jehan  Vivian,  corame 
rec3V2ur  dudict  dfccese  ea  enn^es  1576  et  1577,  et 
M*  Gu^rin  Fontunie,  au5si  recevcur  en  ladicte  aon^ 
15/3,  4575  et  1580,  at  Gljibde  Farnier,  hferitier  de  fea 
M'  Mathieu  Farnier,  au3si  7eceveur  en  ladicte  annfe 
l$80j  pour  raison  des  restes  des  impositioDS  dont  la  re- 

.  cepte  avoit  3Ste  comniis3  audict  Vivi&n ;  lesquelles  restes 
furent  baiil6es  k  lever  audict  Fontunie,  et  celles  dudict 
Fontunie  audict  Farnier.  Au  moyen  de  quoy  ledict 
Vivian  ^voit  obtenu  sentence  3n  la  Cour  du  bailliaige  de 
G^vaudan,  parlaquelle  ledict  Fontunie  est  condampni 
h  luy  paier  la  somme  de  1 ,900  tant  d-escus,  qu  il  pretend 
luy  estre  deubz  par  !edict  Fontunye,  desdeniers  desdictz 
restos.  De  laquelle  sentence,  ledict  Fontunie  s'estant 
rendu  appellant  en  la  Cour  des  Aydes ,  auroil  &ict 

.  assignor  en  ladicte  Cour  ledict  Farnier,  ensemble  le 
scindic  dudict  pais,  en  assistance  de  cause,  pretendi|it 

ledict  Farnier  les  faire  condamner  h  le  relever  envers 

• 

ledict  Vivian.  Et  n'ayant  peu  cost  affaire  jestre  pr^sen* 
tement  liquid^  et  termini  en  ladicte  asambl^e;  a  esBt& 
d61ib6r6,  conclud  et  arrest^,  du  cQnseBtemBentile.li^Afi- 
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dr6  Vivian,  y  assistant  et  se  faisant  fort  dudict  M*  Jehan 
Vivian,  son  p^re,  de  tenir  en  surs^ance  la  poursuite 
.dudict  proems  et  tons  aultres,  intentez  ou  k  intenter 
entre  les  cusdictes  parties,  tant  en  ladicte  Cour  des 
Aydes  que  aillieurs,  pour  raison  des  susdictes  imposi- 
tions, et  ce  jucques  k  la  prochaine  assambl^  desdictz 
d^putez  qui  ce  continuera  au  prochain  -mois  de  sep- 
tembre,  en  la  pricente  ville  de  Mende,  en  laquelle  assam- 
bUe  sera  fal?t  droict  ausdictz  Vivian,  Fontunie  et  Far- 
mer, Gur  les  prMeations  qu'ilz  ont  centre  le  pais,  ainsi 
qu'il  verra  estre  k  faire,  pour  raison,  et  que  la  pr^sente 
deliberation  G3ra  rot:*S6e^  ausdictz  !!•  Jehan  yivian  et 
Fontunye,  qui  sont  en  In  present  ville. 

Pour  trait;er  de  Taccord  du  procfes  des  G^vennes, 
suivant  les  d^iibd/ations  cy  devant  prises,  ontest6  nom- 
mez  MM.  las  juges  Dumas  et  Al baric  et  MAI.  Gavaleiry  et 
Saissenc,  z^oQiaiez  de  Mgr  de  Mende  et  de  M.  de  Cfaam- 
brup,  et  a  eatd  arresl^^  qu'il  9era  escript  ausdictsdes 
Cayennes,  de  faire  rendre  iey  leujrs  arbitres,  mercr.e(ly 
prochain  par  tout  ie  jpur,  affin  de  commencer  le  jeudy  k 
traitter  de  cest  aSPaire. 

L'audition  du  compte  de  50,000  escus  dudict  Chan- 
tuel  a  estS  continu^e,  et  apr^,  ledict  compte  a  est6  cloz 
et  arrd^t6.  Et  par  la  fin  d'icelluy  se  trouve  que  la  somme 
totalle  de  la  despense,  comprins  les  parties  que  ledict 
Ghantuel  est  tenu  d'acquiter,  suivant  les  apostilles  dudict 
compte,  non  comprins  les  articles  des  gaiges  de  la  re- 
cepte  et  des  despens  et  apportz  par  luy  pr6tenduz,  ouhre 
les  250  escus,  passez  en  la  despense  dudict  compte  pour 
despens  et  apportz,  suivant  son  contract,  revient  k'\a 
somme  de  ^6,S0%  escus  39  sols  et  la  recepte  moste 
31 ,975  escus  46  sols  4  deniers,  et  les  reprises  montent 


9,999  escus  58  sols  4  deniers.  Desquelles  reprises  ledict 
comptable  continuera  la  lev^e  et  en  rendra  compte  au 
pais,  a  la  prochaine  assambl^e  des  Estatz  d'icellayf  en 
laquelle  luy  sera  lore  pourveu  sor  setdicte  gaiges  et 
pretentions,  eelon  qu'elle  jugera  estre  k  faire  par  raison. 
Apr^  laquelle  closture  ledict  Ckantuel  a  present^  et 
remis  le  compte  de  Timposition  faicte  audict  diocese 
Fannie  pass^e  pour  les  debtes  et  affaires  communs 
d'icelluy,  et  a  est6  proc6d6  k  I'audition  dudict  compte 
/durant  ceste  stance. 

Dudict  jour  vingt-quatri^me  juillet,  de  relev6e. 

L'audition  et  examen  dudict  compte  des  debtes,  a  esl6 
continue  pendant  ceste  stance. 

Du  vingt-cinqui^me  dudict  mois  de  juillet,  du  matin. 

En  proc^dant  a  Taudition  dudict  compte  desdictz 
debtes,  a  estS  veu  et  arrest^  Testat  de  la  despense  des 
i  ,000  escus  pour  les  affaires  occurrens  da  diocese,  que 
ledict  Ghantu^l  a  employ^  en  ung  article  de  la  despeose 
dudict  compte  des  debtes,  et  apres  a  est6  continue  Fao- 
dition  d'icelluy. 

Dudict  jour  vingt-cinqui^me  juillet,  de  relevfee. 

L'audition  dudict  compte  a  est6  continue  et  finalle- 
ment  a  este  cloz  etarrest^,  et  par  la  closture  d*icelluy,la 
despense  totalle,  comprins  les  parties  que  ledict  Chan- 
tuel  doibt  aquiter,  suivant  les  apostilles  dudict  compte^ 
non  comprins  les  articles  des  gaiges  de  la  reeette  et  des 
despens  et  apportz  par  luy  pr^tenduz,  revient  a  la  somme 
de  22,170  escus  43  sols  il  deniers,  et  la  recepte  k 
28,633  escus  31  sols  4  deniers.  La  partie  tenae  en  soof- 
france  en  ung  article  de  la  despense  dudict  complex 
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soubz  le  nom  dudict  Chantuel  ou  de  M*  Francois  Tardif, 
monte  400  escus,  et  les  reprises,  rabatu  les  parties 
rayees  par  le  premier  arrest  de  la  Cour  des  Aydes,  mon- 
tans  environ  600  escus,  reviennent  a  18,034  escus  44 
sols  11  deniers ;  desquelles  reprises  ledict  comptable 
continuera  la  levee  et  en  rendra  compte  au  pais  k  la 
prochaine  assambl^e  des  Eslatz  d'icelluy,  par  laquelle 
lay  sera  lors  pourvjBu  sur  lesdictz  gaiges  et  aultres  prh^ 
tensions,  selon  qu'elle  jugera  estre  k  faire  par  raison. 

Depuis,  ladicte  assamblee  ayant  esgard  aux  advances 
des  deniers  faictes  par  ledict  Chantuel,  comptable,  sur 
toute  la  recepte  des  quatre  comptes  par  luy  renduz  par- 
devant  eulx  et  que  sa  despense  exc^de  sa  recepte  actuelle 
sur  lesdictz  comptes  d'environ  11,000  escus,  sans  les 
parties  de  souffrance  ny  gaiges  desdictz  receptes,  et 
qu'il  a  acquitt6  beaucoup  de  parties  de  debtes  pour  rai- 
son desquelz  le  pais  souffroit  beaucoup  de  despens,  dom- 
maiges  et  interestz,  luy  a  est6  accord^  la  somme  de 
500  escuz,  soubz  le  bon  plaisir  des  Estatz  dudict  diocese, 
ouUre  les  250  escus,  allouez  en  la  despense  de  son 
compte  de  Timposition  de  30,000  escuz,  suivant  son 
contract,  pour  dommages  et  interestz.  Laquelle  somme 
de  500  escuz  il  pourra  retenir  par  ses  mains  sur  les  de- 
niers de  sa  reprise,  et  sans  qu'il  puisse  pr^tendre  aultres 
dommages  ny  interestz,  jusques  a  la  prochaine  assam- 
blee des  Estatz,  et  que  par  elle  en  ayt  est6  ordonn6. 

A  este  aussi  sign6  Testat  de  certaine  despense  faicte 
par  MM.  de  Spondilian,  Del^gues  et  de  Gondin,  en  la 
ville  de  Mende,  y  estans  venuz  pour  faciliter  la  reddition 
d'icelle,  et  aultre  despense  touchant  ladicte  reddition,  le 
tout  aiant  est6  advance  par  ladicte  ville  de  Mende  ^ 

HiHoir;  tto.  18 
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comme  est  port6  par  ledict  estat,  remys  suivant  la  veri- 
fication qui  en  a  esik  faicte  cy  devant  en  ladicte  assam- 
blee,  a  209  escus40  sols;  laquelle  a  esti  employee  et 
allouee  au  compte  de  30,000  escus,  rendu  par  ledict 
Ghantuely  k  la  charge  que  le  procureur  de  ladicte  ville 
aquitera  le  pais  envers  les  d^nommez  audict  estat. 

La  desp^che  envoyee  par  M.  Tondut,  procureur  du 
pais,  en  la  Cour  des  Aydes,  sur  le  faict  de  la  subvention 
de  M.  le  tresorier  Portales,  a  este  veue  en  ladicte  assam- 
bl6e. 

Sur  Tarrest  obtenu  en  la  Cour  des  Aydes  le  37  may 
dernier  par  !!•  Marcelin  de  Manifacier,  receveur  parti- 
culier  de  ce  diocese,  par  lequel  M*  Jacques  Cbantuel, 
commis  a  la  recepte  des  deniers  extraordinaires  imposez 
audict  diocese  I'annee  derni^re  1597,  a  este  condampne 
a  rendre  c6mpte  et  prester  le  reliqua  audict  de  Mani- 
facier,  comme  de  clerc  a  M.  de  Tadministration  faicte 
par  ledict  Chantuel,  desdictz  deniers  extraordinaires  et 
dont  est  question,  avec  inhibitions,  au  sindic  et  depute 
dudict  diocese,  troubler  ny  empescher  ledict  de  Mani- 
facier  en  la  possession  de  sondict  office,  ains  luy  en 
laisser  la  jouissance  pour  recevoir  tous  deniers,  tant 
ordinaires  que  extraordinaires,  suivant  la  volonte  du 
Roy  ;  ledict  sindic  aussi  condamn^  a  garantir  ledict 
Ghantuel  des  despens,  dommages  et  interestz  qu'il  pour- 
roit  soufTrir,  ayant  est6  ledict  arrest,  intime  a  M.  le  juge 
Dumas,  1*'  consul  de  Mende,  Tung  des  commis  du  pals, 
ensemble  Texecutoire  de  ladicte  Cour,  centre  ledict 
sindic,  pour  rembourser  audict  de  Manifacier  la  somme 
de  50  escus  20  solz  pour  les  espices  dudict  arrest.  Vea 
par  Tassamblde  lesdictes  pieces  et  une  lettre  missive  que 
ledict  sieur  Tondut,  procureur  dudict  diocese  en  ladicte 
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Cour  des  Aydes,  escript  audict  sieur  consul  le  21  de  ce 
mois,  porlant  advis  qu'il  y  a  une  instance  pendante  en 
ladicte  Cour,  entre  les  receveurs  des  vingt-deux  dioceses 
de  Languedoc  et  le  sindic  general  dudict  pais  pour  rai- 
son  des  deniers  extraordinaires  ; .  veu  aussi  aultre  lettre 
escripte  k  mondict  seigneur  de  Mende  par  M.  Grasset, 
Tung  des  scindicz  g^n^raulx,  par  laquelle  il  donne  advis 
com  me  sur  les  provisions  qu'il  a  obtenues  sur  la  confir- 
mation des  privilleges  du  pais,  pour  la  permission  aux 
dioceses  de  bailler  la  levee  des  deniers  extraordinaires 
au  rabaiz ;  apr^s  avoir  obtenu  la  verification  des  Lettres, 
il  y  a  eu  opposition  formee  par  quelques  receveurs,  de 
laquelle  il  esp^re  les  faire  debouter  et  que  cela  pourra 
servir  de  pr6jug6  centre  Tarrest  donne  en  faveur  du  re- 
ceveur  de  ce  diocfese  ;  toutesfois,  si  k  Tamyable  il  veult 
traitter  avec  ledict  diocese  et  recougnoislre  que  la  lev^e 
des  deniers  extraordinaires  deppend  enti^rement  des 
Estatz  d'icelluy  ou  leurs  deputez,  il  seroit  d'advis  qu'on 
s'accommode  avec  luy.  Ques'il  refuse  quelque  honneste 
composition,  on  se  peult  pourvoir  par  requeste  civille  ou 
faisant  appeller  ledict  receveur  pour  se  rendre  a  ladicte 
instance,  en  laquelle  il  offre  de  rapporter,  pour  ledict 
diocese,  tout  ce  qui  luy  sera  possible.  A  este  conclud, 
attandu  que  ledict  sieur  de  Manifacier  ne  s'est  voulu 
acommoder  avec  le  pais,  sur  les  honnestes  conditions 
qui  ont  este  proposees  ;  qu  il  sera  escript  audict  sieur 
Tondut  d'avoir  Lettres  pour  le  faire  appeller  et  faire 
joindre  le  sindic,  en  la  susdictc  instance  gen6ralle,  avec 
inhibition  cependant  d'executer  I'arrest  par  luy  obtenu. 
Sur  la  requeste  presentee  par  le  sieur  de  Sanzilz^  ten-* 
dant  k  ce  que  luy  ayanl,  M.  de  Fosseux,  cede  et  trahsr- 
port^  sur  la  somme  de  27,000  et  tant  d'escus  que  le  pais 
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luy  doibty  par  obligation  ,  la  somme  de  2,000  escuz 
pour  luy  estre  pny^e  par  les  d^nommez  en  ladicte  obli- 
gation,  avec  pouvoir  de  les  y  contraindre  par  justice  en 
cas  de  refus,  ledict  transport  enregistr^.  au  greffe  du 
pais  9  il  pleut  a  Tassamblee  imposer  en  la  pr^sente 
assi^  ladicte  somme  de  2,000  escus,  pour  luy  estre 
pai6e  par  le  receveur  qui  sera  en  charge ;  a  est^  conclod 
4{ue  lorsque  Timposition  se  fera  audict  diocese  de  ce  qui 
se  trouvera  deub  audict  sieur  de  Fosseux,  pour  raison 
de  ladicte  obligation,  ladicte  partie  de  2,000  escus  por- 
lie  par  ledict  transport  y  sera  employee,  selon  qu'il  sera 
trouve  raisonnable,  jusques  a  concurrence  ou  a  propor- 
tion de  ce  qui  sera  deub  audict  sieur  de  Fosseux. 

D'aultant  que  la  pluspart  des  d^putez  de  la  prfeente 
assambl^e  sont  conirainctz  se  relirer  en  leurs  maisons  k 
cause  de  la  saison  affin  d*avoir  moyen  de  faire  leurs 
moissons ;  k  ceste  cause  a  est^  arrest^  que  chascun  se 
:p6urra  retirer  et  aller  faire  ses  affaires  particuliers  par 
tout  le  mois  d'aoust  prochain  et  ce  que  reste  da  present, 
k  la  charge  de  se  rassambler  en  ceste  ville  le  premier 
jour  de  septembre  prochain ,  pour  continuer  ladicte  • 
assambl6e,  k  I'effect  qu'elle  a  est6  commenc^e,  el  ayant  I 
receu  la  benediction  de  mondict  seigneur  de  Mende,  se 
sont  s^parez. 

Signe  :  Adam,  6v6que  de  Mende. 
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L'an  mil  cinq  cens  quatre-vingtz-dix-huit  et  le  dou- 
zi^me  jour  da  raois  de  septembre,  environ  sept  heures 
avant  midy,  suivant  les  derni^res  deliberations,  les  dep- 
put^s  des  Estalz  qui  avoyent  remis  la  continuation  de 
leur  assamblee  au  premier  jour  de  ce  mois  se  sont  ras- 
samblez  en  la  salle  haulte  des  maisons  episcopales  de  la 
ville  de  Mende,  president  en  ladicte  assamblee,  tr^s* 
r6v6rend  pfere  en  Dieu,  M'*  Adam,  ^vesque  et  seigneur 
de  Mende,  comte  de  Gevauldan,  conseiller  du  Roy  en 
son  Consei!  d'Estat,  assavoir :  Pour  Teglise,  MM.M*  Andr6 
de  Chanolhet,  docteur  en  droict  canon,  chanoine  et 
official  de  Mende ;  Pierre  Malos,  aussi  chanoine  et  bailli 
du  Chapitre  de  ladicte  csglise,  depputes  dudict  Chapitre ; 
.  Pol  Albaric,  docteur  ez  droictz,  depput6  de  M.  le  com- 
mandeur  de  S.  Jehan.  Pour  la  noblesse  :  M'*  Ay  mar  de 
Calvisson,  sieur  de  S.  Auban,  chevalier  de  I'ordre  du 
Roy  et  commis  des  nobles  dudict  pais,  en  personne ; 
noble  Anthoine  de  Seguin,  sieur  de  Pierrefiche,  envoy6 
de  M.  le  baron  de  Peyre.  Et  pour  le  Tiers-Estat  :  Jehan 
Dumas,  docteur  ez  droictz,  conseiller  du  Roy,  jugeenla 
Cour  du  bailliaige  de  G^vaudan  et  premier  consul  de 
ladicte  ville  de  Mende  ;  Jacques  Gibilin,  2*  consul  de  la 
ville  de  Maruejols ;  Jehan  Hugonnet  consul  de  la  ville 
de  Chirac  ;  Jehan  Duron,  prbcureur  do  la  ville  de  Saint- 
Chcly-d'Apchier;  Jacques  Bougrand,  consul  de  la  ville 
de  Salgucs,  et  Pierre  Vigier,  consul  de  la  ville  du  Mal- 
zieu. 

A  laquelle  assembl^e  s'est  pr^sente  M*  Privat  Ferrand, 
commis  a  faire  la  recepte  de  Timposition  de  8,233  escns 
28  solz  10  deniers,  lequel  a  remis  son  compte  de  la  re- 
cepte et'  dcspense  par  luy  faicte  desdiclz  deniers,  et 
incontinant  a  est^  procid^  k  Taudition  d'icelluy. 
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Dudict  jour  doutziesme  septembre,  de  rellev6e 

Ledict  comple  dudict  Ferrand  aiant  esl6  examin6,  a 
este  cloz  et  arresle  et  par  Testat  final  d'icelluy,  la  des- 
pense  s'eslant  trouvee  monter  5,441  escus  53  sols  et  la 
recepte  8,255  escus  27  solz  10  deniers,  ledict  Ferranrf 
est  deuement  debiteur  de  4,791  escus  54  sols  10  de- 
niers ;  mais  luy  est  ray6  et  neantmoings  lenu  en  souf- 
france  pour  ung  mois  au  premier  article  de  la  despense, 
soubz  Ic  noDi  du  cappitaine  Fouques,  la  somme  de 
4,791  escus,  laquelle  soufFrance  estant  restablte  debvroit 
seullement  54  sols  10  deniers. 

Le  sieur  Langlade,  docteur  ez  droiclz  de  la  ville  de 
Salgues,  qui  a  est6  cy  devant  delegue  avec  MM,  d'ls- 
paignac,  de  Chanolhet  et  docteur  de  Rousses,  par  i*as- 
semblee  des  depputes  des  Estatz  dudict  diocese  et  pais, 
pour  aller  representor,  au  Roy,  Testat  des  affaires 
d'icelluy,  et  sur  iceulx  poursuivre  les  provisions  neces- 
saires,  estant  naguieres  revenu  de  la  Cour,  a  diet  que  la 
cause  de  son  relour  estoit  proced^e  de  Taffaire  que  ledict 
diocese  a  avec  Mgr  le  comte  d'Auvergne,  touchant  la 
partye  de  25,900  tant  d'escus  que  MM.  du  Tiers  ei  com- 
mung  Estat  du  bas  pais  d'Auvergne  pr6thendent  leur 
estre  deue  par  cedict  diocese,  de  laquelle  ilz  ont  faict 
remission  a  mondict  seigneur  le  Comte,  parce  que  les- 
dictz  depputes  estant  vouleoz  entrer  en  accord  avec  ( 

mondict  sieur  et  sur  la  demande  qu  il  faisoit  de  60,000  f 

escus  de  principal  ou  des  apportz  de  douze  annees  et  f 
des  fraiz  et  uespens  des  poursuittes,  luy  ayant  este  par  * 
eulx  offcrl  pour  toutes  choses,  la  somme  de  25,000  escus,  "' 

paiables  en  cinq  ans,  avec  constitutions  de  rente  au  ' 
denier  quinze,  et  diminution  d'icelle  a  proportion  du 
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principal;  ledict  seigneur  auroit  rejecl6  cest  offre,  si 
loing,  qu'il  a  estoit  delliber6  d'envoyer  ex6cuter  les 
provisions  du  Roy  et  arrestz  du  Conseil,  portant  cons- 
traincte  qu  il  en  avoit  obtenu  et  k  ceste  fin  se  servir  de 
toutes  ies  rigueurs  permises  contre  ledict  diocese,  ayant 
prye  Mgr  le  Connestable,  d'en  escripre  a  ses  officiers  k 
Florae  pour  favoriser  et  donner  loute  assistance  requise 
aulx  huissiers  et  aultres  personnes  qu'il  vouloit  envoyer 
par  dega  pour  lesdictes  constrainctes,  lesquelles  ne  pou- 
vant  qu*apporter  augmentation  de  fraiz  et  despens  audict 
diocese,  avec  une  grande  perte  et  incomodite  aux  par- 
ticuliers  habitans  d'icelluy,  ausquelz  ledict  seigneur  a 
permission  de  s'adresser,  qui  seroit  cause  de  Tinter- 
ruption  du  commerce  et  d'une  grande  ruyne  audict  dio- 
cese, oultre  la  disgrace  de  mondict  seigneur  le  Comte; 
toutes  ces  raisons  auroyent  donne  occasion  ausdictz  del- 
l^gues  de  recbcrcher  quelque  expedient  pour  arrester 
lesdictes  constrainctes,  du  moingtz  jusques  a  ce  que  le 
pays  eust  moyen  de  prendre  sur  ce,  quelque  bonne  et 
meure  delliberation  ;  ayant  pour  cest  effect  gaign6  cest 
advantaige  envers  mondict  seigneur  le  Comte,  qu'aupa- 
ravant  faire  passer  oultre  ausdictes  constrainctes,  qu'il 
envoyeroit  Tung  de  ses  secretaires  en  ce  pays  pour  voir 
de  demeurer  d'accord  dudict  debte.  Et  d'aultant  que 
ledict  seigneur  auroit  vouleu  que  quelqu'un  desdictz  de- 
16gues  se  trouvast  par  deqk ,  lors  de  Tarriv^e  dudict 
secretaire,  cela  auroit  este  cause,  que  par  Tadvis  des 
aultres  delegues,  ledict  sieur  Langlade  s'y  seroit  ache- 
min6,  estimant  que  ledict  secretaire  y  feust  desja,  comme 
il  s'asseure  qu'il  ne  lardera  plus  guferes. 

Kt  pour  le  regard  des  aultres  affaires  dont  ledict  dio- 
cese auroit  donne  charge  auxdictz  dellegu^s,  il  a  diet 
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que  jusques  au  temps  de  son  partement,  il  avait  estS 
impossible  d'y  apporter  grand  advancement,  parce  que 
bientost  apres  leur  arriv^e,  MM.  du  Conseil  estoyent 
all^s  en  leurs  maisons  des  champs,  suivant  le  congied 
que  le  Roy  leur  avoit  donn6  et  n'esloyent  encores  r^ 
tourn^s ;  toutesfoys  ilz*  n'avoyent  laisse  de  bailler  k 
M.  de  Fiesve  le  cahier  de  leurs  remonstrances  et  en  pour- 
suivoyent  tous  les  jours  les  responses. 

Sur  quoy,  apres  que  Tassamblee  a  loue  et  remercie 
ledict  sieur  Langlade  par  la  bouche  de  mondict  seigneur 
de  Mende,  de  la  bonne  affection  qu  il  a  rapporte  ausdiclz 
affaires ;  a  est6  conclud  que  lorsque  le  secretaire  de 
mondict  sieur  le  Comte  sera  arrive  pour  traicter  de  Tac- 
cord  de  ladicte  partie,  la  compaignye  se  rassemblera  et 
encores  quelques  ungz  des  principaulx  du  pays,  si  besoin 
est,  pour  prendre  quelque  bonne  resolution  sur  ce  faict, 
attandu  Timportance  d'icelluy  et  que  Tori  y  fera  com- 
prendre  la  parlie  de  4,000 -escus  qui  revient  i  M.  le  mar- 
quis de  Canilhac,  en  deduction  de  ladicte  somme  prin- 
cipalle. 

Et  d'aultant  que  despuis  trois  jours  lesdiclz  sieurs 
d'Ispaignac,  de  Chanolhet  et  docteur  de  Rousses,  delli- 
gu^s,  ont  envoy6  le  sieur  de  Ventalon  avec  lettres  per- 
tant  advis,  comme  despuis  le  partement  dudict  sieur 
Langlade,  ledict  cahier  a  est6  respondu  avec  esperance 
qu'il  en  reussira  du  solaigement  pour  le  g^n^ral  de  ce 
pais,  mais  que  les  desp6ches  n'en  peuvent  eslre  leues, 
si  on  ne  leur  envoye  promptement  de  Targent,  parce 
que  les  fraiz,  pour  le  moins,  monteront  250  escus,  a  cc 
comprins  le  sceau  de  six  lettres  patentes  qu'il  fauldra 
avoir  sur  ledict  cahier  et  que  la  longueur  ne  peult  estre 
que  fort  dommageable  au  pais  et  mesmes  si  par  faulte  de 
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iDoyens  lesdictz  dclleguez  estoieDt  contrainctz  laisser 
lesdictz  desp6ches  au  sceau ,  pour  le  grand  besoing 
qu'ellcs  feront  dans  peu  de  temps  ;  a  este  conclud  que 
ledict  sieur  juge  Dumas,  consul  de  ladicie  ville  de  Mende 
et  Tung  des  commis  du  pais,  est  pry6  et  express^ment 
charge  de  poursuivre  M*  Jacques  Chantuel,  recepveur 
dudict  diocese,  Tannee  derniere,  et  le  faire  constraindre 
par  toutes  les  voyes  de  justice  qu* il  advisera  plus  propres 
si  besoing  est,  pour  le  recouvrement  de  la  partie  que 
ledict  Chantuel  doibt  payer  pour  les  fraiz  du  voiaige 
desdiclz  dellegues  et  des  desp6ches  par  eulx  obtenues 
suivant  ce  que  ledict  Chantuel  en  a  promis  et  qu'il  est 
tenu  et  oblig6  de  faire,  affin  que  par  faulte  de  moyens 
lesdictz  dellegues  ne  soient  constrainctz  de  quieter  les* 
dictes  poursuittes  et  revenir  sans  lesdictes  desp^ches 
tant  n^cessaires  k  ce  pauvre  diocese. 

Qu'il  sera  cscript  ausdictz  sieurs  dell^gu^s,  de  la  part 
de  ladicte  assamblee,  pour  leur  tesmoigner  le  contente- 
ment  que  le  pais  a,  du  bon  debvoir  qu'ilz  ont  faict  en  la 
pour^uitte  desdictz  affaires,  et  les  prier  et  exhorter  non 
seuUement  de  continuer  ce  qu*ilz  ont  commence,  mais 
encores  embrasser  quelques  aultres  affaires  que  Tassem- 
blee  est  contraincte  leur  bailler  de  surcharge,  avant  leur 
retour,  poor  le  bien  et  soulaigement  dudict  pays. 
•  Entre  aultres  seront  pries  poursuivre  lettres  de  jussion 
de  Sa  Majeste,  k  la  Chambre  des  Comptes,  k  ce  qu'ilz 
passent  oultre  k  la  verification  des  Lettres  patentes  de 
Sa  Majeste,  dont  les  coppies  leur  sont  envoyees,  portans 
remise  et  descharge  audict  diocese  des  cottit^s  des  lieux 
vaccans  et  impuissans  d'icelluy,  tant  des  deniers  ordi- 
naires  que  de  la  subvention  de  Tann^e  1593.  Et  par 
mesme  moyen,  poursuivre  semblable  descharge  pour  les 
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ann^es  1591,  1592  et  1594,  avec  remise  des  restes  de 
ladicte  subvention,  si  aulcunes  sont  deues  par  ledict 
dioc6se  desdictz  quatre  ann^es. 

Et  d'aultant  qu'a  roceasion  des  Lettres  patentes  da 
Roy,  obtenues  par  M.  le  comte  d'Apchier,  portant  vali- 
dation et  adveu  de  la  prise  faicte  par  ledict  sieur  des  de- 
niers  extraordinaires  qui  estoyent  en  mains  des  receveurs 
dudict  diocese  durant  certaines  ann^es  de  ces  derniers 
troubles  jusques  k  la  son^me  de  11,103  escus  ledict  dio- 
cese se  trouve  d'aultant  d^biteur  envers  lesdictz  rece- 

I 

veurs,  Sa  Majesty  sera  suppli^e  par  lesdictz  depputes 
vouloir  ordonner  le  remplacement  de  ladiclc  somme  au 
proffict  dudict  diocese,  sur  telle  nature  de  ses  deniers 
qu'il  lui  plaira ,  ou  du  moins,  en  consideration  de  ce, 
octroyer  la  descharge  cy  dessus  mentionnee,  tant  des- 
dictes  vacations  que  des  restes  de  ladicte  subvention 
desdictes  ann^es  1591,  1592, 1595  et  1594. 

Faire  instance  k  Sa  Majest6  et  nos  seigneurs  de  son 
Gonseil  a  ce  qu'il  leur  plaise  ordonner  la  revocation  xie 
la  resve  que  quelques  ungz  des  habitans  de  la  ville  de 
Maruejolz  ont,  ces  jours  passes,  commence  de  lever  sur 
les  denr6es  et  marchandises  entrans  dans  ladicte  viUe 
soubz  pr6texte  de  certaine  permission  qu'ils  en  avoyenl 
par  surprise  obtenu  de  Sa  Majeste  durant  les  derniers 
troubles,  sans  ouyr  le  sindic  dudict  pais  qui  rcQoit  ung 
notable  interest  et  domaige  en  la  lev6e  de  ladicte  resve 
et  en  faict  une  tr6s  grande  plaincte,  joinct  que  les  j 

deniers  de  ladicte  resve  tournent  au  proffict  de  quelques 
particuliers,  habitans  de  ladicte  ville  et  que  d'ailheurs,  j 

Sa  Majeste  leur  a  accorde  lesdictz  deniers  de  ses  tailhes  4 

pour  faire  rebastir  leur  ville. 

Ayant  est6  arrest6  en  la  dernifere  assamblee,  d'im- 
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pozer  sur  ledict  diocese  certaines  sommes  de  deniers, 
tant  pour  gaiges  et  vaccations  des  officiers  dudict  pays 
que  pour  subvenir  aulx  affaires  commungz  d'icelluy  et 
mesmes  la  somrae  de  2,000  escus  pour  les  fraiz  de  I'as- 
samblee  des  depput6s  a  la  v6ri6cation  des  debtes  et  re- 
vision des  comptes  despuis  25  ans  et  pour  fournir  aulx 
aultres  affaires  occurrens  dudict  diocese,  ainsi  qu'il  est 
port6  par  les  articles  de  Tassiette  dont  sera  envoye 
extraict  ausdictz  sieurs  dell^gues;  MM.  de  la  Cour  des 
Aydes  en  proc6dant  a  la  verification  de  ladicte  assiette 
auroyent  reduict  ladicte  somme  de  .2,000  escus  a  500 
escus,  et  ray6s  ou  mod^r^s  les  aultres  articles.  Au  moyen 
de  quoy  ladicte  verification  de  debtes  et  revision  de 
comptes.  demeurant  en  arrl^re,  et  les  aultres  affaires 
estans  aussi  retardes  par  le  retranchement  des  gaiges  et 
taxations  des  officiers,  ledict  pais  en  souffrira  de  grandz 
domaiges  et  sera  priv6  du  proffict  inestimable  que  luy 
peult  visiblement  revenir  de  ladicte  v^riffication  et  revi- 
sion, comme  il  en  a  desja  commenc6  k  recepvoir  le 
fruict,  s'estans  descharge  de  deux  ou  trois  notables 
somrnes,  dd  payement  desquelles,  il  estoit  vifvement 
poursuivy  par  quelques  receveurs  qui  se  sont  trouv6es 
acquictees.  A  ceste  cause,  lesdictz  sieurs  del^gu^s  obtien- 
dront  sur  ce  les  provisions  n6cessaires  pour  la  validation 
desdictes  parties  et  restablissement  d'icelles.  Et  neant- 
moingz  cdpendant  sera  pr^sent^  requeste  k  ladicte  Cour 
des  Aydes,  pour  faire  restablir  lesdicles  parties,  comme 
estant  la  levee  d'icelles  trts-n^cessaires,  pour  les  raisons 
qui  en  seront  representees  a  ladicte  Cour ;  a  ceste  fin 
sera  envoye  homme  expres  k  Montpellier  pour  faire,  sur 
ce,  toutes  les  poursuites  necessaires: 

Obtenir  commission  pour-  faire  appeller  au  Conseil 
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M*  Estienne  Molte,  d'Anduze,  r6missionnairc  de  M*  Guil- 
laume  Barlhelemy,  de  la  ville  de  Nismes,  pour  voir 
casser  Tarrest  donn6  par  ladicte  Cour  des  Aydes,  au 
proffict  dudict  Motte,  portant  cond(!mDaption  contre 
ledict  diocese  de  la  somme  de  1,4'^8  escus  52  solz,  et 
ordonner  que  ledict  diocese  sera  descharge  du  payement 
de  ladicte  somme,  despens,  domaiges  et  intereslz  par 
ledict  Motte  prelbendus  pour  raison  d'icelle,  avec  resli- 
tution  de  ce  qu'il  en  a  receu  ;  attandu  que  ce  sont  de- 
niers  procedans  des  impositions  faictes,  durant  les  trou-^ 
bles,  par  ceulx'de  la  relligion,  auxquelz  les  catholiques 
ne  sont  tenus  de  contribuer,  et  que  par  aullre  arrest  de 
la  mesmc  Cour  lesdictz  de  la  relligion  ont  cslc  descbar- 
g6s  des  deniers  imposez  par  les  catholiques,  pendant 
les  mesmes  troubles,  et  que  cependant  sera  surceu,  par 
ledict  Motte^  a  toules  executions  et  constrainctes  pour 
raison  de  ladicte  partye. 

D*aultant  que  M.  Pierre  Parat,  commis  de  M.  Francois 
Tardif,  recepveur  dudict  diocfese,  ez  annees  1585,  1586 
et  1587,  se  trouvo  rcliqualaire  cnvcrs  ledict  dfocese, 
assavoir :  par  la  closlure  de  son  compte  des  deniers 
ordinaires  de  ladicte  ann6e  4585  de  la  somme  de 
1,511  escus  39  sols  7  deniers,  deduction  faicle  de  3,24T 
escus  26  sols  6  deniers  qui  luy  estoyent  deubz  par  ledict 
diocese  au  compte  des  deniers  exlraordinaires.  Plus  la 
somme  de  3,400  escus  34  solz  8  deniers  du  compte  de 
Tassiete  ordinaire  de  ladicte  annee  1586 ;  et  encores  de 
la  somme  de  1,835  escus  56  sols,  des  deniers  ordinaires 
de  Tan  1587,  deduction  faicte  de  1,441  escus  39  sok  J 

5  deniers  "qui  luy  sont  deubz  au  compte  des  deniers         | 
extraordinaires    de  ladicte  ann6e ,  revenans  lesdictes 
sommes  ensemble  k  6,548  escus  11  solz  S  deniers.  £t         i 
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attendu  que  ledict  Parat  est  insolvable  et  n'a  aulcungz 
moyens  pour  le  payement  de  ladicte  somme,  lesdictz 
sieurs  dellegu^s  feront  appeller  ledict  sieur  Tardif  au 
Conseil,  pour  se  veoir  condempner  au  payement  de 
ladicte  somme  et  des  aultres  parties  que  ledict  Parat, 
son  commis,  est  tenu  d'acquiter,  par  les  apostilles  de 
sesdictz  comptes,  a  plusieurs  particuliers,  le  tout  a  la 
descharge  dudict  pays. 

Oblenir  par  procuration  de  Sa  Majesty  pour  faire  con- 
tribuer  les  habitans  de  la  terre  de  Grisac  aulx  imposi- 
tions qui  se  font  audict  diocese,  du  moins  pour  les 
deniere  extraordinaires ,  nonobstant  leur  pr^thendue 
exemption,  attandu  qu'elle  ne  doibt  avoir  lieu  pour  les- 
dictz deniers  extraordinaires,  et  que  ledict  diocese , 
duquel  ilz  deppendent,  est  maintenant  reduict  en  une 
grande  pauvrete  et  ne  peult  subvenir  a  une  infinite  de 
charges  extraordinaires  qu'il  supporte. 

Faire  chercher  en  la  Chambre  des  Comptes,  k  Paris,  le 
compte  rendu  par  le  sieur  Du  Tremblay,  tr6sorier  g^n6- 
ral  de  Textraordinaire  des  guerres,  pour  v6rif£ier  de 
quelle  somme  il  se  charge  avoir  faict  recepte  du  diocese 
de  Mende  des  deniers  de  la  subvention  de  Tann^e  1592, 
pour  voir  si  le  sieur  Pertains,  tresorier  provincial  dudict 
extraordinaire  en  Languedoc,  luy  a  fourny  toutes  les 
sommes  qu'il  a  receues  de  ce  diocese,  des  deniers  de 
ladicte  subvention,  pour  s'en  servir  au  faict  des  restes 
qu'il  demande. 

Suivant  les  privileges  des  Estatz  du  pais  de  Lenguedoc 
et  pariiculiers  du  diocese  de  Mende  et  pais  de  Gevaul- 
dan,  les  receveurs  dudict  diocese  sont  tenus  compter 
pardevant  les  depputez  desdictz  Estatz  des  deniers 
extraordinaires  qui  sa  Invent  audict  pays,  toutesfoys 
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M^  Cappelle  qui  administra,  I^annee  passee,  les  vivres 
fournis  par  ledict  diocese  a  Tarmee  que  fut  devaot  la 
ville  de  Mende  pour  la  reduclion  d'icelle,  en  Tobeissance 
du  Roy,  diff^re  de  compter  pardevant  les  depputez  dudict 
diocese,  affin  de  se  prevalloir  desdictz  restes  desdictz 
vivres,  lesquelles,  suivant  les  ordonnances  de  Bioys, 
appartiennent  audict  diocese  qui  a  fourny  lesdictz  vivres. 
A  cause  de  quoy,  lesdictz  sieurs  dellegues  obtieDdront 
provision  pour  constraindre  ledict  Cappelle  ei  tousaultres 
qui  ont  administr6  les  deniers  et  vivres  dudict  pays,  d'en 
'  compter  pardevant  lesdictz  depput6s  des  Estalz,  avec 
inhibitions  a  la  Chambrede  s'entremcctrc  de  rauditiou 
desdictz  comptes. 

Les  affaires  dont  ledict  diocese  et  pays  a  cy  devant 
donn6  charge  ausdictz  sieurs  dellegues  sont  de  telle  ini- 
portance  pour  le  bien  et  soulaigement  d'icelluy,  qu  il 
sera  trfes  necesssaire,  apris  le  retour  desdictz  sieurs 
dell6gu^s,  de  faire  convocquer  les  Estalz  en  ccste  ville 
de  Mende,  cappitalle  du  pais,  pour  entendre  leur  nego- 
ciation  et  pourvoir  k  Tex^culion  des  provisions  qu'ilz 
porleront  et  aultres  affaires;^  h  cest  effect  a  esi6  conclud 
que  lesdictz  dell6gu6s  obtiendront  commission  de  Sa 
Majeste  pour  faire  convocquer  et  assembler  lesdictz 
Estats  en  ladicte  ville  de  Mende  au  jour  que  par  les 
commis  et  depputes  du  pais  sera  advise. 

Sur  lesquelles  conclusions  le  sieur  Gibilin,  consul  de 
Maruejolz  a  diet,  pour  le  regard  de  celle  que  regardc  le 
faict  de  la  resve  de  Maruejolz,  tant  seullement,  qu'il  n'y 
peult  consenlir,  pour  T'interest  parliculier  de  ladicte 
ville,  k  cause  de  la  permission  que  ladicte  ville  en  a 
obtenu  du  Roy. 

Sur  la  letlre  qui  a  este  escripte  par  le  sieur  ClauzeU 
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trfeorier  provincial  de  Texlraordinaire  en  Languedoc, 
touchant  la  somme  de  1,500  escus  qu'il  demande  au  dio- 
cese, pour  la  subvention  de  Tann^e  1595,  attendu  qu'il  a 
este  veriffie  que  le  diocese  n'a  impoze  ceste  partie  en 
ladicte  ann6e  et  qu'il  ne  s'esi  trouv6  qu'il  en  ayt  est6 
envoy6  aulcune  commission,  'mais  au  conlraire,  a  est6 
veriffie  par  I'apostille  d'ung  article  du  comple  de  I'ordi- 
naire  de  M.  Olivier  S^verac,  de  Tannee  1594,  que  ledict 
sieur  Clauzel  a  este  surpay6  de  800  escus  des  deniers 
de  la  subvention  ;  a  este  conclud  qu'il  en  sera  escript 
audict  sieur  Clauzel,  affin  qu'il  esclaircisse  ledict  dio- 
cese d'ou  procfede  ceste  partie,  pour  apres,  s'il  se  trouve 
qu'elle  soit  deue  par  ledict  diocese,  y  estre  proveu  h  son 
contentement. 

Pour  le  regard  du  proems  intente  en  ladicte  Cour  des 
Aydes,  par  le  sieur  de  La  Croix,  ayant  charge  et  com- 
mandement  d'une  compaignie  de  cent  hommes  de  guerre 
k  pied,  establis  en  garnison  en  la  ville  de  Mende,  en 
Tannic  1596,  d'aultant  que  le  pays  a  impoz6  et  faict 
lever  les  deniers  dont  ledict  sieur  de  La  Croix  faict  ins- 
lance  et  que  M.  Privat  Ferrand  qui  fut  commis  k  la  re- 
queste  d'iceulx,  doibt  avoir  acquit6,  ayant  le  pays  faict 
ce  qui  est6  en  luy.  A  ceste  cause,  sera  obtenu  commis- 
sion de  la  Cour,  pour  faire  appellor  ledict  Ferrand  a  ce 
qu'il  ayt  a  tenir  quicle  et  descharge  ledict  diocese  de  la 
somme  demandee  par  ledict  sieur  de  La  Croix. 

Et  quant  k  la  poursuitle  que  ledict  sieur  Portal6s,  tr6- 
sorier  pi'ovincial,  faict  en  la  Cour  des  Aydes  centre  ledict 
diocese  pour  avoir  payement  de  la  somme  k  laquelle  fut 
derniferement  convenu  et  accords  avec  luy  pour  raison 
des  restes  de  la  cottite  dudict  diocese,  des  deniers  de 
ladicte  subvention,  de  I'annee  1592 ;  a  est6  conclud 
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que,  par  ledict  sieur  juge  Dumas,  1*' consul  de  Mende, 
luy  sera  escript  au  nom  de  Tassambl^e  pour  le  prier 
d'avbir  patience  jusques  aulx  prochains  Estatz,  ausquelz 
luy  sera  pourveu,  et  que  c'est  sans  subject  qu  il  poursuit 
ledict  diocese,  attendu  le  contract  pass6  avec  luy. 

Sur  la  difficult^  que  le  recepveur  dudict  diocese,  la 
pr^sei;ite  annee,  faict  d'acquiter  les  parties  que  la  Cour 
des  Aydes  a  retranch^es  et  moder^es  en  I'assi^te,  au 
moyen  de  quoy  la  v6rifTication  et  liquidation  des  deJbles 
dudict  diocese  et  la  revision  des  comptes  demeure  en 
arri^re  au  grand  prejudice  et  domaige  dudict  pays  qui  a 
desja  commence  a  ressentir  du  solaigement  de  ta  proce- 
dure des  depput^s  a  ladicte  verification,  ayant  faict  des- 
charger  ledict  pays  de  la  somme  de  2,500  tant  d*c^us, 
que  M.  Pierre  Pertains  luy  demandait  pour  le  supplement 
de  ladicte  subvention  de  Tan  1592,  comme  aussi  deplu- 
sieurs  aultres  parties  prethendues  par  divers  creanciers, 
oultre  le  bon  ordre  et  reiglemcnt  que  par  ce  moyen 
establira  k  Tadvenir  dans  ledict  pays,  au  grand  solaige* 
ment  d*icelluy. 

A  este  conclud  que  ledict  recepveur  acquitera  enti^re- 
ment  toutes  lesdictes  parlies  retranch^es,  sauf  ladicte 
somme  de  2,000  escus  que  aultres,  attandu  qu'elles  ont 
este  impozees  par  Tadvis  et  delliberation  de  Tassembl^e 
des  depput^s  desdictz  Estatz,  el  que  c'est  pour  les  gaiges 
et  taxations' des  officiers  dudict  pais  et  pour  Tadvance- 
mentdu  bien  des  affaires  d'icelluy,  et  que  sans  lesdictes 
parties  lesdictz  affaires  ne  se  pourroyent  faire ;  a  liT 
charge  que  en  cas  que  pour  avoir  acquit^  lesdictes  par- 
ties ou  aulcunes  d'icelles,  ledict  recepveur  en  seroit  en 
pe^ne,  vex^  ny  molest^,  en  ce  cas,  ledict  pais  sera  tean 
de  le  reliever,  tant  du  principal  que  de  tous  despens, 


—  289  — 

domaiges  et  interestz,  jusques  a  ce  que  lesdictes  parties 
soyent  enti^rement  r^stablyes  ou  valid^es. 

M.  Gaspard  Duplan,  commis  k  faire  la  recepte  des 
impositions  de  1,200  tant  d'escus,  faicte  en  Tann^e  1586, 
par  commission  de  ^gr  le  due  de  Joyeuse,  pour  Tentre- 
tenement  de  50  arquebuziers  k  cheval,  a  presents  le 
compte  de  la  recepte  et  despense  par  luy  faicte.  Etd'auU 
tant  que  pour  la  v^riffication  d'icelle,  lesdictz  depput^s 
ont  jug6  estre  n^cessaire  de  voir  Tassi^te  des  deniers 
extraordinaires  de  Tann^e  1587,  qui  sst  entre  les  mains 
de  M.  Pierre  Parat,  l<$rs  i*eceveur  dudict  diocese  ;  a  esti 
conclud  qu'il  sera  escript,  audict  Parat,  d'envoyer  copie 
deladicte  assi^te,  et  cependant  surcira  a  Taudition  dudict 
compte.  * 

Du  tretziesme  jour  dudict  mpis  de  septembre,  du  matin, 

Sur  ce  qui  a  est6  propoz6  par  mondict  seigneur  de 
Mende,  si  les  depput^s  de  Tassembl^e  doibvent sojourner 
en  ceste  ville,  attandant  la  venue  des  comptables  et  celle 
du  secretaire  de  mondict  seigneur  le  comte  d'Auvergne, 
pour  traicter  I'accord  de  la  partye  demand^e  par  ledict 
seigneur,  ou  bien  s'ilz  se  doibvent  retirer  pour  quelque 
temps ;  a  est6  conclud,  attandu  qu'il  n'y  a  encores 
eulcung  desdictz  comptables  qui  ayt  ses  comptes  prestz 
et  qu'il  n'y  a  aultres  nouvelles  de  la  venue  dudict  secre- 
taire de  mondict  seigneur  le  Comte,  que  celles  que 
M.  Langlade  en  a  port^es,  joinct  que  lesdictz  depputSs 
se  plaignent  leur  absence,  hors  de  leurs  maisons,  leur 
estre  plus  pr^judiciable  en  ceste  saison  que  de  toute 
rann^e ;  que  lesdictz  depput6s  se  pourront  retirer  jus- 
ques a  rarriv6e  dudict  secretaire  de  mondict  seigneur  le 


Coiate^  irvcootinant  aprte  laquelle,  ilz  seront  advertis 
par  le  grefOer  du  pais  de  se  retrouver  icy  pour  se  ras- 
sembler  au.  jour  qui  leur  sera  prefix,  pour  rimportaoce 
dQ  raffaire^  qu.e  a  est6  la  fin  de  la  susdicte  assemble. 

Signe  :  Adah ^  6v6que  de  Mende^ 


L'an  mil.cinq  oens  quatre-vingt-dix-huici  et  le  sabmedit 
sepiiesnija  du.mois  de  noveinbre,  huit  heures  du  matia, 
Wfla  ville  de  Mende,  chambre  haulte  de  lamaison  6pis^ 
copalle,  pardevant  tri^-ridv^rend  pire  en  Dieu  H^  AdaiD> 
evesque  et  seigneur  de  Mende,  comte  de  G^vaudan, 
conseiller  du  Roy  en  conseil  d'Estat  et  pr^ident  dos 
Estatz  dudict  pais,  estant  ^assembl^s,  suivant  les  det'- 
nitres  deliberations  pour  traitter  de  Taccord  du  debte 
pr6lendu,  par  Mgr  le  comte  d'Auvergne,  sur  qe  diocese, 
ei  pour  la  continuation  de  la  verification  des  debtes  et 
audiiion  des  comptes  d'icelluy,  a^savoir :  pour  I'estal 
ecciesiastique,  MM.  Andr^  de  Chanoillet,  docleur  es 
droictz,  chanoine  de  reglise  cathedralle  de  Mende  et 
envoy e  du  Ghapitre  de  ladicte  eglise,  el  Pol  Albario^ 
i^si  docteur  ez  droictz^  juge  ordinaire  de  \a  viUe  de 
Vende  et  des  terres  de  M.  le  commandeur  de  S.  Jehao^ 
et  envoy6  dudict  sieur  commandeur.  Pour  la  noblesse  : 
M.  le  baron  d'Apchier,  en  personne;  H.  de  S.  Auban, 
Qommis  de  la  noblesse  dudict  pais,  aussi  en  personne; 
M;  de  Muret,  envoy^  de  M.  le  baron  de  Peyre;  M.  de 
La  Porte,  procureur  general  des  terres  de  M.  de  Mec- 
cueur,  envoy6  dudict  sieur  baron  de  Mercueur ;  Claude 
Pollalipn,  sieur  de  Bouzols,  gouveroeur  des  terres  dp 
y .  le  baron  de  C^nilliac  et  envoy^  dudict  sieur  baroo 
de  Canilliac  ;  Andr^  Vivian,  sieur  de  Ferluguet,  envoy^ 
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de  M.  d'AUenc.  Et  pour  la  Tie?SrE$tat. :  M..  Jehan  Dumas^ 
docteur  ez  droictz,  conseiller  du  Roy,  juge  au  baillia,ig^ 
de  Gevaudaq  et  1"  cftnssul  dela  villede  Mende ;  Estiennei 
de  Seguin,  1"  consul  de  la  ville  de  Manu^jolz ;  Jeham 
Rochier,  consul  de  Chirac;  Jehan  Duron,  consul  d^ 
Saint-Ch.61y-d'Apchier  ;  Pierre  Yigier,  consul  de  la  villa 
du  Matzieu  ;  Jehan  Bouc,  consul  de  Is^  ville  de  Salg^es/, 
Pierre  Melge,  pour  le  consul  de  S.  Auban. 

S'esl  pr^sente  le  sieur  Savaron,  secretaire  de  mondJQt 
seignqur  le  comte  d'Auvergne,  lequej  a-  expos6  a  Fas- 
samblec  comme  il  avoit  este  envoy6  en  ce  diocese  pspc 
mondict  Seigneur  le  comte,  pour  avoir  paiement  d68 
sQnames  de  deniers  qui  luy  estoient  deues,  tant  en  prin-* 
cipal  que  interest  et  despens,  en  vertu  des  obligations 
pAss6es  paries  habitaas  de  ce  diocese  au^  esobevins,d;0 
la  ville  de  Clermont,  en  Tannic  1586,  pour  raisojn  dw 
mujaitions  de  vivres  de  I'arm^e  deSa  Majesty,  couduict^ 
par  feu  M.  Tadmiral  de  Joyeuse.;  desquelles  sommess 
lesdietz  esch^vins  avoient:  faict  cesjsion  et  transport  k 
mondict  seigpeur.  le  corote,  revenant  k  69,000  et  taat 
d'escus,  suivant  Testat  qu'il  en  a  exbib^  a  Tassambleei 
n'ayant  voulu  procoder  a  aqlcune  execution  et  coAr 
trairicte  en  vertu  des  provisions  du  Roy,  obtenues  p^r 
mondict  seigneur  le  comte,  sans  premi^rement  avoir  pri6 
l'assambl6e  d'adviser  les  moyens  de  donner  contente- 
ment  k  mondict  seigneur.  Sur  quoy,  aprfes  que  ladicte 
assambl^e  a  respondu  audict  sieur  Savaron  par  la  boucl^e 
de  mondict  seigneur  de  Mende,  que  bien  que  ledict  dior 
c6§e  ne  soil  tenu  au  payement  des  sommes  prelendues 
centre  luy,  tant  pour  avoir  este  lesdictcs  obligations 
passees  par  ledict  diocese  de  I'exprez  commandennent 
de  Sa  Majesty  et  pour  le  bien  des  affaires  et  service 
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d'icelle,  que  pour  aultres  legitimes  exceptions  et  perti- 
nentes  raisons ;  toutesfois  pour  r^dimer  ledict  diocese 
de  vexations  et  contrainctes,  ladicte  assemb16e  sera  bien 
aise  d*adviser  d'en  demeurer  d'accord  avec  Mgr  1e  Comte. 
A.  est6  d^Iib^re  et  conclud  de  prier  et  d^puter  MM.  de 
Laporte,  envoy6  de  M.  le  baron  de  Mercueur  et  Dumas, 
premier  consul  de  ladicte  ville  de  Mende,  pour  veoir  les 
papiers  dudict  Savaron  sur  cest  affaire,  pour  apr^s,  ouy 
lour  rapport,  en  estre  plus  amplement  d^Iib^re. 

M.  de  S.  Auban,  commis  des  nobles  dudict  pais  de 
G6vaudan,  a  remonstre  comme  I'ann^e  pass^e,  pour  le 
bien  des  affaires  et  soulaigement  dudict  pais  et  faciliter 
la  reddition  de  la  ville  de  Mende,  k  Tinstante  requisition 
et  pri^re  qui  luy  fut  faicte^  il  fit  prester,  sursa  procura- 
tion, par  le  sieur  Donnat,  la  sonme  de  4,000  escus,  qut 
fut  fournye  k  M.  de  Fosseux,  suivant  les  articles  accor- 
dez  entre  luy  et  ledict  pais,  du  commandement  exprte 
de  Mgr  le  due  de  Vantadour.  Et  parce  que  le  terme  de 
payement  est  desja  expir6,  il  a  requis  Tassambl^e  de 
pourveoir  audict  payement,  tant  pour  le  principal  que 
de  440  escus,  que  son  agent  au  bas  Languedoc  a  estc 
contrainct  payer  pour  luy  audict  sieur  Doonat,  pour  les 
int^restz  d'une  ann6e. 

Dudict  jour  septiesme  de  novembre,  de  relev^e. 

M.  Guillaume  de  Chaudesaigues,  ayant  eu  Tadminis^ 
tration  de  certaines  munitions  de  vivres  en  ce  dioc^,  en 
Tann^e  1580,  a  pr^sent6  le  compte  de  ladicte  adminis- 
tration ;  mais  d'aultant  que  ledict  compte  n'a  este  trouve 
en  bonne  forme,  luy  a  este  ordonn6  de  le  reformer. 

MM.  Dumas  et  de  Laporte,  deputes  a  veoir  les  pieces 
dudict  Savaron^  ontfaict  leur  rapport  k  Tassambl^e,  et 
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que  ledict  sieur  Savaron  ne  veult  r^duire  les  demandes 
et  pretensions  de  mondict  seigneur  le  comte  centre  ledict 
diocese,  a  moings  de  46,000  escus.  Sur  quoy  ledict  sieur 
Savaron,  ayant  este  pri6  venir  a  ladicte  assamblee  et  lui 
aiant  est6  remonstre,  par  mondict  seigneur  de  Mende,  la 
grande  ruyne  que  ce  seroit  au  pauvre  peuple  de  ce  dio- 
cese s'il  estoit  contrainct  de  payer  une  si  excessive 
somme,  de  laquelle  il  n'est  aulcunen^nt  d^biteur,  pour 
les  raisons  et  exceptions  qui  luy  ont  est6  allegu6es  par 
mondict  seigneur,  et  qu'il  a  protest^  ne  pouvoir  accepter 
*  aulcun  offre  moindre  de  la  somme  de  46,000  escus ;  a 
est6  conclud  de  prior  et  d^puter  encores  lesdictz  sieurs 
Dumas  et  de  Laporte,  pour  adviser  d'en  faire  d'aultres 
ouvertures  avec  ledict  sieur  Savaron. 

Du  dimanche  huictieme  dudict  mois  de  novembre, 

de  relev6e,. 

A  est^  proc6d6  a  I'audition  du  compte  des  munitions 
de  vivres  dudict  sieur  de  Ghaudesaigues,  comme  aussi 
d'aultre  compte  de  munitions  de  M.  Guillaume  Ruati,  de 
la  ville  de  Saint-Ch^ly,  de  Tann^e  1580. 

Du  neufviesme  jour  dudict  mois  de  novembre,  du  matin, 

Ledict  siear  Savaron,  estant  venu  k  I'assambl^e,  luy  a 
de  rechef  rcpr^sente  Toccasion  de  son  voiaige  en  ce 
diocese  et  diet  que,  pour  derni^re  resolution,  il  offre  au 
nom  de  Mgr  le  comte  de  se  contenter  de  la  somme  prin- 
cipale  de  23,966  escus,  demand^e  par  mondict  seigneur, 
ct  des  apports  d'icelle  k  raison  du  denier  seize,  a  compter 
du  jour  des  premieres  sommations,  le  tout  payable  en 
irois  ann^es,  par  ^galles  portions,  sans  int^restz,  durant 
lesdictz  trois  ann^es.  Declarant  qu'en  cas  qu'on  refuse^ 
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rtril'ce  dernier  offre  0t  que  rassamblee  rie  Taccepteroil 
prfeentement,  qtiMl  s'en  desfpart  et -se  r^soilU  aux  con' 
irarnctes.  Sur  quoy  orit  est6  foictes  plusieufs  offres  aud'rct 
^ieuf  Savaron,  qu'il  a  toutes  rejectees  ^t  a  Taict  inAhneir, 
k  ladidte  assambl6e,  les  Lettres  patehtes  du  tloy,  poi^tant 
cdritrainCfe  cotoCre  1e  gin^ral  et  parliculier  dtfdic't  dio- 
rt  feict  soittmer  de  payer  la  sotnme  de  ^^Q6  escus, 
^tiS/prtjudice  de^espens,  doromages  et  interesfz/ftaiz 
ftfidti  et  k  ftiire  k  la  pouWuite^cle  la  liquidation  et  paye- 
ttierit  de  la'didte  somtne.  'Et  k'fatilte  de  payement  ou  de 
t^ml^b  et  plus  long  d^lay,  a  protest^  de'tous  despens, 
fltttumag'es  etidtere^tz  dt  de  preudi'e'touset  chacunsles 
hietis  dt  persontres  des  babrtans  dudict  pals  de  G^vaudan 
en  quelque  lieu  qu'il  les  poufra  trduver. 

Duditit  jour,  netifviesme  de  riovembre,  de  refevfee. 

« ■ 
Sur  Texpositiou  faicte  par  le  sieur  de  Bouzolzau  noni 

de  Hi.  de  Chevriferes,  tie  ce  qii'll  siliroit  pleu  a  Mgr  le  duo 

tie  Vantadour,  lieutenant  g6n6ral  pour  le  Roy  en  *Lan- 

guedoc,  ^balller  audic't  sieur  de  Chevri^res,  une  ordon- 

nance  de  2,000  escus  sur  Hi.  Hacques  Chaiituel,  receveur 

des  deniers  ei^traordinaires  dudict  ipais  die  G^vaudan,  «& 

I'ann^e  derni^re,  pour  les  causes  contenues  en  ladicte 

ordonnance;  requ6rant  Tassambl^e,  enjoindre  audict 

Chantuel  d*y  satistaire;  a  est6  diet  et  declare  audict 

sieur  de  Bouzolz,  par 'ladicte  assatnblee,  qu'elle  nem- 

pl&^cbe  que  ladicte  ordonnance  tie  mondiot  seigneur  de 

Vantadour  ne  soit  effeclu^e  au  profit  dudicl  sieur  de  Che- 

vriires. 

Sur  la  requisition  et  sommation  faicte  par  le  sieur  Sa- 

varon,  ayant  cbarge  delUgr  'le  comle  d'Auvergne,  de 

payer  audict  seigneur,  la  sorome  de  2!3,'966  escus  40 
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soiZj  comme  aiant  cession  et  transport  des  esdhevins  de 
la  ville  de  Glertdont  et  gens  du  Tiers  et  coinmun<g  Estat 
So  bas  pais  d'Auvergne,  pr6tendant  que  cepa'is  de  GIfe- 
.  vaudan  leur  estoitredevable'de  ladicte  somme,  ensetnfble 
ctes  domtnages  et  interestz,  depuis  les  ternoes  de  parytD* 
men'ts  escheu&s  jusques  a  present,  et  qn^^  faulte  de  dt 
hiire,  n  ferdit  proc^der^'par  voye  de  saiste  des  per^orides 
^t  biens,  taut  de  ceulx  qai  sotit  obligez  en  particulier 
que.  du  g6n6ral  d'icelluy,  suivant  les  lettres  de  con- 
traincte  qu  il  a  obtenues  du  Roy  k  faolte  de  payerneni 
de  ladicte  sotnme.  Apr6s  qae  par  ladicte  assambl^e  a 
est6  repr^sent6  audict  sieur  Savaron  que  les  gidns  Aes 
*Estatz  dudidt  pais  de  Gi^&ddan, ;ny  leurs  cotxinris  ^t  de^ 
]put£s  navoient  OAcques  'eu  comfmunication  desdfdfe^ 
lL«ttres  p^tentes,  poi^tant  commandemerit,  au  syndic,  "d^ 
Taire  imposer  par  attaclie  delUM.  les  trdsoriers  g^^rsliilt 
de  France  la  iSusdidte  ^omme,  pour  raison  de  laqucfHeil 
y  avoit  precis  pendaiit  au  Conseil  d'Estat/eiitre'cediCft 
pais  et  celluy  d'Auvergiie,  t^nt  ^ur  h  nullity  de  ladicOe 
pr^tendue  obligation  que  pourestre  les  derir^es^liledz 
et  vins,  que  ledidt  pals  d'Auvergne  feictTeVehir^  ladfidf^ 
somme,  demeur^es  en  leitr  pouVoir  on  des  tndft*(ihaiQb. 
dudict  pais  qui  les  dorbvimt  foiii'nir,  comme  iBnrssi  potir 
avoir  est6  vendues  et  rf6irVr6eB  k  tel  pt-is  qute  bdnleut'k 
semble  e't  aux  mesmes  'mardhans,  '^t  ii^avoii*  'e^(6  ^tiK 
cunement  employees  en  I'arm^e  du  'Roy,  altis  dii^po^ 
des  deniers  desdictes  munitions  arn^i  qu'il  It^tir  a  {AM 
avec  les  commissaires  des'vrvres.  Et  d'afllieurs  que  par 
1e  contract  est  expressetl}ent  p6rt6  que  1e  payement  de 
ladicte  somme  He  peult  estre  faict  pafr  ledict  'pais  ide 
G^vaudan  audidt  pals  d'Auvergne,  dlUon  entapportsliit, 
par  lesdictz  d'Auvei'gbe,  tertrfic2(tibn  du  :3ieurX«harrdny 
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commissaire  ^6n6ral  des  Tivres,  de  I'employ  desdictz 
yivres;  ce  que  ledict  sieur  Savaron  ne  faict  pas.  Et 
davantage  que  ladicte  obligation  fut  conceue  pour  les 

expr^s  affaires  du  Roy,  en  vertu  de  ses  Lettres  patentes, 

• 

3uivant  lesquelles  lesdictz  d^putez  de  Gevaudan  s'es- 
toienfobligez  envers  lesdictz  d'Auvergne,  pour  satisfaire 
a  Texprez  commandement  de  Sa  Majesty  et  pour  le  bien 
et  advancement  de  ses  affaires  et  aultres  apparentes  rai- 
sons  qui  ont  este  desduictes,  pour  lesquelles,  ledict  pais 
d'Auvergne  ne  peult  ny  doibt  pretendre  ladicte  somme 
leur  estre  deue  par  ledict  pais  de  G6vaudan,  joinci  que 
ledict  pays  d'Auvergne  doibt  porter  la  quatri^me  partie 
des  frait  et  despens,  tant  en  deniers  que  munitions  de 
I'arm^e  royale,  suivant  )9s  Lettres  patentes  de  Sa  Majesty. 
Ce  n^antmoings  pour  esviter  qu'en  vertu  des  commis- 
sions obtenues  par  mondict  seigneur  le  comte  d'Au- 
vergne, ii  n*intervienne  aulcuns  fraiz  et  despens  sur  ce 
pauvre  pays,  ny  interruption  de  traBcq  ;  a  estS  conclud 
que  ledict  Savaron,  audict  nom,  seroit  somm6  et  requis 
de  mettre  es  mains  du  sindic  dudict  pais  ou  des  commis 
et  d6putez  d'icelluy,  les  lettres  d'assi6te  obtenues  par 
lesdictz  eschevins  de  Clermont,  pour,  suivant  icelles  se 
.retirer  aux  tr^soriers  de  France,  aUBn  d'obtenir  I'attache 
jQ^essaire,  pour  faire  proc6der  par  les  commissaires  de 
I'assi^te  k  Timposition  de  ladicte  somme  de  25,966  escus 
,40  sols,  en  deux  ann^es,  comme  il  est  port6  par  lesdices  i 

lettres,  sans  prejudice  dudict  proc^  et  action  intent4e  . 

et  k  intenter  tant  contre  lesdictz  eschevins  de  Clermont,  ' 

jnarchans,  fournisseurs  que  aultres  que  besoin  sera,  pour         ' 
raison  de  ladicte  nuUite  de  ladicte  obligation  et  aultres 
causes  cy  dessus  mentionn^es,  bien  que  le  pauvre  peu- 
pie  soit  si  afOigS  et  n^cessit^  par  les  guerres  demi^res  k 
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I'occasion  de  I'occupatioii  de  la  ville  de  Mende  durant 
quatre  ann6es  et  auUres  pr^c^dens  troubles,  quil  est 
priv6  de  moyen  de  pouvoir  vivre  et  la  pluspart  est  con- 
trainct  de  quitter  la  demeure  du  pals,  et  k  faulte  desa- 
tisfaire  par  ledict  Savaroo  k  ce  que  dessus,  protester 
contre  luy  eu  son  propre  et  priv^  nom ,  de  tous  despens, 
dommages  et  interestz  et  indeue  vexation  que  les  hdbi- 
tans  dudict  pais,  en  g^n^ral  et  particulier  en  pourroient 
souffrir,  attandu  le  debvoir  auquel  ladicte  assamblSe 
s'est  mise  de  satisfaire  ausdictes  lettres  pat^ntes,  sans  so 
despartir  de  leurs  pretentions  et  actions  cy  dessus. 

Sur  la  remonstrance  faicte  par  le'sieur  de  Laporte, 
envoy6  de  M.  le  baron  de  Mercoeur,  de  ce  que  k  I'oc- 
casion  des  troubles  ledict  sieur  baron  n'auroit  peu  assis- 
ter  ny  faire  aparoir  personne  pour  luy  aux  Estatz  de  oe 
diocese,  comme  il  aura  moyen  de  faire  maintenant  que 
la  guerre  a  cess^,  et  qu  il  a  est^  adverty,  qu'en  ceste 
annde  et  procbaine^assambl^e  des  Estatz  dudict  dioc^, 
Je  tour  de  baron  luy  appartient ;  a  ceste  cause  a  requis 
Tassambl^e  d'en  voulloir  faire  verification  et  declarer 
ledict  tour  luy  apartenir.  A  est^  diet  et  declarS  par 
ladicte  assambl^e,  verification  faicte,  que  H.  le  baron  de 
Florae  a  este  en  iour  Tann^e  pass^e ;  que  U.  le  baron 
de  Mercueur  est  en  tour  rann^e  pr^sente  et  prochaine 
assambiee  des  Estatz,  suivant  I'ordre  de  la  roue  des 
barons  dudict  diocese  qui  a  este  pour  ceste  occasioa 
veue. 

Du  dixi^me  our  dudict  mois  de  novembre,  du  matin* 

H*  Eslienne  Portalier,  de  la  ville  de  La  Canorgue,  esl 
venu  en  ladicte  assambUe,  comme  consul  d#  ladicte 
ville. 


L'assamblee  estdnt  finallement  demeur6e  d'accard 
avec  ledict  sieur'Savaron,  des  debtes  par  lory  demanS^ 
Hudict  diocese  au  nom  d6  mcindict  seigneur  le  comtb, 
les  articles  dudibt  accord  otit  est6  dressez  en  ladicte 
assainbl^e. 

Apr^s  a  estS  veil  et  examine  l^e^tat  des  frahs  eft  des- 
pens  demandez  pair  le  sieur  Nicolas,  cottfmts  du  sieor 
'Keich,  tr^sori^r  de  la  bourse  de  Languedoc,  pour'raisoti 
de  plusieurj  A^oiaiges  eft  s6jour,  par  luy  faict  en  ce  dt6^ 
cfese,  pbUr  avoir  payetnent  de^  somme^  denes  au  si^or 
Beicb,  pour  la  p0|^tion  de  cedict  diocese,  des  denrefs  des 
gratificiaitions,'fraiz  de  Languedoc  ^t  aultres  dediersdesa 
charge,  poUr  lesqUelz  despens,  ledict  IKicolas,  poorsoi- 
vant  condenipnation  contr'e  ledict  dioctee  en  la  Gdordes 
Aydes,  auiroit  esi&  advis<&  pak*  H.  de  S.  Auban,  estant  k 
llontpeilier  avec  le  sieur  tiDndut,  procurenr  dudictdib- 
c^se,  de  Mth  isurceoir  ladicte  >paursuite  et  fafre  yeait 
ledict  ^ieur  "Nicolas,  eh  la  pY^sente  assambl^,  potfr 
essayer  (l^en  demeurer  d'acip(^d>affin'd*{^n  descharger^ 
pais  des 'frails  ^t  dle^pens  Hudict  proems.  Et  aprte  'ledict 
^eur  Nicdias  a  est6  &ppelle  en  ladicte  assadbl^e,  cfn 
laquelle  aiiant  d^b^tti  et  impugri^'leis  articles  desch'eimt 
qu'il  faibt  revenir  404'escUs,  luy  a  finallement  ofleit 
JOO  escus,  pour  lout  Ce  qti*ll  pcruvoit*pr6tendre.  De  quoy 
il  ne  s'est  voulu  coritent^r. 

Sur  la  requisition  faicteparltf.  deS.  Aubati  de'poitr- 
veoir  au  payement  de  440  escus,  pour  les  apportz  de 
4^000  escus  que  lesieur«Donnat)pr68tarana6e,pa$s6e!au 
pais  sur  la  procuration  dudict  sieur  de  S.  Auban,  pour 
employer  au  payement  de  la  somihe  de  deniers  qui 
avoit  est6  promise  comptant  k  'M.  de  Fossetft,  jxjtfr  la 
reddition  de  la  vilie  de  Mende  ;  a  este  conclud  qu'iUefa 
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e^p6di6  mandemont  andict  sienr  de  S.  Aubian  desdictz 
410  escaz  pour  luy  ^tre  payez  "par  le  receveur  dudict 
diocese,  sur  les  2,000  eiscus  de  son  assiette,  destinez  k  la 
'V^ificaiiom  dies  debtes  et  aultres  ^fibires  dudict  diocese 
potrr  estre  lesdiclz  440  escus  d^livrez  par  ledicl  sieur  dx^ 
S.  Auban  andict  sfeur  Dontiat. 

Dudict  jour,  dixJeme  novembre,  de  relevee.  . 

V'aultant  que  le  sieur  Savarod,  aunom  et  cormne  pro- 
'^itirfeurd^Mgr'le  cotrile  d'Auvergne,  ti'a  voulu  agr6er1es 
lafticfles  dresses  pat  rassadbl&e  sur  Ife  trartt6  du  payfe- 
inent  de  la  domm^  de  23,966  escus  40  sols  c^d6e  audict 
sefgneur  cofute  par  les  escfaevins  de  Clermont  et  deppu- 
^€z  du  Tiers-Estat  du  bas  pars  d'Aufvergne,  ensemble 
des  inlereslz,  bien  que  ledict  sieur  Savaron  demeut'e 
^accord  avec  ladicte  assambl^e,  tant  de  ladidte  somtne 
ipHMipate  que  de'tous  despens,  dotnmages  et  interes't  ^t 
¥ralz  de  pourstrite,  k  la  somme'dfe  40,i800  escuz,  payaMe 
audict  seigneur  par  ledict  pais,  on  (|uatr6  ann6es,  pour 
rhonneur  et  respect  que  ladicte  assamblee  porte  let 
desire  rendre  a  mondict  seigneur  le  comte  ;  lesdictz 
d^puti^s  pour  ^e  mettre  plus  qu'enlieur  debvoir,  confor- 
tn£m€nt  aux  premieres  Sommations  par  eulx  faictes 
audict  sieur  Savaron-;  ont  (i61ib6r6  et  conclud  de  le 
'Sbwrner'de  recTief  et  interpeller  de  rfemectre  par  devers 
'les  defpot^s  ou  syndic  dudict  pa'is,  les  Jeltres  d'assiette 

obtenues  par  lesdictz  eschevins,  du 1592,  pour  k  la 

prochaine  assambl^  des  'Estatz,  faifie  proc^der  a  Tim- 
'pdsttion  de  ladicte  somme.  fit-quatit  aux  pretentions, 
'?nterestS5,  ensemble  pour  Ife  payemdrit  du  principal,  pour 
raison  de  quoy  ladicte  assamblee  avoit  dresse  lesdictz 
atticdes'de  I'advis  mesme  dudict  sfeur 'Savaron,  pour  siir 
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iceulx  passer  le  contract  dudict  accord,  qu*i1  a  depuis, 
cntierement  rejectez,  bien  qu'ils  soient  plus  que  raison- 
nables,  soubz  pr^lexte  de  ce  que  lesdictz  articles  estoient 
faictz  et  accordez  soubz  le  bon  plaisir  du  Roy  et  des 
Estatz  dudict  pais  de  G^vaudan  de  la  prochaine  assam- 
bUe,  pour  Timportance  de  Taffaire,  affin  d'oster  toutes 
dificultez  et  oppositions  qui  y  pourroient  intervenir  k 
faulte  dudict  aveu.  Ladicte  assambl^e  s*en  est  remise  et 
remet  au  bon  et  prudent,  jugement  de  mondict  seigneur 
le  Connestable,  gouverneur  de  la  province,  attandu  que 
ladicte  partie  provient  du  faict  de  la  guerre,  pour  en 
prdonner  selon  que  son  bon  plaisir  sera ;  si  mieulx  ledict 
Savaron  n  ayme  attendre  le  terme  desdictz  Estatz  dudict 
pais  de  G6vaudan  qui  sera  dans  deux  mois;  ausquelz 
toutes  sortes  d'affaires  concernant  ledict  pais  se  traitte- 
ront.  Et.a  faulte  de  ce  faire  par  ledict  Savaron,  ladicte 
assambl6e  proteste  centre  luy  de  tons  despens,  dom* 
mages  et  interestz  et  des  indeues  vexations  que  ledict 
pais  en  g6n6ral  et  particulier  pourroit  souffrir. 

Du  unzi^me  jour  dudict  mois  de  novembre,  du  matin. 

Les  articles  qui  avoient  estS  dressez  en  ladibte  assam* 
bl^e,  de  Tadvis  dudict  sieur  Savaron  et  par  luy  rejettez 
comme  il  est  diet  cy  devant,  ont  est6  reveuz  et  corrigez 
avec  ledict  Savaron,  et  finallement  accordez,  arrestez  et 
signez  par  ladicte  assamblee  et  ledict  sieur  Savaron,  et 
stipulez  par  M.  Gibert  Baissenc,  notaire  royal  de  ladicte 
ville  de  Mende  qui  en  a  retenu  Toriginal  devers  luy. 

Et  d'aultant  que  par  lesdictz  articles  accordez  entre 
ledict  sieur  Savaron  au  nom  et  comme  procureur  de 
mondict  seigneur  le  comte  d'Auvergne  et  lesdictz  .com' 
mis  et  d^putez  dudict  pais  de  G6vaudan,  sur  le  transport 
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faict  audict  seigneur  par  les  eschevins  de  la  Yille  de 
Clermont  et  du  bas  pais  d'Auvergne,  de  la  somme  de 
53,966  escus  et  des  interestz  et  fraiz  par  eulx  pretenduz 
sur  ledictpais  de  G^vaudan,  est  entre  autres  choses  port6, 
que  ledict  sieur  Savaron  a  d^livr^,  ausdictz  sieurs  com- 
mis  et  d^putez  de  G^vaudan,  les  lettres  d'^ssiette  y  men- 
tionn^es,  donn^es  k  Saint  Denis,  le  30  juillet  1592,  pour 
rimposition  de  ladicte  somme,  interestz  et  fraiz  et  que 
lesdictes  Lettres  sont  surann^es  et  Tadresse  d'icelljss  est 
faicte  k  MM.  les  tr6soriers  generaulx  de  France,  au  lieu 
qu'elle  doibt  estre  aux  commissaires  ordinaires  de  I'as- 
8i6te,  gens  des  Estatz  dudict  pais  de  G6vaudan  ou  leurs 
commis  et  ^d^putez,  suivant  le  stil  et  coustume  dudict 
pais  ;  a  est6  d61ib6r6  et  conclud,  attandu  Taccord  faict 
par  lesdictz  articles,  avec  ledict  sieur  Savaron,  au  nom 
de  mondict  seigneur  le  Gomte,  que  alant  cession  desdictz 
eschevins  de  Clermont  et  d^putez  du  bas  pais  d'Au- 
vergne,  que  lesdictes  Jettres  d'assiete,  seront  rendues 
audict  sieur  Savaron,  soubz  son  recepic6,  pour  pour- 

* 

suivre  et  oblenir,  en  la  grande  Chancellerie,  lettres  du 
surannation  et  de  relief  d'adresse  ausdictz  commissaires 
ordinaires,  gens  desdictz  Estatz  dudict  pais  de  G6vau- 
dan  ou  leurs  commis  et  diputez  et  faire  remettre  les- 
*  dictes  pieces  es  mains  desdictz  commis  et  d^putez,  en 
luy  paiant  la  somme  de  20  escus  pour  tous  fraiz,  affin 
que  lesdictz  commis  et  d^putez  ayent  moyen  de  faire 
proceder  k  ladicte  imposition  suivant  lesdictz  articles, 
en  vertu  de^ictz  receus  d'assiette  et  de  relief. 

Le  compte  rendu  par  M .  Guillaume  de  Chaudesaigues, 
de  la  charge  k  luy  donn^e  par  MM.  les  commis  et  d^pu- 
tez  dudict  pais  de  G6vaudan,  en  Tann^e  i581,  de  Tad- 
ministration  de  certains  vivres  et  munitions,  pour  la 
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pourriture  el  entretenementdesgens  de  guerre  ordomte* 
par  Sa  Majest6  audict  pais;  a  esie  cioz  et  arrestd  et  paf 
la.  Gn  d'icelluy  s'est  trcmv^  luy  estne  deub  la  somme  60 
..,.:• .  .escuz,.  payable  en  deux  ans,  aUaodu  la  pa^^ 
vret^  du.  peuple,  et  sajos  intereslz. 

Dudict  }our  unzi^oys  novembre,  de  relevee. 

Sur  Testai  presente  par  M.  Francois  Nicolas^  coiaiai9 
du  sieur  de  Reich,  tr^sorier  du.  pais  de  Languedoc,  dqs 
fraiz,  domages  et  iuierestz  par  ledict  sieur  Reich  pret^or 
duz,  au  moyen  de  la  poursuite  du  payeqaent  desdeoiep^ 
deubz  au  pais  par  ledict  dioc^^se ;  pour  raison  desqueU 
fraiz  il  avoit  mys  en  instance,  ea  la  Gour  des  Aydes,  le 
syndic  dudiot  diocese  et  pr^tendoit  le  faire  coadampaer 
au  payenoent  des  sommes  contenues  audict  estat,  mon-r 
tant  416  escus  30  sols.  Apres  que  ledict  Nicolas  a  esXb 
ouy  en  ladicte  assamblee  et  veu  les  pitees  justiGcatives 
dudict  estat,  le  tout  impugne  et  d^batu.en  sa  pr^senc^; 
ouy  aussi  M.  de  S.  Auban,  commis  des  nobles  dudipt 
pais,  qui  a  repr^sfente  k  Tassambl^e  comme  se  trouv^nl 
ces  jours  passes  a  Montpellier  et  conferant  des  procto4u 
diocdse,  pendans  en  ladicte  Gour  des  Ay^ies,  avec  Ifis 
sieurs  Tondut,  .prpcureur  dudict  pais  et  Laurens,  qui  a 
aussi  charge  de  la  poursuite  desdictz  proc^ ;  il  auroit^  « 
par  leur  advis  et  affin  de  relever  le  dioc^e  de  fraiz:  el 
despens,  pri6  ledict  sieur  Nicolas  de  s'acheminer  ^ 
ceste  assambl^e  pour  adviser  de  demeurer  d'accord 
avec  ledict  diocese,. et  cepcndant  surseoir.la  poursuite 
par  luy  commenc^e  en  ladicte  Gour.  A  est6  finallement* 
par  le  commun  advis  de  ladicte  assamblee  et  pour  redi- 
mer  le  diocese  des  fraiz  et  despens  qu*il  eust  peu  souffrir 
en  la  poursuite  dudict  proc6s,  ou)tre  revSnemeol  d'ical- 
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luy  accord^  avec  ledict  sieur  Nicolas  pourHous  fraiz, 
despena,  dommages  et  interestz,  que  ledict  sieur  Reicli 
peult  pretendre,  jusques  aux  prochains  Estatz  contrQ 
ledict  diocese,  desceodans  dudict  estat  et  sans  que  ledict 
paj^  pr6teode  luy  en  dcbvoir  aulcuns  auUres,,k  lasomme 
de  250  escusy  qui  sera  "a  ceste  fin  impos^e  en  la  pro- 
obaine  assiette,  pour  esire  paySe  audict  sieur  Reich  on 
audicti  sieur  Nicolas,-  comme  ayant  de  luy  charge  et 
pouyoir,  k  condition  toutesfoys,  qu'il  tiendra  quitte 
ledict  dioc^,  de  tous  lesdictz  fraiz,  despens,  dom- 
mages. et  interestz  et  mesmes  de  la  somo^e  de  30  escus, 
mentionn^e  audict  estat,  pour  ung  voiaige  faict  en  ceste 
ville  do  Mende,  par  M.  Bastide,  pour  M.  Dimenctie  Desr 
tuges  et  aultres  fraiz  par  luy  faictz  en  deffault  de  paye- 
mentd'une  rescription  de  1,300  escus  a  luy  bailies, par 
ladict  sieur  Beioh  en  Uannee  1595..  Et.  pareillement  de 
t,enir  quicte  ledict  diocese  des  aultres  sommes  contenues 
audict.  estat,  sign^  par  ledict  sieur  Ijlicolas^  le  10*  du  pre- 
sent mois ;  h  la  charge  auBsi  qu*il  pe  fera  aulcunes  pour- 
suites  ny  exj^cutions  centre  ledict  didc^se,  pour  raisoa 
de  la  somme  de  4,000  escus,  remise  audict  diocese  par 
les  Estatz  g4n6raulx  de  Languedoc,  en  leur  derqi^ip 
assambl6e  ;  ensemble  des  1,000  escus  deubz  p^r 
M?  Jacques  Chantuel,  receveur,  Tannee  derniere,  comme 
appartenant  audict  diocese,  jusques  que  aultrement  en 
soit  ordonne  apres  la  tenue  desdictz  Estatz  g^n6raulx  en 
leur  prochaine  assamblee.  Ce  que  ledict  sieur  Nicolas  a 
promis,  moyenant  Timposition  qui  se  fera  desdictz 
250  escus,  a  la  prochaine  assiette  dudict  diocese  et  le 
payement  d*icealx,  aux  termes  qui  seront  arrestez.en 
icelle.  ^ 

S'est  pr^sent^  M*  Jeban  Michel,  de  la  ville  dc  Saint- 


Ch61y,  commis  de  H.  Jacques  Chantuel,  receveur  des 
deniers  extraordinaires  dudict  diocese,  Tann^e  deqpi^re  ; 
lequel  a  remonstre  que,  en  la  despense  du  compte 
rendu  par  ledict  Chantuel,  pardevant  les  d^putez  k  Vau- 
dition  des  comptes  dudict  diocese  au  mois  de  juillet  der- 
nier des  20,0U0  escus  imposez  audict  dioctee ,  pour 
subvenir  k  Tentretenement  de  Tarm^e  ordonn^e  par  le 
Roy,  pour  la  reduction  en  son  ob^issance  de  la  ville  de 
Mende  ;  la  partie  de  168  escus,  plus  impozte  audict 
compte,  soubz  le  nom  dudict  Michel,  pour  les  vivres  par 
luy  fournis  a  la  compaignie  de  gens  d'armes  de  H.  le 
comte  d*Apchier  et  de  plusieurs  gentilzhommes  qui  I'es- 
toient  venu  trouver  en  la  ville  de3aint-Ch6Iy,  allantau 
camp  devant  ladicte  ville  de  Mende,  auroit  est6  rayto 
icelle  partie  audict  Ghantuel,  soubz  pr6texte  qu'il  ne 
rapporte  ordonnance  de  Mgr  le  due  de  Yantadour  ou  da 
mar^chal  de  camp  de  ladicte  arm^e  ou  bien  verification 
du  commissaire  des  vivres.  Et  d'aultant  que  a  Foccasion 
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de  ladicte  radiation  ledict  Ghantuel  ne  luy  veult  allouer 
ladicte  somme,  ores  qu*il  ayt  bien  et  deuement  foumy  et 
rSallement  d^livr6  lesdictz  vivres,  comme  il  en  appert, 
tant  par  Tordonnance  dudict  seigneur  Comte,  eslat  dela 
distribution  d'iceulx,  attest^  par  ledict  seigneur,  que  par 
auUre  certification  de  M.  Jehan  Jayle,  commis  ausdictz 
'  vivres  en  ladicte  armee,  estant  lors  sur  le  lieu  et  qu'il  lay 
estoit  impossible  de  rapporter  Tordonnance  de  mondict 
seigneur  de  Yantadour  ou  du  marechal  de  camp,  ny  cer- 
tificat  du  commissaire  g6n6ral  desdictz  vivres  sur  ceste 
despense,  parce  qu'elle  a  est6  faicte  inopin^ment  hors 
dudict  camp,  et  neantmoings  avec  effect  et  D^cessiti, 
pour  ne  donner  occasion  %  ladicte  compaignie  et  aus^ 
dictz  gentilzhommes  volontaires  de  se  desbander  et 
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vivre  a  discretion  sur  le  peuple,  comme  ils  eussent  6ti 
aultrement  contrainctz  de  faire;  ce  qui  oust  apport6 
beaucoup  plus  de  despcnses  et  de  foule  au  pals ;  requ6- 
rant,  pour  ceste  cause,  vouUoir  restablir  ladicte  partie 
au  compte  dudict  ChantueL  Sur  quoy,  veu  ledict  compte 
et  mesmes  ledict  article  de  ladicte  somme  de  168  escus 
41  sols,  I'apostille  mis  au  marge  d'icelluy,  ensemble  les 
pieces  cy  dessus  mentionn^es,  remises  par  ledict  Michel ; 
attandu  aussi  que  ledict  seigneur  d'Apchier  a  attest^  k 
Fassambl^e  ladicte  despense  avoir  est6  actuellement 
faicte  par  ledict  Michel ;  a  est6  d^lib^r^  et  conclud  que 
ladicte  partie  de  168  escus  41  sols,  sera  restablie  audict 
compte  dudict  Ghantuel,  passee  et  allou^e  en  la  despenst 
d'ieelluy ,  k  Tacquict  et  descharge  dudict  Michel ,  de 
pareille  somme  envers  ledict  ChantueK 

Du  douzi^me  jour  dudict  mois  de  novembre,  du  matin. 

Loys  Chevalier,  sieur  de  Bousse»,  a  presents  un  compte- 
reau  des  sommes  par  luy  receues  des  munitions  de  vin, 
qui  estoient  a  Aubrac,  Tan  1581,  lequel  a  est6  veu,  cloz 
et  arrest^  en  ladicte  assambl^e,  et  par  icelluy  la  recepte 
monte  218  escus  55  sols  etla  despense  202  escus  19  sols 
9  deniers.  Au  moyen  de  quoy  ledict  sieur  de  Rousses 
debvoit  15  escus  35  sols  3  deniers ;  laquelle  somme  luy 
a  est6  remise  et  laiss^e  pour  tout  ce  qu'il  pouvoit  pr^ 
lendre,  tant  k  cause  des  voiaiges  par  luy  faictz  pour  les 
affaires  dudict  pais,  mentionnez  au  dernier  article  dudict 
comptereau,  que  pour  sespeines  et  vacations,  et  partant 
quicte  envers  le  pais. 

Ledict  sieur  de  Rousses  a  aussi  remys  une  liste,  sign^ 
Amouroux,  du  vin  des  munitions  vendu  en  ladicte  annde 
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1581  &  divers  parti culiers,  de  laquelle  Iiste  il  estoit 
.  cbarg6  par  un  recepic6  remis  par  le  sieur  de  Chaude- 
saiguesy  sur  la  reddition  de  son  compte  de  inanitions  de 
ladicte  ann^e  158f .  Au  moyen  de  quoy  a  este  diet  et 
arrest^  que  ledict  sieur  de  Rousses  demeureroit  des- 
charg^  de  la  Iiste  et  que  le  sindic  du  pais  fera  le  reeour 
vrement  de  ce  qui  est  deub  par  les  particuliers  y  dSnom- 
mez  k  cause  de  Fachept  par  eulx  faict  dudict  vin. 

M.  Bernard  Dangles,  commis  a  faire  la  recepte  des 
deniers  ordinaires  et  extraordinaires  audict  dioc^, 
rann6e  1588,  a  prison t6  son  compte  desdictz  deniere 
extraordinaires,  k  Taudition  duquel  a  e8t6  incontioent 
proc£d6  par  Tassambl^e. 

Jehan  de  Gibrat  a  pr^sent6  une  procuration  a  luy  pas- 
s6e  par  M.  de  S.  Auban,  comme  commis  des  nobles  du 
pals  de  66vaudan,  contenant  substitution  faicte  andiet  de 
Gibrat,  pour  en  son  absence  se  pr^enter  ez  assamblto 
des  commis  et  d^putez  et  des  Estatz  dudict  pais  et  en 
icelles  dire,  requ6rir,  clorre  et  arrester  lescompteset 
g6n6rallement  faire  comme  ledict  sieur  de  S.  Auban 
ferait,  si  present  y  estoit.  Laquelle  procuration  a  est6 
leue  en  ladicte  assambl6e  et  apr^s  mise  es  mains  du 
greffier  du  pais. 

Dudict  jour  douzi^me  novembre^  de  relev^. 

L'audition  et  examen  dudict  compte  de  M.  Bemanl 
Dangles  a  est6  continu6e. 

Du  tr6zi6me  jour  dudict  mois  de  novembre,  du  matin, 

Loys  Chevalier,  sieur  de  Rousses,  s'est  present*  k 
I'assamblie  pour  M.  le  baron  du  Tournel,  avec  procu- 
ration, pour  assister  pour  luy  en  ladicte  assambl6e. 
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Apr6s  a  est6  continue  Texamen  et  audition  dadict 
com[)te  dudict  sieur  Dangles. 

Dudict  jour  tr^zieme  novenibre,  de  relev6e. 

Ladicte  assamblee  a  vacqu6  encores  k  Taudition  dudfct 
compie  dudict  siear  Dangles. 

Du  14' jour  dudict  mois  de  noverabre,  du  matin. 

A  est^  proc^d^  a  la  vision  du  compte  des  deniers  ordi- 
naires  imposez  audict  diocese,  I'ann^e  1588,  presents 
par  ledict  Dangles,  commis  k  faire  la  recepte  dMceulx. 

Sur  la  proposition  faicte  par  mosdict  seigneur  de 
Hende,  si  Ton  doibt  faire  cesser  les  poursuites  qui  se 
font  au  nom  du  pa'is,  suivant  deux  deliberations  d*icelluy 
contre  Martin  Bazalg^te,  qui  avoit  este  nomm6  et  recett 
par  la  derni^re  assambl6e  des  Estatz  dudict  pals,  en  la 
charge  de  lieutenant  de  provost  et  pourveu  d'icelle.  Et 
faisant  cesser  lesdictes  poursuites  s'il  doibt  estre  conti- 
nue en  ladicte  charge,  atlandu  qu*il  promet  ne  donner 
k  I'advenir  aulcune  occasion  de  plainte,  et  que  pour 
purger  le  pais  du  grand  nombre  de  volleurs  qu'il  y  a,  il 
n'est  pas  bon  que  ceste  charge  demeure  vaccante.  Apr^s 
avoir  deiib^re  de'  ce  faict  en  ladicte  assambl6e  et  Ten- 
voye  de  M.  de  S.  Jeban,  s'estre  excus6  d'en  opiner  pour 
avoir,  comme  juge  ofdinaire  de  la  ville  de  Mende, 
donn6  jugement  contre  ledict  Bazalg^te ,  dont  il  est' 
appeijant,  et  H.  le  premier  consul  de  Mende,  avoir  pri^ 
Tassambiee  de  Texcuser  aussi  d^en  dire  son  opinion , 
pour  avoir,  en  defiault  de  syndic,  faict  faire  les  pour-' 
suites  coutre  ledict  Bazalg^tc  et  que  Tenvoye  de  M.  le 
baron  de  Canilliac  et  les  consulz  des  villes  de  La  Ca- ' 
norgue  et  de  Saint-Ch^ly,  ont  est^  d*advis  de  reitiettre' 
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ce  faict  k  la  prochaine  assamb16e  des  Estatz ;  protestaDt 
ne  voulloir  d6roger  aux  derni^res  deliberations ;  a 
est6  conclud  ,  k  la  pluralite  des  opinions  que  les- 
dictes  poursuites  et  celles  qui  sont  faictes  au  nom  du 
syndic,  que  des  commis  et  d^putez  dudict  pais  en  la 
Cour  de  parlement  et  aillieurs  cesseront  conire  ledict 
Bazalgette  et  luy  continue  en  ladicte  charge,  pour  icelle 
bien  et  deuement  exercer  suivant  les  ordonnances  du 
Roy  et  k  condition  de  faire  sa  residence  ordinaire  en  h 
ville  de  Mende,  capitalle  du  pais,  faire  ses  chevauch6es 
par  tout  ledict  pais ;  de  ne  p^end^e  aulcuns  archers  qui 
ne  soient  receuz  et  affidez  par  les  commis  et  deputez  |^ 

dudict  pais  et  de  faire  la  monstre  et  reveue  de  mois  en  li 

mois  de  luy  et  de  sesdictz  archers,  ainsi  qu'il  est  acous^  '. 

tume  d'estre  de  tout  temps  faict  et  observe,  pardevant 
lesdictz  sieurs  commis  et  deputez;  du  moings  de  trois 
mois  en  trois  mois  et  n'employer  aultre  greffier  que 
celluy  du  bailliaige  ou  ses  commis,  et  d'y  remectre  les 
procedures,  suivant  Tancienne  cousturae  et  observation 
dudict  pais  et  aultres  conditions  port^es  par  ledict  acte 
de  sa  nomination  et  reception  et  non  aultrement. 

Sur  la  requeste  faicte  par  Guy  Bosse,  marchand  de  \a 
ville  de  Saint-Ch^ly,  tendant  k  ce  qu'il  pleut  k  I'assam- 
bl^e  luy  faire  droict  et  justice  sur  la  vollerie  k  luy  faicte, 
par  ung  appellS  Bonnet  et  ses  complices,  d'une  bonne 
quantity  de  marchandise  qu'il  avoit  achapt^e  k  Lyon ; 
attandu  qu'il  a  longuement  poursuivy  le  pr6vost  des 
mareschaulx,  pour  faire  apr^hender  ledict  Bonnet  en 
yertu  de  la  prise  de  corps  qui  a  est6  pour  cast  efifect  de- 
oern^e ,  suivant  les  proc^dentes  deliberations  sur  ce 
prinses  par  les  gens  des  Estatz  ou  leurs  commis  et  dipu-: 
tezi  sans  que  ladicte  prize  de  corps  ayt  est6  eDCores 
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execut6e  ;  occasion  de  quoy,  ainsi  sceu  que  M.  Vidal 
Bazalg^te,  cousin  dudicl  pr6vost,  soy  disant  substitu6  da 
greffier,  avoyt  moyen  de  pouvoir  retenir  prisonnier 
ledict  Bonnet;  icelluy  T '^:-Tg6te  Tauroit  envoy6  querir, 
et  ledict  Bonnet  Tayant  este  trouve  en  la  maison  du  pfere 
dudictBazalgete  audict  Langoigne,  et  estant  en  son  pou- 
voir, bien  qu'il  sceu  ladicte  vollerie  et  qu'il  eust  assiste 
ledict  prevost  k  chercher  ledict  Bonnet  pour  le  prendre 
prisonnier^  il  auroit  n^antmoings,  de  son  authorite  pri- 
v6e,  suppoz6  ung  aultre  personnage  que  ledict  Bonnet 
en  ladicte  maison;  faisant  entendre  audict  Bosse  que 
c'estoit  ledict  Bonnet.  Ce  que  ledict  Bosse,  surprins  et 
circonvenu  par  ledict  Bazalg^te,  estimoit  de  premier 
abord  eslre  vray  qui  fut  cause  que  ledict  Bazalg^te,  pour 
innocenter  ledict  Bonnet ,  tit  sortir  incontinant  ledict 
Bonnet  d*une  aultre  chambre,  lequel  ledict  Bosse,  ayant 
aussitost  recognu  eslre  celluy  qui  avoit  voll6  sa  mar- 
chandise,  Tauroit  saisy  pour  le  tenir  prisonnier  avez  luy, 
requ^rant  ledict  Bazalg^te  le  faire  conduire  aux  prisons 
de  la  ville  de  Mende,  ou  bien  le  faire  conduire  par  quatre 
soldatz  qu'il  luy  presenta,  ou  telles  aultres  personnes 
qu'il  adviseroit,  en  cas  qu'il  ne  vouldroit  luy  mesmes 
faire  ladicte  conduicte  ;  mais  au  lieu  de  ce  faire,  ledict 
Bazalg^te,  de  son  authority  priv6e,  quelques  requisitions 
et  protestations  qu'il  sceult  faire,  ledict  Bbsse  auroit 
eslargy  ledict  Bonnet.  Et  apr^s  que  ledict  Bosse  a  faict 
veoir  a  I'assamblee  deux  lettres  missives,  escriples  par 
ledict  Bazalg^te,  une  audict  Bonnet,  volleur,  et  I'aultre 
k  Goronnat ,  d'Allenc ,  pr6venu  d'avoir  recell6  ledict 
Bonnet  et  la  marchandise  par  luy  vollie  audict  Bosse  ; 
veu  aussi  ung  proc^s-verbal  faict  par  ledict  Bazalg^te, 
comme  lieutenant  en  la  justice  de  Lengoigne,  pour  cou- 


vrir  et  simuler  ladicte  procedure  pour  sa  descharge  et 
dudict  Bonnet ;  a  est6  conclud,  conform^ment  aux  pre- 
mieres deliberations  et  conclusions,  que  le  sindic  du 
pais  se  joindra  audict  Bosse,  pour  faire  appellor  ledict 
Bazalg^te,  soit  en  la  Cour  du  bailliaige  de  Cevaudan,  ou 
pardevant  le  sSnechal  de  Nismes,  a  ce  qu*il  soit  tenu  re- 
presenter  ledict  Bonnet,  en  son  propre  et  priv6  Dom,  ou 
biien  payer  la  marchBndise  voll^e  par  icelluy  Bonnet.  Et 
pour  subvenir  aux  fraiz  de  ceste  poursuile,  est  accord^ 
^audict  Bosse,  la  somme  de  50  escus,  qui  luy  seront  de- 
livrez  par  le  receveur  du  pais,  en  vertu  de  rordpnnance, 
qu'k  ceste  fin  luy  en  sera  expediee  par  lesdictz  sieurs 
commis  et  d^putez.  Et  neantmoings  que  ledict  prevost 
fera  tout  debvoir  et  diligences  requises  pour  aprebender 
ledict  Bonnet  et  ses  complices,  ensemble  ceulx  qui  se 
trouveront  avoir  rec^ie  ladicte  marchandise,  ou  y  avoir 
este  participant,  supports  et  connive  avec  ledict  Bonnet. 
D'auUant  que  les  excuses  faictes  par  le  sieur  de  Fumel, 
syndic  dudict  pais,  en  la  derni^re  assamblee  des  Estalz 
d'icelluy,  de  continuer  ladicte  charge  de  syndic,  les 
Estatz  auroient  donn^  pouvoir  aux  d^putez,  par  ealx 
commis,  pour  pourveoir  aux  affaires  restans  k  r^souldre 
apr^s  la  tenue  desdictz  Estatz ,  d'eslire  et  cboisir  ung 
substitut  dudict  sindic,  tel  que  par  eulx  seroit  advis^,  et 
qu'en   vertu   dudict   pouvoir  lesdictz    sieurs   deputes 
auroient  nomm^  M*  Jehan  Michel,  de  la  ville  de  Saint- 
Ch61y,  et  M.  Raimond  de  Saint  Bauzille,  de  la  ville  de 
tfende,  et  le  premier  d'eulx  pour  n^gocier  les  affaires 
dudict  diocese  en  Tabsenee  dudict  sindic,  jusques  a  la 
tenue  des  Estatz.  Et  attandu  quo  pour  n'estre  ledict 
Michel,  r^sidant  en  ceste  ville  de  Menxjie^  en  laquelleles 
affaires  dudict^  pais  se  traittent,  ordinalrement  plusieiirs 
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desdictz  affaires  demeurent  en  arri^re ;  a  este  conclud 
que  ledict  S.  Bauzille,  exercera  ladicte  charge  de  subs- 
titut  de  syndic,  pour  en  Tabsence  d'icelluy,  g6rer,  pro« 
curer  et  n^gocier  les  affaires  dudict  pais,  comme  par  les 
substitutz  a  acoustumS  d'estre  faict,  et  mesmes  la  pour- 
suite  des  proems  intentez  et  k  intenter,  tant  en  la  Gour  de 
parlement,  Gour  des  Aydes  que  ailleurs. 

£t  ayant  est6  recognu  par  ladicte  assambl^e  que  ledict 
pais  ne  sc  pouvoit  plus  longuement  passer  d'ung  syndic 
qui  eust  le  principal  soing  de  la  direction  et  advance* 
ment  des  affaires  d'icelluy  et  que  par  ce  deffault  plu- 
sieurs  desdictz  affaires  demeurent  fort  recullez,  au  grand 
prejudice  dudict  pays  ;  h  ceste  cause,  a  est6  advis6  de 
semondre  et  inviter  ledict  sieur  de  Fumel ,  qui  s'est 
depuis  quelque  temps  retire  de  ladicte  charge,  de  con- 
tinuer  I'exercice  d'icelle^  et  que  pour  cest  effect  il  sera 
appell6  en  ladicie  assambl^e.  Ce  qu'ayant  est6  a  Tins- 
tant  faict  et  Si'y  estant  ledict  sieur  de  Fumel  present^,  il 
a  est6  exhort^  par  raondict  seigneur  de  Hende,  president 
en  ladicte  assambl6e,  et  requis  unanimement  par  tons 
les  deputez  d'icelle,  de  cootinuer  ladicte  charge  avec  le 
mesrae  z^Ie,  soing  et  diligence  qu'il  y  avoit  cy  devant 
rendu,  pour  le  bien  des  affaires  dudict  pais,  du  moipgs 
jusqi^s  aux  prochains  Kstatz.  A  quoy  ledict  sieur  Fumel^ 
apr^s  plusieurs  excuses  el  raisons  par  luy  oppos^es,  a 
finallement  acquiesce  et  consent!  pour  ThonneuT  de 
ladicte  assamblee  et  af&n  de  ne  luy  d^obiyr.  Prometant 
de  s'employer  en  ladicte  charge  et  Texercer  avec  la 
mesme  affection  et  fid61it^  qu  tl  a  cy  devant  faict,  attan7 
dant  la  tenue  des  prochains  Estatz  dudict  pais ;  oe  que 
I'assamblee  a  accept^  soubz  le  bon  plaisir  desdictz 
Estatz  et  jusques  que  par  eulx  y  soit  auUrement  pourveu^ 
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Sur  la  requisition  de  M*  Francois  Du  Jardin,  commis 
principal  de  Charles  de  Rochefort,  receveur  du  diocese 
de  Mende,  Tannee  1590,  k  ce  que  par  Tassambl^e  luy 
fust  faict  raison  sur  ses  pretensions,  contenues  au  cahier 
qu'il  en  avoit  remys  a  la  prec^dente  assambl6e,  et  k 
ceste  fin  veoir  la  remonstrance  par  escript  qu'il  a  faicte 
sur  les  responses  qu'il  avoit  pleu  a  ladicte  precedente 
assamblee  d'en  donner  sur  ledict  estat  qu  il  a  remise 
devers  le  greffier  du  pais.  Attandu  que  ledict  Du  Jardin 
ne  veult  tenir  I'accord  qui  en  avoit  este  verballement 
arrest6  avec  luy,  par  lequel  il  quitloit  le  pais  de  toutes 
choses  par  luy  pretendues,  moyenant  la  somme  de  150 
escus  et  les  restes  de  deniefs  par  luy  baillez  en  reprise 
en  ses  coroptes  qu'iI  prenoit  entierement  sur  soy,  saal 
qu'en  cas  d'oppositioh  le  pais  luy  assisteroit ;  a  est6  d6- 
libir6  et  conclud  que  TafFaire  est  renvoy6  k  la  prochaine 
assamblee  des  Estatz  dudict  pais  pour  y  estre  par  elle 
pourveu,  selon  qu'il  luy  plaira  adviser,  ou  ledict  Du  Jar- 
din  ne  vouldroit  tenir  ledict  accord.  Et  cependant  est 
permis  audict  Du  Jardin,  suivant  sa  requisition,  de  lever 
lesdictz  restes  de  deniers  par  luy  baillez  en  reprise,  aux 
conditions  dudict  accord  verballement  faict  ^vec  luy  et 
d'eil  estre  comptable  au  pais  et  que  ledict  sindic  luy 
assistera  en  cas  d'opposition. 

Du  quinzi^me  dudict  mois  de  novembre,  aprte  midy« 

Le  compte  des  deniers  extraordinaires  de  M.  Bernard 
Dangles,  cy  devant  mentionn6,  a  ebtS  cloz,  arreste  et 
sign6;  et  par  Testat  final  d'icell'uy,  se  trouve  luy  estre 
deub  la  somme  de  2,915  escus  31  sols  7  deniers,  en  ce 
comprins  la  partie  de  350  escus  20  sols,  deue  au  sieur 
Borrel,  qui  a  est6  passie  en  la  despense  dudict  compte 
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pour  estre  aquitt^e  par  ledict  Dangles,  suivant  Tarticle 
de  son  assiette.  Ce  qu'il  sera  tenu  faire  des  deniers  dont 
le  pais  luy  fera  fondz  a  la  prochaine  assamblee  des 
Estatz  dudict  pais,  par  laquelle  sera  pourveu  aux  dom- 
roages  et  intcrestz  pretenduz,  tant  par  ledict  comptable 
que  par  ledicl  Borrel  ainsi  qu'elle  v'erra  bon  estre. 

Le  mesme  jour,  sur  le  compte  des  .deniers  ordinaires 
de  ladicte  ann6e  1588,  qui  avoit  est6  pr6sent6  et  exhib6 
par  ledict  Dangles,  avec  les  pieces  mentionn^es  en  apos- 
tilles  mises  au  marge  d'icelluy  par  ladicte  assamblee ; 
ayant  trouv6  que  la  despense,  selon  que  ledict  Dangles 
Femploye,  revient  a  la  somme  de  il,li4  escus  26  sols 
5  deniers ;  a  este  diet  que  ledict  Dangles  se  retirera  k  la 
Ghambre  des  Comptes  du  Roy,  pour  le  rendre  en  icellei 
comme  il  est  tenu  faire.  Ayant  pour  cest  effect  retenu 
lesdictes  pieces  devers  luy  ainsi  qu'il  est  escript  k  la  fin 
dudict  compte  et  3an$  qu'il  se  puisse  ayder  centre  ledict 
pais  de  ladicte  presentation  et  exhibition  de  son  diet 
compte  desdictz  deniers  ordinaires  qui  a  est6  la  fin  de 
ladicte  assamblee. 

Sign6  :  Adam,  6v6que  de  Mende. 
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1S99. 

BAle  de  MM.  des  Etats.  —  Les  diputis  ne  seront  potrd 
regus  s'ils  ne  sont  de  la  qualiti  requise  :  pour  Veglise, 
un  ecclisiastique,  et  pour  la  noblessej  un  gentilhomtne. 
—  Plaintes contredes  receveurs des  tallies.  —  Admission 
des  procureurs   de  M.  d'Arpajon   et  de  la  ville  de 
Sainte  Enimie.  —  Dette  en  faveur  du  marquis  de  Co- 
nillac.  —  Rapport  des  deputis  h  la  Cour  sur  la  demande 
en  didommagement  des  frais  pour  la  riduction  de  la 
ville  de  Mende.  —  Publication  d'un  idit  pour  le  rtto- 
tablissement  des  sommes  rayies.  —  Verification  du 
eompte  de  M.  Chevalier ,  receveur  en  1582,  et  de  la 
dette  en  faveur  deM.de  Canillac.  —  Plainte  conh^e  les 
receveurs  qui  employ ent  un  trop  grand  nombre  de  corn- 
mis.  —  Compte  de  M.  du  Bacon  d  verifier.  —  H^ai- 
sition  des  Jesuites  de  Rodez  pour  le  paiement  du  bU  i 
eux  empruntipwr  le  pays.  —  Reception  de  M.  de  Mi- 
randol  et  de  procureur  du  baron  du  Toumel.  -?-  L'en* 
voyi  du  seigneur  de  Rdndon  demande  d'occuper  la  place 
de  tour  des  barons.  —  Defense  de  faire  levee  des  gens 
de  guerre.  —  Crianciers  du  sieur  de  Fosseuse  4  payer 
par  le  diocese.  —  Abus  et  fnalversations  des  recweurs. 
—  Plainte  des  habitants  du  lieu  de  Siches  contre  le 
commis  du  receveur.  — Demandes  faites  par  les  pro- 
priitaires  des  m^isons  prises  par  M.  de  Fosseuse  pour 
la  construction  de  la  dtadelle  de  Mende.  —  Somme  due 
au  sieur  Bouton.  —  Refus  d^ admission  du  procureur  du 
seigneur  de  Barre.  —  Verification  des  sommes  dues  4 
M.  de  Canillac.  —  Imposition  en  faveur  des  Pires  Ji- 
suites  pour  paiement  du  bU.  —  Admission  du  procureur 
du  baron  de  Cinaret,  du  consul  de  Langogne,  des  pro- 
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cureurs  deM.de  Barre  el  des  consuls  nobles  de  La 
Garde-^uirin.  —  Deite  en  faveur  du  marquis  de  Ca- 
nillac  4  payer.  —  Protection  du  diocise  en  faveur  du 
lieutenant duprivSt.  —  Poursuite  cantre  le  sieur  Aldirij 
lieutenant  particuUer  au  bailliage.  •—  Requisition  et 
protestatiou  du  consul  de  Marvejols  pour  la  tenue  des 
Etats  et  pour  la  siance  de  la  Cour  du  bailliage.  — 
Adjonction  de  divers  membres  des  Etats  aux  commiS" 
saires  du  dipartement  de  I'assiette.  —  Requite  de 
M.  Du  Jardin  d  virifier.  —  On  sollicitera  Fattribution 
des  cas  privdtaux  pour  le  bailliage  du  Givaudan.  — 
Lettres  de  M.  et  de  31  me  de  Ventadour,  relatives  au  don 
de  10,000  licres,  qui  leur  sont  accordies  par  le  Roi.  — 
M.de  Casalmartin,  creancier  du  pays.  —  Lediocise 
promet  son  appui  a  M.  de  Manifacier.  —  Sommed, 
imposer  eri faveur  de  Mme  d'Entraigues.-^  Requite  des 
habitants  de  Saint-Laurent-^e-Veyres.  —  VMfication 
d  faire  de  ce  qui  est  du  au  sieur  Borrel,  ancien  rece- 
veur.  —  M.  Rodier^  lieutenant  de  frivdt,  demandc  un 
plus  grand  nombre  d'archers  et  augmentaiion  de  ses 
gages.  —  Sommes  dues  A  M.  Colrat  et  b,  M.  Dangles. 
—  Mesures  pour  la  repression  des  abus  dans  la  per- 
ception  des  impositions.  —  Don  de  Sa  Majeste  d  faire 
verifier.  —  Sommes  dues  et  d  imposer  en  faveur  de 
divers  creancierSj  entr'autres  a  M.  de  Fosseuse^  d 
M.  Simon  de  la  Panouse.  —  Imposition  des  gages  (Pun 
archer  pour  Vannee  1597.  —  Gratification  au  sieur  Gar* 
die,  blessL  —  Demande  de  M.  Gibilin^  au  sujetde  ses 
droits  sur  le  domaine  de  Laldonnes.  —  Don  du  Roi  d 
Mrne  ie  Ventadour  sur  le  Givaudan.  —  Refus  de  rece^ 
voir  un  contr6leur  des  failles.  —  Dicharge  des  deniers 
des  tailles  en  faveur  des  habitants  de  la  paroisse  de 
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Dolan-Blanquefori.  —  Sommes  a  imposer  en  favenr  de 
divers  crianciers.  —  Les  reprises  des  lieux  occupes 
pendant  les  troubles  seront  imposees  sur  le  diocese  pour 
itre  payies  4  M,  de  Rousses.  —  Detie  en  faveur  des 
hoirs  de  M.  Duhrueh  sieur  de  Costeregord.  —  Compte 
de  M.  Chevalier,  difficultis  y  relatives.  —  Liberalitis  i 
solliciter  du  Roi  en  faveur  du  pays.  —  Le  domaine  de 
Laldonnis.  —  Demande  de  MM.  Langlade  et  Loberie 
rejetie.  —  Dipenses  et  fournitures  faites  par  le  seigneur 
d'Apchier  lors  du  sUge  de  Mende  en  1597.  —  Requite 
du  cieur  Chantuel  demandant  Vappui  du  diocese  conire 
M.  de  Manifacier,  receveur  des  tailles.  —  Sommes  dues 

f 

d  M.  Clauzel.  —  Dette  envers  M.  le  comte  d^Auvergne, 
—  Gratification  au  lieutenant  du  prevot.  —  Repression 
des  abus  commis  par  les  receveurs.  —  Creanciers  du 
pays.  —  Le  Roi  sera  supplii  de  rivoquer  le  don  fait  axas 
habitants  de  Marvejols.  —  Refus  derecevoir  le  con* 
trdleur  des  tailles.  —  Demands  des  sieurs  Reversal, 
marchands,  de  Mende.  —  Au  sujet  de  Timposition  des 
habitants  de  Marvejols.  —  Gratification  au  sieur  Mer- 
coy.  —  Somme  a  imposer  en  faveur  de  M.  Du  Jardin, 
de  M.  Borrel  et  de  plu^ieurs  autres  creanciers.  —  Gra- 
tifications,  frais  de  voyage.  —  Le  tour  du  baron  accordi 
d,  M.  de  Canillac  pour  Fannee  1 600 .  —  Ratification  du 
contrat  entre  lepays  et  le  comte  d*Auvergne. 

Van  mil  cinq  cens  quatre  vingtz  dix  neuf  et  le  ven- 
dredy,  second  jour  du  mois  de  juillet,  environ  liiuct 
heures  du  matin,  dans  la  salle  haulte  des  maisons  ipis* 
copalles  de  la  ville  de  Mende,  estant  assemblez  les  gens 
des  trois  Estatz  du  diocese  de  Mende  et  pa\s  de  Givaul- 
dan^  suivant  le  mandement  de  MM.  les  commissaiies 
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pr^sidens  pour  le  Roy  aulx  Estatz  g6neraulx  de  Langue- 
doc,  ayant  au  pr<^alable  lesdictes  gens  des  Estatz,  sellon 
leur  ancienne  et  louable  cousturae  ouy  la  messe  du 
Saint-Esprit,  cell6br6e  en  Tesglise  cath6dralle  par  trfes 
reverend  p6re  en  Dieu  M"  Adam,  6vesque  et  seigneur 
dudict  Mende,  comte  de  Gevauldan,  conseiller  du  Roy 
en  son  Conseil  d'Estat,  et  la  predication  par  luy  faicte 
en  la  mesme  esglize,  seroient  venuz  en  ladicte  assam- 
bl6e  M.  de  Guilleminet,  greffier  et  secretaire  du  Roy 
aulx  Estatz  g^neraulx  de  Languedoc,  commissaire  prin- 
cipal de  I'assiete  dudict  diocese,  et  M.  de  Malevieille, 
bailly  de  Gevauldan,  commissaire  ordinaire  de  ladicte 
assi^te.  Lequel  sieur  de  Guilleminet  a  propoz6  le  faict 
des  commissions  qui  luy  ont  est6  decern^es  et  aulx  com- 
missaires  ordinaires  de  Tassi^te  par  lesdictz  seigneurs 
commissaires,  pr^sidens  aulx  Estatz  g^neraulx  pour  le 
despartement.de  la  cottite  dudict  diocese  des  deniers 
accord^s  a  Sa  Majesty  par  lesdictz  Estatz  generaulx  et 
aultres  portez  par  lesdictes  commissions*  Desquelles 
tyant  est6  faicte  lecture,  ledict  sieur  de  Guilleminet  a 
effort  proceder  inconlinant  au  despartement  dessommes 
de  deniers  portes  par  lesdictes  commissions ;  requ^rant 
k  cest  effect  Tassistance  desdictz  Estatz  ainsi  qu'il  est 
acoustume  et  mand6  par  lesdictes  commissions.  A  quoy 
ladicte  assambl^e,  par  la  bouche  de  mondict  seigneur  de 
Mende,  president  en  icelle,  a  offert  de  satisfaire  pour  le 
Z^le  et  devotion  qu'elle  a  toujours  porte  au  service  du 
Roy  et  au  bien  des  affaires  de  la  province,  ores  que  ce 
diocese  soit  fort  pauvre  et  charg6  d  une  infinite  de  debtes 
qu'il  a  est6  constrainct  faire  durant  la  guerre  pour  se 
maintenir  et  conserver  en  Tob^issance  de  Sa  Majesty  et 
s'oppozer  aulx  effortz  de  ceulx  du  contraire  party. 
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Aussi  a  estS  faicte  lecture  de  la  coppie  de  la  provision 
dti  Roy  par  laquelle  Sa  Majesty  a  accorde  a  H.  de  Mont- 
morency, fils  de  Mgr  le  Gonnestable,  la  survivance  da 
gouvernement  et  lieutenance  g^n^rale,  pour  Sa  Majesty, 
audict  paisde  Languedoc,  et  d'aultre  provision  de  sadicte 
Hajest^  sur  la  reunion  des  deux  lieutenances  dudict  gou- 
vernement en  une  seulle,  en  faveur  de  Mgr  le  due  de 
Ventadour,  lieutenant  g6n6ral  pour  sadicte  Majest6  audict 
pays,  en  I'abscnce  de  mondict  seigneur  le  Gonneslable, 
et  a  est6  ordonnS  que  lesdictes  provisions  seront  enre* 
gistr^es. 

Apr^s  a  estS  par  le  sieur  de  Fumel,  sindic  dudict  dio- 
cese, faicte  requisition  ausdiclz  commissaires,  de  per- 
mectre  la  continuation  dc  Tassemblee  des  Estatz,  pour 
traicter  et  dellib^rer  des  affaires  commungz  dudict  dio- 
cese, laquelle  permission  a  est6  accord^e. 

,  Dudict  jour,  second  de  juillet,  de  rellev^e. 

Ledict  sieur  de  Fumel,  syndic,  a  requis  que  ceux  qui 
ont  voix  aulx  Estatz  et  ont  este  mandez  pour  assister  & 
Tassembl^e  soyent  appellds  et  les  procurations  leues; 
ce  qui  a  est6  faict  comme  s'ensuit :  MM.  du  Cbapitre  de 
Mende ;  MM>  Malos  et  de  Chanoillet,  chanoines,  avec 
procuration,  sign6e Baissenc ;  M.  d'Apcher,en  personne; 
MM.  les  consulz  de  Mende,  en  personne ;  M.  le  baron 
de  Mercuer,  Loys  de  La  Fage,  sieur  dudict  lieu,  son  en- 
voye  ayant  assist^  aulx  Estatz  g^neraulx  de  Languedoc 
pour  ledict  sieur,  comme  baron  du  tour,  la  presente 
annie;  M.  d'Albrac,  M'^  Anthoine  Pradal,  avec  procu- 
ration ou  syndicat  des  religieux  d'Aubrac,  sign6  Bemiefr 
notaire,  k  la  charge  de  recouvrer  procuration  expresse 
dans  trois  jours ;  M.  le  baron  de  Peyre ;  M.  Pierre  Cham* 
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brun,  docteur  en  m^decine,  avec  procuration  de  Hme  de 
Peyre,  sign^e  Brugeyron  ;  M.  de  Ste  Enimye ;  H.  Deod6 
Dumas,  docteur  ez  droictz,  avec  procuration  sign^e  Go- 
mitis;  M.  le  baron  de  C6nei*et,  absent;  le  consul  de 
Chirac,  en  personne ;  M .  de  Lengoigne,  absent;  le  con- 
sul de  Lengoigne,  absent ;  le  procureur  de  La  Ganorgue, 
Barth^lemy  Fr6zal,  procureur,  en  personne;  M.  des 
Ghambons,  absent;  M.  le  baron  de  Canillidic,  le  sieur 
de  Bouzolz  pour  luy,  comme  gouverneur  de  Saint-Lair-* 
rens ;  le  procureur  de  Saint-Chely-d'Apchier,  Vidal  Bes- 
sel,  procureur,  en  personne;  M.dePaliers,  absent;  H.Ie 
baron  de  Randon,  absent;  le  consul  de  Salgues,  sieur 
Pierre  Martin,  consul,  en  personne ;  M.  de  S.  Jehan, 
H.  Pol  Albaric,  docteur  ez  droictz  et  juge  en  ses  terres, 
present,  pour  ledict  sieur;  le  consul  du  Malzieu,  M*  Jehan 
Pascal,  en  personne  ;  H.  le  baron  de  Florae,  noble  An- 
thoine  de  Bourbier,  comme  procureur  de  Mgr  le  Gonnes-^ 
table,  baron  dudict  Florae,  avec  procuration  sign^e  par 
mondict  seigneur  et  Thibert  et  Robert,  notaires;  le  con^ 
sul  de  Florae,  Loys  de  Malafosse,  sieur  de  Garnac,  avec 
procure  sign^e  Bonnefoux  et  foumira  d'aultre  procu- 
ration dans  deux  jours  pr^cisement;  M.  le  baron  dti 
Tournel,  absent;  M.  d'AUenc,  Andr6  Vivian,  sieur  de 
Freluguet,  avec  procuration  sign^e  Guyronde,  notaire, 
et  une  lettre  missive  ;  le  sindic  d'Ispaniac,  Jean  Gr^ 
goire,  sindic,  en  personne ;  M.  de  Montauroux,  absent; 
le  procureur  de  Sainte-Enimye,  absent ;  le  consul  dt 
ChAteauneuf,  absent;  M.  de  S.  Auban,  M.  Gabriel  Rof* 
fiac,  son  procureur  ;  le  consul  de  Serverette,  H.  Jehan 
Alary,  consul,  en  personne  ;  M.  de  Montrodat,  absent ; 
le  procureur  de  Saint-Estienne-de-Valfrancisque,  Guyott 
de  La  Roche,  en  personne;  M.  d^  Mirandol,  absent; 
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M.  de  S6v£rac,  M.  Philip  de  Gibilin,  docteur  ez  droictz, 
avec  procuration  sign^e  Lecler,  notaire ;  le  procureur 
de  la  viguerye  de  Pontes,  Loys  Privat,  en  personne ; 
M.  de  Barre,  absent;  le  procureur  de  Barre,  Jacques 
Castanet,  qui  a  attest^  avoir  procuration  que  remectra 
dans  trois  jours  pr^cizenaent ;  M.  de  Gabriac,  en  per- 
sonne ;  le  sindic  de  S.  Auban,  M.  Guillaume  Yigouroui, 
avec  procuration,  sJgn6e  Salvat;  M.  de  Portes,  neble 
Guillaume  Teyssier  Ducros,  sieur  dudict  lieu,  avec  pro- 
curation sign6e  de  Mme  de  Portes,  sign^e  Boyer,  no- 
taire ;  le  procureur  du  mandement  de  Nogaret,  Jehan 
Latour,  avec  procuration  sign6e  Reversal ;  H.  de  Ser- 
vi^res,  en  personne. 

Sur  la  difficult^  intervenue  de  la  personne  de  M.  Pol 
Albaric,  docteur  ez  droictz,  envoyS  de  M.  de  S.  Jehan 
et  de  M.  Chambrun,  docteur  en  m^decine,  envoyide 
M.  le  baron  de  Peyre  et  de  M.  Gabriel  Roffiac,  notaire, 
envoy6  de  M.  de  S.  Auban,  n  estant  de  la  quality  re- 
quise  pour  estre  receuz,  comme  envoyez  desdictzsieurs; 
apr^s  en  avoir  est6  delib^ri,  a  est6  conclad  qoe,  sans 
consequence,  les  docteurs  qui  ont  compareu  pour  les 
gens  d'esglize  seront  receuz  pour  ceste  foys  tant  seuUe- 
ment,  comme  de  mesmes  ledict  sieur  de  GhambniQ  et 
Roffiac  ;  k  la  charge  que  d6sormais  ne  sera  loysible  it 
personne  de  se  presenter,  tant  pour  Tesglize  que  pour  la 
noblesse  et  aultres  que  ne  soit  de  la  quality  requise; 
scavoir,  pour  Tesglise  ,  ung  homn^e  eccl^siastique,  et 
pour  la  noblesse  ,  ung  gentilhomme.  N^antmoingz  que 
les  consulz  seront  tenuz  faire  apparoir  de  procuration 
de  leur  communaultS,  a  peyne  que  les  envoyds  n'auront 
stance  ny  voix  deliberative  en  Fassambiee  des  Estatz  de 
ce  dioctee.  De  quoy  sera  faicte  expresse  meDtion  aalx 
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lettres  de  convocation  des  Estatz  a  radvenir,  affin  que 
cculx  qui  out  voix  ausdictz  Estatz  n'ea  puisseut  pr6- 
thendrc  cause  d'ignorance ;  le  tout  suivant  les  pr^c^ 
denies  d6lib6rations. 

Sur  la  requisition  dudict  syndic,  faicte  pour  raison 
des  d6sordres  et  rigoureuses  executions  que  les  rece- 
Teurs  qui  ont  est^  commis  audict  dioc6ze  despuis  30ans, 
font  faire  ou  leurs  h6ritiers  en  la  lev^e  des  restes  de 
leurs  receptes,  qu'ilz  prelhendent  leur  estre  deues;  a 
este  conclud  qu'il  sera,  k  la  dilligence  dudict  syndic, 
notiffie  ausdictz  recepveur  ou  k  leurs  hoirs,  remectre  ung 
estat  au  vray ,  par  eulx  sign6,  des  restes  des  impositions, 
qu'ilz  pr6thendent  leur  estre  deues,  ensemble  le  livre 
de  recepte  desdictes  impositions,  pour  apr^s,  lesdictz 
estatz  et  livre  veuz,  par  la  prSsente  assambiee,  estre 
pourveu  aulx  plainctes  du  pauvre  peuple  et  estably  ung 
reiglement  potfr  I'advenir  ainsi  qu'il  apartiendra,  et 
cependant  jusques  y  avoir  satisfaict,  la  lev6e  desdictz 
restes  sera  interdicte  ausdictz  receveurs  pour  le  bien  et 
solaigement  du  pauvre  peuple. 

Du  sabmcdy  troisi6me  jour  dudict  mois  de  juillet, 

de  matin. 

.  Se  sont  prfeent^s  Jacques  Gibilin  pour  M.  d'Arpajon, 
avec  procuration  sign6e  Leclerc,  notaire,  et  FranQois 
Fumel,  procureur  de  Sainte-Enimye,  qui  ont  est6  receuz 
en  ladicte  assambl^e. 

Le  sieur  de  Planiszes,  pour  et  au  nom  de  M.  le  marquis 
de  €anilliac,  a  reiiibnstr6  comme  le  pays  demeure  d^bi*- 
tetir  audict  sieur  marquis,  d'une  notable  somme  que  Tea 
M.  le  marquis  pre$ta  au  dipcesey  en  rann^e  1586,  potrr 

Bui<rir9,  fie.  21 
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subvenir  aux  fraiz  de  FarinSe  conduicte  par  feu  M.  Tad- 
miral  de  Jo^euse ;  si  qu'a  faulte  de  payement  il   en 
souffre  de  grandz  interest!.  Par  quoy  a  I'equis  Tassem- 
bl6e  lay  faire  donner  contentement,  tant  du  principal 
que  des  apportz  qui  luy  sent  aussi  deubz.  Sur  quoj  a 
estS  conclud  que  k  Tassistance  de  M.  d'Ispaniac,  vicaire 
g^n^ral  de  mondict  seigneur  de  Mende,  MM.  de  Sainte 
Enimyc,  dePeyre,  d'AlIenc,  les  consulz  de  Mende,  de 
Maruejolz^  de  Salgues,  de  Chirac,  de  La  Canourgue, 
dont  commis  pour  v^riffier  avec  ledict  sieur  de  Plan^zes, 
ce  que  peult  estre  deub  audict  sieur  de  Ganilliac,  pour 
leur  rapport  faict  en  Tassembl^e  y  estre  par  elle  pour- 
^veu  ainsi  qu'il  apartiendra. 

Le  sieur  de  Ghanolhet,  lieutenant  g6n6ral  au  bailliaige 

de  GSvauldauy  a  diet  commo  il  avoit  heu  cest  honneur 

d'estre  depput6  en  Gour,  Tannic  derni^re  avec  MM.  d'ls- 

paniac,  grand  vicaire  de  Mgr  de  Mende ;  de  Rousses  et 

de  Langlade,  par  les  Estatz  de  ce  dioctee,  pour  affaires 

importans  le  repos  et  soulaigement  d'icelluy ;  pour  rai- 

son  desquelz  leur  auroit  est6  bailie  cahier,  sign^  par  le 

greffier  desdictz  Estatz,  sur  le  contenu  duquel  ilz  en 

avoyent  poursuivy  envers  Sa  Majest6  les  provisions  nfc- 

cessaires ;  que  s'ilz  ne  les  ont  obtenu  telles  qu  ilz  eussent 

bien  d6sir6,  ce  n'a  pas  est6  faulte  de  soing  et  dilligenoe. 

Suppliant  avoir  agr6able  leure  poursuittes,  desquelles 

ledict  sieur  de  Ghanolhet  a  faict  ung  long  et  pariicolier 

rapport,  et  du  contenu  ez  provisions  par  eulx  obtennes, 

qu'il  a  remises.  Et  aprfes  en  avoir  est6  faicte  lecture,  il 

auroit  encores  faict  rapport  de  ce  qu'il  a  peu  obtenir  des 

Estatz  gin^raulx  de  Languedoc  ou  il  avoit  6t6  depput6 

par  le  diocfese  pour  le  siodic  d'icelluy,  pour  poursuivre  le 

remboursement  sur  le  general  de  la  province,  do  la  des- 
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pense  fornie  et  advanc^eparledictdioc^seypoar  I'entre- 
tenement  de  1  armee  de  S.  H.  conduicte  par  Mgr  le  due  de 
Vantadour,  en  Tannic  1591,  pour  la  reduction  de  la  ville 
de  Mende,  ainsi  qu'il  esloit  maude  ausdiclz  Estalz  g6n£- 
raulx,  par  les  lettres  patentes  que  ledict  sieur  de  Cha« 
noiliet,  avec  les  auUres  depputez  en  avoyent  obtenues. 
A  quoy  lesdictz  Esiatz  generaulx  n*auroyenl  vouleu  sa- 
tisfaire  que  pour  une  partie,  ayant  seullement  accord^  la 
somrae  de  10,000  escus,  payable  en  cinq  annees,  oultre 
les  5,000  escuz  par  eulx  accord ez  Tannic  pr6c6dente; 
ne  voulant  oublyer  de  tesmoigner,  h  Tassamblee,  le  bon 
office  qu'il  a  pleu  k  Mgr  de  Mende,  rend  re  en  cest  en- 
droict  au  pays,  et  comme  sans  sa  recommandation  et 
pr^sance,  difficilement  lesdictz  Estatz  eussent  accord^ 
aulcune  chose,  ce  que  le  premier  consul  de  Mende  qui  a 
assist^  ausdictz  Estatz  g6n6raulx  et  aux  poursuittes  qui 
ont  est6  faictes  dudict  remboursement,  a  pareillement 
tesmoign^.  Sur  quoy  mondict  seigneur  le  president,  au 
nom  de  I'assembl^e,  a  agr6^  les  poursuites  faictes  par 
lesdictz  depputez  au  nom  dudict  dioceses  et  les  en  a  re- 
merciez,  ordonnant  n^antmoings  qu'ilz  remectront  les- 
dictes  provisions  devers  le  greffier  du  pays,  pour  les 
garder  jusques  k  ce  que  le  pays  s'en  vouldra  servir, 
sellon  Toccasion.  Et  cependanl  que  ce  qui  est  deub  aus- 
dictz depputez,  de  leurs  fraiz  et  vaccations,  sera  impost 
en  la  pr^ente  assi^te. 

M.  Dumas,  juge  au  bailliaige  de  G^vauldan,  a  remons- 
tr6  comme  il  auroit  est6  requis  faire  publyer  ung  6dict 
touchant  les  dellays  de  trois  mois,  donnez  par  le  Roy  au 
comptable  des  finances,  pour  faire  restablyr  toutcs  les 
parties  ray6cs  supercedant  en  leurs  comptes,  ct  do  six 
moys  pour  les  parties  en  souffrance,  charges  de  debetz 


—  32fc  — 

de  quictance  ou  indecisions  qui  deppendent  du  pouvoir 
desdictz  comptables  k  compter  du  jour  de  la  publication 
desdictes  Lellres  patentes  ;  aullrement  lesdictes  parties 
seront  lev6es  comme  tomb^es  en  dcbel  de  clair  par  le 
reccpveur  des  restes ;  de  quoy  ledict  sieur  Bumas  a  diet 
debvoir  advertir  l'assembl6e,  affin  qu'elle  puisse  adviser 
si  le  pays  y  a  aulcung  interest. 

M.  Anlhoine  Chevalier,  recepveur  de  ce  diocese,  en 
Tann^e  1582,  a  diet  comme  il  est  constrainct  rendre  son 
compte,  k  la  Chambre,  des  deniers  impozcs  audict  dio- 
c^ze,  en  ladicte  ann^e,  et  mesmes  des  deniers  du  Roy ; 
du  payement  desquelz  il  auroit  pleu  a  Sa  Majestd, 
exempter  et  descharger  ledict  diocfeze  en  ladicte  ana^e. 
Et  d'aultant  que  pour  garder  que  le  dioc^^e  ne  soit  trou- 
ble en  ladicte  jouissance  de  la  grdce  accord^c  parsadicte 
Majest6,  il  est  necessaire  faire  apparoir  a  la  Chambre  des 
Gomptes,  comme  les  habitans  des  villes  dudict  dioc^e 
ont  retenu  les  deniers  de  leurs  cottitez  par  leurs  mains ; 
k  ceste  cause,  il  en  a  dress6  \ing  petit  compte,  lequel  il 
a  pr6sente  et  supply^  rassembl6e  le  vouloyr  ouyr  et 
arrester.  Sur  quoy,  ceux  qui  ont  est6  cy  dessus  depputez 
pour  la  v6riffication  du  debte  demand^  par  M.  de  Canil- 
liac,  sent  pair  mesme  moyen  commis,  pour  ouyr,  clorre 
et  arrester  par  ledict  Chevalier,  ensemble  pour  veriffier 
ce  que  luy  peult  estre  deub  de  net.  En  quoy  MM.  de  Cha- 
noilhet  et  de  Rousses,  docteurs,  assisteront  et  que  du 
tout  sera  faict  rapport  k  Tassembl^e  avant  que  de  clorre 
ledict  compte. 

Ledict  sieur  Dumas,  juge  au  bailliaige,  a  donn6  advis 
k  Tassembl^e,  des  abus  que  les  commis  des  recepveurs 
de  ce  diocese  commectent  k  la  lev6e  des  deniers  de 
leurs  receptes,  pour  le  trop  grand  nombre  de  commiV 
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que  lesdictz  recopveurs  y  eifaployent.  Requ^rant  Tas- 
sembl6e  y  pourvoir  pour  1^  soulaigement  du  pauvre 
peuple. 

Pudict  jour  troisiesme  juillet,  de  rellevee. 

Sur  la  requisition  faicte  par  le  sieurdu  Bacon,  docteur, 
de  Youlloyr  ouyr,  clorre  et  arrester  le  compte  qu'il  pr6*- 
sente  a  Tassembl^e,  des  munitions  de  vivres  du  magasin 
ordohn6  et  estably  en  la  ville  du  Malzieu,  Tann^e  1585, 
par  feu  M.  de  S.  Vidal,  gouverneur  dudict  diocese,  disant 
avoir  present^  ledict  compte  en  toutes  les  assemblies 
que  se  faictes  audict  diocese  despuis  ladicte  ann^e,  sans 
que  Ton  luy  aye  jamais  vouleu  faire  justice ;  a  est6 
ordonn6  que  ledict  compte  est  renvoy6  k  MM.  les  d^pu^ 
tez  h  I'audilion  des  comptes  pour  v6riffier  le  contenu  en 
icelluy  et  en  faire  leur  rapport  k  Fassembl^e. 

Sur  la  requeste  pr6sent6e  par  les  sindicz  et  procureurs 
de  la  Compaignie  de  J6sus,  establye  h  Rodez,  touchant 
certaine  quantit6  de  bled  que  fut  prins  du  reventi  de 
leur  b^neffice  du  Monastier  en  Tann^e  1597,  par  ordon- 
nance  de  Mgr  le  due  de  Vanladour,  lieutenant  g6n6ral 
pour  le  Roy  en  Languedoc,  pour  employer  a  la  nourri- 
ture  de  ladicte  arm6e ;  requ^rant  k  ceste  cause  leur 
pourvoir  au  payement  de  la  valleur  dudict  bled  ;  a  est6 
conclud  que  les  supplians  remectront  ladicte  requeste 
devers  les  auditeurs  des  comptes  pour  v6rifier  le  con- 
tenu en  ladicte  requeste,  et  aprfes  en  faire  rapport  et 
donner  leur  advis  k  Tassembl^e  pour  y  estre  par  elle 
pourveu  ainsi  que  de  raison. 
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Du  luDdy  cinquiesme  jour  dudict  mois  de  juiliet, 

de  matin. 

M.  de  Mirandol  s'est  presents  k  Tasscmbl^e  oh  il  a  este 
receu  et  a  prins  sa  place. 

Noble  Estienne  de  Sabran,  sieur  des  Alpi6s,  s'est  aussi 
present^  pour  M.  le  baron  du  Tournel,  avee  procuration, 
sign^e  Boniol ;  laquelle  veuc  ;  il  a  est6  receu  ct  a  prins 
sa  place. 

Le  sieur  de  Soleilliac,  envoy6  de  M.  de  Randon,  a 
present^  une  letlre  missive  que  ledict  sieur  de  Randon 
escript  a  ceste  assembl6e,  suivant  laquelle  il  a  requis  luy 
YOuloir  donner  lieu  et  place  k  son  rang.  Et  parce  qu'il 
pr6suppoze  le  tour  de  baron  luy  estre  deub  ceste  ann^e, 
a  requis  et  luy  vouloir  declarer ;  aultrement  a  protest^ 
d'appeller  au  Conseil  d'Estat  de  Sa  Majeste.  Apres  avoir 
faict  faire  lecture  de  ladicte  lettre,  et  veu  los  delJibera- 
tions  prinses  en  la  demi^re  assembl^e  tenue  a  Maruejolz 
et  Tordre  de  la  roue  du  tour,  de  tout  temps  et  anciennel6 
observ6e ;  a  est6  conclud  que  lesdictes  delliberations  ne 
peuvent  estre  r6vocqu6es  et  que  suivant  icelles,  lorsque 
le  tour  de  baron  dudict  sieur  de  Randon  viendra,  luy 
sera  baill6  et  non  plustost,  pour  esviter  la  confuzion  et 
d6sordre  que  s'en  pourroit  ensuyvre. 

M.  le  premier  consul  de  Mende  a  pr6sente  k  Tassem- 
bl6e  ung  pacquet  de  lettres  dont  Mgr  le  due  de  Vanta- 
dour  le  chargea  k  son  partement  de  P6z6nas,  requferant 
estre  faicte  lecture  desdictes  lettres ;  ce  qui  a  est6  faict 
et  mesmes  d'une  commission  de  Sa  Majest6,  estant  dans 
icelluy,  portant  prohibition  de  faire  aulcune  lev6e  de 
gens  de  guerre,  pour  quelque  occasion  que  ce  soit. 
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Laquelle  commission  mondict  seigneur  le  president  a 
ordonne  estre  enregistr^e. 

Sur  les  requisitions  faictes  k  ladicte  assembl^e  par  les 

consulz  et  procureurs  de  la  villa  de  Mende,  Dimenche 

Dastuge  et  aultres  cr^anciers  du  sieur  de  Fosseux,  de 

faire  imposer  en  Tassi^te  de  la  pr6setite  annee  la  somme 

de  27,444  escus,  restante  de  la  somme  de  38,555  escus 

20  solz  et  des  interestz  d'icelle,  accord^e  audict  sieur  de 

Fosseux,  paries  articles  de  la  capitulation  de  la  reddition 

de  la  ville  de  Mende,  pour  Tacquitement  des  sommes 

deues  ausdictz  cr^anciers ;  a  este  dellib^rS  et  conclud 

que  bien  que  le  pays  ayt  juste  raison  de  se  pouvoir 

exempter  du  payement  de  ladicte  somme  pour  luy  avoir 

este  promise  par  Mgr  le  due  de  Yantadour,  lieutenant 

general  pour  le  Roy  Je  la  part  de  Sa  Majesty,  pour  faire 

rendre  audict  sieur  de  Fosseux,  Tob^issance  qu'il  luy 

debvoit  et  ladicte  ville.  Et  en  tons  cas  que  cestoit  au 

pays  de  Languedoc  d'icelle  payer ;  ce  n^aulmoingtz  et 

attandant  qu'il  en  soit  aultrement  ordonne  par  Sa  Majeste 

et  lesdictz  Estatz  g^neraulx,  il  a  est6  conclud  que  com- 

bien  que  la  povretS  du  peuple  soit  notoire,  que  ladicte 

partye  de  2>744  escus  sera  n^aulmoingtz  impoz^e  en 

quatre  ann^es,  et  a  ceste  fin  que  MM.  les  commissaires 

de  Tassi^te  dudict  diocese  seront  requis  imposer  ung 

quart  de  ladicte  somme  de  27,444  escus,  revenant  k 

6,861   escus  6  solz  7  deniers,  pour  estre  payee  aulx 

cr6anciers  cy  aprte  nommes  en  Tacquict,  tant  dudict 

sieur  de  Fosseux  que  dudict  diocfese  qui  payent  mesme- 

menl  interestz  de  ce  qu  ilz  ont  emprunt^  pour  ledict 

seigneur,  sur  et  tant  moingz  de  ce  qui  leur  a  est6  par  luy 

assign^  ;  assavoir  :  a  plusieurs  particulliers  habitans  de 

ladicte  ville  de  Mende,  par  les  ceduUes  et  promesses 
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qu'ilz  OBi  dudict  sieur  de  Fossevix  opa'il  a  oonslrainotz 
luy  presler,  avec  promesse  de  leur  reodre  pour  le  paycrj 
ment  desquelz  ladicte  partie  de  106^000  Irvres  luy  (ut, 
pour  ceste  priacipalle  consideration,  acoordee  par  ledad 
seignour  due  de  Vantadour.  Suivant  le  rolle  signd  par 
ledict  procureurde ladicte  ville,Ia  sommede  ly512^oiK 
50  solz ;  k  Mile  de  Valernod,  vefve  du  feu  sieur  de  ¥»- 
lernod  ;  la  somme  de  1,278  esciis ;  au  sieur  Dastuge 
2,000  escus ;  k  M.  de  S«  Auban  l^^bOO  escus ;  au  sieur  de 
La  Brueille  350  escus ;  au  sieur  de  La  Borde  240  escos 
36  soiz  7  deniers;  k  Nicolas  Ghaumond  100  escus;  ^l 
Izaac  de  Yillig  40  escus  ;  ^  JehanGendron  40  escuz,  ei 
que  nos  seigneurs  de  la  Goiur  des  Aydes  seront  supplier 
au  Dom  du  sindic  dudict  diocese,  authoriser  la  susdicle 
dellib^ration  et  ordonner  que  Tordre  prins  par  les  Estais 
dudici  diocese,  pour  racquitement  du  debte  dudict  sieiiAr 
de  Fosseuxy  sera  observe  pour  le  bien  et  solaigemeat 
dudict  diocese  et  d'aulcungz  desdiclz  cr^aiK-iens  cy 
dessus  qui  payent  interestz  de  la  pluspart  des  sommies 
dessus  dictes,  a  eulx  assignees  par  ledict  sieur  de  Fos- 
seux.  Et  ce  faisant,  que  lesdictz  cr^anciers  cy  dessus 
nomm^s  jouyront,  la  pr^sente  ann6e,  de  refifect  de  la  pr ^ 
sente  dellib^ration  et  seront  payez  par  le  receveur  dudki 
diocese  des  sommes  qui  sont  particuli^remeat  affect^ea 
k  chacun  d'eulx  et  que  le  surplus  restant  de  ladies 
somme  sera  impoi;^  en  trois  aim^es  suivantes  en  Vacqfuit 
dudict  sieur  de  Fosseux  enve^s  lesdictz  cr^Boiers. 

Et  pour  le  regard  de  la  partie  de  4,000  escus  deue  aa 
sieur  Jeban  Donnat  Pitron,  de  la  ville  de  Biziers^  par  luy 
prest^e  audict  dioc^ze,  soubz  la  procuration  du  sieur  de 
S.  Auhan  et  pay6e  audict  sieur  de  Fosseux  poar  sati»- 
&ire  en  partie  auix  articles  de  ladicte  capHuId'tioA ;  A 
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est6  conclud  qu'elle  sera  impoz6e  en  la  pr6sente  assi^te, 
ensemble  tes  interestz  d'icellc,  assavoir :  440  cscus  a 
quoy  Leys  Astaniferes,  comme  procurcur  dud!ct  sicur  de 
S.  Auban,  s'est  oblig6  envers  le  sieur  Leonard  Pitron, 
frfere  dudict  sieur  Donnat,  pour  les  apportz  dc  la  pre- 
miere ann^e  ei  555  escus  20  solz  pour  les  apportz  de  la 
seconde  qui  eschcrra  le  !?•  jour  de  riovCmbre  prochain, 
le  tout  sans  prejudice  au  sindic  dudict  diocese  du  re- 
cours,  pour  le  remboursemcnt  desdictes  sommes,  contrc 
le  sindic  g6n6ral  de  Languedoc,  suivant  I'intention  de 
Sa  Majeste,  portee  par  ses  Lettres  patenles. 

Sur  les  plainctes  faictcs  a  TasscmbU^e  par  plusieurs 
consulz  des  villes  contre  les  recepveurs  dudict  dioctee 
et  leui^s  commis,  des  abus  et  malversations  qu'ilz  com- 
mettent  en  la  levee  des  dcniers  de  leurs  receptes ;  a  est6 
conclud  qu'i  la  poursuitte  du  sindic  dudict  diocese,  la 
Cour  des  Ay  des  sera  supply  6e  depputer  ung  commis- 
saire  du  corps  de  la  Cour,  pour  informer,  au  nom  et  dee- 
pens dudict  dioc^ze,  des  concussions,  extorsionset  mal- 
versations que  aulcungz  desdictz  recepveurs  et  lenrs 
commis  ont  faict  et  font  journellement  en  la  lev^e  des- 
dictz deniers,  et  cependant  MM.  de  la  noblesse  sont  pri^ 
faire  informer  desdictes  concussions  et  lesdictes  infor- 
mations faictes,  les  remectre  devers  ledict  sindic. 

Jehan  Yincens,  de  S.  Auban,  a  remonstr^  que  les  habi«- 
tans  du  lieu  de  S^ches,  en  la  paroisse  de  Fontans,  ne 
doibvent  au  sieur  Ghantuel,  des  deniers  extraordinairos, 
en  Tann^e  1597,  pour  restes  de  leur  cottit^,  que  5  escus. 
Lesquelz  bien  qu'il  ayt  offert  et  pr6sent6s  k  M .  Mollery, 
commis  dudict  sieur  Ghantuel,  ne  les  auroit  vouleu  re- 
oepvoir,  ains  par  snrprinse  auroit,  peu  dc  jours  aprte, 
faict  taxer  certains  pr6thenduz  despens  &  9  escus ;  pottr 
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avoir  payement  desquelz  il  a  faict  faire  prisonniers  cer- 
tains habitans  dudlct  lieu,  oultre  que  tout  leur  bestail 
demeure  encores  saisy  et  arrest^  k  grandz  fraiz ;  sup- 
pliant rassembl6e  pourvoir  k  lelz  dfeordres. 

Sur  quoy,  apr6s  que  ledict  Mollery  s'est  pr^sent^  pour 
se  purger,  tant  de  ceste  accusation,  qu'il  a  diet  estre  une 
calompnye  que  de  toutes  auUres  qu'on  luy  met  sus ;  a 
est6  conclud,  veu  TofFre  faict  par  ledict  Vincens,  du 
payement  desdictz  restes,  que  lesdictz  prisonniers  seront 
eslargiz  et  ledict  bestail  r6c6d6,  en  consignant  lesdictz 
trois  escus  au  greffe  du  bailiaige.  Et  au  surplus  que  ledict 
Mollery  demeurera  arrest^  jusques  k  s'eslre  jusliffie  des 
cas  k  luy  imposes.  Desquelz  le  sindic  dudict  diocese  fera 
informer. 

Sur  la  requeste  present6e  par  M.  Anthoine  Boudon, 
doctour,  et  aultres  habitans  de  la  ville  de  Mende,  ten- 
dant  k  ce  qu'ilz  soyent  payez  du  prys  de  leurs  maisons 
qui  ont  est6  ruyn^es  pour  la  construction  do  la  citadelle 
de  Mende  ;  a  est6  conclud  que  les  supplians  et  tous 
aultres  quo  y  pr6thendront  intiJrestz,  soit  pour  directe  ou 
aultrement,  se  retireront  a  la  Cour  des  Aydes,  pour  avoir 
permission  de  faire  bannyr  et  arrester  la  parlie  qu'est 
deue  au  sieur  de  Fosseux  par  ledict  dioc^,  pour  le 
payement  de  la  somme  de  1,000  escus  par  luy  receuz, 
sur  et  tant  moingz  du  prys  desdictes  maisons ;  en  quoy 
ledict  sindic  leur  assistera  a  leurs  despens.  Et  pour  le 
surplus,  leur  sera  pourveu  k  la  prochaine  assamblte 
ainsi  qu'il  appartiendra.  Et  cependant  la  somme  de  100 
escus  sera  impoz^e  en  la  presente  assiete,  sur  et  tant 
moingz  du  debte  desdictz  propri6taires.  De  quoy  ledici 
sieur  Bouton  ne  s'est  vouleu  contentcr  et  a  persiste  d*en 
avoir  recours  k  la  justice. 
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Sur  aultro  roquosl6e  presentee  par  ledict  sieiir  Bouton, 
comme  h^ritier  de  Jehan  Clemens,  pour  avoir  payement 
de  certaincs  sommes  da  deniers  qu'il  prithend  luy  estre 
deues  par  ledict  dioc^ze ;  a  est6  conclud  quo  ledict  Bou- 
ton  remectra  les  papiers  de  ses  pretensions,  devers  les 
depputez  a  Taudition  des  comptes  et  v^riffication  du 
debte  du  sieur  marquis  de  Canilliac,  pour  iceulx  voyr  et 
en  faire  rapport  a  Tassembl^e  affin  d'y  estre  aprfes  par 
elle  pourveu  ainsi  qu'il  appartient. 

Dudict  jour,  cinquiesme  de  juillet,  de  rellev6e. 

S'est  presente  ledict  MoUery,  qui  a  diet  que  le  sieur  de 
Seras,  comme  sieur  de  Barre,  luy  a  faict  procuration 
pour  et  en  son  nom  assister  a  ceste  assemblee ;  requ6« 
rant  suivant  ladicte  procuration  de  le  recepvoir  et  luy 
donner  stance  sellon  le  rang  deub  audict  sieur  de  Barre 
ou  k  son  envoy6.  Sur  quoy,  apr^s  lecture  faicte  de 
ladicte  procuration,  a  est6  dellib6r6  et  conclud,  attendu 
que  ledict  Mollery  a  est6  d^fer^  de  certains  crimes  com- 
mis  en  la  lev^e  des  tailles,  comme  commis  du  sieur 
Chantuel,  receveur  dudict  diocese,  en  Tannic  1597,  et 
que  le  sindic  a  faict  faire  des  inquisitions  sur  lesdictes 
plainctes ;  a  est6  conclud ,  k  ceste  occasion,  qu'il  ne 
peult  estre  regeu  en  ceste  assemblee  pour  y  avoir  seance 
ny  voix  dellib^rative. 

M.  d'Ispaniac,  grand  vicaire  de  Mgr  de  Mende,  comme 
depput6  k  la  v6riffication  du  debte  de  M.  le  marquis  de 
Canilliac,  faisant  le  rapport  de  ladicte  verification  a  diet : 
qu'apr^s  avoir  ouy  le  sieur  de  Planfezes  qui  faict  la  pour- 
suitte  de  cc  debte  et  vcu  les  papiers  et  actes  n6cessaires 
k  la  licquidation  de  cest  aflFaire,  ilz  ont  trouv^  que  par 
dellib^ration  des  Estatz  dudict  diocese,  tenuz  a  Harue- 
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jolz  en  apvril  1596,  la  partie  demandee  par  le  sieur  mar- 
quis fut  licquidee,  tant  pour  le  principal  que  interestz 
jusques  a  la  fin  de  ladicte  ann6e  k  la  somme  de  7,8?3 
escuz  20  solz,  et  que  sur  et  tant  moingz  d'icelle  aulx 
eslatz  tenus  a  Chanac  en  juillet  1597,  fut  imposce  la 
somme  de  2,611  escus;  de  laquelle  luy  a  este  paye  en 
febvrier  1598,  la  somme  de  2,000  escus  seullement. 
A  raison  de  quoy,  ledict  sieur  de  Plan^zes  demande  les 
interestz  de  la  somme  principalle  de  6,553  escus  20  solz 
pour  ladicte  ann6e  1597,  a  raison  du  denier  douize, 
montant  a  ladicte  raison  527  escus  46  sols  6  deniers,  et 
ainsi  luy  seroit  deub  jusques  au  commencement  de 
ladicte  ann6e  1598,  ta6t  du  principal  que  interestz 
8,361  escus  6  solz  8  deniers,  de  laquelle  desduisant  les 
2,000  escus  pay6s  par  ledict  Chantuel,  resteroit  deub  de 
net,  audict  sieur,  6,361  escus  6  so1z.Dc  laquelle  somme 
ledict  sieur  de  Planezes  demande  les  apportz  de  ladicte 
ann6e  1598,  et  encores  de  la  pr^sente  1599,  que  mon- 
tent  k  la  susdicte  raison,  955  escus  55  solz  4  deniers,  qui 
seroit  en  tout  7,316  escus  39  sols  4  deniers. 

Ont  aussi  v6riffi6  que  ledict  sieur  marquis  estoit 
charg6  par  Tobligation  de  fornir  et  mectre  les  bledz  par 
loy  vendus  entre  les  mains  du  commissaire  general  des 
vivres  et  en  rapporter  r6c6piss6  au  pays.  De  quoy  tou- 
tesfoys,  ledict  sieur  de  Planezes  ne  faict  aulcunement 
apparoir,  qui  est  chose  remarquable,  attendu  que  de 
cela  precede  la  nullity  de  Fobligation.  D*ailleurs  il 
compte  les  interestz  a  raison  du  denier  doutze  qui  seroit 
une  ouverture  de  pernicieuse  consequence  au  pays^  i 
l^endroict  de  tons  aultres  cr6anciers  et  se  despartir  du 
beneffice  des  lettres  de  respict  dont  reviendront  de 
perte  audict  pays  pour  tons  lesdictz  interestz  de  1,755 


L, 


—  S33  ' 

escus  20  solz.  Davantaige  il  corapte  lesdictz  2,000  escus 
sur  lesdictz  interestz ,  au  lieu  qu'ilz  doibvent  eslre 
comptes  sur  le  principal.  Et  surtout  est  a  consid6rer 
Torigine  et  fondement  d'ou  descend  ledict  debte  qui  est 
une  vente  de  bled,  dont  il  n'y  a  que  500  cestiers  fro- 
ment  et  700  cestiers  seigle  et  300  cestiers  avoine,  oultre 
la  reduction  des  mesures, 

Ouy  le  rapport  des  sieurs  depputez  sur  la  requeste 
presentee  par  le  sindic  du  college  de  la  compaignie  de 
J6sus,  establye  k  Rodez,  pour  raison  des  51  cestier 
5  mitadencz  fromentque  leur  furent  prins,  par  ondon- 
nance  de  Mgr  de  Yantadour,  pour  subvenir  aulx  fraiz 
que  convenoit  faire  pour  le  siege  de  la  ville  de  Mende  ; 
laquelle  quantite  fut  dellivr^e  au  sieur  Capelle,  commis 
k  la  garde  et  g6n6rale  distribution  des  vivres  ez  armies 
du  Roy  en  Languedoc,  ainsi  qu'appert  de  son  rcceu  du 
6*  octobre  1597  ;  aprfes  avoir  recueilly  les  voix,  suivant 
la  plurality  d'icelles,  a  est6  conclud  queladicte  quantity 
bled,  sera  payee  au  suppliant  au  nom  qu'il  proc^de,  k 
raison  de  deux  escus  le  cestier  pour  les  susdictes  consi- 
derations et  qu'k  ces  fins,  la  somme  de  63  escus  15  solz, 
k  laquelle  revient  ladicte  quantity  sera  impoz^e  en  ceste 
prochaine  assi^te  qui  se  fera.  A  quoy  le  sieur  de  Gabriac 
et  les  consulz  de  Florae  et  de  SaintEstienne-de-Valfran- 
cisque  et  viguerie  de  Portes  n  ont  consenty. 

Du  mardy  sixiesme  jour  dudict  mois  de  juillet,  de  matin. 

Noble  Jean  Despinasse,  sieur  des  Salelles,  s'est  pri- 
son td  pour  M.  le  baron  de  Generet,  avec  procuration, 
sign^e  Bonnel,  et  a  'est6  receu. 

Aussi  s^est  pr6sent6  Godoffr6  Ghardon,  consul  de.Len- 
goigne,  qui  a  estS  aussi  receu. 
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De  mesmes  s'est  pr6sent6  M*  Gervais  Ghantuel,  pour 
M.  des  Ghambons  et  M*  Gilles  Barthelcmy,  comme  sabs- 
litu6  du  sieur  MoUcry,  procureur  du  sieur  de  Barre  avec 
ladicte  procuration  el  substitution  signee  Bruel,  notaire, 
ct  out  est6  receuz,  cpmme  aussi  Charles  de  Destreitz, 
escuyer,  pour  les  consulz  nobles  dc  La  Garde-Gu^n 
avec  procuration  signee  :  Mathieu,  notaire. 

Sur  ]e  faict  du  debtc  demand^  par  le  sieur  de  Plan^zes 
pour  M.  le  marquis  de  Ganilliac,  que  a  est^  mis  en  delli- 
b6ration,  sur  le  rapport  faict  le  jour  d*hier  par  MM.  les 
depputez  a  la  v^riffication  dudict  debte,  a  est^  concludi 
k  la  plurality  des  opinions  que,  pour  le  princtpal  et 
pour  les  fraiz  et  interestz  pr6thendus  par  ledict  sieur 
marquis  de  CanilliaCy  tons  payemens  allou^s  et  mesmes 
le  dernier  de  2,000  escus,  faict  par  ledict  Ghantuel,  en 
deduction  de  2.600  escus,  qui  avoyent  est6  irapoz^aulx 
estatz  tonus  a  Ghanac>  Tannic  i  597,  sera  impost  et  pay6 
audict  sieur  marquis  ou  k  ceux  qui  ont  droict  et  cause  de 
luy,  la  somme  de  6,335  escus  20  sols,  et  ce  en  trois 
ann^es  prochaines,  par  esgalles  portions  et  auk  termes 
des  assi^tes  qui  en  seront  faictes,  k  c^mmencer  la  pr4- 
sente  ann^e,  sans  que  ladicte  somme  puisse  estre  con- 
vertie  k  aultres  uzaiges,  et  moyennant  ce,  ledict  sieor 
marquis  ne  pourra,  pour  I'advenir,  demander  ny  pr^ 
tkendre  aultre  chose  ny  avoir  aultre  action  que  contre 
le  receveur  qui  sera  en  charge,  k  condition  aussi  que 
ledict  sieur  marquis  sera  tenu  rendre  acquict  oa  r^c^ 
pic6  vallable  au  commissaire  g^n^ral  des  vivres  ou 
d'aultre  ayaiit  pouvoir  du  pays,  de  la  reception  des  bledz 
venduz,  pour  raison  desquelz  ledict  debte  a  este  con- 
ceu,  suivant  la  teneur  de  I'obligation  sur  ce  pas66e> 
ensemble  main-lev^e  du  bannyment  faict  dudict  debte 
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entre  les  mains  de  MM.  les  commis^  sindic  et  depputeza 
la  requeste  du  sieur  Gaulel. 

Sur  la  remonstrance  faicte  par  le  sieur  Boyssifere,  lieu^ 
tenant  en  ce  diocese  du  pr6vost  de^MM.  les  mareschaulx, 
de  ce  que  le  sieur  d'Ogyer,  pr6vost  g6n6ral  en  Langue- 
doc,  le  poui'suit  et  veult  constraindre  de  remectre  devers 
luy  les  actes  ct  papiers  du  faict  de  sa  charge,  ores  qu'il 
n'y  soit  aulcunement  tenu,  attendu  mesmes  que,  suivant 
les  privileges  et  ancienue  coustume  de  tout  temps  obser- 
v6e,  dudict  pays  de  Gevauldan,  il  a  promis,  par  Tacte 
du  serement  par  luy  prest^  aulx  Estatz  dudict  pays,  le 
jour  de  sa  r6ceplion,  de  remectre  lesdictz  actes  et  papiers 
au  grefifc  du  bailiaige  dudict  G^vauldan ;  requdrant  pour 
ceste  occasion  ladicte  assemblde  prendre  son  faict  en 
main  et  le  reliever  de  ceste  vexation ;  a  estd  conclud  que 
le  sindic  escripra,  au  nom  du  pays,  audict  sieur  d'Ogyer, 
prdvost  gdndral  pour  le  pryer  de  ne  travailler  ledict  Bois- 
siere, pour  raison  desdictz  papiers.  Et  oti  il  ne  yculdroit 
ddsister  de  sa  poursuitte,  que  ledict  sindic  assistera  en 
cause  ledict  Bazalg^te,  pour  la  conservation  des  privi- 
leges dudict  pays. 

S'est  prdsentd  h  Tassemblde  M.  Jeban  Aid  in,  qui  a  re- 
monstrd  qu'il  a  esld  pourveu  de  Toffico  de  lieutenant 
particulier  au  bailiaige  de  Gdvauldan  et  receu,  k  I'exer- 
cice  d'icelluy,  par  la  Cour  de  parlement  de  Tholoze.  Et, 
d'aultant  que  sur  ladicte  reception  il  luy  a  estd  donn6 
assignation  au  Gonseil  d'Estat,  au  nom  du  sindic  dudict 
diocese  et  qu'il  estime  que  cest  centre  I'intention  des 
Estatz,  a  requis  Tassemblde  luy  vouloir  declarer  si  elle 
entend  advouer  ledict  sindic  en  ladicte  poursuitte,  affin 
que  sur  la  condempnation  des  despens  qu'il  prdthend 
avoir,  il  sache  k  qui  il  se  debvra  adresser.  Sur  quoy 
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MM.  Dumas,  juge,  et  de  Chanolhct^  lieutenant  general 
audict  bailiaige,  ayant  amplement  remonstrS  et  faict  en- 
tendre k  Tassembl^e  le  notable  interest  que  le  pays  peult 
avoir  k  la  reception  dudict  sieur  Aldin,  audict  office, 
lequel  d'aillieurs  a  est6  supprime  par  les  ordonnances 
du  Boy,  comme  estant  de  nouvelle  erection  inutiUe  et 
qnereux  au  public  et  qu'a  raison  d'icelle  il  y  en  a  pro- 
ofs au  Gonseil  d'Estat,  ou  le  sindic  est  joinct  en  Vins- 
tance  pour  Tinterest  dudict  pays ;  a  estS  conclud  que 
ledict  sindic  demeurera  joinct  en  I'instance  et  assistem 
lesdictz  sieurs  Dumas  et  de  Chanoillet  en  ladicte  pour^ 
suitte  Gontre  ledict  Aldin,  pour  Tint^rest  que  le  paysy 
peult  avoir,  sans  toutesfoys  constituer  le  dioc^  enfraiz 
ny  despens. 

Le  sieur  de  Seguin,  premier  consul  de  Maruejolz,  a 
remonstre  que  la  convocation  de  la  pr6sente  assemblee 
des  Estatz  se  debvoit  assigner  en  la  ville  de  Haruejolz  la 
pr^sente  ann6e,  comme  estant  en  son  tour,  suivaDtleurs 
privileges  et  le  pariaige  faict  entre  le  Roy  Philippe-le-Bel 
et  Guillaume  Durand,  lors  6vesque  de  Mende.  Mais  d'aul- 
tant  que  pour  regler  le  tour  et  ordre  qui  avoit  e8t6  in- 
terrompu  par  Tinjure  du  temps,  Mgr  le  due  de  Yanta- 
dour  avoit  ordonnS  que  la  tenue  des  Estatz  seroit  la  pr6« 
sente  ann^e  en  ceste  ville  de  Mende  et  Fannie  prochaiae 
en  celle  de  Maruejolz  et  que  cest  ordre  seroit  continue  k 
Tadvenir  alternativement  en  chascune  desdicles  viUes,* 

• 

a  requis  que  ladicte  ordonnance  seroit  leue  et  enre^ 
tr^e,  et  n^aulmoings  que  le  tour  de  la  tenue  desdictx 
Estatz  soit  par  ladicte  assemblee  d6claire  apartenir,  Tan* 
nie  prochaine,  k  ladicte  ville  de  Maruejolz,  et  par  mesme 
moyen,  qu'il  plaise  a  ladicte  assemblee  faire  dSolaratioD, 
si  elle  entend  advouer  ou  d^sadvouer  le  sindic  dodict 


pays  en  la  poursuitte  qu'il  faiot  contre  les  habitans  dudict 
Iff^ruejol?;  poMr  la  stance  de  la  Cour  de  bailiaige,  qui* 
doibt  estre  em  ladicte  ville  de  Maruejolz,  Tann^e  pro- 
cbaiDe,  suivant  les  mesmes  priviUges  et  ledict  contract 
de  pariaige. 

Pour  proc^der  au  despartement  des  deniers  du  Roy 
avec  MM.  les  commissaire  principal  et  ordinaires,  ont 
est6  Qommis  lea  envoy^s  de  MM.  des  Chambons  et  d'Al- 
lenc  et  les  consuls  de  Saint-Estienne-de-Valfrancisque  et 
de  Barre. 

Sur  la  requeste  prSsent^e  par  M.  FrangoisDu  Jardin, 
touchant  les  pretensions  qu'il  a  contre  le  diocese ;  des-^ 
quelles  Ton  avoit  est6  en  termes  d'accord  en  la  demi^re 
assemblee,  tenue  Tannic  pass6e  en '  ;ste  ville  de  Mende ; 
^  estS  ordonn6  que  MM.  les  depputez  a  Taudition  des 
comptes  sont  commis  pour  verifier  le  contenu  en  ladicte 
requeste  et  en  dernier  advis  a  Tassembl^e  pour  y  estre 
par  elle  pourveu  ainsi  que  bon  luy  semblera. 

Dudict  jour,  sixiesme  juillet,  de  rellevee. 

B'aultant  que  les  prisons  du  Roure  de  ceste  ville  de 
Mende  sont  despuis  ung  an  et  davantaige  pleynes  de 
prisonniers  qui  sont  du  gihier  du  provost  des  mares* 
chaulx,  ausquelz  les  lieutenants  dudict  provost  audict 
diQC^se  n'ont  moyen  faire  le  proems,  k  cause  que,  ayant 
lesdictz  prisonniers  d^clinS  leur  jurisdiction,  il  leur  est 
n^cessaire,  mesmes  suivant  ung  arrest  nagui^res  donn6 
par  la  Cour  de  parlement  de  Th.oloze»  touchant  le  juge- 
m^nt  dei5  prevostables  de  les  faire  conduyre  au  plus  pro- 
cbiain  si^ge  pr^sidial,  qui  est  cellui  de  Isismes,  pour  faire 
juger  le  d^clinatoire  et  leur  faire  le  proems.  Ce  qui  ne  se 


\ 


—  338  — 


peuU  faire  sans  grandz  fraiz  et  despens ;  ausquelz,  par 
faulte  de  parties  civilles  et  du  revenu  du  domaine  du 
Boy,  le  dioc^e  ne  peult  plus  subvenir,  ^  Toccasion  de 
sa  pauvretS,  estant  assez  charg^  de  Tentretenement  de&* 
dictz  deux  lieutenans  de  prevost,  de  deux  greffiers  et 
leurs  archiers,  joinct  que  le  chemin  d'icy  k  Nismes  est  si 
long  et  si  difficile  que  lesdictz  prisonniers  n'y  peuvent 
estre  conduictz  sans  grand  p6ril  de  sesvader  ou  d'estre 
reconnus  en  chemin  ;  au  moyen  de  quoy  la  jurisdicUoji 
desdictz  pr^vostz  demeurant  inutille,  et  n^aulmoings  k 
grand  charge  audict  diocese,  oultre  Timpunite des  crimes, 
a  este  conclud  que  ledict  sindic  dudict  dioc^e  poor- 
suivra  dilligement,  en  ladicte  Gour  de  parlement  de  Tho- 
loze,  la  verification  des  provisions  obtenues  ^  sa  re- 
queste,  par  lesquelles  il  a  pleu  au  Roy,  confirmer  Tattri- 
bution  de  la  cognoissance  des  cas  pr^vostaulx  et  aultres 
aux  officiers  du  bailiaige  de  G6vauldan,  aifin  que  la  jus- 
tice puisse  estre  promptement  administr^e  et  les  mal^- 
fices  punys  dans  ledict  diocese  pour  le  bien,  repos  et 
solaigement  du  pauvre  peuple ;  a  quoy  les  deppatez  des 
C6vennes  n'ont  consenty. 

Est  venu  a  Tassamblfee  le  sieur  d'Bauteville,  secretaire 
de  Mgr  le  due  de  Yantadour,  lequel  a  pr6sent6  k  Vassam- 
bl6e  les  lettres  closes  que  mondict  seigneur  le  duo  et 
Mme  do  Yantadour  luy  escripvent  et  luy  a  faict  entendre, 
comme  il  avoit  pleu  au  Roy,  faire  don  k  ma  dicte  dame 
de  la  somme  de  10,000  escus,  a  prendre  sur  les  rentes 
des  deniers  du  Roy*de  plusieurs  ann^es  et  mesme  de 
Tann^e  1589  qui  sont  deubz  entierement  pour  n  avoir 
est6  impozees  par  ledict  dioc6se  en  ladicte  annec,  el  a 
exhib6  les  JLettres  patentes  dudicl  don,  veriflSees  tantaa 
bureau  des  finances  que  en  la  Cbambre  des  Comptes  en 
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Languedoc  ;  requ6ranl  y  estre  faicte  lecture  et  estre 
pourveu  par  ladicle  assemblee  au  payemenl  do  ladicte 
somme  suivaot  TintentioD  de  Sa  Majeste. 

Sur  la  requeste  presentee  par  M.  Jacques  de  Casal- 
martin  k  ce  qu'il  picut  a  Tassamblee  faire  impozer  la 
somme  de  60  escus  qui  luy  est  deue  des  restes  de  son 
voiaige  faict  pour  le  diocese  aulx  Eslalz  generaulx  de 
Bloys,  en  I'annee  1589  ;  a  est^  conclud,  suivaut  la  del- 
lib^ratioQ  dc  la  derni^re  assemblee  du  pays,  tenue  en 
ceste  ville,  TanD^e  passee,  que  ladicte  somme  de  60  escus 
sera  impoz^e  en  la  pr6sente  assiete  et  pay6e  par  le  rece- 
veur  au  suppliant  pour  restes  de  ce  qui  luy  est  deub 
dudict  voiaige. 

Sur  ce  qui  a  est6  remonstre  par  le  sieur  de  Manifacier, 
recepveur  dudict  diocese,  comma  il  a  pleu  au  Roy, 
exempter  les  habitans  dudict  diocese  du  payement  des 
deniers  de  ses  tallies  pour  une  ann^e  k  despartir  en 
deux,  dont  la  moiti^  revient  pour  la  pr^sente  ann^e,  sui- 
vant  la  veriffication  faicte  par  MM.  les  trdsoriers  g£n6« 
raulx,  k  la  somme  de  811  escus,  desduictes  les  charges 
ainsi  qu  est  porle  par  leur  attache,  requ6rant  en  cas  qu*il 
fut  inquiet6  pour  ladicte  somme,  qu'il  plcust  a  Tassem* 
blee  luy  passer  asseurance  d'indempnite  ;  k  este  con- 
clud que  MM,  les  commissaires  de  Tassifite  scront  requis, 
proc6dant  au  despartemcnl  des  deniers  du  Roy,  defal- 
quer,  dudict  desparlcment,  ladicte  somme  de  811  escus. 
Et  en  cas  que  lesdictz  sieurs  tresoriers  ou  M.  le  receveur 
general  exf^^dieroyent  aulcunes  constrainctes  centre 
ledict  sieur  de  Manifacier,  pour  le  payement  de  ladicte 
somme,  pour  avoir  este  dislraicte  dudict  despartement, 
le  sindic  dudict  pays,  en  ce  cas,  prendra  le  faict  et  cause 
pour  ledict  sieur  de  Manifacier  et  i'indempnisera  de  tous 
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despens, doinaiges el  interestz  qu'il  pourroit  souffrir  pour  i 

ce  regard. 


Du  mercrcdy,  septies»e  jour  dudict  mois  de  juillot, 

4p  matin. 

Sur  la  requeslc  pr6sent6e  par  Marie  de  Cayres,  dame 
d'Entraigues^  tendant  k  ce  qu'il  pleust  a  Fassembl^e  im- 
pozer  la  somme  de  385  escus  qui  luy  fut  accordee  par 
dellib^ralion  de  MM.  Ics  depputez  du  pays,  au  mois  de 
juillet  1592,  pour  desdommaigement  de  la  demolition 
faicte,  par  deliberation  du  pa'is,  d'une  sienne  maisoa  en 
la  ville  de  Chirac,  saulf  k  desduyre  ce  que  se  trouvera 
avoir  cst6  pay6;  a  est6  conclud  que  la  v^riffication  faicte 
de  ce  que  a  este  pay6  sur  et  tant  moingtz  de  ladicte 
somme,  le  surplus  sera  impozS  en  la  presentc  assidte 
pour  entier  payement  d'icelle. 

Sur  la  requeste  pri^sent^e  par  certains  habitans  de  la 
paroisse  de  Saint-Laurens-de-Veyrfes,  tendant  a  ce  que 
soit  le  plaisir  de  ladicte  assembl6e,  ordonner  que  ceulx 
des  habitans  de  ladicte  paroisse  qui  auront  pay^  leur 
portion  et  cottit^  des  impositions  dudict  diocese,  no 
pourront  estre  constrainctz  pour  les  aultres  reffuzans  on 
insolvables ;  a  est6  diet,  que  les  supplians  se  retireront 
par  devers  MM.  les  depputez  k  I'audition  des  comptes 
pour  pourvoir  sur  le  contenu,  en  leur  requeste,  et  cepen- 
danl  inhibe  aux  receveurs  constraindre  lesdictz  supplians 
auUremcnt  que  comme  leur  est  ordonn6  par  sentence  de 
la  Cour  du  bailliaige. 

Le  sieur  Borrel,  cy  devant  receveur  dudict  diocfese  en 
Tann^e  158! ,  a  requis  I'assemblee  luy  faire  droict  sur  ce 
qui  luy  est  deub  par  arrest  et  closture  des  comptes  par 
luy  rendus  au  pays,  et  par  mesme  moyen  pourvoir  k' 


*i 
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son  remboursement  de  la  despense  et  fraiz  par  luy  avan-< 
ces  pour  faire  viriffier,  au  bureau  des  finances  en  Lan- 
guedoc,  les  Lettres  palentcs  du  Roy,  pour  rexemption 
des  tallies  accordees  par  Sa  Majesty  audict  diocese  la 
pr^sente  annee,  suivant  la  charge  que  luy  en  avoit  est6 
donnee  par  MM.  les  comnais  et  depputez  dudict  diocese 
donl  il  a  pr6sent6  et  remis  le  comptereau  ;  suppliant 
Tassamblee  le  vouloir  arrester,  a  TeflFect  que  dessus.  Sur 
quoy  a  este  conclud  par  MM.  les  depputez,  a  Taudition 
des  comptes,  sera  faicte  v6riffication  de  ce  qui  est  deub 
audicl  sieur  Borrel,  pour,  ouy  leur  rapport,  y  estre  pour- 
veu  par  Tassambl^e  ainsi  qu'il  appartiendra. 

M.  Anthoine  Rodier,  lieutenant  de  provost  desmares- 
chaulx,  en  ce  diocese,  au  quariier  des  C6vennes,  a  pr6- 
senl6  le  verbal  des  chevauchees  par  luy  faictes  durant 
Tannee,  pour  Texcrcice  de  sa  charge  ;  requ6rant  Tas- 
samblee  luy  pourvoir  a  Tcntrelenement  de  plus  grand 
nombre  d'archiers  et  a  Taugmentation  de  ses  gaiges,  a 
ce  qu'il  ayt  moyen  de  s'acquiter  dignement  de  sadicte 
charge,  au  contentement  du  pays.et  punition  des  mal- 
faiteurs. 

Sur  la  requisition  faicte  a  ladicte  assambl^e  par  Pierre 
Colral,  de  Marucjolz,  de  pourvoir  au  payement,  tant  de 
la  somme  de  75  escus,  dont  il  a  obtenu  arre«t  de  con- 
demnaption  avec  despens  centre  ledict  diocese,  que  de 
31  escus  29  sols  4  deniers,  par  taxat  de  ladicte  Cour*, 
aultreraent  a  protest^  d'uzer  d'ex6culion ;  a  est6  conclud 
que  la  moiiie  desdictes  sommes  scront  impozeos  la  pre- 
senl6  annee  pour  estre  pay^c  audict  Colrat  et  Taultre 
moiti6  Fannie  suivante. 

Sur  la  requisition  faicte  par  M*  Jehan  Hcrmet,  coinmis 
de  M.  Bernard  Dangles,  cy  devaat  recepveur  dudict  dio- 
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despeDS,douiaigeset  iaterestz  qu'il  pourroit  souffrir  pour 
ce  regard. 

Du  mercredy,  septiesme  jour  dudici  mois  de  juiliet, 

4|3  matin. 

Sur  la  requeslc  presentee  par  Marie  de  Cayres,  dame 
d'Entraigues^  tendant  k  ce  qu'il  pleust  k  Tassembl^e  im» 
pozer  la  somme  de  585  escus  qui  luy  fut  accord^e  par 
dellib^ralion  de  MM.  Ics  depputez  du  pays,  au  mois  de 
juillet  1592,  pour  desdommaigement  de  la  demolition 
faicte,  par  deliberation  du  pa'is,  d'une  sienne  maison  en 
la  ville  de  Chirac,  saulf  k  desduyre  ce  que  se  irouvera 
avoir  cst6  pay6;  a  est6  conclud  que  la  veriffication  feicte 
de  ce  que  a  este  pay6  sur  et  tant  moingtz  de  Jadicte 
somme,  le  surplus  sera  impoz^  en  la  presenlc  assiete 
pour  entier  payement  d'icelle. 

Sur  la  requeste  presentee  par  certains  habitans  de  la 
paroisse  de  Saint-Laurens-de-Veyrfes,  tendant  a  ce  que 
soit  le  plaisir  de  ladicte  assembl^e,  ordonner  que  ceuix 
des  habitans  de  ladicte  paroisse  qui  auront  paye  leur 
portion  et  cottit^  des  impositions  dudict  diocese,  ne 
pourront  estre  constrainctz  pour  les  aultre^  reffuzans  ou 
insolvables ;  a  est^  diet,  que  les  supplians  se  retireront 
par  devers  MM.  los  depputez  k  I'audition  des  coroptes 
pour  pourvoir  sur  le  contenu,  en  leur  requeste,  et  cepen- 
dant  inhibe  aux  receveurs  constraindre  lesdictz  suppliaDS 
auUremcnt  que  comme  leur  est  ordonne  par  sentence  de 
la  Cour  du  bailliaige. 

Le  sieur  Borrel,  cy  devant  receveur  dudict  diocese  en 
l*anD6e  1581 ,  a  requis  I'assemblee  luy  faire  droict  sur  ce 
qui  luy  est  deub  par  arrest  et  closture  des  comptcs  par 
luy  rendus  au  pays,  et  par  mesme  moyen  pourvoir  k 


■I 

if 


—  8H  — 

son  remboursement  de  la  despense  et  fraiz  par  luy  avan-< 
c6s  pour  faire  viriffier,  au  bureau  des  finances  en  Lan- 
guedoc,  les  Lettres  patentes  du  Roy,  pour  Texemption 
des  tailles  accordees  par  Sa  Majesty  audict  diocese  la 
pr^sente  annee,  suivant  la  charge  que  luy  en  avoit  est6 
donnee  par  MM.  les  commis  et  depputez  dudict  diocese 
dont  il  a  present^  et  remis  le  comptereau ;  suppliant 
i'assambl6e  le  vouloir  arrester,  a  I'effect  que  dessus.  Sur 
quoy  a  este  conclud  par  MM.  les  depputez,  a  I'audition 
des  comptes,  sera  faicte  v6riffication  de  ce  qui  est  deub 
audicl  sieur  Borrel,  pour,  ouy  leur  rapport,  y  estre  pour- 
\eu  par  Tassambl^e  ainsi  qu'il  appartiendra. 

M.  Anlhoine  Rodier,  lieutenant  de  provost  desmares- 
chaulx,  en  ce  diocese,  au  quariier  des  C6vennes,  a  pr6- 
senl6  le  verbal  des  chevauchees  par  luy  faictes  durant 
Tannee,  pour  Texcrcice  de  sa  charge  ;  requerant  Tas- 
samblee  luy  pourvoir  a  rcntrelcnement  de  plus  grand 
nombre  d'archiers  et  a  I'augmentation  de  ses  gaiges,  a 
ce  qu'il  ayt  moyen  de  s'acquiler  digncment  de  sadicte 
charge,  au  contentement  du  pays.et  punition  des  mal- 
faiteurs. 

Sur  la  requisition  faicte  a  ladicte  assambl6e  par  Pierre 
Colrat,  de  Marucjolz,  de  pourvoir  au  payement,  tant  de 
la  somme  de  75  escus,  dont  il  a  obtenu  arrest  de  con- 
demnaption  avec  despens  centre  ledict  diocese,  que  de 
31  escus  29  sols  4  deniers,  par  laxat  de  ladicte  Cour; 
aultrement  a  prolest6  d'uzer  d'exicution ;  a  est6  conclud 
que  la  moiiie  desdictes  somroes  scront  impozees  la  pre- 
senl6  annee  pour  estre  payee  audict  Colrat  et  Taultro 
moitie  Tannic  suivante. 

Sur  la  requisition  faicte  par  M*  Jehan  Hcrmet,  coinmis 
de  M.  Bernard  Dangles,  cy  devant  recepveur  dudict  dio- 
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c^se^  en  Tann^e  1588,  de  luy  faire  raison  sur  Teslat  qu'il 
a  dresse  et  pr^senl^  k  rassemblee  ;  a  este  diet  qu*il  est 
renvoy6  aulx  depputez  k  Taudilion  des  comptes,  pour 
pourvoir  audict  Hermet,  comme  ilz  trouverool  raison- 
nable. 

Pour  pouvoir  aux  abus  que  les  reccpveurs  de  ce  dio- 
c^ze  commectcDt  a  Texercice  de  leurs  charges,  mesmes 
en  ce  qu'il  a  est6  v6riffie  que  pour  le  grand  nombre  de 
commis  qu'ilz  tiennent,  advient  bien  souvent  gu'une 
partie  des  payemens  que  leurs  sent  faictz  par  Jos  co//ec- 
teurs,  ne  sc  trouvent  escriptz  en  leur  livre  ;  a  esle  con- 
clud  que  dorcsnavant  ne  sera  loisible  ny  permis  aulx 
reccpveurs  dudict  diocese,  de  tenir  aulcung  livres  et 
registres  de  leur  recepte  qui  he  soit  veriffiez,  paraffez  et 
signez  par  MM.  Ics  cominissaires  de  Tassiele  et  greffier 
dudict  pais,  et  qui  seront  rolycz,  pour  garder  qu'il  n'y 
puisse  estre  rien  chang6  ny  aU6re ;  dans  lesquclz  les- 
diclz  receveurs  seront  tenuz  cscripro  tons  les  payemens 
qui  leur  seront  faictz  des  deniers  de  leurs  receptes  et  en 
quelle  esp^ces  et  non  ailleurs,  a  peync  de  peculat.  De 
quoy  sera  mis  une  clause  expressc  dans  leurs  coniractz 
de  bail  de  recepte,  affin  qu'ilz  n'en  puissent  prelhendre 
cause  d'ignorance. 

M.  Anthoine  Chevalier,  cy  devant  reccpvcur  dudict 
dicfc^ze,  en  Tann^^se  1582,  a  diet  qu'il  auroil  pleu  au  Roy, 
faire  don  audict  dioccze  do  ses  deniers  deubz  en  ladicle 
ann^e,  lequel  don  n'a  este  veriffie  en  la  Chambre.  Et 
d'aullaut* qu'il  est  consiraincl  rendre  compte  a  ladicte 
Chambre  et  qu'il  est  certain  que  ledict  don  sera  rejecli 
dudict  compte ,  s'il  n'est  pr^alablcmcnt  veriffie  par 
ladicte  Chambre.  A  ceste  fin,  il  a  requis  Tassemblfe 
ordonner  que  le  recepveur  qui  cntrera  en  charge  four- 
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nira  ce  que  sera  n^cessaire  pour  ladicte  v^riffication, 
affin  que  le  pays  se  pr^vaille  dudict  don,  ei  ordonner 
que  le  siodic  luy  fera  certifficat  comme  le  pays  a  jouy 
d'icelluy,  comme  ledict  Chavalery  a  faicl  aparoir,  et  que 
la  pluspart  des  consuls  des  villas  Tont  retenu  par  leurs 
mains,  sur  et  tant  moings  de  leurs  tailles  et  impositions, 
et  qu'il  en  a  rendu  compte  audict  pays ;  affin  que  la 
partie  ne  luy  soit  ray6e  par  ladicte  Chambre ;  a  est6 
conclud  que  le  pays  fera  fondz  audict  sindic  de  ce  qui 
sera  n^cessaire  pour  ladicte  verification,  et  n^aulmoings 
qu'icelluy  sindic  baillera  certifficat  audict  Chevalier, 
pour  tesmoigner  k  ladicte  Chambre  comme  ledict  pays 
a  jouy  dudict  don,  et  en  ceste  consideration  le  supplyer 
de  passer  ausdictz  comptes  la  somme  k  laquelle  revient 
icelluy  don. 

Sur  la  requisition  faicte  par  H.  Paul  Arnauld|  commis 
a  Textraordinaire  des  guerres,  en  Languedoc,  tendant 
k  ce  qu'il  feust  pourveu,  par  imposition  en  la  presente 
assemblee,  au  paycment  de  la  somme  de  5,750  cscus 
deue  au  sieur  Portales,  tresorier  dudict  extraordinaire, 
par  accord  et  contract  faict  avec  le  pays,  ensemble  les 
despens,  dommaigcs  et  interestz  par  luy  faictz  et  souf*- 
fertz  despuis  ladicte  convention,  suivant  les  arrestz  de 
la  Cour  des  Aydes ;  a  este  dellib6re  ct  conclud  que  sur 
ladicte  partie,  sera  impost,  en  la  presente  assiete,  la 
somijne  de  1,757  escus,  scavoir:  1,000  escus,  sur  son 
principal,  ct  750  escus  pour  les  despens,  domaigcs  et 
interestz  a  luy  accordcz  ou  audict  Arnauld,  par  ledict 
contract.  Et  pour  les  2,000  escus  restans,  luy  seront  im- 
poz6s  cz  deux  prochains  Estatz  dudict  dioc6se ;  le  tout 
sans  despens  ny  interestz.  A  quoy  ledict  sieur  de  La 
Cassaigno  a  consenty,  k  la  charge  de  le  rembourser  des 
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fraiz  de  son  voiaige  qui  ont  est6  accordez  &  20  escud  €(«h 
seront  aussi  loipoz^s  en  la  pt6sent  assi^t^. 

£t  sur  aultre  requisition  faicte  par  ledict  sieur  d6  lA 
Cassaigne  pour  et  au  nom  du  sieur  Delhotij  trSsorier  d^ 
France  et  cy  devant  trfesorier  provincial  eia  Langoedoc, 
k  ce  que  par  ladicte  assambl^e  fat  aussi  pourvea  M 
payement  de  la  somme  de  505  escus  2  solz  deue  audtct 
sieur  Delhom,  par  Udict  diocese,  suivabt  Farrest  de  h 
Cour  des  Aydes,  pour  la  oottit^  d'icelluy  diocdse^  de  fa 
somme  de  8)000  tant  d'escus,  pour  restes  d'ung  debet 
de  compte,  rendu  par  ledict  sieur  Delhom^  de  Tadminis- 
tration  de  Tannee  1590 ;  a  est6  conclud  que  ladicte  par^ 
tie  sera  impoz^e  en  la  pr^sente  assiete,  pour  estre  pay^ 
audict  sieur  Delhom,  sans  despens  ny  interestz^  h  quoy 
ledict  sieur  de  La  Cassaigi^  a  conseuty. 

M^  Estienne  Motte ,  d*Anduze ,  remissionnayre  de 
M.  Anthoine  Barth^lemy,  a  diet  que  pour  raison  des 
arrestz  de  coudempnation  par  luy  ou  ledict  Barih^lemy 
obtenus  de  la  Cour  des  Aydes,  centre  ledict  diocdse,  i 
luy  est  encores  deub  la  somme  de  1,000  escns,  pout 
restes  de  plus  grand  somme  ;  requ6rant  de  pourvoit  i 
I'imposition  en  la  pr^sente  assiette  pour  le  payement  de 
ladicte  somme.  Sur  quoy  a  estS  conclud  que  la  somm€ 
qui  se  treuvera  deue  audict  Motte,  ^ra  impoz^  ei 
pay^e  en  trois  annees  prochaines  h  trois  payemeas 
esgaulx,  k  commencer  la  pr^sente  assiette ;  le  toot  stats 
despens  ny  int^restz,  k  quoy  ledict  Motte  a  cx)nseaty* 

Sur  la  reiquisition  faicte  par  M.  Jacques  Misstlierv 
payeur  de  la  compaignie  du  sieur  de  Pa^ol^  de  poarvoir 
par  imposition  k  son  payement  de  la  somme  de  Z%%  escud 
39  solz  pour  restes  de  plus  grande  somme  4  luy  dette 
par  arrest  et  taxat  qu  il  en  avoit  obtenu  de  la  Gour^  en^ 
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stotble  a  son  feiliboursement  des  fraiz  des  voiaiges  qu*il 
ft  faict2,  de  P6z6nas  en  ceste  ville  dc  Mende,  pour  avoir 
payement  de  ladicte  somme ;  a  est6  conclud  que  ladicte 
somme  sera  irapoz^e  eii  la  presenle  assiete  et  pay^e 
audict  Missilier,  pour  toutes  restes  dudict  debte,  en- 
semble la  somme  de  20  escus  pour  tous  fraiz  de  voiaiges, 
dotnaiges  et  interestz,  k  quoy  ledict  Missilier  a  consenty. 
Ledict  sieur  de  Fumel,  sindic,  a  remoustre  comme  le 
sieur  Blancard,  luy  a  faict  signiffier  ung  arrest  de  con- 
demnaption  de  la  Cour  des  Aydes,  oblenu  centre  luy,  db 
la  somme  de  430  escus  que  ledict  sieur  Blancard  de- 
itiande  estre  impoz6e  pour  son  payement,  avec  les  des- 
pehs.  A  este  conclud,  attendu  que  ladicte  somme  fut  im- 
pozee  en  Tassieto  de  M.  Jacques  Chantuel,  en  Fannie 
1597,  que  ledict  sieur  Blancard  s'adressera,  si  bon  luy 
semble  audict  Chantuel,  comme  aussi  ledict  sieur  de 
La  Croix  pour  la  somme  de  100  escus  et  le  sieur  de  Ro- 
quoles  pour  55  escus  20  sols,  qu  ilz  demandent ;  ayant 
est6  leurs  parties  couchees  en  ladicte  asssiete. 

Dudict  jour,  septiesme  dudict  mois  de  juillet,  de  rellev^e^ 

Le  ?ieur  de  Marimond  a  requis  voujoyr  iropozer  la 
somme  de  27,440  escus,  laquelle  !e  sindic  du  pays  est 
conderapne,  par  arrest  de  la  Coiir  des  Aydes,  faire  ini- 
pozer,  qu'il  pr6thend  estre  dQue  au  sieur  de  Fosseux,  par 
le^  articles  a  luy  accordez  par  Mgr  le  due  de  Varitadour, 
potir  la  reddition  de  ceste  ville  de  Mende,  en  Tobeissarice 
dn  Boy,  pour  luy  estre  pay6e  suivant  iceulx  et  Tarrest 
de  ladicte  Cour.  A  qvioy  luy  a  este  respondu  qu'il  y  ai 
est6  ]k  pourveu  par  Tassemblee,  laquelle  a  conclud  ei 
ordocn6  que  ledict  pr6thendu  debte,  restant  audict  sieur 
de  Fosseux,  seroit  impoz6  et  paye  en  quatre  ann6es, 
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commen<;ant  la  pr6sente,  k  Toccasion  de  TextrAme  pau- 
vrel6  du  pcuple  el  de  rimpossibilite  de  pouvoir  icelle 
plustost  payer  pour  les  aullrcs  grandz  debtes  el  charges 
qu  il  est  conslrainct  supporter  pendant  ledict  ieoipSy  que 
ne  reviennent  h  moingz  de  80,000  escus  pour  chascune 
desdictes  quatrc  annees,  el  que  sur  ladicle  somme  im- 
pozee  nos  seigneurs  de  la  Cour  des  Aydes  seront  sup- 
pliez  allo^er  les  parlies  couch6es  en  Vestal  qui  a  esti 
arrest^  par  delliberation  de  ladicle  assemblee  que  sera 
prfeent^  k  ladicle  Cour  pour  le  solaigemenl  dudict  dio^ 
cfese. 

Le  sieur  Achard,  pour  el  au  nom  de  noble  Symon  de 
La  Panouze,  sieur  de  Fabr^gues,  a  requls  Tassemblee 
luy  faire  imposer  et  payer  la  somme  de  266  escus  40  solz 
qui  luy  fut  accord^e  par  delliberation  de  MM.  les  deppu- 
tez  du  pays,  pour  en  parlie  le  desdommager  de  la  demo- 
lilion  de  sa  maison  de  Greze  que  fut  faicte  par  comman- 
dement  de  Mgr  de  Vantadour,  pour  le  bien  el  soulatge- 
ment  du  diocese.  Sur  quoy  a  este  conclud  que  lad/cte 
somme  sera  impozce  en  trois  annees  a  comniencer  la 
presente  pour  eslre  payee  audict  sieur  de  Fabregues  ;  k 
la  charge  de  ne  faire  rebastir  audict  Greze,  aulcune  mai- 
son forte,  et  en  cas  qu'il  le  fairoyt,  qu'il  sera  temi  resli- 
tuer  ce  qu'il  aura  prins  de  ladicle  somme  el  le  sindic 
emp^chera  ladicte  fortifficalion. 

Sur  la  requeste  presentee  par  Jehan  Puecb,  praticien 
du  lieu  de  Salabrez  en  C6vennes,  tendant  a  ce  qu'il 
pleust  k  Tassemblee  luy  faire  impozer  la  somme*  de  66 
escus  40  solz  pour  ses  gaiges  d'archers  du  sieur  Rodier, 
lieutenant  de  prevost  ties  marechaulx  en  ce  diocese,  de 
Tannee  1597,  qui  ne  furent  impozes  par  mesgarde  en 
faisant  Tassi^tc,  bien  qu'il  eust  este  arrest6  par  dellib6- 
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ration  des  Estalz  ladicte  aunee  et qu'il  ay t faicl  le  service 
durant  ladicte  aoDee^  comme  appert  par  lo  ceriifficat 
dudict  sicur  pr6vost ;  a  estc  conclud,  vcu  ladicte  obmis- 
sioD,  que  MM.  ies  commissaircs  de  Vassiettc  seropt  requis 
impozcr  ladicte  somme  la  pr^seole  annee  pour  estre 
pay6e  audict  Puech  par  le  recepveur  duiJict  dioc^ze. 

Sur  la  requcste  prc^santee  par  M.  Jacques  Gardye, 
bailie  au  maDdemeot  de  Hontvailiant,  k  ce  qu*il  pleust  k 
YdiSsem'Me  luy  accorder  quelque  recompense  des  fraiz 
qu'il  a  este  contrainct  faire  pour  se  faire  penser  de  la 
blessure  d'ung  coup  d*espee  qu'il  receut  derni^rcment  k 
travers  le  corps,  en  donnant  main-forte  au  sieur  Rodier, 
lieutenant  de  prevost  audict  diocese,  qui  Tavoil  requis 
de  Tassister  k  la  capture  de  Jean  Vieilzjoulx  et  aullres 
voulleurs  assemblez  au  nombre  de  doutze,  au  lieu  de 
Salvejoue;  a  esl^  accorde  audict  Gardye,  la  somme  de 
30  escus  pour  estre  impozee  en  la  presente  assiele  et 
payee  audict  Gardye  par  le  recepveur  dudict  diocese. 

Sire  Jacques  Gibilin,  de  Maruejolz,  a  represent^, 
comme  en  la  dcrniere  assambl^e  du  pays,  (enue  en  ceste 
ville,  Tannee  passee,  ayant  requis  ladicte  assarablue  luy 
faire  raison  du  droict  qu'il  a  sur  la  meslarye  de  Lal- 
donnez,  vendue  par  le  syndic  dudict  diocese  h  feu 
M.  d'Apchier;  ladicte  assamblee  Irouve  bon  de  prier 
MM.  Dumas  et  de  Chanolhet  qui  estoit  sindic,  lors  de 
ladicte  vente,  de  voyr  scs  papiers,  pour  en  donnep  advis 
a  Tassamblec.  Et  parce  qu'ilz  sont  bien  parliculi6rement 
inslruiclz  do  son  droict,  il  requiert  Ies  Estalz  Ies  vouloyr 
ouyr. 

Le  sienr  de  Chanolhet,  lieutenant  au  bailliaige  de 
Gevauldan,  comme  Tung  des  deppulez  k  Taudition  des 
comptes,  a  diet  que  Ies  aultres  depputez  et  luy,  avoyent 


Il 


—  348  — 

veu  Ics  provisions  que  le  sieur  Daucteville,  secretaire  de 

I 

Mgr  le  due  de  Vantadour  avoil  presentees  h  I*assambl6ey 
touchant  le  don  faict  par  Sa  Majesty  k  Mme  de  Yanta- 
dour,  de  la  somme  de  10,000  escus,  sur  les  resles  des 
denicrs  de  Sa  Majest6,  de  ce  diocese,  et  avoyent  Irouve 
que  quant  bien  le  pays  seroit  constrainct  payer  les  de- 
niers  de  sadicle  Majesle,  deubz  de  Tannee  1589,  il  fau- 
droit  faire  plusieurs  deductions  sur  iceuh,  assavoir :  des 
pensions  ou  rentes  constitutes  sur  lesdictz  deniers,  re- 
venaus  a  804  cscus  ;  les  gaiges  du  sieur  Tardif,  montant 
400  cscus,  du  don  faict  aulx  habitans  de  Harieujolz;  k 
ceux  de  la  ierre  du  sieur  marquis  de  Canilliac ;  de  la 
moilie  desdictz  deniers  du  Roy  k  la  ville  de  Monde  de\a 
cottite  des  Cevennes,  pour  avoir  est^  par  eulx  payee  k 
Mgr  le  Connestable,  ou  du  mointgz  par  ses  ordonnances 
et  aultres  deductions ;  lesquelles  rabatues  de  ce  que 
moment  les  deniers  de  Sa  Majeste,  de  ladicte  annec,  ne 
resteront  de  nect  que  5,160  escus. 

Sur  la  remonstrance  et  requisition  faicte  par  Ic  sieur 
de  Burgata,  pour  veu  par  le  Roy  de  i'office  de  contre- 
roUeur  des  tailles,  laillon  et  aultres  deniers  qui  s'im- 
pozenl  au  present  diocese  de  Mende,  pour  icelluy  exer- 
cer  aulx  honneurs,  taxations,  gaiges  de  100  escus  el 
aultres  droictz  y  apartenans,  a  ce  qu'il  plaise  k  Tassem- 
blee  le  recepvoir  en  icelle  et  luy  permectre  rexercice  et 
jouissance  dudict  office,  ainsi  qu'il  est  contenu  par  ses 
lettres  de  provision  ;  attem^u  qu'il  a  est6  conclud  el 
arrest6  par  les  Estatz  gen^raulx  de  Langucdoc,  confor- 
mement  aulx  articles  accordez  avec  MM.  de  Maisse  et  de 
Reffuge,  dcpputez  par  le  Roy  ausdictz  Estatz,  que  Ves- 
tablissement  des  conleroUeurs  des  tailles  n  auroit  lieu  en         | 
ce  diocese,  mesmement  oil  il  u  y  en  a  encores  de  receuz. 
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k  cause  de  la  foulle  et  surcharge  que  le  peuple  on  rece- 
voit ;  a  este  conclud  par  rasseinbl6e  qu'il  n'y  a  lieu  de 
Ic  rccepvoir. 

J,  Sur  la  requeste  pr^sent6e  par  les  habitants  de  la 
paroisse  de  Dolan-Blanquefort,  k  ce  qu'ilz  soyent  des- 
charg6s  des  deniers  des  tailles  impozes  sur  ladicte 
paroisse  ez  ann^es  1595  et  1596,  d'aultant  que  le  sieur 
de  Triadou  les  avoit  receuz,  estimant  que  le  pays  les  luy 
eust  accordez  comme  ez  precedentes  annees ;  a  est6 
conclud,  aitendu  les  bons  offices  que  Testat  de  ce  pays 
a  receuz  dudict  sieur  de  Triadou,  pendant  la  guerre, 
tant  pour  s'estre  contenu  durant  icelle,  que  pour  s'estre 
employ6  au  faict  de  la  trefve  accordee  entre  ce  pays  et 
celluy  de  Rouergue,  et  pour  aultres  bonnes  considera- 
tions, que  lesdictz  habitans  de  ladicte  paroisse  de  Dolan- 
Blanquefort,  demeureront  descharg^s  des  sommes  de 
deniers  k  quoy  reviennent  les  restes  baill6es  par  les 
sieurs  Alm6ras  et  Saulze,  recepveurs  dudict  diocese  ez 
annees  1595  et  1596;  ayant  ledict  sieur  de  Triadou 
affirm^  a  rassembl6e  de  les  avoir  receuz  suivant  ses 
quictances  qu'il  en  a  baillees  ausdictz  habitans,  sans  que 
lesdictz  recepveurs  les  puissent  constraindre  au  paye- 
ment  des  restes  par  eulx  bailies,  commo  diet  est,  audict 
sieur  de  Triadou,  suivant  lesdictes  quictances,  lo  tout 
sans  consequence. 

Du  jeudy,  buictiesme  de  jiilhet,  du  matin. 

D'aultant  que  par  aultre  d61ib6ration  pr6c6dente,  tou- 
chant  la  partye  de  450  escus,  demand^e  par  le  sieur 
Blancard,  et  101  escus,  par  le  sieur  de  La  Croix,  et  33 
escus  20  sols  par  le  sieur  de  Roquoles,  auroit  est6  di(5t 
qu'ilz  se  retireroyent  au  sieur  Chantuel,  recepveur  dudict 
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diocese  en  Fannie  1597,  pour  avoir  payement  desdtctes 
sommes,  comme  ayaot  este  impozees  en  son  assiette  et 
que  despuis  Tassemblee  a  esle  informee  au  vray  comme 
sur  la  veriGcalion  faicte  par  la  Gour  des  Aydcs  de  Tas- 
si6tc  dudict  Chantuel  elle  en  auroit  rejecte  et  retranch^ 
lesdictz  trois  parties,  et  neaulmoingz,  par  auUre  arrest 
auroict  despuis  condempn6  le  syndic  au  paypment 
d'icelles  avec  despens ;  a  este  conclud ,  veu  lesdictz 
arrestz,  que  sur  la  partye  du  sieur  Blancard,  sera  im-- 
poz6  200  escuz  en  la  pr^sente  assiete  el  le  surplus  en  la 
prochaine,  en  laquelle  luy  sera  pourveu  pour  les  des- 
pens et  sans  interestz  et  que  lesdicles  sommes  de  101 
escus  dudict  sieur  de  La  Croix,  de  S3  escus  20  solz  dudict 
sieur  de  Roquoles,  seront  aussi  impozes  en  la  pr^ente 
assielle  pour  esire  pay6es  k  chascun  d'euL\  rcspective- 
menl  par  le  receveur  dudict  diocese,  sans  inlereslz. 

Le  sieur  Bonnauld,  secretaire  de  Mgr  le  comtc  d'Ao- 
yergne,  a  requis  Tassemblee  vouloirfaire  iropozer  en  Ja 
presente  assiete  la  somme  de  10,000  escus  pour  luy  estre 
pay^e,  en  d6duction  de  40,000  escus,  suifanlle  contract 
sur  ce  passe  enlre  les  deppulez  dudict  dioceze  et  le  sieur 
Savaron,  secretaire  de  mondict  seigneur  le  comVe,  comme 
ayanl  charge  ct  pouvoyr  de  luy. 

Sur  le  faict  cy  devant  propose  par  le  sieur  de  Pla- 
n6zes,  touchant  le  debte  de  M.  le  marquis  de  Canilliac, 
pour  le  desir  que  rassemblee  a  de  rendre  content  ledict 
sieur  de  Plan^zcs  et  d'eviter  proces,  veu  les  grandes 
difficulles  que  le  sieur  de  Planfjzes  apporle  deson  costS, 
a  esle  conclud  que  au  lieu  de  7,000  escus  donl  ledict 
siour  de  Plan6zcs  s'est  vouleu  contenter,  luy  est  accord^ 
la  somme  de  6,666  escus  40  sols,  pour  tout  ce  qu'il 
peult  pr^thendre,  pour  luy  estre  impcs^e  et  payee  en 


—  351  — 

quatre  anodes  prochaines,  par  esgalles  portions,  k  cotn- 
mencer  la  presenle,  sans  intereslz  et  a  la  charge  que 
ledict  sieur  de  Planezes  rapportera  au  pr^alable  recepve 
ou  acquict  vallable  du  commissaire  general  des  vivres 
de  Tarmee  ou  aultrc,  ayant  pouvoir  du  pays,  servant  k 
la  descharge  d'icelluy,  de  la  quantity  debledz  que  ledict 
sieur  marquis  estoit  tenu  fornir  par  ledict  contract  de 
vente.  Et  aii  cos  que  ledict  sieur  de  Planezes  ne  vouldra 
accepter  ladicte  somme  de  6,666  escus  40  solz,  le  sindic 
dudict  dioc^ze  se  pourvoirra  de  deffences  n^cessaires 
centre  ledict  sieur  marquis  et  aultresqu'il  appartiendra. 

Dudict  jour,  huictiesme  juillet,  de  rellev6e. 

Sur  la  requisition  que  le  sieur  d'Hauteville  a  reyl6r6e 
de  pourvoir  au  payement  de  la  somme  de  10,000  escuS| 
dont  le  Roy  a  faict  don  k  Mme  de  Yantadour,  ainsi  qu'il 
a  este  cy  devant  propoz^,  a  este  conclud,  attehdu  la 
difficult^  que  ledict  sieur  d'Hauteville  a  faict  de  de- 
meurer  d'accord  avec  ccste  assemblee  dudict  don,  que 
ladicte  dame  sera  supplyee  de  prendre  en  bonne  part 
les  descharges  accordees  par  le  Roy,  en  general  et  en 
particulier  k  ce  diocese  des  restes  de  ses  tailles,  tant  de 
Fannee  1589  que  aultres ;  ce  que  le  sindic  dudict  dio- 
cese fera  ou  aultre  pour  luy  de  la  part  de  ladicte  assem- 
bl6e. 

Ledict  sieur  de  Ghanolhet,  lieutenant  g^n^ral  au  bail- 
liaige  de  .G^vauldan,  a  rapport^  k  I'assembl^e  qu'il  a 
veu,  avec  les  aultres  depulez,  les  comptes  rendus,  tant 
au  pays  que  en  la  Chambre  des  Comptes  par  le  sieur  de 
Rousses,  de  la  recepte  par  luy  faicle  cz  annees  1575  et 
1577,  et  leur  semble  que  le  pays  luy  doibt  faire  raison 
de  ce  que  luy  est  deub  de  ses  reprinses,  qu'il  bailie  par 
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estat,  atteDdu  que  les  C6vennes  et  les  lieux  qui  estoyent 
lors  occupez,  ont  est6  deschargez  du  payement  de  ieur 
ooUitez  par  les  editz  de  paciffication.  Sur  quoy  a  esle 
coDcIud  que  lessommes  k  quoy  reviennentlesdictes  re- 
prises desdictz  lieux  occupez  seront  impoz^es  sur  ledict 
dioc^ze  en  cinq  ann^es  grochaines  par  esgalles  portions 
pour  estre  payees  audict  sieur  de  Rousses,  sans  despens 
ny  interestz. 

Suivant  la  requisition  faicte  p^r  U*  Deod6  Dumas, 
docteur  ez  droictz ,  pour  les  hoirs  de  feu  Jacques  Du  Brael, 
sieur  de  Gosteregord ,  de  pourvoir  par  imposition  au 
payement  de  ce  que  Ieur  est  deub  de  restes  par  ledict 
dioc^ze,  suivant  les  Lettres  patentqs  dq  Roy,  par  eulx 
obtenues ;  a  est6  diet  qu'il  est  renvoy6  a  MM«  les  dep- 
putez  k  Taudition  des  comptes  pour  voir  les  pieces  et  en 
faire  rapport  a  I'assemblee. 

Ouy  le  rapport  faict  par  M.  d'Ispaniac,  vicayre  gkak* 
ral  de  Mgr  de  Mende,  sur  quelques  difficultes  que  luy 
avec  les  aultres  depputez  ont  trouv6es  sur  I'audition  da 
compte  de  M.  Anthoine  Chevalier,  recepveur  dudict  dio- 
cfese,  en  Tann^e  1589,  et  affin  que  ledict  Chevalier 
puisse  vallablcment  rendre  compte,  k  la  Ghambre,  da 
don  qu'il  a  pleu  au  Roy,  faire  au  pays,  des  deniers  de 
ses  tallies ,  pour,  estre  descharg^  d'iceulx  au  proffici 
dudict  pays,  ensemble  de  1,900  tant  d'escus,  provenant 
de  la  longueur  de  son  assi6te  et  aultres  articles ;  a  estS 
conclud,  attendu  que  le  pays  a  jouy  dudict  don,  qu'il  luy 
sera  baill6  quictance  gSn^ralle  desdictz  deniers,  en* 
semble  desdictz  1,900  et  tant  d'escus,  en  la  forme  qu'est 
requis  au  proffict  et  descharge  dudict  pays.  Et  n^ul- 
moingtz  que  ledict  Chevalier,  sera  tenu  rendre  compte 
aulx  Estatz  dudict  pays,  tant  des  deniers  dudict  don  que 
de  ladicte  somme  de  1,900  et  tant  d'escus. 
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Et  d'aultant  que  pour  n'avoir  est6  veriffiees  k  temps, 
les  Lettres  patentes  du  don  faict  par  Sa  Majesty  audict 
pays  des  deniers  de  ses  tallies  et  aultres  a  elle  revenans 
bons  en  ladicte  ann^e  1582,  le  recepveur  g6n6ral  de 
Languedoc,  a  constrainct  le  recepveur  particullier  dudict 
dioceze  de  payer  lesdictz  deniers,  desquelz  cedict  dio- 
cfeze  se  trouve  redevable  envers  ledict  recepveur.  A  est6 
conclud  que  Sa  Majest6  sera  tr^s-humblement  supply6e, 
continuant  sa  Iib6raiit6  envers  ses  pauvres  subjectz 
dudict  dioceze,  leur  donner  et  accorder  la  pr6sente 
ann^e  ou  la  suivante  les  deniers  de  ses  tailles.  Et  attendu 
I'extr^me  pauvrete  et  n6cessit6  du  peuple  pour  les 
^andes  ruynes  et  despenses  qu'ils  ont  souffertes,  sadicte 
Hajest^  sera  aussi  tr^s-humblement  supply^e  accorder 
oultre  et  par  dessus,  ladicte  ann^e,  les  restes  que  peult 
debvoir  ledict  pays  jusques  k  Tann^e  1590,  k  cause  des 
rigoureuses  executions,  fraiz  et  despens  insupportables 
qu'ilz  ont  souffert,  et  que  dudict  don,  les  habitans  dudict 
pays  qui  se  trouveront  avoir  entiferement  paye  leur  part 
des  susdictz  deniers  en  seront  remboursez. 

Le  sieur  de  Chanoillet  faisant  rapport  du  faict  de  Lal- 
donnez,  a  diet  qu'en  Tannic  1580,  par  dellib6ration  des 
Estatz  tenus  k  Salgues,  la  terre  et  mestarye  de  Laldon- 
nez,  d6cr6tee  au  proffict  du  pays,  fut  vendue  k  feu 
M.  d'Apchier,  pour  la  somme  de  5,000  livres,  qui  fut  par 
mesme  moyen  fournye  et  dellivr6e  au  feu  sieur  de  Saint 
Vidal,  lors  gouverneur  dudict  pays.  Sur  quoy  le  feu  sieur 
Gibilin  auroit  poursuivy  arrest  en  la  Cour  des  Aydes, 
par  lequel  ledict  decret  auroit  est6  cassS ;  de  sorte  qu'en 
vertu  d'icelluy,  le  sire  Jacques  Gibilin  reprenant  main- 
tenant  Finstance,  dellib^re  de  d^possMer  ledict  sieur 
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^pchier,  aci  iney^^  ^e  qtiey  fl  es^me  q«e  le  meitlear 
seraii  d'adyiser  (f  aceorder  dudict  affaire ,  sams  eefistitoer 
pitrs  avant  ie  pays  en  fraiz  et  despens,  par  «m  loBgfiror 
chs.  Snr  iquoy  a  est6  d£lib6r6  el  cooclud  cfne  )e  smtfie 
BOmmera  deux  arbrtres  de  la  part  du<l^  pays  et  teiiiel 
Gibilki  atikres  deui,  pardevaot  lesqoelz  fes  parties 
dtront  et  reHiectront  ee  que  bon  leur  semUera,  ei  bms* 
Hies  le  eompte  de  feu  Yidal  Gibilin,  pouraprte  fatrelew 
rapport  k  la  procbaine  assembl^e  de  ce  qu'ilz  auronC 
"trouYi^  du  droict  4es  parties  et  estre  par  ladiete  assam- 
bl6e  priss  telle  resolution  qu'dle  advisera  bon  estre  to«h- 
ebant  ledict  aeeord,  sans  toutesfoys  que  )e$  ad^is  des* 
dietz  arbiires  puissevt  aulcunemei^t  pr^jtidieter  an  pay& 
Sur  la  requeste  pr6sent6e  par  9.  Jacques  Langtade, 
juge  d^  la  vHle  de  Salgues,  tendant  k  ce  qa'il  pleusi  a 
rassem'blee  l^dempn^iser  des  ifraiz  et  despeas  qu'il  a 
souffbrtzaTee  M*  Jacques  Lobeyrie,  deSalgues,  k  cause 
de  rem^prison-nement  de  leurs  personnes  qui  kti  Aiele 
par  le  sieur  de  Fosseux,  conire  etau  prejudice  de  la  foy 
'publicque;  aussi  k  cause  des  blez  qui  feureBtprms  dens 
le  chasteau  de  La  Clause,  par  ledict  sieur  de  Fosseux, 
^ue  lesdictz  supplians  out  est6  constrainctz  payer  au 
sieur  de  Mongon  ;  a  est6  condud  que  le  pays  leur  a  ey 
devant  accord^  la  soDMne  de  500  eseus  dont  ilz  ont  esl6 
-paiyez,  ores  qu'il  ri'y  firt  tenu,  qu'il  n'y  a  lieu  d'auHre 
gratifScation  ny  recompense. 

Du  vendredy  neufvieOTie  jour.dudiQt  i»ois  de  juiUieV> 

du  matip. 

Le  sieur  d*A?pcbii8r  a  repr^senie  k  rassanbiee,  ces^Bie 
^pour  la  reduction  de  la  yille  -de  Miende  en  To^beyssosee 
du  Roy  et  en  retirer  le  sieur  de  Fosseux^  qui  IWkCcapoit 
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contne  la  Toloftt^  de  Sa  llajeste,  IcdSct  sieur  d'Apcbier 
fiiipry^  de  la  part  dudicl  dioc^ze  de  rassister  ei  secoarir 
en  ceste  grande  nj^ceesil^,  (ant  de  sa  personae  que  de  ses 
moyeos  et  amys;  ee  qu'il  auroit  faict  sans  y  rien  espar* 
gner,  ayant  pour  cesi  effect  au  mois  de  may  1597,  fqiict 
faire  levi&e  d'ung  regiment  etdesbourc6,tant  poisr  ladict« 
]ev6e  que  pour  I'entretenement  d'icelluy,  la  somme  de 
i  ybOO  escusy  et  au  a&ois  de  jnjng  apres  ensuivaot,  il 
auroit  aussi  este  pry6,  de  la  partdudict  dioc^ie,  de  pres^ 
ter  la  quantity  de  1,500  cestiers  bledz  jusques  k  ee  quid 
^occasion  se  pr^eniast  de  les  employer  pour  la  nourri* 
iure  de  Tarmi^e  qui  seroit  di^essee  pour  la  p^ductioa  de 
la  ville  de  Mende,  dt  k  cost  effect  garder  lesdictz  bledz. 
Ge  qu'jl  pnomet  faire.  Toutesfoys  despais  ledict  dioc^ze 
feict  ung  Bouvoau  march6  pour  la  (ourniture  de  sem-^ 
blable  .({uan(iti&  de  bledz  avec  M'  Jacques  Ghaniuei,  qui 
s'obligea  d'en  faire  la  fourniture  y  laissant  en  arri^re 
ledici  sieur  d'Apcher,  qui  se  jbrouva  frustri  de  la  vente 
desdictz  bledfis,  exeepte  de  600  cestiers  qu'il  vendil 
audicl  iChaiiiuel ,  luy  restant  encores  900  cestiers  de 
i,500  quA  ledict  pays  l-avoit  prye  de  reserver  pour  le 
siige  de  ladicte  viUe  de  Mende ;  qui  fut  cause  que  se 
trouv^pi  ehargi6  dud  lei  bled,  en  la  saison  de  la  rcoolte, 
il  fut  x^nstrauLCt  le  vendre  k  vil  prys;  qui  luy  revient  k 
une  gmnde  perte.  Aussi  a  represent^  q«'il  fut  pryiS  de 
la  pajrtdudiot  diocese  de  (laire  levee  de  trois  compaignleB^ 
de  gens  de  pied  pour  estre  employ^  k  ladicte  riductioi^ 
et  par  mesrae  moycn  essayer  de  recouA^rer  les  caoopS' 
de  la  ville  du  Puy  et  les  faire  mectre  en  bon  estat,  pour 
marcher  quaat  le  besoiog  le  requerroii.  Et  oultre  cella, 
k  rarriv^e  de  pondiot  seigiOOttT  de  Vantadour  il  se  trouva 
prte  de  luy  ^w  90  maistnas  qui  I'assistdrent  duraat  le 
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si6ge  de  ladicte  ville,  et  lors  roesmes  de  la  capitulation 
faicte  avec  ledict  sieur  de  Fosseux  sur  la  reddition 
d'icelle,  ou  il  courut  fortune  de  sa  vye,  comme  chascun 
scait.  Et  d*auUant  qu  il  n'est  raisonnable  que  lesdictes 
despences  tumbcnt  sur  luy,  les  ayant  faictes  k  la  r^qui-  | 

sition  du  pays  et  pour  le  bien  des  affaires  d'icelluy,  cella  i 

est  cause  qu  il  a  dress^  ung  estat  desdictes  despences  ;  [ 

requ6rant  Tassamblee  pourvoir  au  contenu  d'icelluy. 
Sur  quoy,  veu  ledict  estat  et  faicte  lecture  d'icelluy  en 
playne  assambl6e,  a  est6  conclud  qu'il  sera  veu  et  exa- 
mine particuli^rcment  par  MM.  les  auditeurs  des  comptes 
k  Fassistance  de  MM.  rerivoye  de  M.  le  baron  de  Mer- 
cceur,  du  sieur  de  Servi^re,  de  Mirandol,  consulz  de 
Mende,  de  Maruejolz  et  Florae,  pour  aprfesen  conferer 
et  le  debalre  avec  ledict  sieur  et  essayer  de  faire  mod6- 
rer  ses  demandes  et  prethensions,  et  du  tout  faire  rapport 
k  Fassambl^e. 

Le  sieur  Chantuel  a  supply^  Tassembl^e  le  vouloir 
sortir  du  proems  qu'il  a  centre  le  sieur  de  Manifacier, 
recepveur  dudict  dioc^ze,  pour  raison  de  radministra- 
tion  des  deniers  extraordinaires  dudict  dioc^e  qu'il  a 
faicte  en  Tannic  15i97,  dont  ledict  sieur  Manifacier  luy 
demande  comme  de  clerc  a  maistre,  ensemble  les  gaiges 
k  luy  accordfe.  A  quoy,  par  arrest  de  la  Cour  des  Aydes, 
il  auroit  est6  condempn6  envers  ledict  sieur  de  Manifa- 
cier et  ledict  diocese  a  Ten  reliever ;  protestant  en  cas 
que  Tassemblee  ny  pourvoirra,  qu'il  est  prest  de  satis- 
fayre  audict  arrest. 

Sur  la  requisition  faicte  par  le  sieur  Clauzel,  pour  ei 
au  com  dudict  sieur  Glauzel,  son  fr^re,  cy  devant  tr6- 
sorier  provincial  en  Lauguedoc,  de  luy  pourvoir,  par 
imposition,  au  payement  de  la  somme  de  1,524  escos  k 
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luy  deubz  pour  la  cottit6  dudict  diocfese,  de  rimpositioQ 
des  15,000  et  tant  d'escus  faicte  en  Tannde  1595  aulx 
estatz  tenuz  k  B6ziers,  pour  rextraordinairc  de  la  guerre, 
ensemble  des  interestz  de  ladicte  partie,  despuis  le 
terme  de  payement  escheu  de  ladicte  annde,  et  encores 
de  la  somme  de  50  escus  30  solz,  k  quoy,  par  MM.  les 
tr6soriers  g6n6raulx  de  France,  furent  tax6s  les  despens 
que  MM.  Jehan  Barthelemy,  commis  dudict  sieur  Clau- 
zel,  avoit  faiclz  centre  ledict  diocese,  pour  avoir  paye- 
ment de  ladicte  somme.  Apres  avoir  ouy  MM.  Dumas  et 
de  Chanoillet  qui  avoyent  este  depputez  k  faire  veriffi- 
cation  dudict  debte,  a  este  accord^,  avec  ledict  sieur 
Clauzel  a  la  somme  de  1,259  escus,  pour  tout  ce  que 
ledict  dioccze  luy  peult  debvoir  de  resles,  tant  de  ladicte 
somme  principalle  que  des  interestz  de  quatre  anndes  au  . 
denier  doutze,  desduict  et  rabatu  496  escus,  qu^  ledict 
sieur  Clauzel  avoit  rcceuz  dudict  diocese,  par  les  mains 
du  sieur  Alra6ras,  recepveur  d'icelluy,  ladicte  ann6e 
1595,  et  125  escus  par  les  mains  du  sieur  Chantuel,  re- 
cepveur en  Tannee  1597.  Laquelle  somme  sera  impos6e 
et  payee  audict  sieur  Clauzel,  en  deux  anndcs  csgalles, 
k  commencer  la  presente,  en  laquelle  sera  aussi  impoz6 
la  sorarae  de  33  escus  20  solz  a  quoy  a  este  parcillement 
accorde  pour  lesdiclz  despens  faictz  par  ledict  Barthe- 
lemy, le  tout  sans  interestz. 

Le  sieur  de  Fumel,  sindic,  a  supplye  rasscmbl6e  si 
elle  est  en  volontc  d*agreer  et  approuver  le  contract  que 
MM.  les  commis,  sindic  et  depputez  avec  aullres  sicurs 
de  Tes^glise,  de  la  noblesse  .et  du  Tiers-Eslat  ont  pass6 
avec  Ic  sieur  Savaron,  comme  procureur  de  Mgr  le  comte 
d'Auvergne,  et  ce  faisant,  en  passer  la  ratliffication.  Sur 
quoy,  aprds  avoir  faict  faire  lecture  dudict  contract  et 
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reOfiieilly  les  voix,  si^)V}aiit  leu^r  advrz  et  opfoian  ;  k  esl6 
conclud  qu^./  sfitis  auloUn^ment  approuver  ledict  eon- 
Iract  ny  prejiuiicief  aulx  pretension^  (ki  pays,  que  la 
aominie  de  10,000  escus,  seraimpozee  Isi  prSsente  anntey 
poiur  estre  payee  aiidict  seigneur  comte,  sur  et  tant 
moingtz  de  ce  que  ledict  pays  peult  debvoir  k  MM.  les 
escbevins  de  Glernaont,  k  la  charge  de  remectre  matn- 
lev^e  des  bannimens  faictz  k  MM.  les  comoois,  stndic  et 
d^putez  dudict  pays  et  les  lettres  d'assiele.  Et  d*aultaiit 
que  la  somme  demandee  par  ledict  seigbeor  comte, 
eomme  r^^missioBiiaire  desdictz  eschevin^j  est  provenue 
par  exprte  eommatidemcJnt  du  Roy  eft  pour  le  bien  de 
son  service,  ledict  seigneur  president  a  este  prye  d'en 
poursuivre,  au  nom  et  proffict  dudict  pays,  le  rabaiz  et 
diminution  de  la  somme  conlenue  audict  contract,  tant 
envers  sadicte  Majest6  que  envers  ledict  seigneur  comte 
et  d'y  faire  entrer  MM.  d'Auvergne  et  auUres  dioctees 
oirconvoisins  pour  leuf  portion. 

Dudict  jour  neufviesme  de  juillet,  de  rellevee. 

Sur  les  requisitions  faictes  par  le  sieurRodier,  lieu- 
tenant de  prevost  audict  dioceze,  de  pourveoir  au  con- 
tenu  en  Testat  des  fraiz  extraordinaires,  tant  pour  luy 
que  pour  M.  Jehan  Puech,  commis  du  greffier  de  la  pr6- 
voste,  faictz  en  Texercice  de  sa  charge,  et  afQn  de  luy 
donner  plus  de  moyen  de  la  continuer  de  bien  en  naieux, 
mesmes  du  cost6  des  Cevennes  contre  Jeban  Pic,  jeune, 
de  Larbosset ;  Jehan  Ducamp ;  Francois  el  aullre  Jehan 
Ducamp,  ses  enfants ;  Jacques  Reboul,  du  Hazel-Rosade; 
Pierre  Bavit,  diet  Venobre,  de  Saint-Germain  et  leurs 
complices,  diffamez  publicquement ;  rassemji)lee  luy  a 
accorde  la  somme  de  50  escus  qui  lay  sera  impoz^  ea  la 
prSsentc  assi^te. 


Pour  les  abus  et  malversatioDs  qne  les  commis  des  re- 
cepveurs  de  ce  diocese  foQt  en  la  levee  des  restes  de 
leurs  receples,  la  plusparl  desquelles  sont  manquez 
pour  n'avoir  eseript  les  payemeDS  en  tears  livres;  a  est4 
conclud  qae  desormais  il  ne  sera  loisifble  ausdictz  rece- 
veurs,  bailler  aulcunes  reprises  des  lieux  iH  paroisses 
solvables  ou  seroit  des  lieux  impuissans  ny  encores  faire 
levee  d'iceulx  apres  Irois  ans  passes. 

Et  pour  le  regard  d'ung  nombre  infini  de  receveurs 
qui  ont  des  reprises  despuis  SO  ans  en  qk,  desquelles  iU 
font  tous  les  jours  la  levee,  constraignant  le  pauvre 
peuple  au  payement  desdictes  reprises  par  rigoreuses 
ex6cutions,  pour  n'avoir  moyen  de  faire  foy  des  paye- 
mens  faictz  despuis  si  longtemps;  a  estS  conclud,  attendu 
1^  grand  desordre  et  ruyne  que  telle  lev^e,  faicte  en 
confusion  et  par  une  vingtaine  de  divers  recepveurs  en 
cnesme  temps,  apporte  au  pauvre  peuple,  oultre  le  retar- 
dement  de  la  levee  des  deniers  du  Roy  et  aultres  deniers 
ordinaires  de  Tann^e  courante ;  que  lesdictz  recepveurs 
conviendront  d'ung  personnaige  suffizant  et  cappable 
pour  faire  la  levee  desdictz  restes  et  acquicter  leurs 
debetz  des  deniers  provenant  d'icelle,  et  ce  dans  le 
temps  de  quatre  ann^cs  prochaines,  a  proportion  de  ce 
que  leur  est  deub,  k  commencer  Tannee  prochaine, 
1600.  Lequel  receveur  des  restes  sera  tenu  rendre  compte 
chascune  desdictes  annees  et  seront  les  paroisses  adver- 
ties  par  le  greffier  du  pays  de  commettre  collecteur  res- 
seant  pour  lever  lesdictz  restes  en  quatre  annees.  Et  ou 
lesdictes  reprises  se  thouveroyent  faulses,  la  moiti^  des 
amende*,  esquelles  lesdictz  recepveurs  pourront  estre 
condempnes  pour  lesdictes  faulses  reprises,  appartien- 
dront  audict  recepveur  des  restes  et  Taultre  moitie  au 
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pays,  pour  fornir  aulx  fraiz  qu'il  conviendra  faire  pour 
la  poursuitte  des  proems  qui  se  feront  contre  lesdictz  re- 
cepveurs.  Ayant  I'assemblee  donn6  comme  elle  donne 
tout  pouvoir  Ji  MM.  les  commis,  sindic  ei  deputes  dudicl 
pays  de  dellivrer  la  recepte  desdictz  resles  a  la  meilleur 
condition  dudict  pays  qui  se  pourra  faire;  le  toutsoubz 
le  bon  plaisir  de  la  Cour  des  Aydes,  laquelle  sera  sup- 
ply6e  authoriser  la  presente  delliberation  et  ce  qui  sera 
laict  en  consequence  d'icelle ,  mesmes  les  inbibitioos 
faictes  ausdictz  receveurs  de  continuer  la  levee  desdictz 
restes,  pour  le  solaigement  du  pauvre  peuple  el  pourne 
retarder  la  levee  des  deniers  du  Roy  et  auUres  ordi- 
naires  de  Tannee  courante. 

Le  sieur  Almeras,  recepveur  dudict  dioctee,  en  J'an- 
nee  1595,  a  remonstre  que,  par  arrest  el  closture  du 
compte  qu*il  a  rendu  audict  pays,  le  4  juillet  dernier,  il 
luy  est  deub  la  somme  de  3,297  escus,  et  par  aultre 
comple  rendu  par  M*  Jacques  Saulze,  le  6'  dudict  mois, 
luy  est  aussi  deub  la  somrae  de  1,735  e^cus  24  solz 
6  deniers,  revenant  Jes  deux  ensemble  k  5,053  escus 
4  sols  3  deniers.  Et  d'aultant  que  lors  de  Tarrcsle  des- 
dictz comptes  luy  fut  promis  faire  iropozer  ladicVe  somme 
en  la  pr6sente  assiette  ;  a  cesle  cause  a  requis  Vassem* 
bl6e  y  vouloir  satisfaire,  affin  qu'il  ayt  moyen  d'acquiter 
les  parties  qu  il  a  esl^  constrainct  emprumpter  pour  les 
affaires  dudict  diocese.  Sur  quoy  a  este  conclud  que  sur 
et  tant  moingtz  de  ladicte  somme,  sera  impoze  3,000 
escus  en  la  pr6sente  assi6te  el  le  surplus  I'annee  pro- 
chaine  sans  intereslz. 

Sur  la  requisition  faicte  k  Tassemblee  par  M.  Pierre 

Portales,  cy-devant  receveur  ^leclif  dudict  dioc^ze,  ez 

ann^es    1591  et  1592  et  d'une  imposition  en  I'annee 
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1594,  de luy  faire  payer  la  somme  de  7,630  escus  47  solz 
6  deniers  que  ledict  dioceze  luy  doibi  par  fin  et  closlure 
de  trois  comptes  ou  estatz  par  luy  rendus  audict  diocese, 
par  la  closture  desquelz  auroit  est6  ordonn^  qu  il  seroit 
pourveu  k  son  payement  en  la  pr^sente  assembl^e,  oultre 
que,  par  commission  de  la  Cour  de  nos  seigneurs  des 
Aydes,  il  est  mande  au  sindic  dudict  diocese,  faire  im- 
pozer  ladicte  somme  en  la  pr6sente  assiette,  k  peyne 
d'estre  constrainct  en  ses  biens  propres;  a  est6  conclud, 
veu  lesdictz  comptes,  ensemble  ladicte  commission  et 
arrestz  intervenuz  sur  iceulx,  que  MM.  les  commissaires 
de  Tassiette  seront  requis  comprendre  au  despartement 
des  deniers  extraordinaires  dudict  diocese,  de  la  pr6- 
sente  annee,  la  somme  de  3,815  escus  8  solz  9  deniers, 
pour  cstre  pay6e  parle  rccepveur  dudict  dioceze  audict 
Portal^s  sur  et  tant  moings  et  pour  la  moitie  de  ladicte 
somme  de  7,630  escus  17  solz  6  deniers,  en  I'acquict  et 
descharge  dudict  dioceze  et  que  le  surplus  de  ladicte 
somme  sera  impoze  Tannic  prochaine  et  payee  audict 
Portales,  sans  intcreslz,  attendu  les  grandz  debtes  et 
affaires  que  ledict  diocese  supporte  ceste  ann^e  et  Tex- 
tr^me  pauvret6  du  peuple. 

A  est6  conclud  pour  le  bien  et  solaigement  du  pauvre 
peuple  dudict  diocese  que  le  Roy  sera  supply^  r6vocquer 
le  don  faict  par  Sa  Majest6  aux  habitans  de  la  ville  de 
Marvejolz,  de  la  portion  qu'ils  sont  tenus  payer  chascune 
ann6e  des  deniers  commungz  et  extraordinaires  dudict 
dioceze,  que  Ton  est  constrainct  rejecter  chascune  ann^e 
sur  les  aultres  habitans  du  pays  a  leur  grand  fouUe  et 

surcharge,  ou  ledict  don  ne  seroit  exp que  ledict 

sindic  pretend  et  qu'il  n'y  a  apparence  de  souffrir  plus 
longuement  ceste  surcharge  au  pays. 
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Lai  reqneste  p)r&eM6e^  ladiete  assafiiblee  de  la  paM 
4e Benoici  Bonhomme,  de  Sa}gue$,  a  6&16  renvoyeemkx 
deppvtez  a  Taadiiion  des  oamptes.  f 

Dii  sabmedy  dixiesme  jour  de  JHillet,  du  matin. 

H*  Pierre  Portal^s,  proGureur  de  M.  Daniel  Montgui- 
bert,  a  diet  qu§  ledict  de  Montguibert  auroit  est6  pour-  j 

veu  de  Tcstat  et  office  de  contrerolleur  ancieo  et  alter- 
natif  des  tailles  au  diocese  de  Mende,  comme  a  faret  | 

apparoir  par  les  lettres  de  provision, deuemeat  venflG^es 
qu'a  exhib6,  suivant  lesquelles  a  requis  luy  permectre, 
oomnie  son  procureur  J'entr6e  et  s^nce  de  ladicte  assam-  { 

bl^  pour  y  assister  et  contreroller  les  assi^tes  et  despar- 
tement  qui  se  fairont  en  la  pr^sente  assi^te,  tant  ordi-  | 

aaires  que  extraordinaires,  sellon  le  deub  de  sa  charge. 
Attendu  qu'il  a  est<^  conclud  et  arreste  par  les  Estatz  :! 

g^n^raulx  de  Languedoc ,  conform^ment  aux  articles  { 

accord^s  avec  MM.  de  Maisse  et  de  Reffuge,  depputez  k 

par  le  Roy  ausdictz  Estatz,  que'  Testablissement  des  con-  ' 

trsrolleurs  des  tailles  n'auroit  lieu  ez  dioc^zes,  mesme- 
ment  oil  il  n'y  a  encores  de  receuz,  k  cause  de  la  fouUe  ■ 

et  surcharge  que  le  peuple  en  recepvoit;  a  est6  conc\ud 
par  I'assembl^e  qu'il  n'y  a  lieu  de  le  recepvoir. 

Sur  la  requeste  presentee  par  Melchior  et  Jehan  Rever-  J 

sat,  marchands  de  Mende,  tendant  a  ce  qu'ilz  soyent 
remboursez  des  sommes  qu'ilz  ont  estS  constrainctz 
payer  k  Jehan  R6gis,  de  Saint-Cosme,  de  remprisonne- 
ment  faict  de  leurs  personnes,  pour  ung  debte  du  pays 
et  des  despens  et  interestz  par  eulx  souffertz ;  a  csl6 
diet  que  les  supplians  se  retireront  devers  les  depputez 
a  I'audition  des  comptes,  commis  par  Tassemblee  pour, 
par  eulx  cstre  pourveu  ausdictz  supplians  ainsi  qu  il 
apartiendra. 
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L&  sieur  de  Guilleinine't,  cotomissaire,  a  requts  Ta^ 
sdmbl^e  d'^clatrcr  si  elle  btilPhd  comprendrd  Id  \  ille  de 
Maruejolz  au  despartement  des  deniers  ordinaires  et 
extraordioaires  de  la  pr^sente  assie(e,  d'auUant  qu'ilz 
disent  estre  encores  dans  ]e  temps  de  leur  doD  ;  sur  quoi 
le  sieur  Seguin,  consul  de  Harieujolz,  ayant  requis  faire 
jouyr  les  habitans,  du  don  ei  exemption  des  tailles  a  euU 
octroy^  par  Sa  Majest^,  durant  le  temps  port6  par  lee 
provisions  qu'il  a  en  main ;  protestaht  a  desny  de  ce, 
d'avoir  recours  a  sadicte  Majeste.  A  este  conclud  que  le 
sindic  veriffiera  avec  ledict  sieur  de  GUilleminet,  cOm- 
missaire,  sy  lesdictz  de  Maruejolz  ont  entitrement  jouy 
de  Texemption  desdicles  tailles,  pour  le  temps  k  eulx 
accord6  par  sadicte  Majesty,  el  en  cas  qu*il  se  trouvast 
qu'ilz  fussent  encores  dans  tel  temps,  ledict  sieur  com- 
missaire  satisfaira  a  ce  qui  est  de  Tintention  de  Sa  Ma- 
jeste port^e  par  les  lettrcs  de  ladicte  exemption. 

A  est6  accorde  par  I'assemblee  avec  Jehan  Mcrcoy  la 
somme  de  10  escus,  oultre  et  par  dessus  aultres  10  escus 
qui  luy  feurent  accordez  Tannee  passee  en  consequence 
des  bons  offices  qu'il  feit  au  pays  durant  ledict  siege  de 
la  ville  de  Mende,  lesquelles  deux  sommes  seront  impo- 
z6es  en  la  pr^senle  assiette  et  payement  audict  Mercoy 
par  le  receveur  dudict  diocese. 

Aussi  a  este  arreste  que  la  somme  de  152  escus  dont 
le  sieur  Du  Jardin  a  obtenu  taxat  de  la  Cour  des  Aydes 
centre  ledict  diocese  sera  impozce  en  trois  annees  pro- 
chaines  esgallement,  k  commencer  la  presente  sans  inte- 
restz. 

Le  sieur  Dumas,  juge  au  bailiaigc,  a  rapport^  comme 
MM.  les  depputez  k  Faudilion  des  comptes  ont  veriffi6  les 
comptes  et  aultres  papiers  du  sieur  Borrel,  recepveur 
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dudict  diocfeze  en  I'ann^e  4581,  et  onttrouv6  qu'il  lay 
est  deub  la  somme  de  3,188  escus.  Sur  quoy,  attenda 
que,  par  deliberation  prinsc  aulx  Estatz  tenus  a  Ghenac, 
f  ut  ordonn6  que  ce  qui  estoit  deub  audict  sieur  Borrd 
seroit  impoz6  en  Irois  annees  et  que  suivant  ladicte  del- 
liberation  le  tiers  fut  impoz6  et  a  este  payc  audict  sieur 
Borrel  ;  a  este  conclud  que  la  moili^  de  ladicte  somme 
de  3,108  escus,  a  quoy  reviennent  les  deux  aultres  tiers 
restans  de  son  debte,  sera  impoz6e  en  la  pr6sente  assiete 
et  le  rcsle  la  prochaine  annee  sans  inlerestz,  et  affin 
qu'il  puisse  vallablement  rendre  son  compte  k  la  Cham- 
bre,  attend u  que  le  pays  a  jouy  de  la  parlie  du  don  faict 
par  le  Roy  audict  pays  ladicte  annee,  que  quittance  luy 
sera  baillee  des  deniers  d'icelluy  don  par  Ic  sindic,  el 
oultre  ce,  luy  sera  impoze  la  somme  de  109  escus  35  sols 
que  luy  est  deue  par  la  closture  du  comptereau  des  fraiz 
par  luy  faictz  pour  la  v6riffication  par  luy  obtenue  au 
nom  dudict  dioc^ze  de  Texemption  octroyce  par  Sa  Ma- 
jeste  des  deniers  de  ses  tallies  pour  une  annee  a  despar- 
tir  en  deux,  k  commencer  la  presente. 

Et  pour  le  regard  de  3,224  escus  que  lesdiclz  sieurs 
depputez  ont  trouv6  eslre  deuc  audict  M.  Anthoine  Che- 
valier, rccopveur  dudict  diocese,  ez  annees  1582  et 
1585,  a  este  conclud  que  la  somme  sera  irapozee  en 
quatre  annees  prochaines,  k  commencer  a  la  prteente 
assiete  et  saus  interestz ;  de  quoy  il  est  demeure  d*ac- 
cord. 

Aussi  a  esie  conclud  qu'il  sera  impoz6,  en  la  presente 
assiete,  la  moitie  de  la  somme  de  2,915  escus,  que  les- 
diclz depputez  ont  trouve  eslre  deue  a  M*  Bernard  Dan- 
gles, recepveur  dudict  diocese,  I'annee  1588,  et  Taultre 
moitie  Tannee  prochaine,  sans  interestz. 


—  865  — 

Pourle  regard  de  la  somme  de  4,671  6cus,  qu'ilz  ont 
trouv6  estre  deue  aulx  hoirs  de  feu  sieur  de  Costeregord, 
pour  restes  de  plus  grande  somme  que  luy  estoit  deue 
par  arrest  et  cloisture  de  son  compte,  a  est6  conclud 
qu'elle  sera  impozee  en  quatre  ann^es  procfaaines  k  com- 
mencer  la  pr6sente,  sans  interestz  ny  aullres  pretensions, 

£t  quant  a  la  somme  de  679  escus  SO  sols,  deue  aux 
consuiz  de  Chanac,  par  sentence  des  officiers  du  bail- 
liaige  de  G6vauldan,  a  est6  conclud  que  ladicte  somme 
sera  impos^e  en  quatre  ann^es,  sans  interestz  ny  aultres 
pretensions. 

Aussi  sera  impoze  en  trois  ann^es  prochaines,  a  com- 
mencer  la  presente,  la  somme  de  50  escus  accordez  au 
cappitaine  Sernery,  pour  pareille  somme  dont  luy  avoit 
est6  cy  devant  exp6di6  mandement,  de  laquelle  il  n'avoit 
est6  paye. 

Et  sur  la  requeste  presentee  par  le  sieur  docteur 
Du  Bacon,  pour  estre  pay6e  des  sommes  qu'il  pr^thend 
lu^  estre  deues  par  son  com'pte  de  munitions  de  Tann^e 
1585  ;  sur  le  rapport  faict  a  TassembUe  par  ledict  sieur 
de  Chanoillet,  a  est6  conclud  que  pour  toutes  pretensions, 
le  pays  luy  accorde.la  somme  de  150  escus  qui  seront 
impoz6es  en  trois  ann^es  prochaines,  commengant  la 
pr6sente ;  a  quoy  ledict  sieur  Du  Bacon  a  consenty. 

Sur  le  rapport  faict  par  le  sieur  juge  du  bailiaige,  tou- 
chant  aultres  pretensions  du  sieur  d'Almeras,  assavoir  : 
de  luy  faire  payer  la  somme  de  5,055  escus,  k  luy  deubz 
par  fin  des  compter  par  luy  et  M.  Jacques  Sauize  rendus 
au  pays  et  le  descharger  des  restes  des  impositions  des 
annSes  1595  et  1596,  montant  9,615  escus  54  sols,  sui- 
vant  Testat  qu'ils  en  ont  remis  et  leur  faire  payer  ce  qui 
se  trouvera  leur  estre  deub  avec  les  dommages  et  inte- 


reetz  cfslilz  en  souffrent ;  comme  aussi  les  despens 
esquelz,  par  arrest  de  la  Gour  des  Aydes,  ledict  dioci^ 
a  esi&  c<mdeiiipi)6  au  proees  contre  les  €6vennes ;  a  esiA 
diet  q«ie  lesdiciz  deppuiez,  a  rauditioa  des  eoraptes,  ler- 
mineroiH  lesdictes  pretensions  ainsi  qo^ik  ven*ODt  esti^ 
a  faire  par  raisoa. 

Le  sieur  de  Chanaillet  a  diet  que  ie  sieur  de  Fi^lcigiiety 
fils  et  heritief  de  Jehan  Vivien,  recepvear  dodict  dio* 
c^se,  ez  ann^es  1576  et  1577^  a  remis  devers  lesdMi 
sieurs  depputez  ung  estat  de  la  sonune  de  36,000  laal 
d'escus  qu'il  pretend  luy  estre  deue,  pour  les  causes 
parliculli^ement  Cjootenues  audict  estat  doni  ledict  sieur 
de  Chanoliiet  a  sommairement  faicte  mention.  A  esli 
oendud  que  sur  et  tant  moingz  de  ce  que  peult  es^te 
deub  de  principal  audici  Vivian,  sera*  impose  en  la  pr&- 
sente  assiette  la  somme  de  1,000  escus,  et  le  surplus  de 
ses  pretensions  dieoaueurera  en  sure^ace  jusques  k  la  pro- 
ehaine  assidAe,  ta»t  centre  le  sieur  FontuBye,  de  Salgues, 
quA  oontJpe  ledict  pays,  et  sans  interestz. 

Sur  la  r^qaisition  faicte  par  le  sieur  ^  GicoA,  pour  el 
au  nom  da  sieur  d'Ogier,  provost  g^erai,  son  p^re, 
d'asseoir  et  d^artir  sur  tout  le  pats,  la  somme  i» 
2,200  eseus^  k  luy  deue  pour  utig  voiaige  faict  en  os 
pays,  en  raon6e  1592  etaultres  vaeoalioiis  ei  despeaee^ 
foictes  par  ledict  sieur  d'Ogier,  au  pnoc^  centre  feu 
Jeban  de  Retrun,  sieur  de  La  Bocfaje,.  et  dont  il  a  obtean 
Letires  patentes  de  Sa  Majesl^,  v^iffi^  en  )a  Cour  d^ 
Aydes  et  bureau  de  MU.  les  tr^riers  gin^ulx  ifi 
Franoe,  vequ^rant  lesdiotes  lettne^  estire  mises  k  ex^qar 
tioB ;  a  est'6  conclud  qu'il  en  sena  ordooni  en  la  pmtr 
cbfaine  asaembii&9  des  Estate. qu'^ljleadvjsera  m  debvojr 
faire  par  raiaon  s'il  y  evsehot. 
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Dudict  jour  di^iesme  jqillet,  de  rellev^e. 

A  est^  'eoadttd  4fue  le  coinpte  4ie  M»  Jaecfues  Chantiid 
^  Uiy  prisent^,  de  la  recepte  Aes  reprises  de  ses  pr4- 
x^dens  ^eomptes,  sera  -007,  doz  et  anest^  paries  d^utez 
k  rauditiw  des  compies^  k  I'assistance  die  I'uxig  des  dub- 
fnie^  des  GeY^nes,  et  n^xAoMugiz  seira  ledlct  comixle 
pepr^senrti  k  la  proehaine  aseamblee. 

Le  sieur  Anifcel  IfoAiaigne  a  rendu  k  MM.  des  Estate 
UDe  lettre  de  Mgr  de  Yantadour  qui  a  esti  leue,  par 
la^uelle  moadiet  seigneur  prye  Vasserabl^e  de  proe^er 
k  rifloposition  de  la  partie  deue  4  M.  de  Fosseux,  sttii^Dt 
les  articles  de  la  capitulation  faicte  avec  lay,  aftiB  que 
oeulx  qui  o»t  4roict  et  cession  dadiot  siaur  de  Fossea^y 
pvfissen^  es1/re  pay<^  par  le  mayen  de  ladiote  impoMtMOy 
au  contenu  4e  laquelle  ledict  sieur  Montaigne  a  reifiiis 
Tassembl^  vouloir  satisfaire.  Sor  quoy  lay  a  est6  oes- 
peadu  que  lesdiotz  Estatz  ont  arpest6  4'K>ipozer  ledict 
debte  en  quatre  ann^es,  k  commencer  la  pri^sente^.en 
consideration  de  Texlnftme  paovret^  dupeuple  et  auivaiirt 
tes  lettres  de  respict  octroy^es  [^r  Sa  Majesty,  pour  le 
solaigement  des  kabitans  dudict  dioc^e. 

Aussi  a  est^  eondud  que  les  deppirtez  du  dioc^e  que 
yroDt  a  la  Gour  poursuivront  envers  Sa  Majesty  le  don 
des  resles  de  tons  les  deniers  de  ses  tailies  deabz  dn 
•pass6  par  ledict  dioc^. 

Lesieurd'Haatevitle  a  requi^  Fassemblte  pouryoir  au 
feict  du  don  de  4*0,000  escuz  faict  par  le  Roy  ii  Mma.de 
^antadeur ,  ^sur  l^s  reslies  des  deniers  de  'Sa  MaJMt6 
deubz  par  ledict  dfoc^se,  suivanC ses  ipp^c^denlf s  n^wi- 
"silfons,  aukreaveiit  rl  sera  eonatraiact  proeiider^a  Kex^- 
eution  de»  provisaoos  qti'U  a  en  main. 
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Le  sieur  Savaron,  secretaire  de  Mgr  le  comte  d'Au- 
vergne,  estant  venu  k  Tassambl^e,  luy  a  presente  une 
lettre  missive  que  mondict  seigneur  le  comte  luy  escript 
que  a  esl6  leue,  et  suivant  icelle,  a  requis  que  la  partie 
du  premier  payement  accorde  k  mondict  seigneur  le 
comte  soit  dellivr^e  au  sieur  Arqoul  Fini,  et  par  mesme 
moyen  que  ladicte  assemblee  ratiffie  le  contract  passe 
avec  luy,  pour  et  au  nom  de  mondict  seigneur  qui  la  ra- 
tiffie de  sa  part,  ayant  ledict  sieur  Savaron  receu  Tacte  de 
ratiffication. 

Ouy  le  rapport  faict  par  le  sieur  de  Mirandol,  assist^ 
des  aultres  d^putez,  sur  le  faict  de  Testat  des  pretensions 
de  M.  d'Apcher,  Tassemblee,  aprfes  avoir  encores  delli- 
b6r6  sur  le  contenu  d'icelluy,  a  conclud  et  arrest^,  du 
consentement  dudict  sieur  d'Apcher,  de  luy  accorder, 
pour  tout  ledict  estat  et  pretension,  la  somme  de  2,000 
escus.  Laquelle  MM.  les  commissaires  de  Tassi^te  seront 
pri^s  impozer  pour  ledict  diocese,  en  trois  annees  pro- 
chaines,  a  commencer  la  presente,  et  ce  par  esgalles. 
portions,  chascune  desdictes  ann6es. 

Pour  recognoistre  MM.  Maridat,  secretaire  de  Mgr  le 
Connestable  et  d'Alboy,  secretaire  de  Mgr  le  due  de  Ven- 
tadour,  des  bons  offices  qu'ilz  font  au  diocese,  pres  des- 
dictz  seigneurs,  leur  a  est6  accorde,  assavoir :  audict 
sieur  Maridat,  50  escus  ;  audict  sieur  d'Alboy,  50  escus, 
et  10  escus  au  sieur  Courtoys,  son  commis,  et  au  sieur 
Bornyer  pour  la  peyne  qu  il  a  prise  k  la  Gour,  pour  les 
affaires  dudict  dioc^ze ,  27  escus ;  lesquelles  sommes 
seront  impoz6es  en  la  presente  assi^te,  pour  leur  estre 
payees  par  le  recepveur  dudict  diocfeze. 

Sur  la  remonstrance  et  requisition  faicte  par  le  sieur 
d'Hauteville,  procureiir  et  ayant  charge  de  Mme  la  du-* 
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chesse  de  Yantadour,  a  ce  qu'il  pleust  k  Tassemblee  vou- 
loir  pourvoir  au  payement  de  la  somme  de  10,000  escus 
dont  ladicte  dame  a  est6  assignee  sur  les  deniers  des 
restes  deues  par  le  present  diocese  de  Mende,  de  toutes 
les  amines  escheues  auparavant  I'ann^e  1&95,  des  deniers 
des  tallies  de  Sa  Majesty,  ainsi  que  plusapplain  est  port6y 
tant  par  les  procurations  de  sadicte  Majest6  du  24*  d6- 
cembre  de  ladicte  annee  159$  que  aultres,  despuis 
obtenues,  du  5*  aoust  1596,  27  Janvier  1597  et  2*  dejan- 
vier  ann6e  pr6c6dente,  et  arrestz  de  v^riffication  donnas 
par  la  Chambre  des  Gomptes  de  Montpellier,  Gour  des 
Aydes  et  tr6soriers  g6n6raulx  de  France  des  1*  et  23* 
d'apvril  et  7*  may  de  la  pr6sente  annee ;  par  lesquelz 
est  ordonn6  que  les  sindic,  consulz  et  habitans  dudict 
diocese  de  Mende,  ^ront  constrainctz  au  payement  de 
ladicte  somme  de  10,000  escus  desdictz  restes  par  eulx 
deues,  jusques  k  ladicte  ann6e  1595,  mesmes  de  Tannic 
1599,  en  laquelle  ne  fut  faicte  aulcune  imposition  des 
deniers  de  Sa  Majest6.  Protestant,  a  defFault  de  pourvoir 
pr^sentement  k  I'acquitement  de  ladicte  somme,  de  tons 
despens,  domaiges  et  interestz  et  de  se  pourvoir  des  re- 
m6des  de  justice,  ainsi  qu'il  est  permis  k  ladicte  dame. 
A  este  conclud,  apr^s  avoir  veu  les  provisions  obtenues 
par  ladicte  datuc  de  Vantadour  et  arrestz  de  verification 
sur  icelles  et  eu  advis  des  gens  de  ladicte  assambl^e  que, 
ores  que  ledict  pays  ay  t  moyen  de  se  deffendre  de  ladicte 
somme  de  10,000  escuz,  attendu  les  dons  que  ledict  pais 
a  des  deniers  desdictz  restes  et  descharge  g^nSralle 
faicte  par  sadicte  Majesty,  des  ann^es  1589, 1590, 1592 
et  partie  de  1593  et  des  pr^cSdentes  ou  de  la  pluspart 
d'icelles,  et  aussi  que  le  bas  pays  des  G6vennes  n'est  en 

Histwre,  fic.  24 
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aulcungz  arr^raiges  desdictz  rcstes,  ayant  tousjours  im- 
pose et  paye  suivant  les  mandements  de  Mgr  le  Gonnes- 
table  ;  toutesfoys  pour  esviter  k  fraiz  et  despens,  a  este 
accord^,  k  ladicte  dame,  la  somme  de  6,000  escus, 
moyennant  laquelle  somme ,  ladicte  dame ,  remectra 
ledict  don  au  proffiet  dudict  pays,  sans  qu'elle  puisse 
aultre  chose  prethendre  ny  demander  audict  pays  pour 
raison  d'icelluy.  Laquelle  somme  sera  impoz6e  et  payee 
par  le  recepveur  qui  en  fera  la  lev6e  en  trois  ann6es  et 
trois  payemens  esgaulx,  a  raison  de  2,000  escos  par 
chascune  d'icelles  ann^es,  k  commencer  la  presents,  et 
sera  ladicte  dame  suppli^e  agr^er  la  presente  dellibera- 
tion  pour  les  raisons  que  dessus  et  aussi  pour  Textr^me 
pauvret6  du  peuple. 

M.  Pierre  Portal6s  a  remonstrS  que  le  sieur  Almeras  a 
acquit^  la  somme  de  757  escus  a  M.  le  tr^sorier  Portales, 
pourpareille  somme  que  le  recepveur  general,  par  sa 
rescription  du  27*  aoust  1594,  avoit  assignee  sur  M.  Oli- 
vier S6v6rac,  receveur  dudict  dioc^ze,  en  Fannie  1594, 
sur  ce  qu'il  debvoit  a  la  recepte  g6n6rale.  Et  par  ce  que 
icelluy  S6v6rac  obtint  arrest  de  la  Cour  des  Aydes,  par 
lequel  fut  diet  que  les  executions  seroyent  dressfees 
centre  le  sindic  dudict  diocese  et  que  ladicte  somme  a 
cst6  despuys  payee  par  ledict  sieur  Almeras  en  Facquit 
dudict  diocese  et  qu'il  est  besoing  remectre  a  la  Cham- 
bre  ladicte  rescription  pour  fairc  descharger  d^aultant 
ledict  diocese  sur  les  comptes  dudict  S^verac,  a  requis 
qu'il  soit  ordonne  au  greffier  dudict  pays  la  luy  bailler 
pour  la  remectre  a  ladicte  Chambre,  k  Feffect  que  dessus. 
A  est6  conclud  que  ledict  greffier  baillera  ladicte  res- 
cription, pour  faire  descharger  d'aultant  ledict  dioceze, 
en  original,  audict  Portal es  en  prenant  recepic6  de  luy  au 
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doz  de  la  coppie  de  ladicte  rescription,  par  lequel  il  prcH 
mectra  de  la  remectre  a  la  Chambre  et  en  porter  certi- 
ficat  de  ladicte  Chambre. 

Aussy  a  este  conclud  que  la  somme  de  250  escus 
accordee  par  delliberation  de  MM.  lescommis,  sindic  et 
depputez  dudict  dioceze  au  sieur  Nicolas,  commis  dudict 
sieur  Reich,  pour  certains  fraiz  et  despens  des  voyaiges 
.  et  constrainctes  par  luy  faictz,  pour  avoir  payement  des 
sommes  deues  audict  sieur  Reich,  par  ledict  diocese, 
applain  mentionnes  en  ladicte  delliberation  du  H*  jour 
de  novembre  1598,  sera  impoze  en  la  presente  assiette 
et  paye  ausdictz  Nicolas ;  comme  de  mesmes  sera  im- 
poze la  somme  de  50  escus,  accord6e  par  aultre  dellibe- 
ration desdictz  sieurs  commis,  au  sieur  Mesereau,  com- 
mis du  sieur  Remy,  recepveur  general  de  Languedoc,  et 
5  escus  k  rhuissier  Puissant,  pour  aultres  fraiz  des 
voiaiges,  constrainctes,  par  eulx  faictz  centre  ledict  dio- 
cese, pour  avoir  payement  de  la  somme  de  1,200  escus, 
deue  par  ledict  diocfeze  a  la  receple  g6n6ralle  de  rann6e 
1590,  a  cause  des  lieux  impuissans  dudict  diocese, 
comme  est  porte  par  ladicte  dellib6ration. 

Le  sieur  Seguin,  consul  de  Maruejplz,  a  riyterfi  les 
requisitions  par  luy  faictes  k  rassembl^e,  le  6*  du  pre- 
sent mois  de  juillet  et  demand^  acte,  qui  luy  a  est6 
octroy  6. 

Sur  le  faict  du  remboursement  des  despences  fournies 
et  advancees  par  ledict  dioceze  pour  la  nourriture  et 
entretenement  de  rarr::6e  conduicte  par  Mgr  le  due  de 
Vantadour,  lieutenant  g^n^ral  pour  le  Roy  en  la  province 
de  Languedoc,  en  rann6e  1597,  au  devant  de  la  yille 
de  Mende,  pour  la  reduction  d'icelle  en  Tobdyssance  de 
Sa  Majeste,  montant  environ  80,000  escus;  Tassemblee 
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mettant  en  consideration  Timportance  de  cest  affaire  et 
le  soing  particullier  qu'il  a  pleu  k  Hgr  de  Mende,  en 
prendre ,  et  mesmes  la  priere  et  instante  requisition 
dudict  dioc^ze,  il  s'est  achemin6  expr^s  auxdictz  Estatz 
g^neraulx  de  la  province  k  ses  propres  fraiz  et  despens, 
ayant  avec  beaucoup  d'lncomoditS  demeur^  environ 
deux  mois  audict  voiaige,  pour  obtenir  au  proffict  dudict 
diocese  ledict  remboursement ;  de  sorte  que  a  son  ins- 
tance  lesdictz  Estatz  gen^raulx  auroyent  accorde  la 
sorome  de  10,000  escuz  audict  diocese,  oultre  les  5,000 
escus  de  Tann^e  passie.  En  ceste  consideration  et  pour 
reliever  mondict  seigneur  de  Mende,  des  fraiz  et  despens 
qu'il  a  faictz  audict  voiaige  et  aultres  occurrents,  impor- 
tans  le  bien  et  advancement  des  affaires  dudict  dioc^^, 
et  pour  luy  donner  occasion  et  moyen  de  conlinuer  sellon 
que  la  n6cessit6  le  requerra  en  Cour,  oil  il  est  pry 6 
d'aller  pour  affaires  importans  ledict  pais ;  ladicte  assem- 
blee,  apr^s  Tavoir  remercy6  de  ses  bons  offices^  luy  a 
librement  et  unanimement  accord^  la  somroe  de  1,000 
escus  pour  tous  lesdictz  fraiz,  et  conclud  que  MM.  les 
commissaires  de  I'assiette  seront  requis  icelle  comprendre 
au  despartement  des  deniers  extraordinaires  qui  seront 
impoz^s  en  la  pr^sente  assi^te,  pour  les  debtes  et  aultres 
affaires  dudict  diocese,  et  nos  seigneurs  de  la  Cour  des 
Aydes>  suppliez,  au  nom  du  sindic,  d'en  authorizer  Tim- 
position* 

Le  sieur  de  La  Fage,  envoy6  de  M.  le  baron  de  Mer- 
cueur  a  diet,  qu'il  a  faict  le  voiaige  aulx  Estatz  g^neraulx 
de  Languedoc  et  assist^  en  iceulx  pour  ledict  sieur  de 
Mercueur,  comme  baron  du  tour,  la  presente  annee.  Par 
quoy  a  requis  luy  pourvoir  sur  son  diet  voiaige,  ainsi 
qu'il  est  acoustum^,  et  ouUre  ce  luy  impozer  pour  la 
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preseule  assemblee  ce  que  les  barons  du  tour  ont  acous- 
tuin6  d'avoir.  Sur  quoy  a  est6  conclud,  a  la  plurality  des 
opinions,  que  la  somme  de  166  escus  deux  tiers  luy  est 
accordee  sans  consequence. 

L'eslat  des  parties  extraordinaires  k  impozer  surledict 
diocese,  la  presente  annee,  a  este  conclud,  leu,  sign^  et 
arrest^  en  playne  assemblee,  montant  la  somme  de 
48,516  escus,  le  tout  soubz  le  bon  plaisir  du  Roy  et  de 
nos  seigneurs  de  la  Cour  des  Aydes. 

Aussi  a  este  leu  et  passe  le  bail  de  la  recepte  dellivr^e 
a  M*  Marcelin  de  Manifacier,  recepveur  61ectif,  comme 
faisant  la  condition  meilleure. 

Et  affin  qu*il  n'y  ait  aulcung  differend  pour  le  tour  de 
baron  dudict  diocese  pour  Tassiete  prochaine,  ledict  tour 
a  este  declaire  apartenir,  suivant  I'ordre  de  la  roue  des 
batons,  k  M.  le  baron  de  Canilliac  pour  Tassi^te  pro- 
chaine. 

Et  apr^s  mondict  seigneur  de  Mende,  president,  ayant 
exhort^  Tassemblee  de  rendre  graces  k  Dieu,  des  bonnes 
deliberations  prinses  en  icelle  et  de  vivre  en  bonne  paix 
et  amytie  par  ensemble,  soubz  Tobeyssance  du  Roy,  a 
donne  sa  benediction  aulx  assistans,  qui  a  este  la  fin  des- 
dictz  Estatz. 

Du  lundy  doutziesme  jour  dudict  mois  de  juillet,  apr^s 
midy,  les  gens  desdictz  Estatz  s'estans  rassemblez  au 
lieu  que  dessus,  president  mondict  seigneur  de  Mende. 

3ur  la  requisition  fairle  par  le  sieur  Savaron,  secretaire 
de  Mgr  le  comte  d'Auvergne,  tendant  k  ce  qu'il  plaise  a 
Tassembiee  des  Estatz,  ratiffier  le  contract  passe  entre 
ledict  sieur  Savaron,  pour  etau  nom  et  comme  procureur 
de  mondict  seigneur  le  comte  d'Auvergne  d'une  part,  et 
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